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— Échandon, carte de rétal-major. — Ancien 
fief. Bq 1475, il appartenait à Gilles de Brion ; — 
en 150S| à Andrée de Montbazon, veuve de Jean 
Morin; — en 1577, à Marie Jouy, veuve de René 
Boucher j — en 1583, à la veuve de René Lau- 
cher; — en 1650, a François de Lichany; — en 
1676, à N. de la Tour; — en 1683, à Marie Paris; 

— en 1732, à Dominique du Casse, conseiller et 
secrétaire du roi, président du bureau des finan- 
ces, à Tours, marié à Marie Bouchet; — en 1760, 
à Pierre de Lau-wernhes; — en 1786, à Marie- 
Louise du Casse. — (D. Housseau, XI, 4700; 
X\U, 80S6, 8133, 8134. — Lambron de Lignim, 
Châteaux et fiefs de Touraine. — (Arch. d'I.-et- 
L., E. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de 
Sainte-Maure.) 

Acbandon (le lieu de V] , c* de Saint- 
Épain, près du chemin de Sainte-Maure à Thi- 
louze. 

lËchandon (!'), ruisseau. — Scandio, xu* 
siècle [Cartulaire de Cormery). — Eschandum, 
xni* siècle; Eschandon, 1412. — Il prend sa 
source dans Tétaog du Louroux, passe dans les 
communes de Saint-Baud et de Tauxigny et se 
jette dans l'Indre, c»» d'Esvres, entre Vaugui- 
gnier et la Gulllotière. Son parcours est de vingt- 
six kilomètres. II fait mouvoir dix usines. — 
(A..Joanne, Géographie d'lndre'de^Loire,2\, — 
C. Chevalier et 6. Chariot, Études sur ta Tou^ 
raine. — Cartulaire de Cormery, — D. Hous- 
seau, V, 1940.) 

ÏBclianges (les), ham,, c*' de Ghezelles, 
17 habit. — Échanges, carte de l'état-mcgor. — - 
Ancien fief. En l'an VI, il fut vendu nationale- 
ment sur Madeleine Bouin de Noire, veuve de N. 
Ruzô d'Effiat, émigré. — (Arch. d'I.-el-L., Biens 
nationaux,) 

Acharderie (T), f., c-* de Crissé. 

ÉSchardon (le lieu de 1*), c* de Bossée, 
près du chemin de Bossée à Manthelan. 

Ékïliardonnerie (!'), f., c** de Draché. 

ÉSchardonnet (maison de T), située dans 
le bourg de Neuilly«le-Brignon« — Elle fut ven- 
due nationalement en 1793, sur Pierre Gilbert de 
Voisins. — (Arch. d'I.-efr-L., Biens nationaux,) 

iÉScharlottes (les), f., c"« de la Chapelle- 
Blanche. 

Âdiameau (!'), paroisse de Vallières- 
les-Grandes. — En 1260, le Chapitre de Saint- 
Martin de Tours acheta ce domaine de Hugues 
Marchand et afi^ecta le revenu à l'entretien de la 
chapelle de Notre-Dame-de-larGisante, desservie 
dans l'église de Saint-Martin. — (Arch. d'I.-et-L., 
fabrique de Saint-Martin.) 

É«0lia88ler (le gué de 1'), sur la Muanne, 
c'* du Petit-Pressigny. 

Ék^liaudé (le lieu de 1'), près de Civray, c"« 
de la Celle-Oueoand. 
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itikîliaudé (le lieu de V), près de Sainte- 
Valière, c"* de Charnlzay. 

ÉSchaudé (1*), ham., c>« de Salnt-Pierre- 
de-Tournon, 16 habit. 

ÏBchaudé-de-l'Agriau (le lieu de 1'}, 
c* de Salnt-PIerre-de-Tournon, près du chemin 
de Launay à Martizay. 

^liaudé-de-la-€k>guette (le bols 
de r), ou IBoiB-Alexia^ c" d'Bsves-le- 
Mou lier. 

Chaussée (r), f., c- de Varennes. 

^lieUe (r), f., c- de Bourgueil. 

ÉSchelle (bois de l'), près de Bongendre, 
c"« d'Épeigoé-sur-Déme. 

^hellerle (i'), ou les lËk^hellerles» 

f., c-« de Salnt-Michel-sur-Loire. — Échelleries, 
carte de Tétat-major. — Ancien fief, relevant de 
Salnt-Michel-sur-Loire à foi et hommage lige. 
André Girault, chev., seigneur de Planchoury, 
trésorier de France à Tours, rendit aveu pour ce 
fief les 10 novembre 1742 et 25 novembre 1746. 
Il avait eu ce domaine en héritage de son père 
François Girault, trésorier de France à Tours. — 
(Arch. d'I.-et-L., E. — Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, titres de Saint-Michel.) 

JBclielles (le bois des), près do Bois-Ro- 
bert, c" de Ballan. 

^hellier (le lieu de 1'), près de Bouler- 
din, c*« de Bréhémont. 

ÉScbeneau (r), vil., c"de Vouvray, 107 
habit. — Ancien fief, relevant de Chaumont. En 
1315, il appartenait à Guillaume Bourrol; — 
vers 1660, à Thomas Bernin de Valentinay; — 
en 1778, à Madeleine Bernin, marquise d'Ussé; 
— en 1789, à Claude-Pierre Lefebvre de la Fal- 
luère. — (Arch. d'I.-et-L., prévôté d'Oë ei Émi- 
grés. — Bibl. de Tours, manuscrits n" 1308 et 
1420.) 

ÏBcbeneaux (les), c* de Vemou. V. 
Aitre 'deS'Écheneaux, 

ÏBcliine (r), f., c** de Choozé-sur-Loire. 

ïfClio (le Heu de 1'), près de Paly, c** de 
Chlnon. 

ÉSclase (T), f., c- d'Abilly, près de la 
Creuse. — Ancienne propriété du prieuré de 
Rives. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

ÏBcluse (r), f., c» de Chisseau. 

ÉSclUSe (T), f., c" de Civray-sur-Cher. 

ÉScluses (lie des), dans l'Indre, c" du Bri- 
doré. 

ÏBcluses (le lieu des), près de l'Abbaye, c- 
de Ligueil. 

tikauses (les), f., c- de Mazièree, près du 
ruisseau de rÉtang-de-JupiUes. — Exelusts, 
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]237 (Cariidairû de la Boitsière). — Le» 
Écluêù-de-Langeais, 1433. — L'Écluse, carte 
de rétat-major. — Ancienne chAlellenle, rele- 
vant da château de Tours. En 1423, elle apparte- 
oait à Jean de Sainte-Maure, qui rendit hommage 
le 23 octobre. Elle passa ensuite dans la maison 
de Laval (vers 1430), puis dans celle de Maillé, 
au cours du xvii* siècle. Elle fut unie au duché 
de Luynes. — Le fief de llle-à-Mazières relevai^ 
(les Écluses à fol et hommage simple et un éper- 
vier ayant des lais de soie et une sonnette d'ar- 
gent. C'est ce qui résulte d'un aveu rendu le 
28 novembre 1500, par Antoinette de la Tre- 
moi lie, femme de Charles de Husson, comte de 
Tonnerre. 

Areh. d'I.-et-L.. C, 335, 650; E, 218» 846. — Bibl. na- 
tiooale, Gâignèrei, 678. — M^ det fief» de Tovraine. 

— Bibl. d« Tonra, mtnuBcriU n** 1346 et 1351. — A. Da- 
chesDe, Hist, de la maiton de Montmorency. — De Ma- 
roIle«, Hi$i. det comte» d Anjou (2* partie), p. 82. — > 

— D. HoTUBMa, VII, 2821. — Mim. de la Soe. oreMol, 
de Tour., X, 236, 238. 

tiScloses (le lieu des), c"' de Nouâlre, près 
du bourg et de la Vienne. 

fcM>-^n (le bois d'), c** de Jaulnay. 

^COins (le lieu des), près de la Loge, c"* 
de Faye-la-Vîneuse. 

ïksoins (les) , f., c* de Sazilly. — Écouins, 
carte do Cassini. — Ancien fief, relevant de la 
châtellenie de Tlle-Boucbard. — (Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, iitre$ de VIl^Bouchard.) 

tiScoirdes (le lieu des), c* de Chaumussay, 
près du bourg et de la Claise. 

ÏCcolage (la maison de T), à Vallières, c* 
Fondettes. — Elle appartenait à la fabrique de 
Vallières, sur laquelle elle fut vendue le 1 1 mes- 
sidor an VII. -— (Ârch. d'I.-et-L., Biens natio^ 
naux.] 

Ëcomard (r),f., C'deVemou. — Ècour* 
narts, 1732. — Le Comard, carte de Cassini. — 
Elle relevait censivemeut du fief du Verger. En 
décembre 1724, Charles Archambault la vendit à 
Charles de la Martelliôre, Éc, seigneur de Chan-, 
çay. — (Arch. d'l.-et-L., E, 89.) 

économie (l'), f., c* de Neuville. 

Eksonalacus. V. Sonzay. 

âcorclieboauf (moulin de 1'), sur l'Esves, 
c** de Marcé-sur-Esves. 

âcorcliebœuf» f., c** de Neuvy-Roy. — 
Ancien fief. En 1630, il appartenait à Anne de 
Bueilf femme de Roger, duc de Bellegarde. «- 
[Arch. d'I.-et-L., E, 83.) 

Bcorchebœuf (le lieu de 1'), c"* de Pou- 
m, près du Haut-Moulin et de la Vienne. 

âcorclieveau (le lieu de T), près de 
Voagnei, c"* de Ligré. 



ÉSooroiheTeail» c"* de Saint-Avertin. Y. 
Conchevau. 

Notais (1*), rivière. V. Escoiais, 

ÉkH>tai8 (1*), fief. V. Escoiais et Roche- 
Racan. 

lËk^OUin (le lieu de 1'), prés de la Noue, c"* 
de Savigny. 

ïflcouxnard (1*). V. Écommard, c»* de 
Vernou. 

JQoonrlée (l'), f., c" de Châleau-la-Val- 
lière. — Elle a fait partie de l'ancienne paroisse 
de Gbou2é-le-Sec. 

tilcrignolle (Kotre-I^ame-de-l'). 

V. Tours. 

]É<crouette8 (le lieu des), près de Vaux, 
c" de Civray-sur-Cher. 

Bojrouis (le lieu des), près de Marigny, c"* 
d*Yzeures. 

Acu (lie de r), dans la Loire, c" de Bréhé- 
mont. 

diOueillé» ci3mmune et chef-lieu de canton, 
arrondissement de Châteauroux (Indre). — Scu" 
biliacus, 1107, 1150; parochia de Escueilkio, 
1222-, Excubiliacus, 1228; EscuUeium, 1239, 
1262, 1327 (Chartes de Vabbaye de Villeloin et 
Cartulaire de l'ctrchevêché de Tours). — 
Écueillé, carte de Cassini. 

Population : 1350 habitants. 

Avant la Révolution, cette paroisse faisait par- 
lie du diocèse de Tour» et dépendait du doyenné 
de Villeloin. L'église est placée sous le vocable 
de Notre-Dame. L'abbé de Villeloin avait le droit 
de présentation au titre curial. 

Pierre Suzor était curé d'Écueillé lorsqu'il fut 
nommé évoque constitutionnel d'Indre-et-Loire. 
V. Suzor. 

Outre la cure, il y avait à Écueillé un prieuré 
appartenant à Tabbaye de Villeloin et formant un 
fief qui relevait du château de Loches. Le dernier 
prieur fut N. Gautier (1790). 

Il existait à Écueillé une maladrerie. Par lettres 
patentes du 11 juillet 1698, les biens et revenus 
de cet établissement furent réunis à ceux de 
l'Hôlel-Dieu de Tours. 

Cette paroisse formait une châtellenie, relevant, 
à foi et hommage lige, du palais archiépiscopal 
de Tours et qui appartenait, vers 1200, à Robert 
de Brenne; — *en 1239, à Guillaume do Pelle voi- 
sin; — vers 1350, à Jean de Pellevoisin; — en 
1368, à Jean de Sorbiers, chev. 

Par contrat du 12 janvier 1449, Jacques Pot, 
chev., seigneur de la Roche-de-Nolar, en Bourgo* 
gne, vendit la châtellenie d'Écueillé à Etienne 
Bernard, dit Moreau, qui vivait encore en 1483. 
Ce domaine vint ensuite aux mains de Charles 
d'Espinay (1489), qui le vendit, par acte du 
7 juillet 1532, à Philippe Chabot. 
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Pliilippe Chabot, comte de Charny et de Buzan- 
çais, amiral de Francei ministre d'État, gouver- 
neur de Bourgogne et de Normandie, mourut le 

l*'juin 1543, laissant plusieurs enfants de son 
mariage avec Françoise de Longwy, entre autres, 
Léonor Chabot, comte de Charny et de Buzançais, 
seigneur d'ÉcueiUé, grand-écuyer de France et 
sénéchal du duché de Bourgogne. 

Léonor Chabot épousa, en premières noces, 
Claude Gouffler, fille de Claude Gouffier, duc du 
Roannez, et de Jacqueline de la Trémoille; et, en 
secondes noces, Françoise de Rye, fille de Joa- 
chim de Rye, colonel-général de la cavalerie lé- 
gère de Charles-Quint, et d'Antoinette de Long- 
wy. Du premier mariage il eut : Catherine, ma- 
riée, le 18 octobre 1576, à Guillaume de Saulx; 
et Charlotte, femme de Charles Le Veneur. Du 
second mariage naquirent quatre filles; l'aînée, 
Marguerite, fut mariée, en février 1583, à Charles 
de Lorraine, duc d'Blbeuf. — Léonor Chabot 
mourut au mois d'août 1597. 

Jacques Le Veneur, comte de Tillières, devint 
seigneur d'Écueillé par son mariage avec Char- 
lotte Chabot. Il laissa une fille, Anne Le Veneur, 
qui épousa N. de Fesques, prince du Saint-Em- 
pire, et qui eut en dot la châtellenie d'Écueillé. 
Jean-Louis-Marie de Fesques, par testament du 
12 juin 1708, légua ce domaine à Antoine-Fran- 
çois de la Trémoille, duc de Noirmoutier, pair de 
France, fils de Louis de la Trémoille, duc de 
Noirmoutier, vicomte de Tours, et da Renée-Julie 
Aubéry. 

Antoine-François de la Trémoille mourut sans 
laisser d'eofants de deux mariages qu^il avait 
contractés, le premier (29 février 1688), avec 
Marguerite de la Grange - Trianon ; le second 
(22 mars 1700), avec Marie-Élisabeth Duret de 
Chévri, fille de Charles-François de Chévrl, pré- 
sident de la Chambre des comptes. Par acte du 
30 novembre 1715, il vendit la terre d'Écueillé à 
Jean-Baptiste Bouteroue d*Aubigny, Éc, seigneur 
de Cbanteloup, de la Roche-Chargé et du Feuillet, 
grand-maître des eaux et forêts des départements 
de Touraine, Anjou et Maine, secrétaire du roi et 
de la reine d'Espagne. 

Jçan-Baptiste Bouteroue mourut à Cbanteloup 
le 8 avril 1732, à Page de soixante-quinze ans. 
Sa fille, Adéiaîde-Jeaune-Françoise, porta la terre 
d'Écueillé dans la maison de Conflans, par son 
mariage avec Louis de Conflans, marquis d'Ar- 
mentières. Celui-ci, au mois de février 1761, 
vendit ce domaine à Etienne-François, duc de 
Choiseul, qui, le 21 septembre 1767, le céda, en 
échange de la terre de Paradis, à Alexis-Auguste 
Duvau, trésorier de France à Tours. 

Écueillé fut ensuite possédé par Charles-Marie 
de Préaux, comte de Préaux, mestre de camp de 
dragons, qui comparut, en 1789, à l'assemblée 
électorale de Touraine. 

Au xiv* siècle, le seigneur d'Écueillé était tenu 
d'assister à l'intronisation de Tarchevôque de 



Tours et de remplir les fonctions d'huissier à 
cette cérémonie. 

Arch. d'r.-«t-L., C, 336, 603; E, 33, 50, 51, 159; 0,5. 

— Cartulaire de l'archevêché de Tours. — Bibl. natio- 
nile. Gaignère», 678. — C. Cheralier, Inventaire des 
archives dAmboise, 298-99. — Lib. eompos., 58. — Al- 
manach historique de Touraine, 1790. — Mémoire pour 
Victor de Bochechouart, Paris, imp. P. Dameani], 1753. 

— Bibl. de Toura, manuacrila n- 1267, 1308, 1424, 1448, 
1491. —D. Houaaeau, IV, 1273, 1522; V. 1750; VI, 2666; 
VIF, 2846 bis, 3151 ; XII, 5737. — Mém, de la Soe. ar- 
chéol. de Tour., IV. 70; X. 87. — Bulletin de la même 
Sociélé(i871), p.99. 

ÏBcueillé (1'), f., c" de Maillé-Lailler. — 
Esculium, Esculiacum, xii« siècle {Cartulaire 
de Noyers,) — Le lieu noble d'Escuilly, 1758. — 
Ancien fief, relevant de l'abbaye de Noyers à foi 
ol hommage simple et cinq sols de service à cha- 
que mutation d'abbé. Vers 1134, un chevalier 
nommé Boson, le donna à Tabbaye de Noyers, qui 
le vendit quelque temps après. En 1289, Pierre 
de JuUigné le donna de nouveau à ce monastère 
qui, vers 1300, le céda à Colin Fouchier. Vers 
1320, Marc Fouchier, dit de Vendôme, fils de 
Colin, était seigoeur d'Écueillé. En 1758, le 
même fief appartenait à Jean de Maulles. ~ 
{Cartulaire de Noyers. — Arch. d'L-et-L., In- 
ventaire des cens et rentes de Vabbaye de 
Noyers. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, iilrês 
de Noyers.) 

ÉScueillois (l'), ruisseau. V. NeuilU- 
Pont-Pierre (ruisseau de). 

ÉScureuil (!'), f., c- de Cléré. 

lËk^USSeau (le lieu de 1'}, paroisse de Fon- 
doltes. — Ancienne propriété du prieuré de 
Saint-Côme (1450). — (Arch. d'I.-el-L., ptneuré 
de Saint-Côme.) 

ÉSdemaine (moulin d'), sur l'Esves, c* de 
Ligueil. — Moulin du Maine, 1320. — Demaine 
[litre du 30 novembre 1544). — Demaine (plan 
cadastral). — Ancienne propriété de la collégiale 
de Saint-Martin de Tours. — (Arch. d'I.-et-L., G, 
404, 415; Biens nationaux.) 

Bdera. V. NeuUiè-le-Liirre. 



(les), c** de Loches, 13 habit. — JFé», 
cartes de Cassini et de Tétat-ms^or. 

É^S, ou de Ferriôres (ruisseau des). — 
Il prend sa source dans la commune de Ferrières 
et se jette dans l'Indre sur les limites de Beaulieu 
et de Loches. 

Bffenault (l'), ou les Bffeneaux, pa- 
roisse de Nouans. — Ancien fief. — {Rôle des 
fiefs de Touraine.) 

BfTes (le lieu des), près de l'étang de la 
PtTlièro, c"* de Belz. 

Bffes (les), f. et chat., c* de Cléré-du-Bois 
(Indre). — Les Bffes^ carte de Cassini. — An- 
cienne châtellenie. Vers 1470, elle appartenait à 
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Jaaa de Fougères, qtii, de son mariage avec Fran- 
çoise d'Âloigny, eut une fille, Françoise-Jeanne, 
mariée à Bertrand de ChÂteau-OhAlons, second 
fils d'Etienne II de CtiAteau-Gliâlons et de Jeanne 
de Graçay. 

Bertrand de Ghâteau-Cbàlons, chev., seigneur 
des EiTes, du Plessls, de la Chatière, de Guindray 
et de la Folle, rendit hommage au baron de la 
Haye, pour sa (erre de la Chatière, le 10 octobre 
1480 et le 8 mars 1496. Il eut trois enfants : 
Antoine, Anne, mariée, en 1518, à Jacques de la 
Feoillée, Éc., seigneur de Montray. et Jacquelte. 

Antoine de ChAteau-Chàlons, cbev., seigneur 
des EfliBs, de la Chatière, de Launay-sur-Pourche, 
lie Bergeresse, de la Normandière et du Plessis, 
capitaine-gouverneur du château de Brest (1518), 
eai six enfants de son mariage, contracté le 24 mai 
1513, avec Renée de Bidoux. L'ainô, René de 
Ch&teau-Châlons, fut seigneur des Effés, de la 
Chatière et du Plessis et succéda à son père dans 
les fonctions de gouverneur du château de Brest 
(1544). Par contrat du 11 mai 1542, il épousa 
Claude Cantineau de Commacre, dont 11 eut : 
Françoise, mariée, le 15 octobre 1556, à François 
de Marsay; Claude, femme, en premières noces, 
de N. de la Miirehe; ot, en secondes noces, de N. 
de Beauregard. La terre des EiTes passa ensuite à 
Anne, ou Annet de Château-Châlons, second fils 
d'Antoine, et de Renée de Bidoux. 

Annet de Château-Châlons, chev., seigneur des 
EiTes, de Launay-sur-Fourche et de la Chatière, 
gentilhomme ordinaire de la chambre du roi, 
gouverneur de Châtillon-sur-Indre, capitaine de 
cinquante hommes d'armes, fut député par la 
noblesse de Touraine pour assister aux États de 
Blois en 1588. Par contrat du 26 novembre 1559, 
il épousa, en premières noces, Ouillemette de 
Marsay, fille de Bernardin de Marsay, Éc, et de 
Charlotte du Puy. Il contracta un second mariage, 
le 13 septembre 1578, avec Avoie de Menou, fille 
de René de Menou, chev., seigneur de Boussay^ 
et de Claude du Fau de Manthelan. Du premier 
lit il eut plusieurs enfants, entre autres, Antoine* 
Charles, seigneur de la Châtellerie, et Méry, sei- 
gneur de Châteauvert. 

Antoine de Château-Châlons, fils atné d'Annet, 
seigneur des Effés, de Cléré-du-Bois et de Saint- 
Saturnin, maréchal des logis des gendarmes du 
Dauphin, épousa Charlotte de Varie de Hle-Sa- 
vary, veuve de Jonathas de Thianges et en eut : 
1* Antoine II; S"" Louise; 3* Anne, mariée, par 
contrat du 13 juin 1G34, à Charles de Menou, 
chev., seigneur de Narbonne. 

Antoine de Château-Châlons, deuxième du nom, 
seigneur des EITcs, gendarme de la compagnie du 
roi, épousa Anne Rat, fille de N. Rat, chev., sei- 
gneur de Salvert, lieutenant-général en Saintonge. 
Il mourut le 26 septembre 1641 et fut inhumé 
dans l'église de Cléré-du-Bois. 

La terre des Effes vint, par héritage, en la pos- 
session de Louis de Couhé de Lusignan, chev., 



seigneur de Betz, fils aîné de Paul de Couhé et de 
Denise de Varie. Par contrat du 13 septembre 
1612, Louis de Couhé épousa Louise de Gama- 
ches, fille de Georges, vicomte de Gamaches, et 
d'Anne des Guerres. Il eut huit enfants: 1* Louis; 
2* Charles; 3* Paul, seigneur des Roches; 4* Ma- 
rie, femme de Antoine François de la Borde, Éc, 
seigneur des Courtils; 5* Charlotte; 6* Georgette; 
7* Louise; 8* Charlotte, religieuse. 

Charles de Couhé, second fils de Louis, eut en 
partage la terre des Effes. Le 31 janvier 1642, il 
épousa, en premières noces, Anne de Cerisiers, 
fille de Jean de Cerisiers, avocat du roi au siège 
royal de Loches, et d'Anne Gabana; et, en se- 
condes noces, Catherine de Nicolas. Anne de Ce- 
risiers mourut le 28 mai 1652; Catherine de Ni- 
colas décéda le 24 novembre 1688. Elles furent 
inhumées dans l'église de Cléré-du-Bois. Du pre- 
mier lit, Charles de Couhé eut Louis, seigneur 
des Effes, lieutenant des gardes du roi en 1668. 

Après la mort de ce dernier, la châtellenie des 
EITes fut possédée par Louis de Couhé de Lusi- 
gnan, frère de Charles, marié, le 22 Janvier 1641, 
à Elisabeth-Madeleine de Chergé (et non pas de 
Couhé, comme le dit par erreur Lhermite-Sou- 
liers). Louis de Couhé eut plusieurs enfants, entre 
autres , Jeanne-Thérèse , qui épousa , en 1683 , 
Anne, marquis de Gamaches, comte de Raymond, 
fils de Claude de Gamaches, comte de Raymond 
et seigneur de Jussy, et de Renée de Tollet. 

Claude de Gamaches eut cinq enfants : 1* 2* 
Claude et Charles-François, jumeaux, nés au 
château des Effes le 18 juin 1686; 3* René, né le 
18 décembre 1687; 4* Charles-Marie; 5* Jeanne, 
morte sans avoir été mariée. 

Claude de Gamaches, deuxième du nom, comte 
de Gamaches et seigneur des Effes, épousa, en 
premières noces, Hélène Le Hayer, et, en secondes 
noces, Madeleine Renard. Du second mariage il 
eut : 1* Madeleine, décédée â Châtillon-sur-Indre 
le 4 mai 1760, sans avoir été mariée; 2* Hélène, 
née le 27 juillet 1738, décodée â Bourges le 18 no- 
vembre 1822; 3* Jean-Claude, comte de Gama- 
ches, seigneur de l'Effougeard, marié, à Oblerre, le 
28 février 1764, à Mario-Anne Robin de Montge- 
nault; 4"* Anne-Georges-Alexandre, seigneur de 
Menabre , d'Avignon , de la Roturière et de Be- 
zançon, qui épousa Marie-Anoe de Beauregard, 
fille de Philippe-Louis de Beauregard, seigneur 
de Menabre, et de Jeanne-Louise Clément de 
Beauregard. Il mourut au château de Menabre le 
30 janvier 1802; 5* Henri, né au château des 
Effes, le 30 janvier 1745, officier au régiment 
d'Orléans. — Hélène Le Hayer mourut aux Effes 
le 20 août 1715, âgée de trente-quatre ans. Claude 
do Gamaches décéda au même lieu, le 16 mai 
1754, âgé de soixante-sept ans, et fut inhumé 
dans le chœur de l'église de Ciéré-du-Bois. 

En 1766, la terre des Effes fut licites entre les 
enfants de Claude de Gamaches, et adjugée, par 
décret du bailliage de Tours, à Arnault-François 
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de Ponthleu. Plus lard elle fui achelée par Jac- 
ques Le Souffleur, chev., seigneur de Gaudru, 
qui comparut à l'assemblée électorale de la no- 
blesse de Touraine, en 1789. Après la mort de 
Jacques Le Souffleur de Gaudru, le château échut 
à René-Palamèdc, son fils, marié à Angélique Le 
Vaillant de Chaudenay. Celui-ci étant mort sans 
enfants, ce domaine fut adjugé, vers 1850, à 
M. Auguste Piquenon, marié à W^* de Crémille, 
nièce de M-* de Gaudru, qui le possède encore 
attjourd*hui. 

Lhermite^ulierf, Inventaire de ta noblesse de Tou- 
raine. — Betuchet-FUleto, DieHon. des familUs de Fan- 
eien Poitou, II, 340. — Notei communiqaées par M. Ca- 
MiUe Rabier, notaire à Ajiglei (Vienne), membre de la So- 
ciété archéologiqae de Touraine. — Regiilrei d'étatHjiril 
d'Oblerre. d'Atay-le-Féron, de aéré^u-Boii et de Saint- 
Florier. — DHoxier, Armoriai général, reg. 2«, 2* partie. 
— Mém, de la Soc. arehéol, de Tour., X, 117. 



(les), f., c- de Preuilly. - Aifes, in 
casUlliana de PruUxaco, 1257. — (Archives de 
la Vienne, H, 3.) 

Sffes (les), f., c-»de Saiot-Pierre-de-Tour- 
non. 

Bflbugeard (r), f., c- d'Obterre (Indre). 
— Ancien fief, relevant de la baronnie de Preuil- 
4y, à foi et hommage simple, et, pour une partie, 
de la châtellenle des Bffes. Vers 1600, il apparie- 
nait à Claude Cbâteigner, Éc. Marie-Anne Robin 
de Monlgenault, dame de l'Effougeard, veuve de 
Philippe de Guenand , épousa, en secondes noces, 
Jean -Claude, comte de Gamaches (contrat du 
28 février 1764). Ses enfants, Philippe, Louis et 
Marie-Anne de Guenand, et Adélaïde de Gama- 
ches, vendirent ce domaine par licitation. Au- 
jourd'hul, la terre de l'Eirougeard appartient à 
M. Chartes Navers, propriétaire à la Boussée, 
commune d'Azay-le-Féron (Indre). — (Rôle des 
fiels de Touraine. — A. Ducliesne, Hiat. de la 
maison de Cfiasteigner, — Notes communiquées 
par M. Rabior, notaire à Angles (Vienne), mem- 
bre de la Société archéologique de Touraine.) 

ViStroya (le lieu des), paroisse de Civray- 
sur-Esves (1589). — (Arch. d'I.-el-L., fabrique 
de Saint-Martin.) 

ftfondrée (T), f., c- de Velgné. - Effon- 
drée, carie de Casaini. 

tigader (T), f., c« de Larçay. - L'Èga" 
cier, carte de l'état-major. 

£2gé» paroisse de Channay. — Ancien fief, 
relevant de Rillé. — Arch. d'L-el-L., E, 318.) 

Sgldius de OoUibus (Sanctus). 

V. OilleS'deS'Coupg (Saint-), c-« de Raxinos. 

ÉSglise (le bois de 1'), c" de Sepmes, près 
du chemin de Sepmes à Bouruan. 

lËgUBOS (le lien des), près des Tabardières. 
c"deBounian. j 
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Agrands (les], nom donné à une partie de 
la forêt de Chinon. 

lâHjrasseau (le lieu de 1'), près de la 
Commanderie, c»* de Brizay. 

iâgratigneaux (le lieu des), près de la 
Vienne, c" de Panfoull. 

;É2gret. V. la Voirie, c-* d'Abilly. 

Agretière (r), paroisse de Chemillé-sur- 
Dôme. -- Ancien fief, relevant de la Marchère 
(1738). - (Arch. d'I.-et-L., titres de BueiL) 

lâjgronne (1*), ruisseau. V. Aigronne. 

iÉIgronnière (l'), f., c" d'Autrèche. 

Sbgronnière (le lieu de r) , près de la 
Ratrie, c"« de Boussay. 

lâlgronnière (r), f., c-« de Cigogne. 

Agronnière (r), c" de Ligré. V. Hégron- 
nière. 

lÉCguclié (r), f., c- de Verneuil-suMndre. 

Algues (le lieu des), près de la Guimarderie, 
c»* de Lémeré. 

ÉSguetS (les), f., c" de Maillé-Lailler. — 
Les Esguiers, 1626; Èguet, les Éguées, 1770. — 
Les Ilégues, carte de Cassini. — Elle relevait 
de l'abbaye de Noyers, suivant des déclarations 
féodales faites : en 1700, par Louis Pasquier, 
sieur des Prés; — en 1704, par Anne-Marie de 
Monnery, veuve do Philippe de Beauvillain; — 
le 5 septembre 1745, par Madeleine Beauvillain, 
Joseph-Jacques Renaud de la filonnière et René 
Toumeporle, conseiller honoraire au grenier à 
sel de Sainte-Maure; — le 14 novembre 1770, par 
Jean-Aimery Tourneporte. — (Arch. d'L-et-L., 
Inventaire des titres de Noyers.) 

Aguets (les), c"* de Sainte-Maure. V. Ai- 
guets, 

ÏSguigulères (le lieu des), près de Fro- 
menteau, c" dTzeures. 

AguiUers (les), ou AlguiUôes, vil., 
c" de Saint-Épain, 24 habit. — Les Ouillers, 
carte de Cassini. 

ftguiUous (le fief des). V. Cangé, c** de 
Sain t-Marlin-le-Beau. 

lËHjullerie (r), f., c-* d'Esvres. 

ÉHnrpte (r), f., c- de Verneull-sur-Indre. 
•— L'Egypte^ carte de Cassini. 

lÉyaceau (les bruyères de l'), c** du Petilr 
Pressigny. 

Alie d'Angoulôme» ou Hélie, abbé 

de Marmoulier, succéda à Gérard Paule, en 1 389. 
11 était originaire du diocèse de Périgueux. Le 
11 mai 1392, il présida un Chapitre général tenu 
dans son abbaye et dans lequel il termina un 
différend qui s'était élevé entre plusieurs digni- 
taires de rélabllssement. En 1412, il échangea 
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son abbaye contre colle de Saint-Serge» dont il 
avait déjà été abbé, et fut remplacé par Gui de 
Luro. Il mourut le 29 septembre 1418. —(D. 
Martène, Hist, de Marmoutier, II, 305-10. — 
GaUia christicma, XIV. — Mém, de la Soc. 
archéoU de Tour,, XI, 266. — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Vabhaye de Marmou- 
tier.) 

SSlerle (l'aireau de la Petite-), paroisse de 
Conlinvoir. — Il est cité dans un titre du 2 dé- 
cembre 1475. — (Arch. d'I.-et-L., prévôté de ReS' 
tigné,) 

tSloi (la maison et grange de St-}, à Bour- 
gueil. — Elles appartenaient à l'abbaye de Bour- 
gueil. — {Chron, monatt. Burgul., 42.) 

ÉILoi (prieuré de St-), à Tours. V. Tours, 

tijxnard de Paron (Valentin), chanoine 
de réglise cathédrale de Sens, abbé de la Clarté- 
Dieu, succéda à Jean de Sazilly, décédé le 18 août 
1694. Il prit possession de cette abbaye au mois 
de mai 1695. Le 27 novembre 1723, 11 fut rem- 
placé par Henri de Betz. — (Arch. d'I.-et-L. et 
Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de la Clarté. 

— GaUia chrisliana, XIV. — Mém, de la Soc, 
archéoL de Tour,, IX, 206.) 

Jïinatouses (les], ou JËhnotouses» 

ham., c** de Gléré, 12 habit. — Émoteuses, 
carte de Gassini. 

^Ematouses (étang des], ou fimo- 
touses» C* do Gléré. — Écomouses^ carte de 
rétat-major. 

Smblin, C* de Ghâteau-la-Vallière« V. 
BUn. 

XSmbûClies (le lieu des), près de la Rue, 
c*" de la Chapelle-Blanche. 

ÊSmery, ou Almery, abbé de Bourgueil, 
fut élu en 1150, en remplacement de Robert, 
décédé. Il mourut le 15 mai 1185. Pendant l'ad- 
ministration de cet abbé, Henri, roi d'Angleterre, 
tint ses Étals dans l'abbaye de Bourgueil (1156]. 

— (Bibl. de Tours, fonds Salmon, manuscrit n* 
1494. — GaUia christiana, XIV.) 

XSmmoxuiières (les), f., c* de Ghan- 
ceaux-sur-Choiaille. 

SSznpoclierie (!')> f.* c** de Brèche. 

JCnaudière (T), f., c"* d'Athée. — Les 
Énaudières, carte de l'état-major. 

ÏCnaultS (le lieu des), près de l'Anière, 
c** de Saint-Épain. 

Snaux (les), f., c* de Lignières. 

Sncbanterie (T), f., c"* de Saint^fienoit. 

Bncloitre (l'], vil., c~ de Rouziers, 41 
babit. -> Ce lieu a été connu primitivement sous 
les noms de CcUphomiacus, Calfumius, Cali- 
dus fumesius, Chaufomays, Chaufoumais, 



que l'on donnait également à tout le pays com- 
pris entre Beaumont-la-Ronce et Neuillé-Pont- 
Pierre et à un domaine situé dans celte dernière 
paroisse. A la suite de la fondation d'un prieu^'é, 
il fut appelé indifféremment EccletioUe, locus 
Ca fumet; prioratus de Calido Furnesio; do- 
mus de Chaufomais; ecclesia B, Dei genitricis 
Mariœ de Ecclesiolis (xi* et xii* siècles). Au mi- 
lieu du XIII*, on trouve ces désignations : Con- 
venlus de Chaufomays, S. Maria de Caifur- 
nio, auxquelles succédèreot celles de Claustrum 
(charte du 30 octobre 1272], La Cloistre, les 
nonains de la Cloistre (1285). Cependant, dans 
quelques actes postérieurs, on trouve encore la 
première appellation : Chaufoumais, Par la 
suite, le nom de La Cloistre fut transformé en 
celui de Lenc/ot/re, Lencloitre-en-Chaufoumais 
(litres des xv* et xvi* siècles). — L'Encloitre, 
carte de Télat-major. — Lancloistre, carie de 
Gassini. 

Le prieuré dont on vient de parler fut fondé 
vers 1103, par Léon de Langeais, qui donna, à 
cet effet, à Robert d'Arbrissel, le lieu de Chau- 
foumais. Voici l'acte de donation : 

Sciât setas iam prœsens quam futura quia 
dominus Leonius de Lengiaco, ignem timens 
gehennalem, locum illum qui Calidus Fumc" 
sius vocatur cum terra sicut ipse metaverat 
donavit Deo et magisiro Boberto ad ecclesiam 
construendam et congracionem ibi ponendam. 
Ad quam terram melandam adfuil cum illo 
Slephanus forestarius ejus et Gauterius Trois- 
sellus. Donum istud concesserunt uxor Leonii 
Barbuta et filii ejus in presentia domni R. dic- 
cipulorumqiÀe ejus : Fulconis de Cocceio, Ruval» 
lonis, Rorgii, Danielis, Judicaelis, Pétri, Bu- 
cardi et aliorum fratrum. De secularibus inter- 
fuerunt Staphanus forestarius, Gauterius 
Troissellus et alii, Quod donum concessit DrO'^ 
gonus fraler Leonii antequam iret in Jheru- 
salem, Donum etiam iÛud concessit Guido, 
filius Drogonif Deo et domno R, ante fores 
Beati Martini Turonensis, videntibus et au^ 
dientibus Engelardo de Sancto Egidio, Bar- 
tholomeo mutuatore, Radulpho de Bello Monte, 
Gauterio infirmo. 

Après la mort de Léon, Barthélémy, un de ses 
fils, et sa mère Barbote, prétendirent qu'une cer- 
taine quantité de terrain, voisine du couvent, 
n*avait pas été comprise daos la docation; mais 
ils finirent par reconnaître l'injustice de leurs 
contestations et consentirent même à la cession 
d'une autre propriété en faveur du nouveau mo- 
nastère. C'est ce qui résulte de la charte sui- 
vante : 

Notum sit Iam presentibus qtiam futuris 
fidelibus Leonium militem quemdam Deo et 
Béate Marie et domno Roberto de Arbressello 
quamdam parlem terre sue apud EccUsiolas 
in elemosinam dédisse, concedentibiis Barbota 
uxore sua, Barlholomeo, LeonelU amborum 
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filiis, Poêt moriem vero Leonii, prefcUiu Bar- 
iholomeus et Barbota mater tua calumpniati 
êunt donate terrx partetn iUam quœ est ad 
crucem, juxta viam que ducit ad Semblancia- 
cum, et illam que juxta boscum ejusdem Bar^ 
tholomei, terra Guidonis de Sembleciaco con- 
finis eét, Postea vero, Dei misericordia com- 
pulsus, ipaam calumpniam omnino dimisil, 
et terram domno Roberto concessit. Insuper 
etiam bordagium terre unum et donavit. Dom- 
nus vero Robertus pro ha^i concessione dédit ei 
une cabailum album. Cujus rei testes sunt 
Gosbertus Bardot, Gilus filius Goffredi de Son- 
ziaco et Petronilla mater sua, Bemardus de 
Alberi, Hardoinus Sevaldi filius, Airaldus de 
Bello Monte, Stephanus de Calphomiaco; ré- 
gnante Francorum rege Ludovico, Radulfo 
Turonorum archiepiscopo , Fulcone Andega- 
vensium comité. 

L'église et le cloilre, construitfl du temps de 
Robert d'Arbrissel, qui avait mis dans ce cou- 
vent des religieuses de l'ordre de Fontevrault, 
furent dévastés et en partie détruits pendant les 
guerres des Anglais, au.xiv* siècle. En 1520, 
Jean d'Arquené, prieur de l*£ncloftre, fit rebâtir 
une partie de l'église et la salle de l'Habit, et 
répara les charpentes en 1559. En 1579, la maré- 
chale de Souvré donna la somme de 1176 livres 
pour reconstruire les murs de clôture du cou- 
vent. L*année suivante, Astremoine du Bols, sei- 
gneur de Fontalne-Rouziers, fit bâtir une infir- 
merie, à ses frais, pour le prix de 1287 livres, et 
légua au couvent, pour ôlre employée en répara- 
tions, une somme de 400 livres, qui lui était due 
par Racan. Dix ans après, le cardinal de Bour- 
bon, abbé de Uarmoutier, fit don d'une somme 
assez importante pour réédifier une partie du 
cloître. 

Dans les premières années du xvii* siècle, 
l'église était en très-mauvais état. Le couvent 
étant parvenu à réunir les fonds nécessaires, on 
en commença la reconstruction, qui fut achevée 
en 1631. Le 28 avril de cette année, Gilles Bou- 
tault, ancien archidiacre de l'église de Tours et 
évoque d'Aire, consacra le nouvel édifice et le 
grand autel. 

On voit, par un état de situation du prieuré, 
dressé en 1289, qu'il y avait alors quatre- vingt 
religieuses, un prieur, trois frères lais et seize 
serviteurs. En 1460, le personnel de rétablisse- 
ment se trouvait réduit à une religieuse -et un 
prieur. Au milieu du xvii* siècle on y comptait 
trente religieuses. 

Le couvent, à Ja fin du ziii* siècle, ne possé- 
dait, d'après une enquête faite par Jean, prieur 
de Sainte-Croix, à Nantes, que 475 livres de reve- 
nu. Cette somme étant insuifisante pour subvenir 
aux besoins de la communauté, les religieuses se 
trouvaient dans la nécessité d'aller mendier dans 
les environs. Aucun changement ne fut apporté 
par la suite à cette situation. Le 22 octobre 1759, 



l'archevêque de Tours prononça la suppression 
du prieuré et déclara ses biens réunis à la mense 
abbatiale de Fontevrault. 

L*église devint une grange et elle fut vendue 
nationalement, en 1791. Elle existe encore au- 
jourd'hui. 

On y voyait autrefois plusieurs tombeaux, 
entre autres, celui de Mathurin de Castelnau, 
seigneur du Rouvre. Sur cette tombe, placée près 
de l'autel, du côté de TÉvangile, on lisait l'ins- 
cription suivante : 

Ct oist Mbssihb Mathurin de Castelnau, cbe- 
vausn , sbioitkur du rouvre , gbntilhom mb ordi- 
naire db la chambre du rot, capitaine d*unb 
compagnie au rioimbnt db ses oardbs, lequel 

APRÈS l'avoir DIGNEMENT EXERCÉ PAR l'eSPACB DE 
TRENTE ANS, EN TOUTES LES OCCASIONS QUI SB SONT 
PRÉSENTÉES, A RENDU SON AME A DiBU PAR L'EF- 
FECT d'un coup DE LANCE LE 27 SEPTEMBRE 1622, 
ESTANT AU SIÈGE DB MONTPELLIER ET COMMANDANT 
LORS COMME PLUS ANCIEN CAPITAINE LB DIT RÉGI- 
MENT DES GARDES DB SA MAJESTÉ. 

Anima ejus in mternum pace et gaudio fruatur. 

Amen. 

Sept mois après, Marie Genton, femme de Ma- 
thurin de Castelnau, fut inhumée dans le même 
lieu. 

Jeanne de Fortia, fille de Bernard de Fortia, 
seigneur de la Branchoire et du Paradis, et 
femme d*Astremoine du Bois, seigneur de Fon- 
taines- Maran et de Sonzay, décédée vers 1560, 
avait été inhumée dans l'une des chapelles des 
Cordeliers de Tours. Plus tard, son mari fit trans- 
porter le corps à l'église de l'Encloitre où il fui 
inhumé lui-même vers 1570. Astremoine du Bois 
avait rempli les fonctions de maire de Tours du 
2 novembre 1564 au 21 novembre 1565. 

Près de la grille du chœur se trouvaient les 
tombeaux d'Antoine du Bois (fils aine d'Astre- 
moine), et de Marie Lhuillier de Saint-Mexmin, 
mère de sa femme, Marie Prudhomme de Fonte- 
nay. Marie Lhuillier avait donné aux religieuses, 
pour être inhumée dans leur église, la somme de 
six cents livres. 

Antoine du Bois était seigneur de Fontaines- 
Maran. Après la mort de sa femme, il entra dans 
les ordres et se fit admettre dans la congrégation 
des prêtres de l'Oratoire. Vers 1625, il fonda une 
école gratuite dans le bourg de Rouziers. Il mou- 
rut à Paris le 29 avril 1627, âgé de quatre-vingt- 
cinq ans. Suivant ses dernières volontés, son 
corps, rapporté à TEndottre, fut inhumé dans 
l'église prieurale. Pour cet inhumation, il avait 
légué au couvent une somme de soixante livres. 
Son cœur fut déposé dans la chapelle seigneu- 
riale de Fontaines-Maran. 

Les religieuses de TEncloUre comptaient parmi 
leurs propriétés les métairies de Sécheresse, de 
la Orange, de la Guérinière, de la Belottière, du 
PetiUBoulay, du Fou, des Jards, de Juchepie, de 
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i'Épioiôro, et la m«i8on de Boisdenier, située 
dans le bourg de Rouxiers. Des rentes leur 
étaient dues par les seigneurs du Plessis-Aleaume, 
d'ArmiJly, du Coudray, de Saint-Anloine^u-Ro- 
cher, do la Roche-Bourdeil, du Bois, de Fon- 
laines-Maran et de la Molte-Sonzay. Elles tenaient 
de la libéralité du roi Henri lil une rente de 
soixante livres à prendre sur la Recette générale 
de Tours. Cette reate, accordée par lettres du 
10 décembre 1.^0, fut maintenue par lettres da 
roi I^ouis XUr, en date du 1 1 octobre 1629. 

Voici les noms de quelques prieurs ou chape- 
lains de rBncloître : Pierre Ferrand, 1285. — 
Anselme, 1289. — Etienne, 1302. — Robert do 
Cœur, 1^1. — Michel Lucas, i4i6. Il fut inhumé 
dans l'église. — Pierre Boitard, H&9. ~ Jacques 
Morand, 1496. — Pierre Thibault, 1499. — Jean 
d'Arquené, 1^23. Il eut sa sépultui:e dans régUse. 
Sa tombe était près de la grande porte. Il avait 
fait graver ses aripoiries sur les deux piliers 
supportant le pignon de Touest, et au-nlessus 
d'une cheminée, dans la salle dite de l'Habit. — 
Marquis Dasnez, 1548. 

Prisubes db l'Encloîthe. 

Emma, 1117. — G...., 1220. — Marie de Cha- 
tigny, 12S9. — - Jeanne de Montbazon, 1381-92. — 
Marie Vallière, 1423. — Thomine de Vausenne, 
1430. — Jehanne Bodin, 1441. — Thomine de 
Vausenne^ nommée de nouveau en 1450. — N...., 
1460. — Jeanne Tassard, 1466-86. — Marguerite 
de Mareuil, 1506. — Jeanne de Brecé, 1507. — 
Catherine Galle, 1525. — Marie d'Avesnes, J53C. 
— Louise-Nicole Josselin, 1549-58. — Jeanne 
Gayette, 1561. — Baptiste Le Picard, 1562. — 
Marguerite Ancelon, 1671. — Madeleine Trote- 
reau, 1577-78. — Anne de Fay, 1582. — Made- 
leine d'Averton, 1585. — Marguerite Ancelon, 
nommée de nouveau en 1599. — Marie Lhuillier, 
1603. — Renée de Ronsard, sœur du célèbre poète 
Ronsard, 1607-1615. — Françoise de Préaux, 
1616. — Madeleine Barolin, 1617-18. — Made- 
leine Bochard de Champigny, 1619-20. — Agnès 
do Drullon, 1621-25. — Anne Milet, 1628. — 
Anne Le Maître, 1631. — Bénigne de Coulances, 
1634-35. — Catherine d'Aloigny, 1636. — Anne 
Milet, nommée de nouveau en 1636. — Françoise 
Pequineau, 1641-47. — Anne Milet, 1648-50. — 
Marie de Castelaau, 1651-54. — Françoise Des- 
prez, 1655-57. — Françoise Pequineau, 1658. — 
Anne de Montifray, 1719. — Anne Billard, 1722- 
23. — Anne de la Grue, 1737-38. — N. de Mon- 
tigné, 1740-44. — N. Le Sourd, 1752. — Angé- 
lique de.Salmon de la Brosse, 1754-59. 

Le prieuré de TEncloltre formait une châlel- 
lenie, avec prévôté, relevant du roi à cause du 
phéteau d'Amboise. 

(Tne foire se tient dans un champ, près de Pan- 
cien prieuré, le 21 septembre. 

Arcfa. d^L^fc-L.» C,.633; Bien» natiOMUi*, — Cartulaire 
de FtmtwanU, — Qff,Uia ,chri»ti€ma. II, 1317. — lifi- 



eueil det hUtoriem des Gaules, XXI, 280; XXIII, 664. 

— La Chesnaye-des-Bois et Badier, Diction, de la no- 
bleue, IV, 820. — C. Port, Diction, historique de Maine- 
et-Loire, II, 58. — Bihl. de Tours, manascritf n** ] 169, 
1494. — Âlém. de la Soe. archéol. de Tour., XVII, 178. 

— D. Houiseau, XI, 5606-7-8-9-10. 

Bncloitre (T), f., c" de Rouziers. — An- 
cienne dépendance du prieuré de rEncloIlre. — 
(Arch. d'I.-el-L., BieriS nationaux.) 

Sndoitres (le lieu des), c"* de Noi2ay. — 
Nom donné à un plateau, aujourd'hui couvert de 
vignes, et où l'on remarque des débris de très 
anciennes constructions. D'après l'abbé fiourassé, 
ces restes pourraient être ceux d'un monastère 
qui aurait été détruit pendant les guerres de reli- 
gion. Peut-être aussi, d'après le même auteur, 
serai t-ce l'emplacement d'une station romaine. 
Nous ne trouvons aucun titre venant confirmer 
ces suppositions. — {Mém, de la Soc. archéol. de 
Tour., II, 206.) 

Sndos (1'), f., c» de Braye-emp4laulne. 

BndOSUres (le lieu des), près de la Mo- 
querie, c** de Ligueil. 

Bndria. Y. Jndre, rivière. 

Bnfer (T), f., paroisse de Beaumont-les- 
Tours. — Propriété du Chapitre de Saint^Pierre- 
le-Puellier. Elle fut vendue nationalement en 
l'an II. — (Arch. d'I.-ot-L., Biens nationaux,) 

Bnfer (le lieu de T), près des Quatre-Mu- 
railles, c" de Bréhémonf. 

Bnfer (le lieu deT), près de TÉlang-Neuf, 
c*' de la Chapelle-Blanche. 

Bnfer (le lieu de T), près des Plaudières, 
c"' de Draché. 

Bnfer (1'), groupe d'habitation^ dans le 
bourg de Ferriôres-Larçon. 

SXllior (1'), f., c** de Fondelles. — Boi»- 
d'Enfer, ou Beaulieu, xvii* siècle. — L'Enfer, 
cartes de Cassini et de l'étal-miuor- — Ancien 
fief. Il fut vendu nationalement le 1*' thermidor 
an II, sur N. Cane, anglais. — {Rôle des fiefs de 
Touraine. — Arch. d'L-et-L. , Biens natio- 
naux.) 

(!'), f., c* des Hennîtes. 

(T), f., c** de la Haye-Descartes. 

Snfer (le lieu de 1'), près de la Bordinière, 
c** de Mouzay. 

Bnfer (1'), f., c"de Ponl-de-Ruan. — £'£•«- 
fert, 1651. — L'Enfer, cslUbs de Cassini et de 
l'état- major. — Ancien lief. En 1651, il apparte- 
nait à Louis Le Picard, sieur de Boisleroy. Le 
20 septembre 1667, François Le Picard de Phe- 
lippeaux le vendit à Jean Ouinler. — (Areh. 
d'I.-et-L., prieuré de Helay.) 

Snfer (r), f., c"* de Rouziers. 
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Sinfer (le lieu de T), près des Bourgetières, 
c"* de Saint-Jean-Saint-Germain. 



(le lieu de 1'), près des Gaves-Blan- 
ches, C* de Saint-Germain-sur-Vienne. 

Enfermau (Tj. V. la Filature, c»« de 

Yernou. 

Shlfemlère (r), c" d'Ambillou. V. En- 
fesnière, 

Snfers (le lieu des}, près de Gaugaine, 
c"' de Noiiay. 

Bnfert (l'), c^ de Pont-de-Ruan. V. Enfer (l'J. 

Bnferterie (r), f., c" de Saim-Pateme. 
— Enferterie, carte de l'état-major. 

Bnfesnière (r), ou Snfemlère, f., 

c" d'Ambillou. — Ancien flef. — (Rôle des fiefs 
de Touraine.) 
TCnf^iiti A (1*), vil., c"« de Benais, 26 habit. 

Bnfiunes (le lieu des], C* de la Chapelle- 
Blanche, près du chemin de la Durellière à la 
Chapelle. 

Bngebaud de Preuilly, archevêque 
de Tours, remplaça sur ce siège Hugues d'Étam- 
pes, en 1148. Il élaii flis de Geoffroy de Preuilly, 
dit le Jourdain, et d'Euphrosine de Vendôme. Il 
mourut en IHSel eut pour successeur Josse, ou 
Joscion. — (Maan, S, et melrop. ecclesia Turcn 
nensis, 118. — M. Marteau, Le Paradis délicieux 
de la Touraine, II, 126. — Almanach, de Tou- 
raine, 1766. — Gallia chrisliana, VIII, 1515. 
Ghalmel, Hist. de Tour., lU, 452. — D. Hous- 
seau, V, 1774, 1776, 1777; XV, 133. — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, archevêché de Tours,) 

SSngroxme (T), rivière. V. Aigronne. 

Snguiclierie (l*), c* de Damemarie. V. 
Anguicherie. 

ESnJorrand, doyen de Téglise de Tours, 
succéda à Geoffroy III, en 1231. Il fut remplacé 
par Geoffroy IV, en 1236. — (Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, Archevêché de Tours, — Mém, 
de la Soc, archéol, de Tour., IX, 335. — Gal- 
lia christiana, XIV. — Arch. d'I.-€t-L., charte 
de Véglise de Tours,) 

Snquetrie (T), f., c" de Ferrièros-Larçon. 

Buray-de-S^aud (le lieu d^), près de la 
Gilberdièro, c" deHilly. 

Bntonnoir (le lieu de l'J, près des Sauti- 
nières, €•• du Grand-Pressigny. 

Sntonnoirs (le lieu des), c" du PeQt- 
Pressigny, près du chemin de Chovarnay à 
Preuilly. 

SiXltraigaes ( Alexandre - Pierre - Amédée 
Gtodeau d'), né le 6 juillet 1785, nommé 
préfet d'Indre-et-Loire le 2 août 1830, en rempla- 
cement d'Antoine»ÉléoDor*Victor Le Clerc de 



Juigné, fut admis A la retraite le 4 janvier 1847. 
Il eut pour successeur François-Auguste Romieu. 

— [Journal d^Indre^t-Loire de 1830 et du 
4 janvier 1847. — Le Moniteur de janvier 1849.) 

Bnzans, C* de Noizay. V. An»an, 

"ÈêpsSXL (St-)» commune du canton de 
Sainte-Maure, arrondissement de Ghinon, à 35 
kilomètres de Tours, 27 de Chlnon et à 9 de 
Sainte-Maure. — Brigogalus, 774 ; Bruiogalus, 
%bl ; Burgagalus, 852; villa S. Martini, Bru- 
golium nomine, 884; Brugogalus, 987 (chartes 
de Saint-Martin). — S. Spanus, 1022; S, Marti- 
nus de Sancto Hispano, 1087 (charte de Hugues 
de Sainte-Maure). — S. Spanus, parochia S. 
Spani [Cartuùiire de Noyers), — Villa S. 
Spani, 1090 (charte de Saint-Martin). — Para- 
c/iia, burgus S, Spani, 1104, 1129 [Cartulaire 
de Noyers), — S. Martinus de Sancto Hispano, 
1150 (Arch.d'I.-et-L.). — Prepositura de S. 
Spano, 1197 [Cartulaire de l'archevêché de* 
Tours), — Sanctus Spanus, 1256 (charte de 
l'offlcial de Poitiers). — Saint-Espain, 1280 
(charte de Saint-Martin). — Saint^Espaing, 
Expaing [Cartulaire de l'archevêché de Tours.) 

— Ecclesia S. Hibpanii, 1334 (testament de 
Guillaume de Sainte-Maure). — Forteresse de 
Saint-Espain, 1478 [titres de Saint-Martin.) 

£lie est bornée, au nord, par les communes 
de Neuil, de Thilouzo et de Villeperdue; à Touesti 
par celles do Crissé et de Crouzilles ; au sud, par 
Trogues, Pouzay, Noyant et Sainte-Maure; à l'est, 
par Sainle-Catheriue-de-Fierbois. Elle est arrosée 
par la Mause, qui reçoit, au lieu dit les Écluses- 
du-Porleau, la Maose-de-Mareille ; — par le ruis- 
seau de Montgauger, qui prend sa source près de 
la Couronnière, fait mouvoir les moulins du 
Sablonoet et de TÉlang, et se jette dans la Manse, 
près de Saint-Épain ; — par le ruisseau de Pu- 
chenin, qui forme la limite de Sainte-Catherine; 

— par le ruisseau de la Fontaine, qui prend sa 
source à la Fontaine et se jette dans le ruisseau 
de Montgauger, au-dessous du moulin de Sablon- 
Qet; — par le ruisseau de Mongonne, qui forme 
la limite de la commune, à Touest. Elle est tra<> 
versée par le chemin de grande communication 
n* 57, do Noyant à Sainte-Maure, et par la ligne 
du chemin de fer de Paris à Bordeaux. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dé- 
pendent de cette commune : Bourgirault (80 ha- 
bit.). — La Boue (37 habit.). — La Bourdonnièro 
(12 habit.). — Le Bissot, connu dès le xu* siècle. 

— Berrué, ancienne propriété du Chapitre do 
Saint-Martin de Tours. — Le Puits (10 habit.), 
ancienne dépendance du collège de Saint-Épain. 

— La Rochette, ancienne dépendance de la cha- 
pelle Sainte-Marthe, desservie dans l'église de 
Saint-Épain. — Savonneau, connu dès le xi* siè- 
cle; ancien fief, relevant do la baronnie de 
Sainl&-Maure et de l'Ile-fiouchard. — Les Boches 
(11 habit.), ancien lief> appartenant au Chapitre 
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de Saizit*lfartin. — Les Renaudiôres (17 habit.). 

— Le Baudière (12 habit.). — Vrillé, connu dès 
le XI» siècle. — U Yerinièro (18 habit.). — Sou- 
vres (36 habit.). — Vaugourdon (11 habit.), an- 
cienne propriété du Chapitre de Salnt-MartiD, 
connu dès le xii* siècle {Vallegurdum). — La 
Poupardière (11 habit.). — Theillé (10 habit.), 
ancienne propriété de la fabrique de l'église de 
Tours. — I.^ Ouches, ancien fief. — La Mori- 
nière (17 habit.), ancien fief. — La Jarrie, 
ancien fief. — La Girardière (16 habit.). —La 
Lande, ancien fief. — Galisson (63 habit.), an- 
cienne dépendance du château de Noyant et du 
Chapitre de Saint-Uartin. — La Loutière (11 ba- 
bil.), ancien fief. — Mareille, ancien fief. — Le 
Moulin-Neuf, ancienne propriété du Chapitre de 
Saint-Martin. — La Billelte (12 habit.). — Les 
Bougaudières (17 habit.), ancien fief, relevant du 
château de Sainte-Maure. -> Les Bardons (16 ha- 
bit.). — I^ Berthelonnières (15 habit.). — U 
FeTerie (21 babil.). — Épelgnô (43 habit.). — La 
Collerie (13 habit.), ancienne propriété du Gha-' 
pitre de Salnl-Martin. — Les Aiguillers (24 ha- 
bit.). — Châtres (16 habit.), connu dès l'an 1300. 

— La Cballerle (14 habit.). — Courtlneau (90 
habit.). — Le Moulin-de-la-Chaise, connu dès le 
xiu« siècle {Cke8%a)f ancienne propriété du Cha- 
pitre de Saint-Martin. — La Couture, ancien fief, 
relevant de la prévôté de Saint-Épain. — Les 
Caves-Furet (12 habit.). — Les Quartiers (17 ha- 
bit.), — La Chenardière, Borget, les Piraudières, 
Laubrière, les Plaises, Belair, Puchenin, Pont- 
Netxf, la Cave-Lhermite, la Belle-Cave, Plmont, 
la Maison -Blanche, la Martinlère, la Porte-Neuve, 
la Bnineterle, la Maison-Rouge, Rennefort, Trell- 
leul, TAuverdière, la Favetière, les Maurlceries, 
la Souchonnerie , la Chevalerie, les Manières, 
rAncherie, la Buanderie, Clavière, Bouillet, la 
Cellonnlère, les Pesnaux, le Puisard, la Vallée- 
du-Soc, la Perroterie, la Grossinaye, Sou vin, 
Saint-Martin, Valdingue, la Herpinlère, la Bois- 
seliére, Mongonne, les Ferrandières, la Cave-du- 
MouIin-à^Fottlon, la Jauneraie, la Cave-Basse» 
Mareille, Monidée, leCarroi-des-Besnaull, la Chau- 
velliôre, Bellevue, la Pelonnière, la Milletière, 
Montaomer, le Petit-Mont, le Clos-Pilette, Lhermi- 
tage, la Baudlnière, la Grenouille, la Loge, etc. 

Avant la Révolution, SaInt-Épain était dans le 
ressort de l'élection de Chinon et faisait partie du 
doyenné de Sainte-Maure et de l'archidiaconné 
d'outre-Vienne. En 1793, il dépendait du district 
de Chinon. 

Superficie cadastrale. — 6268 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Fallu, a été terminé le 
22 décembre 1827. 

PoptUaiion. — 1909 habit, en 1801. — 1956 
habit, en 1804. — 1926 en habit. 1810. — 1986 
habit, en 1621. — 2138 habit, en 1831. — 2041 
habit, en 1841. — 2010 habit, en 18&1. — 1980 
habit, en 1861. — 1964 habit, en 1872. — 2020 
îiabil. en 1876. 



Foires les deuxièmes lundi de février, juin, 
septembre et novembre. •» Assemblée pour loca- 
tion de domestiques, le lundi de Pâques. 

Recette de poste. — Perception de Sainte- 
Maure. 

Le bourg, appelé aujourd'hui Saint-Épain, 
était désigné, aux viii*, ix* et x' siècles, sous les 
diflérents noms de BrigogaliAS, Bruiogalus, 
Burgagalus, Brugolium, ou Brugogaltis, Il est 
mentionné pour la première fois dans un diplôme 
de Charlemagne, de 774. L'église, dédiée à saint 
Épain, un des compagnons de sainte Maure et de 
sainte Brigitte, est citée dans une charte de juin 
857. Elle avait alors pour recteur le nommé 
Norbert. Celui-ci réclama devant le prévôt du 
lieu, divers biens dépendant de son église et qui 
avaient été usurpés, disait-il, par Autbert, Agin- 
trude, sa sœur, et Amalgaire, son beau-frère. Le 
prévôt, Saramarlnus, cita à son tribunal ces trois 
personnages, et, ayant entendu divers témoins et 
examiné les chartes sur lesquels les dé lenteurs 
fondaient leurs droits de possession, il déclara 
que ces pièces étaient fausses et que les domaines 
dont il s'agissait appartenaient réellement à 
Norbert. 

Dans le même siècle, il existait, dans le bourg, 
une autre église placée sous le double vocable de 
saint Martial et de saint Martin. C'est ce qui ré- 
sulte d'une charte de 884. Au xii* siècle, il 
n*étail plus question, dans les chartes, du voca- 
ble de saint Martial. Dans une bulle du pape 
Alexandre lll, de 1177, où sont énumérées les 
possessions de la collégiale de Saint-Martin de 
Tours, l'église de Saint-Martin, à Saint-Épain, 
est ainsi désignée : Ecclesia Sancii Martini de 
Brugogalo. 

L'église dédiée à saint Épain, plus importante 
que celle de Saint-Martin, devint l'église parois- 
siale. L'édifice actuel est une construction du 
XII* siècle. Il a été réparé à diverses époques, 
notamment au xv* siècle et au milieu du xviii*. 
On l'a de nouveau restauré en 1856 et en 1870. 

On y comptait plusieurs chapelles, entre au- 
tres, celles de Saint- Laurent, de Saint-Nicolas, 
de Sainte-Marthe, des Dreux, de Saint-Denis et 
de tous les Saints. Cette dernière eut pour fonda- 
teur Pierre de Sainte-Maure, seigneur de Mont- 
gauger, vivant en l'an 1300. Elle resta la pro- 
priété des seigneurs de Montgauger jusqu'à la 
Révolution. Il en est fait mention dans un aveu 
rendu au seigneur de Sainte -Maure par Guil- 
laume de l'Aubespine, baron de Châteauneuf, le 
5 juillet 1574. 

La chapelle de Sainte-Marthe, appelée aussi cha- 
pelle des Herbaults, fut fondée en 1510 par Jean 
dePuy-Herbault, chanoine de l'église d'Évreux et 
curé de Saint-Pierre-de-Verneuil. Il fut stipulé 
dans l'acte de fondation que quatre messes se- 
raieut célébrées chaque semaine pour le repos do 
l'âme du fondateur. Celui-ci, pour assurer le ser- 
vice de la chapelle, donna un domaine appelé la 
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RoeheUe et dont réieodoe éUit de soixante-dix- 
huit arpents. N. Perrand, doyen des Roches, en 
était chapelain en 1789. 

On ignore l'époque de la fondation e( le nom 
du fondateur de la chapelle Saint-Laurent. Robert 
Aucard en était chapelain en 1698; — Pierre 
Jaille, aumônier des religieuses Viantaises de 
Beaulieu, en 1766; — Laurent Christiaen, cha- 
noine et grand-pénitencier de l'église de Toors, 

en 1789. 

Dans le bourg, près de la Grande-Rue, se trou- 
vait une petite chapelle dédiée a saint Jean. Elle 
est mentionnée dans un titre de 1450. Elle fut 
vendue au profit de la nation, en 1791. 

Dans la vallée de Courtineau on voit, creusée 
dans le roc, une chapelle dédiée à Notra-Dame- 
de-Lorette. Une croix, en relief, se montre dans 
toute rétendue de la voûte. Sur les parois de la 
grotte on voit quelques sculptures, entre autres 
deux écussons, l'un chargé de deux hermines et 
ayant deux anges pour supports, l'autre portant : 
de sabk, à un croissant d'argent L'autel était 
placé au-dessous de l'unique fenéire qui éclairait 
la chapelle. Près de là se trouve une autre grotte 
qui a dû servir de logement à un hermite. 

Le PouiUé de Varchevêché de Tours (1648) 
fait mention d'une chapelle de Sainte IHom" 
maye, paroisse de Saint-Épain. La collation de 
ce bénéfice appartenait à l'archevêque de Tours. 
Nous ignorons sur quel point de la paroisse cette 
chapelle était située. 

Il existait a Mongauger un prieuré de Minimes 
fondé en 1â02, par François de Baraton. V. 
Monlgauger, 

La chapelle du château de Montgauger est men- 
tionnée dans le Registre de visite des chapelles 
du diocèse de Tours, en 1787. 

Des chartes de 1007-22 parlent d'une église 
appelée Moreta et qui était située près de Saint- 
Épain. Les chanoines de Saint-Martin la concé- 
dèrent, avec deux moulins, à titre de main-ferme, 
à Richard, sous-prévôt, pour lui et deux de ses 
héritiers, moyennant une renie de dix sous. On 
ne trouve aujourd'hui aucune trace de cette 
église. 

Comme toutes les localités ayant quelque im- 
portance, Saint-Épain avait une léproserie ou 
maladrerie. Par lettres patentes du 11 juillet 1698, 
les biens et revenus de cet établissement furent 
attribués à rHùtel-Dieu de Tours. 

Cuaés DR Saikt-Épaik. — Nicolas Dupont, 
1469. — Antoine Quenaud, 1470. — Philippe 
Boullllac, 1474. — Pierre Brohays, 1490. — Denis 
Amory, 1530. — Louis de Boisjourdan, 1559. — 
Louis Deschelles, 1566. — Louis Roche, 1686. — 
Jean Ghauffour, 1611. >- François Duvau, 1698, 
1704. — Denis Cartois, 1787. '— Louis Bonneau, 
1743-72. — Pierre-Jean Rolland, 1784. — Fran- 
çois Prenant, curé constitutionnel, 1793. — 
Mourruau, 1804, 1822. — Charbonneau, 1837. — 
Rougé, 1839. — François Arehambauit, 1866, 



passé à la cnre d'Any-le*Rldeau, en novembre 
1878. -— Atigustin Debeaux, novembre 1878, 
actuellement en fonctions (1879). 

Saint-Épain, qualifié de chàtellenle et de pré- 
vôté, relevait du roi à cause du château de Chi- 
non. Au ix* siècle, le bourg et les églises appar- 
tenaient à la collégiale de Saint-Martin de Tours, 
qui les donna en fief, mais seulement pour sa vie 
durant, à Hildegaire, vicomte de Limoges, a con- 
dition que celui-ci paierait chaque année au 
Chapitre, le jour de la saint Martin d'hiver, dix 
sous de cens. Hildegaire étant mort , le Chapitre 
reprit le fief et en fit une des prévôtés de la collé- 
giale. Le chanoine pourvu de ce bénéfice prenait 
les qualités de prévôt et seigneur de la châte^ 
Unie de Saint-Épain, 

Au milieu du xii* siècle, Hugues, seigneur de 
Sainte-Maure, entreprit de dépouiller les cha- 
noines de Saint-Martin d'une partie des droits 
qui leur appartenaient comme seigneur de la pa- 
roisse, n voulut notamment percevoir des tailles 
sur les habitants et astreindre ceux-ci à des cor- 
vées. Les chanoines ne pouvant répondre à la 
force par la force, usèrent d'nne coutume auto- 
risée alors par les règlements ecclésiastiques en 
pareil cas* Ils cessèrent de célébrer le service 
divin dans l'église, déposèrent le christ et les 
reliques des saints sur le sol et firent amasser des 
épines aux portes du temple pour marquer que 
l'entrée en était interdite. De plus, chaque jour, 
les prêtres, en présence du Saint-Sacrement, pro- 
nonçaient des sentences d'excommunication con- 
tre le seigneur de Sainte-Maure. Celui-ci, parais- 
sant dédaigner ces mesures, continua encore 
pendant quelque temps ses exactions; mais en- 
fin, cédant aux observations de ses amis, il finit 
par se soumettre. En 1155, il se rendit à la collé- 
giale, accompagné de Bouchard de l'Ile, de Geof- 
froy Borrel et d'un moine nommé Pierre de Jos- 
celin, et reconnut, en présence d'Engebaud, ar- 
chevêque de Tours, qu*il n'avait aucun droit à 
imposer des tailles et des corvées sur les do- 
maines des chanoines. Il consentit diverses 
concessions qui lui étaient réclamées et vint en- 
suite, pieds nus, et tenant à la main un faiseoau 
de verges, devant le tombeau de saint Martin. 
Après avoir déposé sur Tautel un couteau et une 
charte où était consignée l'expression de son 
repentir, il se soumit à l'humiliation de la disci- 
pline qui lui fut donnée en présence d'une foule 
de témoins. 

Dans le siècle suivant , Josbert de Sainte-Maure 
souleva de nouvelles difficultés. Voyant qu*on 
refusait de lui donner satisfaction, il envahit la 
paroisse, commit toute espèce de violences envers 
' les habitants et s'empara de la ville. Au mois de 
janvier 1224, il renonça à ses prétentions et con- 
sentit à quitter le territoire de Saint-Épuin à con- 
dition que les chanoines lui verseraient trois mille 
sous et dix livres tournois. L'acte de transaction 
fut rédigé à cette date par l'oilicial de Tours. 
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. Dâoft le |nrôoè0-Tefbal de la réfdrttiatloB de la 
coutume de Touraine de i559, on voit figurer 
Claude Burgenals avec la qualification de sei- 
gneur de Saint-Épain. Ce personnage n'a Jamais 
poeaédé celte seigneurie. On ignore sur quels 
titrée il pouvait a'appuyer pour prendre cette 
qualification. 

La mairie de Saink-Épain formait une lergen- 
terie fleflée relevant de la prévôté. Le titulaire de 
cet office résidait au lieu appelé le Mont et que 
Ton nomma par la suite Mont^-au-'Maire, et pnr 
corruption de langage Montaumer. 

Possédée pendant très longtemps par les cha- 
noines-prévôts, cette mairie fut vendue vers lo 
commencement du zv* siècle. En 1476, elle ap- 
partenait à Jean Mairel, qui la vendit, le 8 sep- 
tembre, ft François Dupuy; — en 1478, à Guil- 
laume tauné, qui rendit aveu le 9 Juin; — en 
t527, à Achille de Mondion, Éc., seigneur de 
Seilletière ; — en 1631, à Jean Remon; — eu 
1650, à Pierre Remon, chanoine de Saint-Martin 
et prévôt de Léré; — en 1678, à Louis Bemon; 
— en 1702, à Françoia Remon, capitaine de gre- 
nadiers, qui rendit aveu le 14 septembre; — en 
1771, à Charles Renault des Verniôres. 

L'extrait suivant, d'une déclaration rendue par 
Jean Mairel vers 1470, fait connaître les devoirs» 
droits et privilèges attachés, à cette époque, au 
titre de maire de Saint-Épain : 

a Premièrement, la mairie de Saint Espain 
a dont 11 doit foy et hommaige à Mons. le pre- 
« vost de Saint Espain à cause de sa ditle pre- 
« voslé et en doit faire le serment le d. maire au 
ff Cfaappitre de Monsieur saint Martin de Tours 
H Et s'ensuit la déclaration des droitz de la ditle 
« mairie : 

« Et premièrement lo d. maire a droit de 
<{ prendre la tierce partie des amendes, mestives, 
a espaves, racheta, forfaictures etaultres chousea, 
c excepté ou fié Promptin et ou fié des Quartes et 
« ou fié appartenant à la Voirie. Et est tenu le 
« dit maire faire deligence et a ses despens de 
« assembler les d. amendes et aultres droits 
Q denoa dits, et aussi de faire les adjournements, 
o bans et toutes chousea appartenant à office de 
« sergent, et aussi est tenu de les rendre se ils 
fi lui sont baillés par menu roUe ou estât par 
<v Mons. le prevost ou ses officiers et aussi de 
o rendre les d. rentes quand le d. prevost ou ses 
tf officiers ont veu les cou tracts. Et pour faire les 
(i d. diligences prent la d. tierce partie. 

ff Item, au d. maire appartiennent les hommes 
<c subjecls du terrouer appelle la Quarte au Maire 
<f et doibvent les d. hommes faire chacun en 
V vendange et fenoison charroy au d. maire. 

< /(em, les hommea qui deroourent à Oaliaaon 
« doivent au d. maire par chacun an charroy et 
• corvées en vendanges et fenoisons. 

« li&m, le droit de bournaige du terrouer de la 
K Quarte au Maire avec les profilts qui en es- 
te choient. 



a /(em, las deux parts de la mestive des esta- 
a gers demeurant en la d. Quarte, et Mons. lo 
a Prevost le tiers..*... 

« Item, a droit de prendre chacun an une ge- 
a Une de devoir sur chacun estager de la d. 
« prevosté qui a trois gelines et le Jau, et le jour 
a S^ Michel passé, sauf en la ville de Saint Es- 
a pain et es Quartes tant seuUement; et peut val- 
a loir par an de 15 à 16 poulies et environ 
a soixante boessaux d'avoine plus ou moins sc" 
d Ion le nombre des estagers. 

« Item, tous les labqureuis qui labourent en 
« la mairerie de Saint Espain doibvent chacun 
a an quatre boisseaux d'avoine et une poulie en 
« cas qu'il y a plus de deux gelines et le coq, 
« sauf les charpentiers, qui sont francs de cesluy 
a devoir ; pour ce ils doibvent Caire & leurs des- 
« pens le gibet; esquelles avoines et poulies le 
<i maire a la tierce partie pour sa peine de les 
« amasser et le prevost les deux parts. 

a Item, au dit maire appartient de bailler la 
a rorle à mesnier la bûche et le tan et en pren- 
a dre de chacun à qui elle sera baillée quatre 
ff deniers. 

a Item, au dit maire appartient l'hostel et h»- 
ce bergement appelé le Mont au Maire avec la ga- 
a renne à conils touchant au dit hostel du Mont, 
a consistant en maisons, vergers, vignes, mazn- 
res, garennes et boys, le tout en ung seul te- 
« nant et clous à foussez, joignant au lieu appe- 
it lé le Vigneau d'une part, et à la Roche appelée 
a la Roche aut Prezeaux d'autre part. 

a Item, au dit maire appartient le droit de 
« sergenterie de Saint Espain lequel est affermé 
« de présent à Jehan Rohard, par an 50 sols. 

a liem, le dit maire a droit de mener es prer. 
« du terrouer de Mons. saint Martin au gué de 
a Maubuys d'une part et le pré au Tibert d'autre 
ff part, une Jument et son pouUaitt ou ung beuf 
a ou une vache et son veau ou choys du d. maire 
« dès la my mars jusqu'à ce que les d. prez 
a soient fauchés, et pent le dit maire cueillir ou 
d faire cueillir es dits près, du long des boyres 
« ou foussés tant comme un homme en peut scier 
a luy aient ung des pies en l'eau et l'autre 
ff dehors ou ung pied et demy du long des d. 
« boyres ou foussés Iretout cecy ou choys du d. 
(c maire. Leequelles chousea feu Oefftoy Grostin 
a souloit tenir des prédécesseurs du dit maire a 
a foy et hommaige simple lesquelles le dit 
(f maire tient de présent en son domaine et pent 
a valloir par an xv sols, a 

Au XIII* siècle, les droits de justice dans la 
ville de Saint-Épain étaient partagés entre le ti- 
tulaire de la prévôté et l'archevêque de Tours. On 
voit, par une charte du mois de Juillet l!i69, que 
ce dernier, lorsqu'il ne pouvait parvenir à faire 
verser à son receveur les cens et rentes qui lui 
étaient dus, pouvait, & son gré, faire saisir et 
vendre les biens de ses débiteurs ou faire enle- 
ver les portes de leurs maisons. 
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Par la suite, le prévôt devint propriétaire de 
toute la justice de Saint-Épaln. Cette Justice était 
rendue par un sénéchal. En 1642, elle était 
exercée par Claude de Mutz. 

Voici les noms de quelques prévôts de Saint- 
Épain, que nous avons pu recueillir dans les 
titres de cette ancienne dépendance de la collé- 
giale de Saint-Martin : Nicolas Delescheval, 1340. 
— Jehan Hemery, 1443. — Jean Malrel 1471. — 
Jacques d'Argouges, 1473. — Louis de Mutz, 
1S18. — Jacques Prévost, 1564. — Jean Remon, 
1631. — Charles Remon, 1648. — Gabriel de 
Launay, 1666. — Jean Aubin, 1690. — Antoine 
Blancheton, 1748. — Antoine-Joseph- Jean Gepet 
de Yillesecque, clerc tonsuré du diocèse de Nar- 
bonne, 1782. 

La ville de Sainl-Épain était pourvue de forti- 
fications qui furent détruites à la fin du xiv* siè- 
cle. Les chanoines de Saint-Martin furent auto- 
risés à les relever, par lettres patentes en date du 
18 janvier 1437. Il est dit dans ces lettres que 
Saint-Épain est a une des plus .belles villes 
champêtres et des plus marchandes du pays de 
Touraine, bien peuplée et garnie de beaux édi- 
fices. » 

Les habitants devaient le gîte, une fols par an, 
au comte d'Anjou et à sa suite. Par sentence donnée 
à Tours au mois de mars 1219, Terrice de Galar- 
don, sénéchal de Touraine et de Poitou, décida 
que, dorénavant, cette redevance ne pourrait être 
exigée d'eux qu'une seule fois pendant la vie du 
comte et de ses successeurs. 

Vers 1636, Louis Roche, curé de Saint-Épain, 
fonda dans cette paroisse un petit collège auquel 
il légua une métairie. 

Les biens dépendant de la prévôté et de l'an- 
cienne seigneurie de Salnl-Épain furent vendus 
natlonalement les l-'aoûl et 3 octobre 1791, au 
prix de 30,600 livres. 

La ville de Saint-Épain portait pour armoiries : 
iya»ur, à une porte de mile crénelée, d'argent, 
flanquée de deux tours de mêtne. 

Les registres d'état-civil de celte commune 
commencent en 1570. 

Mairss db SAi.NT-ÉpAnr. — Candide Dreux, 
1801. — Jean Granger-Mourruau, 1805. — Col- 
las, 29 décembre 1807. —Pierre Granger, 14 dé- 
cembre 1812. — Candide Dreux, 6 avril 1819. — 
Granger, 4 décembre 1834, 18 juin 1837. — Mau- 
rice, 1843. — Louis Granger-Souty, 19 août 
1846. — Pierre Granger-Mourruau, 10 octobre 
1846. — Antoine Gouron-Pinard, 1852, mai 1871, 
octobre 1876, janvier 1878. 

Arch. d'I.-et-L., C, 654; B, 194; G, 404, 403,496; 
chartM concersâBl Sûjit-Ëpuo ; Bient nationauje, — Car- 
tuiaire de farehnéehé de Touri. — Défense des prwL 
léges de Saint-Martin, piéc«f juttiflcaUves, p. 19. — 
Bôle des fiefs de Towraine, - Beateil des Hist. des 
Gaules, VIII. — AtÊipliu, eolleetio, L — Mouoier, IJ, 
cxxTi. - D. HouMtu, I. 79; UI, 804; IV, 1774; 1775; VI 
23^9, 2365. 2484, 2585. 2596; Vil. SOIS. 3017, 3022; 
VIII, 3439. 3444: W, 3887; XII, 6378; XIII. 8630, 8632. 



8713. — B. Mabill«, Notice sur les divisions territo- 
' riales de ta Touraine, 86, 87. — Mém. de la Soe. ar- 
ehéol.de Tour., V, 215; VI, 134; VII, 126. 133, 139; 
Bulletin de la même Société (1871), p. 99. • P. Anselme. 
Hist. généal. de la maison de France, II, 382. — Btret, 
Coutume de Touraine, 108. — Cartulaire de Noyers, 
12, 280, 320, 465. — Baillet, Topographie des saints, 
287. —E. MabUle, La pancarte noire, 374-76, 441-94. — 
Pouillé de l'arehevécM de Tours (1648), p. 59. — Jour- 
nal d'Indre-et-Loire du 29 juillet 1876. — C. CheTalier, 
Promenades pittoresques en Touraine, 518. — La Tou- 
raine, 27. — Bibl.de Toan, manascrits lH 1267. 1291, 
1314,1425. 

^«paisse (T), ou lËpesse, vii. et rhât., 

C* de Saint-Nicolas-de-Bourgueil. — Ancien fief. 
En 1723, il appartenait à Henri Perrault, lieute- 
nant-général de police à Chinon; — on 1752, à 
René-Henri de Caux, chev., fils de Marc- Antoine 
de Caux de Chassé, lieutenant des maréchaux de 
France. — (Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres 
de Bourgueil. — Begistres d'élat-civil de Saint- 
Vincent de Tours, 1762.) 

£<pan (1'), vil. et chat., c- de Joué, 45 habit. 

— VEspaon, 1316; VEspan, le Paon, xv« siècle 
{titres de la prévôté delaVarenné). — L'Épend, 
carte de l'état-major. — Ancien flef, relevant du 
château du Plessis-les-Tours. En 1316, il appar- 
tenait à Philippe d'Esvres, Éc. ; — en 1469, à Re- 
nault Meschin; — en 1518, à Jacques de Beaune, 
baron de Semblançay; — en 1697, à Laurent 
d'AUard, Éc, seigneur do la Crouzillère, com- 
missaire et lleutenant-proviucial de l'artillerie 
de France, marié, le 27 février de cette même 
année, à Marie - Charlotte de Rostalng; — en 
1723, à Marc-Antoiue-Laurent d'Allard, fils de 
Laurent, Éc., chevalier de Tordre du Mont-Carmel ; 

— en 1749, à Martin Lambron, Éc., seigneur de 
la Crouzillère, conseiller du roi, contrôleur-^én^ 
rnl des lurcies et levées. — La collégiale de Saint- 
Martin de Tours possédait dans ce village une 
closerie qui fut vendue nationalemenl le 14 sep- 
tembre 1791, au prix de 15,000 livres. 

Arch. d'I.-el-L., C, 58.1, 603]prévété de la Varenne. 

— HâU des fiefs de Touraine. — D'Hoiier, Armoriai 
général de France, reg. 2«, !•* partie. — Bibl. de Toare. 
fonda Salmon, titres de Saint-Martin, 

£«pargne (r), f., c-* du Grand-Pressigny. 

ÏSpars (le fief). — Il s^étendalt dans les pa- 
roisses de Sainl-Philibert-de-la-Peiouse, de Cour- 
léon et d'Hommes, et relevait do Gizeux à fui et 
hommage simple. — Bu 1779, il appartenait à 
Gabriel-Joseph Canlineau, chev,, seigneur de la 

Chàteigneraie, qui rendit hommage le 27 mai. 

(Rôle des fiefs de Touraine, — litres de Ct- 
setix.) 

tiïpaule-Fort, ou Bspallefort, fief 

et hébergement, paroisse de Saint-Épain. <— En 
1255, Gilles Milon, chanoine de Saint-Martin du 
Tours, Tacheta de Renault, Geoifroy et Jean Da- 
griçay, frères, pour trois cents sous et un vaso 
d'argent du poids d'un marc. — (Arch. d'I.-el-L., 
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G, 495, Inventaire des titrtê de Saint^Èpain.) 

!ÉSpaUX (les), paroisse de Gravant, — An- 
cien fiof. — Aux XVII* et xviii» siècles, il appar- 
tenait à la famille de Pierres. — (Saint-AUais, 
Nobiliaire universel de France, I. — Arch. 
d'I.-6t-L., prieuré de Pommiers- Aigres.) 



(le lieu des), près de Bossard, c"* 
de Cussay. 
Spegneimu. V. Èpeigné-les^Bois. 

^«peigiié (r), f.> c** de Langeais. — Ancien 
fief. Il dépendait d'une chapelle située dans le 
même lieu et dont le revenu, en 1789, était de 
671 livres. N. Ismard en était chapelain à cette 
époque. -- [Rôle des fiefs de Touraine, — Arch. 
d'I.-et-L., Biens nationaux,) 

Apeigné, vil., c"* de Saint-Épain, 43 habi- 
Uints. 

ÉSpelgnô, c* de Savonnières. V. Ruau- 
d*Épeigné. 

lËpeignÔ (l') , ruisseau. — Il prend sa 
soorce à la Fonlaine-de-1'Érable, c" de Géré, re- 
^il les ruisseaux de Biard, de Géré et de Cour- 
bât, pénètre dans la commune d'Épeigné-les- 
Bois an lieu appelé le Gué-de-Bichemont, passe 
au bourg d'Épeigné, puis dans la commune de 
Saint-Oeorgee (Loir-et-Cher) et va se jeter dans le 
Cher. Il fait mouvoir six usines. Son parcours 
est de neuf kilomètres. Entre le moulin Brouillon 
et le moulin Bailly, 11 porte le nom de Moulin- 
Brouillon. 



I, commune du canton 
de Bléré, arrondissement de Tours, à 39 kilomè- 
tres de Tours et à 12 de Bléré. — Spaniacus, 
816 (diplôme de l'empereur Louis). — Ecclesia 
S. Aniani de Spaniano, 8S9 (charte d'Hérard, 
archevêque do Tours). — Villa qux dictlur 
Spaniacus, 1060 (charte de l'abbaye de Villeloin). 
— Hispaniacus, 1156 (charte d'Hervé, comte de 
Nevera). — Spengne, 1193 (Qaignères, 678). — 
Espaniacus, 1216 (charte de Villeloin). — Es- 
peigne, 1207 (charte de l'abbaye de Foalaines- 
lea-Blanches). — Espeigneium, 1208 (charte de 
Robert de Perrenay). — Expegniacus, 1232 
[charte de Juhel, archevêque de Tours). — Es- 
peigneium, 1326 (charte d'Etienne, archevêque 
de Tours). 

Elle est bornée, au nord, par la commune de 
Francueil ; au sud, par celles du Liège et de Géré; 
à l'ouest, par Luzillé; à l'est, par Géré et par 
Saint-Georges fLoir-el-Gher). Elle est arrosée par 
le ruisseau d'Epeigné, qui vient de la commune 
de Géré et passe dans celle de Saint-Georges. 

Les lieux, hameaux et villages suivants, dé- 
pendent de cette commune : Les fioudinières 
(17 habit.), -r- La Boissière (Il habit.). — Les 
Bergers (35 habit.). — Le MouUn-Godeau (17 ha- 
bit.). — La Grange-du-Bois (21 habit.). — Les 
Thibaudières (27 habit.). — Le Village-dea- 



I Champs (15 habit.). — La Ranchelais (10 habit.). 

— Les Rocs (SI habit.). •— Le Gué-au-Ma!tre, 
ancienne propriété du prieuré d'Epeigné. — La 
Guillaumerie (10 habit.). — La Mulottière (18 ha- 
bit.), ancienne propriété dee Ursulines d'Am- 
bolse. — Neuillé (22 habit.). — La Grefferie (18 
habit.). — Le Grand-Cimetière (19 habit.). — 
Ghossay (28 habit.), ancien fief. » Le Cormier 
(19 habit.). -- ChAteau-Gailhird (28 habit.).— Les 
Doumées (28 habit.). — Le Feu (29 habit.). — 
La Creusotterie, la Ronde, la Salle, la Benetlrie, 
les Roux, la Rondière, les Chouènes, la Freslon- 
nière, la Metaimerie, les Raffoux, Bourdisson, la 
Buretterle, etc. 

Avant la Révolution , Épeigné-les-Bois faisait 
partie de l'élection d'Amboise, du doyenné de 
Montrichard et du grand archidlaconé de Tours. 
En 1793, il dépendait du district d'Amboise. 

Superficie cadastrale. — 1453 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Trotignon, a été ter- 
miné en septembre 1826. 

Population. — 50 feux en 1764. — 446 habit, 
en 1801. — 450 habit, en 1804. — 448 habit, en 
1810. — 464 habit, en 1821. — 442 habit, en 
1831. — 480 hablL en 1841. — 520 habit, en 
1851. — 607 habit, en 1861. — 618 habiL en 
1872. — 697 habit, en 1876. 

Assemblée pour location de domestiques le 
dimanche après PAscension. 

Bureau de poste et perception de Luzillé. 

L'église, dédiée à saint Aignan, fut donnée, 
avec toutes ses dépendances, à l'abbaye de Ville- 
loin en 816. Foulques Réchin, comte d'Anjou, 
en 1070, et le pape Innocent IV, en 1253, confir- 
mèrent cette donation. L'édifice actuel ofiïe un 
certain intérêt. L'abside et une chapelle parais- 
sent avoir été construites au x' ou au xi* siècle. La 
nef et une autre chapelle sont du xu" ou du xiii*. 
Cette église a été classée parmi les monuments 
historiques. 

Le titre curlal était à la présentation de l'abbé 
de Villeloin. 

Au xvu* siècle, une des chapelles était dédiée à 
Notre-Dame. Charles de Godefroy, fils de Pierre 
de Godefroy, Éc., seigneur de Ghossay, y fut in- 
humé le 19 juin 1658. 

A la même époque un des autel» était placé 
sous le vocable de saint Sébastien. Françoise de 
Godefroy eut sa sépulture devant cet autel le 
3 décembre 1659. 

Outre la cure, il y avait, à Épeigné, un prieuré 
appelé le prieuré de Saint'Martin et qui appai^ 
tenait à l'abbaye de Villeloin. Il était desservi 
dans l'église paroissiale par un religieux de ce 
monastère. Catherin Forest était prieur en 1611; 

— Florimont Forest, en 1647 ; — Pierre Gilles, 
en 1727. 

Pendant longtemps, les archevêques de Tours 
prétendirent qu'ils avaient le droit de gîte dans 
le prieuré d'Epeigné, lorsqu'ils visitaient cette 
partie de leur diocèse. Mais Etienne, archevêque 
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de Tours, par une charte de 1326, déclara que ce 
droit ne lui appartenait pas et que Thospitalité 
qu'il recevait dans ce lieu n'était qu'un acte de 
respectueuse bienveillance. 

Le prieuré possédait un moulin situé dane le 
bourg, les métairies du Grand-Cimetière et du 
Gué-au-Mattre et six arpents de bois appelés la 
Taille-des-Vallées. 

Les registres d'état-civil de cette paroisse re- 
montent à 15&0. Les actes sont rédigés en latin 
de 1611 à 1623. 

euRÉs D'Éreiani. — Pierre Yerton, 1S90, 1601. 

— Jehan Lhomme, 1611. — Pierre Cholin, 1633- 
33. — Pierre Bonneau, décédé le 5 juin 1635. Il 
fut inhumé dans Tégllse, devant le crucifix. — 
Moroux, 1637. -* Massot, 1639. — François Au^ 
geron, 1641. — Jean Ramauger, 1667*62. — 
René Collet, 166», décédé le 26 juillet 1687. Il 
fut Inhumé dans ie chœur de l'église. — François 
Aubin, 1687, 1730. — François PotHer, 1730, dé- 
cédé le 28 mars 1772. — François Guy, nommé 
en avril 1772, décédé le 19 mars 1782. — •• Jean 
Desmée, 1782, curé constitutionnel, 1793. — Des- 
mée, 1804. — Bigot, 1830. ^ Leroy atné, 1837. 

— Roger, 1889. — TirauM, 1850. — Chenler, no- 
vembre 1869. — Smest Ferrand, janvier 1873, 
passe à la cure de Panzoult le 14 juillet 1876. — 
François Georget, 1878, actuellement en fonctions 
(1879). 

La paroisse formait un fief relevant du château 
d'Amboise et qui appartenait à l'abbaye de Ylllo- 
loin. Le prieur portait le titre de seigneur d'Êpei- 
gné, comme on le voit par un aveu rendu au châ- 
teau d'Amboise, le 26 mars 1727, par Plerro 
Gilles, prieur de Saint - Aignan d'Épeigné et de 
Saint-Pierre de Chezal-Benoit. Le fief avait le 
droit de haute, moyenne et basse Justice. 

Par suite d*uDe transaction passée en 1070 
entre l'abbaye de Vtlleloin et Foulques Réchin» 
comte d*ADjou, les habitants d'Épeigné étaienl 
tenus de servir dans les troupes de ce dernier, 
quinze jours par an. 

BiAtRSS d'Épeiow*. — Chevallier, 1792. — De- 
saché, 1801. ^ Deslandes, 1804. — Louis Ri- 
chard, 29 décembre 1607. — André Fouassier, 
17 janvier 1815. — Louis Richard, 1" août 1821, 

27 novembre 1884. — Louis-Auguste Richard, 

28 juillet 1846. — 6ilvBin Serreau, 18S2, mai 
1871, 16 février 1874. — Déelré Delagraage, oc- 
tobre 1876, 21 janvier 1878. 

Areh. d'l.-«t-L., C, 561, 603, 633, 651; Htret de Vab- 
baye de YUleMn, Hêvede» prieurés; Bien* natiemaus, 

— ArebivM <i« la Virane, H, 3, liaua 503. ~ RagUtres 
d'état-chril d'Épeigné. — Cartukàre du lÀget, — Mou- 
nitr, 1. 115-16.— D. Boosmau, I, 24, 25, 54; II, 616; 
IV, 1273; V, 2071. 2236; VII. 2733; VIU. 3522. — Gullia 
chriêtiana, XIV, 47 {inatrum.). — Pouilté de l'areJievé- 
ché de Toun (1648}, p. 70. — Liber eompoeitionum^ 58. 

— Bibl. de Tonra, fondf Silmoa, titres de Vilieloin. — 
Ezpiliy. Dietiot^ des Gaules et de la France, II, 747. — 
BiM. Mtiofl«le, Oaignéret, 678. 

^â2p6i0a6-8lir*DÔ2nef commune du can- 



ton de Neuvy-Roi, arrondlsflemeot de Toçrf, i 34 
kilomètres de Tours et à 9 de Neuvy-Roi, — ^Tts- 
paniacxM, in pago Cenomanico, 1040 {Carlu- 
laire de la Trinité de Vendôme). — Spania- 
eus, 1072 [Ampliss, œîl,, l). — Èpeigné, carte 
de Cassini. 

Elle est bornée, au nord, par la commune de 
Beaumont-la-Ronce; au sud, par celle da NeuTy- 
Roi; à l'est, par Chemillé-sur-Déme; à l'ouest, 
par Vil.lebourg et Bueil. Elle est arrosée par la 
Dôme et par le ruisseau de Rorthrea. On y trouve 
deux étangs : celui de la Morfondrle et celui de 
Bongendre. Elle est traversée par le chemin de 
graùdé communication n* 29, de Tours à Rouen. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dé- 
pendent de cette commune : Girardet, ancien fief. 

— Le Noyer, ancien fief, relevant d'Épeigné. — 
Les Pins (47 habit.), ancienne paxolM^. •— Bor- 
thres, ancienne paroisse. — La Guionnlère (12 
habit.). — La lUufardlàrei ancien fief. — Le Oué- 
Bordier (13 habit.). — Reanefort, ancien fief. — 
Ricordaine, ancien fief. — Le Perrin, ancien fief, 
relevant de la Marchôre et du Chapitre de Bueil. 

— La Rabate, ancien fief. — La Serplnerie, an- 
cien fief, relevant du Chapitre de Bueil. — Lu 
Viollière, ancien fief. — Le Grand-Domaine (14 
habit.]. — Bellevue, le Bournais, la Cave-du- 
Parc, les Blanchard ières, l'Aître-Molron, Vaupc- 
ron, rHermitage, la Gâte, la Malson-Rouge, Bols- 
Soleil, la Grollerie, la Charpenterie, la Crosson- 
niôre, la Quenellerie, la Petite-Maison, les Li- 
zières, l'Acherie, la Proutière, le Jaunay, la Tho- 
masserie, la Roche-Manger, rAltre-Fuseau, la 
Maison-Neuve, les Gorbinléres, les Àasis, U Li- 
gnerie, le Ragot, la Reuserie, le Hohx, TAuberde* 
rie, les Forges» la Bregeonniôre, la Rafinarie, 
Rennefort, la Vacherie, le Vieux-Chàteau^ etc. 

Avant la Révolution, Épeigaé^ur-Déme faisait 
partie de l'élection de Chàteau-du-Loir, du doyeu- 
né de Troo et de l'arcbidiaconé de ChAtaao-du- 
Loir, diocèse du Mans. En 174)3, il dépendait du 
district de CbAteaurenauU. Par ordonnance royale 
du 2 octobre 1822, les communes da Rorthret et 
des Pins ont été réunies A celle d'Épeigné. 

Superficie cadasirtUe, -* 2107 heetares. <i— Le 
plan cadastral, dressé par Lecoy, a été terminé 
le 26 septembre 1834. 

Population. — 125 habit, en 1764. — 146 ba- 
bit. en 1801. — 150 habit, en 1804. — 211 habit, 
en 1810. — 262 habit, en 1821. — 525 habU. en 
1831. — 485 habU. en 1841. — 451 habit, en 
1851. — 466 habit, en 1861. ^ 437 habit, en 
ig72. _411 habit, en 1876. 

Assemblée pour location de domestiques le 
jour de la Pentecôte. 

Bureau de poste de Chemillé*sur-Déme. — 
PereepHon de Keuvy-Roi. 

L'église, dédiée à saint ÉtteoBe, fut ooiiatralto 
en 1040. La foçade offire, à la base du pignon, de 
curieux bas-rellelii repréoentaot des éléphfiiLts. 
des lions, des tigres et divers animaux fanlastl* 



EPE 



— 17 — 



EPI 



fjutis. Cetle bizarre omemcntalion est surmontée 
d'une oomicfae découpée en manière d'échiquier. 

Le prieuré-cure était à la présentation de 
l'abbé de Yaas. Il possédait les métairies du 
Gravier, de la Grongardière et de la Beauvairie^ 
paroisse de Beaumont-la-Cbartre. Ce prieuré for- 
mait un fief. 

pRiEURB-cuais d'Épbigné. — Pierre de Baillet, 
1SS9. — Jean Pichard, 1613. — André Jeusnin, 
1674. — Jacques Durand, chanoiae régulier de 
Préroonlré, 1690. — Denis Tourlay, 1714-52. — ■ 
Loo-is Lenormant, 1760, décédé le 4 mai 1761. — 
L. Legrand, mai 1761. — Louis-Charles Foucher, 
chanoine de Prémontré, septembre 1761, cesse 
ses fonctions en moi 1791. — Leconte, 1791, curé 
constitutionnel, 1793. — Lepine, 1804. — Ron- 
deau, 1810. — Pigeon, 1820. — Venot, 1830. — 
Portai, 1837. — Venot, 1839. — Subtil, 1862. — 
Coué, 1867, 1874. — Chesneau, juin 1874, ac- 
tuellement en fonctions (1879). 

Au XI* siècle Tabbafe de la Trinité de Vendôme 
possédait, dans la paroisse d'Épeigné, des biens 
qui lui avalent été donnés par Geoffroy, comte 
d'Anjou. 

Le fief d'Épeigné-sur-Dôme avait le droit do 
haute, moyenne et basse justice. Il a été possédé 
pendant plusieurs siècles par la famille de Bueil. 
En 1747, il appartenait à N. de Broussel; — en 
1768, à Henri-Renault-Nicolas de Lusignan de 
Lczay, lieutenant -colonel du régiment de la 
reine-, — en 1789, à Uonoré-Étienne de Martel de 
Gai lion, Éc, seigneur de Ghemillé, fils de Jean- 
Bapliste-Grégoire de Martel, Éc, seigneur de 
Saint-Antoine, do Magesse, au Canada, d'Ësvres, 
d'Orcay , cooseiller et secrélairo du roi , et de 
Marie- Anne Gauvereau. 

Honoré-ÉLienne Martel de Gaillon comparut, 
en 1789, à l'assemblée de la noblesse do Tou- 
raine. De son mariage, contracté le 2i janvier 
1772, avec Catherine-Christine- Victoire-Martine- 
Perrine Marchesné il eut : 1» Etienne, commis- 
ssaire des vivres, décédé en 1813; 2* Pierre, sei- 
gneur du Plessis-Barbe ; 3* Catherine, décédée le 
4 décembre 1774, tt qui fut inhumée dans l'église 
d'Epeigné; 4'' Sophie, mariée au comte de Sal- 
mon de Loire; 5° Antoine, qui épousa Mario- 
Harguerito-Frémiot-Chantal Marie. 

Au xvin* siècle, la justice d'Épeigné était réu- 
nie à celles de la Marchère et de Chomillé. 

£n 1844, en faisant des fouilles, à l'Aitre-aux- 
Jalles, près de la route de Tours au Mans, on a 
découvert, à une profondeur de 40 mètres, des 
matières combustibles ayant beaucoup do rapport 
avec la houille. Une souscription fut ouverte, a 
cette époque, pour continuer les recherches. 
Abandonnées au bout de quoique temps, ces re- 
cherches ont été reprises de nos jours. 

Maibes d'Épbioné. — Louis-Prunçois Deslandes, 
1790. — Chambaudiôro , 1801. — Dcslandos , 
29 décembre 1807, 1*' février 1817. — Denis Be- 
nevaull, 26 septembre 1817. — Vacher-Bortinière, 



1" août 1821. — Salmon do Loire, 10 septembre 
1821. — Charles Fourier, 3 décembre 1821, 
20 novembre 1822. — Salmon de Loire, 2 janvier 
1826. — Charles Fourier, 17 septembre 1830. — 
Jean-Baptiste Touchard, 20 octobre 1830. — 
Cliarles Vacher, 5 juin 1837, juin 1840, 20 juillet 
1846. — Robineau, 1871. — Louis Boucher, 
20 février 1874, 21 janvier 1878. 

Arcb. d'I.-«trL., C. 336; G, '254; titres de la cure 
dÉpeigné. — Rôle de» fiefs de Touraine. — Bibl. de 
Tours, manuscrit n» 1 195. — AmpUss. collectio, I, 480. 
— CauTln, Géographie ancienne du diocèse du Mans, 
144, 512. — Le Paige, Diction, topographique du dio- 
cèse du Mans, I, 269. — Journal d'Indre-et-Loire du 
18 février 1844. — Tmbleau de la généralité de Tours 
(manuscrit). — La Thaumassière, Hist. du Berry, 441. — 
A. Joanne, Géographie d'Indre-et-Loire^ 34. — An- 
nuaire-almanach d'Indre-et-Loire (1877), p. 96. — Mém. 
de la Soc. archéol. de Tour., X, 107. — L. de la Roque 
et B. de Barthélémy, Catalogue des gentilshommes de 
Touraine, 10. — J.-J. Bourassé et C. Chevalier, Recher- 
ches sur les églises romanes en Touraine, 98, 99. — Re- 
gistres d*état-civil d'Épeigné. 

tiSpeléS (le lieu des), près de la Bagonne, C' 
de Salnt-Pierre-de-Tournou. 

^«pesse (r), c"* de Salnt-Nicolas-de-Bour- 
gueil. V. Épaisse. 

Ï2pxers» ham., C" de Balesmes, 12 habit. — 
Espiez, 1468. — Épié, plan cadastral et carte de 
l'état-major. — Ancien fief, relevant de la baron- 
nie do la Haye à foi et hommage simple et vingt 
sous tournois de loyaux aides. Eu 1460, il appar- 
tenait à Jacques de GueiTault, Éc. ; — en 1468, à 
Guillaume de Gueflault, qui le vendit, par acte 
du 21 février 14 79, à Antoine de GueiTaull, son 
oncle; ^- en 1482, à Jacques de Beauvoir et à 
Charles de la Molhe; — en 1788, à Francis- 
Louis, comte de Bussy. — (D. Housseau, XU, 
5965, 5968, 5969, 6039, 6042. — Bibl. do Tours, 
manuscrit n* 1312.) 

ÉSpiez, f., c"« de la Chapelle-Blanche. 

lËpignoux (le lieu des), c"' de Lignièrcs, 
près du chemin de Fontenay à la Gilardière. 

lËplgny» ham. et chAt., c"* de Ligueil. — 
Espaigné, 1397 {titres de la baronnie de Li- 
gueil). — Epignrjf carte de l'état-major. — An- 
cien ûef. En 1660, 11 ^partenait a Pierre de 
Mons, chev., seigneur de Viannay, qui, de son 
mariage avec Marie Bougault, eut une Bile, Mar- 
guerite, mariée, le 28 mars 1565, à Antoine 
Pierres, chev., soigneur des Gardes, fils de Jean 
Pierres, chev,, seigneur de la Bouinière, de Beau- 
repaire et de la Bigollière, et de Charlotte Cla- 
veurier. 

Antoine Pierres, chev., seigueur de Mons, 
d'Épigny et do Vionnay, par suite de sou ma- 
riage avec Marguerite de Mous, eut un fils, Reué, 
seigneur d'Épigny, qui épousa, le 6 juillet 1611, 
Marguerite du Billard. De ce mariage na([uil .Vn- 
toine Pierres, chev., seigueur d'Épigny et de 
Viaiuiay, marié, le 23 janvior 1657, à Henriette 
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de Fouchior, dont il eut: 1« Antoine; 2* René; 
3* Joacbim. 

Antoine Pierres, chev. , seigneur d'Épigroy» 
mourut sans postérité, vers 1690. La terre d'Épi- 
gny passa à son frère René, seigneur de Fonte- 
nailles qui, de son mariage, contracté le i 1 jan- 
vier 1692, avec N. Scot de Goulanges, eut six 
enfants : 1* René, qui suit; 2* Charles-Constant, 
marié, vers 1715, à Françoise-Catherine de Mar- 
say; 3» Gharlolte; 4» Louise; 5% «• Clolilde et 
Henriette, religieuses. 

René Pierres, chev., seigneur d'Épigny et de 
Fon tenailles, épousa, par contrat du 27 octobre 
1715, Antoinette Cottereau de Granchamp. Il 
mourut avant 1732, laissant sept enfanis : 
1* René-Antoine, qui suit; 2* Joseph-Pascal, ca- 
pitaine au régiment de Poitou, chevalier de 
Saint-Louis; 3* Charles-François; 4* François; 
5* Henriette; 6*, 7* Louise et Françoise-Margue- 
rite, religieuses. 

René-Antoine Pierres, chev., seigneur d'Épi- 
gny et do Fontenailles, épousa, le 20 février 
1748, Anne - Marguerite d'Harembure , fille do 
Paul d'Harembure, Éc, seigneur de la Chévrie, 
et do Marie-Anne de Moussy. De ce mariage sont 
issus : 1« Antoine-Anne-Joseph, qui suit; 2* An- 
toine-Alexandre, chevalier de Malte, décédé en 
1778; 3* Anne-Henriette, mariée à N. de Vedières, 
baron de Cordes. 

Antoine-Anne-Joseph de Pierres, chev., sei- 
gneur d^Épigny et de Fontenailles, officier de 
cavalerie, comparut à l'assemblée de la noblesse 
de Touraine, en 1789. Il épousa, en premières 
noces, N. de Moussonvilliers, et, en secondes 
noces, N. de Nogerée. 

Dans le village d^Epigny se trouvait un autre 
fief, distinct du précédent, et que l'on trouve dési- 
gné dans divers titres sous les noms de fief ou 
métairie d'Épigny, ou de Cherelies, ou Cerelles, 
En 1595, ce fief appartenait à Andrée de Villiers, 
veuve de Charles de Byon, Éc. En 1G04, il était 
passa aux mains d'Antoine Baraudin , et, en 
1609, en celles de René Baraudin, chanoine de 
l'éf^lise de Loches, qui le céda au Chapitre de 
Saint-Martin de Tours. Celui-ci, par acte du 
5 mars 1622, le donna à rente perpétuelle à René 
Pierres, qui l'unit à soff autre fief d'Épigny. 

La ohapello du chAteau d'Épigny est mention- 
née dans le Registre de visite des chapelles du 
diocèse de Tours (1787). Une rente de cinquante 
écus était payée au chapelain. 

Areh. d*I.-et-L., G, 14, 404 et titres de Saint-Quentin. 
— Siiot-AUaii, Nobiliaire universel de France, I. — 
Armoriai général de 1696. — Laine, Archives de la no- 
blesse de France, VI, généal. de Mons. — Goyet, Nobi- 
liaire de Touraine. — Mém, de la Soc. archéol. de 
Tour., X, 111. — L. de la Roque et E. de Barthélémy, 
Catalogue des gentilshommes de Touraine, 11. 

£<pi-G-rexiier (le lieu de T), prés du Gué, 
e"* de Marcé-sur-Ësves. 

^iloies (bois des). V. Doiê-de-PlanU, 
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SSpinat (r)i ou Lepinat, c*« de Barrou. 

— Domus de Lespinas, xii« siècle. — Domus 
mililise Templi de Spinacelo, 1220 (Gaignèros, 
678). — Hôpital de VEspinacerie, 1267 (charte 
de la Merci-Dieu). — Lespinart, 2 septembre 
1288 (Lettre de François de Bor, commandeur 
d'Auvergne). — Ancienne commandeiie de l'or- 
dre du Temple. Jean le Borruyer en était titulaire 
en 1288. Elle passa aux chevaliers de Saint-Jean 
de Jérusalem au commencement du xiv* siècle. 
Vers 1600, elle fut annexée a la commanderie du 
Blison. Des anciens bâtiments de la commanderie 
il ne restait, en 1791, qu'une petite habitation, 
une grange, une tour placée au milieu d'un 
préau, et une petite chapelle tombant en ruines. 

— Les commandeurs de l'Épinat possédaient dans 
la ville de la Haye un hôtel appelé la Commart' 
derie et qui était situé derrière l'église de la Ma* 
deleine. — (Arch. d'I.-et-L., G, 33; Biens natio^ 
nau^. ~ Bibl. nationale, Galgnères, 678. — 
Blbl. do Tours, manuscrit n^ 1425. — Dufour, 
Diction, de l'arrondissement de Loches, I, 0. — 
D. Hoùaseau, XII, 5851, 6039; XVIH. — D'Ho- 
zier, Armoriai général de France, rcg. 3«.) 

£«pinat (furet de r), paroisse de Barrou. — 
Eu 1213, elle appartenait à Geofi'roy, vicomte de 
Ch&teaudun, qui autorisa les religieuses do Rives 
à y faire paître leurs troupeaux. — (D. Housseau, 
XVm. — Bibl. de Tours, manuscrit n- 1169.) 

lËSpinais (le lieu des), paroisse de Cheillê. 

— En 1666, il appartenait à Christophe du 
GourdauU. — ^Goyel, Nobiliaire de Touraine.) 

ÏSpinais (T), f., c*" de Chinon. — En 1699, 
elle appartenait à François Gillolre, sénéchal do 
la châtellenie de Huismes. — (Arch. d'I.-et-L., 
titres de Huismes.) 

tiSpinandes (le lieu des], près de Bois- 
Rond, c" de Pussigny. 

Apixiay (T), f., C" de Balcsmes. 

^inay (T), ou Petit-JÉIpinet, f., c"" 

de Cangy, près de la Cisse. 

ÏCpinay (ruisseau de 1'), c"« de Cangy. — 
Espinay, dans un acte du 12 juin 1531. — 
(Bibl. de Tours, manuscrit n* 1310.) 

lËBpinay (l'), vil., c" de Chambourg, 24 
habit. — Epinay, carte de Cassini. — Ancien 
fief. Vers 1406, il appartenait à Mario Grenet, 
femme de Baudouin de Broc; — vers 1666, a Ca- 
therine Le BretoD. — (Laine, Archives de la no- 
blesse de France, IV. — BibL de Tours, fonds 
Salmon, titres de Loches,) 

tiïpixiay (r), vil., c" de Dolus. — Ancienuo 
ch&tellenie, relevant de Reignac. — Lespinay, 
1306 {Cartulaire du Liget). — Épinay^Dolùs, 
xvii^ siècle {litres de Loches). — Èpinay, carte 
de Cassini. — Le seigneur avait le droit de haute 
moyenne et basse justice, et celui ù'éteuf, sur les 
hommes qui se mariaient ou dont on publiait les 
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bans dans la paroisse. Cet étenf était couru ie 
jour de la PmtecAte. Les métairies de la Girar- 
dière, de la CheTallière et de la Baraudière rele- 
vaient de réplnay. En 1318, cette chAtellenie ap- 
partenait à Guyon de Précigné. Elle passa en- 
suite aux familles du Fau, Barberin de Reignac, 
Thibault de la Rivière ot de la Fayette. En 1710, 
elle fut réunie au marquisat de Reignac. — (Arch. 
d'I.-€t-L., C, 602; — E, 110, 128, 130. — D. 
Housseou, XVIIL — Râle des fiefs de Touraine, 

— Dufour, Diction, de Varrondissement de Lo- 
ches, I, ?31. — Registres d*état-civil de Reignac.) 

£«pinay (forêt de 1'), c" do Dolus. — A'c- 
mus de Epinay, in parochia de Duobus Luciis, 
1308. — {CaHulaire du LigeL) 

Apinay (T), ou IIaut-£«plnay, f., 

c*» de Mazières. — AnciGD fief, sans droit de jus- 
tice, relevant de la chàtellenie des Écluses. Le 
seigneur devait au cb&telain des Écluses dix- 
huit deniers de service annuel et deux houssines 
de houx lorsqu'il allait à la chasse. En 1751, 
ce domaine appartenait à Jean-Louis-Abel de 
Petiyean, qui rendit aveu le 3 juillet; — en 1776, 
à Jean-Paul Courier, bourgeois de Paris, qui 
rendit aveu le 17 août; ^ en 1789, à la famillo 
du Vau. — (Titres die la baronnie de Saint' 
Michel.) 

ÏSpinay (r), ham., c" do Souvlgné, 10 ha- 
bit. — Lepinay, VEspinay, ou Souynais, xvi« 
siècle. — Ancien Ûef, relevant de Château-la- 
Vallière. En 1530, il appartenait à Jehan de 
l'Espinay; — en 1734, à Henri, marquis d'illiers 
d'Eutragues; — en 1779, à Charles-Nicolas / 
Pellcrin de Gauville. — (Râle des fiefs de Tou- 
raine. — Mém. de la Soc. archéol, de Tour. 
XIU, 245. — Bibl. de Tours, manuscrit n« 1420.) ' 

^Iplinay (bols de 1'), c*« de Saint-Germain- 
5ur-Vienne. 

[les bruyères de T), c»* do Vou. 

(1'), f., c" de Vouvray. — L'Épi- 
nay, carte de l'état-major. 

]ËSpine (T), f., c** do Bossay. — Ancienne 
forge, qui dépendait de la baronnie de Preuilly. 

^ipine (la Petite-;, ou la Herse, c-*de 
Charentilly. — Propriété de quatre arpents qui 
appartenait, en 1729, à Tabbayo de Beaumonl. 

— (Bibl. de Tours, manuscrit n* 738.) 

iÉCpine (r), f., c" des Hermiles. — Lespine, 
1617. ^ L'Épine, carte de l'état-major. — 
1CI7, elle appartenait à Gilles de Bellanger. — 
■ Arch. d'I.-et-L., E, 82.) 

£pine (le lieu de 1'), c<** de Louans, près du 
chemin de Louans à Saint-Bauld. 

Épine (T), ou ifcpine-Fleurie, vil., 

c»«de Montlouis, 77 habit. 

^ine-I>angereuse (T), paroisse do 
Saint-Florentin d'Àmboise. V. Spina periculosa. 



Àpinerie (V), c-* d'Auzouer. V. VÉpinière. 
lËpinerle (i), ou les ifcpinerles, f., 

c" de la Membrolle. 
^inet (r), c" de Cangy. V. Épinay. 
ÏSpinette (bois de r), c* de Bueil. 

ÎCpinette (le lieu de T), ou des "Èlpi-' 

nettes, près de Bossard, C' de Gussay. — 
Spinella, 1268. — A cette époque, l'Épinelte 
appartenait à Odet Descbeveau, valet. — (Arch. 
d'I.-et-L., doyenné de Saint»Marlin.) 

Épinette (1'), f., c"*du Grand-Pressigny. 

— Èpinelte, carte de Cassini. — Ancien fief, re- 
levant de la baronnie de la Haye. En 1607, il ap- 
partenait à Artus de Billard ; — en 1629, à An- 
toine de Billard, Éc., décédé le 16 septembre do 
cette année; — en 1646, à Philippe dc3 Hous- 
seaux ; — en 1691, à un autro Philippe des Hous- 
seaux, décédé le 2 juillet 1721; — en 1721 à 
Philippe dos Housseaux, décédé le l*' juillet 
1764. — (Arch. d'I.-et-L., E, 103. — D.Housseau, 
XII, 6039. — ifém. de la Soc, archéol, de 
Tour. — Armoriai général, 1696.) 

£«pinette (I), f., eu de Saint-Branchs. 

ifepinette (le Heu de T), c** de Sainte-Ca- 
therine-de-Fierbois, près du chemin de Sainte- 
Maure à Saint-firanchs. . 

lËplnettes (le Heu des), près de Chignole, 
c" do Braslou. 

ÉSpinettes (le lieu des), près de la Boisar- 
drie, c"" de Ncuil. 

ÉSpinettes (le lieu des), près des Égués, 
c*" de Sainte-Maure. 

lËpinettes (la fontaine des), c"« d'Yzeures, 
près des limites de Néons. 

Splnlëre (r), f., c» d'Autrèche, près de 
l'étang des Têtards, — Épinière, carte de Télat- 
major. 

tiïpinière (i) et la Petite-tiïpinière, 

f,, c"* d'Autrèche. — Lepinerie, Lespinière, xvu» 
siècle. — Épinière, cartes de Cassini et de l'état- 
major. — Anciens fiefs, relevant de Châteaure- 
nault à foi et bommage lige. En 1625, ils appar- 
naient à Marguerite Gousinot, veuve de François 
d'Amboise, qui rendit avou le 7 septembre; — eu 
1632, à Nicolas Ruau; — en 1643, à Pierre Mou- 
linet, huissier de salle de la reine, marié à 
Jeanne Pallu, llHe de Gabriel Fallu, juge ot lieu- 
tenanl-général-criminel de la prévoie de Tours, 
et de Mario Patrix. Ils passèrent ensuite aux 
familles Guimont, de Crevant et Bergcron de la 
Goupillôre. — (Arch. d'I.-et-L., E, 22; Inventaire 
des litres de Saint-Julien, — Rôle des fiefs de 
Touraine. — Archives du château de Pierrefille. 

— Registres d'état-civll de Saint-Saturnin de 
Tours, 1643.) 

tiSpinlère (T), c»« de Beaumont-IapRonco. 
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— Ancieane propriété du prieuré de l'EucioitrOf 
qui l'avait nclielée on 1634 c( qui la cnnserva 
jusqu'en 1791. — (Arcli. d'I.-et-L., Biens natio- 
naux. — Bibl. de Toura, maDuscril n» 1169.) 

ÎCplnière (T), vil., c« de rouesmcs, 31 ha- 
bit. — Lepinière, carte do lelal-major. — L'È- 
pinière, carte de Cassini. 

lËpinière (l'), f., c* de Monthodon. — 
VÈpinière, carie de l'êtat-major. 

ÏCpixiières ( le lieu dos), près de Mazerolles, 
c"» de Sache. 

Ëpinon (le lieu de 1'), dans la forêt de 
Preuilly, C* de Charnizay. 

ÉÏ>iot8 (les), vil., €■* de Restigné, 26 habit. 

Ëpiray, vil., c" de Monts, 29 habit. — 
Èpiray, carte de rélal-major. — Épivé, carte de 
Cassini. 

]Ë«pou8e(le lieu de 1'), près de Pclit-Bois, 
c"' de Braslou. 

Élproxmière (l'), f., c" de Channay. 

lËpronnière (T), f., c-* de Saunay. — 
Ancien fief, relevant de ChAteaurenault. — En 
1558, il appartenait à Jehan Thibault, qui l'avait 
acheté de Marin de Marçay. — {Bôle des fiefs de 
Touraine. — Archives du château de Picrrefilte.) 

lËquerre (le lieu de T], près do la Molle- 
lièro, c'* de Luzé, 

ÏBrable (r), f., c" d'Athée. — Ilâtel-des- 
Érables, 1439. — Ancien fief. En 1439, il appar- 
tenait à la famille du Puy. — (Bibl. de Tours, 
manuscrit n* 1440.) 

ÏBrable (fontaine de 1'), C* de Géré. 

SIrable (T), f., c" de ChAteaurenault. — Le 
Rable, 1067. — En 1C50, elle appartenait à Louis 
de Fenouillet; — en 1C67, à François de Fenouil- 
lel; — en 1764, à Emmanuel Pcltereau. — (Arch. 
d*I.-et-L., Inventaire des titres de la chambre- 
rie de Saint-Julien,) 

Ï2ra1>le (!'), vil., c"* de ChemlUé-sur-In- 
drois, 26 habit. — L* Érable, alias Beremgraye, 
xviV siècle. — Lhérable, 1791. — Érable, carie 
de Cassini. — Ancien Ûef, relevant du Pont. Au 
xviu* siècle, il appartenait aux chartreux du 
Liget. — (Arch. d'I.-et-L., C, 602; Biens natio- 
naux. — Rôle des fiefs de Touraine.) 

Ï2rable (T), f., cy de Civray-sur-Esves. — 
Larrable, 1335. — Érable, cartes de Cassini et 
de l'état-major. — Ancien fief, relevant de Mau- 
lay. En 1335, il appartenait à Guillaume de 
l'Érable; — en 1782, à Marie Borland de la 
Louère, fille de René Borland. — (Cartulaire de 
Varchevêché de Tours, — Arch. d'I.-et-L., E, 
ib.) 

^jrable (!'), f., c* de Couesmcs. 

Arabie (V), ou Xj'Hérable, X«he- 
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rabe» ou Petit -Bois, f., c»« de Pocé. — 
Lhérable, ou Fief-du-Vau, xvii* siècle. — L'J?- 
rable, carte de l'élat-major. — Ancien fief, rele- 
vant de Pocé, h foi et hommage simple. En 1720, 
il appartenait à Thomas Delanoue; — en 1750, à 
Jean-Baptiste Delanouo; — en 1772, à Mario- 
Anne Delanoue et à la famille Valadon. — (Arch. 
d'I.-et-L., E, 38. — Bôle des fiefs de Touraine.) 

iÉîrable (T), ham., c:"» de Sainl-Ouen, 11 
habit. — L'Érable, carte de Télat-major. 

ÉSrables (les), f., c* d'Artanues. — Éra- 
bles, cartes de Cassini et do l'état-major. 

lËrables (les), f., c** de Draché. — Les 
Arabes, plan cadastral et carte de l'état-major. — 
Dans ce lieu on remarque un menhir, connu 
dans le pays sous lo nom de Pierre-Pei*cée. — 
{Mém. de la Soc. archcoL de Tour.^ I, 56, 57. 

— Tablettes chronologiques de Vhiatoire de 
Touraine. — C. Chevalier, Promenades pitto- 
resques en Touraine, 521. — A. Jeanne, Géo- 
graphie d'Indre-et-Loire, 98.) 

ÏSrard, ou Kérard, archevêque de 

Tours, succéda à Amaury au mois d^avril 856. 
Le 13 novembre 857, il fonda le prieuré de 
Truyes et présida, l'année suivante, le 16 mai, 
un concile assemblé à Tours. Le 18 août 866, il 
prédida également un concile tenu è Soissons. Il 
mourut on 871, et eut pour successeur Actard, 
évoque de Nantes. — (D. Housseau, I, 80, 81 ; 
XV, 82. — Cartulaire de Cormery. — Bccueil 
des historiens des Gaules, VII, 238. — Mnan, 8. 
et metrop. ecclesia Tu7^onensis, 60. — Marteau, 
Paradis délicieux de la Touraine, II, 102, — 
Gallia Christian a, XIV. — Chalmel, Hist. de 
Tour., III, 448.) 

Srbert, ou Hubert, abbé de Footaines- 
les-Blanches , 1184-98, fut ensuite évèque de 
Rennes. Il était originaire do Vendôme. — (I). 
Housseau, V, 2097. — Bibl. de Tours, fonds Sal- 
mon, titres de fontaines-les-Blanches, — Galliti 
christiana, IV. — Mém, de la Soc. archéol. dv 
Tour., IX, 228.) 

^ault (!'), f., c"* de Iluismes. 

lËraultS (les), c*« de Benais. V. Aireau, 

^SCrçay, c" de Souvigny. V. Arçay, 

Srcé, Srceius. V. Puy-d'Array, c-' 
d'Azay-sur-Cher. 

ÏSreau (T), ou Aireau, vil., c-« de Bcr- 

Ibenay, 30 habit. — L'aireau, carte de l'élat- 
major. 

làiTeau (le Grand-), ham., c"' de Bourgueil. 
13 habit. 

]^eau-Brécliot (T), f., c-* de Louans. 

— Èrau-Bréchot, carte de Tétat-major. — Les 
Aubreehols, carte de Cassini. 

du^eaU'Numier (!'), f., c** du Louroux. 



ERR 
^Ireau-Picliard (K), c- de Bossée. V. 

Hcreait^Pichard. 
BSremitœ. V. les Hermites. 
Ëridense (i')i ou Zjes Ridenses, f., 

c*** de Sainl-Pierre-des-Corps. 

ÏSrlppeSy f., €•• d'Arlannes. — VÉrippe, 
carie de Cassiui. 

Bnnantayuni. V. Arman^ay, c-« du 
Louroux. 

(St-), f., c** de Monllouis. 
, c" de Neuillé-Pont-Pierre. V. 
Armilly. 

Srmitage (i), ou Hennitage, f., c* 

de Champigny. -- Hermilage, carie de Cassini. 

Srxnitage {!'), f., c" de Cormery. — £'r- 
mitage, carlô de rûlat-major. 

(!'), f., c" d'Épeigné-lc8-Bois. 

(le lieu de T), c"* de Ferrières- 
aui^Beaulicu, près du ruisseau de Ferrières. 

Srmitage (r), ou Hermitage, f., c* 

de Huismes, près du ruisseau des Fontaines- 
d'Âuzon. 

(T), f., c^deLuyues. 

(1'), f., c"de Neuville. 

(1*), ou Herznitcbge, f., c" 

de Sainl-Averlin. 
Srmitage (l'), f., c»* de Sainl-Symphorien. 
(les). V. leê Hermiles, commuïie. 
(les), c"* de Nazellcs. V. Her^ 



(!'), c« d'Ambillou. V. Hermi- 
(les), c"' de Rochecorbon. V. 
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mites. 



Itère. 



Armureries. 

ÉSrOXldeléS (le lieu des), près de Sôrignyt 
c»* de Neuilly-le-Brignon. 

ESrpenelliëre(r), c"*de Giran. V. Repe- 
nellière, 

Eîrraudière (T), c" de Loches. V. Rau- 
dière. 

SIrreau (T), f., c** do Cerelles. — Erreau, 
carie de Cassini, — L'Héreau, carte de l'élal- 
major. 

Ebrreau-des-Bodins (T), c** d'Ambil- 

lou. V. Aireau-des-Bodins. 
Srreau-des-Marquets (l), c* do 

Saiûl-Michel. V. Aireau-des-Marqueis. 

Sireau-da-Sois (l'jt c* de Saint-Mars. 
V. Aircait-^lu-Bois. 



(r), paroisse 
de la Chapclle-sur-Loire. — Il est cité dans un 



litre do 1548. — (Arch. d'I.-et-L., prévôté de 
Restigné.) 

Eh^rimbal. V. Château-Galle, c»« de Vil- 
landry. ^ 

TStvbjIs ancien fief, paroisse de Saint^Denis- 
hors. — Ervault, 1668. — Il consistait en cens 
et rentes dus par un certain nombre de maisons 
d*Amboise et de Saint-Denis. — En 1570, il ap- 
partenait à Hardouin Garnier ; — en 1577, à René 
Garnier; — en 1619, à Thomas Le Large, maré- 
chal des logis du roi; — en 1636, à Claude Le 
Tjirge; —en 1677, à Jacques Le Large, Éc; — 
en 1741, à Claude-Joseph Le Large, Éc. Ce fief 
relevait du château d'Amboise, à fui et hommage 
lige. — (Arch. d'I.-et-L., C, 555, 603, 633, 651. 
— Bôtancourt, Noms féodaux, II, 658. — C, 
Chevalier, Inventaire des archives d'Amboise, 
293.) 

Brvau» c" de Sûinl-Marlin-le-Beau. V. Cou- 
lai7\e et Mauny. 

SscalOpler (U), V. L'Escalopier, 

Sscaronnerie (r), closerie, c* de Can- 
gy. — En 1791, elle appartenait à Jacques do 
Chauvelio. — (Arch. d'I.-ot-L., Biens natio^ 
naux.) 

SSadiandon, c* d'Athée. V. Chandon, 

Sscliaildony rivière. V. Échandon. 

Bscliarderie (T), f., paroisse de Clvray- 
sur-Esves. — En 1627, elle apparlenait à Jean de 
Marans; — on 1640, à Pierre de Mons. — (Arch. 
d'I.-et-L., doyenné de Saint-Martin.) 

Sscliargeiuzii. V. Chargé. 

SSscliaux (Bertrand d'), ou Acliaux, 
issu d'une noblo famille de Bigorre, était parent 
de Henri IV. Abbé de Saint-Maixenl en 1590, évê- 
que de Bayonno en 1594, il fut nommé archevê- 
que de Tours le 25 juin 1017, en remplacement 
de Sébaslien-Dori Galigaï. 11 fit bâtir le Palais ar- 
chiépiscopal en 1636 et établit dans celle ville les 
Ursuliues, les religieuses de la Visi talion et du 
Calvaire, les Minimes et les prôlres de TOra- 
toire. Il mourut le 31 mai 1641, âgé de qualrc- 
vingt-cinq ans et fut inhumé dans la cathédrale, 
près de l'un des murs de la chapelle Sainte-Ca- 
therine, au côté droit du chœur. L'épilapho sui- 
vante fut placée sur son tombeau : 

Hic jacet Bertraxdus de Eschaux, 

virtute clarus, 

doctrina insignis, prosapia illustri9, 

qui rec.num 

Henrici magni felicis memori^, et 

ludovici xiii 

ReGNANTIS PER TOTOS XXXV AKNOS 

PRIMUS BACRARUM 

LaROITIONUM COMES fuit. PiR ANNOS XXV 

Baionbnsis 

AnTIBTBS et PBB JlHUOS XXUX ARCHIBP18C0PUS 
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turonens» 
Kec non tobquati Regii spiritus pr^fbctus; 

tandem que 

PlENUS OLORIA et DIEBDS OBIIT ANNO iETATIS 

sva: lxxxv. 
xxi mai. âkno mdcxli. 

Le prélat était représenté sur sod tombeau par 
une statue do bronze, couchée et revélue des 
insignes épiscopaux. 

Bibl. nationtle, Gaiffnèret. — Moreri, Dktion. histori- 
que (supplément), I, 301. — Bibl. de Tours, manascrit 
n* 1264. — Mau, S. et metrop. ecclesia TttronensU, 207. 

— GaUia ehristiana, II, 1263. — Chelmel, Hist. de 
Tour., lU, 464. — Marteau, Paradis délicieux de la 
Touraine, TI, 163. — Afusm Turonenses in morte Rev. et 
illust. Bertrandi Detehaus, archiep. Turon. mserentes et 
afflictK, in adventu illust. et révérend. Vietoris Bou- 
thillier, arehiep. Turonensit recréât», à Petro le] Brun, 
è societate Jesu (sans date), in-4*. — Ménit de la Soc, 
archéol. de Tour., IV, 178, 179, 180; VI, 20; VIII, 17, 
77; X, 204. 

Ssclopejau* Y. Clobjeau, c** de Neuvy- 
Roi. 

BsCOtalSv seigneurie. V. Boche-des-Esco- 
tais, 

SSscotaiS (T), ruisseau. — Scotasius, 1297 
(charte du Chapitre de Tours). — Il prend sa 
source dans l'étang d'Armilly, €•• de Neuillô- 
Pont-Pierre, passe a Saint-Paterne, à Saint-Chris- 
tophe, à Dissay-sous-Gourcillon (Sartho), où il 
reçoit le Gravot, et se jette dans le Loir , en 
amont de Chàteau-du-Loir. Son parcours est de 
vingt-cinq kilomètres. Il fait mouvoir sept usines. 

— (C. Chevalier et G. Chariot, Études sur la 
Touraine, — A. Joanne, Géographie d'Indre- 
et-Loire, 30, 31. — Annales de la Sodélé 
d'agriculture d'Indre-el'Loire (1864), p. 139. — 
E, Mabille, Notice sur les divisions territoriales 
de la Touraine, 168. — Arch. d'I.-et-L., charte 
du Chapitre de Tours.) 

SscotaiS de Chantilly (Louis-Joseph 
des), chevalier de Malle, commaodeur de Ballan 
(17C6), succéda à François-Josias de firilhac. — 
(Arch. d'I.-el-L., litres de Ballan. — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de Ballan.) 

EsCOUbleau (François d'), marquis de 
Sourdis, capitaine du château d'Amboise (1653), 
mourut le 31 septembre 1707. Il était fils de 
Charles d'Ëscoubieau , marquis de Sourdis el 
d'Alluye, maréchal des camps et armées du roi, 
et de Jeanne de Monlluc de Foix. — {Élrennes à 
la noblesse, III, 106. — Beauchet-Filleau, Dic- 
tion, des familles de l'ancien Poitou, II, 73, 74. 

— C. Chevalier, Inventaire des archives d'Am- 
boise, 110.) 

SSscoubleau (Paul d*), marquis d'Alluye, 
flls du précédent, gouverneur de la ville et du 
château d'Amboise (1668), mourut le 6 juin 1690. 

— (C. Chevalier, Inventaire des archives d'Am- 



boise, 305. — Beauchet-FiUoau , Diciion. des 
familles de l'ancien Poitou, II, 73.) 

Bscueille, Bsonillelum , Bscu- 

liuxn. V. ÉcueiUé. 
Ssculeio ffons de), V. la Tourmente. 
Ssculiuxn, SscuUacoxn» Bscullé. 

V. ÉcueiUé, c"* de Maillé. 

Ssgrefain, c^'^deSaint-Antoine-du-Rocher. 
V. Aigrefin. 

ESsgriariuSy m vicariaAmbagencen8%,in 
pago Turonico, — Le nom de ce lieu, cité dans 
une charte de Saint -Florent de Saumur, du 
X* siôcle, est écrit Expiarius, par A. Salmoa, et 
Esgriarius, par £. Mabille. On ne trouve au- 
jourd'hui, du côté d'Amboise, aucun nom répon- 
dant a Esgriarius ou Expiarius. — (D. Hous- 
seau, I, 190. — Bibl. de Tours, manuscrit n* 1171 . 
— E. Mabille, Notice sur Vis divisions territo^ 
riales de la Touraine,) 

SsguilloilS (le flef des). V. Cangé, c"* de 
Sai nt-Martin-le-Beau . 

Bsguiers (les). V. Éguets, c** de MaiUé- 
Lailler. 

Ssxnéy f., c" de Lémeré. 

Bsnault (Pierre -Rose), procureur-syndic 
de l'administration du département d'Indre-et- 
Loire, fut nommé maire de Tours le 30 décembre 
1792, en remplacement de Worms de Bomicourt. 
Il eut pour successeur, en 1793, Pierre-Philippe 
Baignoux. — (Chalmel, Hist. des maires de 
Tours, 161. — Lambron de Lignim, Armoriai 
des maires de Tours,) 

Bsnaults (les), vil., c* de Ligniôres, 25 
habitants. 

SanaultS (les), f., c»« de Véretz. 

Sspalgne, Slspaigni. V. Épigny, c** 

de Ligueil. 

< 

Bspain (le lieu de T), c"* de Pouzay, près 
du chemin de l'Ile-Bouchard à Sainte-Maure. 

Sspaniacus. V. Èpeignè-les-Bùis, 

Sspaon (T). V. l'Épan, c»" de Joué-les- 
Tours. 

Sspedères (le lieu des), près de Sauva 
got, c"* de fiossay. 

Bspérauce (T), f., c"« de Betz. 
Sspôrance (T), f., c"*" de Bossay. 
Sspérance (r), f., c* de Cussay. 
SSspérance (r], f., c"* de Marcé-sur-£sves. 
Xlspérance (r)) f-» c"* do Neuville. 

Sspôrance (l'), f., c* de Nouziliy. 

Bspérance (l')t f-» c** du Petil-Pressigny. 

SBpéranoe (r)> f*t c** de Saînl-Jean-Saint- 
Germain. 
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(1'), f , c»* de Saint-Laurenl- 
en-GatlDes. 

(1'), f., c" de Semblançay. 

(T), f., c«doSoiu»y. 

(T), f., c*" de TauxigDy. 

(T), f., c" de Varennes. 

(r), f., c" de Villiers-au-BoiD. 

(T), f., c" de BeaumoDt-en- 
Véron. 

XSBpeugné. V. Èpeignè-Ua-Bois. 

Ssplés, XSspiez. V. Épier», c" de Ba- 

lesmea. 

Bspinaces (lei^ra de), paroisse de Marcé- 
sur-Esves. — Elle est citée dans un litre de 1283. 

— (Arch. de la Vienne, H, 3, 503.) 

Bspinay (T), c- do Sou vigne. V. Épinay. 

Sspinay (Jean d'), abbé d'Aigucvivc, suc- 
céda à Antoine vers 1463. Il fui nommé évéque 
de Valence et mourut en 1503. — (Bibl. do Tours, 
TUres cTAiguevive. — Gallia christiana.) 

Ssplnerie (le lieu de 1'], paroisse du 
Grand-Pressigny. — Il relevait de la baronnie 
du Grand-Pressigny, suivant une déclaration féo- 
dale faite, en 1657, par Henriette do la Gravière, 
veuve de Philippe des Housseaux, Éc. — (Arch. 
d'I.-et-L., titrée de Pressigny. — Lhermile-Sou- 
liers, Hisl. de ta nobtesse de Touraine, 374.) 

Sspinoy (Marihe d'), abbessa de Moncé, 
succéda à Aune Larcher vers 1613. Elle vivait 
encore en 1652. — {Gallia christiana, XIV. — 
Arch. d'I.-et-lu, titres d*Amboise. — Mém. de la 
Soc. archéol, de Tour,, IX, 271.) 

Ssplenta. V. les Plantes, c" de Cham- 
Lray. 

Ssprit (chapelle du St-). V. Amboise, 
rollégiale. 

Sssardi, Sssardorum capella. V. 
les Essarts, c"* de Sainl-Avertin. 

Sssards» ou Bssarts (les), commune 
du cantoQ de Langeais, arrondissement do Ghi- 
non, à 34 kilomètres de Tours, 35 de Chinon et à 
10 de Langeais. — Parochia de Essars^ sive de 
Essartis, xin" siècle [Cartulaire de V archevêché 
de Tours et charte de Saint-Martin.) 

Elle est bornée, au nord, par la commune 
d^A vrillé; au sud, par celle de Saint-Michel; à 
Tesl, par Langeais; à l'ouest, par Continvoir et 
SaintrMichel. Elle est arrosée par la Roumer, qui 
la sépare de la commune de Langeais; — et par 
le ruisseau de l'Étang-des-Gâtées. Sur son ierri- 
tuire se trouvent le bois de la Motte et une partie 
du bois de la Vauderne. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de cette commune : — La Motte, ancien Ûaf. 

— Le Pot (14 habit.). — Le Poirier (28 habit.). — 



La Richardière, ancien fief, relevant des Essaris. 

— Le Ruau (12 habit.). — Le Veau-Gelé (12 lia- 
bit.). — La Vauderne (19 habit ). — La Rondo, 
ancien fief, relevant des Essaris. — Le Bourg- 
neuf, la Revaudrie, la Rondo, la Til loterie, les 
Huardières, les Boucs, la Basse-Cour, la Rue-dcs- 
Madrelles, le Petit- Veau, la Butte, le Pissot, la 
Billarderie, le Sainfoin, la Richerie, la Charbon- 
nière, etc. f 

Avant la Révolution, la paroisse des Essaris 
était dans le ressort de rélectlon de Tours ol fai- 
sait partie du doyenné doLuynes et de l'archidia- 
conné d'outre-Loire. En 1793, elle dépendait du 
district de Langeais. 

Superficie cadastrale. — 416 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Lecoy, a été terminé le 
15 novembre 1829. 

Population. — 1 18 babil, en 1762. — 197 habit, 
en 1801. — 280 habit, en 1804. — 238 haWl. en 
1810. — 293 habit, en 1821. — 302 habit, en 
1831. — 276 habit, en 1841. — 233 habit, en 
1851. — 273 habit, eu 1861. — 245 habit, en 
1872. — 240 habit, en 1870. 

Foire le 13 septembre. — Assemblée pour 
location de domestiques le deuxième dimanche 
d'avril. 

Bureau de poste de Langeais. — Perception 
d'Ingrandes. 

L'église, placée sous le vocable de Notre-Dame, 
mérite d*élre visitée. La nef et le clocher ont été 
construits au xi" siècle. L'al)side appartient au 
xiii" ou au commencement du xiv*. Les chapi- 
teaux présentent des sculptures fort curieuses. 
Des statues, placées à la naissance des voûtes, 
offrent également beaucoup d'intérêt. Une cha- 
pelle, faisant partie -de l'édifice, a été bâtie en 
1552. Elle appartenait au seigneur do la pa- 
roisse. 

D'après une inscription moderne, placée au- 
dessus de la chaire, la partie la plus ancienne de 
réglise aurait été bâtie en 1022, par un chevalier 
nommé Macquel, ou Mackaux, à son retour de la 
Palestine, où il avait été retenu prisonnier par 
les Sarrasins. Des chaînes, que l'on voit scellées 
dans la muraille, près do l'inscription, sont, 
suivant une tradition conservée dans le pays, 
celles que ce chevalier avait portées pendant sa 
longue captivité. 

Le droit de présentation au titre curial appar- 
tenait à l'archevêque de Tours. 

La cure possédait, dans le bourg, une maison 
appelée Saint-Fiacre, et qui fut vendue au profit 
do la nation en 1791. Primitivement, cette mai- 
son dépondait d'une chapelle desservie dans 
l'église des Essarts. 

Les registros>d'élal-civil do ccllo paroisse com- 
mencont on 1600. 

Curés des Essarts. — André Tascher, 1559. — 
Côme Lambert, 1681. —Michel Papin, 1687. — 
Plot, 1790. —Laroche, curé constitutionnel, 1793. 

— Pezé, 1809. — Renard, 1852. — David, 1856. 
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— Glassier, mai 18G9. — Tirault, mars 1872, 
actuellemeDt en fonctioas (1879J. 

Lo lief des Kssarts était sans importance. Bo- 
chard de la Chapelle-Blanche, que l'on voit men- 
tionné dans une charte de la collégiale de Saint- 
Martin, du 6 avril 1260, en était propriétaire. En 
1658, ce fief était possédé par Florent Le Loureux; 

— vers 1740, par François Giraull, trésorier de 
France à Tours; — en 1746-89, par André Gi- 
rault, Éc. 

Maibbs des Essarts. — Galteau, 1790. — Pierre 
Coudray, 1801, 29 mars 1807, 14 décembre 1812, 
décédé en 1830. — Antoine Lemesie, 4 octobre 
1830,27 novembre 1834, 29 juin 1837, 1" août 
1843. — Goubard, 1852. — Undry, 1856. — Jac- 
ques Maridonneau, 1871, 13 février 1874. — 
Etienne Galteau, 21 janvier 1878. 

Arch. d'I.-et-L., C, 336; E, 79; G., 76, 485; titres de 
Hmtnui et de la prévôté de Rettigné; Biens nationaux, 
147. — Bibl. de Tours, manuscrit n« 1171, 1212. — Car- 
tulaire de tardievéché de Tours. — Pouillé dm diocèse 
de Tours (1W8). — Mém. de la Soc. arcfufol. de Tour,, 
IX, 224; X, 98. — Armoriai général (1696).— An- 
nuaire-Almanaeh S Indre-et-Loire (1877). p. 96, 97. — 
Annuaire d'Indre-et-Loire (1878), p. 59. — A. Joanne. 
Géographie d: Indre-et-Loire, 98. — L. de la Roque et E. 
Barthélémy, Catalogue des gentilshommes de 2 ouraine 
(178U), p. 9. — Kzpiily, Diction, des Gaules et de la 
France. IJ, 775. 



(la croix des), C** des Essards, 
près du chemin des Essards à Resligné. 

Bssards (les), ou Essarts, vil., c» de 

Mouzay, 30 habit. 

Sssards (les), ou Sssarts» f. et chat., 

c" de Villebourg. — Ancien fief. En 1789, il ap- 
partenait à Marc-Antoine Le Pellerin de Gauville, 
héritier de Louis-Charles. — (Arch. d'I.-et-L., 
Biens nationaux.) 

Bssards (les), ou Sssarts (lo lien des), 
paroisse d'Autrèche. — Terra quae vocatur Es- 
sars, 1218 —Propriété de l'abbaye de Fontaines- 
les-BUnches. — (Arcli. d'L-et-L., charte de Fon- 
taines- les-Blanches.) 

Bssazrt (lo Grand-), paroisse de Barrou. — 
Il relevait censivement de la Guiltemandière. Le 
4 septembre 1516, Fierté Marnay acheta ce do- 
maine da seigneur de la Guerche. — (Arch. d'I.- 
el-L., E, 103.) 

( r), c" de Bréhémont. V. Lessert, 

(F), ou Ijessart, f., c-* de Châ- 
teau-la-Valliôre. — Elle a fait partie de l'an- 
cienne commune de Chouzé-le-Sec. 

(F), c" de Saint- Benoit. V. Lessard. 

(F), f., c" de Paulmy. — Les$erl, 
xtu* siècle. — Ancien Qef, dépendant du château 
de Paulmy. Il a fait partie de la paroisse do Fer- 
rières-Larçon, dont il fut détaché, par lettres pa- 
tentes du 2 septembre 1757, pour être réuni à 
la paroiMO de Paulmy, récemment créée. — 



(Arch. d'I.-et-L., E, 4. — Dufour, Diction, de 
V arrondissement de Loches, II, 348.) 

(les), c" d'Autrèche. V. Essars. 

(les), commune. V. Essards. 

(les), f., c*' de la Gelle-Guenand. 

(le moulin des), paroisse de 
Chambourg, 1487. — (Arch. d'I.-el-L., fabrique 
de Saint-Martin.) 

(les), f., €•• d*Épeigné-sur-Dcme. 

(le lieu des), paroisse de Perrus- 
son. — Il relevait de la Charpraye. — (Arcli. 
d'I.-el-L., C, 600.) 

(les), f., c"' de Saint-Benoit. 

(les), f., c** de Sainl-Averlin. — 
Domus Essardi, Essardorum, xiii* siècle. — 
L'Essarl, 1300. — Ancien fief, dépendant de la 
chapelle dite des EEssarts, desser>'ie dans Fégiiso 
collégiale de Saint-Martin de Tours. Le chapelain 
prenait le titre de seigneur des Essarts. Charles 
de lîaupte, chanoine, possédait ce bénéfice ea 
1688; — François Geuret, en 1698. — (Arch. 
d'I.-ei-L., fabrique de Saint-Martin; prieuré 
de Grandmont. — Rituale B. Martini, 126.) 

ElSSartS (les), c"* de Villebourg. V. Es^ 
sards. 

SssardS (Philippe des], seigneur de 
Thieux , était capitaine du château de Monlila- 
les-Tours en 1465. Il était fils de Philippe des 
Essarts et de Jeanne de Soyecourl. — (P. An- 
selme, Hist. généal de la maison de France, 
VIII, 557. — Moréri, Diction, historique (sup- 
plément de 1759], I, 235.) 

(F), c"« do Channay. V. Lessay. 

(F), f, c*« do Fondeltes. — Ancien 
fief. — {Rôle des fiefs de Touraine.) 

(F), f., c" de Paulmy. 

(F), f., c" de Loches. — Lessart, 
ou Chapeau, xvm* siècle. — Ancien fief, appar- 
tenant aux religieuses Viantaises de Beaulleu. — 
(Arch. d'I.-et-L., terrier de la Boche.) 

(F), f., c"»de Saint-Benoit. 

(le lieu de F), près do Terrefort, c*' 
de Theneuil. 

(F), f., c" de Villeperduo. 

lailll (le lieu de F), paroisse 
de Saint-Épaln. ^ Ancienne dépendance de la 
prévôté de Saint-Épaiu. Il est cité dans dos titres 
des 28 septembre 1745 et 21 mai 1770. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 495.) 

Sstaing ( Jean - Baptiste - Charles - Uen r i , 
comte d'), marquis de Saillans et do Cbalcaure- 
naut, fit les guerres de l'Inde, en 1759. Tombé 
aux mains des Anglais, il resta prisonnier pen- 
dant quelque temps et fut nommé, à son retour 
en France, lieutenant-général des armées navale? 
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et gouTerneur de Saint-Domingue. En 1785, il 
succéda à Etienne-François, duc de Choiseul- 
Amboise, dans te gouvernement de la province de 
Touraine, et remplit ces fonctions jusqu*à leur 
abolition, en 1790. Traduit devant le tribunal 
révolutionnaire, il fut condamné à mort et périt 
sur l'échafaud, le 29 avril 1793. Il était né en 
1129 à Ruvel, en Auvergne, et était fils de Charles- 
François d'Bstaing, marquis de Saillans, et de 
Marie-Henriette Colbert de Maulévrier. En lui 
s^éteignft la maison d'Estaiog, qui était une des 
plus anciennes et des plus illustres de France. Il 
était devenu soigneur de ChÂteaureuault,enTou- 
raine, par suite de son mariage avec Marie de 
Rousselet, en 1746. V. ChâteaurenaulL — 
{Roussel, Èlat mililaire de la France (1787j, 
p. S3. — Â. Jal, Diction, de biographie et 
d^hietoire, 544. — Élrennes à la nobletie, I, 
115. — Chalmel, HisL de Tour,, III, 371-72. — 
Moréri, Diction, historique,) 

Stftepegendst. V. TriplegenesU 

Sstevou (Pierre- Augustin), salpétrier à 
Tours, fut nommé maire de cette ville le 12 fruc- 
tidor an V, et remplit ces fonctions pendant qua- 
torze Jours seulement. Son successeur fut Am> 
broise Gidoin. — (Chàlmel, Hist, des maires de 
Tours, 164. ^ Lambron de Lignim, Armoriai 
des maires de Tours.) 



(Gharlefi-François), né h Nancy 
te 16 novembre 1814, fut nommé sous-préfet de 
Chinon le 15 juillet 1848 et passa k la sous-pré- 
fecture de Dinan le 31 mai 1854. — {Journal 
d'Indrt-et'Loire, juillet 1848, mai 1854.) 

BatiUy. V. Desiilly, 



(François-Xavier), né à Rennes en 
1734, fil profession dans Tordre de Saint-Benoit 
en 1750 et fut successivement prieur de Noyers 
(1768), de Vertou (1769), de Saint-Jacul (1778), de 
Sain^ildaa-des-Bois (1779), de Boorgueil (1783), 
de MafmoaUer(1788). En mars 1789, U fut élu 
dépatédu clergé de Tonraine aux États-généraux. 
On ignore l'époque de sa mort. (D. Marlène, Hist, 
de Marmoutier, II, 587. — Mém, de la Soc, 
archéol, de Tour,, XVII, 587. — Chalmel, Tor 
bleltêt chronologiques, 334. — L. de la Roque et 
E. de Barthélémy, CcUahgu^ des gentilshommes 
de Touraine (États-généraux), p. 14.) 

BSstivallaxil. V. Ètivaux, c** de Dolos. 



(Molendinus dej, Y. Grand' 
Moulin, c** de Reignac. 

Bstivau, c"* d'Auzoner. V. Thiveau, 

(les), c"* de Dolus. V. Ètivaux, 

(Godefroy d'), comte d'Estrades, 
c*)ns6iller d'État, gouverneur de Dunkerque et 
cbevalier des ordres du roi, eut, en 1653, le com- 
mandement des places et gouvernements de 
Tours, la Rochelle et pays d'Aunls. Trois ans 



après, il fut nommé gouverneur de Mézières. Il 
mourut le 26 février 1686. — (P. Anselme, Hisi. 
généal, de ht Maison de France, VII, 599.) 

BIstre-des-O-raviers {!'), c- de Ver- 
nou. V. Âître-deS'Gautiers. 

Bstre-des-Xiégers (!'), c** de Villedd- 
mer. V. AUre-des-Ligets. 

Sstrées (Gabrlelle d'), née au château de 
la Bourdaisière, en 1565, était fille d'Antoine 
d'Bstrécs, marquis de Cœuvres, grand-maître de 
l'artillerie de France, et de Françoise Babou. A 
r&ge de dix-sept ans, elle vécut avec un riche 
financier nommé Sébastien Zamet. Henri IV 
l'ayant vue chez son père, le marquis de Cœuvres, 
en 1S91, en devint éperduement épris et en fit sa 
maîtresse. Plus tard, il conçut le dessein de 
l'épouser. Gabrlelle d'Estrées profita de son em- 
pire sur le cœur du roi pour amasser des biôns 
considérables. Elle eut en don le marquisat de 
Monceaux et le duché de Beaufort. Par suite de 
son influence, sa famille et ses amis furent com- 
blés de richesses et obtinrent les plus hauts em- 
plois. L'austère et intègre ministre Sully, qui 
gémissait des prodigalités faites pour celte femme, 
au grand détriment du Trésor public, devint 
naturellement l'objet de sa haine; mais elle ne 
put réussir à lui faire perdre l'amitié du roi. Elle 
eut do Henri IV trois enfants : César, duc de 
Vendôme et baron de Preuilly; Catherine-Hen- 
riette, femme de Charles II de Lorraine, duc d'Bl- 
beuf, et Alexandre, dit le chevalier de Vendôme, 
grand prieur de France et abbé commendataire 
de Marmoutier. 

Le roi était sur le point de réaliser le projet 
qu'il avait formé de l'épouser, et déjà dans ce 
but il avait ordonné des démarches pour obtenir 
la dissolution de son mariage avec la reine Mar- 
guerite, lorsque la mort vint frapper sa maîtresse. 

Sur la point de mettre au monde un quatrième 
enfant, Gabrielle d'Estrées s'était retirée dans la 
maison do Sébastien Zamet, près de l'Arsenal. Le 
10 avril 1599, à la suite d*un repas, elle fut sai- 
sie de coliques épouvantables. Elle se fit trans- 
porter à l'hôtel de Tune de ses parentes, où Ton 
fit appeler les plus célèbres médecins. Le lende- 
main sa situation s'aggrava encore. Des convul- 
sions afl'reuses se produisirent et elle expira le 
samedi 10 avril, à sept heures du matin. Cette 
mort fut attribuée par la rumeur publique à un 
ompoisonnemen t. 

Almanach de Touraine^ 1786. — Chalmel, Hist. de 
Tour,» IV, 169 et suiv. — Mém. de la Soc. archéol, de 
Tour., IX, 135. — Moréri, Diction, historique, I, 1188. 
— LaroQSse, Grand diction, universel du xix* siècle. Vil, 
988-87. — L. Grégoire, Diction, encyclopédique, 706, — 
Q. Craafard, Notice sur Agnès Sortit Diane de Poitiers 
et Gabrielle d'Bstrées, ^ Amours de Henri ^ /V, Am- 
sterdam, 1764, in>12. — E. L. de Lamothe-Langon, Mé- 
moires de Gabrielle d'Bstrées^ Paria, 1829, iJi-8*. — 
Saint-Edme, Amours et galanteries des rois de France^ 
Paris, 1829, iii-8*. — A. Ja], Diction, de biographie et 
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d'histoire, 547. — Sâinte-Bcure, Causeriêt du lundi, VIII. 
— Didot, Nouvelle biographie univertelle, XVI, 572. — 
P. Anselme, Bist. généal. de la maison de France, IV, 
84,85. 

Bstrées (le lieu des), près de Vonnes, c*' 
de Saint-Pierre-de-Tournon. 

Sstrigneul (T), ruisseau. — Striniolus, 
1291 (charte de l'église de Tours). — Il prend sa 
source au lieu appelé les PauDeauz, C* de Saiot- 
Senocb, est appelé d'abord ravin de la Michi- 
nière, reçoit le ruisseau de la Fontaine, de la 
Babinière, passe dans les communes de Varennes, 
de Ciran et de Ligueil, et se jette dans l'Ësyes, au 
lieu nommé les Prés-Fonds. Son parcours est de 
cinq kilomètres. Il fait mouvoir doux usines. — 
(Arch. d'I.-el-L., charte de l'église de Tours. — 
A. Jeanne, Géographie d'Indre-^t-Loire, 29. — 
C. Chevalier et 0. Chariot, Éludes sur la Tou- 
raine, — Chalmel, HisL de Tour., I, 16.) 

SS8turq,uet]l (locus qui vocalurj, paroisse 
de Villandry (xii» siècle). — (Arch.d'I.-et-L., 
charte de Marmoutier.) 

, c** de Balesme. V. Esvres, 

(V), f., c" d'Bsves-le-Moutler. 

(le bois d'), f., c" de Sainl-Senoch. 

(r), rivière. — Evya, 1199 (charte 
de FreUy, prieuré d'Aquitaine). — Eyvre, \29l 
(charte du doyenné de Saint-Martin). — Èvre, 
igOO. — Elle prend sa source dans la c"« de 
Botz, passe dans les communes d'Esves-le-Mou- 
tier, de Ligueil, de Civray, de Marcé et de Ba- 
lesmes, et se jette dans la Creuse, près de Pou- 
jard. Son parcours est de trente-neuf kilomètres. 
Elle fait mouvoir vingt*trois usines. Elle reçoit 
dans la commune de Ciran, l'Eslrigneul ; dans la 
commune do Civray, les eaux de la fontaine 
d'Aleth, des Fontainee-Blanches et do la Riolle. — 
(Arch. de la Vienne, titres du prieuré d'Aqui- 
taine. — C. Chevalier et G. Chariot, Études sur 
la rouroinc. — A. Joanne, Géographie d'Indre- 
et-Loire, 29. — Chalmel, Hisl. de Tour., I, 16.) 

JSsves-le-Ilflloutiery commune du can- 
ton de Ligueil, arrondissement de Loches, à 50 
kilomètres de Tours, 15 de Loches et à 7 de Li- 
gueil. — Parochia de Evya, 1 199 (charte de la 
commanderie de Fretay). — Esvia, xm* siècle 
(Cartutaire de l'archevêché de Tours). 

Elle est bornée, au nord, par les communes de 
Ciran et de Varenne; à l'est, par celle de Saint- 
Senoch; au sud, par Belz et Ferrières-Larçon; à 
l'ouest, par Ligueil. Elle est arrosée par TEsves, 
qui reçoit les eaux de la fontaine Hurballière, des 
Fontaines-Rouges et de la fontaine Saint-Martin é^ 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de celte commune. — Le Moulin-Nouet (15 
habit.). — La Francerie (10 habit.). — La Marti- 
nière (10 habit.). — Girodet, ancienne propriété 
des religieuses Yiantaises de BeauUeu. — La Per- 



rerie (10 habit.). — Le Vignon (14 habit.). — I^ 
Petit-Village (19 habit.). — La Chaumalais (10 
habit.). — La Cornée (12 habit.), ancien fief, re- 
levant du château de Loches. — Les Borderies 
(15 habit.). — La Bertetrie, la Maupinerie, la 
Rouerie, la Fontaine, les Grandineries, les Gen- 
cinières, Fondettes, le Pressoir, la Chaumasserie, 
la Bilorie, les Brandelles, le Gué-Gaultier, \o 
Plessis, la Cave, Pont-Caillou, etc. 

Avant la Révolution, Esves-le-Moutier était 
dans lo ressort de l'élection de Loches et faisait 
partie du doyenné de Ligueil et du grand-archî- 
diaconné de Tours. En 1793, il dépendait du dis- 
trict do Loches. 

Superficie cadastrale. — 1056 hectares. — Le 
plan cadastrai, dressé par Gai lais, a été terminé 
le 30 mars 1833. 

Population. — 53 feux en 1764. — 282 habit, 
en 1802. — 271 habit, en 1804. — 273 habit, en 
1810. — 301 habit, en 1821. — 306 habit, en 1831. 
— 329 habit, en 1841. — 327 habit en 1851. — 
319 habiL en 1861. ~ 328 habit, en 1872. — 327 
habit, en 1876. 

Bureau de poste et perception de Ligueil. 

Dufour, dans son Dictionnaire de l'arrondis^ 
sèment de Loches (t. I*', p. 233), constate que 
l'abbé de Marollcs s*est trompé en traduisant, par 
Esves-le-Moutier, VEvena dont parle Grégoire 
de Tours (Hist, Franc, lib. X); mais il commet 
lui-même une erreur lorsque l prétend que le 
nom latin d'Esves, est Edera, (V. Edera et 
Neuillé-U-Lierre.) 

L'église, dédiée à saint Maurice, parait avoir 
été construite au ix* ou au x* siècle. Le clocher est 
moins ancien. L'édifice, sur plusieurs points, a 
été remanié à diverses époques. 

Le titre curial était à la présentation du doyen 
du Chapitre de Québec et non pas de l'abbé de 
Maubec, comme l*ont dit plusieurs écrivains. 

Un monastère existait dans le bourg au ix* siè- 
cle ; de là est venu le nom de Moustier, que l'on 
a ajouté à celui de la paroisse. Ce monastère de» 
vint par la suite un prieuré. Des anciens bâti* 
ments, il reste aujourd'hui deux tours qui ont 
fait partie d'une enceinte fortifiée aujourd'hui 
disparue. 

En 1525, Robert Fretaud était prieur commen» 
dataire d'Esves. Il eut pour successeur, vers 1547, 
Jean-Marie du Mont, cardinal, du titre de Saint- 
Vital, archevêque de Siponte, qui fut élu pape 
sous Je nom de Jules III, la 8 février 1550, en 
remplacement de Paul III. Ce pape mourut le 
23 mars 1555. Il était originaire de Monte dl San- 
sovino, au diocèse d'Arozzo. 

En 1759, le prieuré était uni au Chapitre de 
Québec dont le doyen était alors Marie-Joseph de 
la Corne de Chapl. Plus tard, à la suite de diffl- 
cultés survenues au sujet de cette union, un arrôt 
du conseil d'État autorisa Alexandre-Emmanuel 
de Crussol, bailli et grand-croix de l'ordre de 
Malte, à jouir, sa vie durant, de ce bénéfice. L'ar- 
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rét du Conseil est du 30 décembre 1785. Alexan- 
dre-Emmanuel de Crussol tui le dernier prieur 
(1790). 

Dans la paroisse se trouvait une chapelle^ dite 
de Vauroyer, dépendant du prieuré d'Esves, et 
qoa Ton voit figurer dans un titre du 24 mai 
1789. 

D'après Dufour, il aurait existé à Esves-le- 
Moutier un établissement de Sœurs de Charité. 
Cet établissement serait devenu la propriété du 
comte d'Artois, qui l'aurait aliéné peu d'années 
avant la Révolution. Nous ignorons où Dufour à 
pris ces renseignements, qui vraisemblablement 
s'appliquent à un couvent situé dans une paroisse 
autre que celle d'£sves-le-Moutier. 

Les registres d'état-civil d'Esves-le-Moutier 
commencent en 1641. 

Cxndts n'Bsvxs-LB-MouTiBii. — Jehan Hubert, 
i525. — Philippe Thomas, 1619. — Louis Avril ^ 
1643. — Jaoquot, 1646-50. ~ Laurent Thomas, 
1650, 1670. — Pierre Delestang, 1670; il donna 
sa démission en 1716. — Michel Robin, 1716, 
1729. — Antoine Lefebvre, 1729-56. — Gilbert 
Saulquin, 1756, 1769. — Louis Pasquier, 1769, 
1777. — François Lecomte, 1777, 1787. — Ar- 
nault, 1787, 1791. — Picard, curé constitution- 
nel, de mai 1792 au 24 juin 1793. — Goubeau, 
1803, 1810. — (De 1811 à 1865, la paroisse 
est desservie par des curés du voisinage.) — 
Briolet, 16 juillet 1865. — Desroches, 19 juin 
1869, actuellement en fonctions (1879). 

La paroisse constituait un fief relevant du châ- 
teau de Loches, et qui appartenait au prieur. En 
celte qualité, celui-ci jouissait des droits honori- 
fiques dans l'église paroissiale et nommait les 
officiers de justice. 

On voit à Esves des fontaines assez curieuses, 
appelées les Fontaines-Rouges, Leurs eaux ont 
la propriété de rougir les pierres blanches avec 
lesquelles elles se trouvent en contact pendant 
quelque temps. 

Maires d'Esves-le-Moutibr. — Veneau, 1790, 
1801. — Boudin-Veneau, 29 décembre 1807. — 
Franquelin Veneau, 25 mars 1813. — Jean-Bap- 
tiste Allôgret, 1820. — Franquelin Veneau, 2 jan- 
vier 1826, 4 décembre 1834, 31 juillet 1843» 
28 juillet 1846. — Félix Lacault, 1871, 19 février 
1874, 21 janvier 1878. 

Areh. dl.-et-L., ewre d'Bsveê'lê'Moutier ; titret de 
Saint^Martin (LigneU); G, 400, 404; Biens nationaux. 
-^Rouillé de Varchevéché de Tourt (1648). — Expilly, 
Diction, des Gaules et de la France, II, 792. — Archives 
de U Vienne, prieuré d'Aquitaine. — D'Espinay, L'archi- 
tecture dans la Touraine méridionale, 6. — C. Chevalier, 
Distriàuiion des eaux en Touraine, 11.— A. Joanne, 
Géoçraphie d'Indre-et-Loire, 33. — Bibl. de Tours, ma- 
BOBcrit n* 1496. — Notes communiquées par M. l'abbé Ba- 
raoger, curé de Ligueil. — Reg;istres d'état>civil d'Esves- 
te-Moutier. — Dufour, Diction, de V arrondissement de 
Loche», J, 233, 234. — Moréri, Diction, historique, II, 
SûTî. — i Antmmre'aUnanaeh dtlndre^t-Loire (1877), p. 
97. — E. Mabille, Notice sur Us divisions territoriales de 



l'ancimne province de Touraine, 191. — J.-J. Boorassé et 
C. Cheraller, Recherches sur les églises romanes en Tou- 
raine, 99 (deux planches : n« XXXIII, XXXIV.) 

BSsvia. V. EsveS'le^Moutier. 

SiSVière (!'}, c" de Saint-Cyr. V. Levière. 



(le lieu de 1'), près de Niollet, c" de 
Gharopigny-sur-Veude. 



(le lieu d'), paroisse de Colombiers 
(Villandry). — Il est cité dans un titre de 1100. 
— (Arch. d*I,-et-L., titres de Foncher,) 



t, commune du canton de Montbazon, 
arrondissement de Toiys, à 16 kilomètres de 
Tours et à 7 de Montbazon. — Evena, v* siècle 
{Greg. Tur. Hist., lib, X, et vita S,Monegundis.) 

— Evena, vicaria Evenensis^ 834, 844 (CartU" 
luire de Cormery.) — Evvra, 1116 (charte de 
Pierre de Montbaxon). — Evra, Evria, 1206, 
1207 (chartes de Beaumont et de Saint-Jean-du- 
Grais). — Evria, 1232 (charte de Saint-Martin). 

— Parœcia de Evria, 1276, 1338 [Cartulaire de 
Cormery). — Esvre, 1504, \bOb {Cartulaire de 
Corfnery). — Paroisse de Saini-Médard d*Es- 
vres (aveu du 5 mars 1666.) — Esvre, carie de 
Cassini. 

Elle est bornée, au nord, par les communes de 
Larçay, de Véretz et d'Azay-sur-Cher; au sud, 
par celle de Saint-Branchs ; à Test, par Truyes et 
Cormery; à l'ouest, par Chambray et Veigné. 
Elle est arrosée par l'Indre ; — par l'Échandon, qui 
vient de Saint-Branchs et se jette dans l'Indre; — 
par le ruisseau de Nantilly, qui fait mouvoir le 
moulin de Vaux et se jette dans l'Indre. Elle est 
traversée par la route nationale n* 143, de Cler- 
mont à Tours, et par le chemin de grande com- 
munication n* 45, d'Azay-le-Rideau à Bléré. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de celle commune : Le Peu (53 habit.). — 
La Paheserie, ancien fief. — Le Croule (29 habit.), 

— Les Reçais (28 habit.). — Le Vallon (25 habit.). 

— Verneuil (104 habiU). — U Rochefarou (12 
habit.), ancien fief. — La Villaine, ancien fief.— 
Le Pavillon (72 habit.). — La Pigerie (U habit.). 

— La Pommeraie (22 habit.). — Les Pelouses (12 
habit.). — Le Vau (36 habit.). — Ventes (68 ha- 
bit.), ancien prieuré, connu dès le ix* siècle. — 
Les Poulineries (15 babil.). — Vaugrignon, an- 
cien fief, relevant de Montbazon. — L'Huremet, 
connu dès le xiii* siècle. — Le Coln-du-Mur (18 
habit.). — Les Forges, ancienne propriété de l'ab- 
baye de Cormery. — L'Hommais (89 habit.), 
ancien fief. — Le Lochereau (59 habit.). — La 
Gitourie, ancienne propriété de l'abbaye de Cor- 
mery. — La Huaudière (49 habit.). — Monlche- 
nin, propriété de l'abbaye de Cormery. — Nan- 
tilly (35 habit.), ancien fief. — La Oueriniôre 
(33 habit.). — La Brosse (19 habit.), — La 
Chaume (26 habit,), ancien fief. — La Badelllère 
(15 habit.). — La Champlonière (13 habit.). — 
Courly (21 habit.). — Besnoël (24 habit.). — La 
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Bîrole(15habit.). — La Chambrière (14 habit.). 
— Le Village-d'Abas (26 baliit.). — Champgault 
(105 habit.). ^ Avon, aDcicn fief. — La Billotte 
(16 habit.). — La Doréo, ancien ftof. — La Har- 
dillière (81 habit.), ancien fief, relovant du châ- 
teau de Montbazon, — Vaux (18 liabit.), ancien 
fief, relevant de la Carte. — La Duporterie, la 
Pelouse, la Gaillaudière, la Douzillerie, la Calhc- 
linière, Porte-Joie, le Fourneau, Rang-du-Bol8, 
les Goudrlères, Beaulieu, Saint-Biaise, Vaugui- 
gnier, la Galerie, Bois-Sicol, la Profllerie, Mala- 
guet, Saulquet, etc. 

Avant la Révolution, Esvres était dans le res- 
sort de l'élection de Touffe , et faisait partie du 
doyenné de Montbazon et du grand -archidiaco- 
né de Tours. En 1793, il dépendait du district 
de Tours. 

Superficie cacUistrale. — 3585 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Delaunay, a été terminé 
en octobre 1823. 

Population, — 486 feux en 1764. — 1588 ha- 
bit, en 1801. » 1963 habit, en 1804. — 1774 ha- 
bit, en 1810. — 1751 habit, en 1821. — 1739 ha- 
bit, en 1831. — 1820 habit, en 1841. — 1833 ha- 
bit, en 1851. — 1871 habit, en 1861. — 1776 ha- 
bit, en 1872. — 1867 habit, en 1876. 

Foire le dernier lundi de novembre. — Assem- 
blée pour location de domestiques le lundi après 
la Pentecôte. 

Station du chemin de fer de Tours à Loches. 

Esvres est un des bourgs les plus anciens de la 
Touraine. Il en est fait mention dès le v* siècle 
sous le nom d'Evena, qui a été appliqué à tort 
par divers auteurs, à la paroisse d'Avoine, ù 
Saint-Mars et à Veigné (V. Avoine), Grégoire de 
Tours nous apprend qu'une église y fut bâtie par 
saint Perpet, évoque de Tours (vers 470). Dans la 
Vie de sainte Monégonde, il rapporte que Ton 
conservait dans cotte localité des reliques de saint 
^édard, qui est encore aujourd'hui le patron de 
la paroisse. fCum que iler ceptum carperet, 
venil ad vicum urbis Turonicx cui nomen est 
Evena, in quo beali Medardi Suessioni con- 
fessoris reliquix continenturj 

Aux vm*, IX* et X* siècles, Esvres était le chef- 
lieu d'une viguerie dont la juridiction avait une 
assez grande éteodue. Celle viguerie comprenait, 
entre autres bourgs, ceux de Veigné, de Truyes, 
d'Athée et d'Azay-sur-Cher. Elle est citée dans 
une charte de l'abbé Ilhier (791] et dans d'autres 
chartes de 844, 860 et 906. 

Il est fait mention de l'église d'Esvresdans une 
transaction passée au commencement du xii* siè- 
de, entre l'abbayo de Noyers et Pierre de Mont- 
bazon fdedit alodum quod habebat prope ec- 
elesiam qu« dicitur Evvra). De cette époque 
datent le chœur et le clocher de l'église que nous 
voyons aujourd'hui. L'abside et la nef sont du 
xvii* siècle. On remarque au pignon du chœur 
des sculptures grossièrement exécutées qui, 
d'après MM. J.-J. Bourassé et G. Chevalier, se- 



raient antérieures au xii* siècle et dans lesquelles 
il a faudrait voir quelques-unes de ces Images 
« rudimentaires et sans expression qui décorè- 
« rent, dès l'origine, le front de nos églises. » 
Près de la porte qui s'ouvre du côté du couchant, 
une partie de la maçonnerie, en petit appareil, 
présente le caractère d'une construction qui 
pourrait être un reste de l'édifice primitif, bâti 
au v' siècle. Cette église a été restaurée en 1873. 
En 1766, Marie-Anne Gauvereau, femme de 
Ji^an-Baptisto de Martel, seigneur d'Esvres, y fut 
inhumée. L'inscription suivante, qui existe en- 
core, fut placée sur la muraille, au-dessus do sa 
tombe, à gauche du grand autel : 

Gt oit 
Dame Marib-Anne Gauverbau, épouse de Jean- 
Baptiste ns MaBTBL, éCUTER, SBCBÉTAXAE DO. ROY, 

SEioNBun o 'Esvres, d'Orsat et autres libux, 

LAQUELLB EST DÉCÉDÉE LE XXIII DE 8EPTEMDAB 
1766, ÂGÉE DB 52 AMS ET 4 MOIS, AU ORAVD RE6RBT 
DB SON ÉPOUX, DB BBS TENDRES ENFANTS ET DES 
PAUVRES, DONT ELLE ÉTAIT LA TRÈS COMPATISSANTE 
MÈRE , QUI LA PLRURBNT ET LA PLEUREBOKT A 
JAMAIS. 

Priez Dieu pouj^ elle, elle priera pour vous. 

René Ghauveau, curé d'Esvres, par son testa- 
ment en date du 9 octobre 1670, avait exprimé le 
désir d'être inhumé dans l'église « sous le cruci- 
fix placé dans la muraille du clocher. » II eut en 
rffet sa sépulture en cet endroit. Voici le texte 
de son épilaphe, qu'il avait rédigée lui-môme, 
laissant à son successeur le soin d'y ajouter la 
date de sa mort : 

CY GIST un passant DB CB MONDB FILS DB LA 
CORRUPTION BT LE FRËRB DES VERS, JADIS CURÉ EN 

cette paroisse, qui n'a vescu qu'autant qu'il a 
VE8CU A Dieu et veillé au salut des âmes. 
Voyageur, nb tbnquestb db son nom. La cbndrb 
A retourné en cendre; prie seulement qu'il 

SOIT B8CRIT AU LIVRE DE VIE. ADIBU JUSQUE AU 
SON DE LA TROMPETTE. LeS JOURS DB SON PELERI- 
NAGE ONT ÉTÉ DB QUATRE VINGT ANS ; IL EST MORT 
LE NEUF* JOUR DU MOIS DB NOVEMBRE MIL SIX CENT 
QUATRE VINGT QUATRE. IL A FONDÉ EN CESTE 
ÉGLISE, A PERPÉTUITÉ UN ANNIVERSAIRE A TROIS 
GRANDES MESSES AVEC VIGILB BT UTANIE, UN 
LIBERA A LA FIN ', LB JOUR DE SON DÉCÈS UN ESCU A 
TOUS LES PLUS PAUVRES DB LA PAROISSE; UNE 
GRANDE MESSE A TOUTBS LES FESTES ET UN STABAT 
MATER LE VENDREDI. 

Priez Dieu pour le repos de son âme. 

Dans l'église se trouvait une chapelle dédiée ù 
Notre-Dame. Les propriétaires de la Rochefarou 
y avaient le droit de banc seigneurial. 

En 1704, René Saicher, curé d'Esvres, ûtéle» 
ver une grande croix au milieu du cimoUère et 
demanda, par son testament, en date du 36 juil- 
let 1705, à ôtre enterré dans cet endroit. Suivant 
la volonté qu'il avait exprimée dans co mémo 
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testament, une lame de cuivre, portant rinacrip- 
lion suivante, fut attachée à la croix : 

Cr DE vos CURBZ GYST CELUY 

Qui lb premiba m'a mis icy. 
Requiescat. 

Il existait à Esvres une maladrerie ou H6tel- 
Dieu, qui avait été fondée par les seigneurs de la 
paroisse et que l'on voit mentionnée dans un 
titre de 1338 fdomus Dei de EvriaJ et dans un 
autre titre de 1583. Par lettres pateutes du 
11 juillet 1698, les biens et revenus de cet éta- 
blissement furent réunis à -ceux de l'Hôtel-Dieu 
de Tours. 

Le droit de présentation au titre cnrial appar- 
tenait au prieur de la Guercbe. 

Les registres d*état-civil de eette paroisse com- 
mencent en 1574. 

Gumis n'BsvRis. — Claude de Moussy, 1559. — 
Pierre Videlot, 1626. — René Chauveau, décédé 
le 9 novembre 1684. — Ck)mpain, 1691. — Roné 
Saicher, décédé en 1706. — Hubert Dutinel de 
Pensière, 1707, 1741. — Henri de la Motte, 1741, 
1765. — Louis-Jean-Gatien Baudry, nommé en 
décembre 1775, décédé le 21 avril 1783. — Jac- 
ques Larousse, 1789, curé constitutionnel, 1793. 
— Larousse, 1804, décédé en 4807. — Bouvard, 
1807-28. — Alexandre Giot, 1828-62. — Alexan- 
dre Roze, 1863-62. — Jean-Baptiste-Désiré Dubois, 
1862, décédé le 29 mars 1878.— Alphonse Grudé, 
1878, actuellement en fonctions (1879), 

Outre la cure, 11 y avait un prieuré consti- 
tuant un fief qui relevait de llontbazon. 

La paroisse d'Bsvres formait une ch&tellenie 
relevant du château de Hontbazon, à foi et hom- 
mage lige et quarante jours de garde. On voit, 
par un aveu de 1614, que le seigneur avait le 
tf droit de porteau et de collier sur la place pu- 
" biiqne d'Bsvres , pour y attacher les blssphé» 
( mateurs et autres malversants. » Il avait aussi 
le droit de quintaine, sur l'Indre^ dans le voisi- 
nage du bourg. Les nouveaux marié.<i devaient 
lui présenter, dans son hôtel, un éteuf blanc et 
neuf. Celui qui épousait une veuve était tenu 
d'offrir au seigneur « uue buie de terre, neuve, 
avec son couvercle, avant d'avoir frappé leur pe- 
lote, laquelle se frappait en un chenevrail situé 
dans le bourg. » 

L'ancien château d'Esvres était fortifié. On y 
remarquait une haute tour carrée, construite dans 
les premières années du xiii* siècle et qui est ap- 
r>elée, dans divers titres, la tour de Vhétel de 
Philippe d'Envre», 

Pendant longtemps, le châtelain n'eut que le 
droit de moyenne et basse justice. Celui de haute 
justice lui fut vendu, le 28 mai 1781, par Henri- 
Ix)uis-Uarie et Jules-Hercule de Rohan, ducs de 
llontbazon. 

Auger d'Esvres, qui est cité dans une charte de 
l'abbaye de Beaumont, de 1207, est le premier 
seigneur connu de cette localité. Il eut pour suc- 



cesseur PhiUppe d'Ssvree, chev.., qui fit bâtir, 
vers 1220, la tour carrée dont on a parlé plus 
haut. En 1232, ce seigneur fonda son anniver- 
saire et celui do sa femme, nommé Agathe, dans 
le prieuré du Grais, et donna à cet établissement 
la dlme de sa terre de Forges. Son fils, Philippe II, 
seigneur d'Bsvres après lui, fil, au mois de mars 
1272, un accord avec Jean de Mareuil et les reli- 
gieuses de Beaumont-les-Tours, au sujet des bois 
des Brosses-Bainte-Marie, situés dans la paroisse 
de Joué. 

Vers 1455, Raoul Sogaler, chanoine et archi- 
prélre de Bainte-Maure, seigneur d'Esvres, fonda 
cinq anniversaires dans l'église de Tours et 
donna au Chapitre la dlme d'Esvres, évaluée à 
cent livres de rente, et une somme de 1200 écus 
d'or qui fut employée à la restauration des ver- 
rières de la cathédrale et à la construction de la 
bibliothèque des chanoines. De plus, il fonda une 
chapellenie à Tautel Saint-Michel, dans la même 
église. 

En 1463, la seigneurie d'Esvres apparteuait à 
Gilles de Moatfort, chev., qui épousa Isabeau de 
Sazilly. En 1504, il fit remise à l'abbaye de Cor- 
mery d'une rente d'un hussard de vin qu'il avait 
droit de prendre sur les vignes du prieuré de 
VoQtes. L'année suivante, il vendit à la même 
abbaye, pour cinq cents livres tournois, une 
dlme appelée le quart d'Esvres. Son fils, Claude, 
qui fut aussi seigneur d'Esvres, comparut à la 
rédaction do la coutume de Touraine en 1559. 

Pierre d'Andigné, chev., fils de Jean d'Andi- 
gué, seigneur de l'Ilo-Bouchard, était seigneur 
d'Esvres en 1590. Il épousa, en 1601, Marie do 
Chivray, dont il eut Simon, aussi seigneur d'Es- 
vres, et qui fut père de Charlotte d'Andigné, ma- 
riée à Pierre de Madaillan, Éc. , seigneur de 
Ghauvigny, en Anjou. 

Le fief passa ensuite, par une vente fuite vers 
1617, à René Robin, secrétaire des commande- 
ments et finances de la reine, seigneur de la 
Rochefarou. Il était encore seigneur d'Esvres en 
1623. 

En 1624, cette terre devint la propriété de 
Pierre Camus de Ponlcarré. Elle fut ensuite pos- 
sédée par Nicolas Camus de Poutcarré, marié à 
Madeleine de Pincé, dont il eut une fille, Jeanne, 
qui épousa Jean Morineau, secrétaire du roi. 
Celui-ci fut seigneur d'Esvres du chef de sa 
femme, et mourut en novembre 1659, laissant un 
fils, Louis, qui devint, par héritage, propriétaire 
du même fief et rendit hommage au châtelain de 
Monthazon le 15 mars 1666. 

Pierre le Breton, Éc, seigneur d'Esvres après 
Louis Morineau, épousa, le 16 juillet 1714, Marie 
Collin, veuve de Louis Guiet, sieur de la Gra- 
vièro, et en eut trois enfants : Pierre-Heclor- 
Éllenne; Edmond-César et Marie-Anne-Françoise, 
mariée, le 26 août 1734, à Joseph le Breton, Éc, 
seigneur de Langlerie, correcteur à la Chambre 
i des comptes de Paris. Pierre le Breton ihourut le 
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23 octobre 1741. Son fils alaé, Pierre-Hector- 
Etienne, né à Beaulieu, près Loches, en 1719, est 
qualifié de seigneur d'Esvres dans un acte de 
1742, concernant une transaction faite avec les 
minimes du Plessis. 

Jean-Baptiste-Grégoire Martel de Contrecœur, 
seigneur de Magesse et de Saint-Antoine, au Ca- 
nada, conseiller au Parlement de Bordeaux et 
secrétaire du roi, fils de Jean Martel, gouverneur 
d'Acadie, et de Marie- Anne Robineau, acheta la 
terre d'Esvres vers 1750. Il mourut à Tours le 
18 mai 1767 et fut enterré dans Tégllse Saint- 
Hllaire de cette ville. En 1768, un de ses fils, 
François - Pierre , et Marie - Françoise - Jacques 
Daen, sa femme, élevèrent à sa mémoire, dans 
l'église Saint - Hilaire , un monument funèbre 
portant celte inscription : 

D. 0. M. 

A la mémoire de Messire Jean-BaplUterGré- 
(foire de Martel, écuyer^ seigneur de Saint- 
Antoine, de Magtsse, au Canada, d'Esvres, 
d'Orçay et autres lieux, en Touraine, conseil- 
ler secrétaire du roi, maison et couronne de 
France, et de ses finances, décédé le iS mai 
1767, en la 67* année de son âge, et enterré en 
la paroisse de Saint-Hilaire, de Tours. 

La mort lui avait ravi sa chère épouse, 
dame Marie-Anne Gauvereau, en son château 
d'Esvres, le 23 septembre 1766, à l'âge de 
52 ans, 

La tendresse éplùrée de leurs enfants versa 
des larmes d'amertume sur le dernier de leurs 
soupirs. Inconsolables de les avoir perdus^ le 
moment qui les réunira à eux verra à peine 
finir leurs justes regrets. Ils n'oublieront ja- 
mais les dignes auteurs de leur existence. Les 
épouses diront à leurs enfants qu'en les per- 
dant ils perdraient leur soulagement, leur 
appuy et leur consolation. 

C'est le monument que la piété, le regret, la 
religion et la reconnaissance de Messire Fran- 
çois-Pierre Martel de Magesse, leur fils aîné, 
écuyer, ancien officier du régiment de Berry, 
Languedoc et la Sarre, lieutenant de Nossei- 
gneurs tes maréchaux de France, seigneur de 
cette paroisse, d'Orçay et autres lieux; 

C'est dame Marie-FrançoiscrJocques Daen, 
son épouse, qui a érigé ce monument à la mé- 
moire du plus tendre et du plus chéry des 
pères. 

Requiescat in pace, 
1768. 

Jean-Baptiste-Orégoire Martel eut cinq enfants : 
1* François-Pierre Martel, seigneur de Magesse, 
de Saint- An toi ne, de Dolbeau et de Ilorsay, offi- 
cier au régiment de Berry, puis lieutenant des 
maréchaux de France à Loudun, décédé à Sem- 
blançay, en 1780, sans laisser d'enfiuits de son 
mariage avec Marie-Françoise- Jacques Daen; 2* 
Jean-Marie Martel de Rochemont, sous-lieutenant 



dans la Légion étrangère (Ile-de-France et Bour- 
bon), marié, en premières noces, à Anne Gauvereau, 
dont il eut Jean-Marie-Philîppe Martel, officier de 
la milice nationale; et, en secondes noces, à Ma- 
tburine-Louise Leroux; 3* Honoré-Etienne Mar- 
tel de Gaillon, Éc, seigneur de Chemillé et 
d'Épeigné-sur-Déme; 4* Marie-Charlotte Martel de 
Gaillon, mariée au comte Joseph-Antoine Artis 
de Thiézac; 5« Pierre Martel, seigneur de Saint- 
Antoine, au Canada, et de la Martinière, en 
Toaraine, auteur de la branche de Martel de 
Saint-Antoine. 

Par acte du 15 août 1768, les enfants de Jean- 
Baptiste-Grégoire Martel vendirent la terre d*Es- 
vres à Claude de Sain de Boislecomte, chev., 
seigneur des Arpentis, de Beaudellère, de Tardi- 
vière et de la Rocbefarou, qui comparut à l'as- 
semblée électorale de Touraine en 1789. 

Par contrat du 25 février 1754, Claude Sain 
de Boislecomte épousa Françoise-Marie Pellegrain 
de l'Étang, dont il eut cinq enfants. L'aîné, 
Claude-Christophe, seigneur des Arpentis, lieu- 
tenant des maréchaux de France, a eu deux en- 
fants de son mariage avec Jeanne-Agnès-Amable 
Boissonnière de Mornay : Charles-Alphonse, offi- 
cier de dragons de la garde royale, puis conseil- 
ler de préfecture d'Indre-et-Loire; et une fille, 
mariée à Guillaume-Marle-Édouard de Gilibert, 
chef d'escadron, chevalier de Saint-Louis et de 
ta Légion d'honneur. 

D'après M. le vicomte de Ponton d'Amécourt, 
un atelier monétaire aurait existé à Esvres à 
L'époque mérovingienne. Il cite, dans ses Re- 
cherches sur les monnaies de Touraine, trois 
pièces sur lesquelles on lit Evira vicus. 

Maires d'Esvrbs. — Bultot, 1801, 29 décembre 
1807, décédé en 1809. — François-Jean-=Pierre 
Augeron, 4 avril 1809, 1" février 1817. — Alexan- 
dre Odart, 31 janvier 1819, l*' août 1821. — Jo- 
seph Berger, 2 janvier 1826. — Lucien Bullot, 
22 novembre 1834, 16 juin 1837. — Le baron de 
Revel, 1842. — Pierre Bullot, 9 juin 1842, 
13 juillet 1846. — André, 1861. — Ansault, 1870. 
— Joseph Berger, 1871, 11 février 1874. — Paul 
Touchard, octobre 1876, 21 janvier 1878. 

Arch. dl.-et-L., titres de Beawn&nt, de Cormery, de 
Saint- Jean-du-Gmis, de Relay et des Minimes du Ples- 
siê; E, 323; G, 352. — D. HoasMao, I, 49; Vil, 2715, 
2724, 3252; X, 4223; XI, 4700; XII, 7004, 7005. — Car- 
tulaire de Cormery, 31, lb4, 180, 211, 214,292-94.— 
Grég^oire de Tours, Hitt.» lib. X, c. 31, Vita S, Mone- 
gundis. — Cartulairê de l'archevéeM de Tours. — Jour- 
nal d'Indrt'êt'Loire du 29 juiUft 1876. — BaUlet, 7>|k>- 
graphie des saints, 288, 3^. — Semaine religieuse du 
diocèse de Tours (1878). — Lbermite-Souliert, Bist. de 
la noblesse de Touraine, 31. — Ezpilly, ûietion. des 
Gaules et de la France, II, 792. — La Chesnaye-det-Bois 
et Radier, Diction, de la noblesse, IV, 637. — De PontoD 
d'Amécourt, Reeherehes sur les monnaies mArovinçiennes 
de Touraine, 8, 29, 30. — Maan, S. et metrop. eeetesia 
Turonensis, 27. — Mém. de ta Soe. archéol. de Tour., 
I, 9; IV, 75; IX. 224, 225; X, 84; Bulletin de la même 
Société (i871), p. 99; (t875j, p. 298. — J.^. Booraseé et 
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C (TheTftliw, Reehetthet twr les éçUtet romanes en Tou- 
raimêf 76. — BiU. de Toon, fonds Salmon. titres de 
SaùUe-Mawre. — Re^stres d'éUt-civil d'Eavres. — A. 
Joaone, Géogre^hie iF Indre-et-Loire, 98. — Expilly, 
Diction, des Gcules et de la France^ II, 772. 

ou Bsves, f., C' de Balesmes. 



— Ayve9, 1499. — Ancien fief, relevant de La 
Haye, à foi et hommage lige. En 1445, il apparte- 
nait à Louis Pouvreau, qui rendit hommage le 
1S février; — en 1471, à Jehanne Gouffler, veuve 
tle Louis Pouvreau; — en 1499, à Jehan Pou- 
vreau ; — en 1517, à Louis Pouvreau ; — en 1545, 
à Adrien Quinault; — en 1576, à Eustacho de 
Villiers. — (D. Uousseau, XII, 5860, 5971, 5974, 
r>007, 6039.) 



■• 



» ou Ssves (moulin d'), c 
d'Esves. — Evya, 1199. — (charte de Frelay, 
Archives de la Vienne, prieure d'AqiHtaine.) 

]Ë:tableau, c** de Saint-Symphorien. V. 
Etabkrie, 



:, vil., sur le Hemillon, c"* du 
Grand-Pressigny, 100 habit. — Sabxdium, 1250 
(charte de Saint -MarUn). — StaboUum, 1267 
(charte de Tabbaye de la Merci-Dieu). — S. Mar- 
tijius de Pressegneio, xiii" siècle [Cartulaire de 
Varchevéehé de Tours.) — Saint-Martin d*É ta- 
bleaux, xvn* siècle. 

Étableauz est une ancienne paroisse qui étaii 
dans le ressort de l'élection de Chinon et qui dé- 
pendait du doyenné du Grand-Pressigny et do 
Tarchidiaconé d'outre- Vienne. En 1793, elle fai- 
sait partie du district de Preuilly. Par ordonnance 
royale du 31 janvier 1821, elle a été réunie à la 
commune du Grand-Pressigny. Les lieux, ha- 
meaux et villages suivants en dépendaient : La 
Duranderie, Serre, Dozuard, Moulin-Favier, le 
Moulin-de-Ia-Forge, Favicr, la Boucletterio, Bois- 
de-Favier, Lourtière, le Verger, le Pain, le Petil- 
Favier, la Fauvollièro, la Bergaudrie, la Gueoan- 
dière, Ferpoile, la Charpraie, Bourgogne, la 
PUudrie, la Baudinière, Suschéne, Valançay, 
Lancerie, la Liée^ Passerée, la Glerjaudière, la 
Vienne, la Grouaie, les Gimbertières, Faugau- 
dron, la Bourlière, Malessart, Gourveaux, Plessis 
(étang de), la Borde, la Pinettrie, la Villalte, 
Boussée, le Peu-Renault, la Fontaine, la Baga- 
tellcrie^ la Delandrie, la Doucettrie, le Grand-Peu- 
Rcnault, la Haute-Grange, la Vigueric, la Chau. 
▼elliàre, Uoisây, la Providence. 

En 1764, on comptait dans Étableaux 116 feux; 
— en 1801, 566 habit.; — en 1804, 577 habit.; — 
en 1810, 523 habit. 

Anîrefois, une foire se tenait dans cette pa- 
roisse, le 25 novembre, fête de Sainte^Catherine. 
Elle avait été établie en 13G6, par lettres patentes 
du roi (iharles et sur la demande de Jean le 
Meingre, dit Boucicault, maréchal de France. 
Elle a été supprimée à la Révolution. 

L'église, dédiée à saint Martin, existe encore. 
Depuis la Révolution, elle est à usage de servi- 



tude. Construite en 1555, sur les fondations d'uu 
édifice plus ancien et qui tombait^en ruines, elle 
fut consacrée le 10 avril 1556, ainsi que le cons- 
tatait une inscription placée au grand autel. On 
fit des réparations assez importantes au choeur et 
au clocher en 1778. 

Cette église n'offre rien do remarquable. On y 
conservait des reliques de saint Martin, de saint 
Etienne, des Dix mille martyrs et des Onze mille 
vierges. 

La cure possédait nn petit domaine appelé la 
Folie et situé près du Rivau. 

Il existait à Étableaux un prieuré appelé le 
prieuré de Saint' Martin ou du Bourgneuf, el 
qui appartenait à l'abbaye de Pontlevoy. Celle-ci 
avait le droit de présentation au titre curial. 

CuBis d'Étjlbleaux. — Jacques Roy, 1579. — 
Noël Moreau, 1604. — François Auvray, 1638. — 
Brice Marchand, 1664. — Charles Chauvin, 1692. 
— Jacques Chévrier, 1705. — Antoine Monsnier, 
1733. — Henri do la Motte, 1737. — Charles Ba- 
rat, 1748. — Pierre Chevalier, 1773. — Louis- 
Jacques Drouard, 1781. 

Étableaux était une châtellonie, relevant du 
château de Saiote-Julitte à fol et hommage lige. 
Le château était un des mieux fortifiés de la con- 
trée. On le voyait encore en assez bon état en 
1791. Depuis, il a été en grande partie démoli. 
Ses ruines, qui dominent la vallée de la Glaise, 
présentent un aspect imposant. On présume qu*il 
fut construit au xu* siècle. 

Dans l'enceinte des fortifications, se trouvait 
une chapelle dédiée à sainte Catherine et dont il 
n'existe aujourd'hui aucune trace. Cette chapelle 
était le but de nombreux pèlerinages, particuliè- 
rement le 25 novembre. Elle est mentionnée dans 
le Registre de visite des chapelles du diocèse de 
Tours, en 1787. Etienne Valladon en était chape- 
lain en 1638; — N. Agier, en 1789. 

Maurice de Craon, sénéchal héréditaire de 
Touraine, vivant en 1226-50, est le premier sei- 
gneur connu d'Étableaux. Son successeur fut 
Renaud de Pressigny, qui est cité dans une charte 
de l'abbaye de la Merci-Dieu, du mois de mai 
1267. Jeanne, femme de Renaud, donna à cette 
abbaye soixante arpents de landes situés entre 
la Glaise et la commanderie de l'Épinat. 

Elle eut une fille, Marguerite, qui épousa Gode- 
mar de Linières, veuf d'Agnès de Sancerre, et eut 
en dot la terre d'Étableaux. De ce mariage na- 
quirent : Godemar II, seigneur de Mereville; Jean, 
évoque de Viviers; Isabeau, femme du sieur de 
Ghâteauneuf ; Florie, mariée à Jean le Meingre, 
dit Boucicaut, maréchal de France et lieutenant- 
général au gouvernement de Touraine. 

Jean le Meingre devint, par ce mariage, sei- 
gneur de la châtellenie d'Étableaux, échue à sa 
femme dans le partage de la succession de sa 
mère. Il mourut à Dijon en mars 1368, laissant 
trois enfants: Jean, comte de Beaufort; Geoffroy 
et Oudart, maître d'hôtel de la reine. 
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Geoffroy la Meingre, deuxième fils de Jean, 
seigneur d*Étableauz, du Bridoréi du Luc, deRo- 
qnebrune et de Bulboae, chambellan du roi et 
gouverneur du Dauphiné, épousa en premières 
noces Constance de Saluées, et en secondes noces 
(le 21 féTrier 1421), Isabeau de Poitiers, fille de 
Louis de Poitiers, seigneur de SainUVallier, et de 
Catherine de Giac. Il eut deux enfants de ce na- 
riage : Louis et Jean, seigneurs du Bridoré (146S)> 

Vers 1450, André de Villequier, vicomte de la 
Querche, seigneur de Montrésor, de Menetou-Sa- 
ion et de llle-d'Oléron, acheta, de la famille le 
Meingre, la terre d'Étabieaux. U mourut à 
Preuilly, le 1" juillet 14&4. Antoinette de liaigne- 
lais, sa veuve, est qualifiée de dame d'Étableaux, 
dans un acte du 23 janvier 146&. Il eut deux en. 
fants: Artus et Antoine. Ceux-ci, en 1489, étaient 
en procès au sujet du partage des biens delà suc- 
cession paternelle. Un arrêt do parlement, du 24 
juillet de celte année, décida qu' Artus, l'aîné, 
prendrait la moitié des domaines d'Étableaux, de 
la Guerche et de Montrésor, et qu'Antoine aurait 
Tautre moitié, mais sans avoir aucun droit sur 
les manoirs et sur les justices. 

Antoine de Villequier, conseiller et chambel- 
lan du roi, moumt en 1490, laissant, de son ma- 
riage avec Charlotte de Bretagne, un fils unique, 
François, qui fut comme lui, seigneur d'une pai^ 
tie d'Étobleaux et décéda sans postérité. 

Artus de Villequier, frère d^Anloino^ vivait en- 
core en 1&05. De son mariage avec Marie deMon- 
beron, il eut un fils, Jean-Baptiste, qui fut vicomte 
de la Guerche et seigneur d'Étobleaux. Celui-ci 
éponsa en premières noces Jacqueline de Miolans, 
décédée en 1518 et dont il eut René de Villequier, 
mort avant 1520. D'un second mariage contracté 
le 28 mai 1519, avec Anne de Rochechouart, il 
eut : Claude, René et Jacqueline, femme de Claude 
Savary, marquis de Lancosme. L^alné, Claude 
baron de Villequier, vicomte de la Guerche et 
seigneur d'ÉUbleaux, gouverneur de Paris, épousa 
Renée d'Appelvoisln, fille de Guillaume d'Appel- 
voisin, seigneur de la Rochedumaine, et d'Anes- 
tasie de la Béraudière, et en eut Georges, qui 
mourut avant lui, en 1591. 

Par testament du 8 avril 1571, Anne de Roche- 
chouart, veuve de Jean-Bapliste de Villequier, 
fonda quatre servioes par an, dans l'église d'Éta- 
bleaux et légua à la cure, pour cotte fondation, 
une rente de 33 livres. 

Claude de Villequier fit son testament le 14 avril 
1595 et mourut peu de temps après. La cfaâtelle- 
nie d'étableaux et la vicomié do la Guerche pas- 
sèrent, par héritage, aux mains de son frère René 
de Villequier, dit le Jeune, qui épousa, en pre- 
mières noces» Françoise de la Marck, et en 
secondes, Louise de Savonnières. Du premier 
mariage naquit Charlotte-Catherine, femme de 
François d'O, seigneur de Fresnes; du second, 
Claude de Villequier, qui mourut à Fontainebleau, 
en 1604, Agé de 19 ans. 



René de Villequier mourut vers 1599. Sa veuve 
se remaria à Martin du Bellay, prince d'Yvetot, 
qui est qualifié de seigneur d'Élableaux, dans un 
titre de 1601. Après sa mort, cette terre et celle 
de la Guerche échurent, par héritage, à Charlotte- 
Catherine de Villequier, veuve de François d'O, et 
qui avait épousé, en secondes noces, Jacques 
d'Aumont, baron de Chappes. Ce dernier mourut 
à Paris, le 14 juillet 1614, laissant: 1* César, mar- 
quis de Clervaux et vicomte de la Ouercha; 
2* Antoine, duc d'Aumont, marquis d'Isles, pair 
et maréchal de France, décédé le 11 janvier 1669; 
3* Roger, évéque d'Avranches; 4* Charles, mar- 
quis d'Aumont; 5* Jacques-Emmanuel, seigneur 
d'Aubigny; 6* Anne, mariée, en premières noc4)s, 
à Antoine Potier, seigneur de Sceaux, et en se- 
condes, à Charles, comte de Lannoy. 

Charles, marquis d'Aumont, quatrième fils de 
René, lieulenant-général des armées du roi, eut 
Étableaux en partage. Il mourut k Bpire,en 1644, 
d'une blessure qu'il avait reçue au siège de 
Landau. 

La chAtellenie d 'Étableaux avait été acquise de 
Charles d'Aumont, vers 1637, par Pierre Brularl, 
marquis de Sillery et de Puisieux, l)aron du 
Grand-Pressigny, secrétaire du roi et ambas- 
sadeur en Espagne. Depuis celte époque jusqu'à 
la Révolution, Étableaux a eu pour seigneurs les 
barons du Grand-Prossigny (V. Pressigny (Le 
Grand). 

On voit, par un aveu rendu le 7 mars 1410 à 
Florie de Llnières, par Gauvain d'Aloigny, que le 
fief des Rivaux relovait d'Étableaux à foi et hom- 
mage plein. 



Arch. d*I.-efr>L., B, 23, 71, 103,104; 0,14; 
Bient nationaux. — D. HoBtseau, VII, 2995, 3204; VIII. 
3G56; IX, 4100 ; X, 4286 bU; XI, 5773; XII, 7437; XVIII. 
— Cartulaire de C archevêché de Tours. — Hàle des fief* 
de Tovrainc. — P. Anselme, Hist. généaU dé la maison 
de France, II, 200; VI, 319, 753-5'i-r,5; VIII, 315-16. — 
Registres d'éttt-eÏTil du Grand-Pressigny. — Dnfonr, Dic- 
tion, historique de Carrondissentent de Loches, I, 234 ; 
II, 367. — Lft TbramMsiire, Bist. du Berry, 667. ~ 
Mémoires de Michel 6e Castelnau, III, 155. — Mèmotre 
pour E»'P. Maason de Maisonrouge, Puis, impr, P. Du* 
mesnil, 1745, iD-4'*. — C. Chevalier, Promenades pittores- 
ques en Touraine, 539. — Recueil des actes administra- 
tifs d'Indre-et-Loire (1821), p. 52. — Mém. de la Sor. 
arehéol. de Tour.» X, 86. 

JStableaux (Iles d'), dans la Glaise, c"* du 
Grand-Pressigny. 

ÉStablerie (!'), closerie, près de la chapelle 
de Saint- Barthélémy, paroisse de Salnt-Sympbo- 
rien. — UÉtabUrie, VÉtableau, ou le Tableau, 
1604. — Elle est mentionnée dans un iHre do 
1448. — (Arch. d*I.-et-L., abbaye de Marmoutier, 
Menae séparée). 

lÉBtain (T), ham., c"* de Parçay-Meslay, 
13 habitants. 

Atalliers ( le lieu des), c* de Nouans. — 
Il fut vendu, en 1793, sur N. Lhuillier de laUar- 
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délie, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., Biens ncUio- 
naux.) 



(Hugues d'], nommé aussi 
Bagues de Cliartres ou de la Farté, 

archevêque de Tours, succéda à Hildebort, eu 
1134. Il érigea en abbaye le prieuré do Boisaubry 
et Tut un des fondateurs de Tabbnye do Gastiues. 
Par ses soins^desécolespubliques furent établies à 
Ciiinon. Il mourut en 11 48. — (Cra//ia Chrisliana, 
XIV. — Maan, S. et Metrop. Ecclesia Turonen^ 
sU, III, 114. — Chaimel, Hisi. de Tour., Il, 21; 
III, 452. — {Mém. de la Soc. archéoL de Tour., 
IX, 333. — D. Housseau, XV, 132.) 



(Jean d'), seigneur de Valencay, 
conseiller au parlement de Paris, conseiller d'É- 
tat, né à Tours le 7 juillet 1595, fut nommé inten- 
dant de Touraine par lettres patentes du 5 Juin 
1630, en remplacement de Jean Aubery. Il donna 
sa démission en 1637 et remplit ensuite les fonc- 
tions d'ambassadeur en Suisse et en Hollande. Il 
mourut le 4 février 1671. Il était ûls de Jean 
d'Étampes e'. de Sarah d'ApIinconrl. — (De Cour- 
celles, Hitt. de la noblesie, I, 245. — P. Anselme» 
Jiist. généal. de la maison de France, VII, 549* 
— Catalogtie des conseillers au parlement de 
Paris, 119. — Chalmel, Ilist. de Tour., III, 
410-20. — Moréri, Diction, historique, IV, 245.) 

lâttailipes (Léooor d'), né à Tours, abbô do 
Bourgueil en 1611, évéque de Chartres en 1620, 
archevêque de Reims en 1641, mourut le 8 avril 
1651, et fut inhumé dans l'église des Carmes dé- 
chaussas. Il était fils de Jean d'Étampes, seigneur 
dj Valencay, et de Sarah d'Aplincourt. — (La 
Cbesnaye-des-Bois et Badier, Diction, de la n(y' 
liesse, VII, 482. — P. Anselme, Hist généal. de 
la maison de France, II, 90; VII, 549. — Bibl. 
de Tours, manuscrit n* 1494. — La Thaumas- 
slére, Hist, du Berry, 890. — Les Historiettes 
de Tallemant des Beaux, III, 184. — Chronica 
monasUrii BurgiUiensis, 52. — Morérî, Diction. 
hisUfrique, IV, 246.) 

Atampes (Henri d'), chevalier de Malte, 
grand-prieur de France, fut nommé abbé de Bour- 
gueil eu 1651) en remplacement de Lôonor d'É- 
tampes, décédé. Ambassadeur de France à Rome, 
en 1656, il se retira ensuite i Malte, où il mourut 
le 8 avril 1678. — (La Thaumassière, Hist. du 
Berry, 891. — Bibl. de Tours, manuscrit n* 
1494. — Chronica monasterii Burguliensis, 52. 
^ Moréri, Diction, historique, IV, 246.) 

^Estampes (Achille d'), né à Tours, le 5 juil- 
let 1593, fut reçu chevalier de Malte en 1611 et 
devint grand'croix, puis général de l'armée do 
cet ordre. Le 14 décembre 1643, le pape Urbain 
vni lui donna le chapeau de cardinal, on récom- 
pense des services qu'il avait rendus au Sniul- 
Siège dans la guerre soutenue contre le duc do 
Parme, ainsi que dans des négociations avec l'Es- 
pagne et avec la France. Il mourut à Rome le 7 



• juillet 1646. II était frère de Jean d'Étampes, in- 
tendant de Touraine. •— (La Thaumassière, Hist. 
du Berry, 890. — P. Anselme, Hisl. généal. de 
la maison de France, VU, 549. — La Ghesnaye- 
des-Bois et Badier, Diction, de la noblesse, VIL 
482. — AltTuinach de Touraine, 1741. — Chal- 
mel, Hisl. de Tour., IV, 167-68. — Moréri, Dic- 
tion, historique, IV, 246.) 

Éétanclié (1'), f., c-« de Lublé. — Ancienne 
propriété de la curede'Lublé. — (Arch. d*I.-et-L. 
Biens nalionaux.) 

lËtang' (le lieu do 1*), près des Sevaudières, 
c"» d'Avon. 

iËtang (P), vil., c" de Betz, 61 habit. — 
Ètang-leS'Bels, xvii* siècle. — L'Étang, cartes 
de Cassini et de l'état-major. — Ancien fief. 
Vors 1400, il appartenait à Jehanne de la Celle, 
fille de Geoffroy de la Celle-Draon, et femme do 
N. d'Azay; — en 1401,à Imbault d'Azay; — en 
1456, à Adam d'Azay; — en 1619, à Louis de 
Couhé de Lusignau; — en 1642, à un autre Louis 
de Couhé de Lusignan; — en 1686, à Louis Ro- 
bin, Éc. Il passa ensuite à la famille Chaspouz 
et lit partie du marquisat érigé, en 1746, eu fa- 
veur de Jacques-Eusèbo Chaspoux de Verneuil. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 260. — D. Housseau, XI, 
4865. — Bulletin de la Soc. archéol. de Tour., 
1868, p. 142-43. — L'Hermite-Souliers, //ts<. (ie 
la nobiesse de Tour,, 168. — Beauchet-Filleau, 
Diction, des familles de l'ancien Poitou, II. — 
Registres d'état-civil de Saint-Flovior. — La Ches- 
naye-des-Bois et Badier, Diction, de la noblesse, 
V, 234. — Dufuur, Diction, de l^arrondissement 
de Loches, I, 165.) 

]Ëitang ( le moulin de 1'), sur le Brignon, c"* 
de Betz. 

ÏStang (1'), ou les ÏBtangs, ho m., c"* do 
Bossée, II habit. — VÉtang, carte de l'état-ma- 
jor. — Les Étangs, carte de Cassini. — Ancienne 
chûtelleuie appartenant à l'abbaye de Cormery. 
£n 1707, l'abbé Bautru de Vaubrun fut autorisé 
par le Chapitre général de l'abbayo à démolir le 
château, qui avait été bêll par l'abbé Jean du Puy, 
vers 1492. Près de là sont quatre étangs, qui dé- 
pendaient de la cliâtellenie: le Grand-Étang, l'É- 
tang-du-Milieu, TÉlang-Bas et l'Étang-Haut. — 
'— Car tulairé de Cormery, xcvi, cxxxiv. — (Arch. 
d'I.-et-L., Inventaire des titres de Cormery.) 

]É2taxig (r), ham., c*' de Boussay, 10 habi- 
tants. 

lÉBtang (T), ancien fief, près de la Colle-Gue- 
nand. — Il relevait du château de Mon trésor. — 
(Do Marollcs, Hist. des comtes d'Anjoti.) 

Éltang (les Grand et Petit), f., c** de Cham- 
bon. 

Éitang (!'), c** de Cliambourg. V. Les 
Étangs. 

5 
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(!'), vil., €■• do GhaDceauz, €»•• de 
Loches, 32 habit. — L'Èlang^ carte de l'état-ma- 

jor. 

]6:taii0 (!'}, r., c"* de Charnizay. — Ancien 
fief. — [Rôle des fiefs de Tourairxe,) 

'ÉtSXLQ (le lieu de 1), près des Caves, c*" de 
Ciran. 

ÉStang (Ie~ Gmnd), étang, C* de Continvoir 

iStang (!'), f., c»» de Damemarie. — L'È- 
tang, cartes de Cassini et de l'élal-major. 

"Èït&ixg (le moalin de 1'), près du bourg d'Es* 
vos-le-Moulier. — Il relevait d*Bsves (1666). — 
(D. Houà^au, XIII, 7005.) 

ÉStang (le lieu de 1*), près de la Neuptièrei 
c«« de Lémeré. 

]ÉStaiig (r), f. et moulin, c" de Loches. — 
L'Étang, caries de Cassini et de l'état-major. — 
Ku 1311, ces domaines appartenaient à Guy de 
Guenand. — (Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres 
de Notr>Dame de Loches.) 

Rotang (le lieu de 1*), près de Cray, c" de 
Lussault. — Étang desséché avant 1829. 

lÉBtang (le moulin de 1'), sur le ruisseau du 
Brouil, c" de Mazières. — VÈtang, carte de 
rclal-raajor. — Les Étangs, carte de Cassini. 

]ÉItang (le Petit), étang, près des Belles-Ru- 
rie3, commune de Monnaie. 

lÉStang (1'), ou ics^Itangs, vil., c** d'Or- 

bigny, 2*2 habit. — L'Étang, carte de Cassini. — 
Aucien flef, relevant de Montrésor. Le 7 novembre 
1470, Jeanne d'Argy le vendit à Jean de Sorbiers. 
En 1S12, il appartenait à François de Nouroy ; — 
en 1554, à Jean de Nouroy, marié à Marguerite do 
Cardonne; — en 1584, à François de Jussac ; — 
en 1764-86, à François-Jean-Louis Pellegrain de 
lÉlang. — (Arcb. dl.-et-L., E, 131, 133. — Rôle 
des fiefs de Touraine. — Laine, Archives de la 
noblesse de France, X, 5Î, 55, 58. — Mém. de 
la Soc. archéol de Tour,, X, 121.— Dufour, 
Diclionnaire de Varrondissement de Loches, II, 
'»lî ) 

Étang (les Grand etPeUt), f., c-« do Resli- 
gné. 

Étang (le lieu de I*), près des Cornus, c** 
do Rilly. 

Étang (le bois de T), c** de Rochecorbon. 

Étang (T), f., c" de Saint-Branchs. — VÉ- 
tang, carte de l'élat-major. 

Étang (moulin de T), sur le ruisseau de 
Montgoger, c"* de Saint-Épain. 

Étang (T), vil., c" de Saint-Michel -sur- 
Loire, 37 habit. — L' Étang, carte de l'élat-major. 
— Les Étangs, carte de Cassini. 

Étang (r), f., c** do Saint-Nicolas-de-Bour- 
gueil. — Les Étangs, carlu de Cassini. 
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^ëStang (r), r, c- de Sainl-Roeh. 
Étang (l*), f., c"« de Savigné. 

Étang (T), f., c- de Sennevières. — Étang 
de FontapeiXy carte de Cassini. 

Étang (le lieu de 1'}, près de la Balluère, 
c" de Tauxigay. — Ancien étang, desséché en 
182C. 

Étang (T), f. et moulin, sur l'Iudruis, c** 
de Viiloluin, 16 habit. — Moulin de Lc^lan, 
1301 (Cartulaire duLigrt), — Ancienne proprié- 
té de l'abbaye de Yilleloin. — (Arch. d'I.-€l-L., 
Biens nationaux.) 

Étang (ruisseau de T), c** d'Avriilé. 

Étang (ruisseau de T). Il prend sa source à 
Vernou, c** de Langeais, et va dans la commune 
de Saint-Mars. 

Étang [ruisseau de 1'), c** de Mazières, prend 
sa source dans l'étang de Jupilles et se jette dans 
le ruisseau du Breuil, près des Écluses. 

Étang (ruisseau de 1'). — Il prend sa source 
près do Vareille, dans la commune de Loches, 
passe dans les communes de Chanceaux et de 
Chambourg et se jette dans llndre, à ComlUé. 

Étang ( ruisseau de 1'), c*' d'Orbigny. — U 
se jette dans TOlivet. 

Étang (ruisseau de P), c"* de Saint-Branchs. 
— Il prend sa source près de Bihorot et de l'étang 
Poutière. 

Étang (moulin de 1'}, sur le ruisseau de 

Muntgauger, c** de Saint-Épain. 

Étang (ruisseau de P), c** de Villedômer. •— 
Il prend sa source dans l'étang de l'Archevêque 
et passe dans la commune de Ncuillé-le-Lierre. 

Étang-au-XjOnp (l*), éiang, c-* deBo»- 
séo. 

Étangs-Bas (l), étang, c** de Bossée. 

Étang-Bandet (l], étang, paroisse de 
Chambray. — En 1583, il appartenait au seigneur 
de Monlbazon. — (D. Housseau, XI, 4700). 

Étang-Bouoliard (le lieu de P), près de 
Bouc-à-Banc, c** de Saint-Paterne. 

Étang-Boudonnière (P), vil., c^ de 

Charnizay, 19 habit. 

Étang-Bonrdet (le lieu de V), c-* do 
Langeais, près du chemin de la Richard ièra à la 
Chàleigneraie. 

Étang-Brûlé (bois de P), c*« de Luzillé. 

Étang-Brûlé ( le lieu de P), c*" de Rou- 
gny, près du chemin de Reugny à Amboise. 

Étang-Cassé (T), vil., c" de Manthelan, 
18 habit. — VÉtang-Cassé, cartes de Cassini et 
de Pélat-major. 

Étang-Clialois (le lien do P}, c*« de 
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Saiol-Laurfeot-en-Gatines. — Étang-Dallun, 
1725. — Âocien étang; il fut desséché avant 
1826. Il reJevail de la châtelleoie de la Perrière, 
suivant une déclaration féodale faite le 29 mars 
1725, par Antoioe Salmon, cher., seigneur de 
la Brosse. Son étendue était de 11 arpents. — 
(Archives du château de la Perrière). 

^Hang-dLéreaa (r), f., c»« de Cléré. 

aSBtang-Oliopin (closerie de V), paroisse 
de Saint-Aubin. — Ancienne propriété de l'abbaye 
de la Clarté-Dieu. — (Arch. àl-ei-L., titres de 
la Clarté-Dieu, 

lËtang-Crevé (1')» f. et étang, c" de Char- 
nlzay. 

Atang-I^amourette (le lieu de r), près 

du Petit-Moulin, c** de Monts. 
fttangnl'Avrmé (l). V. AvriUé. 

ÏStang-de-Bierge (T), c*« de Parçay- 
MesUy. V. Bierge, 

]â:tang-de-Braye (i*}, f., c* de Saint- 
Paterne. 



(ruisseau de 1'], c"* 
de Praocueil. — Il Aiit mouvoir le Moulin-à-tan 
et Je Mouiin-Neuf, passe à Prancueil et se divise 
en deux branches qui vont se réunir au Cher, 
Tune à la Tuilerie, l'autre en face du chAteau de 
Chenonceau. 



(ruisseau de 1'}, 
e"* de Sainte-Catherine-de-Fierbois. — Il se jette 
dans le ruisseau de Prévoux. 

ÉStang-de-Cremille (ruisseau de V). ~ 

II prend sa source dans les étangs de Cremille 
c~ de Mazières. 

Éltang-d'ïksoute-S'll-Pleut, c* de 

Saint- Mars. — Étang depuis longtemps desséclié. 

iGctang-de-la-Barre (le lieu de l'),près 
de la Borde, c** de Bueil. 

ibtang-de-la-Boiunsière (!'], près de 

Chanceaux, paroisse du Grand-Pressigny. — An- 
cien fief, relevant de Faviers, à foi et hommage 
lige et un roussîn de service du prix de GO sols à 
muance de sdigneur. — Joseph- François Ilaranc 
rendit hommage pour ce fief le I*" décembre 1762. 
— {Haie de» fiefs de Touraine, — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, Itères de Notre-Dame de Loches.) 

É:tang-de-lar-I>ame (T), f., c** de Ck>ur. 
celles. — L'Étang, carte de Cassini. 

llitang-de-la-riardière ( ruisseau de l'}, 

€•• d'Orbigny. 

]ÉBtang-de-Ij'Arclievôque (ruisseau 
de 1'), c** de Reugny, qu'il sépare de la commune 
de Neuillé-le- Lierre. 

fttang-de-la-Morinlère ( le lieu de I'), 
G^ de Dierres. — Ancien étang, desséché avant 
1824. 



Atang-de-la-Rabaudière (le lieu de 

r}, ancien étang, c"* do Bossay, près du chemin 
de Preuilly à Loches. 

É:tang-de-rile (1'), f., c** de Mazières. 

]Ë:tang-de-l'Onneau (le lieu de T), 
près des Fourneaux, c*' de Sainl-Roch. 

]ÉBtang-de-Mamay (r), f., c** de Braye- 
sous-Faye. 

lË^tang-de-Plerre-de-Maillé (le lieu 
de r), c"* de Sonzay. La Fare y prend sa source. 

^itang-de-M'arbonne (i*), f., c*« de 

Joué. — Terra de St<igno, xin* siècle. — (Arch. 
d'I.-et-L., titres de Saint-Jean^du-Grais.) 

ÏStang-des-Babinlëres (T), étang, 
près des Repenellières, c"' de Ciran. 

. ÏStang-des-Bois (1'), f., c-* do ChAteau- 
la-ValUère. 

^«tang-des-G'à.téS (1'), f., c"« de Saint- 
Patrice. — Le Petit-Étang, carte de rétat-msjor. 

fttang-des-Ch^Aés (ruisseau de 1'), c"* 
de Saint-Michel- sur- Loire, passe dans la commu- 
ne des Essarts et se jelte dans le Ruau. 

lËtang-des-Oalllards (r), ancien fief, 

paroisse de Beaumout-la-Ronce. — Il dépendait 
de la collégiale de Bueil. — (Arch. d'I.-et-L., 6, 
257.) 

:É:tang-de8-Maille8 (le lieu de r), c" 
de 9aint-Luureot-cn-Gatiues. — Ancien étang, 
desséché avant 1835. 

lËtang-des-Roseanx (!'}. V. Le Lou^ 

roux. 

fttang-de-Tieroe (P), f.» c-* de Maziè- 
res. 

Âtang-lDolin (le lieu de T), c** de Luzillé. 
— Ancien étang, desséché avant 1826. 

]â:tang-du-Breuil (le lieu de r), c** de 
Villeloin. — Ancien étang, dusséchc avant 1826. 

£!tang-du-01iâteau ( 1'), étang, près des 
Uepeoellières, c*' de Giran. 

fitang-du-Qrand-Olos (le lieu de r), 

c** de Bossée, près du chemin do Fay à la Nui- 
rasse. 

Êtaag-du-Milieu (T), étang, c»* de Bos- 

BOA 
Dec. 

]É:tang-du-JPonceau (le lieu de l'}, près 
du ruisseau de Saint-Laurent, c** de Veigné. 

&tang-da-Roclier (1'), c"*de Chambray. 
V. Rocher, 

£ïtang-d'Ya (le lieu de r), près de Cingé, 
c** de Bossay. — Ancien étang, desséché depuis 
longtemps. 

lËStang-S'oireau ( le lieu de l'}, près de 
Malhefelon, C* de Savigny. 
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iÉStang-S'onds ( H, paroisse d'Anzoner. — 
Ancien fief, relevant du Plessis-Auzouer. En 1716, 
il appartenait à Pierre des landes. — (Arch. d'I.- 
et-L., E, 119.) 

âtang-Fondu (T), c** de Beaumont-Vil- 
lage, ancien étang, desséché en 1832. 

ÏBtang-Fontapert (le lien de l'}, près 
de la Fuulonnerie, c** de Salnt-Jean-Saint-Ger- 
malo. — Ancien étang, desséché avanl 1826. 

Atang-Fonrollé (le lieu de 1'), près de 
la Motte, c*' de la Chapelle-Blanche. 

ÏStang-G-argeau (l*). V. Gargeau, c**d6 
Ciran. 

Atang-Gtoaln ( le lieu de 1*), c"* de Candes, 
près du chemin du Coteau à Fontevrault. 

fttang-Gtiillard, ou G^aillard (mis. 

seau do 1'), c*»dc Bcaumont-la-Roncc. — 11 prend 
sa source près de la Champion nière, et se jette 
dans la Yeodcume au lieu appelé le Pont-Cham- 
pion. 

Atang-Q-Uimas (f ), f., c"" de la Chapelle- 
Blanche. 

tiïtang-Harpin (4'), f., c"'do Vemeuil-sur- 
Indre. — Étang-Arpin, carte de Cassinî. 

lâStang-HldoU (le lieu de H, ancien étang, 
près de la Piessardièrc, c** de Grotelles. 

Atang-ECuet (1), étang, c** de Bossée. 

fttang*Ij'ai*clievôqiie (ruisseau Qe r), 

c"* de Neuillê-le-Lierre. 

É^tang-les-Bets ( 1). V. Étang fl'), c-» 
de Betz. 

!ÉStang-Ma1 11 ard (T), paroisse de Souvi- 
gny, ancien ûef, relevant d'Amboise. En 1683, il 
appartenait à Louis de laMott^-Villebret. — (Arch. 
d'I.-et-L., C, 633.) 

lÉttang-lCamay (bois de r). c** de Braye- 
sous-Fa y e. 

fttang-Mame (r), étang, c** de Saint- 
Pierre-de-Tournon. 

]ÉBtang-Marron (le lieu de r), c-* du 

Boulay. — Ancien étang, desséché avant 1836. 

JËItang-Martin (l'j, f., c» de Ligré. 

Atang-Mitaine (les bruyères de 1'), près 
de Coudray, c»* de Loche. 

Atang«>Millon (le lieu de 1*), c"*deSainl- 

Micbel-sur-Loirc. 

lÉCtang-ITaquet (H, ancien étang, au- 
jourd'hui desséché, situé prés de Gingé, c"* de 
Bossay. — Eu 1791, il appartenait au comte do 
Livenne. — (Arch. d'h-ei-L^y Biens nationaux.) 

Atang-lQ'eilf (le Heu de T), ancien étang, 
d'une étendue de 10 arpents, c"* d*A vrillé. 

ÉStang-X^enf (1*), étang, ch de Betz. 
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ÉStang-Nenf (r) ou Petit-^Biang-de- 

Cingé, étani?, c"* de Bossay. 
lËtang-l^eaf (O, étang, c** de Boussay. 

iËtang-N'eilf ( l*), étang, c-* de la Chapelle- 
Blanche. 

:É:tang-N'etlf (T), c- de Ciran. V. Piagu, 

Ëtang-N'enf (1'), étang, c- de Chamixay. 

— Étang-Neuf, carte de Cassiol. 

iËCtang-l^etlf (r), étang, c- de Conrcelles. 

Atang-Kenf (P), étang, c"* du Lourous. 

— Il fut créé, au xv» siècle, par Guy de Lure, ab- 
bé de MarmouUer. — {Chron, abb. Maj, mo- 
nast. 33fi.) 

]fttang-N'euf (r), r. et étang, c"* de Uorand. 

— Ancien fief. L'étendurf de l'étang, en 179S, 
était do 18 arpents. ~ {Râle des fUfs de Tou- 
raine, — Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

:É:tang-M'euf (T). étang, c"« de SainU 
Étienne-de-Chiguy. 

]ÉBtang-M'eilf (!'), étang, c** de Sainl-Lau- 
rent-en-Oatinea. — Il relevait de la chAlellenle de 
la Perrière, suivant une déclaration féodale faite 
le 29 mars 1725 par Antoine de Sa] mon de la 
Brosse. Son étendue était alors de 9 arpents. — 
(Archives du château de la Perrière.) 

^«tang-N'eilf (1*), étang, c-* de Saint-Pa- 
terne. — En 1791, il appartenait & Tabbaye de la 
Clarté-Dieu. Son étendue était alors de 8 arpents. 
(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux,) 

Éltang-Kenf (le bois de r), c- de Vill»- 
dômer. 

fttang-Perrière (0, étang, c*« de Bos- 
say. 

ÏHang-Plat (le lieu de l"), près de la 
Motte, c"* de la Chapello-Blanche. 

fttang-RigoUet, on Rigole (r). V. 

Rigoltet. 

lÉ^tang-Robeort (T), paroisse de Saint- 
Paterne. V. Robert. 

:É:tang-Ro8eaa (I*), étang, e~ de Char- 
nizay. 

ifCtang-Ronard (l*), c** de Tauxigoy. — 
Ancien étang, desséché en 1826. 

]Ê:tang-8aTin (P), viLtC-deChamisay, 
30 habiUnts. 

lÉBtang-Testard (P;, étang, c"« de Ifo- 
rand. 

Atang- Vaillant (0, éUng, c** de Cbar- 

nizay. 

]ËStang-Vigneaa (le lieu de 1*), près do 
la Billard ièra, c** de NeulIlé-le-Lierre. 

fttang-Vignon (le lieu de T), près du 
Cassoi, c"" de Vouvray. 
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ÉStangS ( le lieu det), près da Moulin-Neuf, 
c*» d'Assay. 

^Stangs (le lieu des), près de Bossin, c** 
de Betz. 

Âtangs (les), c** de la Celle-Guenaud. V. 
Èiang, 

dltangs (les), ou l'ÉUang, r., c*« de 
Cbambourg. — Aoeien fief. Au xviii* siècle, Il 
appartenait à la tanille Haran. — (Arch. d'I.-et* 
L., Râle deg 20**. — Réfuiatùm pour Pierre 
Haincque^ Blois, imp. Masson, 1773.) 

Atangs (les), f., c** de Cigogne. 

fttangs ( le bois des), c"* de Couziers. 

ÉKangs (le lieu des), près de la Blinerie» 
€■• de Ferrières-Larçon. 

dStangs (les), ham., c** de Joué-les-Touri» 
10 babit. — Lee Èlange^ carte de Cassini. 

^Etangs (les), vil., c** de Langeais, 38 habit. 
— L<s Étangs, carte de Téiat-major. 

Atangs (le lieu des], c** de Ligueil, près du 
chemin de Ligueil à Paulmy. 

(les), c"* de Hazières. V. Étang, 

(les), C-» d'Orbigny. V. Étang {{'), 

(le lieu des), près de la Clirélien- 
nerie, c" de Paulmy. 

(les), f., c** de Sache. 

(les), vil., c"* de Saint>Mars, 20 ha- 
bit. — Let Êlangêt carte de l'état-major. 

(le ruisseau daf ), c**de Saint-Mars. 

(les), c** de Saînl-Michel-sur-Loîre. 
V. Etang, 

lÉBtaags (les), c-« de Saint-Nicolas-de-Bour- 
gueil. V. Elang, 

"ÈêtBSÈgB (le lieu des), près de laBautière, c** 
de Sorigny. 

lâStangs (le lieu des), près du Ghâtellier, c** 
de Vareones. 

lÈStangs-de-Sossay (les), étangs, c* 
de Bossay. 

lâstangs-de-l^arbonne (les), ham., 

€•• de Joué-les- Tours, M babil. — Étang-dc' 
Nctrbonne^ carte de Tétat-major. 

JËStangs-de-VilUers (ruisseau des) c"« 
de ChemilIé-sur-Indrois. — Il se jette dans le 
ruisseau d'Aubigny, au Heu appelé Taille-du- 
Bois-aux-B<Bufs. 



( le lieu de 1'). — Estappum , juxta 
praium de Odato, paroisse de Saiut-£(ienne de 
Tours. •— Il est mentionné dans une charte de 
Tbëololon, archevêque de Tours, du mois d'août 
043. — (Bibl. nationale, fonds Baluze, Arm. III.) 

Éltaird (1'), ou rÉStber, f., c^ de SaioU 
Miehel-sur-Loire. — Le Tard, carte de Cassini. 



iMAéirma (les), paroisse de Neuvy-Roy. — 
Ancien fief.— (Arch. d'I.-et-L., G, 633.) 

dSttonne (Saint-), ancienne paroisse. Y. 
Tours. 

ÉMenne (Saint-), f., c"* de Fondettes. 

Éltienne ( la fontaine Saint-), près de Bois- 
Jacquet, c** d* Épeigné-sur-Déme. Elle jette ses 
eaux dans le ruisseau de la Fonlaine-Saint-Martin. 

]É:tienne-de-BaBtlle (chapelle Saint-). 
V. Cande, 

]ËCtienne-de-Sléniar8 (Saint-). V. 

Étienne'deS'Guérels (Saint-). 

ibtienne-de-Ohigny (Saint-), com- 
mune du canton de Tours-nord, arroodissement 
de Tours, à 14 kilomètres de Tours. ^ S. Stepha- 
nus de Eschigne, sive de Chigneio^ ziii" siècle. 
[Cartutaire de l'archevêché de Tours.) ^ Chi^ 
gny-les-Bois, 1793. 

Bile est bornée, au nord, par la commune d'Am* 
billou ; au sud, par la Loire ; à l'est, par la com- 
mune de Luynes; àrouesl, par celle de Hazières. 
A Test, elle est arrosée, par la Bresme, qui se 
jette dans la Loire au lieu appelé le Jard. Elle est 
traversée par la route nationale n* 152, d'Angers 
à Briare, et par le chemin do grande communia»- 
tion n* 32, de Baugé à Tours. Il y existe deux 
étangs : l'étang Neuf et l'étang des Souches. Une 
partie de son territoire est occupée par la forêt de 
Luynes. Dans la Loire, qui passe au sud, sont les 
lies Buda, du Curé, de Coliguy et l'Ile BelleftUe. 
Au nord sont des landes, appelées les Landes des 
Pottlailtères. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de cette commune : Le Monlin-Glabert (10 
habit.). — La Jotlerie (il hobiL). — Lournay, 
ancien fief. — Le Ponceau (7t habit.). — Adin- 
gny, ancien fief. — Ponl-de-Bresme (187 habit.). 
— Le Port-Caillau (86 habit.). — Passe-Vite (10 
habit.). — Pont-Clouet (tS habit.), ancien fief. — 
Les Ruaux (28 habit.). — Ghappe ( f 7 habit.), an- 
cien fief. — La Brosse (&1 habit.). — La Bergerie 
(32 habit.). — L'Armerie (20 habit.). — Belair 
(38 habit.). — Bellevue (14 habit.). — La Ganti- 
niera (16 habit.). — L'Aubinière (MO habit.). — 
Le Gravier, les Fougères, la Remellerie, les Ver- 
delets, la Garlonnière, le Portail, Bec-Venier, le 
Clos, Beauvais, les Garueauz, les Grandes-Mai- 
soQS, la Prelandière, Boissemé, Pioon, le Perré, 
Briqueloup, la Fontaine, laFoucaudière, la Roue 
selière, etc. 

Avant la Réfolutiun, SaInt-Étieaue-de-Chigny 
faisait partie de Téleciion de Tours, du doyenné 
de Luynes et de l'archidiaconé d'outre-Lolre. 
En 1703, il dépendait du district de Tours. 

Superficie cadastrale. — 2062 hectares. — Lo 
plan cadastral, drossé par Fallu, a été lermioé 
le 4 septembre 1813. 

Population, -> 606 habit, en 1801. — 782 ha- 
bit, en 1804. -» 811 hoblL en 1810. * 021 habit. 



ÉTI 



— 38 — 



ETI 



en 1821. — 977 habit, on 1831. — 990 habit, en 
1841. — 1002 habit, en ]8&t. — 1007 habit, en 
1861.-900 habit, en 1872. — 93S habit, en 
1876. 

Assemblée pour location de domestiques le 
jour de l'Ascension. 

Bureau de p^jsle et Perception de Luynes. 

La commune a été divisée, de nos jours, en 
deux paroisses : Tune, dite de Saint-Étienne-do- 
Chigny, l'autre dite da Ponl-de-Brasme* L*église 
de cette dernière, dédiée à saint Etienne, est de 
construction récente. Kile n'offre aucun intérêt. 

L'autre église a été bâtie en 1542-43, par un 
des seigneurs d^Andigny, Qef situé dans la pa- 
roisse. Bile fat consacrée le 29 mars 1543, par An- 
toine de la Barre, archevêque de Tours, qui, le 
môme jour, fit déposer Tacte suivant dans l'inté- 
rieur de l'autel, où 11 a été retrouvé en 1834 : 

Anno Domini miUesimo quingentesimo quo' 
dragesimo tertio die jovis poêt festum Paschm 
exietente vicesima nona mensis martity Ego, 
Antoniuê de Labarre, dei et apostolicm sediê 
gratia Turonensis ctrchiepiseopus^ consecramua 
ecclesiam et altare hoc in honorem S. Stepha~ 
nie martyris et reliquias ejuêdem S. Stephani 
in eo inclusi singuliê Christi fidelibuê hodie 
i«num annum et in die aniversario consecrct^ 
Honi» hujuamodi ipsam visitantihu9 quadra» 
genta dies in forma ecclesimconsuetaconeedens 
in eujus rei teetimonium presene acriptum^ 
per seeretarium nostrum orrftnam'um exinde 
fieri sigillo que nostro rigiitari fecimus et man* 
davimue, Actum in ecclesiaparrochiali S. Ste- 
phani de ChigneyonoUrm Turonensis dioceeis 
die et anno quibus supra. 

Per Dominum Reverendissimutn archiepis- 
eopum Turonensem : Meautats. 

Les vitraux de la fenêtre du mattre-«u(el, datant 
de la fondation de l'église, sont très remarquables. 
Ils ont pour sujet le crucifiement. On y voit aussi 
le portrait du donateur et de sa femme. On les a 
restaurés en 1841, au moyen d'une allocation ac- 
cordée par le gouvernement, à la suite d'un rap- 
port présenté par la Société Archéologique de 
Touraine et qui faisait ressortir tout l'intérêt que 
présentait cette œuvre d'art. 

Le baptistaire de cette église mérite également 
de fixer l'attention. Il est surmonté d'uue pyra- 
mide ornée de pculptures très habilement exécu- 
tées. 

Les propriétaires d*Andigny avaient le droit de 
banc seigneurial dans l'église. 

La présentation au titre curial appartenait à 
Tarchidiacre d'outre-Loire. 

Les registres d'état-civil de la paroisse com- 
mencent en 1&38. 

Curés db SAiNT-KTiBifi<»-OB-CHioi«r. — Gabriel 
Baugé, 1738, décédé le 23 juin 1147. Il fut inhu- 
mé dans Téglise. — Pierre de Montreuil, 1747, 
décédé le 20 janvier 1773. — Jacques Douaull, 
1778, 1790. -^ J. Bougie, curé constitutionnel, 



1798. — Jacques DouauU, 1801. — Lesoard, 
1804. — Petillault, 1830. — Morillon-Dubellay, 
Juillet 1873. — Dupont, juin 1875, actuollemeul 
en fonctions (1879). 

Cnaé DU Pont-ob-Brbsmb. — Bert, actuellement 
en fonctions (1879). 

La paroisse formait un fief dépendant de la 
cbâtellenie d'Andigny. 

Maires de Saiitt-Étibnnb-db-Chigkt. — Béatrlx» 
1801. — Jean Boureau, 29 décembre 1807. — 
Philippe de la Beraudière, 22 mars 1816, août 
1821, 5 juin 1837, juin 1840. — Jean Ploquin, 
l*' août 1846. — Oaudin, 1852. — Rougé-Besnard, 
1870. — François Berger-Bidault, 9 février 1874, 
21 janvier 1878. 

Arcb. (f I.-«t-L., Cures, Biens fUtfûNuntx. — Rsglttret 
d'état-ciril de Stint-Étienne*de-ChigBj. -~ Bibl. de Toors, 
foodt LunbroD de Lignim, Statistique des paroisses de 
Touraine. — Journal d'Indre-et-Loire do 29 jaUlet 187G. 

— Mém. de ta Soe. arehéol, de Tour., II, 221-24 ; IX, 
321. — Annuaire du département d'Indre^t-Luire {19^ '*\ 
p. 172. — Cartulaire de t archevêché de Touru — A. 
JoAiine, Géographie d'Indre-et-Loire, 93. — B. Mabi le^ 
Notice sur les divisions territoriales de Canemtnep ro» 
vinee de Touraine, 198. 

fttienne-des-Ouérets (Sn ni-), e«* 

du canton d'Herbault, arrondissem*^^'jt de Blois 
(Loir-et-Cher;. — S. Stephan>:s de Blemar», 
xiu* siècle. — Avan> la Révolution, cette paroisse 
faisait partie du doyenné de Chàteaurenault et de 
Tarchidiaconé d'outre-Loire, diocèse de Tours. 
Elle était dans le ressort de l'élcctioa d'Ambolse. 
La cure était à la présentation de l'archldiacro 
d'outre-Loire. — Population en 1876 : 251 habit. 

Arch. d'I.^t-L., C, ?36. — PouiUé de rareheo^ché de 
Tours (16)8). p. 36. — AUnanach de Touraine, 1789. 

— Cartulaire de l'archevêché de Tours. — Afém, de ta 
Sœ, arehéol. de Touraine, IX, 321. 

Atllly, vil., c"" de Panxoult, 22 habit. 

ÏStivalf chAtellouie, paroisse de Saint-Ger- 
main-d'Arcé. — Elle relevait de la, baronnie de 
Saint-Mars, A foi et hommage simple et un rous- 
sin de service à mutation de seigneur. Vers 1760, 
elle appartenait à René-François Fauquuire; — 
en 1786, à Antoine-François-Théodore Serrurier 
de la Fuye. — (Bibl. de Tours, titres de Saini- 
Mars], 

AUvau» c"* de Dolus. V. Ètivaux, 

Estivaux (les), Tlvaux, ou Thl- 
vauXy f., c"* d'Assay. — Les Tivaux^ carte <lo 
rétat-major. — Ancien prieuré placé sous le vo- 
cable de sainte Marie-Madeleine. Il faisait parlie 
du diocèse de Poitiers et dépoudait de l'abltaye de 
Gormery, en Touraine. La chapelle tunibait en 
ruines en 1791. N. Dumay était prieur d^Étivaux 
en 1694; — Charles-François Thubert, en i7llO. 
Le prieuré possédait soixante arpents de terres 
labourables et bois dans la paroisse d'Assay. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, 280; Biens nationatue. — 
Dugast-Matifeux, Étal du Poitou sous Louis XI V^ 
182.) 
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^Stivaiix (le lieu des), paroiaee de Beau- 
mont-en-Véron. ~ Il relevait censivement de Ra- 
zilly. — (Arch. d'I.-et-L.. B, 163). 

XSUvauz (les), ou Atlvau, f., c** de 
Dotas. — EsUvallum, 113(> (charte de Dreux de 
Mello). — Elle relevait de la commanderio de 
Dolus et appartenait à l'archevôque de Tours. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, 6; titres delà Commanderie 
de BaUan; Biens nationauœ. — D. Housaeau, 

IV, 1586). 

lËBtlTaux (les), ou rAitre-du-Oha- 

pon, paroisse de Saiot-Roch. — Il relevait du 
fief de Saiot-Roch, d'après uae dâclaration féodale 
faite en 1650. — (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des 
titres de Saint-Roch.) 

lÈStoUe (le lieu de 1*), près de la Drouaire, 
c"* de Ciran. 

lËItoile (1*), f., c^ de NeuilIé-le-Lierre. 

'tStoile (V), ham. et chat., c"* de Vernou, 28 
Iiabii. — L'Étoile, carte de l'élat-major. — Il est 
de tradition dans le pays que les carrières de 
l'Étoile ont fourni la plus grau de partie des 
pierres pour la construction de la cathédrale de 
Tours. La Cisse fut canalisée depuis le Pont-de- 
Bois jusqu'au lieu appelé le Pont-de-la-Cuve, 
pour conduire ces pierres à leur destination. En 
1777, le domaine de l'Étoile, relevant du fief d'Ar- 
gouges, appartenait à Joseph Tboisnier. — (Arch. 
d'I.-et-U, E, 38; titres du Chapitre de Tours. 

— A. Joanne, Géographie d'Indre^de-Loire, 33.) 

tiStoumeau ( r), ham., c** du Boulay, près 
de la GU&ise, 12 habit. 

^fetranglolr (le lieu de 1'), près de Beau- 
chêne, c** de Sainte-Maure. 

(H, f.,c"deGenillé. 

( 1'), c" de Veroou. 

V. AUre des Gautiers, 

]âitre-da-Cliai]ip (1'), c-« de Parçay-Mes- 
la y. V. Aitre^du^Duchamp, 

(les), f., c"* de Saint-Paterne. 

(1*), f., e"« de Huismes. -^ L'J^lui, carte 
*\o IMtat-major. 

ifctargeonnerie (r), f., c*« de Sorigny. 

— L'Eslurgeonnerie, carte de l'étetp-major. 

^StOS (le lieu des), près des Boissières, c** 
de Parçay-Meelay. 

SuileSy premier du nom, comte de Tours, 
(le Biois et de Chartres (978-95), était fils de Tbl- 
kiult, dit le Vieux ou le Tricheur. Pendaut plu- 
&i<'Qr8 années, il soutint une guerre acharnée 
contre Poulques-Nerra, comte d'Anjou. De son 
t..*mps, la Touraine ne cessa d'être un vaste champ 
de bataille où le sang coulait à flots. Les places, 
aujourd'hui prises par Foulques, étaient le lende- 
main reprises par Eudes. De toutes parts régnaient 
le pillage, l'incendie et le deuil. Ce fut une des 



plus malheureuses époques pour les habitants de 
ces contrées. Eudes mourut en 096 et eut sa se-, 
puiture dans l'abbaye de Marmoutier. En pre- 
mières noces, il avait épousé Maliaut, fille de 
Richard I"", duc de Normandie; en secondes 
noces, fierthe, fille de Conrad I*', roi de la Haute- 
Bourgogne. Du second mariage naquirent plu- 
sieurs enfants, entre autres: Thibaut II, comte de 
Tours, et Eudes II. — (P. Anselme, Hist. généal, 
de la maison de France, II, 836. — (Chalmel, 
Hist. de Touraine, I, 46, 317-18. — Moréri, 
Dictiofi. historique, 1, 1197.— D. Martène, Hist.. 
de Marmoutier, I. — Mém, de la Soc. archéol, 
de Tour,, III, 41 ; V, 142; IX, 154 ; XI, 253. — 
Mabillon, Annales Bened,, IV, 42. — Uaan, 
S. et Metrop. ecclesia Turonensis, 72, 76, 77.) 

Budea U» fils puîné de Eudes I", comte 
de Tours, de Chartres et de Blois, après la mort 
de son frère, Thibault II, décédé sans posté- 
rité en 1004, employa, comme son père, une par- 
tie de sa vie dans les combats. Eu 1016, il mit en 
déroute complète, à Poatlevoy, l'armée du comte 
d'Anjou. Plus tard, et dans trois occasions, il dé- 
fit les troupes du roi Robert qui voulait l'empé- 
chcr de s'emparer des villes de Troyos et de 
Meaux. Le 17 septembre 1037, il fut tué dans un 
combat, près de Bar, par Gausliu le Grand, duc 
de la Basse-Lorraine. C'est à lui que Tours dut la 
construction d'un pont do pierre destiné à mettre 
cette ville en communication avec Saint-Sympho- 
rien. Ce pont, qui comptait quinze arches, s'écrou- 
la, en partie, en 1677. On volt encore, dans le lit 
de la Loire, à l'époque des basses eaux, des restes 
de la maçonnerie qui supportait les piles. — 
Eudes II eut, de son mariage avec Ermengarde, 
fille de Robert I*% comte d'Auvergne, Thi- 
bault III, qui fut comte de Tours, et Henri, dit 
Etienne, comte de Troyes. -;- (La Thaumassièro, 
Hist, du Berry, 412. — Moréri, Diction, Aûto- 
Hque, I, 1197. — Chalmel, Hist. de Tovratne, 
I, 46; II, 338, 347-48. — Mém. de la Soc. arch, 
de Tour., il, 8; III, 89; IX, 273-91. — Maan, 
S, et Melrop. ecclesia Turonensis, IV, V, VI, 
X.) 

Budes, abbé de Marmoutier. V. Odon I*^ 



Shxdes de 

tier. V. Braceoles. 



, abbé do Marmou- 



Shiplirône ou Bufrône (SaUit-), 

évêque de Tours, succéda à Gontran, en 556. Il 
était neveu de saint Grégoire, évéque de Langres. 
Pendant son épiscopat, un incendie détruisit les 
églises et une grande partie de la ville de Tours. 
En 566, il présida un concile tenu dans cette ville 
et auquel assistaient saint Germain, de Paris, et 
saint Prétextât. Il fit reconstruire deux églises à 
Tours et y fonda celle de Saint- Vincent. DWtres 
églises furent béties, par ses soins, dans diverses 
localités de son dio^e, notamment à Céré et à 
Orbigny. En 572, il consacra un oratoire à Sainte- 



FAB 



— 40 — 



FAF 



Maure. Il mourul eu 573, Agé deaolxaate-dixans. 
Son successeur fut Grégoire de Tours. 

Grec. Twr. Hnt. /Voim*. lÀb, X. — A. Bûllat, La Vie 
de êoint Eupkfâne (dtn> le JteeueU de$ vieâ des taintij 
A août). — De S. BupAronio, Syll. J. B, SoUerii (dau 
le Recueil des Bollandistet^ 4 août.) — A. Dapuj, Vie de 
saint Euphrdne, Tours, 1853, iii-12 de 36 pages. — GaL 
lia ehristiana, IV, 518. — Maan, S. et Metrop^ eeelesia 
Tkrtmeiutf, 37. — Chalmel, Hist, de Tour,, III, 445. — 
M. Marteau, Paradis déliewax de la Touraiae, II, 72. -- 
Almanaeh de Toaraine 1767, 1775. — Mém, de la Soc, 
arekéol. de Tour., 1, 11 ; IV, 253 ; XI, 13. 56, 57.) 

SiQSÔ'bét évéque de Tours, succéda A Gavien 
en 765, diaprés Chalmel, en 770, d*après Maan. Il 
eut pour successeur Herling, en 771 (790 d'après 
Maan). — (Chalmel, Hiat, de Touraine, III, 447. 

— Maan, S. et Metrop, eecUsia Turonensis, 49. 

— Gallia chrisiianci^ XIV, 32. — Mém. de la 
Soc. archiol. de Tour., IX, 332). 

XBustaclie (Saint-), f., c-* de Veigné. 

Bu8to61ie (Saint-), évoque de Tours, 
succéda à saint Brice, eu 444 (ou 447). Il fonda 
plusieurs églises dans son diocèse, notamment 
celles des Saints-Gervais et Prolais, à Tours. En 
453, il sacra Tedasi us, évèque d'Angers, et prési- 
da, dans cette ville, le premier concile de la pro- 
vince ecclésiastique de Touraine. Sous son épis- 
copat furent découverts les tombeaux de sainte 
Brigitte et de sainte Maure. Il mourut en 461 
(ou 464). 

Chalmel, ffist. de Tour., I. 89, 90, 93; tll, 444. - J. 
Bonraiié, l^s églises mentionnées par Grégoire de TourSt 
5. — A. Baillet, Becueil des vies des saints^ 19 sept, et 
Topographie des sainte, eoL 250. — Gallia ckristittna, 
II, 7. — Maaa, 5. et Metrop. eeelesia Turonensis, 25. — 
Martin Marteau, Le paradis délicieux de la 2'ouraine, II, 
52. — Greg. Turon. hist. Franc, lib, X. — Abnanaeh 
de Touraine, 1766. — Becueil des BoUandistes, 19 sep- 
tembre. 

iàVaSkQÎle (la croix de r), c"« de Senne- 
vières, sur le chemin de Loches a Baugeruis. 

Sivardonis [Portw), V. Port'Cordon. 

ZSvartius, évéque de Tours. V. Ebartius. 

ÏBvôollé (le lieu de T], près de Belair, c** de 
Villebourg. 

Avôchés (le lieu des), près de l'Ormeau, 
c** de Saiut-Palerne. 

ti^vei]lé (le lieu de 1'), c** de Chambon, près 
du chemin de la Haye à Preuilly. 



SSvena. V. Esvres, commune. 

SiVena» rivulus, V. Eiveê. — 

Ëlventard (T), f., c"» de Neuil. — L'Éven- 
tard, carte de Tétal-major. — Elle appartenait 
au duc de Praslin, en 1791. Huit cents arpents de 
bois en dépendaient. — (Arch. dl.-et-L., Biens 
nationaux.) 

Avereuil, ou téVren (le lieu de r), pa- 
roisse de Charontilly. — Evreium, 1150. — An- 
cien Ûef, appartenant à l'abbaye de Beaumont-les- 
Tours. Il est cité dans une bulle du pape Eugène, 
de 1150 et dans un titre de l'abbaye de Beaumont. 
— (Arch. d'I.-et-L., titre$ de Beaumont.) 

A vies (le lieu des), près de la Maingottlère, 
c"* de Verneuil-Ie-Ghàte«u. 



L. V. Eevres, 

iivoia (les), f., c"" de Reatigné. — £ wot», 
carte de l'état-major. 

Svra. V. Esvres. 

£: vrard (Michel-Augustin d'] , chev., seigneur 
de Haiecourt et de Crissé, mesire de camp de ca- 
valerie, était gouverneur des ville et château de 
Chinon, en 1634. ~ (P. Anselme, Hist. gméal. 
de la maison de France, V, 493. — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, iitres de Chinon). 

Avrard, abbé de Marmoutier. Y. Ébrard. 

ISvre (r), rivière, V. Esvei. 

Avreau (T), c*« deGizeux.'V. Aircau-dc- 
Girard. 

SvreiunL. V. SSverenil, paroisse de 
Charentilly. 

Etvria. V. Esvree. 

Bwra. V. EweS'U'Moutier. 

SiXCubiliaoum. V. ÉcueUlé. 

XêXemples (les), f., c** de Saint* Paterne. 
Ancienne propriété de la collégiale de Saint-Mar- 
lin-de-Tours. — (Arch. d'I.-et-L., PrévâU d^Oë.) 

BÏXpiarius. V. Esgriarius, 

X«xplenta nemue. V. Planle (forôt de). 

Syvre. V. Evre. 

AzLau (bois d*). — Il fait partie delà forôt 
de VUlandry. 
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S'abrice (la), vil., c" de Saint-Cyr, 28 ha- 
bitants. 

S'abrioes (le lieu des), près delà Vallée- 
Froide, c"« de Ligré. 



S'abriQ.ue ( le lieu de la), près de Boisg( 
deau, c"* do Ligueil. 

S*afetièra (la), f., c-* de Saint-Âpain. - 
Sa/felitre, carie de Gassini. 
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9*agaxinerie (la), f., c^ de Tauxlgny. — 
Fagtienerief carie de Cassioi. 

S'agia, IPagie. V. Faye-la-Vineuse. 

WblqO {forut de)f paroisse du Sentier. — Elle 
est citée daos une charte de 1032. —• (Bibl. de 
Tours» (oDds Salmou, liires de Marmoutier, II)- 

S*agotiëre (la) et la Petite-lPago- 

tière, f., c" de Druye, — Fagotière, carie de 
rétat-major. 

S*aguère8 (les) et les Petltes-Fa- 

guèrea» f., c»* de Uarray. — FagxUres, caries 
de Caaaini et de l'élat-major. — Elles relevaient 
oeasivemeot de la cbàtellenie de la Perrière, sui- 
vant unedéclaraiion féodale faite en 1763. — (Ar- 
chiTes du château de la Perrière). 

Vaia, Vaiomn. V. Faye-la-Vineusê. 

Vaillet (la croix de), c** d'Orbigny, près du 
chemin de Montrésor à Salnt-Aignan. 

B'aire-Orolle, ou Pey-de-G-rolle, 

vil., c^ de Saint-Benoît, 19 habit. — PelU^Grol- 
le, carte de Cassini. 

(la), c«« de La Croix. V. Féerie. 

(la), f., c"* de Barrou. 

(la), f., c**deBelz. 

S*alsaxiderle (la), ou Paisandlère» 

r, c^ de Dlerre. — Faisanderie, carte de relaie 
major. 

Tfninnonnn (le lieu des], c"* de Marcilly. 
sur- Vienne. V. Les Blanchards, 

B'aitey f., c"* d'Antogny. — Faite^ carte de 
l'état-major. 

B'aitière (la), f., c~ de MaiUé-Lailler. — 
FeHère, carte de Cassini. 

S'aitiàre (laHaute»), f.,e«« de Savonnières. 

9*aiz (le lieu de), près du Tremble, C* de 
Kerriéres-Larçoo . 

S*ai3i (le Heu de), près du ruisseau de Bray, 
€•• de Kolzay. 

(le Grand-) et le Petit-S*a- 

I, vil., c** d'Asuiy-sur-Cher, 21 habit. 

(le lien du), c** de Saint-Pierre-de- 
Toumon, près du chemin d'Yzeures àTournon. 

J'ai al seau (iean), lientenant-général nu 
tiaiUiage de Cfainon, puis lieutenant-général au 
bailliage et siège présidial de Tours, fut nommé 
maire de cette ville, en 1400, en remplacement de 
Guillaume Leclerc. Il eut pour successeur, en 
1491, Nicolas Charfier. — (Chalmel, HisL des 
maires de Tours (manuscrit), p. 92. — (Lambron 
de Ligaim, Armoriai des maires de Tours). 

Valaiseaa (Jean), seigneur du Bois-Joli, 
petit-fils du précédent, fut nommé maire de Tours, 
en i&64f en remplacement de Guillaume BoLier, 
et prêta ferment, en cette qualité, le premier no- 



vembre. En novembre de l'année suivante, Il eut 
pour successeur, Guillaume Haberl, sieur de la 
Couture. — (Chalmel, Hist. des maires de Tours, 
p. 117. — Lambron de Lignim, ArmoricU des 
maires de Tours.) 

Palaiseaux (le lieu des), c- d'Atay-sur- 
Cher. — Par acte du 29 mars 1597, le Chapitre 
de Satut-Marlin-dc-Tours le vendit à Jacques 
Falaiseau qui lo réunit à la métairie de la Motte- 
Subleau. En 1735, le Chapitre de Saint-Marlin en 
dcviut de nouveau propriétaire, — (Arch: d'I.-et- 
L., châtellenie d'Atay). 

Palaisière (la), f.,c"* de Luynes. 

Palandrie (la), f., c" de Barrou. 

Palèdie, vil., c** de Saint-Germain-sur- 
Vienne. — Ancien fief, En 1686, il appartenait à 
François Veronneau, gentilhomme servant du 
roi. — (Arch. d'I.-et-L., B.) 

Paleize, Palets. V. la Folie, c"* de Ver- 

nou. 

P alluère(ia)et la Gkrande-Palluère, 

f., c" de Sainte-Radégonde. — Ancien fief, rele- 
vant d'Amboise. En 16G5, il appartenait à Pierre 
Lcfebvre, chanoine et prévôt de Saint-Martin de 
Tours; — en 1G71, à René Lefebvre, conseiller au 
Grand-Conseil; — en 1672, à Nicole Lefebvre, 
conseiller au parlement de Bretagne; — en 1696, 
à Claude Lefebvre, trésorier de France, à Tours; 
— en 1731, à un autre Claude Lefebvre; — en 
1758-89, à Claude-Pierre Lefebvre. ^ (Bétancourt, 
Noms féodaux, 1, 406, 407 ; II, 952. — Arch. d'I.- 
et-L., C, 633; E, 89. *- Bibl. nationale, il rmorta^ 
général. (Touraine.) 

Paloterie (la Grande-), f., c*« de Saint- 
Avertin. 

PalOtiàra (la), c^ de Saint-Mars, près du 
bourg. — Ancien fief. En 1778, il appartenait à 
Frani^ois Duslandes, officier de la maison de Ma- 
dame la Dauphine. — (Arch. di.-et-L., E.) 

Paluniéres [le lieu des], près delaRétar- 
dière, c"" de Sopmea. 

Pantaisle (la), f., c' de Joué-les-Tours. 

Paraudière (la), c"" d'Auzouer. V. Fok- 
raudière. 

Pare (la), rivière. — Elle prend sa source 
au lieu dit rÉlang-de-Pierro-de-Maillé, c** de 
Sonzay, paisse à la Motte, fait mouvoir le moulin 
de ce nom et celui de la Varenne, traverse les 
communes de Souvigoé, de Chàteau-la-Vallièro 
et de Villiers-au-Boin, entre dans le déparlement 
do la Sarlhe et se jette dans le Loir. Son parcours 
est de 25 kilomètres. Elle fait mouvoir quatre 
usines. 



(la Petite-), nom donné au ruisseau do 
rAsdilIière, qui se jette dans la Fare, après avoir 
traversé les communes de Brèches, Couesme et 
Villiers-au-Boin. V. Asdillière. 
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Farence-de-Beauchône (le lieu de 

la)i c"* de Sainle-Catheriae-do-Fiorbois, près du 
chemin de la Tiaellière à la Groix-des-Barres. 

Farfouillé, f., C" do Courcelles. 

Fargault (le bois), près de Bols-MoriD,c"* 
de Jaulaay. 

S^arinerle (la), C* de Sainl-Mars. V. Fa" 
rinière. 

Fajdnets (le lieu des), près de la Chardoo- 
Diôre, c" de Vouvray. 

S^arinlère (la), ham., c"* de Bréhémonti 
11 habit. 

ITarlnière (la), f., c"* de Langeais. — En 
1790, elle appartenait à André Berthelot de Ville- 
neuve. — (Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Farinière (le lieu de la), ou les S*re8- 
clieux-de-la-O-nercliey paroisse de li- 
gnières. — Ancien fief. — (Bibl. do Tours, fonds 
Salmon, titrée de Montbazon), 

S*arinière (la), f., c"* de Monnaie. — Fo' 
rinière, carte de Gassini. 

ITarinière (la), f., c** de Nouans. — Fari- 
nièrCy carte de l'état-niajor. 

S*ariniôre (la), vil. et chat., c"* de Saint* 
Mars, 60 habit. — Farinière^ cartes de Gassini 
et de l'état-major. — En 1613, René Sain, Éc, 
conseiller du roi, auditeur en la Ghambre des 
comptes de Paris, président-trésorier de France 
au bureau des finances de la généralité de Tours, 
maire de celte ville, était qualifié de sieur de la 
Farioière. Il mourut à Tours, en 1U50. — (Arch. 
d*I.-et-L., titres de Saint-Martin, — (Chalmel, 
[Jist. des maires de Tours, 131.) 



(Alexandre), archevêque de Tours, 
fils de Pierre-Louis Farnèse, duc de Gastro, de 
Parme et de Plaisance, et de Jéronime desUrsîns, 
et petit-fils du pape Paul III, naquit à Rome le 
7 octobre 1 520. Créé cardinal à l'âge de quatorze 
ans, puis évéque de Parme, de SpolctteelU'Oàtie, 
il fut envoyé en France, en qualité de légat, en 
1539, et résida pendant assez longtemps à Avi- 
gnon. Le 27 avril 1S53, il fut nommé archevêque 
do Tours, en remplacement d 'Etienne do Poncher, 
décédé. Mais l'annéa suivante, il donna sa démis- 
sion, par suite des pressanles^démarchos de Diane 
de Poitiers, qui voulait faire donner ce siège à 
Simon de Maillé de Brezé, évoque de Viviers. A 
la suite de cette démission, le roi lui conféra l'ab- 
baye de Bonport, diocèse de Sainl-Briouc, béné- 
fice auquel était attaché un important revenu. 

Le cardinal Parnèse quitta la France vers tS80, 
pour retourner à Rome, où il fut le protecteur des 
lettres et des arts. Il mourut dans cette ville le 
2 mars 1S89 et eut sa sépulture dans l'église des 
Jésuites, près du grand-autel. L'épitaphe suivante 
fut gravée sur sa tombe: 



D. 0. M. 
Alexandbii Fabnbsii GAAnisr. 

s. R. E. VlCE-CÀNCBLLAJlII 

Episcopi Ostiensis 
oujoa ecclbsi^ fundatobis 

Aabery, Bist. de* cardinaux, II, 460. — Gallia ehria^ 
tiana, XIV, 134. — Maan, S. et Metrop. eeeletia Turo- 
nensis, 195. — Ch&Imel. Biit. de Tottraine, Ul. 463. ^ 
Martin-Marteau, Paradis délicieux de la Touraine^ II, 5^ 
— D. HousBcau, XV, 191. — Mém. de la Soc. archéol, 
de Touraine, VI, 20; IX, 334. — Moréri, Diction, histo- 
rique, I, 1226. 

IParoire (la), f., c" deThilouze. — Pha^ 
rouere, carte de Gassini. 

Faroire (la), ham., c*' de Villeperdue, 17 
habit. — Faroire, carte de Pétat-major. 

Farouilles, ou FarouoUes (le lieu 

dos), paroisse de Sainte-Radégonde. — Il relevait 
de Marmouiier. — (Arch. d'I.-et-L., abbaye de 
Marmoutier, mense séparée,) 

S^arouserie (le lieu de la), près de Moq- 
quioson, c" de Brizay. 

Farouaerle (la), f., c"* de Leiœré, près 

du bourg. 

IParoux (la fosse des), dans les Landes du 
Ruchard, c" d'Avon. 

B*arsoll6 (le lieu de), près du Puchard, c*« 
de Theneuil. 

FarvaUières ( le lieu des), c"* de la Celle- 
Guenand, près du chemin du Pclil-Pressigny à 
Ferrières. 

FasclieaUy c* de Loches. V. FeschaL 

Fassonnier, paroisse de GeniUé. V. 
VAireau, 

Fau (le), S*au-Reignac. V. tUignac, 

B'aubar (le lieu de), près des Marnlèreade 

Tanchoux, c"* de Saint-Flovier. 

Faubardière (la), f., c« de ioaé-le»- 

Tours. 

Fauberderle (la), f., c** de Ghàteau-Ia- 
Vallière. — Fauberderie^ carte de rôlat-major. 

Faubon, f., c"« de Boussay. — Faubim, 
carte do Gassini. 

S^aubourg (le), f., c** de Reignac. — Lo 
Grand-Bourg^ carte de Gassini. — Faubourg^ 
carte de rétal-msuor. 

S*auboiirg (le), f., c** de Souvigné. 

ITaucllô (lo Heu de), près de la Brissau- 
dièro, c"* do Saiul-Flovier, 

S'auolienéea (les), ou Fauobenay» 

ham., c"* de Marcilly-sur-Maulno, 14 habit. — 
Fauchenaij, (i»bl. de recens, de 1872). 

Faucberale (la) et la Petlt6-B*au«- 

cberaie, f., c<" d'Azay-le-Rideau. 
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JPnutherie (la), ham., c"« d'Autrèche, 15 
habil. — Faucherie, carte de l'état-inajor. 

Faucherie (la), r, <-• d'Avrillé. — Fau- 
eherie^ carie de TétaUmajor. 

S*aaclierle (la), f., c** de CaDgy. 

V*auclierle (la), f., c"* de Marcilly-sur- 
Uaalne. 

Vaueherie (la), f., c"* de SauDay. 

Faucherie (la), f., c* de Sonzay. 

Vaucillon» c^ d*Autrèche. V. Fosnlhn, 

9*aucilloxuierie (la), f., c** d'Assay, prèn 
du boarg. 

S*aaciUonnlère (la), f., c"* de Lemeré. 

S^UCOnnerle (le lieu de la), près du cliâ- 
leau de fiossay, c** de Bossay. 

3P*ailConneri6 (la), paroisse de Souvigny. 
V. DrueUeric. 

S*aaC0Ude, f., c"* de Cussay. 

S^aa-de-la-Liande» c** de CaDgy. V. 

Lande. 

Faudiéres (les), r., c"« de Cbemillé-sur- 
ladrois. — Faudières, carte de l'ôtat-major. 

Vaugaudron» f., c"* du Graud-Presslgny. 

— Faugaudron, cartes de Cassioi et de l'état^ 
m^or. '- Elle faisait partie autrefois de la com- 
mane d'Étabieaux. Près de là est une fontaine 
où prend naissance le ruisseau de Faugaudron, 
qui se jette dans la Glaise. 

S^aalq^ueSy ancien fief, qui s'étendait sar 
les paroisses de Dolus et de Sainl-Bauld ot relevait 
de Sainte-Haure à foi et hommage simple. En 
1680, il appartenait à Jeanne de Cocqueborne, 
veuve de Robert des Jardins; — en 1785, à Pierre 
Haincque, Éc. — {Rôle des fiefs de Touraine. 

— Bibl. de Tours, fonds Lambron, Châteaux et 
fiefs de Touraine.) 

f aul^uier (Etienne), ancien pHeur de 
Saint-Étienne de Dijon, puis abbé de Bourgueil, 
succéda à Louis Rouault de Gamaches, démis- 
aionnaire en 1450. U mourut, en 1455, au prieu- 
ré du Plessis-auz-Moines, paroisse de Chouzé et 
fut inhumé dans l'église prieurale. Quelques 
années après, son corps fut transporté a l'abbaye 
do Bourgueil. — (Bibl. de Tours, manuscrit n* 
1494. — GaUia chrUtiana. — Arch. dl.-et-L., 
/tires de Bourgueil),, 

li'aaltray (Jean du), seigneur de la Char- 
praie, trésorier général de France, à Tours, fut 
Dommé maire de Tours, en 1580, en remplace- 
ment de Malburin d'Avenel. Il eut pour succes- 
88ur,en tS82, René de Garence. — (Ghalmel, HisL 
de$ maires de Tours, 132. — Bnllelin de la 
Sue, archéoL de Touraine (1871), p. 139). 

Vbxlèx. (la), vil., c»*de Ballan, 30 habit. — 
FatUiT^ carte de l'élat-major. 
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Faunalse» f., c** du Boulay. — La fbu- 
naise, cartes de Cassini et de Tétat-maJor. 

Faune (le bois de), c* de Courcoué. 

Fauprie (la), f., c** de Saint-Paterne. 

Faure (la), f,, c"de la Chapell&.B!anchc. 

Fâure (Jean), fut nommé maire de Tours, 
le 31 octobre 1484, en remplacement de Martin 
d'Argouges. Il eut pour successeur, en 1485, 
Pierre Burdelot, secrétaire du roi. — (LAmbron de 
Lignim, Armoriai des maires de Tours. — 
Chalmel, Ilist. des maires de Tours.) 

Fausse-JËglise, f., c** de Montbazon. — 
FaxLSse- Église^ carte de Cassini . — Fausse-Église^ 
XIV* siècle. — Elle relevait de l'archevêché de 
Tours, suivant un aveu rendu en 1358 par Jean 
de Thaix. — {Carlul, de Varchev. de Tours.) 

Fausae-More» c"« de Luzillé. v. Fosse^ 
more. 

Fausse-Housse, c** de Salnt-Quentln. 
V. Fosseroux. 

Fausset (moulin de), sur la Manse, c** de 
rile-Bouchard. — Saussay, carte de Cassini. 

Faussetlère (la), f., c** de GhAteau-la- 

Vallière. 

Fautray» ancien fief, paroisse de Lignières. 

— Il rolovait d*Azay-le-Rideau. — (Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, litres de Colombiers), 

Fauvellière (la), vil., c** du Grand-Pres- 
signy, 28 habit. — Fauvellière^ carte de Cassini. 

— il faisait partie autrefois de la commune d'É- 
tabieaux et relevait censivement du fief des Bordes. 

— (Arch. d'I.-et-L., Clergé séculier.) 

Fauvx*ie (la), paroisse d'Assay. —Ancien 
flof, relevant de Basché. En 1697, il appartenait à 
l'abbaye de Fontevrault.— (Arch.d'I.-et-L., C,601). 

Faux (étang de), c"* de Manlhelan. 

Fauxe-Iglise. V. Fausse-Église ^ c*« de 
Montbazon. 

Faux-QiraiS (le lieu de), près de la Bon- 
netière, c"* de Maziôros. 

Faux-Moine (le lieu de la], près de Be- 
cheron, c"* do Charnizay. 

Favarii. V. Faviers^ c"« du Grand-Pressi- 

Faverie (la), ham., c** d'Hommes, 12 ha- 
bit, — Faverie, carte de Cassini. 

Faverie(la), f., c*« d'Orbigny. — Fevra- 
rie, 1290. — Feverie, carte de Cassini. — Fave- 
rie^ carte do Télat^major. — Au xiii* siècle, elle 
devait une rente au Chapitre de l'église de Tours. 

— {Lib. stat. etjuram.) 

Faverie (la), f., c** de Souvigné. V. Fa» 
vrerie. 

Faverie ( la ), c" de Villandry. V. Feveraie. 
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S*aV6roll689 commuDO du canton de Mon- 
trichard, arrondissoment de BIoîb (Loir-et-Cher), à 
3 kilomètres de Montricbard et 35 de Blois. — 
Faverolesy 1213 (charte de l'abbaye de Villeloin). 
— > Parochia de Faverolis sive de FaveroUe^, 
1390 [Cariulaire de V archevêché de Tourè), — 
Faverolles^ carte de Cassini. 

Population : 706 habitants. 

Avant la Hôvolutioo, cette paroisse faisait par- 
tie de l'élection d^Amboise et du doyenné de Mon- 
tricbard, diocèse de Tours. Le droit de présenta- 
tion au litre cariai, appartenait à Tarchevéque de 
ce diocèse. 

La plus grande partie de Téglise est du zii* 
siècle. Cet édifice a été classé parmi les monuments 
historiques. 

Faverolles formait un fief relevant de Montri- 
cbard et qui était possédé, en 1213, par un che- 
yalier nommé Geofllroy Dreux, que nous voyons 
figurer, à cette date, dans une charte de l'abbaye 
de Villeloin. En 1391, Pierre Barbe en était sei- 
gneur. Il fonda, par son testament, trois messes 
dans l'église abbatiale d'Aiguevive et donna, pour 
cette fondation, une somme de 1 1 livres tournois, 
à prendre sur les revenus de sa terre de Faverolles. 
En 1529, ce domaine appartenait à Jean de Fave- 
rolles, Éc; — en 1563, à Gilles de Faverolles, 
grand-maitro des eaux et forêts d'Amboise et de 
Montricbard; — eu 1589, à un autre Gilles de 
Faverolles; — on 1616, à Charles de Jussac ; — 
en 1670, à Claude Guérin; — en 1780, à Michel- 
Jean-Christophe Le Vayer de Vandœuvre, grand 
sénéchal du Maine. Celui-ci rendit hommage au 
seigneur de Montricbard en 1781. 

Le fief de Cicoigne, situé dans cette paroisse, 
faisait partie des propriétés de l'abbaye d'Aigue- 
vive. 

De nos jours, on a trouvé un certain nombre de 
médailles romaines près du bourg de Faverolles. 

Arch. d'L-«t-L., G, 330, 555. 587, 588. 603; B, 133. — 
D. Hou««eau, VI, 2357, 2368. — PouilUf de l'archevêché 
de Tour» (1648), p. 30. — Almanach de T&uraine, 1790. 

— Bibl. d« Toura, mannscritt n« U24, 1494. — Bàle det 
fiefs de Touraine. — Lhermite-Soulien, ffUt, de Ut nth 
bletsê de Touraine, 234. — Bibl. nation&le, G&igoèrea, 
678. — Aiém. de In Soe. archéoL de Touraine, VII 1, 70; 
X, 119. — C. Ch«Tali«r. Hitt. de Chenoneeau, 383. — 
Anthony-GeneToîz, La chorographie du département de 
Loir-et-Cher, 86, 87. — A. Joanne, Diction. de$ corn- 
muneêj 782. 

S^averolles [Joseph de], prédicateur, abbé 
du Plessis, est né dans les environs de Montri- 
cbard, vers 1640. On a de lui une Oraison funè- 
bre du maréchal da Turenue (Paris, 1675, in-4*)* 

— (Chalmel, Hiêt, de Touraine, IV, 173. — Al- 
fnanaeh de Touraine, 1773. — S. Bellanger, La 
Touraine ancienne H vnodeme, 584). 

S*avetiére (la), f., c** de Saint-Épain. 

Viviers (le Grand-), vil., c"duGrand-Pres- 
signy, 33 habit. — Favarii, 850. — Favière 
(titre du svu* slèoie). -* Favter, carte de Gaseini. 






-^ Ancien âef, relevant du château de Locbat. Il 
a fait partie de l'ancienne paroisse d'Étableauz, 
réunie aujourd'hui à la commune du Grand-Proe- 
signy. En 850, Vivien, abbé de Saint-Martin de 
Tours, donna ce domaine au monastère de Cor- 
mery. Cette donation fut confirmée, dans la 
même année, par un diplôme de Charlet-le-Ohau- 
ve. — En 1459, le fief de Faviers apparlonail A 
Jean du Bois, Éc.; — en 1498, à Antoine du Bois, 
Éc.; — en 1544,à Michel Thibault; — en 1581, à 
Philippe de Gréquy; ^ en 166Î, à Anne Phélip- 
peaux, veuve de Jean Bouthillier de Ghavigny, 
héritière de Jean Phélippeaux, secrétaire du roi ; 
— en 1700, à Louise-Françoise-Bouthillier, veuve 
de Philippe de Clérembault; — en 1712, à Jérôme 
Phélippeaux, comte de Pontchartrain; — en 173i, 
à Pauline-Gabrielle Bouthillier, à Chariotle>Vfc- 
toire Bouthillier et à Adrienne de la Vieuville; — 
en 1763, à Joseph-Ignace- Côme-Alphonae-Roch 
de Valbelle, qui rendit aveu le 4 février. 

Le fief de TÉtang de la Boursière, situé dans la 
paroisse de Chanceaux, relevait de Raviers, i fol 
et hommage-lige et un rooasin de service du prix 
de 60 sois, suivant un aveu rendu le premier d^ 
cembre 1762| par Joseph-François Haranc. 

Il existait à Faviers une chapelle, constituant 
un bénéfice et qui est mentionnée dans le PouilU 
de Varchevêché de Tours de 1648. En 1761, Jean- 
François Nau, abbé de Boisaubry, doyen du Cha- 
pitre royal de Loches, possédait ce bénéfice. La 
chapelle était sous le vocable de sainte Catherine. 

Cartulaire de Cormery^ charte zvnr. — B4t«ie(»ixrt, 
Nome féodaux, II, 45. — Pouxllé de Varehevétké de 
Toute, 63. — RàU des fiefs de Touramt, ^ Ar«h. d*I.- 
•i-L., C, 336, 581, 603; E, 103. — BibL de Tovrt, fonds 
Lambron de Lignim, SUUistique des paroisses de Tou- 
raine. — D. Housseau, I, 68. 

Faviex*8 (le moulin), sur l'Égronne, c"*du 
Grand-Presslgny. 



(le Petit-), f., c** du Grand-Pres- 
slgny. — Il a fait partie de l'ancienne paroisse 
d'Étableaux. 

Favotte (les landes de), c'*de Dolut. 

S*avotte« f., c"* de Mouzay. — Fa«of/e, 
carte de l 'état-major. 

Favoux (le lieu des), c-* de Mooii, près du 
chemin d'Épiray à Longueplaine. 

S*avrerle (la), ouS'averie. —Ancien 
fief. 11 s'étendait sur les paroisses de Sonsay et 
de Souvigné et relevait du fief de Vailièn», à fol 
et hommage simple at trois sols de service. Des 
aveux furent rendus: le 13 déoembra 1366, par 
Jehan firicet; — le 13 aoûll489, par Guillaume 
Le Royer; — le 17 février 1516, par Jean Le 
Royer, fils du précédent. — (Arch. d'I.-el-L., /n- 
ventaire des titrée de Vallières; D, 6). 

B'avrie (la), r., c^ de Lusé. -« Fmtrie^ 
carte de l'état-msjor. — En 1790, elle appartonalt 
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à Raaé Veto de Ririèro, (Areh. d'I.«et-L,t-*-Bten« 
nationaux») 

9*fty (le), ham., c** de Bossée, 10 habit. — 
Fey, Phé, xv« flièele. — Fay, cartes de Gassini 
et de Tétat-major. — Ancien flef, arec liante, 
moyenne et basse Justice, relevant de la chàtelle- 
nie de Corniery, & fol et hommage simple. Le 10 
septembre 1771, Balthaiar Dangé d'Orsay le ven- 
dit à René^PrançoiS'Constance Dangé d'Orsay. Bn 
1742, la jnstiee du Fay fut réunie à celle de Oril- 
lemoot. — La mairie du Pay constituait un autre 
fief relevant de la chàtellenie de Cormery. — 
CD. Houpseau, XIV. — Arch. d'L-ei*L., B, 74. ^ 
Cartuiaire de Cormery, oit. — M6m. de la Soc 
arehéoL de Tour,, VII, 2S9). 

Fay (le), T, c"' d'Orbigny. — Fay, cartes 
de Cas»! ni et de Tétat-major. 

S*ay (les landes du), c'* de Saint-Patrice. 

9*aya« V. Faye^lonVineuêe. 

f*ayaa (moulin de), c" Je Neuîllé-Pont-, 
Pierre. V. Feillau. 

, c** de Bléré. V. Foix. 

(Jean de), archevêque de Tours, succé- 
da a Geoffroy de la Lande, en 1208. Il fut sacré 
par Hamelin, évéque du Mans. En 1224, il fit à 
Preuilly la translation des reliques de saint Me- 
laioe et posa à Tours la première pierre d'un cou- 
vent de Franciscains, fondé et doté par un riche 
bourgeois nommé Payen Hermenard. Il mourut 
en 1328 et eut pour sucoesseor François Cassard. 
— {GaUia ehrUtiana, XIV, 146. — Maan, S. et 
Metrop, eecleeia Turonenns, 139-34. — Ghal- 
mel, Uisi, de TourMne, II, 110; III, 454. — 
Mém, de la Soc. atchèoU de Tour^ ili, 167 ; IV, 
2Sâ; VI, 16; IX, 158, 160, 16S, 171,191,235,289, 
335, 347, 366; XIII, 101 ; XXin, 222. — Bibl. de 
Tours, fonds Saimon, titrée de V archevêché de 
Tours, — M. Marteau, Paradis délicieux de la 
Touraine, II, 128. — Almanaeh de Touraine 
de 1767. 



ly commune du canton 
de Richelieu, arrondissement de Chinon, à 65 
kilomètres de Tours, à 29 de Chinon et & 8 de Ri. 
chellea. — Faûi, 925 (charte de Robert, arche- 
vêque de Tours). — Faya^ 987 {Ex hist, Andeg.) 
— Fagiat Faia^ Faieum, Phagia^ Phaia^ sanc' 
tue Georgius, ceuirum Fagim, xi* siècle (Carfu' 
laire de Noyers.) — Fagia, Fagie, Fahia^ 
Faia, zit* siècle (même Cartuiaire), — Faye-kh- 
Vineuee, 1505 (charte de Marmoulier). — Faye^ 
la-Vineuêe, carte de Cassini. 

Elle est bornée, au nord, par la commune de 
Raiines; i Pouest, par celle de Braye; à Test, 
par Jaulnay at par Saint-Christophe (Vienne); au 
»ud« par Sérigny (Vienne). Bile est arrosée, par 
le ruisseau de la Fonlaine-d'Auson et est traversée 
par ie chemin de grande communication n* 39 de 
^oiliars à RiolieUeu. 



Lsa lieux, hameaux et villages suivant! àê" 
pendent de cette commune : Mamay, ancienne 
paroisse (53 habit.). <— Les Bruères (2S habit.). 
— Chantereine (11 habit.). — La Grillère, ancien 
fief, relevant de Faye. — La Goutière, ancien fief, 
relevant également de Faye. — Les Grand et Petit- 
Martigny (40 habit.). — La Tour-de-Brou, ancien 
fief. — Les Genièvres, la Duranderie, la Sellerie, 
la Jeunesse, la Grenouille, les Timbrelles, le Co*> 
lombier, les Nérons, la Loge, la Galillonnière, la 
Bernacherie, Sauge, le Rival lier, la Chesaaye, 
la Chalooniei Port-Seigle, la Bonnette, BeauaéJoQS, 
etc. 

Avant la Révolution, Faye-la- Vineuse était 
dans le ressort de l'élection de Richelieu, d4» 
pendait du diocèse de Poitiers et était le chef- 
lieu d'un archiprétré comprenant vingt-huit pa- 
roisses : Mondion, Chaveignes , Dercé , Sossay, 
Notre-Dame de Ceauz, Jaulnay, Bretegon, Prince, 
Saint*Oeorgee-de-Neuil-sou8-Faye, Orches, Saint- 
Christophe, Courcoué, Nancré, Marnay, Paire, 
Sainl-Jouin, Braslon, Saint*Georges-de-Faye, No- 
tre-Dame d'Avrigny, Saint-Oermain-d'Avrigny, 
Saint-Martin -de -Quenlieu, le Sabton, Racines, 
Braye-eoua-'Faye, Assay, Pouant, Sérigny et Savl- 
gné. En 1793, Faye faisait partie du district de 
Chinon. 

Superficie ceuiaêtraU. — 17&5 heetaies. — Le 
plan cadastral, dressé par Delanoay, a été ter^ 
miné le 28 septembre 1836. Par décision du Con- 
seil des Cinq-Cents, du 28 messidor an VII, les 
communes de Saint-Jouin et de Mamay furent 
réunies à celle de Faye. V. Jouin (Sainl^J et 
Marnay. 

Population. — 610 habit, en 180t. — 085 
hatnt. en 1804. — 659 habit, en 1810. — 697 
habit, en 1821.— 687 habit, en 1831. — 725 
habit, en 1841. — 808 habit, en 1851. — 806 
habit, en 1861. — 721 habit, en 1872. — 719 
habit, en 1876. 

Foires les l*** mars, 1*^61 29juin, 29 septembre, 
18 octobre, 25 novembre et 21 décembre. —Avant 
la Révolution, treise foires se tenaient dans cette 
localité. 

Bureau de poste et Perception de Riche- 
lieu. 

Faye-la* Vineuse est un des bourgs de Touraine 
les plus anciennement connus. On le trouve 
mentionné, pour la première fois, dans une 
charte de Robert, archevêque de Tours, en 925. 
Situé sur une éninenee et dominant de toutes 
parts le pays, U devait, par sa situation extrême- 
ment favorable à rétablissement de constructions 
militaires, attirer Tattention du fameux Foulques 
Nerra, surnommé le Grand- BAtisseur, qui avait 
entrepris de couvrir de châteaux les contrées pla- 
cées sous sa dépendance. Vers 1020, Foulques 
Tentoura de travaux de défense et en fit une re- 
doutable forteresse destinée à arrêter, de ce côté, 
les invasions du Poitou. Les murailles d'enceinte 
étaient protégées par quatre tours, qui existaient 



FAY 



— 46 — 



FAY 



encore au commencement du xvx* siècle. On en- 
Irait dans la ville par quatre portes garnies de 
pont-Ievis. Les guerres de religion firent dispa- 
raître tous ces ouvrages, à l'exceplion d'une 
tour, appelée la Tour-Ménagé, qui fut démolie 
en 178<?. 

En 1562, les protestants s'emparèrent de la ville 
et la livrèrent au pillage. Ils emporlcrent tout ce 
qu'ils purent trouver dans la collégiale, notam- 
ment, un morceau de la vraie Crois, enchâssé 
dans une croix de vermeil, et une châsse en or, 
contenant une dent de saint Georges. 

Dans les derniers jours de janvier 1593, Faye- 
la^Vineuse fut de nouveau envahie par un corps 
■de troupes de 1200 hommes commandés par les 
capitaines de Goulanges, Landreau, Chesne-Bru- 
lé, la Fontaine, de Oauoourt et la Forest. Une sol- 
datesque effrénée s'abandonna aux derniers excès. 
Les femmes furent violées; on fit main-basse sur 
tout le numéraire et l'argenterie que possédaient 
les habitants et les églises, et on jeta dans les 
flammes tous les titres de propriétés. Les orne- 
ments des églises de Faye et de Saint-Jouio, que 
l'on avait cachés dans la maison d'un gentilhom- 
me nommé Antoine Gueoand de la Rouzière, furent 
découverts et brûlés. D'an autre côté, les chefs de 
cette horde de bandits rançonnèrent la ville et 
exigèrent le versemeot immédiat de 950 écus. 
Pour assurer le paiement de cette somme, ils 
prirent deux otages, nommés Louis Pins et Louis 
Mars. Une dame du pays, Bricette Champeigné, 
consentit a prêter aux habitaats les 950 écus, qui 
furent versés au capitaine Le Courbe, logé à Faye, 
à l'hôtel du Chapeau-Rouge. I>es troupos abandon, 
nèrent ensuite cette malheureuse localité réduite 
à une profonde misère et plongée dans un deuil 
affreux. 

L'église paroissiale, placée sous le vocable de 
saint Georges, était celle d'une ancienne collé- 
giale fondée par Nivèâ, dame de Faye, vers 1039. 

L*édiflce, commencé par cette dan^e, fut achevé 
en 1057 , par son mari et son fils, portant tous deux 
le nom d'Aimery. Il fut remplacé, au commen- 
cement du XII" siècle, par celui que nous voyons 
aujourd'hui et qui est un des plus remarquable* 
de la Touraine. Il a la forme d'une croix latine. 

a Le chœur, dit M. l'abbé Bourassé {Mém. de 
« la Soc. archéol, de Tour,, III, p. 174-75). eet 
a la partie privilégiée de cette église. 11 est en- 
« touré de dix piliers carrés, cantonnés de quatre 
a colonnes. Les arcades de communication, les 
« arcs de triforium el les fenêtres supérieures, 
o sont à plein cintre; l'ogive ne se montre que 
« dans les arca-doubleanx. Rien n'est plus noble 
a que la disposition de l'abside; les lignes archi- 
a lecta raies y sont fort nombreuses el employées 
« habilement; J'eosemble produit gn bel effet. Les 
« voûtes des nefs mineures sont à vive-arré(e et 
• celles des chapelles en demi*coupole. a 

On remarque, dans celte église, un petit réduit 
dont la destination a été. signalée par M. de Con- 



gny, dans an ouvrage intitulé Exeurtùm en 
Poitou et en Touraine: 

« En entrant du transept droit dans le déam- 
bulatoire, dit M. de Cougny, ou trouve sur la 
gauche une arche en cintre surbaissé donnant 
accès dans un petit réduit large à peine de deux 
mètres carrés ménagé en partie dons répaiaseur 
de la muraille. Cette espèce d'oratoire est muni 
d'une cheminée; son style et son ornement an- 
noncent la fin du XV* siècle. J'avais cru tout d'a- 
bord y reconnaître une chapelle seigneuriale ana- 
logue à celle que l'on aperçoit dans l'église de 
Nantilly, à Saumur. M. le curé de Faye, qui a 
recueilli avec soin les anciennes traditions de la 
collégiale me tira de mon erreur. Il m'apprit que 
les chanoines de Saint-Georges avaient la pieuse 
coutume de veiller, durant la nuit, les corps de 
leurs confrères défunts, avant de les descendre 
dans le caveau sépulchral. Le retrait en question 
était le lieu destiné à cette veille funèbre, et la 
petite cheminée leur permettait de se réchaolTer 
durant les froides nuits dMiiver. » 

Au-dessous de l'église se trouve une crypte 
dédiée à sainte Marie-Madeleine et dont la lon- 
gueur est de 15 mètres et la largeur de 12 mètres. 
Elle est divisée en trois nefs qui aboutissent à 
trois chapelles. On remarque, dans cette crypte, 
un chapiteau où sont représentés des chevaliers 
croisés, armés de toutes pièces. 

Il existe, sous Pintertransept, un caveau où 
étaient inhumés les chanoines. En 1793, les ré- 
volutionnaires y descendirent pour s*emparer des 
cercueils de plomb. Les ossements, tirés des tom- 
beaux, fureni abandonnés sur le sol; on en voyait 
encore, en assez grande quantité, en 1845. 

Par décret du 22 août 1813, lee anciennes 
églises paroissiales de Sl-Jouin el de Mamay furent 
vendues, et il fut stipulé que le produit de levante 
serait employé a consolider l'église de Faye, qui 
menaçait ruine. 

De 1873 à 1877, cette église a été l'objet d'im- 
portantes réparations duos au zèle persévérant 
et au généreux dévouement do M. Tabbé Bertrand, 
curé de cette paroisse. Grâce â M. l'abbé Bertrand 
et aux libéralités des âmes pieuses qui ont répon- 
du à son appel, la vieille collégiale a reconquis 
aujourd'hui son ancienne splendeur. 
• Dans le principe, le Chapitre de la collégiale se 
composait de treize chanoines. Au cours du 
xvii'siècle, ce nombre fut réduit à onze, en y com- 
prenant trois dignitaires: le cbefcier, le chantre 
et l'aumônier. Deux chanoines avaient la qualité 
tï hebdomadaires ; un autre avait le titre de 
chapelain des anniversaires; un troisième était 
mailredela PsalleUe, 

Les derniers chanoines du Chapitre, en 1790, 
Airent: Jean-ChristopheJahan, cbefcier, Gabriel- 
Daniel Bernier, René Nozereau, Philippe-Jaeqoes 
Hulin, Philippe Lappareillé, Pierre Thibault, 
Jean-Benjamin Motet, Jean-^aoqnea-Leuls de la 
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FoocbAniiéra, Andrô^Françoia Gifau)(, Louia 
Savatoo el Jean-Pierre MoDoereau. 

Bn 1762, le revenu lolal dea chanoinea élait 
évalué à &0Û0 Uvrea; en 1790, à 8400 livrée. lia 
possédaient lea mélairiea dea Boches et du Petit- 
Martigny, les dlmea de Narsay, de Lignera, de 
MoDJon, de Neuil et de Moason. Ha devaient célé- 
brer, par an, 450 meaaea baaaea attactiéea à dea 
fondationa qu'ila avaient acceptéea, et étaient 
tenoa de faire exécuter, à leura fraie, lea répara- 
tions que pouvait néceaaiter Tégliae de Neuil, ainai 
que le chœur de l'égliae de Marnay. lia avaient 
le droit de préaenlation auHitre curial de ceadeux 
paroiaaes et à ceux dea parolaaea de Luxé et de 
Courcoué. 

La collégiale constituait un fief qui relevait du 
château de Paye-la- Vineuae. Le jour de aon ina- 
lalladon le premier dignitaire du Chapitre, auquel 
on donnait le nom de chefcier, recevait, dea maina 
du aeigneur de Paye, lea iusignea de aa diguité. 
A la auite de cette réception, il dépoaaitaur l'autel, 
un couUau à manche bUmc et fermé* 

Lea chanoines célébraient l'anniveraaire de 
Nivés, fondatrice de leur collégiale. D'aprèa la 
tradition, le corps de cette dame de Paye repo- 
sait dans l'égliae do Saint-Étienne-d»-Sérigny; 
ses entraillea avaient été déposées dans le cime- 
tière de cette pàroiaae; aon cœur était conaervé 
dana la chapelle de Sainte-Catherine, aitué danale 
Toîainage de la collégiale. 

Chaque année, le 22 octobre, tout le clergé de 
Paye se rendait proceasionnellement, d'abord à la 
chapelle de Ste-Ca(herine, où il faisait une prière, 
puis à l'égliae de Sérigny, où troia measea des 
Eorts étaient dites. A la auite de cea offices, on se 
rendait au cimetière ponv y chanter un Libéra, 
après lequel l'ojllciant a'agenouilUit et baisait la 
pierre qui recouvrait lea entraillea de Nivèa. 

Un singulier repaa auccédait à la cérémonie 
religieuse. II eet ainai décrit par une ancienne 
chronique: 

« Tout le clergé va disner aux deapena de eer- 
V tains teoanciers, sujets à ce service, lea quels 
« sont tenus de préparer une table couverte de 
« trois nappes poaéea l'une aur l'autre et soua la- 
« quelle on met de la paille fraîche. Le clergé 
a étant assis autour d'icelle on sert pour douze 
a Bols et quatre deniers de bœuf et à chacun un 
a pain de deux sols, fors que le chefcier en a 
« deux; et pour aaaleltea se doihvent servir de 
« leur pain. Après avoir mangé on 6te tout ce qui 
« e»t sur la table avec la première nappe et sur la 
a seconde on sert autant de poules rôliea, aana 
o coi ni ailerona, qu'il y a de gêna d'églizeet au- 
r< tant de pains dessus, pourvu qu'ils n'excèdent 
ff le nombre de trente deux. Après qu'ils ont pris 
a leur réfection, on ôte la deuxième nape et 
« tout ce qui est dessus, et sur la troisième, on 
< aert quatre pains renvereés, avec dos noix que 
4 L'on i^pend sur la table autour de laquelle tous 
a les gens d'égtize demeurent assis. Le chanoine 



a plus ancien se lève, e^ avec le receveur du 
a Chapitre commence à chanter la chanson Au 
« joli 6oia, Madame^ au joli bois m'envoye^ à 
a laquelle toua lea tenanciers des dits héritages 
« répondent en chantant, dansant tous ensemble. 
a La chanson finie, le chefcier dit les grâces et un 
a De profundis, él ce fini on distribue aux 
a pauvres les restes du diner. » 

Un certain nombre de chapelles, formant des 
bénéfices étaient desservies dans la collégiale. 
Elles étaient bous les vocables du Saint-Sépulcre 
et de aainte Marie-Madeleine, de saint Jacques 
d'Anzable, de Notre-Dame d'Ànligny, de aaint 
Biaise, de saint Laurent-le^rand, de aaint Michel* 
des-Anges, de saint Michel-de-Cantault, de Notre- 
Dame-rAncieooe, de saint Michel-du-Pont et de 
Notre-Dame-du-Plancher ou du Pardon, appelée 
aussi No(re-0ame-du-Marché. 

A ces chapelles il faut ajouter celle dite des 
Anniversaires, dont le revenu, en 1790, élait 
évalué à 380 livres. Jean Rocher en était le titu- 
laire en 1780. Il fut remplacé, en 1783, par René- 
Louis TiiTeneau, qui eut pour successeur, en 
1789, Jean-Pierre Monnereau. 

La chapelle placée sous le double vocable du 
Saint-Sépulcre et de sainte Marie-Madeleine, était 
desservie dans la crypte dont nous avona parlé 
plua bauU André-Félix Morry, chanoine de Paye, 
en était le chapelain en 1776. 

Des titres de 1742 et de 177t font mention de 
la chapelle de Notre-Dame-d'Aozable, qui avait 
un modeste revenu de 2& à 30 livres. Bn 1740, ce 
bénéfice appartenait à Armand- Jean du Carroy, 
chefcier du Chapitre, qui donna aa démission le 
24 octobre 1742. Son successeur fut Jean-Baptiste 
Arcbambault, changine. 

La chapelle de Notre-Dame-d'Antigny était 
desservie, en 1771, par un chanoine nommé 
Françoia Guérin. Son revenu était alors de 60 li- 
vres. 

£n 1767, la chapelle Saint-Biaise était attachée 
à l'Aumônerie de la Collégiale, dont André-Vin-* 
cent Normand était titulaire. 

Une vingtaine de livres composait le revenu 
de la chapelle Saint-Laurent-le-Graod, qui était 
desservie au grand autel de la collégiale. Gilles 
de Lavau possédait ce modeste bénéfice en 1741. 

Le charielain de Sain t-Michel-des- Anges était 
tenu de dire par an douze messes, pour lesquelles 
il recevait 48 livres. Bn 1741, ce bénéfice appar- 
tenait à François-Marie de Tourneporte-, — en 
1771, à Gabriel -Daniel Bernier. 

En 1784, Pierre Thibault, chanoine, desservait 
la chapelle de Saint-Michel-de-Cantauit, qui avait 
alorâ un revenu de SO livres. 

Sébastien Poisson, curé do Saint-Martin-de-Vs- 
rennes, était chapelain de Saint-Michel-du-Pont, 
en 1720. Il mourut en 1723. Ce bénéfice passa 
ensuite à Charlea Martineau, décédé au mois de 
juin 1780; — à Jean-Bustache Angavin du Lizon 
(19 juillet 1780), décédé en 1789; — à Jacques 
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Uucliau, 178^; — a Éiieone llicbaui ancien enré 
do Courcoué (1789-90). 

La chapelle de Notre-Daise«(})i«>Plancher est 
cilée dans des actes de 1716, 1750, 1756 et 1188. 
Ce bénéfice a été possédé: en 1716, par Antoine 
Gilles; — en 1756, par Gilles de la Tourette ; ~ 
en 1787, par François-Marie de Tourneporte; — 
en 1788-89, par Renê-Marc-Louia fiabaull. 

Près du bourg, se trouvait la chapelle de Sainfe- 
Calherine, dont la fondation est attribuée à Nivès, 
dame de Paye. Le chapelain avait un revenu de 
40 livras et était tenu de célébrer une messe par 
semaine. En 1740, Armand-Jean du Carroy jouis- 
sait de ce bénéfice, qui passa, — en 174?, à Ber- 
trand Champelgné, chanoine; — en 1750, à 
Pierre Gillee; — le 11 ieptembre 1783, à René 
Tonnelier. 

La chapelle fut détruite pendant la Révolution. 
Le cimetière qui en dépendait était nommé le 
dmelière dt» Ladreê. 

TouB les titulaires des chapelles dont on vient 
do parler étaient nommés par le Chapitre de 
Paye. 

Il existait, dans cette localité, une maladrerie, 
on hôtel-Dieu, qui est mentionné dans un acte do 
1628. Aujourd'hui, on n*en trouve aucune trace. 

La cure de la paroisse de Paye dépendait de la 
collégiale. Le curé était nommé par Tévéque de 
Poitiers; mais le droit de présentation du titulaire 
appartenait au Chapitre, qui désignait toujours 
nn de ses membres. 

Conte M Fatb-ul-Yihbusb. — Auger, cité 
dans une charte de 1112. — Bureau, 1685. — 
Durdan, 1686. -» Joseph Gilles, 1724. — Fran- 
çoi»-lfarie Tourneporte, 1741. — Jean-Jacque»* 
Louis de la Pouchardièrs, 1790. — Bruslon, curé 
conaUtoUonasl, 1798. — Thibault, 1804. — Bul- 
lot, 1820. — Pierre Baranger, 1840. — Bertrand, 
1874, actuellement en fonctions (1880). 

Paye constituait une baronnie relevant du ch^ 
tean de Sanmur à foi et hommage-lige. Landry 
de Paye, cité dans une charte de 980 est le pre- 
mier seigneur connu. Son fils, Ebles, mentionné 
dans une charte 4e 999, fut père d'Ayrard, sei- 
gneor de Paye. Ce dernier eut une fllte unique, 
Nivès, qui éponsa Aimery de Loudun. 

Mivès figure dans une charte de l'abbaye de 
Noyers, de 1032, concernant un accord passé entre 
Evrard, abbé deceraonasIèTO, et un nommé Ébrard, 
qui contestait la possession d'un moulin dépen- 
dant du fief de Paye. Elle mourut avant 1057» 
laissant un fils, Aimery II, seigneur de Paye, qui 
donna anx religieux de Noyers te tiers de te 
terre de Griiay. 

D'après ses dernièrss volontés, Aimery II Ait 
inhumé dans t*abbaye de Noyers (iOOl). 8a femme 
se nommait Alseude. Il eut deux enlkate : Airae^ 
ry III et Benaud. 

Aimery Hl de Loudun, dit le Riebe, que noos 
voyons cité, avec sa femme Busteche, dans des 
chartes de 1069, 1012-82, fit divei 



à l'abbaye de Noyers. Vers 1100, an moment on il 
allait fisire un voyage à Rome, il donnai ee mo- 
nastère nn domaine situé près de Paye. Il teis- 
sa un fils, Aimery IV, et une fille nommée Niva. 

Aimery IV et Ifalbilde, sa femme, seigneur et 
dame de Paye, figurent dans des chartes de 1 102 
et 1107. Us firent plusieurs dons à la chapelle do 
Sainte-Marie-Madeleine. Aimery V, leur fils, qua- 
lifié de seigneur de Paye, dans un titre de 1131 
et décédé vers lOiOt fut inhumé dans te collé- 
giale. Raoul, son fils et sueeessenr, mourut vers 
1073 et eut sa sépulture dans régliss de Ponle- 
vrault. Il laissa deux 'filles: Sibilte, qui épousa 
Ebles Archambault de Ventadour, et Orsscie, 
femme d'Ours de Mellay de Freteval. 

Ce dernier, soigneur de Paye, du chef de sa 
femme, qui ovail eu cette terre en partage, laissa 
deux fils : Nivelon et Mathieu. 

Nivelon, seigneur de Paye, donna à Tabbayo 
de Noyers une foire qui se tenait à Sainl-Oillee* 
des-Coups. De son mariage avec Alix, que nous 
voyons citée dans une charte de Tabbaye de 
Bourgueil, naquirent trois Ate : Ours, Ricbsr et 
Hue. 

Ours, seigneur de Paye, laissa nne fille unique, 
Grescie, qui eut cette terre en dot lors de son 
mariage avec Amaury (ou Aimery) de Coué, fils 
de Jedouin de Coué, feigneur du Bote. Amaury 
comparut, comme témoin, en 1203, dans une do- 
nation faite par Josselin de Lesay au monastère 
de la Puye. Il eut six enfante : Guitlanme, qui 
suit; Rogues, seigneur de Boisrogues; ledouln, 
prêtre; Rolland, Marguerite et Scolasfique. 

Guillaume quitte le nom de Coué et prit celui 
de Paye, sa seigneurie. II figure dans un acte de 
1228 et y est qualifié de seigneur de Paye. 

Après lui , cette terre passa dans te maison de 
la Haye-Passavant. 

Philippe de te Haye, chevalier bannerol, ael- 
gueur de Faye-ia- Vineuse, eut trois enfante de 
son mariage avec Isabelle de Passavant : Maurice, 
Barthélémy et Geoffroy. Ce dernier fut archevêque 
de Tours. 

Maurice de la Haye fut seigneur de Psye-ls- 
Vineuse et de Pougereuse. Il est cité dans un acte 
de 1267. 

Barthélémy de te Haye eut te seigneurie de 
Paye après la mort de son frère vers 1274. Il 
renonça, par acte du mois de février 1276, au 
droit d'aubenage qu'il avait sur les hommes de 
l'abbaye de la Merci-Dteu qui demeuraient alors 
à la Haye. Il épousa Élise de Lnslgnan, fille uni- 
que de Guillaume de Lusignan, seigneur de Vou- 
vaut, et eut un fils : Geoffkuy, qui sutt, et 
Isabeau, qui fût menée à Philippe Isoré. 

GeolIh>y de la Haye, seigneur de P^ye-te-Vl- 
nause, n'eut qu'une fille, Isabelle, de son ma- 
risge avec Marie de Maillé. Isabelle épousa Pierro 
de Marmande, qui devint ainsi seigneur de Paye 
(1379). De ce mariage naquit une fille unique, 
MsTgoMito, lèmaM ds Jean, comte de teneene, 
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qai iaUsa deux ûllas : Jeanne et Marguerite. Celle 
dernière épousa, en premières noces, Gérard 
Chabot V, seigneur de IVetz; en secondes noces, 
Berand II, comte de Clermonl, dauphin d'Auver- 
gne, décédé le 13 janvier 1399; en troisièmes 
noces (I40è), Jacques de Montberoil, maréchal de 
France, sénéchal d'AngouIéme et chambellan du 
duc de Bourgogne, mort en 1422. De la seconde 
alliance elle eut, entre autres enfants, Robert 
Beraud de Glermont, évéque de Chartres, puis 
d'A.lby, qai, après avoir joui pendant quelque 
temps de la baronnie de Paye, la céda à sa sœur, 
Marguerite de Glermont, femme de Jean de 
Baeil IV , seigneur de fiueil , de Montrésor , 
Saint-Caiais, Sainte-Julitte, Courcellcs, grand- 
maître des arbalétriers de France, tué à la bataille 
d'Azlneourt en 14 f 5. 

Jean do Bueil IV laissa plusieurs enfants, entre 
autres, Jean V, qui suit, et Pierre, seigneur du 
Bois et de la Moite-Sonzay. 

Jean de Bueil V, comte de Sanccrre, seigneur de 
Faye-la-Vioeuse, Montrésor, Sai(it-Christophe,Châ- 
teaux, Vaujours, Chouzé-le-Sec, Saint-Michel- 
sur-Loire, conseiller et chambellan du roi, amiral 
de France, mourut au mois de juillet 1477. Il 
avait épousé, en premières ûoces, Jeanne de Mon- 
tejean ; et, en secondes noces, Martine Turpin, fille 
d'Antoine Turpiu, cbev., seigneur de Crissé, et 
d'Anne de la Grézille. Du premier mariage naquit 
Antoine de Bueil, comte de Sanccrre, baron de 
Saint- Christophe et de Châteaux ; du second ma- 
riage, il y eut trois enfants : Louis, FraDÇoise et 
Edmond. Celui-ci fut seigneur de Marmande el de 
Faye-la-Vineuse. Il mourut en 1495, laissant deux 
enfants de son alliance avec Françoise do Laval, 
fille de Jean de Laval, chev., seigneur de Brée, 
et de Françoise Gascelin : Louis, baron de Mar- 
mande, décédé sans avoir été marié, et Isabeau, 
dame de Faye-la-Vineuse, qui épousa, le 10 jan- 
vier 1509, Joachim Gillier, fils de Pierre Gillier, 
Éc., seigneur de Puygarreau, et de Rose de la 
Haye. 

Joachim Gillier fut seigneur de Faye-la-Vi- 
ncuse, de Marmande, de la Roche-Clermault el de 
Puygarreau. II eut cinq enfants : 1* Bonaventure, 
qui suit} 2* Marc, proto-notuire du Saint-Siège; 
3* Bené, décédé en 1532; 4* Joachim; &* Louis, 
mentionné dans un acte de 1533. 

Bonaventure Gillier, chev., baron de Mar- 
mande et de Faye-la- Vineuse, mettre d'hôtel et 
pannetier ordinaire du roi, épousa, par contrat 
da 10 mai 1542, Marie Babou, fille de Philibert 
Babou, surintendant des finances, et de Marie 
Gaudin. Il eut neuf enfants : 1« René, qui suit; 
2* Bonaventure, seigneur dePorls, marié à Renée 
de la Rochefoucayd ; 3* Alexandre, seigneur de 
Preuilty; 4* Louis, seigneur de Grandcbamp; 
»* Philibert, seigneur de la Tour; 6* Jean, gen- 
tilhomme ordinaire de la chambre du roi; 
7* Anne, mariée, le 1*' octobre 1572, à René de 
la Roehefoucaud; 8* Bonne, fitmme de Pierre de 



la RochefoQcaud , seigneur du Parcel 'Archiac 
(contrat du 25 août 1576); 9* Angélique, mariée, 
le 30 novembre 1572, à Louis de la Roehefou- 
caud, seigneur de Bayers. 

René Gillier, chev., baron de Marmande et 
seigneur de Faye-la- Vineuse, gentilhomme ordi- 
naire de la chambre du roi et chevalier de ses 
ordres, épousa, par contrat du 13 février 1582, 
Claude de Laval, fille de Pierre de Laval, baron 
do Lezay, et de Jacqueline de Clérembault. Il 
mourut vers 1617, laissant sept enfants : 1* Ur- 
bain, qui suit; 2* Emmanuel, chevalier de Malte; 
3" Jean, seigneur de Passau et de la Filletière; 
4* Marc, baron de Seaux; 5*" Marie-Louise, femme 
de I/Ouis de Bernabé, Éc, seigneur de la Bou- 
laye; 6* Cyprien, chevalier do Malte; 7" Isabelle, 
mentionnée dans on acte de 1635. 

Urbain Gillier, chev., baron de Marmande, 
seigneur de Faye-la-Vineuse et de Puygarreau, 
capitaine de cinquante hommes d'armes, capi- 
taine-gouverneur de Poitiers, eut sept enfants do 
son mariage avec Marie Chabot de Sainl-Gelais, 
fille de Léonor Chabot, baron de Jarnac, cl de 
Marie de Rochechouart : 1* Georges, baron de 
Marmande; 2* René, marquis de Clérembault; 
3" Bonaventure, chevalier de Malte; 4* Henri- 
Bonaventure, prêtre; 5<* Claire; 6* Marie*Louise, 
mariée, par contrat du 25 août 1649, à François 
Levesque de Marconnay; 7<* Angélique. 

Par suite duo partage fait entre les enfants du 
René Gillier, la seigneurie de Faye fut attribuée 
à Jean Gillier, seigneur de Passau, et à Jacque- 
line Gillier, sa sœur, qui la vendirent, en 1G2G, 
à Armand-Jean du Plessis de Richelieu, cardiual. 
Par lettres du mois d'août 1631, Faye-la-Vineuse, 
rile-BoucharJ et Richelieu furent compris daus 
le duché-pairie érigé eu faveur de ce dernier. 

Faye-la-Vineuse passa ensuite aux mains d'Ar- 
mand-Jean Vignerot du Plessis, duc de Riciielieu 
el de Fronsac, pair de France, substitué aux titres 
et dignités du cardinal de Richelieu, et qui mou- 
rut le 10 mai 1715. 

Armand-Jean Vignerot du Plessis eut pour 
successeurs : Louis-Françols-Armaod Vignerot 
du Plessis, duc de Richelieu et de Fronsac, pair 
et maréchal de France , membre de l'Académie 
française, décédé le 8 août 1768; — et Louis-An- 
toine-Sophie Vignerot du Plessis, duc de Riche- 
lieu et do Fronsac, pair et maréchal de France*, 
mort en 1791. V. Richelieu. 

Faye-la-Vineusa avait des capitaines-gouver- 
neurs. En 1229, ces fonctions étaient remplies 
par Joscelin de Brizay; — en 1610, par Louis le 
Bascle. 

Plusieurs historiens se sont trompés en disant 
que Faye-la-Vineuse avait été possédée par les 
maisons de Vivonne et de Choursas. Ils ont con- 
fondu cette seigneurie avec une auire du même 
nom qui , en effet , a appartenu à ces deux 
fsmillas. 

Saint Grégoire de Tours [Viiœ pairum, cap. xr.J 
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dit que saint Senoch était originaire de Thei^ 
phalia fin pago Piclaviensi). Martin Marteau, 
dans son Paradis délicieux de la Touraine, 
traduit le nom de celte localité par Faye-la^Vi' 
neuse. Il faut avouer que les deux noms ne se 
ressemblent guère. 

Mures de Faye-ul-Vinbuse. — N. Poirier, 
père, 1801. — Virgile-Ambroise Poirier, fils, 
21 août 1806, 29 décembre 1807, U décembre 
1812. — Tbinault-Turpin, 10 juin 181G. — Thi- 
naull-Poirier, 10 novembre 1816. — Tbinault- 
Turpin, 11 décembre 1818. — Étienne-Fulgence 
Janin, 20 septembre 1825. — Charles Mestayer de 
la Rancberaie, 182G. — Naintré-Drouin, 13 sep- 
tembre 1830. — Pasquier, 22 novembre 1834, 
18 juin 1837, juin 1840. — François Fromentin, 
10 juillet 1844. — Pasquier, 1871. — Ludovic 
Cola&-Blucbeau, 21 février 1874, 21 janvier 1878. 

Arch. dI.-«t-L., C, 336, 600, 603, 671; D, 169; E, 146, 
156, 169; G, 244, 283, 284, 285, 286, 287. 288, 289, 290; 
titres de la cure de Courcoué; Biem nationaux, — Car- 
tulaire de Noyers, chartes 2, 20. 45, 63, 64, 65, 67, 82, 
88 bis, 90, 100, 137, 143, 148, 157, 172, 175, 188, 229, 
268, 276, 277, 297, 310, 311, 335, 342. 355, 364, 386, 395, 
41Î, «i, 491, 492, 525, 600, 618, 649, 653, 659. — Pa- 
norama pittoresque de la France (départ. d'Indre-et- 
Loire), p. 13. — Tableau de la généralité de Tours 
(manuacrit), p. 291. — Mémoire de Miromesnil (dans le 
Diction, topographique de la province du AÊaine)^ I. 57. 

— A. Duchesne, Hist. de la maison de Béthune (preures), 
p. 10. — La Thaumasaière, Hist. du Berry, 4Ô1-32-36-37. 

— fiibl. de Tours, manuacrita n*' 1171, 1265, 1436, 1494. 

— La Touraine, p. 257. — Dugast-Matifeuz, État du 
Poitou MOUS Louis XIV, 182. — Beauchet-FiUeau, Dic- 
tion, des familles de l'ancien Poitou, II, 159. — Lher- 
mita-Souliera, Bist, de la noblesse de Touraine, 337. — 
L'Indépendant d'Indre-et-Loire du 9 juillet 1877. — Bé- 
laDcourt. Noms féodaux, l, 197, 198, 470. — Annales de 
la Société d'agriculture d'Indre-et-Loire (1863), p. 75. 

— De Marollea, Hist. des comtes d Anjou (2* partie), 
p. 26. — A. Ducheane, Hist. de la maison du Plessis- 
Richelieu, 43. — D. Bouquet, Gallim script., IX, 334. 

— Gallia christiana, II, 1291, 1343, — Liber de serais, 
r. — D. Martéue, Hist, de Marmoutiet, I, 358. — Livre 
iu>vr dé Saint-Florent de Saumur. — Laiué, Archives de 
ta noblesse de France, X, généal. Pont d'Aubevoye, 
8, 9^ — C. Chevalier, Promenades pittoresques en Tou- 
raine, 496. — De Cougny, Excursion en Poitou et en 
Touraine, 295-312. — Monsoier, IJ, cxui. •> D. Houaaeau, 
I. 116. 153; II, 533, V, 10^9,2429; IX, 3964; X, 4145, 
4164; XIII, 8777, 19730. — P. Anselme, Hist. généal. de 
la maison de France, II, 852; UI, 635; IV, 353; VllI. — 
A. Ducheane, Hist, de la maison de Montmorency, 648. 

— Chalmel, Hist. de Tour., III, 123, 124, 173, 174. — D. 
Fontenaau, V, 273. "- J.-J. Bourassé, Notice historique 
et archéologique sur Faye- la- Vineuse, Toura, in-8* de 
15 paf ea. — Mém. de la Soc. archéol. de Tour., III, 
161 ; VI, 81 ; IX, 99, 146; X, 186, 234, 237, 247. — Bul- 
letin de la Société de statistique des Deux-Sèvres (fé- 
Trier et juin 1873). » Bulletin monumental (1874), 
p. 212. 

Fayety c" de Noyant. Y, Fayette, 

S'ayetrie (la), f., c"* de Salm-Martin-le- 
Beau, près de la Loire. — Fayetrie^ carte de 
l'état-major. 



S^ayette, f., c»« de Noyant. — Fayette, 
carte de l'élat-major. — FeuitUtrie, carte de Cas- 
sini. — Ancien fief, relevant du cbâteau de 
Sainte-Maure, à foi bommage lige. Dans quelques 
titres du xvii* siècle, ce nom est écrit Fayet, — 
Le manoir seigneurial était fortifié. Par un aveu 
de 1553, on voit qu'a cette époque il n'existait 
plus que quelques vestiges des chastel et mai- 
son^ forte. L'enceinte était défendue par de baulea 
murailles, garnies de tours, et par un double 
fossé. Dans celte enceinte se trouvait une cha- 
pelle dédiée à saint Jacques. Elle existait encore 
en 1553. 

En 1408, ce fief appartenait à Jean de Laval; 

— en 1456-70, à Guy de Laval; — en 1505-24, à 
Pierre de Laval. Il passa ensuite & la famille de 
Commacre (1536-1672); — à Louis Descbamps, 
seigneur .lo Commacre et de la Voûte (1690); — 
puis à la famille Cantineau de Commacre (1690;, 
qui le posséda jusqu'à la Rés'olution. Le proprié- 
taire, en 1789, était Félix-Auguste Canlineau dt* 
Commacre, capitaine au régiment d'Orléans, che- 
valier de Saint-Louis, second fils de Jean-Félix 
Cantineau, seigneur de Commacre, lieutenant des 
maréchaux de France, et de Louise Cocuel. Félix- 
Auguste Cantineau comparut, en qualité de sei- 
gneur de Fayette, à l'assemblée de la noblesse de 
Touraine (1789). 

Laine. Archives de la noblesse de France, III. - D. 
Housaeau, XIII, 8U56. 8065, 8068, 8009, 8070, 80S2, 8107, 
8108. — Arch. d'I.-et-L., E, 163 et titres de Saint-Épain, 

— Râle des fiefs de Touraine. — Bibl. de Tours, fonda 
Salmon, titres de Sainte-Maure, — Mém. de la Soc. ar- 
chéol. de Tour., X, 101. 

Fayjnau (le fief). V. Isemay, c»« da 
Chambray. 

Fôages (la maison des}, située dans le 
bourg do Saunay. — Elle relevait du ûcf de 
Saunay. Elle fut détruite avant 1658. — (Arch. 
d'I.-et-L., Inventaire des titres de la chambrerie 
de Saint-Julien,) 

Fôau (Laurent), docteur -médecin, né à 
Tours en 1599, Ht ses éludes à Montpellier. II. 
mourut à Tours en 1668. On a de lui un ouvrage 
intitulé : Tractatus de epicrasi, 1644, in-8«. — 
{Almanach de Touraine, 1781. — Cbalmel, 
Ilisl. de Tour., IV, 173. — D. Housseau, XXUI, 
428.) 

Febvotte (Jean-Joseph), né à Toul, le 

15 avril 1770, fils de Jean-Baptiste Febvotte, avo- 
cat au Parlement, fut nommé receveur de l'enre- 
gistrement et des domaines à Royaumais, en 
1791, puis inspecteur a Coblenlz, en 1804, di- 
recteur à Osnabruck, en 1811, à Foix, le 21 dé- 
cembre 1813, à Tours, le 23 septembre 1815. Re- 
levé de son service dans cette dernière ville, le 
12 Juillet 1830, il obtint sa réintégration lu 

16 août suivant. Démissionnaire en 1831» il fut 
admis a la retraite, après plus de quarante années 
de services. Le 1**^ janvier 1832, les babitanls do 
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Tours lui oArlrent UDe médaille d'or portant 
relte ioscriplion : 

A J.'J. Febvotte, directeur des domairies 
dlndre-et^Loire, — Votée le 5 juin 1830, par 
ses concitoyent, en réparation d'une destitu- 
tion arbitraire à cause de Vindépendance de 
ses opinions. — Offerte le premier janvier 
1832. 

Nommé conseiller général d'Indre-et-Loire le 
22 janvier 1831, maire de Tours le 28 janvier 
1832, chevalier de la Légion d'honneur le 21 oc- 
tobre de cette dernièro année, maintenu à la tête 
de Tadministration municipale le 16 décembre 
1834, il donna sa démission Tannée suivante. Il 
mourut à Tours le 17 septembre 1853. Il était 
membre honoraire de la Société d'agriculture 
d'Indre-et-Loire depuis le 9 mars 1833. — [Jour- 
nal dlndre-^t-Loire du l**" octobre 1863, articlo 
nécrologique, signé I^devèzo. — Notes commu- 
niqnées par M. Nobilleau.) 

B'ebvre (Michel), religieux capucin (en 
religion P. Justinien), naquit à Neuvy-Roi vers 
1630. Il fut envoyé en mission dans le Levant. 
Pendant un séjour de dix-huit à vingt ans à 
Alep, il fe livra à l'étude de la langue du pays. 
Le patriarche d'Anlioche, qu'il avait ramené au 
catholicisme, l'envoya à Rome en 1670. Quatre ans 
après, Febvr'3 composa un ouvrage intitulé Spec- 
chio, overo descrittione délia Turquia (Rome, 
1674, in -12]. Il donna une traduction do cet ou- 
vrage : VÈtat présent de la Twrguic (Paris, IG75, 
in-I2]. En 1682-88, il publia sur le même sujet un 
travail ayant pour litre Théâtre de la Turquie 
(in-4*). Ces publications eurent beaufoup de 
succès on leur temps. On a do Michel Febvre un 
autre ouvrage intitulé : Prxcipux objecliones 
muhameiicx legis sectatorum adversus catho- 
licos earumque solutiones, Rome, 1679, in- 12. 
On ignore l'époque et le lieu de la mort de cet 
ér ri vain. — {Semaine religieuse du diocèse de 
Tours à\i II novembre 1876. — Bernard de Bo- 
logu.^ , Bibliotheca scriptorum capucinorum. 

— Larousse, Grand diction, historique dU xix* 
siècle, VllI, 175. — Didot, Biographie générale, 
XVII, 246.) 

Febvrier de la Bellonnière (Louis), 

commandant du bataillon de Champagne, était 
capitaine-gouverneur de Chinon en 1737. Il fut 
remplacé, en 1738, par Jean -Baptiste -André 
Murlal de Montour, conseiller au Grand-Conseil. 

— (Arch. d'I.-el-L., G, 61. — Bibl. de Tours, 
fonds Salmou, titres de Chinon.) 

Fécellerie (la), paroisse d'Avon. V. la 
Pouge. 

Féclialy c** de Loches. V. Feschal. 

Féerie (la) , f., c" de Cangy, — Félie, 1730 
.Registres d'élal-civil de Fleuray}. — Elle a fait 
partie de l'ancienne paroisse de Fleuray. 



Féerie (le lieu de la), c**de Givray-sur- 
Cher, près du chemin de la Roche au Hay. 

Féerie (la), ou Fairie, ham., c"deLa 
Croix, 15 habit. — Ferte, carte de Cassini. 

Féerie (la), f. , c" de Sainl-Nicolas-des- 
Molels. — Fairie, carte de l'étal-major. — Férié f 
carte de Cassini. 

Féeries (les), c»'de Marray. V. Férié. 

Fées (les), f., c" de Saint-Quentin. 

Feigniére (bois de la). — Il fait partie de 
la forôt de Villandry. 

Feillau (moulin de), ou Fayau, c*» de 
Neuillé-Ponl-Pierre. — Le 30 septembre 1599, 
Michel et Louis Cormery le vendirent à René 
de Croyse, valet de chambre de Henri IV. En 
1701, Ambroise des Escotnis de Chantilly en était 
propriétaire. — (Arch. d'I,-et-L., E, 82.) 

Feland (le lieu de), C* de Scpmes, près du 
chemin do Scpmes à Sainte-Maure. 

Felerie (la), f., c»« de Saint-Christophe. 

Félicité (hôtel). V. Ferrière (la), com- 
mune. 

Félie (la), c" de Cangy. V. Féerie. 

Félines (les). V. Marchejau. 

Felonniëre (la), c"« de Beaumont-la- 
Roucc. V, Flonnière. 

Felonniëre (la), ouFlonniére, f., c 

de Civray-3ur-Esves. — Felonnière, cartes de Cas- 
sini et de l'étal-major. — Ancien fief. Le s.'igneur 
avait une haute, moyenne et basse justice, et le 
droit de pêche dans l'Esve. En 1750, les fiefs 
d'Orbigny, de la Rimbaudière et de la Pinolière, 
étaient annexés à celle seigneurie qui, en outre, 
avait sous sa dépendance les mélniries du Pres- 
soir et de la Perruche. Il existait d(ins le logis 
seigneurial une chapelle qui était desservie par 
le curé de Civray et dans laquelle on devait dire 
treize messes par an. Le curé recevait, pour ces 
offices, une rente de douze livres. — En 1559, 
le lier de la Felonnière appartenait à Eustache de 
Villiers, Éc; — en 1691, à N. Borland de la 
Louère; — en 1750, à François-Balthazar Dangé, 
secrétaire du roi et fermier général, qui l'avait 
acheté de François Berard de Monteur et de 
Madeleine-Geneviève-Henrietle de Beaurepaire, 
sa femme. — (Arch. d'I.-et-L., cure de Civray. 
— D. Housseau, XIV. — BUjI. de Tours, fonds 
Salmou, titres de Taffonneau. — Conférence de 
la rédaction de la coutume de Tour aine, 
1559.) 

Femme (l'Ile à la), dans la Loire, c" de 
Saint-Mars. 

Fenaie (le lieu de la), près du Vieux-Cher, 
(."' de Bréliémont. 

Fenaillére (la), ham., c"« de Villeperdue, 
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16 habit. — FenaUlière, cartes de Gasaiai et de 
l'état-major. 

VenestriB (la), r., c-«deMarçay. V. Fen- 
nelrie, 

B'enétre (la), f., c" de Saint-Règle. — Fe- 
ntstre, carte de Cassini. 

IPenôtre-Soudiard (la), t., c"* d*Â- 

vrillé. — Fenêtre^Bouchard , carie de l'état- 
major. 

S*enétre8 (le fief des), paroisse de Fer- 
rières-LarçoD. — Terraer de Fenestres, 1335. — 
Il devait foi et hommage lige et trente sols 
d'aides à l'archevôque de Tours, à mutation de 
seigneur. — En 133S, il appartenait à Ponault de 
Voyer, seigneur de Paulmy. — (ArcU. d'I,-et-L., 
G, 5. — Liber bonarum gentium.) 

Fenêtres (le bois des), c"* de Thizay. 

S^enil, f., c" de Bossay. — Fenis, 1149 
(charte de Pierre de Preuilly). — II existait dans 
ce lieu des forges peu importantes, qui ont cessé 
de fonctionner depuis une cinquantaine d'an- 
nées. Elles dépendaient de la terre d'Azay-le- 
Féron. 

B'enillet (le lieu de), près de la courance 
de la Barbotioière, c"* de Marcé-sur-Esves. 

F'ennetrie (la), ou S'ennetiére, bam., 

c** d'Hommes, 14 habit. 

B'eiinetrie (la), ou S^enestrie, f., c"* 

de Marçay. — Fenetrie, carte de Cassini. — An- 
cien fief, relevant du château de Loudun. En 
1678, il apparlenait à Anne Dusoul, veuve de 
Jean Benoit; — en 1730, à Nicolas de Mondion. 
— (Arch. dl.-el-L., C, 336, 587.) 

W&r (la croix de), c** de Gharnizay, près de 
l'Étang-Neuf et du chemin de Preuilly à Châ- 
tillon. 

Féraudrie (la), c"* d'Autrèche. V. Fer^ 
raudrie. 

Fôraudiôre (la), c** d*Auzouer. V. Fou- 
raudière. 

Fôraudière (la), f., c^* de Beaumont-en- 
Véron. — Ancienne dépendance du fief de Cou- 
laines. — (Arch. d'I.-et-L., E.) 

XTÔraudière (la), f., c** de la Gelle-Saint- 
Avent. — Ferraudière, carte de Cassini. 

Ferbelot (le lieu de), c"* de Continvoir, 
pfL'S du chemin de Qizeux à Hommes. 

Fercé, moulin de Fercô, sur l'Indre, pa- 
roisse de Gormery. — Ce moulin, situé dans le 
bourg, appartenait à l'abbaye de Cormery. Il est 
désigné sous le nom de Ferciacus dans des char- 
tes de 791 , de 820 et de 860. Le nom est écrit Fercé 
dans une ordonnance de Guillaume Gonneau, 
lieutenant du maître des eaux et forêts de Tou- 
raine, en date du i*' mars i48&. — (0. Housseau, 



I, 81. — Cartulaire de Cormery, h, 19, 50t 

274.) 

Fercbay (moulin de), sur la Luenne, c** 
de Saini-Paterne. 

Ferciacus. V. Fercé, paroisse de Cormery. 

Ferdola (le lieu de), paroisse de Riva- 
rennes. — 11 est ci lé dans une charte de 1026. — 
[Carlulaire de Cormery, xxxvin). 

Ferdinanderie (la), f., c"* de Gcnillé. 

Foré (Octave), pseudonyme de Mogei 
(Charles-Octave). V. Mogel. 

Ferendlères (le lieu des), près de la 
Gauteraiu, c"* de la Gelle-Saint-Avent. 

Feret (Claude), né à Loches, maire de cette 
ville et avocat du roi, a publié, en 1540, un vo- 
lume in-4*, contenant des harangues quHI avait 
prononcées à l'occasion des installations de di- 
vers grands fonctionnaires. Ce recueil eet devenu 
très-rare. — (Dufour, Diction, de Varrondisse- 
ment de Loches, II, 286. -~ Almanach de Ton- 
raine, 1779. — Chalmel, //«/. de Tour., IV, 
173-74. — S. Bellanger, la Touraine ancienne 
et moderne, 584.) 

Fergeau, f., c* de Saint-Aubin. 

Fergeaudrie (le lieu de la), près des 
Roches, c"' du Grand-Pressigny. 

Feriandrie (la), f., c^« de Brèche. 

Férié (la), ou Féeries, f.,c"do Marray. 
— Les Fériés, ou Fxlies, 1658. — Fériés, carte 
de l'état-major. — Elle relevait censivement de 
la châlellenie de Rouziers. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 16, 119.) 

Fermaletrie (la), f. , c" d'Azay-sur- 

Cher. 

Ferme (la), f., c" d'Avrillô. — Ferme, 
caries de Cassini et de rélat-major. 

Ferme (la), f., c" de Bueil. — Ferme, 
carte de l'état-major. 

Ferme-de-Boncliamp (la), f,, c" de 

Ugueil.j — Bonchamp, carte de Tétat-major. 

Ferme -de -Fosse -Belle (la), v. 

Fosse- Belle-Mellerie, c"« de filéré. 

Ferme-de- Villeneuve (U), f., c- de 

Morand. 

Ferme-de-Villiers (la), f., c- de 

Véretz. — ViUiers, carte de rétat-major. 

Ferme-du-Ch&teau (la), f., c- do 
Verneuil-le- Château. — Le Château, carte de 
Cassini. 

Ferme-Menou (la), f., c"« de Boussay. 

Fermerie (la), f., c- de Bourguoil, près 
du Changeon. 



(la), f., C" de Courcellea. — 
Ferterie, ÏBil .— Fermerie, carto de rélat-maâor. 
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— Bile a fait partie de l'ancienDe commune de 
Chouzé-le-Sec. 



(la), f., c"* d'Hommes. 

(maison du), 
c~ de Saiut-Cyr. V. la Lande. 

B'ermiers (le Heu des), c"* de Charnizay. 

— Il relevait de l'abbaye de Preuilly, suivant une 
déclaration féodale du 22 Juin 1575. — (Arcb. 
d'I.-et-L., titres de l'abbaye de Preuilly,) 

X^ermonnerie (la), f., c"* de Marçay. 

S'erneaa (le gué), sur la Démée, c'* de 

Cbemi llé-sur-Oéme. 

S*ero BOSOO (capella de), V. Sainte-Ca- 
therine'de-Fierbois. 

S*erotterle (la), f., c" de Saunay. — Fc- 
rotcrie, carte de rétal-major. 

B*eroaardei*i6 (la), f., c-* de Ifontbo- 
don. — Ferouarderie, carte do l'état-major. — 
Frouarderie, carie de Cassini. 

B*erpoéle, ou B^erpoild, f., c** du 

Grand-Pressigny. — FerpoelU, carte de Cassini. 

— Elle a fait partie de l'ancienne paroisse d*Éta- 
bleaux. 



(le lieu de), c"* dTseures, près 
du chemin d'Yzeures à Toumon. 



(Joseph), né à Limoges eu 1827, 
fut nommé conseiller de Préfecture à Bourg en 
1849, sous-préfet de Parlhenay en 1852, secré- 
taire généra] à Amiens (1855), à Bordeaux (1858;, 
à Marseille (1860), préfet de la Haute-Savoie 
(1860), préfet de l'Aisne en 1867. Le 4 septembre 
1870, il donna sa démission. Mais, sur la de- 
mande du Gouvernement, il resta à la tête de 
l'administration du même département, pour y 
organiser la défense contre l'Invasion prussienne. 
Il s^acquitta de cette mission avec beaucoup 
d'énergie et de dévouement. Fait prisonnier par 
les Prussiens, il fut conduit à la forteresse d'Eh- 
renbreinststen, où il resta jusqu'à l'amnistie, qui 
lui permit de retourner en France. Appelé à la 
préfecture du Calvados, 11 passa, en 1874, à celle 
d'Indre-et-Loire et fut admis à la retraite en 
1876. Cet administrateur a publié plusieurs ou- 
vrages, entre autres une Étude sur la propriété 
communale en France (Paris, 1859). — (Là- 
rousse, Grand diction, historique du xix* siècle 
^sopplém.), p. 812. — Moniteur universel et 
Journal d'Indre^t-Loire de 1870, 1874, 1876). 

S^errands (le moulin des), sur la Vienne, 
pràe de Chinon. — Les Ferrands, ou Moulin- 
Liei, 1585. — {Comptes de la ville de Chinon)» 

Ferrcuids (le lieu des), près de la Loge- 
rie, c^ de Par^ay-Meslay. 

), V. Ferrières. 



(le lieu de la), paroisse de 
SalDt-Laurent-en-èatines. — Il ratevait du fief 



de Saiot-Laurent. — (Arch. d*I.-et-L., Inventaire 
des titres de Saint-Laurent.) 

B^errauderie (la), ou B^draaddrid, 

f., c" d*Autrèche. — Ferraudière, 1791. — Fer~ 
rauderie, carte de l'ôlat-major. — Feraudière, 
carte de Cassini. — Ancienne propriété de l'ab- 
baye de Fontaine-Ies- Blanches, sur laquelle elle 
fut vendue le 28 mars 1791, au prix de 11,000 
livres. — (Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

B^errauderle (la), f., c»* de Brèche. — 
Ferrnuderie, carte de l'état-major. 

Ferrauderie (la) et la Petlte-Fer- 

rauderie, f., c** de Chambray. — Ferraude^ 
rie, carte de rétat-major. 

B^errauderie (la), f., c** de Courcay. 

Ferraaderle (la), ou Maison-Brû- 
lée, f., c* de Foodettes. 

B'errauderld (le lieu de la), paroisse de 
Saunay. — Il relevait du fief de Saunay et devait 
une rente à Tabbaye de Saint-Julien fl632). — 
(Arch. d'I.-et-L., chambrerie de Saint- Julien.) 

B^errauderie ( la), f., c** de Véretz. 

B^errauderies (les), f., c** de Sou vigne. 

— Feriauderies, carte de l'étal-major. 

B^erraudière (la), f., c** d'Anché. '- 
Ferraudière, carte de Cassioi. 

Ferraudière (la), c" d'Autrèche. V. Fer- 
rauderie. 

B^erraudière (la), f., c"* de Bréhémont. 

B^erraudière (la), f., c** de Brèche. 

B*erraudiére (la), f., c"* de Glmveignos. 

B*erraudiére (la), f., c** de Nouans. 

B^erraudiére (la), r., c" de Nouâtro, près 
de la Vienne. — Ancien flef, relevât de Noua- 
tre. — [Rôle des fiefs de Touraine, — D. Hous- 
seau, XIII.) 

B*erraadlère (la), f., c** de Perrusson. 

B*erraudiére (la), f., c" de Saint-Lau- 
rent-en-Gatines. 

B^erraudiôre (la), paroisse de Saint- 
Louans. — Ancien flef. En 1764, il appartenait à 
Charlotte de Fesques. — (Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, titres de Chinon.) 

B*erraudlàre ( la), f., c** de Sainte-Maure. 

— Ferraudière, cartes de Cassini et de l'état- 
major. 

B*erraudière (la), f., c** de Sorigny. — 
Feraudière, cartes de Cassini et de l'état-major. 

B*erraudière0 (les), f., c** de Sainl- 
Épain. 

BteraudièreB (le lieu des), près de 
Branche- Verte, c** de Saint-Senoch. 
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Verraudrie (la), f., c** de Château-la- 
Vallière. 

Ferrauds (les), ou li^erreaux^ ham., 

c*' lie Draché, 13 habit. — Ferrauds, carte de 
Cassini. « 

B*eXTraucXs ;ies), f., vil., c" de Thilouze, 
25 habit. — Ferrauds, carte de Tétat-major. 

B*erré (le lieu de), près de la Cayolle, c"* do 
Rcsllgné. 

B*6rré (le lieu de), près de Vaufoulnard, c»" 
do Rochecorbon. 



L, ou les B^erreauxy f., c* do 

Mouzay. — Ferreau, carie do l'état-major. — 
Ferrana, carie de Cassini. — Ancien flef, rele- 
vant du Verger et de Vou, à foi et hommage 
simple et un roussin de service. En 1330, il ap- 
partenait à Guillaume de Voyer; — en 1467^ à 
Pierre de Voyer, qui rendit aveu le 19 novem- 
bre; — en 1672, à Michel Dallonneau. — (Arch. 
d'I.-et-L., C, 602; B, 74. — Beauchet-Filleau, 
Diclion, des familles de Cancien Poitou, II, 
824.) 

B'erreanlt, ham., c de Ciran, 16 habit. 
— Ferreau, carte de Tétat-major. 

li^erreaux (les). V. Ferrauds, c" de 
Draché. 

Perreaux (les), v. Ferreau, c* de Mou- 
zay. 

FerrerifiB. v. Ferrières-Larçon. 

Ferretrie (la), f., c" de Neuillé-Pont- 
Pierre. 

Ferriauderies (les), f., c** de Souvi- 
gné. 

"FBrrtérs (la), commune du canton de 
Neuvy-Roi, arrondissement de Tours, a 32 kilo- 
mètres de Tours et à 13 de Neuvy-Roi. — Eccle- 
sia de Ferraria, 1040 (charte de Geoffroy, comte 
d'Anjou). — Ferraria, 1070 (charte de Marmou- 
lier). — Ferrière, raite de Cassini. 

Elle est bornée, au nord, par la commune des 
Hermites; à Test, par celle do Monthodon; à 
Touest, par Marray; au sud, par Saint-Laurent- 
en-Gatines. La forôt de la Perrière couvre une 
partie du territoire de celte commune, de laquelle 
dépondent les lieux, hameaux et villages sui- 
vants : 

Les Brunelleries (13 habit.). — Monnaie (11 
habit.). — La Fouchardière (10 habîL). — Le 
Vivier, connu dès le xi* siècle. — Le Bordaga, le 
Jumeau, les Bougeries, la Boismorterie, la Gou- 
letterie, la Sardinerie, la Joulinerie, les Touches, 
la Houdairie, le Bouillon, la Turterie, la Poterie, 
la Beauce, Bigoolet, la Folie, Rouchoux, la Ro- 
berderie, le Mortier, la Roulinière, la Chotardière, 
Beau vais, la Chapelle, etc. 

Avant la Révolution, cette paroisse faisait par- 
tie de l'élection de Vendôme, de l'intendance 



d'Orléans et du diocèse de Blois. En 179S, elle dé- 
pendait du district de Chftteaurenault. 

Superficie cadastrale. — 1576 hectares. — I-o 
plan cadastral, dressé par Collet, a été terminé U> 
8 novembre 1834. 

Population, — 61 feux en 1764. — 599 habit, 
en 1801. — 580 habit, en 1804. — 587 habit, en 
1810. — 517 Tiabil. en 1821. — 494 habit, en 
1831. ~ 489 habit, en 1841. —401 habiL en 

1851. — 366 habit, en 1861. — 377 habit, on 
1872. — 381 habit, en 1876. 

Assemblée pour location de domestiques le 
deuxième dimanche de juin. 

Bureau de poste et perception de Neuvy-Rol . 

L'église, placée sous le vocable de saint Nico- 
las, n'offre rien d'intéressant. En 1040, Geoffroy, 
comte d'Anjou, la donna à l'abbaye de la Trinliê 
de Vendôme {ecclesiam de Ferraria cum tota 
integritate sua quse constructa est in honorem 
S. Nicolai confessons), Ello fut reconstruite 
vers 1733. 

Le titre curial râlait à la présentation de l'abbc 
de la Trinité de Vendôme. 

Les registres d'état-civil de cette paroisse com- 
mencent en 1539. 

Cunés DE L.i Ferrièbe. — Julien Levasseux, 
1648. — Pierre Lefay, 1680. — Jacques Gondard. 
1709. — André Haguenier, 1721. — Jacques De- 
bierne, 1737. — Pierre Malespert, 1762. — Sébas- 
tien-Nicolas Corncau, 1778, 1804, 1810; — Chos- 
neau, 1821. — Joubert, 1837. — Jupin, jeune, 

1852. — Pasquier, 1862. — Bignon, 1863, 1873. 

— Tiphène, de janvier 1873 à septembre 1875- 

— Auguste Brorherieux, juin 1874 , actuelle- 
ment en fonctions (1880). 

La Ferrière formait une chétellenie relevant do 
la baronnie de Lavardin à foi et hommage lige. 

Maioard. de la Ferrière, vivant au milieu du 
XI* siècle, est le premier soigneur connu. £r 
1300, ce domaine appartenait à Jean II de Rerrie. 
seigneur d'Ambolse, de Bléré, de Chaumont et <](^ 
Montrichard, qui fonda plusieurs messes dans 
l'égliso paroissiale. Par la suite, il passa dans la 
famille do Dalllon. 

Jean de Daillon III, comte du Lude, baron d'il- 
liers et do Brianron, seigneur de la Ferrière, sé- 
néchal d'Anjou (1539), gouverneur du Poitou ei 
lieutcnant-gi^néral pour le roi dans la provinrc 
de Guienue, mourut à Bordeaux le 29 août 1557. 
Par contrat du 30 avril 1528, il avait épousé Anne 
do Bastarnay, fille de François de Bastamay, 
comte du Bouchage, et de Françoise de Maillé. 
8opt enfants naquirent de ce mariage : 1* Guy, 
qui suit; 2* René, évoque de Luçon, mort en 
1600; 3* François, seigneur de Briançon, décédé 
le 16 août 1509; 4* François, seigneur du Sau- 
ray; 5* Anne, mariée à Philippe de Vulvire, mar- 
quis de RulTec, et déeédée le 1"' novembre 1618: 
G* Françoise, femme de Jean de Chourses, sei- 
gneur de Malicome; 7* Françoise, mariée, par 
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contrat du 3 mai 1558, à Jacques Qoyon de Mati- 
gnon, seigneur de Thorigny. 

Guy de DaiUon, comte du Lude et seigneur de 
la Perrière, gouverneur du Poitou et sénéchal 
d'Anjou, chevalier des ordres du roi, mourut à 
Brian^n le II juillet 1S86 et fut inhumé dans 
1 église du Lude. Il laissa cinq enfants de son 
mariage, contracté le il mars 1558, avec Jacque- 
line Motlier de la Fayette, ûlle de Louis Mottior» 
âéigneur de la Fayette, et de Anne de Vienne- 
Listenois : 1* François, qui suit; 2* Diane, ma- 
riée, le 16 mai 1590, à Jean de Levis; 3* Anne, 
femme de Jean de Bueil, grand-échaoson de 
France; 4* Hélène, mariée, le 2 octobre 1602, à 
i- raoçois de Chabannes, comte de Saigoes; 5"* An- 
loi nette, femme de Philibert de la Guiche, grand- 
mal tre de l'artillerie de France. 

François de Daillon, comte du Lude, marquis 
li'UIiers, seigneur de la Perrière et de Pontgi- 
liault, sénéchal d'Azyou et lieutenant-général de 
la province d'Auvergne, mourut le 27 septembre 
1619. De son mariage avec Françoise de Schom- 
berg, fille de Gaspard de Schomberg, comte de 
Nanteuil, et de Jeanne Chasteigner de la Roche- 
pozay, il eut quatre enfants : 1« Timoléon, comte 
da Lude; 2* Roger, comte de Pontgibault, décédé 
ùQ 1626; 3* Érasme, comte de Briançon, mort en 
1637; V Gaspard, évoque d'Alby , décédé le 
24 juillet 1676. 

Charles du Plessis, seigneur de Liancourt, 
conseiller d'État et gouverneur de Paris, fils de 
Guillaume du Plessis, seigneur de la Perrine, et 
•le Françoise de Temay, acheta la terre de la 
Perriôre par acte du 10 juin 1611. Le 17 février 
1594, il avait épousé Antoinette de Pons, fille 
d'Antoine de Pons et de Marie de Montchenu. De 
C4 mariage il eut : P Roger du Plessis, duc de 
la Rœheguyon, pair de France; 2" Gabrielle, ma- 
riée, le 19 mars 1611, à François Y, duc de la 
Rocbefoucaud, prince de MarciUac, gouverneur 
du Poitou et pair de France. 

Par ce mariage, François de la Rochefoucaud 
devint seigneur de la chàlellenie de la Perrière, 
•^ui était échue en partage à sa femme. Par acte 
.ju 10 juillet 1646, il la vendit à René de Toutant, 
Éc., seigneur de Belair, capitaine-exempt des 
gardes du roi et gentilhomme servant. Cette vente 
eut lieu au prix de 29,500 livres. 

René de Toutant eut deux enfants de son ma- 
riage avec Louise Leblond : 1* François, Éc., sei- 
sneur de la Perrière, mentionné eu cette qualité 
dans un acte de 1669; 2* I^ouise-Urbane, mariée 
.1 René de Rancher, chev., ssigneur d'Ermagny, 
gentilhomme de la chambre du roi, qui devint 
seigneur de la Perrière après la mort de Louise 
Leblond, mère de sa femme. 

Paul-François de Rancher, chôv., marquis de 
(a Perrière, seigneur de Marigny et de Lossart, 
Uls de René de Rancher, épousa Antoinette-Par- 
faite- Constance Xeuillard, dont il eut François- 
Mtchel-Antoine de Rancher, marquis de la Per- 



rière, capitaine de carabiniers, commandeur des 
ordres de Notre-Dame-du-Mont-Carmel et de 
Saint-Lazare, qui épousa, par contrat du 20 no- 
vembre 1758, Odile-Thérèse-Hélène Tostu de 
Balincourt, fille de François Testu de Balincourt, 
lieutenant-général des armées du roi, et de Ro- 
salie Gœuret de Nesle. 

François -Michel -Antoine de Rancher rendit 
hommage, pour sa terre de la Perrière, au luiron 
de Lavardin, le 7 septembre 1750 et le 10 août 
1785. 11 comparut, en 1789, à l'assemblée électo- 
rale de la noblesse de Touraine. De son mariage, 
il eut deux enfants : 1« Charlotte-Prançoise-Péli- 
ci lé-Odile, mariée à Alexandre-César, comte de 
la Tour-du-Pin ; 2* Rosalie-Marguerite-Marie- 
Thérèse, qui épousa, en premières noces, le 
8 juin 1784, Alexandre-Roger-François du Pouget, 
marquis de Nadaillac; en secondes noces, en 
1797, Jean-François de Perusse, duc d'Escars, 
lieutenant-général des années du roi, décédé le 
10 septembre 1822, sans laisser de postérité. 
-Par acte du 21 mai 1827, la duchesse d'Escars 
fonda dans le bourg de la Perrière une maison 
dd charité « pour donner des secours gratuits aux 
« pauvres malades du pays et une éducation 
(( chrétienne aux enfants de la paroisse, d Elle 
donna pour celle fondation une maison appelée 
T Hôtel-FélicUé et une rente perpétuelle de deux 
cents francs. 

Dans un bois de haute-futaie, appelé le bois 
d'Escars ou de la Pyramide, se trouve un monu* 
ment élevé à la mémoire de Jean-François de Pe- 
russe, duc d'Escars. 

On rencontre, sur le territoire de cette com- 
mune, une assez grande quantité de minerai de 
Ter. Sur divers points, on a trouvé des traces 
d'anciennes forges gauloises. A en juger par les 
amas de scories que l'on y voit encore, ces forges 
avaient une certaine importance et ont dû fonc- 
tionner pendant longtemps. 

Maires i^b la FxBRiènE. — René Mahoudeau, 
1801, 29 décembre 1807, 1" août 1821. — Fran- 
çois Rouger, 1822. — Narcisse-Auguste Fortin, 
10 janvier 1823. — Neveu-Delugré, 2 janvier 

1829. — Pierre-Eugène-Achiile Siron, 30 août 

1830, 17 novembre 1834, 29 mai 1837, 31 mal 
1840. — Pierre-René-Michel Courgeau, 13 juillet 
1846.— Vetillard, 1852. — Brossay, 1862. — 
— Jean Gault, mai 1871, 20 février 1874.— Victor 
Brossillon, 21 janvier 1878. 

Arch. d'I.-el-L., cure de la Ferrière; E, 318. — D. 
HouBse&a, I, 452; XII, 6706. — Bibl. de Tours, fonds 
SalmoD, Cartutaire de Fabbaye de Vendante (manuscrit 
1 19b). — HdU de» fieft de Touraine. — Saint-AUtis, 
Nobiliaire de France, XVI, 34. — Arehires du chftteaa de 
la Ferrière. — A. Joanne, Géographie d'Indre-et-Loire y 
33. — La Chesnaye-des-Bois et Badier, Diction, àe la 
noblesse, VI, 695. — P. Anselme, Bist. généal. de la 
maison de France, IV, 428, 756. — Laine, Archives de 
la noblesse de France, IV [généal. Poucet de Nadail- 
lac), p. 28, XI; [généal. Testu de Balincourt), p. S3. — 
Registres d'état-eivU de k Perrière. —Registres d'éUt-civU 



FBR 



— 5B — 



FER 



d* U Croix, 1745. — Expilly, DietUm. det Gmiie» et de 
la France, III, 108. — Journal d' Indre-et-Loire du 
26 jaiiTier 1837. — Annuaire-almanoeh d Indre-et-Loire 
(1877), p. 99. — Mém. de la Soc. archéoL de Tour., X, 
83. — L. de la Roqae et E. de Barthélémy, Catalogue 
det gentilshommes de Touraine, 5. 



d'Alliée. 



(la), ou 



f c"* 



B'erriôre (la), f. , c*** de Neuillé-Pont- 
Pierre. — Ferreria, 1245 (charte de Jean d'Al- 
luye). — JlDcien fief, relevant de la prévôté d'Oë, 
à ftyi et hommage lige et cinq jours de garde. En 
1245, Jean d'AUuye, seigneur de Châteaux, vcn- 
d:'l à Gilles, chantre de Salot-Martin de Tours et 
prévôt de cette église, l'hommage qui lui était d(i 
par le seigneur de la Perrière. En J338, ce ûef ap- 
partenait à Geoffroy de Sarcé; — en 1409, à 
Montguion de la Perrière, qui rendit hommage 
le 7 juin. Ce lieu a fourni autrefois une grande 
quantité de minerai aux forges de Chdteau-la- 
Vallière. — [RôU des fiefs de Touraine, — 
Arcb. d'I.-^l-L., prévôté d'Oë, — D. Housseau, 
VU, 28G3. — JagTi, Topographie géologique et 
minéralogique du département d'Indre-'Ct- 
Loire, 57. ~ G. Chariot et C. Chevalier, Études 
sur la Touraine, 312.) 

Ferrière [étang de la), c** de Neuillé- 
Pont-Pierre. 



(foiét de U). — Elle s'étend dans 
les communes de la Perrière et de Marray. La 
partie située daos la commune de la Perrière 
comprend les bois de la Vallée-Septier, des Ser- 
gents, de la Garenne, du Clos-du-Uoux, de Bols- 
robert, de la Guinaudiére, de la Touche^ de Mar- 
ray ou des Ventes, de la Grande-Malvert, du 
Carroi-dea-Braailleries , de la Pyramide, de la 
Petite-Boulière, de Groleau, de Beaumont, des 
Baases-Bouiées, du Gros-Buisson, de Beauregard, 
des Pins, du Vivier, de la Vallée-Taveueau, du 
Lacas, des Collins, du Plat-d'Ktain, des Tailles- 
Brûlées, du Càône-Fortier, des Grandes et Petites- 
Malplantées, de la Grosse-Borne et du Grand- 
Rouchon. La partie de la forêt qui se trouve sur 
la commune de Marray comprend les bois de la 
fiouliàre et de la Gioriette. 



(ruisseau de). V. Eés. 

-IjOrçon» commune du can- 
ton du Grand-Pressigny^ arrondissement de Lo- 
ches, à 51 kilomètres de Tours, à 19 de Loches 
et 11 du Grand-Preasigoy. — Ferreriai, 1100 
(charte de l'abbaye de Noyers). — Parocfiia de 
Ferrariis, Ferrière l'Ârchon, xwT siècle {Car- 
iulaire de l'arcl^evéché de Tours). — Fenières 
Arcon, i3<i9 (Archives de la Vienne, H, c, 479, 
n* 695.) — HccUsia S. Mandeti de Ferrariis, 
1480 (charte d'Hciie de fiourdeilles, archevêque 
de Tours). — Ferrières l'Arçon, carte de Cassini. 
fille est bornée, au nord, par les communes de 
Uguell, de Ciraa et d'Jtovee-ie^outier; au sud, 



par la Celle-Gnenand; à Test, par Bclz; à l'ouest, 
par Paulmy. Elle est arrosée par le Brignon, qui 
vient de la commune de Belz et passe dans celle 
de Paulmy; — et par le ruisseau des Pontaines- 
de-Ferrières, qui prend sa source au lieu appelé 
la Fontaine, ou Grouais-du-Moulinet, peaee au 
bourg et se jette dans le Brignon, du côté du 
Gué-de-Laleuf. Elle est traversée par les chemins 
de grande communication n* 50, de Tours au 
Blanc, n* 59, de Sainte-Maure à Châtillon, et 
n* 60, de Ligueil à Plumartin. On a conslaté 
l'existence, sur son territoire, de tracée d'an- 
ciennes forges gauloises. On y trouve, sur divers 
points, du minerai de fer et des faluns. 

Les lieax, hameaul et villages suivants dé- 
pendent de cette commune : La Boiesière (15 ha- 
bit.), ancien ûef, relevant de la ebfttellenie de 
Paulmy. — La Brosse (12 habit.). — La Boisgar- 
dière (18 habit.). — Calabre, ancien flef, relevant 
de la Turmellière. — Ch&lres, ancien fief. — La 
Donnelière (10 habit.). -^ La Compinerie (9 ha- 
bit.). — La Roche-Potier, ancien fief, relevant 
de la châtellenie de Sainte-Julille. — La Place Ite 
(U habit.). — Le Plessis (13 habit.), ancien 
fief. — Le Tremble (8 habit.). — Le Marchais 
(Il habit.). — Murât, ancien fief, relevant de la 
Bertaudière et de la châtellenie de Paulmy. — 
La Manière, ancien fief, relevant de la châtelle- 
nie de Salnte-Julitle. — Le Grand-Fresne (10 ha- 
bit.). — La Maugrière, ancien fief, relevant d<* 
Belz. — Monts (10 habit.). — Montaugon, ancien 
fief, relevant de la seigneurie du Rouiet. — La 
Maison-Neuve, le VilIage-du-Bois, la Guillardière, 
la Feraudière, l'Enqueterie, la Viainerie, Tronçay. 
la Ghesnaie, la Grande et la Petite-Varenne, la 
Bouterie, Chantcpie, la Chaumette, la Maronne- 
rie, la Lousiôre, les Loges, la Petite-Maison, la 
Blinerie, les Mitelleries, Laleu, la Ghaloise, la 
Mignonnière, Beussa, etc. 

Avant la RévolutioD, cette paroisse était dans 
le ressort de l'élection de Loches et faisait partie 
du doyenné du Grand-Pressigny et de l'archidia- 
conné d'outre-Vienne. Eu 1793, elle dépendait du 
district de Preuilly. 

Superficie cadastrale, — 2058 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Troliguon a été termint; 
le 25 mai 1813. — En 1757, Ferrières-Larçon 
perdit une assez grande partie de son territoire, 
avec laquelle on forma la paroisse de Paulmy. 
créée par lettres patentes du 2 septembre de cette 
année. On lui enleva le bourg de Paulmy et les 
hameaux ou fermes de la Valarderie, des Caves- 
sous-Montaugon, de Lessard, de la Mal 1ère, de la 
Chroiiennerie, de la Royauté, de Lavau, do la 
Gacheliôre, de la Grande-Boissièro, de la Corme- 
rie, de la Chauvellière, de Nizereilles, du Haut- 
Pau vrelay et de la Vironnerie. — Par ordon- 
nance royale du 15 novembre 1826^ la ferme de 
la Grande-Brosse a été détachée de la commune 
de Bots et réunie à celle de Ferrières-Larçon. 

Population. — 190 feui en 1764. — 900 ha- 
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bit. en 1801. — 9t0 habit, en 1804. — 940 hsbit. 
en 1808. -^ 956 babit. en 18t0. — 982 habiu en 
t821. — 1010 habit, en 1831. — 1023 habit, en 
1841. — 1007 habit, en 1851. — 1021 habit, en 
1861. — ns habit, en 1872. — 918 habit, en 
1876. 

Foire le 7 mai. — Assembiée pour location de 
doiBeatiqtiea le deuxième dimanehe de mai. 

Bureau de poste de Liguell. — PercepHon de 
Sainl-Ploner. 

L'église, dédiée à saint Mandet, est une des 
plus intéressantes de la Touraine. La nef date du 
XI* siècle; ie docher est du xii*. Le chœur^ re- 
marquable spécimen du style ogival, a été cons- 
truit au commencement du ziii* siècle. 

Le titre curial était à la présentation alterna- 
tive de l'archevêque de Tours et de Tabbeye de 
Marmoulier. 

Le curé avait le droit de dlme sur le domaine 
de Montaugon. 

Par acte du 27 mai 109&, François de Poirier, 
seigneur de Lessert, donna à la cure un bâtiment 
pour en faire un nouveau presbytère. Cette dona- 
tion fut faite à condition que les curés célébre- 
raient, tous les ans, pour le repos de l'Ame du 
donateur, deux services et vingt-quatre messes 
basées. 

Au xvix* siècle, 11 existait, dans cette paroisse, 
trois chapelles, qui étaient placées sous les vocables 
de sainte Catherine, de saint Antoine et de saint 
Fiacre. Elles sont mentionnées dans le Pouillé 
de ^arefhtvéché de Tours de 1648. On ignore 
par qui celles de Saint*Antoiue et de Saint-Fiacre 
Turent fondées. Celie de Sainto-Catherine, des- 
âervie dans Téglisa paroissiale, eut pour fonda- 
teur Hector de la Jaille, Éc, et Haouline d'Azay, 
sa femm«, on 1480. Dans la même année, Uélie 
de ikmrdeilles, archevêque de Tours, conlirma 
coite fondation, et érigea la chapelle en bénéûce 
ecclésiastique, par une ordonnance dont le texte 
suit. Dans cette ordonnance se trouve reproduite 
une grande partie du testament d'Hector de la 
Jaille : 

i/e/ifâs miseraiwne divina archiepiseopu^ 
Turoneruis universis et aiiigulis présentes Ut' 
iera» inspecturis et audituris satulem in do- 
mino, Nobilis vir dominus Petrus de Bez, 
oiH€0, ut deffuncti nobxiia viri Heetoris de la 
JaiUeySeuliferiy exeeutor leslamenli seu ultimst 
voluntaiis ipsius Heetoris de la JaiUe nobis 
ejcpo9U%t quod didus Hector deffunctus pro 
dewfdonis affeetu quam gerebat erga deum 
omnipolenlem ejusque piissimam genilricem 
beatam que martyr em et virginem Cathari~ 
nam ad taudem gloriam ei honorem ipsius 
ornnipotenlis sanctorumque et sanctarum cu- 
riae eeUstùs paradisi ad decus quoque et deco- 
rem domus ûei ipsiusque dimni cuttus augt 
rnenium dufn viveret in humanis per suum 
tejttamentufn seu uttimam voluntatetn per dis- 
crètes vtrot magistroM Petrum te Rout, Régi- ^ 



ncdâwn Verrier, presbiteros, et MicfiàeUm 
Pouteau^ notariùs, die nona menait aprilis post 
Pascha emno infra scripto teceplum et passa- 
tum et sigillo eurise nostrm Turonensis sigil- 
latum decreverat et- ordinaverat fundari et 
erigi quamdam capellaniam perpetuam in 
ecelesia noslra paroehiali S. Mandeti de Fer- 
rariis nostrat dioeesis Tisronensis eu jus qui-- 
dem eapcllanise jus pcUronalus et preseniatio- 
nem ad ipsum dominum Petrum de Bes mili- 
tem dominufn dicli loci de Bets et suis sttcces" 
soribus domini predicti loei speclare et perti- 
nere voluit et ordinavit, quam qttidem capclla-' 
niam idem defunclus dotavit ac illius dotem 
assignavit prout laoius patet in tetbulis dicli 
leslamenti coram nobis exibiti lacius contine- 
tur,cujus leslamenti ténor sequitur et est talis: 
a Jn nomine Sanctse et individuss TrinitcUis^ 
a Patris et filii et Spiritus Sancli, amen. 
<i Quoniam nuUa morlalium quam multiplia 
u cufn studiorum, laborum exercet fatum sub 
« pedibus agit superbum quin fortunse agit ita 
« proceltis recta et immola subsistere nequiens 
a rota predpiti demergatur ceterum prepon- 
a derantis quia novit paucos secura quies qui 
a voUicia memores cui tempora numquam rc- 
a dilurm tenent, hinc est quod nos Hector de la' 
a Jaille, seutifer, ei domicella Roulina d^Azay, 
a conjuges, divina pietate sani cor pore mentis 
a que compotes animadverlentes consulcius 
« fore et merito siorius de bonis a Deo eoUatis 
« pro suas animse salute prompta liàeralitate 
a disponere per se ipsum quam successorum^ 
a suorum executioni retifiquere, consideratis. 
a igitur amplissimis largidonibus bonorum 
a per largifluum creatorem nostrum in hcui 
d mortaU vita nobis coUatis testamentum nos-- 
« trum seu tUtimam voluntatem nostram fad^ 
« mus, constituimus et ordinamus prout for- 
a dt, eonstiluii et ordinat quilibet nostrum in 
a modum qui sequitur et formam. Jn primis 
« animas nostras commendamus in manus 
« clementissimis nostri Redemptoris gloriosis- 
« simss qtte virginis mariss Matris ejus atque 
H totitiê celestis curiss civium supernorum nec 
« non eligimus sepulturas corporibus nostris 
a dum animas nostrsB ab ipsia egressss fiterint 
« videlicet nostri Heetoris in ecelesia paro^ 
n chiati S. Mandeti de Ferrariis Arconnensis, 
u et nostri Roulina in ecelesia paroehiali S, 
« Flodovd Turonensis dioeesis. Item, volumus 
« et ordinamus servicia divina pro remédia et 
« salute animarum nostrarum secundum 
« quod ac prout statui nostro congruit dici et 
« celebrari videlicet pro quolibet nostrum du- 
« centas missas terciatim dividendcu diebus 
tt videlicet obitus et septimi nostrorum nec non 
« finis anni ejusdem obitus celebrandas videli^ 
« cet in quolibet trium dierum sexaginta sep- 
a tem missas. Item volumus et ordinamus pro 
« qitoiiàet nostrum habere sexaginta librtu 
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«t cerm in luminari viddicet in thedis, cereis et 
ft candelis secundum quod pro servicio pro 
(c nobis ûtUiyrando convertendia videbilur con" 
a vertendas. Item, volumus et ordinamtAS dari 
a et erogari per modum eUmoainm atque cari- 
a talis iredecim pauperibus lenenlibus seu ten^ 
« turiê tredeeim theda8 in servicto noslrorutn 
a obiluutn et cujuslibet nostrum videlicel cui" 
a libet ipsorum duos alna$ panni nigri pro 
tt deprecando pro remedio et saluie animarum 
a noslrarum, item damus et legamus datque et 
« tegai quilibet noatrumjam dictis ecclesiis par 
tt rochialibus de Ferrariig et S, Flodovei tre» 
« marchas argenli inler fabricoi ipsarum ec- 
« clesiarum equaiiter dividendas pro conver" 
« tendo in emptionem calicum et atiorum or- 
« namentorum secundum^ quod videbitur uti- 
a liiut convertendum ad decu8 et decorem nec 
« non^Saiwtx m^tris ecclesiae. Item dami^ et 
« legamus picxdibua questarum, fieri solitarum 
tt propler reverentiam B. Mari» Virginia el 
a commemoralionem deffunclorum in eccte» 
« siiê parochialibus de Ferrariis, S. Flortoveo 
a et Chamyseyo in quarum ecctesiarum qua^ 
a libet sunt du» picides questarum predicta- 
a rum videlicet cuilibet picidium^ d%midium> 
a scutuni et pro quolibet nostrum sculum cum 

« dimidio Item ego Hector, anle dictas 

a de consensu dictas m^a conjugis vota el ordi» 
a no unam capellam seu capellaniam erigi, 
a creari et institui in beneficium eccUsiasti- 
« cum perpetuum in ecclesia predicli S, Man^ 
a deli de Ferrariis in Konorem Dei nec non 
tt Beatia^imae Virginia inibique unum allare 
« pulcrum el degens construi, iUam que omnt- 
« bus ornamentis cuUui divino pro missa 
c celebranda neceasariis fumiri seumuniri, in 
« ecuiem que capella dici el celebrari perpeluis 
« temporibus aingulis diebus mercurii et vene- 
a ris cujuslibet seplimanas unam^ missam pro 
a. remedio ei salute animas meae parenlum que 
fc m^orum lam deffunclorum quant supervic» 
« turorum ad meas conscieneias exonerationem 
« ac peccalorum meorum remissionem; pro 
« cujuaquidem capellanias fundaiione el dota- 
a tione ordino do et Ugo meas lerram et reve- 
« niluB de Montaugon sil<u et existentes in 
R dicta parochia de Ferrariis,...,.,, Hem pro 
« ipsius fundaiione et chtalione do el lego 
a Bummam decem librarum Turonensium 
a annui el perpelui redditus silam et assigna^ 
« tam in et super meam terram de Boceo Che-' 
« digneyo et super meca ali<M terras quas Ao- 
c beo circa Lochas sitas in parochia de Lochis 
« et tribus de Bello loco. Cujtuiquidem capella- 
« niae jus palronatus el presenlalionem ex 
a nunc conceaai et concedo et quociena in 
« poaterum vaccaverit dommo Pètro de Bez, 
« nepoti meo, militi, domm^ predicli loci de 
c Bez et mis stéccesMoribui predicli lod de Be* 
« et suis êucceêsoribin domni predicli loci 



« Item ego Hector anledictus ad met conscient 
a cix exonerationem declaravi el declaro do- 
a mum seu manerium de la Boche vuuon 
« Borée, nemora de Montaugon, Vouehmarl 
(€ per defunctum dominum Karolum de la 
« Jaille, militem meum, et deffuncte Yaeui de 
a la Jaille sororis meae fratrem primogenilum 
a michi dicUeque meas sororis in partagium 
« Iradita ad cauaam successionis defuncUe do^ 
V minx Johannae du Tillay matris nostrae 
a una cum pluribus aliis terris el rébus in 
tt licteris partagii super fiaec confeclis lacius 
a contenlis el specificatis quibus ego gavisus 
a sum de consensu el concordia dicUe meae de- 
« functae soroj^ sine prejudicio divûtionts seu 
tt partagii faciendi inler diciam defunctum 
tt sororem el me el absque eo quod nos posse' 
a m,U8 i tl jure prescriptionis unus centra 
a allerum in futurum quod inter me el die- 
« tam deffunclam sororem meam nuUum fuit 
a aut est faclum partagium de diclo parCugio 
« nobis per diclum defunctum fratrem nos» 
tt trum primogenilum nobis tradito quod que 
« iUud partagium' fuit el est adhuc iniegrum 
tt el indivisum., hoc ipsum declarans et declaro 
« ad finem exonerandi conscientiam mMim 
a et quia omnia predicla heredigia dicli par^ 
« tagii revertuntur opud herecUs dictas defunc- 
tt lae m^ae sororis prout debent tam de jure 

tt quam contuetudine ubicumque situenlur 

« Supplico venerabili et circumspeclo vira 

« domino officiali Turonensi quaUnus sigih 
a lum curias suae huic presenli teslamento ap^ 
a fonai seu apponi facial, 

c Nos igiiur officialis Turonensis prefatus, 
« ad requestam dictorum testatorum et ad re- 
tt Utcionem discrelorun\ virorum dominorum 
« Pétri le Bout parochialis ecclesiae predictas de 
« Ferrariis recloris, Beginaldi Bemier près- 
tt byterorum capellani dicli loci de Chamii^yo 
tt curiaB noslrae notarii nec non Michaelis Pou- 
a leau ad contraclus ineundos de Lochis nota-- 
« rit super premissa facta fuerunt qui nobis 
a eadem fore ver a per présentes signis eoi^tn 
« manualibus signalus relulerunt quibus in 
tt premissis fidem indubiam cuihibemus sigil-^ 
« lum curiae nostrae Turonensis hujusmodi 
tt presenli testamento duximus apponendum. 
a Datum el aclum apud predictum locum de 
« Chamiseyo die nona metisis aprilis post 
tt Pascha anno Domini millestmo quadr<tgen- 
« lesimo octua^esimo. P. lb Hout, l\, BsHHiEEr 

« N. POULEAC. » 

Supplicans et requirens prout supplicavil et 
requisivit didus dominus Pelrus de Bes, miles, 
nomine el qualilale premissis qualhenusdictam 
dolem spiritualisare el nichilominus dictam ca- 
pellaniam ut premiclilur fundatam in lilulum 
beneficiiecclesiasUci perpelui uniclerico secula- 
ri assignandam exigere atque ereare ipsius q ue 
deffuncti pium prqjtosUum amplecti iwstrum 
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qtie pariter et decretum in premisns interporU' 
re veUemua ae dignaremur; quibus itcLque ex- 
posilis^ nos de doits et fundationis dictas capel- 
laniae valoreadpUniemdebitm informati iilam 
que fundationem et dotaiionem et competentem 
pro onere eidem capellaniœ fore comperimus 
capeUaniam jam dictam juxta ejusdem def- 
functi et supplicaniis piiim desiderium in ipsa 
erclesiaparochiati 5. Mandeii de Ferrariis ad 
altare B. CcUharin» virginis et martiris desser- 
mendam, regendamet gubemandam ut predi- 
citur, instituimus ae in beneficium ecclesiasti' 
cum perpetuum uni clerico seculari assignant 
dutn et conferendum ereximus et creavimus 
per présentes ipsius quoqvs capellanias casu 
vacutionis ingruentis jus palronatus seu pre- 
sentationem ad ipsum dominum Peirum de 
Bes, militem, et suos successores dominos dicli 
loci de Bes et ad nos et successores noslros 
arehiepiscopos Turonenses coitationem, provi- 
sionem, inslitutionem et quamvis aliam dis» 
posidonem speclare et perlinere decrevimus 
et decernimus in premissis que nostris auclori- 
taietn pariter et decretum inlerponentes. In 
quoruTn premissorum fidem et tesiimonium 
has présentes litteras sigillo rotundo camper» 
nostrsB jussimus sigillari ac signo subscriptiO' 
ne notarii et secretarii nostri infra scripli 
signari. Acta fuerunt hsec in palacio nostro 
archiepiscopali T\ironen8i die vicesima mensi 
septembris. Anno Domini millesimo quadra- 
gintesimo oetuagesimo. Beverendissimi Domi- 
ni mei preceplo. : Triquart. 

Od voit, par ce document, que le fondateur^ 
Hector de la Jaille, donna le droit de patronage de 
la chapelle à Pierre de Betz, son neveu, et aux 
seigneurs de Betz, ses successeurs. 11 mourut dans 
l'année môme où il avait fait cette fondation 
(1480) et fut inhumé dans l'église de Ferrières- 
Larçon. Sa femme, Raouline d'Âzay, décédée 
quelques années après, eut sa sépulture dans 
l'église de Saint-Flovler. 

CuBKS os Fbbrières-Larçon. — Jehan Girard, 
1605. — Ocher Pointerel, JS&9. — Pierre Lerond* 
1565. — Catherin Roussel, 1612. — Etienne 
Chassepouz, 1645.— Urbain Auvray, 1649.— 
François Auvray, 1666, 1699. — Jean Cailler, 
1711. — Antoine Girard, 1740. — Louis Girard» 
1788, curé constitutionnel, 1793. — Jean-Bap- 
(isle-Fulgence-Bemard Gallois, 1804^ passe à la 
cure de Betz en 1828. — Louis Bourjuge, 1828. 
— David, 1837. — Boisnard, 1852. — Chrétien^ 
1862. — Lesourd, 1870. — Thiphène, septembre 
1876, actuellement en fonctions (1880). 

Ferriéres-Larçon formait une châtellenie rele- 
vant da château de Chinon à foi et hommage 
ligo. 

SBI6NKUB8 DE FERRliCBBS-LABÇON. 

I. — Barthélémy II de Uontbazon, dit Berthe- 
loo, flli de Barthélémy de Montha«)U, seigneur 



de Montbazon , de Golomhiera , du Brandon , 
d'Izernay, et de Marie de Dreux, est le premier 
seigneur connu de Ferriéres. Il posséda aussi les 
seigneuries du Brandon, de Montsoreau, de Co- 
lombiers et de Savonnières. Il est mentionné dans 
des actes de 1350, 1351 et 1362. Il eut trois en- 
fants : Barthélémy, marié à Jeanne de Maulévrier, 
et décédé sans enfants en 1349; Renaud, qui 
suit, et Jean. 

II. — Renaud de Montbazon, chev., seigneur 
de Ferriéres, de Montbazon, de Savonnières, etc., 
épousa, en 1350, Eustache d*Anthenaise, veuve 
de Simon de Vend&me, et en eut une fille uni- 
que, Jeanne, mariée à Guillaume de Craon, 
deuxième du nom. Il fonda une chapelle dans 
son château de Montbazon. 

m. — Guillaume de Craon II, vicomte de Châ- 
teaudun, chambellan du roi, devint seigneur de 
Ferriéres, de Sainte-Maure, de Nouâtre, de Ver- 
neuil et du Grand-Pressigny, par suite de son 
mariage avec Jeanne de Montbazon, qui eut ces 
domaines en dot (1370). De ce mariage naquirent : 
1* Guillaume, qui suit; 2* Jean, dont on parlera 
après son frère; 3* Marie, femme de Maurice 
Mauvinel (contrat du 4 avril 1396); 4* Marguerite, 
femme de Guy de la Rochefoucaud ; 5* Isabelle, 
mariée à Guillaume Odard, chev., seigneur de 
Verrières ; 6* Louise, femme de Miles de Hangest, 
dit Rabâche (1404). Jeanne de Montbazon fit son 
testament en 1394 et eut sa sépulture dans 
Péglise des Cordeliers, à Tours. 

IV. — Guillaume de Craon III, vicomte de 
Ghâteaudun , seigneur de Ferriéres , Nouâtre , 
Sainte-Maure, Montbazon, etc., mourut en 1386 
et fut inhumé près de sa mère, dans l'église des 
Cordeliers de Tours. 

V. — Jean de Craon, grand échanson de 
France, frère du précédent et seigneur des mômes 
lieux, rendit hommage au roi pour la terre de 
Ferriéres le 6 septembre 1407. Il fut tué à la 
bataille d'Azincourt en 1415. Il avait épousé 
Jacqueline de Montagu, dont il n'eut pas d'en- 
fants. Sa succession éct^ut à ses sœurs, qui firent 
leurs partages en 1419. 

VI. — Maurice Mauvinet, chev., bailli de 
Chartres, devint seigneur d'une partie de Fer- 
riéres du chef de sa femme, Marie de Craon. 
Celle-ci, devenue veuve, épousa, en secondes 
noces, Louis Chabot. 

VII. — Guy de la Rochefoucaud, couseiller et 
chombellan du roi, gouverneur d'Angoumois, 
fut aussi seigneur d'une partie de la terre de 
Ferriéres, du chef de sa femme, Marguerite de 
Craon (1419). II eut sept enfants : Foucaud, sei- 
gneur de la Rochefoucaud; Aymar, seigneur de 
Sainte-Maure, de Montbazon, de Nouâtre et du 
Brandon, et cinq filles. 

VIII. — Louis Chabot, chev., seigneur de la 
Grève, de Vouvent, de Montcontour, puis de Fer- 
riéres, du chef de sa femme, Marie de Craon, 
veuva de Maurice Mauvinet, mourut en f422. Il 
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eut quatre enfanta : 1" Thibaud , qui suit; 
2* Renaud, baron de Jarnac, conseiller et cham- 
bellan du roi, décédé vers 1476; 3* Jean; 
40 Anne, morte sans alliance. 

IX. — Thibaud Chabot, neuvième du nom, sei- 
gneur de Ferrières-Larçon, la Grève, Montcon- 
tour, etc., rendit hommage au roi pour la terre 
de Ferrières le 17 mars 1422. Il fut tué à la ba- 
taille de Patay en 1428. Le 21 janvier 1422, il 
avait épousé Brunissende d'Argenton, fille de 
Guillaume d'Argenton et de Jeanne de Naillac. 
De ce mariage naquirent : 1* Louis, qui suit; 
2* Jeanne, mariée, le 17 mars 1445, à Jean de 
Gbambes, seigneur de Montsoreau ; 3* Catherine, 
qui épousa, par contrat du 6 mars 1445, Charles 
de Châtillon, seigneur de Harigny et de Survil- 
liers. Brunissende d'Argenton rendit hommage 
pour la terre de Ferrières le 8 juin 1433. 

X. — Louis Chabot, deuxième du nom, sei- 
gneur de Ferrières-Larçon , de Villantroys, 
Gourgé, Brisson, Souvigny, la Vacheresse, etc., 
fut nommé conseiller et chambellan du roi le 
6 avril 1464. En 1468, il assista aux États géné- 
raux assemblés à Tours. Il fit son testament le 
5 mai 1453 et mourut en 1488. Par contrat du 

3 juin 1444, il avait épousé, en premières noces, 
Jeanne de CourcHlon, flUe de Guillaume de 
Gourcillon, seigneur de Mauléon, bailli de Char- 
tres, et de Thomine de l'Épine. En secondes 
noces, il épousa Hesseline Chapperon. Du pre- 
mier lit il eut : 1* René, seigneur de la Grève; 
2* Marie; 3* Madeleine, mariée, par contrat du 

4 janvier 1469, à Navarrin d'Anglade. — Vers 
1470, Louis Chabot avait vendu la terre de Fer- 
rières à Hardouin de Maillé. 

XI. — Hardouin de Maillé, neuvième du nom, 
baron de Maillé et do la Haye, seigneur de Ro- 
chocorbon, de MontiU-les-Tours et de Beauçay, 
vendit la terre de Ferrières à Louis d^Anjou, 
bâtard du Maine, en 1476, pour 2000 écus. 

XII. — Louis d'Anjou, bâtard du Maine, baron 
de Mézières - en - Brenne , était fils naturel de 
Charles I*' d'Anjou, comte du Maine. Il épousa, 
le 26 novembre 1464, Anne de la Trémoille, fille 
de Louis do la Trémoille, comte de Guines et de 
Bonon, prince de Talmont, baron de l'Ile-Bou- 
chard, de Sully cl de Craon, et de Marguerite 
d'Amboise. Il eut de ce mariage : 1* Louis, né à 
Mézières en 1482, mort jeune; 2* René, baron de 
Mézières; 3* Anne, née à Mézières le 9 mars 1478; 
4* Renée, née le 16 juin 1480. Louis d'Anjou 
mourut au mois de mai 1480. Après sa mort, la 
terre de Ferrières-Lar^on passa dans la maison 
de Beauvau. 

XIII. — Louis de Beauvau, chev., baron du 
Grand-Pressigny et seigneur de Ferrières-Lar- 
çon, rendit hommage au roi le l*' juin 1489. Il 
soutint un procès contre son oncle, Charles de 
Beauvau, auquel il finit par abandonner ces deux 
terres vers 1500. 

XIY. -- Charles de Beauvau, ehev., baron de 



Preseigoy, seigneur de Ferrières et de Tigny, 
mourut en 1508, laissant, de son mariage avec 
Barbe de Falaages : 1* Jacques, seigneur do 
Tigny; 2* Charles, seigneur de Passavant, marié 
à Barbe de Choiseul; 3* Jeanne, qui épousa Ed- 
mond de Prie; 4* Isabeau, mariée, en 1512, à 
Jean de Seraucourt, seigneur de BelmonL En 
1501, Charles de Beauvau vendit la terre de Fer- 
rières à René de Prie. 

XV. — René de Prie, cardinal, évoque de 
Bayeux, abbé de Notre-Dame-du-Landais, doyen 
de Saint- Hilaire de Poitiers, était fils d'Antoine 
de Prie, seigneur de Buzançais, et de Madeleine 
d*Amboise. Il mourut à l'abbaye de la Prée le 
5 septembre 1519. En 1503, il avait cédé sa terre 
de Ferrlèrea-Larçon à Edmond de Prie, son 
neveu. 

XYI. — Edmond de Prie, baron de BuEançais et 
seigneur de Ferrières- Larçon, fils de Louis de 
Prie et de Jeanne de Salazard, épousa, en pre- 
mières noces, Jeanne de Beauvau, et, en secondes 
noces, en 1504, Avoie de Chabannes, fille de 
Jean de Chabannes et de Suzanne de Bourbon- 
Roussillon. Du premier mariage il eut : 1* Ga- 
briel, qui suit; 2* René, baron de Buzançais. 

XVII. — Gabriel de Prie, chev., baron du 
Grand-Pressigny et seigneur de Ferrièree-Lar- 
çon, fut tué à la bataille de Pavie, en 1524. Il 
n'eut pas d'enfants de son mariage avec Jacque- 
line des Marets. En 1523, il avait vendu la sei- 
gneurie de Ferrières à René de Savoie. 

XVIII. — René de Savoie, comte de Villars, de 
Tende et de Sommerive, baron du Grand-Pressi- 
gny et seigneur de Ferrières - Larçon , grand- 
maître de France, gouverneur et grand sénéchal 
de Provence, était fils naturel de Philippe I*', 
duc de Savoie et de N. de Romagnano. Le 
18 juillet 1523, il rendit horomage au roi pour sa 
terre de Ferrières. Par contrat du 10 février 1498, 
il épousa Anne de Lascaris, issue des Lascaris, 
empereurs de Gonstantinople, veuve de Louis de 
Clermonl-Lodève. Il eut cinq enfants : 1* Claude, 
comte de Tonde, né le 27 mars 1507, décédé eo 
avril 1569; 2« Honorât, qui suit; 3» Madeleine, 
mariée, le 10 janvier 1526, à Anne, duc de Mont- 
morency; 4* Marguerite, femme d'Antoine de 
Luxembourg II, comte de Brienne (1535); 5' Isa- 
belle, mariée, en 1527, à René de Bastarnay, 
comte du Bouchage. 

XIX. — Honorât de Savoie, marquis de Villars, 
comte de Tende et de Sommerive, baron du 
Grand-Pressigny et seigneur de Ferrièree-Lar- 
çon, maréchal et amiral de France, gouverneur 
de Provence et de Guienno, capitaine-gouverneur 
du château de Loches, rendit hommage au roi 
pour sa terre de Ferrières, le 25 novembre 1544. 
Il mourut à Paris en 1580. De son mariage avec 
Jeanne de Foix, il eut une fille, Henriette, qui 
épousa, en premières noces, le 26 juin 1560, Mel- 
chioT des Prez, seigneur de Montpezat^ mai lie des 
eaux ei forêts et sénéchal du Poitou, et en ae- 
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c ondes noces» le 23 juill^i 1576, CharleB de Lor- 
raine, due de Mayenne. 

XX. — Charles de Lorraine, duc de Mayenne, 
pair, amiral et grand chambellan de FrsDce, 
gouvernear de Bourgogne, fut seigneur de Fer- 
riéres-Lar^n, du chef de sa femme, Heorietle de 
Savoie. Il mourut à Soissons le 3 octobre 1611, 
laissant quatre enfants : 1* Henri, lue au siège 
Je Montauban en 1621 ; 2* Charles-Emmanuel, 
comte de Sommerlve, décédé à Naples; 3* Cathe- 
rine, mariée, en 1599, à Charles de Gonzague, 
duc de Nevers; 4* Renée, femme de Mario Sforce, 
duc d'Ognano, décédée & Rome le 23 septembre 
l&iS. 

XXI. — Philibert - Emmanuel des Prez de 
Montpezat, dit de Savoie, marquis de Villars, 
baron du Grand-Pressigny et seigneur de Fer- 
rières-Larçon, fils de Melchior des Prez et de 
Henriette de Savoie, devint propriétaire de la 
chÂtellenie de Ferriéres-Larçon , par héritage de 
sa mère. Il mourut le 5 septembre 1621, par suite 
des blessures qu'il avait reçues au siège de 
Montauban et fut inhumé dans l'église du Grand- 
Prcssigny. Il n'eut pas d'enfants de son mariage 
avec Eléonore de Tbomaesin, fille de René de 
Thomassin , seigneur de Monlmartin. Celle-ci 
donna tous ses biens à Emmanuel d' Avorton, son 
neveu. 

XXII. — Emmanuel d'Averton, chev., baron 
du Grand-Pressigny, seigneur de Ferrières-Lar- 
çon et do la fiorde, vendit ces domaines à Pierre 
Bnilart, vers 1624. 

XXUL — Pierre Brulart, marquis de Sillery, 
vicomte de Puisieux, baron du Grand-Pressigny 
et seigneur de Ferrières-Larçon, secrétaire d'État, 
ambassadeur en Espagne et commandeur des 
ordres du roi, épousa, en premières noces, en 
1606, Madeleine de Neufville-Villeroy qui mou- 
rut sans enfants le 24 novembre 1613; et, en 
secondes noces, le 11 janvier 1615, Charlotte 
d^Étampes de Valençay. De ce second mariage 
naquirent : 1« Louis-Roger, qui suit; 2* Nicolas- 
François, chanoine de Tours et abbé de Lespau, 
du Jars et de Saint-Basle; 3* Claude- Charles» 
chevalier de Malte (1640); 4* Adam-Léonor, abbé 
de Marines, décédé en 1699; 5* Charlotte, mariée, 
par contrai du 15 mai 1640, à François d'Étam- 
pes, marquis de Mauny; 6* Marie-Éléonore, ab- 
besso d*Avenai , décédée le 3 février 1667; 
7* Françoise, religieuse. — Pierre Brulart mourut 
la 22 avril 1640, Âgé de cinquante-sept ans. Sa 
sseondQ femme, Charlotte d'Étampes, décéda le 
8 septembre 1677. ' 

XXIV. — Louis-Roger Brulart, marquis de 
Sillery et de Puisieux, baron du Grand-Pressigny 
et seigneur de Ferrières-Larçon, mestre de camp 
d'infanterie, gouverneur de Damvilliers, épousa, 
en mai 1638, Catherine de la Rochefoucaud, dont 
il eot: 1* Charles-Roger, marquis de Sillery, décédé 
le 28 man 1719; 2* Louis, chevalier de Malte, 
mort le 17 Juillet 1664; 3* Charles-Henri, sei- 



gneur de Briançon, tué au combat de Saint-Go* 
thard, en Hongrie, le 1'' août 1664; 4* Achille, né 
au Grand-Pressigny le 24 juillet 1655, chevalier 
do Malte, mort lu 3 juillet 1674; 5« Fabio, évèque 
de Soissons, né au Grand-Pressigny le 25 octobre 
1655, mort le 20 novembre 1714; 6» Carloman- 
Philogène, colonel d'infanterie, né au Grand- 
Pressigny le 27 novembre 1656, décédé le 27 no- 
vembre 1727 ; 7* Uarie-Catherine, qui épousa, le 
23 novembre 1664, Jean- Baptiste de Rochefort 
d'Ailly; 8* Jeanne-Ândrée-Gharlotte, femme de 
Gabriel de Langan, marquis de Bois-Fevrier, dé- 
codée le )1 octobre 1710; 9* Gabriel-Françoise, 
mariée à Louis de Thibergcau, marquis de la 
Mothe, morte la 27 juin 1732; 10* Marie-Fran- 
çoise, femme de François-Hyacinthe de Gontliery, 
marquis de Cavaglia, décédée le 31 janvier 1707. 
-— Louis-Roger Brulart vendit les terres de Fer- 
rières-Larçon et du Grand-Pressigny à Macé Ber- 
trand, par acte du 21 juillet 1661. 

XXV. — Macé Bertrand, trésorier de l'épargne 
du roi, baron du Grand-Pressigny, seigneur de 
Ferrières-Larçon, de la Rabinière, Vouvant, Mer- 
vant, Mouilleron, etc., épousa Marguerite de Vor- 
thamont, veuve de Daniel Voisin, et en eut un 
fils unique, Macé II. 

XXVI. ~~ Macé Bertrand, deuxième du nom, 
seigneur des mêmes terres, trésorier de l'épargne 
du roi et grand-prévôt de ses ordres, eut cinq en- 
fants de son mariage, contracté, le 2 mai 1644, 
avec Françoise de Barbezières, fille de Geoffroy de 
Barbezières et de Louise de Marans. Il eut six en- 
fants : 1* Louis, qui suit; 2* Alexis, capitaine de 
cheveu - légers , décédé le 23 décembre 1681; 
3* Claude, seigneur de Courcelles; 4* N., prôlre; 
5* Madeleine, mariée, le 8 mars 1660, à Antoine- 
Jean de Mesmes, comte d'Avaux; 6" Marie- Anne, 
femme de Claude-Dreux de Nancré. — Macé Ber- 
trand fut tué dans le parc d'Étableaux, le 14 no- 
vembre 1672, par Matburin Haran, dit la Prade. 
Lo P. Anselme a commis une erreur on fixant sa 
mort au 3 novembre 1688. 

XXVII. — Louis Bertrand, baron du Grand- 
Pressigny et seigneur de Ferrières-Larçon, mes- 
tre de camp de cavalerie, mourut le 22 décembre 
1686, sans avoir clé marié. Lors du partage de la 
succession, la terre de Ferrières échut à sa sœur, 
Marie- An ne, femme de Claude Dreux de Nancré. 

XXVIII. — Claude Dreux de Nancré, marquis 
de Nancré et de la Flocellière, seigneur de Fer- 
rières-Larçon, conseiller d'État, lieutenant-géné- 
ral des armées du roi, gouverneur d'Arras, du 
Quesnoy et d'Ath, épousa, en premières noces, 
le 5 octobre 1656, Aimée-Thérèse de Montgomme- 
ry; et, en secondes noces, le 20 septembre 1683, 
Marie-Anne Bertrand. Il n'eut pas d'enfants de ce 
second mariage. Du premier lit sont issus : 
1* Louis-Jacques-Edme-Théodore , marquis de 
Nancré, décédé sans alliance le 7 juillet 1719; 
2* Claude-Antoine, lieutenant-colonel d'infante- 

1 rie, mort le 6 octobre 1710; 8* Jaeques-Joseph, 
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comte de Nancré; 4** Claude-Âimé, décédé le 
12 septembre 1729; S* Aimée-Thérèse, dame de 
Villers-CaDivel. — Claude Dreux de Nancré 
mourut en 1689. 

XXIX. — N. Masson, fermier général, ancien 
receveur général des finances de la généralité 
d'Amiens, achela les terres de Ferrières-Larçon, 
du Grand-Pressigny et autres, des héritiers de 
Marie-Anne Bertrand, veuve de Claude Dreux de 
Nancré. Il eut plusieurs enfants, entre autres, 
É tien ne-Pierre. 

XXX. — Étienne-Pierre Masson de Maison- 
roage, baron du Grand-Pressigny, seigneur de 
Ferrières-Larçon , receveur général des finances 
de la généralité d'Amiens, fit de grandes répara- 
tions au château du Grand-Pressigny en 1742. 
Vers 1753, ses biens furent saisis et mis aux en- 
chères publiques. Les terres du Grand-Pressigny 
et de Ferrières-Larçon furent adjugées à Pierre- 
Paul Gilbert de Voisins. 

^ XXXI. — Pierre-Paul Gilbert de Voisins, baron 
du Grand-Pressigny, seigneur de Ferrières-Lar- 
çon, Étableaux, Bessé, Médan, etc., président de 
la grand'chambre du Parlement de Paris, con- 
seiller d'État, était fils de Pierre Gilbert, seigneur 
de Voisins, président du Grand-Conseil, et de 
Anne-Louiso de Fieubet. Par contrat du 4 février 
1739, il épousa Marie-Marthe de Cotte, fille de 
Jules-Robert de Cotte, seigneur de Réveillon, in- 
tendant des bâUments du roi, et de Suzanne de 
Launay. De ce mariage sont issus : 1** Pierre- 
Paul, qui suit; 2* Marie-Louise, décédée en 1746; 
3* Marie-Suzanne, décédée en 1748. — Pierre- 
Paul Gilbert de Voisins mourut à Boissons le 
15 mai 1754. 

XXXII. — Pierre -Paul Gilbert de Voisins, 
deuxième du nom, marquis de Vilennes, baron du 
Grand-Pressigny et seigneur de Ferrières-Larçon, 
président à mortier au Parlement de Paris, com- 
parut, par fondé de pouvoir, en 1789, à rassem- 
blée électorale de la noblesse de Touralne. Par con- 
trat du 27 juin 1768, il épousa Anne-Marie de 
Merle de Beauchamps , fille Charles - Louis de 
Merle de Beauchamps, brigadier de cavalerie, et 
d'Anne-Marie Peirenc de Moras. De ce mariage est 
issu Pierre-Paul-Alexandre, né le 33 avril 1773. 

Dans le bourg de Ferrières-Larçon so trouvait 
une maicon appelée le Temple. Du four, dans son 
Dictionnaire de l'arrondissement de Loches 
(t. I*% p. 261), semble vouloir admettre que celte 
dénomination peut provenir de ce que les pro- 
testants s'y rassemblaient autrefois pour leurs 
cérémonies religieuses. Cette assertion est erro- 
née. La maison du Temple était ainsi appelée 
parce qu'elle appartenait a Tordre des Templiers. 
Après la suppression de cet ordre, elle passa aux 
mains des chevaliers de Saint-Jean de Jérusalem, 
et, au XVIII* siècle, elle était annexée à la com- 
manderie de Fretay. On voit, par un litre de 
1738, qu'elle constituait un fief relevant de la 
cbàtellenle de Perrières. 



Foulques TOison, comte deVendômey mourul 
à Ferrières-Larçon le 22 novembre 1066. 

En 1868, on a trouvé dans cette commune un 
assez grand nombre de monnaies romaines. 

MiiREs DE Ferrières-Larçon. — Boistard, 1801, 
29 décembre 1807. — Dauxerre, 10 décembre 
1808, 14 décembre 1812. — Joseph-Augustin Ar- 
nault, 10 juin 1816. — Pierre-Noel Arnault, 
22 avril 1819. — François Delacroix, 2 janvier 
1826. — René Châtelain, 15 novembre 1826. — 
Fumey, 15 mai 1831. — Pierre-Daniel Picard, 
4 décembre 1834. — Jacques Robin, 31 juillet 
1843, 22 juillet 1846. — Arnault, 1852. — Benja- 
min - Jean "Dauxerre, 1862, 12 février 1874, 2J 
janvier 1878. 

Arch. d'I.-«t-L., E, 71, 103, 104; eurê de Ferriêres. — 
Bôle des fiefs de Touraine.-^ Cartulaxre de tareheoécké 
de Tours. — D. Housseau, IX, 3835. 4069. — A. Du- 
ehesoe, ffist. de la maison de ChdtiUon, 489. — P. An- 
selme, Bitt. généal. de la maison de France, I, 23S: IV • 
562; VIII, 571. — Ménage, Bût. de Sablé, 273.— La 
Chesnaye-des-Bois et Radier, Diction, de la noblesse, IX, 
257; XVI, 418. — Expilly, Diction, des Gaules et de la 
France. III, 109. — La Toitraine, 373. — Archirea de la 
Vienne, H, c 479, n» 695. — Bélancourt, Noms féodaux, 
I, 192. — De Maraliea, Bist. des comtes d'Anjou, 68. — 
C. Chevalier, Promenades pittoresques en Touraine, 5&3. 
— Fouillé de tarchetéché de Tours (1648), p. 63. — 
Chalmel, Bist. de Tour., III, 43, 188. — Panorama pit- 
toresque de la France (départ. d'I.-el-L.), p. 15. — Bibi. 
de Tours, manuscrits n" 1276, 1308. — Mém. de la Soc. 
archéol. de Tour,, XI, 178. — Bulletin de la mCme So- 
ciété (1868J, 19. — Dufour, Diction, de l'arrondissement 
de Loches, I, 259.*^ Annuaire-almanaeh d'Indre-et- 
Loire [\%n), ^.^."k, Joanne, Géographie d'Indre- 
et-Loire, 98. 

S*errières-sur-Beaullea» commune 

du canton et de l'arrondissement de Loches, à 
4 kilomètres de Loches et â 44 de Tours. — Fer- 
rariae, 1105 (charte de l'abbaye de Villeloln;. — 
Ferrarise subtus Bêllum locum, Ferrarim profje 
Bellum locum, 1270, 1271 (Cartulaire du Ligel 
et charte de Villeloin). — Parochia B. Maria' 
de Ferreriis, 1290 {Cartulaire de l'archevêché 
de Tottrs). — • Ferrières-sur-Beaulieu , 1305 
{Cartulaire du Ligel). 

Elle est bornée, au nord, par les communes 
de Genillé et de Saint-Quentin; à l'ouest, par 
celles de Chambourg et do Loches; au sud, par 
Beau lieu et Perrusson ; à Pest, par Sennevlères. 
Elle est arrosée par lo ruisseau de Ferriêres; — 
par le ruisseau d'Orfonds; — et par le ruisseau 
des Bretignières. Elle est traversée par les che- 
mins de grande communiration n* 36, de Sau- 
mur à Bourges, et n* 51, de Loches à Moutrl- 
chard. Sur son territoire s'étend une grand «^ 
partie de la forêt do Loches. Cette partie de la 
forêt est coupée par une allée dite route Travct^ 
sine, où se trouvent des rendez-vous de chas^i^c 
marqués par des pyramides appelées pyramides 
de Genillé, de Montaigu et de Saint-Quentin . 
Sur plusieurs points, notamment au lieu nommé 
les Minées, on trouve du minerai de fer. 
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Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de cette commune : Le Boisclair (17 habit.). 

— La Bretignière (14 habit.). -^ fieauregard (9 
habit.), ancien fief, propriété de l'abbaye de 
Beauiieu. ~ Les Briquions (22 habit.). — La 
Persillère (12 habit.). — Le Puits-Bertin (23 ha- 
bit.). — Le Village-des-Éés (10 habit.). ~ iLes 
Haute et Basse-Galochère (20 habit.). — Les 
Fourneaux (16 habit.), ancien fief. — La Marti- 
nîère(12 habit.). ~ La Montrotterie (12 habit.). 

— Or fonds, ancien fief, relevant du château de 
Loches. — Les Minées, le Gasse-Gou, l'Hormi- 
lage, la Tuilerie-des-Éés , le Gios-Garnicr, le 
Viilage-des-Éez, la firodsardière, la Hagotterie, 
Gratte-Chien, iù. Houssaie, l'Ébeaupinais , les 
Placiers, les Mouzets, les Trois-Gheminées, etc. 

Avant la Révolution, cette paroisse était dans 
le ressort de l'élection de Loches et faisait partie 
du doyenné de Loches et du grand-archidiaconé 
lie Touxs. En 1793, elle dépendait du district de 
Loches. 

Superficie cadasircUe. — 1963 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Âlizard, a été terminé 
en octobre 1826. 

Population, — 62 feux en 1764. — 306 habit, 
en 1801. — 300 habif. en 1801. — 248 haJiil. en 
1810. — 242 habit, en 1821. — 258 habit, en 
1831. — 280 habit, en 1841. — 276 babil, en 
18Ô1. — 272 habit, en 18G1. — 291 habit, en 
1872. -> 2^6 habit, en 1876. 

Bureau de poste et perception de Loches. 

L'auteur de l'article Ferrière^-aur^Beaulieu, 
inséré dans l'Annuaire du département d'in- 
dre-etrLoire (année 1838 et suivantes), a commis 
une erreur en disant que a l'église de celte pa- 
a roisse fut construite en 1301 et qu'elle n'éiait 
« qu'une chapelle rurale dédiée à la Vierge. » 

Cette église eut pour fondateur Dreux de Mello, 
seigneur de Loches et de Ghàtillon-sur-Indre, 
qui accompagna le roi saint Louis à son voyage à 
la Terre-Sainte, en 1248, et mourut peu de temps 
après dans l'Ile de Chypre. On voit, par une dé- 
claration féodale de 1529, que la fondation fut 
faite à l'honneur de Nostre^Dame-lez' Loches et 
BeatUieu. Dès le principe ce fui^ non pas une 
sitnpU chapelle rurale, mais un prieuré-cure 
qui relevait du château de Loches. Dreux de 
Mello donna au prieur divers terrains avoisinant 
l'église et lui accorda le droit d'abattre du bois de 
chaulTage dans la partie de la forôt de Loches 
appelée la forél Ogier, ainsi que le droit de 
chasse au lièvre et au chevreuil. Il lui concéda 
également les droits de fief et de justice sur la pa- 
roisse et ceux de nommer un bailli, un procu- 
reur, un sergent et un greffier, et de tenir ses 
assises quatre fois l'an. Il lui légua en outre une 
rente de quarante sols, à prendre le premier jour 
de l'an sur le domaine de Loches. Â raison de ce 
legs, le prieur-curé était tenu de célébrer plu- 
à leurs services pour le repos de l'âme du fonder 



tdur et d'Isabeau (ou Elisabeth) de Mayenne, sa 
femme. 

Après la mort de Dreux de Mello, le prieuré 
continua de relever du château de Loches. Les 
déclarations féodales qui devaient avoir lieu à 
chaque changenlent de prieur furent faites direc- 
tement au roi en sa qualiiô de possesseur de 
ce château. 

L'église actuelle n'offre rien d'intéressant. Des 
travaux d'un goût douteux y ont été effectués 
sous la Restauration. On a muré les fenêtres de 
l'abside, qui ont été ensuite masquées par un re- 
table dépourvu de toute valeur artistique. La 
somme assez ronde que Ton a dû dépenser pour 
édifier ce retable iosigoiliant eut assurément été 
mieux employée à rétablissement de quelques 
verrières. 

Le prieuré-cure dépendait de Pabbaye do Miso- 
ray (diocèse de Bourges), monastère appartenant 
aux chanoines réguliers de Saint-Augustin, ordre 
de Prémontré. Le titulaire était nommé par i'ar- 
chevéque de Tours, mais l'abbé de Miseray avait 
le droit de présentation. 

Le prieur possédait, à ChâtilIon-sur-Indre| le 
fief de la Thibaudière, suivant un bail passé le 
23 juin 1595. 

Du prieuré dépendaient deux métairies, l'une, 
appelée la Vallée-de-Luains et située dans la pa- 
roisse de Chambourg; l'autre, nommée la Métal- 
rie-de-Ferrières et qui se trouvait dans le bourg, 
près de l'église. 

La métairie de Ferrières-sur- Beauiieu, quali- 
fiée à! hébergement dans divers titres du xv* siè- 
cle, relevait du château d'Azay-sur-lndre à foi et 
hommage simple et un roussin de service du 
prix de soixante sols. Son étendue était de trois 
arpents. £n 1439, ce domaine appartenait â 
Colin Fumelle, qui rendit hommage au châtelain 
d*Azay le 18 novembre de cette année et le 
26 septembre 1463. Le prieuré de Ferrières en de- 
vint propriétaire! soit par acquisition, soit par 
suite d'un legs, vers 1500. Des aveux furent 
rendus par les prieurs les 7 juillet 1664, 22 juin 
1668 et 22 août 1768. 

Au même prieuré était attachée la propriété de 
deux étangs qui se trouvaient au-dessous et à peu 
de distance de Téglise. L'un, appelé le Grand- 
Étang, avait une étendue de quatre arpents envi- 
ron. L'autre était beaucoup plus petit. Tous deux 
furent desséchés à la fin du xvii* siècle. 

Le prieur possédait aussi des terrains au lieu 
dit la Galocherie et une partie d'un vaste champ 
s'étendant â l'ouest de l'église et qu'on appelle 
encore aujourd'hui la pièce de Sainte-Moné" 
gonde. 

Au bord de ce champ, près d'un chemin con- 
duisant à une fontaine portant le môme nom, ou 
voyait une petite chapelle qui a été détruite il y 
a une soixantaine d'années. Il n'en reste mainte- 
nant que quelques traces de fondations. De fort 
1 loin on venait en pèlerinage à cette chapelle, dé- 
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diée à saiote Monégoode, et non pas à aainU 
Radègonde, comme le prétendent Dufour, A. 
Joanne et Gayard. Les eaux de la fontaine voi- 
sine avaient la réputation de guérir les fièvres. 
Bien que la chapelle soit détruite, ce lieu est en- 
core visité par des pèlerins. Après avoir fait une 
prière à l'église paroissiale ils descendent à la 
fontaine et y puisent de l'eau qu'ils emportent 
chez eux. 

La partie du champ où était placée la chapelle 
de Saiute-Monégonde constituait un flef relevant 
du château d'Azay-sur-Indre. La chapelle appar- 
tenait au propriétaire du fief. Le propriétaire, en 
17G4, était Honorât de Baraudin, lieutenant du 
rui à Loches. . , 

Il existait dans la môme paroisse une autre 
chapelle, d'origine fort ancienne et que l'on ap- 
pelait la chapelle de Saint-*Nicolafl-du-Bois. Elle 
était située dans la forêt de Loches, près d'Or- 
fonds. C'était un prieuré dépendant, comme celui 
de Forrièresi de iVhbayu de Saint-Nicolas de 
Miseray. Près de la chapelle était une maison 
destinée à loger le prieur et qui était complète- 
ment détruite au comniencament du xvi' siècle. 
Les deux bâtiments étaient entourés de douves 
profondes. Dès 1660, la chapelle ello-mômo était 
dans le plus triste état. La toiture tombait en 
lambeaux et l'une des murailles menaçait de 
s'écrouler. Par suite des réclamations des gardes 
forestiers et de quelques habitants du voisinage 
qui| de temps immémorial, avaient l'habitude 
d'en tendre la messe dans cette chapelle, le procu- 
reur du roi, à Loches, et le maître des eaux et fo- 
rêts prirent des mesures pour forcer le chapelain, 
qui teuail ce bouûUce en commande, à faire les 
réparations nôceâsaires. Ces réparations ne fureul 
exécutées qu'en I73ô. On voit, par le devis des 
travaux, que la chapelle avait uue longueur de 
quarante pieds sur vingtrun à vingt-deux do 
largeur. Les prieurs étaient nomuiés par le pape, 
sur la présentation de l'abbé de Miseray. Jean 
Riaux était prieur en 148^-1610; — N. Thory, 
en 1682; — SU vain-François Charrault, en 1726; 
— Etienne Vaudry, chanoine régulier de la 
maison do Sainte-Croix de Buzançais, en 1726- 
o2; — Louis^eau Gaillard de la fiouëxière, eu 
1763; — Nicolas Moatjoye, chanoine régulier de 
Sainte-Croix du la Bretonnerie, 1756; — Phi- 
lippe - Charles - François Gerault , nommé le 
19 août 1757. Vers 1759, ce prieuré fut aunexé 
à la cure de Ferrières. Son revenu , à cette 
époque, était évalué à deux cents livres. Parmi 
SOS biens su trouvait une petite borderie située 
au Bas-Uélos-de-la-Chaine, paroisse de Gham- 
bourg. Un bail, passé le 7 novembre 1733, porte 
que le fermier devait au prieur, outre une cer- 
taine somme d'argoul, quatre oies blanches qui 
devaient être déposées à la chapelle Saiut-Nicoias 
le jour de la fête des Morts. 

Dufour, dans son Dictionnaire de l'arrondis- 
sentent de Loches (t. I*', p» 246), a signalé, dans 



la partie de la forêt de Locbes «{^Mnaatiefois 
la Tailte-Sainl'Nioolas, l'exlstonee d'une molle, 
dont il donne la description, et Le tertre, dil-il, 
<K a quatre mètres environ d'élévation. Sa figure 
a est ronde; il est entouré de tous cMée d'un 
« fossé en talus ayant dix mètres dans sa plus 
f( grande largeur et quatre mètres environ de 
a profondeur. Ce fossé ne parait avoir été inter- 
(( rompn que du côté du midi, par lequel il 
r< semble que Teo montait par une pente assez 
(T douce sur la piate-forme de l'éminenoe, dont 
« le circuit est de deux cent sept mètres à sa 
ff base et de deux cents mètres au sommet. On 
« remarque, du côté de Touest, une espèce de 
« puits dont la profondeur n'est que de cinq mè* 
« 1res sur une circonférence de trois mètres cinq 
a décimètres. Il devait être autrefois beaucoup 
« plus profond. Bien certainement il n'a point 
« été creusé pour se procurer de l'eau. Dana la 
c( partie nord-ouest de ce tertre, évidemment 
« composé de terres rapportées, est une cave 
a dont Touverture a deux mètres dans sa largeur 
« moyenne sur trois mètres cinq décimètres de 
a longueur. Cette voûte, dont la pento est roide 
a et qui va toujours en se rétrécissant, parait 
tt avoir été fermée autrefois par une porte assez 
« basse, à en juger par sou cintre, laquelle 
« donne entrée dans une seconde cave, dont la 
« voûte en ogive, à son ouverture seulement, 
« s'élargit ou s'étend ensuite un peu sur les 
a côtés. Cette seconde cave a sept mètres de Ion- 
« gueur et se trouve encore fermée par une porte 
« qui donne entrée dans une troisième cave au- 
c( jourd'hui bouchée. » 

Dufour ne peut s'expliquer la destination de 
ces souterrains qui ne lui paraissaient pas avoir 
une grande antiquité, mais il incline à croire 
que la motte, qui est couverte de bois, était une 
sorte de monument druidique, un 6oie SiUfré, où 
l'on s'assemblait pour des cérémonies reli- 
gieuses. 

Le bois, au milieu duquel cette motte est 
placée, appartenait au prieuré de Saint-Nicolas. 

£n 13U1, on institua à Loches une procession 
qui devait se rendre à réglise de Perriéres tous 
les aus, le lendemain de la Fête-Dieu. 11 y eut 
cette année uue si grande sécheresse, que toutes 
les récolles, si le fléau continuait encore pen- 
dant quelque temps, pouvaieut être regardées 
comme perdues. Des prières publiques eureut 
lieu dans les églises pour obtenir de la ptuio. 
Les chanoines de Loches , sur la demande des 
habitants, consentirent à se rendre processiou- 
uellement à Ferrières, en portant les reliques 
de saint Hermeland et de saint Bauld. Une foule 
cousidérable de fidèles et les curés des paroisaes 
voisines assistèrent à la cérémonie. Plusieurs 
messes furent célébrées dans l'église de Ferrières, 
et un prédicateur, au nom de toute rassislaace, 
fit VŒU de renouveler chaque année celte proces- 
sion et d'offrir à la collégiale de Loches une cbûase 
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d'argeot pour y déposer lea reliques do saint 
Bauld qui, jasque-Ià, avaioat été enfermées dans 
UQC châase de bois. Ce vœu fut renouvelé le 
13 juin 1727 et reçut l'approballûn de l'arche- 
v&iue de Tours. 

Les curés des trente paroisses suivantes 
étaient tenus de prendre part à la procession : 
Axay-8ur-Indre, Aubigny, Saint-Bauld do Ver- 
neuil, Saint-Pierre, Salut- André et Saint-Laurent 
do Beaulieu, Chambourg, Chanccaux, Ciran- la- 
Latte, Chédigny, la Cbapclte-Saint-Hippolyte, 
Cbeoûllé-sar-Indrois, Saint-Martin de Ghédigny, 
le Fau (ReignacJ, Ferriéres-sur-Beaulieu, Gonilléi 
Saint-Quentin, Esves-le-Moutier, Mouzay, Vou, 
Sajnt-Senocb , Varcnnes, le Liège, Perrusson, 
Saint-Jean-sur-Indre , Saint-Marlin-de-Cercay , 
Oîzay, Saint-Germain , Senne viôres, Saint-Ours de 
Loches. 

Plusieurs eorés ayant négligé de satisfaire à 
l'obligation qui leur était imposée, le lieutenant 
du bailli do Touraine, à la date du 21 mai 1597, 
rendit une ordonnance portant que tout eeclcsias. 
tique qui, sans cause valable, s'abstiendrait de 
venir à la cérémonie, serait passible d*un9 
amende. Au jour fixé, les curés devaient se 
trouver réunis pour le départ à huit heures du 
malin, devant l'église Saint-Ours. 

Par un mandement du 28 mai 1777, l'arclio- 
véfiue de Tours décida que la procession, au 
lieu d'aller jusqu'à l'église de Ferrières, se ren- 
drait désormais jusc^u'à l'abbaye do Beaulieu. 
Les curés des paroisses autres que celles de 
Saint-Ours de Loches et de Beaulieu, cessèrent, à 
la mémo époque, d'ôtro contraints d'y assister. 

Dans le cimetière de Ferrières, attenant à 
l'église, on voit une tombe portant une inscrip- 
tion qui, par l'efTet du temps et des dégradations, 
est devenue en grande partie illisible. Cependant 
on peut reconnaître qu'elle concerne un dos an- 
ciens propriétaires de la métairie du Puy-Bertin. 
Cetto tomba n'oiTre d'ailleurs aucun intérêt. 

Il existait dans le mémo cimelièro une autre 
tombe paraissant beaucoup plus ancienne que 
celle dont nous venons de parler et qui a été 
signalée par M. H. Lesourd, dans une Notice sur 
la forêt de Loches et ses environs. On n'y 
voyait d'autres signes qu'un fer de lance siip- 
portani une croix, a C'est un croisé, dit M. Lo- 
a sourd, qui est venu terminer sa carrière dans 
a ses foyers. Cette tombe doit appartenir au xii' 
d ou au XIII* siècle, b 

Lorsque nous avons visité Ferrières au mois de 
mai 1879, un dos habitants nous a rapporté que 
cette pierre tombale avait été employée récem- 
ment à réparer le socle de la grande croix du 
cimelièro. 

PbiKUBS -CURÉS ET CURÉS DE FBnniÈRES-SUR- 

Beal'UCO. — Philippe Salmon, 1435. — Pierre 
Davy, 1430. —Jean Bolliau, 1449. — Jean Ri- 
rauU, 1481, mort en 1610. — Pierre Rivault, 
1510. Bu 1529, il rendit aveu au roi pour son 



prieuré. Dans cet aveu, II se qualifie ù^escuier, 
prieur, curé et recteur du prieuré de Ferrières- 
sur-Beaulieu. Il vivait encore en 1532. — Lucas 
de Lage, 1595. — Urbain Beugnet, 1664. Il rendit 
hommage au châtelain d'Azay-sur-Indre le 7 juil- 
let, pour sa métairie ou hébergement do Ferrières. 

— Louis Ghassereau, 16t)8. Il rendit hommage le 
22 juin pour le même domaine. — Pierre Durand, 
chanoine régulier de l'ordre de Saint-Augustin, 
1698. Dans un acte de cettn année, il est qualifié 
do prieur-curé et seigneur temporel de la pa- 
roisse de Ferrières. Démissionnaire en mai 1717.— 
Antoine de Percy, chanoine régulier de l'ordre de 
Saint-Augustin, de la Congrégation de Sainte- 
Croix de la Bretonnerie, nommé en juin 1717. 

— Antoine Duporré, 1726, septembre 1737. Il 
rendit hommage pour le fief de son prieuré le 
14 juin 1726. — Philippe-Claude-François Gé- 
rault, religieux profôs de l'ordre de Prémontré, 
nommé le 3 octobre 1737, 1768. En 1761, il ren- 
dit hommage au châtelain d'Azay-sur-Iiidre pour 
la métairie de Ferrières, appelée alors héberge- 
ment de Collin Fumelle. Il se qualiûe dans cet 
aveu de seigneur spirituel et temporel de Fer- 
Hères, — Jean-Pierre Joltrain, 1790. — Plaze- 
nelle, 1844, passe à la cure de Neoillé-Pout- 
Pierre le 14 octobre 1847. — Giot, 1852. — Sibil- 
leau, 1862. — Dufrène, 1873. — Philippe Llgeard, 
1878, actuellement en fonctions (1880J. 

Les registres d'état-civil de Ferrières-sur-Beéiu- 
lleu commencent en 1545. 

Maires de Ferrières. — Champion, 1801. — 
François Bougé, 29 décembre 1807, 14 décem- 
bre 1812. — Jean Fortin, 1825. — Jacques Bar- 
din, 21 juin 1837, 21 juin 1840. — Adolphe Ge- 
uessaux, 31 juillet 1843, 27 juillet 1846. — Nar- 
cisse-François Fortin, 1852, mai 1871, 21 jan- 
vier 1878. * 

Arch. d'I.-et-L., G, 336, 563, 570, 603 ; G, 14; cure de 
de Ferrières; Biens nationaux. — Cartulaires du Liget 
et de ^archevêché de Tours. — Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, titres de Villeloin et de Beaulieu. — Bêle des 
fiefs de Touraine. — L'abbé Dardet, L'église collégiale 
du château de Loches, 31, 32. — Archivée de la Vienne, 
H, 3, liasse 476. — Mém, de la Soc. archéol. de Tour., 
I, 37, 41, 42; ÎX, 227. — Dufour, Diction, historique de 
t arrondissement de Loches^ I, 239; 11,278. — A. Jeanne, 
Géographie d^ Indre-et-Loire , 98. ~ Expilly, Diction, 
des Gaules et de la France, III, 109. 

terriers (le lieu des), près de Richelieu, 
c" de Bossay. 

S^erron (le lieu de), c'' de Saint-Pierre-do- 
Tournon, près du chemin de la Pinotière à 
Preuilly. 

S^ex^ugineuse (la), f., c"' de Bossay. 

Fexrrures (le lieu des), près de la Paquc- 
raie, c"" de Thilouzo. 

S^errus (les), f., c" du Grand-Pressigny. — 
Férus, carte de Cassini. — Elle relevait do la ba- 
ronnie du Grand-Pressigny. — (Arch. d'L*et-L., 
I £, 103.) 
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(les), ham., c" de Cangy, 14 habil. — 
Les Fer9, carto de Gassiai. 

Fertauderie (la), ou Fertoderie, f., 

c" de Bossay. — Ancien flef. En 1787, il appar- 
tenait à la famille de Livenne. — (Arch. d*I.-et- 
L.,iîo7«d««20".) 

ITerté (la), f., c*« de Montbazon. 

Ferté (la), ham., c" d'Orbigny, 20 habit. 

— Ferlé, carlo de Casai ni. — Ancien fief. En 
1740, il appartenait à Louls-Gaëtan de Cigogne. 

— (Registres d'éial-civil d'Épeigné-les-Bois. — 
Arch. d'I.-el-L., RôU de» 20".) 

liberté (étang de la), c*« d'Orbigny. 

B*ertô (boire de la), c" de Rivarennes. — 
Elle part du lieu appelé TravaiUard, descend vers 
les Grandes-Raies et se joint à l'Indro au lieu 
appelé Pré-Fait-Pierre. 

Verte (Hugues de la), archevêque de Tours. 
V. Ètampes fHugues d'J. 

Ferterie (lo), f., c" de Châleau-la-Val- 
lière. — TerlerU, carte de Cassinl. 

Fdrterle (la), c" de Courcelles. V. Fer- 
merie. 

FertUlièrd (la), f., c« de Saint-Averlin. 

Fertodrie (la), c" de Bossoy. V. Fertau- 
drie. 
Fdrtonnerid (la), ou Fertonnière, 

f,, c" de Cussoy. — Fertonnerie, carto de l'élal- 
major. — Ancien flef. En 1689, il oppartenait i 
Gabriel de Lacoux, Éc. — (Arch. d'I.-et-L., E.) 

Fertrle (le lieu de la), près de la Baronne- 
rie, c" de Cléré. 
Fertrie (la), f., c" de Neuillé-Pont-Piorre. 

— Ferrelrie, carte de Gassini. 

Fervaudlère (la), f., c"« de Sainte- 
Maure. — Ferraudière, cartes de Cassinl et de 
rétat-migor. 

Fer voile, f., c** du Giand-Prcssigny. 

Fesclial» f., c"* de Loches. — feschan, 
hébergement de Feschau, xiii* siècle. — Fesc^hal, 
cartes de Cassinl et de Tétal-major. — En 1292, 
Henri de Fescheau, valet, donna À la commande- 
rie de Fretay une rente de sept setiers do fro- 
ment et sept setiers de seigle à prendre sur son 
hébergement. Bn 1787, ce domaine appartenait à 
Charles-Louis de Maussabré. — (Archives de la 
Vienne, H 3, Uasse S17, n* 1. — Arch. d'I.-et-L., 
E» 126.) 

FeschardS (la chapelle des). V. Amhoise, 
eoUégiaU. 

Feschau (moulin de), sur l'Bsves. c*« de 
Civray-sur-fisves. — Bn 1336, il dépendait du 
fief de Uaulay. Il est cité dans un aveu rendu le 
6 mal 1336, par Aimery Le Lièvre, seigneur de 



Maulay, à l'archevêque de Tours. — {Carlulaire 
de l'archevêché de Tours.) 

Feslard (le bois). ~ Il faisait partie de la 
forêt de Bourgueil. — (Arch. d'I.-et-L., lilrei de 
BourgueiL) 

Fesclxard (la croix), dans les landes du 
Ruchurd, c" d'Avon. 

Fesnerie (métairie de la), paroisse de 
Saunay. — Elle relevait du flef de Saunay et 
appartenait, en 1646, à Louise Desmler, veuve de 
Gabriel Tergat, Éc , seigneur du Breuil-Fonle- 
nay. — (Arch. d'I.-et-L., tUres de la ehambrerie 
de Saint-JuHen.) 

FestLère fia), c»" do Maillé. V. Fétière, 

Fesvres (le bois des), près de l'étang de 
la Fougeraie, c** de Saint-Paterne. 

Fètarderie (la), f., c*« du Boulay. 

Fôte-IMeu (le lieu de la), près de la Ber- 
tellerie, c"* de Saint-Mars. 

Feterie (le lieu de la), près des Petits- 
Champs, c"* de Chanceauz-sur-Choisille. 

Fôtiére (la), ou Feetièrey ham., c~ de 
Maillé, 17 habit. 

Fet-Mau (le fief). V. liemay, c*« de 

Chambray. 

Feu (le Petit-), f., c"* de Chemillé^ar-In- 
drois. 

Feu (le), ou Fœu, tII., près du ruisseau 
d'Épeigné, c"* d'Épeignô-les-Bois, 30 habiU 

Feu (le), f., c** de Francueil, près du bourg. 
— Le Feu, carte do Cassini. 

Feu (le Haut-), f., c** des Hermites. — 
Haut^Feu, carte de rétat-miûor. — Pelii-'Feu, 
carte de Gassini. 

Feu (la fontaine du), près de la Chaboltière, 
c"* de Marray. — S«ss eaux se jettent dans la 
Dème. 

FeuiUarde (la dime de la), paroisse de 
Bréhémont. — Dîme de Feularge, 1484. — Elle 
constituait un fief relevant de l*Ile*Bouchard. Bn 
1484, elle appartenait à Jean Odart, Éc — (Bêle 
de» fiefs de Touraine, ~ Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, tilre» de Vlle-Bouehard,) 

FeuiUarde (la), ham., c* de Solnt-Pierre- 
des-Corps, 13 habit. — Terra de Foslarde, 1140 
(charte de Tabbayede Saint-Loup). — FeuiUarde, 
cartes do Cassini et de 1 etat-m^jor. — Ancien 
fief. En 1639, il appartenait au Chapitro do 
Saint-Pierre-le-Puellior; — en 1789, à Philippe- 
Jean-Baptiste Mignon de Nitray, Éc — (Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, litres de Scnnt-Loup, — 
Arch. d'L-et-L., chartes de Saint- Julien ; Bien» 
nationaux, — Rôle de» fiefs de Touraine,) 

FeuiUarde (U), a^ de VUleloin. V. f*eu- 
farrfe. 
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Feoillarderies (le lieu des), prèe de la 
Josseraye, c** de Bourgueil. 

S'dllillardS (le lieu des], c"* de Luzé, près 
du chexDin de Jaulnay à Nou&tro. 

FeuiUèe (la), t„ c- de Luzillé. ^FeuiUée, 
carte de Cassini. 

B*enillée (la), ham., C* de Monnaie, 15 
babit. — FeuUUe, cartes de Casaini et de Tétat- 
miyor. — Ancien Ûef, relevant de la Grange- 
SaïQl-Jean. Il appartenait, en 16S3, à Pierre de 
Belineau. — (Arch. dl.-et-L., abbaye de Mar- 
mottiier,) 

B^enillerle (la), r, c** de d'Athée, près du 
Cher. 

S'eaiUerle (la), vil., e** de Bléré, 27 ha^ 
bilan ts. 

S'dUillet (le), vil. et chàt.,c"* de Souvigny. 

— FeuUUt, carte de Cassini. — Ancien fief. Il est 
désigné dans divers titres du xvxii* siècle sous 
les noms de Melun^Feuillet et FeuiiUi-Aprt- 
mont. Sa circonscription féodale s'étendait dans 
les paroisses de Souvigny et de Saint-Règle. Il 
relevait du château d'Amboise, et, pour une par- 
tie, de Montrichard. Vers 16S3, il fut érigé en 
vicomiti en faveur de François de la Molte-Ville- 
bret. — Ce fief appartenait, en 1379, à N. de Cha- 
lence; — en 1464, à Michel de Cbastenet; — en 
1500, à Adrien de Cbastenet; —en 1513, à Jeanne 
de Cbastenet, veuve de Jean Moreau et héritière 
d*Adrif!n de Cbastenet, son frère; — en 1523, à 
François de Mons, chev. ; — en 1567, à Jean Mo- 
reau; — en 1620, à Jean-Baptiste de la Motte- 
Villebrat; —en 1622, à François de la Motte- 
d'Aspremont, chev., enseigne au régiment dfi 
Normandie; — en 1653, à François do la Motte- 
Villebret, fils du précédent; — en 1675, à 
Charles de la Motte- Villebret. — Le 21 février 
1707, Louis de ta Motte- Villebret vendit le Feuil- 
let à Jean-René le Roy. Ce domaine passa en- 
suite à Jean Bouteroue d'Âuhigny, puis à Louis 
de Couilans, marquis d'Arm entières, maréchal 
de France. En 1764, il fut uni à la baronnie 
d'Auiboise. 

Arch. d'I.-etrL.. 633. Bot ; B, 26, 30. 31, 35, 42, 49. 51, 
53, 54 ; Biênê nationaux. — Bôle de» fiefs de Tovraine. 

— BéUncoort, Noms féodaux, II, 656, 68 1, 689. — La 
ChcsBaye-det-Bois et B»dier, Diction, de la noblesse, IV, 
152-53. — C. Chevalier, Inventaire des archives cTAm- 
boise, 298. — LaiiiA, Archives de la noblesse de France, 
X, 50. — Lhermile-Souliert, Bist. de la noblesse de Tou- 
raine, 498-99. — Registres de Saint-Florentin d'Amboise, 
1740, 

S*euillet (le), vlI., c"* de Truyes, 27 babit. 

— Feuille, carte de Cassini. 

Feuilletxle (le lieu de la), près de la 
Touche, c** d'Avon. 

H'euiUetrie (la), ham., c** de Souvigny, 
10 babiU 



f euiUetrldS (les), f., c** de Saint-Martin- 
le-Beau. 

Feuillette (le lieu de la), près de Bai- 
gneux, c" de Cerelles. 

Ii*euillette (le lieu do la), c"* de Manthe- 
lan, près du chemin de Loches à Manthelan. 

XPeoillettiàres (le lieu des), près de la 
Mibellerie, C* de Saint-Flovier. 

FeuUloux (les), f., c»« de la Cbapelle^sur- 
Loire. 

S*ea-Joaan (la fontaine), près de la Mar- 
nicre, c"* de Boussay. 

Fealarde ou B^euillarde, f., paroisse 
de Monnaie. 

Feulaxde (la), f., c- de Yiii«loJn. — 

FeuiUarde, Feularge, 1791. — Feularde, carte 
de Cassini. * Ancienne propriété de l'abbaye de 
Villeloin. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Feularge» c* de Bréhémont. Y. FeuH- 
larde. 
Feurarie (la), c** d'Orblgny. Y. Faverie. 

Feurtlére (le lieu de la), près de la Ro- 
chelle, c"* de Couziers. 

Ferellerie (la), f., c"* de Saint- Benoit. 

Feveraie (la), ou Faverie» f., c** de 

Yillandry. — Faveraie, carte de Tétat-major. — 
La Feburay, carte de Cassini. — Ancien fief. Il 
a été possédé par l'abbaye de Saint-Julien. — 
(Arch. d'I.-el-L., terrier de Saint-Roch.) 

Feverie (la), vil., c* de Saint-Épain, 21 
habit. — Feverie, carte de rélal-major. 

Fevriéres (le lieu des), près de la Boire- 
du-Chône, c"* de Chouzé-sur-Loire. 

(le),f.,c"d'Orbigny. 

(chapelle de St-), c** de Bossay. 
V. Boasay. 

Fiale» f., c"« d'Athée. — Fiale, carte de 
rélat-major. 

Ficlxardlère (la), f., c- de Preuilly. 

Fidiardières (le lieu des), près du Pres- 
soir, c"* de Louans. 

Ficliepaln (Robin), seigneur de la Gogue- 
rie, fut nommé maire de Tours en 155b, en rem- 
placement de Guillaume Habert. H eut pour suc- 
cesseur, en 1557, Claude de l'Aubespiue, baron 
de Chàteauneuf. — (Chalmol, Hial. des maires 
de Tours, 117. — Lambron de Lignim, Armo^ 
rial des maires de Tours.) 

Ficlxonnerie (le ruisseau de la). — Il 
prend sa source près de Ports, au lieu appelé les 
Prés-de-r.\rçounerio, passe au Vieux-Porls et se 
jcUe dans la Vienne, près des Tuileries. 

Fief (le), f., c" d'Avoine. — Fief-Nivar, 
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XVII* fiiècle. — Ancien fief, avec basse justice, | 
relevant de Destilly. — (Râle des fiefs de Tou- 
raine.) 
Bief (le), c" de Chinon. V. BouqueUau, 

S*ief (la croix du), c* de Puasigay, près du 
chemin de Ponçay à Libéré. 

Fief-à-la-Gk>utaiioe, ou Cotance 

(le). — Il était formé d'une dime et de rentes 
perçues sur des propriétés situées dans les pa- 
roisses de la Croix et de Civray, et relevait de la 
cbàtellenie de Chenonceau. Au xviii* siècle, la 
cure de Chenonceau possédait la dime de ce fief. 

— (Arch. d'I.^t-L., G, 48.) 

Fief-À-la-I>ame (le), c»« de Vércts. V. 
Us Tartres. 

Fief-aa-Chambrier (le), y. la Roche, 
c** de Bléré. 

Fief-au-Oliat (le), paroisse de Neuillé- 
Pont-Pierre. — Ancien fief, relevant du Plessis- 
Barbe. Dans le partage de la succession d'Anne 
de Buell, femme de Roger, duc de Bellegarde, ce 
fief échut à Honorât d'Assigny. Le 6 novembre 
1762, le marquis de Rieux le vendit à Charles- 
Nicolas Le Pellerin de Gauville. En 1789, ce do- 
maine appartenait à Louis^acques Rolland des 
Escotais. — [RâU des fiefs de Tùuraine. — Arch. 
d'L-el-L., E, 82, 83; Biens nationaux. ~ Bibl. 
nationale, Gaignères, 678.) 

Stef-au-Pèlerin (le). V. Mont fouet, c*« 
de la Chapelle-Blanche. 

Slef-Bonju (le), f., c"* de Monnaie. 

S*ief-Ck>xnxiiun (le), paroisse deCheilIé. 

— Ce fief consistait en cens et rentes. — (/7d(e des 
ftefs de Touraine.) 

Fief-Coxnxnuxi (Id), c"* de Ghouzé-sur- 
Loire. V. Commun, 

Wiet-OannnwcL (le), paroisse d'Esvres. — 
Ce fier, formé de cens et de renies, relevait du 
ehAteau de Montbazon, à foi et hommage simple. 
^ (D. Housseau, XII, 7000. ~ Rôle des fiefs de 
Touraine.) 

gJef-COTnnillTl (le), paroisse de Riva- 
rennes. — Ce fief, consistant en cens et rentes, 
appartenait, en 1529, à Pierre d^Alizon, Éc. — 
(Bibl. de Tours, manuscrit 1310. — R6U des fiefs 
de Touraine.) 

Fief-d'Ampleman (te), paroisse de 
Saint-Jean-Saint-Germain. — En 1789, il appar- 
tenait à Joseph d'Ampleman de la Cressonnière. 

— (Arch. d7..et-L., E.) 

Flef-des-Xonains (le), v. Encloître 

9*ief-da8-Six-Ax*pent8 (le), paroisse 
de Limeray. V. Clos-Gamault, 

S^ef - du - Ohaïubrier - de - Saint- 
Julien (le), c"* de Limeray. V. Cottereau. 



Fief-dn-Ohapitre (le), v. U» Pré-- 
trières, 

SUef-du-Boi (le), c» de Nouans. V. la 

Forêt. 

Fief-du-Roi (le), dans la ville de Tours. 

— Il consistait en cens et rentes dus par des 
maisons situées aux environs du pont de Tours, 
n relevait de la vicomte de Tours. — (Bibl. do 
Tours, Proclamation des biens à 'oendrt de 
Jacques de Beaune, 1S37.) 

Fief-l'Abbé (le), vil., c" de Saint-Pa- 
terne, 30 habit. 

SUef-le-Iioi (le), paroisse de Gravant. — 
En 1428, ce fief appartenait à Hardouin de Cou- 
tances; — en 1440, à Marc de Coutances. — 
(Bibl. nationale, Gaignères, 678.) 

Fief-Métayer (le), paroisse de RiUé. ^ 
Ce fief relevait de Rillé. — (Arch. d'I.-el-L., E, 
318.) 

Fief-irivar (le). V. le Fief, e- d'Avoine. 

Fiefë (les), c-« de Theneuil. V. Us Gratiens. 

Fiefs-Gtelliers (les), f., c- de Benais. 

Fier-de-Pied, f., c"« de Véretz. 

Figuiers (les), vil., c"*de Saint-Étienne- 
de-Chigny, 25 habit.— En 1798, une closerle, 
située dans ce village, fut vendue sur N. de 
Gouges, émigré. — (Arch. d'I.-el-L., Biens na^ 
tionaux.) 

Fil (le lieu du), c"* de Marigny, près du 
chemin do Nouâtre au Chillou. 

Filandiére (la), ou Filardière, Til., 
c"* de Montreuil, 23 habit. •— fiUaudière, carte 
de rétat-major. 

Filandre (le clos de la), près du bourg de 
Sepmes. 

Filature (la), fabrique, c-« de Vernou, 
32 habit. 

Filet (le), ruisseau. — Il arrose les com- 
munes de Montlouis, d'Azay-sur<*'her, de Véretx, 
de Larçay, de la Ville-aux-Dames et de Saint- 
Pierre-des-Corps et se jette dans le Cher, à la 
Rochepinard. 

Filet (le Petit-), ruisseau, c»»de Montlouis, 

— Il se jette dans le Filet. 

B*iletières (les), ou Fitélli^e, f., c- 

de la Roche-Clermaull. — Eu 1S14, elle apparte- 
nait à Joachim de Mondion. — (Laine, Archives 
de la nohUsse de France, X.) 

Fillaudière (la), c" de Montreuil. V. 
Filandiére. 

Fillaudière (la), f., c-« de Sainte-Maure. 

— Fillaudière, cartes de Cassini et de Tétai- 
major. 

Filles (le bois des), près de la Piardière, c*» 
des Hennîtes. 
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Filles (la croix des), c- de Saint-Patorne, 
près du chemin de la Pinaudière à Vaumargot. 

Ii*ille8-d6U (les), paroisse de Saint- 
Pierre-des-Copps. V. Oyrief, 

Filles-Fosées (le lieu des], près de la 
FarJDière, c*' de Langeais. 

B'illettes (te lieu des}, près de la Vallée- 
de-MesTpes, €■• de Civray-sur-Cher. 

Fillettes (le lieu des], ou les Rico- 
tièreSy paroisse de Saint-Beooil. — 11 relevait 
cen^ivemenl du prieuré de Pommiers-Aigre. — 
(Arch. d'I.-el-L., titrer de Pommiers-Aigre,) 

Fillettiôre (la), f., c- d'Antogny. — Fil- 
Uiière, carte de Cassini. — Ancien flef. Bn 1643, 
il appartenait à Jean Gillier, Éc; —en 1770, à 
Gi'orges-Florimond de la Chesnaye-des-Pins ; — 
en 1789, à Marie-Victoire de la Chesnaye-des- 
Pins et à Thérèse-Marguerite de la Chesnaye-des- 
Pins, veave de Jean-Baptiste Gaborit, &c., sei- 
gneur de la Brosse. — (Arch.d'I.-el-L., E, 156, 
2C2 ; Biens nationaux,) 

FillibertS (le lieu des), près des Archam- 
baulls, c** de Sainte-Maure. 

Filliôre (la), paroisse d'Esvres. V. Fril- 
tière, 

FiUin (le), paroisse de Loches. V. les Mori- 
jiières, 

Fillonnerie (la), vil., c"* de Villandry, 
35 habit. 

Filonniëre (la), f., c** de Braslou. — 
Fillonnière, caries de Cassini et do rélatrroajor. 

Filonniôre (la), ou Felonniére, f., 

c*' de Cerelles. — Filonnière, carie de Cassini. 

— Elle relevait du fief de Châtenay et appartenait , 
en 1587, à Nicolas Bâtard. — (Arch. d'I.-et-L., 
ehnmbrtrie de Saini-Julien.) 

Filonxiiëre (la), f. et cbflt., c" de Luynes. 

— Fitonnière, cartes de Cassini et de l'état- 
major. 

Filonnière (la), c** de Murigny. V. les 
FHonnières» 

Filonnière (la), vil., c** de Pernay, 33 
habit. — Filonnière, cartes do Cassini et de 
rétat-major. 

Filonnière (Is), f., c- de Villedômer. — 
Filonnières, cartes de Cassini et de l'état-major. 

— Elle relevait de Chàleaurenault et appartenait, 
en 1636, à Marie Henrard, veuve de Thomas Bo- 
d acier, trésorier des turcies et levées de la Loire 
et du Cher. — (Archives du château de Pierre- 
filte.) 

Filonnières (les), ou la Filonnière, 

f., c"«do Marigny. — Fillonnières, carte de Cas- 
sini. — Elle relevait de Marmande. En 1484, elle 
appartenait à Antoine de Mondion, qui fit une 



déclaration féodale le 20 mai; — en 1576, à Eus- 
tache de Villiers; — en 1778, à François- Adolphe 
de Mondion. — (D. Housseau, XII, 6039. — Beau- 
chet-Fillcau, Diction, des familles de l'ancien 
Poitou, II, 391.) 

Fin, ham., c" de Cigogne, 12 habit. — Fttis, 
Tubl. do recens, de 1872. 

Finardière (la), f., c des Hermites. — 
Pinardière, carte de l'état-major. — Finardière, 
carte de Cassini. 

Finellerie (la), ou Finetterie» f., c"« , 

de Souvigny. — Finellerie, carte de Cassmi. 

Fine-ÏSpine, ou Fine-IËpiée, f., c" 

de Geniilé. 

Fineraye (la), f., c"* d'Yzeures. — Elle 
relevait du prieuré-lief de la Chaise, appartenant 
à l'abbaye de Prcuilly, suivant une déclaration 
féodale du 10 mai 1542. — (Arch. d'I.-el-L., 
prieuré de la Chaise.) 

Fineries (les), f., c** de Saint-Branchs. 

Finetterie (la), c" de Souvigny. V. Fi- 
nellerie, 
Fioterie (la), f,, c* de Verneuil-sur-Indro. 

— Gioterie, carte de Cassini. 

Fiq.uetrie (le lieu de la], près de la Basse- 
Carie, c" de Cerelles. 

Firmat (saint Guillaume), né à Tours on 
1126 (en 1020 d'après Chalmel), chanoine de 
Saint-Venant, Ût deux fois le voyage de la Terre- 
Sainte. Dans son premier voyage il fut élu évoque 
d'un diocèse de l'Orient que ses biographes n'in- 
diquent pas et qu'il abandonna peu de temps 
après pour retourner en France. A la suite de son 
second pèlerinage, il se relira à Mortain, diocèse 
d'Avranches, où il mourut le 24 avril 1157 (1103 
d'après Chalmel). Il fut inhumé dans l'église de 
Saint-Évron. — [Almana^ih de Touraine, 1760. 

— Chalmel, Hist, de Tour., IV, 174-75. —Mcm. 
de la Soc, archèol. de Tour,, IX, 347. — Re- 
cueil des Bollandisles. — S. Bellangcr, La Tott- 
raine ancienne cl modci^ne,) 

Firmiterie (la), f., c" de Savigné. 

Fiselière (la), ou les IQ'omiands, près 
de Sainl-Côme, paroisse do La Riche. — Ce do- 
maine, cité dans un litre de 1664, appartenait au 
Chapitre de Saint-Martin de Tours. — (Arch. 
d'I.-et-L., titres de Saint-Martin.) 

Fitelière (la), c"de la Roche-Clermault. 
V. FtUetières. 

FitaS'Alan (iean), comte d'Atundel, duc 
de Touraine, lieutenant-général des armées du 
roi d'Angleterre en France, était Ûls de Jean Fitz- 
Alan, baron de Mallravers, et d'Éléonore Berke- 
ley de Beverston. Par lettres du 8 septembre 1431, 
Henri VI, roi d'Angleterre, lui donna le duché de 
Touraine, en récompense de ses services; mais 
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Fitz-Alan ne jouit jamais de ce duché; il n'en 
eut que le titre. Il mourut le 12 mai 1434. — (La 
Cbesnaye-des-Bois et Badier, Diction, de la 110- 
bUêse, VIII» 65. — Ghalmel, Hist. de Tour., I, 
50; II, 192.) 

FlaCfOtOXl (le moulin de), c"* de Cliarnizay. 

— Flacotlon, carte de Gasaini. 

Sl.amb01ise (boire de la), c** de CheiUé, 
près des fosses du Grand-Neuil. 

I^anclietière (la), f., c** du Grand- 
Pressigny. Y. la Blancheiière, 

Flandre (la), f., c** de Langeais. 

I>landre (la), vil., c** de Nouans. 

B*laxidr6 (Robert de), prieur de la Celle- 
en-Brie, fut élu abbé de Marmoutier eu 1283, en 
remplacement d'Etienne, décédé. Le pape l'auto- 
risa à porter la mitre et l'anneau aux processions 
et aux grandes fêtes, et à conférer â ses religieux 
la tonsure et les ordres mineurs. Il mourut en 
1295 et eut sa sépulture dans la chapelle de 
Notre-Dame-du-Ghevet, attenant à l'église abba- 
tiale. — (D. Martène, Hi9l. de Marmoutier, II, 
251 et suiv. — Gallia chri^tiana, XIV, 229.) 

Flanière (la), et la Petite-Slanièray 
vil., près de la Loire, e** de Saint-Patrice, 57 ha- 
bit. — Flannière, carte de Gassini. 

3B*lanray» ou S*laray» f., c**deCereIles. 

— Flanray, carte de l'état-major. — Ancienne 
propriété de l'abbaye de SainHuUen. — (Arch. 
d'I.-et-L., titrée de Châlefiay.) 

Blapier (bols du), près de Bois-Turbet, C* 
de Marcé-sur-Esves. 

B*laterle (la), f., e^ de Monnaie. — fief- 
terie, carte de l'état-major. — Ancien fief, rele- 
vant de Ghàteaurenault. En 1558, il appartenait 
aux héritiers de Bertrand Proust. — (Archives 
du ch&teau de Pierrefilte.) 

Slannière (le Heu. de la), près de la 
ValléoKlu-Vau, c*« de Vallèrcs. 

Vlavigny ( Maurice - Adolphe - Gharles , 
comte de), né à Vienne le 3 décembre 1799, che- 
valier de la Légion d'honneur (1823), attaché aux 
légations de Berlin et de Copenhague, secrétaire 
d'ambassade à Madrid, à Lisbonne el à Londres, 
sous-directeur des affaires politiques au minis- 
tère des affaires étrangères (1829), démissionnaire 
en 1830, membre du Consuil gùnéral d'Indre-et- 
Loire (1833), président de ce Gonsoil en 1840, 
pair de France en 1841, membre du Conseil gé- 
néral d'Indre-et-Loire le 10 novembre 1845, 
of&cier de la Légion d'honneur en 1847, fut 
nommé député d'Indre>el>Loire en 1849 (par 
31,005 voix) et en 1852-57. S'étant de nouveau 
présenté a la dépulation en 1863, dans l'arrondis* 
sèment de Gbinon, il échoua devant M. le mar- 
quis de Quinemont, qui obtint 20,003 voix contre 
8387 données à son concurrent. En 1870-71, le 



comte de Flavigny fût un des organisateurs de la 
Société internationale de secours anx blessés et 
en devint le président. Nommé commandeur de 
la Légion d'honneur le 18 novembre 1871, en ré- 
compense des services qu*il avait rendus i celte 
Société, il refusa la distinction qui lui était dé- 
cernée, c voulant, disait-il, que ses services con- 
servassent le caractère d'un entier déaintérecs»- 
ment. » Il mourut en octobre 1873. Il était eom- 
mandeor de l'ordre de la Conception du Portugal 
et chevalier de l'ordre de Charles m d'Espagne. 

Jovmal d'Indre-et-Loire des 23 oetobrt 1837 el 6 joia 
1863. — Biographie det 750 grands hcmmee cmigtoêaHt 
Fauemblée légùlative, 1849-52, Pftrit, MalstnsM, ia-18. 

— Annale* de la Société dagrieuiiure d'Indre-et-Loire 
(1874). p. 32. - TisstroB, Le Corpê législatif, t. I"*. — 
Larou8Be« Grand diction, univertel du xu* eiécle (tnp- 
plém.). XVI, p. 8S1. 

I^éclie (le lieu do la), près du Petit-Marti- 
gny, C"* de Faye-la-Vineuse. 

Sleoteaa, c* du Boulay. V. fUieau, 

Fiée» f., c** de Bossay. — Ancien fief, avec 
moyenne et basse justice, relevant de la chfttel- 
lenle de Sainlo-Julitte, à foi et hommage lige et un 
épervier blanc du prix de cinq sols. Vers 1450, 11 
appartenait à Jean Duceps; — vers 1500, à la 
famille de Préaux ; ^ en 1 722, à Roger de Mon (bel : 

— en 1747, à Claude de Moussy; — en 1789» au 
comte de Liveone. — [Râle des fiefs de Touraine. 

— Arch. d'I.-el-L., E, 23. — Registres d'état-civil 
de Bossay.) 

B*léguier (le lieu de), près du moulin 
d'Édemaine, c"* de Ligueil. 

Fleteau» f., c"* du Boulay. — Ftecteau, 
1484. — Fleteau, carte de Télat-miûor. — '^«^ 
teaux, carte de Gassini. — Ancien fief, rele\'ant 
de Ghàteaurenault. En 1484, il appartenait à 
Etienne Le Loup, Éc.; — en 1568, à Jacques Brealay. 
L'abbaye d'Estival possédait à Fleteau une mé- 
tairie et deux étangs qui furent vendus nationale- 
ment, le 2 mars 1791, au prix de 19,200 livres. 

— (Arch. d'I.-et-L., fief de la Grange-Saini" 
Jean; Biens nationatix. — Archives du château 
de Plerrefltle.) 

S^éteau (bois de], près de l'étang du même 
nom, c** du Boulay. 

Fletterie (la), c* de Monnaie. V. f7a« 
terie, 

Fleuray» vil., c" de Gangy, 71 habit. — 
Fleuray, carie de l'état-major. — Fleuraylêr, 
ou Fleuray, carte de Gassini. — Ancienne pa- 
roisse. Avant la Révolution, elle faisait partie du 
diocèse de Blois et était comprise, pour le tem- 
porel, dans l'élection d'Amboise. En 1793, elle 
dépendait du district d'Amboise. Par ordoODance 
royale du 2 octobre 1822, elle fut réunie à la 
commune de Gangy. Son église était dédiée à 
saint Jean-Baptiste. 

Le plan cadastral de Fleuray a été dwiaaé en 
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iS09, par Locoy-Lamarcbe. Les lieux et hameaux 
suivante dépendaient de cette commune : Le 
Plessis, le Haut-Villago, les Brionuières, la Chi- 
doUière,. la GoupiUère, Cournillau, Sainl-Tho- 
mas, Je Haut-Bourg, la Bergevinière, le Renoire, 
la Lande, la Fussetrie, la Guignardière, le Calais, 
la Féerie. 

Population. — 30 feux en 1773. — 183 habit, 
en tSOi. — 186 habit, en 1804. — 159 habit, en 
1808. — 167 habit, en 1821. 

Cuais wt Fleubat. — Hiiaire Marié, 1620. Il 
fît son testament le 22 mars 1622 et fut inhumé 
dans réglise, devant le grand autel. — Martin 
Harman, 16S8. — Bernard Rayneau, 1664-90. — 
Michel Bonneaa, 1701. «—André Lorin, l'i22. — 
Hoch-Raoul Marin, 1740. — Claude Benoit, 1766. 
René Guillon, 1777-83. — Jean-Jacques Jagu, 
1783, curé constitutionnel, 1793. 

Fleuray formait une chAtellenie relevant du 
roi et qui appartenait au prieuré de Saint-Tho- 
mas d'.^mbolse. 

Mjliues de Flbcbàt. — Pierre Penilleau, 1791. 
— Ptetit, 1801. — Maurisseau, 1804. ^ Louis 
Contière, 24 janvier 1807. — Martin Bienvault, 
2ô février 1807. — Maurisseau, 24 mars 1807. — 
René Pinier, 1« août 1821. — Pierre Huguct- 
Maurisseau, 18 mai 1822. 

Areh. d*I.-et-L.« C, 336; etirtf deFleuro^, — R6lê «les 
^f* de TouTûine. ^^ ÀbnmnaeA de Towrame, 1773. — 
Repstreft d^état-civil de neuray . 

Fleuret (le Grand-), ou Slenray» f., 
€•• de Villiers-au-Boin. — Grand-FUuroi, carte 
de rélat-major. — Ancien fief, relevant do ChA- 
teau-la-Vallière. Par acte du 6 février 1779, le 
duc de la Yallière le vendit à Ma rie-Louis- César 
RouUeau, trésorier de France. La duchesse de 
Ghàtillon le racheta le 28 septembre 1792. — 
{JourncU d'Indre-et-Loire du 11 janvier 1838.) 



(le Politr-), f , c" de Villiers-au- 
Boin. — Fleuret, carte de l'état-major. — Le$ 
Grand et PetU-Fleuray, carte de Cassini. — An- 
cien ûef, relevant de ChAteau-la- Yallière. Il ap- 
partenait à rhôpital de Lublé. Adrienne des Ma- 
rais, supérieure do cet hôpital, rendit hommage 
pour ce fief le 8 juillet I77S. — (Arch. d'I.-et-L., 
E.) 

S^eujretterie (la), f., c"" d'Avon. — Fleu- 
retterie, carte de l'état-major. 

!Fleurlant, f., c** de Sublaines. — Fleu» 
riant, cartes de Cassini el de l'état-major. — Ce 
«lomaine est cité dans une charte de Théotolon, 
de 940, concernant un don de terrains fait par un 
nommé Fulcufe, à l'abbaye de Saint-Julien de 
Tours. Ces terrains étaient situés dans la viguerie 
de Blé ré a in vicaria Bridiaeen$i (Bléré), m 
vîUa Fïoreniiaco. » — (Blbl. de Tours, titres de 
Vabbaye de Saint-Julien,) 

Flenriaux (les), f., c* de Chezelles. — 
Flcuriaux, cartes de Cassini et de Télat-major. 



B*leuriailX (moulin des), sur l'Indre, c"* 
do Monls. 

Blenrie (la), f., c^ do La Croix. — Ello 
fut vendue nalionalement en 1793, sur Louise- 
Marie-Adélaïde de Bourbon-Penthièvre, veuve de 
Philippe d'Orléans. — (.\rch. d*L-et-L., Biens 
nationaux.) 

Fleurlette (la), c» de Sorigny. V. Flo- 
rière. 

Flenria (clos des), c"* de Vallères, près du 
chemin de Vallères à Mortaise. 

B*leuri88erie (la), f., c** de Boussay. — 
Fleurisserie, carte de Cassini. 

Fieurs-de-Qrlllexnont. v. Grille* 

mont, 

Sleury (le), f., c"* de Vallères, près du 
bourg. 

Slodoveue (SanctusJ. V. Flovier (St-), 

B*lonnière (la), f., c** de Beaomont-la- 
Ronce. — Félonnière, 1716. — Pionnière, cartes 
de Cassini et de Tétat-major. — A cette époque, 
elle appartenait à Joseph Jousseaumo. — (Regis- 
tres d'élat-civil do Beaumont.) 

Blonniére (1&), ou Felonniôre, f., 

c de Cléré. — Pionnière, carte de l'étal-major. 

S*lprenoière (la), vil., c"« de la Ville- 
aux-Damos, 51 habit. 

Slorent (saint), né à Tours vers 470, fit ses 
études dans cette ville et y fut ordonné prêtre. Il 
se rendit & Rome, et, à son retour on France, 
s'étani arrôté à Orange, il fut nommé, par accla- 
mation, évoque de cette ville, où il mourut on 
520. — {Almanach de Touraine, 1774. — Chal- 
mel, Jlist, de Tour., IV, 176. — Gallia chriS' 
tiana, II.) 

FlorentLad villa, V. FUuriant, c** de 
Sublaines. 

I^iorentin d'A]nlK>ise(St-)* V. Am- 

boise, 

Florière (la), f., c** de Chambray. — Plo" 
rière, carte de l'état-major. 

Florière (la), ou B*leuriette, f., c«* de 
Sorigny. — Fleurielte, cartes de Cassini et de 
rétat-major. 

Floselle (le lieu de la), c* de Chançay, 
près du chemin de la Vallée-du-Vau à Monlfort. 

f^lOSSeauZ (le lieu des), paroisse do La 
Riche. — Il relevait de l'abbaye de Beaumont- 
les-Tours à laquelle le propriétaire devait, le 
jour do saint Brice, une renie de quatre setiers 
do seigle, six langues de bœuf el cinquante sols. 
En 1756, il appartenait à N. de Bridieu. Il fut 
ensuite possédé par rh6pital de la Charité, de 
Tours. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Beaumont,) 

Flottes (les), ham., c"' du Petit-Pressigny, 
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12 habit. ~ La Flotte, 1700, 1730. — Les Floltes, 
Carlo de Cassiai. — Co hameau devait une rente 
à la chapelle de Notre*Dame-de-Pilié, desservie 
dans l'église du Pelit-Pressigny. — (Bibl. de 
Tours, manuscrit n« J314. — Arch. d'I.-el-L., 
E, 23.) 

FlottLère (la), f., c" de Jouo-les-Tours. — 
Flotlière, carte de réiat-major. 

Slouray, c" de Cerelles. V. ftatiray. 

Flovier (St-)y commune du canton du 
Grand-Pressigny, arrondissement de Loches, à 
19 kilomètres du Grand-Preesigny, à 20 de Lo- 
ches et à 61 do Tours. — Parochià SancU Flo^ 
dovei, 1225 (charte de Saint-Martin). — Sainl- 
Flover (sceau du xiu* siècle). — Sanclus Flodo^ 
veus, 1230 (charte de l'abbaye de la Merci-Dicu). 

— Terra Sancti Flodovei, 1285 [Recueil des his- 
toriens des Gaules). — Parochià S, Flodovei, 
1290 {Cartulaire de Varchevéchc de Tours). ~ 
Saint'Flovier, carte de Cassini. 

Elle est bornée, au nord, par la commune de 
Verueuil-sur-Indre; à l'est, par colles de Fléré- 
la-Rivière et de Cléré^u-Bois (Indre); au sud, 
par Oblorre (Indre) et par Gharnizay ; ù l'ouest, 
par Betz. Elle est arrosée par deux petits cours 
d'eau : le ruiSiCau appelé le Biiban'de'Saint' 
Flovier, qui vient de la commune de Fléré-la- 
Rivièro, passe au bourg de St-Plovier et fait mou- 
voir le Moulin-Premier; — le ruisseau du Gref- 
fi er, ou des Greffiers, qui prend sa sourco entre 
l'Ajonc et le Greffier, et reçoit les eaux de la fon- 
taine Martin. On y trouve les étangs de la Simo- 
licre et do la Borvasserie, ou Bruasserie. Elle est 
traversée par les chemins de grande communica- 
tion n' 41 , de Loches à la Roche-Pozay, et n* ôU, 
do Sainte-Maure à Ghâtillou. 

Saint-Flovier a clé chef-lieu de canton depuis 
le 20 janvier 1790 jusqu'en 1802. C'est à cette 
dernière époque qu'il a été annexé au canton du 
Grand-Pressigny. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de celte commune. — La Cossonnière (Il 
habit.), ancien Ûef. — Le Ghamp^u-Chéne (18 
habit.). — Carlouel (22 habit.). — Bois-Mittet 
(10 hnbit.), ancien fief. — La Bruasserie (21 ha- 
bit.). — Les Bedonnières (20 h.ibiL). — La Ber- 
geoltièro (47 habit.). — La Brissaudiôre (27 ha- 
bit,), ancien fief. — Bois-Feraud (100 habit.) 
ancien fief, relevant do la baronnie de Lis;ueil. 

— La Baucheticre (70 habit.). — Sainte-Barbe 
(25 habit.). — La Frcsnaye, connue dès le xiii* 
siècle. — La Grenouillère (10 habit.). — Laleuf, 
ou Alleu (23 habit.), ancien fief. ^ Lajonc (19 
habit.). — Germain (29 habit.). ~p Le GreOier 
(28 habit.). — Mouline (48 habit.). — Sainte-Ju- 
11 lie (50 habit.), ancienne paroisse, chàtellooio 
relevant do la baroonie de Preuilly. — La Fon- 
taine, ancien fief. — Tanchoux, ancien fief, rele- 
vant de la baronnie de Preuilly. — Les RalToux, 
ancien uo propriété des Ursullnes de Chàtillon- 



sur-Indre. — Le Terrier (10 habit.). — Le Rou- 
lai (21 habit.), ancien fief, relevant de la baron- 
nie de Preuilly. — La Perauderie (S2 habit.', 
ancien fief. — Les Mahuteaux, la Mibellerie, lt3 
Moulin-Premier, Laray, Champviroir, la Forti- 
nièro, la Ganterie, etc. 

Avant la Révolution, Saint-Flovier était dans 
le ressort de l'éleclion de Loches et faisait pari!'? 
du doyenné de Preuilly et de l'archidiacoui' 
d'outre- Vienne. En 1793, il dépendait du district 
de Preuilly. 

Superficie cadastrale. — 2614 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Delaunay, a été ter- 
miné le 15 juillet 1813. 

Population. — 80 feux en 1764. — 834 habit, 
en 1801. — 830 habit, en 1804. — 813 habit, en 
1810.— 993 habit, en 1821. — 1129 habit, en 
1831. — 1229 habit, eu 1841. ^ 1325 habit, en 
1851. — 1379 habit, en 1861. — 1372 habit, eu 
1872. — 1316 habit, en 1876. 

Foires les 8 janvier, 9 avril, 8ju!n et 8 octobre. 

Assemblée pour location de domestiques le 3' 
dimanche de mai. 

Recette de poste et chef-lieu do perception. 

L'église n'offre aucun intérêt. Une partie de 
l'édifice est du xii" siècle. Le clocher a été re- 
construit en 1747. 

Le droit de présentation au titre curial appar- 
tenait au seigneur de Saint-Flovier. 

Il existe dans les archives communales une 
espèce de procès-verbal dressé par un curé do 
cette paroisse et ayant pour titre : Note des gens 
issus Huguenots, sacrilèges, assassinateurs, 
volleurs el meurlHcrs, C'est le récit d'uno foulo 
d'actions criminelles et de vexations de 'touta 
nature dont le curé Laurent Thomas et plusieurs 
habilanis furent victimes de la part de Louis do 
Thianges et de plusieurs gentilshommes du pay:*. 
Ce Louis de Thianges s'était trouvé mélo aux 
troubles de la F.ronde. Devenu seigneur de Saint- 
Flovier, vers 1640, il s'établit dans le vieux ma- 
noir du Roulet et se livra, dans la contrée, à do 
véritables actes de brigandages dont le souvenir 
n'est pas encore elTacé. La tradition nous apprend 
qu'il fut atteint par In justice et jeté en prison. 

Outre la cure, il y avait à Baint-Flovier un 
prieuré dont le titulaire était à la nomination du 
roi. En 1702, le revenu attaché à cebénéflco était 
évalué à cent livres. Nicolas de Brais était prieur 
de Saint-Flovier en 1582; — Pierre iacquet, en 
1649; — Jean-Baptiste Lutier, en 1653; — Louis- 
Pierre Audebcrt, archidiacre d'oulro-Loire, en 
1757; — Pierre-Daniel Le Guernalet de Ker&ns- 
quer, en 1784. 

Dans le cimetière de cette paroisse se trouvait 
une chapelle dédiée à sainte Barbe et qui consti- 
tuait un bénéfice. Le seigneur do Saint-Flovier 
présentait lo titulaire, qui était nommé ensuite 
par rarchevôque de Tours. Le chapelain devai» 
foi et hommage au seigneur de Saint-Flovier. Lv 
3 novembre 1578, Louis Chartler, chanoine dr 
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Chàttllon-BuMadre, chapelain de Sainte*Barbe, 
rendit hommage à François de Bùiraffln, seigneur 
de Saint-Flovier et du Boulet. En 1658, François 
Rabier étidt titulaire de œ bénéflce. 

GuBis DE Saint-Flovix8. — Simon Pellerin, 
1559. _ Nicolas Debrays, 1609. ~ Laurent Tho- 
mas, 1632-60. -— Émery Pressigny, 1604. — 
François Pitouret, 1689. ~ Christophe Deletang, 
1705, fit son testament, à Tours, le 20 juillet 
1714. — Charles Dnmu, 1740. — Charles Cor- 
neaa, 174S, nereu du précédent. — Jean- Bap- 
tiste Foumier, 1776-89. — Fontenean, 1790, curé 
constitutionnel, 1793. ^ Brette jeune, 1804. — 
Prouteau, 1837. — Prévault, 1858, actuellement 
en fonctions (1880). 

Saint-FIorier formait une chàtellenle relevant 
de la baronnie de PreuiUy à foi et hommage lige 
et on Tousain de service. C'est oe qui résulte de 
l'aveu suivant, rendu le 27 octobre 1672, par 
Marie de Thianges, femme de Regnault Dallon- 
nean : 

« De vous mon très honoré seigneur hault et 
puissant seigneur Louis de Crevant Dhumière 
chevallier seigneur marquis du dict lieu de 
Mouchi, vicomte de Brigeuil, baron de Preuilly 
seigneur Dazay le feron et aultres plasses, capi- 
taine des cent genlilhomme de la maison du roy 
gouverneur des villes et chasteaux Compiegne et 
de Liale en ilandre, et mareschal de France, Moy 
Marie de Thianges femme et espouse de M' Re- 
gnault D^allonneau chevalier, seigneur du RouUet, 
de S^ Flovier et aultres lieux, liens et ad voue 
tenir tant pour moy que pour mon mariz absent 
au paîs de Boulonnais en qualité de commandant 
daoe la ville de Sedan et S^ Jean destapre pour 
Monseigneur le duc Daumont, à cause de vostre 
ditte faaronnye de Preuilly nostre ûef seigneurie 
et chastellenye de S^ Flovier a foy et hommage 
lige, et ronssin de service abonné, loyaux-aides, 
quant échoient, aussi abonné , et aultres droits 
seigueuriaux tel que nos prédécesseurs ont ac- 
coustumés vous rendre, protestant les bailler ci 
appres par le menu lorsque mon mari sera de 
retour ou au pluslét qu'il me sera possible. 

« Bn la quelle chalellenye il y a bourg com- 
posé de quatre vingt feus dhabitans ou denviron 
i{ai nous doibvent plusieurs menus droilz et deb- 
voirs. 

V Nous y avons nostre justice chastellenye de 
S* Flovier qui est rendue par nostre bailli de 
qainxaine en quinzaine suyvant la coustume et 
les ordonnances et décrets requis. Dans le dict 
bi)urg de 8^ Flovier, il y a église paroissialle, en 
la quelle nous somme fondateurs seuls avec les 
droictz de la ditte fondation honorifique et aul- 
tres droicta tel et comme ilz sont attribuez par 
laditte coutusme et qui appartiennent aux sei- 
gneurs cbasteUains. 

« Dans le quel bourg nous avons four banal 
avec loua droits de la ditte coustume. Y avons 
ausey loua droictz de mesures etcrochelz pour 



bolanger et mesures & vin et bled et aultres 
droictz mesme du boisseau plus grand que du 
vostre d'un seizièsme, comme nos prédécesseurs 
ont aocoustumé jouyr. 

a Avons nostre moulin bancquier, appelé le 
moulin Premier avec tout droictz de la ditte cous- 
tume. 

a Bn nostre dit bourg avons quatre foires par 
chacun an, savoyr : la première le jour de S^ Vin- 
cent la 22 janvier, la seconde le jour do S^ Croix 
3 may, la troisiesme le jour de Tlnvenlion de la 
S** Croix, la quatriesme le 14 septembre; et tous 
las lundys de la semaine les marchez, qui nous 
ont este accordez ou a nos prédécesseurs par les 
Boys, avec les droictz des dittes foires et mar- 
chez. 

« Avons auasy de nostre dit bourg droict de 
bouchery comme nos prédécesseurs ont accous- 
lûmes jouyr. Avons en la dictte paroisse de S^ 
flovier droict de dixme de bled de treize gerbes, 
etc.... 9 

Autrefois le bourg était entouré de murailles 
et de douves. Au centre, et non loin de l'église, 
se trouvait un donjon dont on ne voit aujour- 
d'hui aucune trace. En avril 1746, cette terre fut 
comprise dans le marquisat de Verneuil, érigé en 
faveur d'Ëusèbe^ocques Chaspoux, introduc- 
teur des ambassadeurs. Le seigneur de Saint- 
Flovier jouissait des droits honorifiques dans 
l'église paroissiale et y possédait une chapelle 
particulière. 

Au xiu* siècle, la dlme de la paroisse était 
partagée entre le seigneur du lieu et la collégiale 
de Saint-Martin de Tours. Par la suite, la collé- 
giale vendit sa moitié de dime, qui devint un 
fief relevant de la chétellenie du Boulet. Au mi- 
lieu du XV* siècle, ce Ûef appartenait à la famille 
de Quenand des Bordes. Il passa ensuite à Jean 
de Grasleul, qui rendit hommage au seigneur du 
Boulet en 1481. 

Sbionburs de Saint-Flovier. 

I. — Hugues de Saint-Flovier, chev., cité dans 
des chartes de 1175, de 1211 et de 1229, est le 
premier seigneur connu de Saint-Flovier. Au 
mois d'août 1229, il donna à l'abbaye de la Merci- 
Dieu tout ce qu'il possédait à la Rocbepozay et à 
Pozay-le-Vieil. Cette donation fut approuvée par 
le baron de Preuilly. Hugues avait deux frères : 
Airaud et Guillaume, qui sont mentionnés dans 
la charte de 1229, ci-dessus relatée. 

II. — Airaud (ou Éreaud} de Saint-Flovier, 
chev., succéda à son frère dans la possession de 
ce domaine vers 1240. Son sceau représente un 
losange, avec cette légende : S, Ereadi de Sain 
Ftover f. Après Airaud, la terra de Saint-Flovier 
passa, on ne sait comment, dans la maison de 
Preuilly. 

m. — Geoffroy V, baron de Preuilly, seigneur 
de la Rochepozay et de Saint-Flovier, fit son tes- 
tament en 1285 et fut inhumé dans le chœur de 
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l'abbaye de Preuilly. De son mariage avec Mar- 
guerite de N., Il eut : !• Bschivard IV, qui suit; 
•2* Jouberl, seigneur du Bois, près d'Azay-le- 
Féron; S» Jehaune, femme de Guillaume Main- 
got, seigneur de Surgères. 

IV. — Eschivard IV, baron de Preuilly, seU 
gneur de Saint-Flovier, de la Rochepozay, de 
Cingé el d'Azay-le-Féron, mourul en 1320, lais- 
sant six enfants de son mariage avec Marguerite 
Turpin, fille de Guy Turpln et de Marguerite 
d'Ussé : !• Eschivard V, baron de Preuilly, che- 
valier - bannerel ; 2» Pierre- André, qui suit; 
3»Griset;4« Marguerite, prieure de l'Hôlel-aux- 
Nonains; 5* Isabeau, religieuse; 6* Jehanne, 
femme de Bernard Robert. 

V. — Pierre-André de Preuilly, chev., seigneur 
de Saint-Flovier, du Roulet el d'Axay-le-Féron, 
reçut, en 1331, l'hommage de Guillaume Le 
Blôy, valet, pour sa terre de Gorbet, située dans 
la paroisse de Flér&-la-Rivière et relevant de 
Saint-Flovier. 

VI. — N. d'Eschelles, chev,, seigneur de Saint- 
Flovier et du Roulet, est cité dans un acte de 

1380. 

YII. _ Tiercelet d'Eschelles, fils du précédent, 
chev., seigneur de Saint-Flovier et du Roulet, 
rendit hommage au baron de Preuilly le 39 mars 
1434. 

VIII. — Pierre d'Eschelles, fils du précédent et 
seigneur des mêmes lieux, reçut l'hommage de 
Jean d'Alès, pour sa terre de Gorbet, le 13 août 

1453. 

IX. — Gilles d'Eschelles, chev., fils du précé- 
dent et seigneur de Saint-Flovier, est cité dans 
des titres de 1492 et 1504. 

X. — Jean Chenu, chev., devint seigneur de 
Saint-Flovier par son mariage avec Antoinette 
d'E8chelles,'fillede Gilles (vers 1535J. 

XI. — Louis de Marafin, deuxième du nom, 
fils de Louis de Marafin, seigneur de Nolz, con- 
seiller et chambellan du roi, et de PerrouDelle de 
Liniers, comparut, en 1559, à la Rédaction du 
procès-verbal de la coutume de Touraine, en qua- 
lité de seigneur de Saint-Flovier, de Notz, de 
Hochecot et de Terrefronte. De son mariage avec 
Catherine d'Avaugour, il eut un fils unique, 
François, qui suit. 

XII. — François de MaraÛn, chev., seigneur do 
Saint-PIovler, du Roulet, de Notz, de Rochecot, 
d'Oblerre et de Terrefronte, maître d'hôtel du roi 
(1563), épousa Françoise d'Avaugour, fille de Jac- 
ques d'Avaugour, seigneur de Courtalain, et de 
Catherine de la Baume. De ce mariage naquit 
Louis, qui suit. 

XIIL — Louis de Marafin, chev., seigneur de 
Saint-Flovier, du Roulet, de Notz et de Rochecot, 
eut deux enfants de son mariage avec Anne de 
Maillé : François et Anne. 

XIV. — François de Marafin, chev., seigneur 
dos mêmes lieux, mourut sans postérité, vers 
i:i83. 8a succession passa à Anne, sa sœur. 



XV. — Anne de Marafin, dame de Saint-Flo- 
vier, du Roulet, de Nolz et de Rochecot, épousa, 
en premières noces, vers 1584, Adrien du Fau, 
ot, en secondes noces, Pierre de Gonigham, sei- 
gneur de Gange, des Hayes^ àe Chariheteau el de 
llechaussay. Anne de MaraÛn mourut le 21 no- 
vembre 1586. 

XVI. — Daniel deThianges, Éc, acheta les terres 
de Saint-Flovier et du Roulet, des héritiers Mara- 
an, vers 1600. Dans un acte de 1632, il est qua- 
lifié de baron du Roulet el de Saint-Flovier. De 
son mariage avec Françoise Renard, il eut : 
i» Louis, qui suit; 2' Marie, née à Saint-Flovier 
le 19 juin 1619; 3* Françoise, mariée le 13 juin 
1650, à Philibert-Emmanuel de la Bouchard ière, 
seigneur de la Vienne et du Cormier ; 4* Char- 
lotte, femme d'Antoine de Sanson, Éc., seigneur 
d'Avignon; 5" Jeanne, mariée à René Sauvage, 
Éc., seigneur de la Renaudrle. 

XVII. — Louis de Thianges, chev., seigneur 
du Roulet et de Saint-Flovier, mourut sans pos- 
térité, vers 1650. Les terres du Roulet et de Saint- 
Flovier passèrent à sa sœur, Marie, femme de 
Regnault Dation neau. 

XVIIL — Regnault Dallonneau, Éc., seigneur 
de Saint-Flovier et du Roulet, du chef de sa 
femme, rendit aveu à Louis de Crevant d'Hu- 
mières, baron de Preuilly, pour sa chAtellenie de 
Saint-Flovier, le 27 octobre 1672. Il eut deux en- 
fants : François, qui suit, et Marie-Madeleine, 
mariée, le 12 mai 1681, à Jacques de Menars, 
seigneur de la Carrière. 

XIX. — François Dallonneau, Éc., seigneur du 
Roulet et de Saint-Flovier, eut, de son mariage 
avec Marguerite-Elisabeth Caluze : 1* Marie- 
Jeanne-Élisabeth, née à Saint-Flovier le 29 mai 
1667 ; 2« Marguerite, née à Saint-Flovier le 3 dé- 
cembre 1689. 

"XX. — Jacques Chaspoux, Êc., seigneur de 
Verneuil et lieutenant des gardes de Monsieur, 
acheta les terres de Saint-Flovier et du Roulet 
vers 1690. De Claire Renaudot, il eut, entre au- 
tres enfants : Eusèbe-Jacques, qui suit; Jacques « 
prêtre; Catherine, mariée, le 17 juillet 1706, à 
François de Barbançois, marquis de Sarzay; 
Marie-Claire, décédée à Tàge de treize ans et 
•nhuméo dans l'église de Saint-Flovier* 

XXI. — Eusèbe-Jacques Chaspoux, marquis de 
Verneuil, seigneur de Saint-Flovier, doyen des 
secrétaires de la chambre du roi et introducteur 
des ambassadeurs, mourut le 2 janvier 1747, 
laissant un fils unique, Eusèbe-Félix, de son 
mariage avec Louise-Françoise de Bigres. 

XXII. — Eusèbe-Félix Chaspoux, marquis de 
Verneuil, comte de Loches et seigneur de Saint- 
Flovier, épousa, le 24 juin 1748, Anne-Adélaïde 
de Harville, dont il eut : 1* AdélaSde-Louise-Féii- 
cité, née le 24 avril 1744; 2* Marie-Charlotte-Oa- 
brielle, née le 26 août 1749; 3* Anne-Isabelle- 
Michelle, mariée, le 3t janvier 1769, à Reué- 
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Louis-ChArlM de Uenou, marquis de Menou, sei- 
gnenr de Boussay. 

XXIII. — René-Lonis-Charles, marquis de 
Menou» fut seigneur de SainUFlovler et du Bou- 
let du chef de sa femme, qui eut ces terres en 
dot. Il mourut le 30 janvier 1822. 

MÂiaxs Di Saint-Flovibr. — AssalIIy, 1801. 
— Jean Galland, 1804, 29 décembre 1807, 14 dé- 
cembre 1812, 2 janvier 1826. — Jean-Jacques- 
Théodore Orouin, 17 janvier 1831. — Assailly, 

4 décembre 1834, démissionnaire en 1835. ~ 
Jean-JBcqae»-Théodore Drouln, 10 octobre 1835, 

5 juin 1837. — Gailand, 1843. — Octave, comte 
de Menou, 27 août 1846. — Joseph Berthelot, 
1862, mai 1871. — Jean Richer, 12 février 1874, 
2J janvier 1878. 

Axch. d*I.-el-L„ E, 4» 104, 260; G,. 404; cure de Saint- 
Flovier, — D. Hoasuao. VI, 2613, 2814, 2615, 2671; 
MI. 3327-31 ; IX, 4100 hU; XI, 4865, 5272; XII, 6830, 
7315. — Goyet, NobiliairÉ de Towraine. — Re(pBtreB 
d'éUfr<iTt] d« Stiat-FlOTier. — S«int-AJIais, Nobiliaire 
univenel de France, XI, 239. — Recueil det hittorient 
dn Gaule», XXIU, 663. — Preuves de l'histoire de la 
maison de Menou, 93. — Étremtei â la noblesse, YIII, 
>$6. — D'Hoûer, Armoriai général, rcp. 3», 1" partie. — 
Bibl. de Toors, Tableau de la généralité de Tours, ma- 
oiîS€rit n* 1212. — Lhermit^-Souliers, Hist. de Ut noblesse 
de Tùorame, 279. — La Cheanaye-defr^Boit et Badiert Dic- 
tion, de la noblesse, V, 234. — Lunbron de Lignlm, Chà- 
teanx et fiefs de Touraine, -~ Bibl. de Tours, fonds SaJ- 
œon, titres de Saint-Martin, Vn. — Hôle des fiefs de 
Touraine, — Conférence de la rédaction de la coutume 
de Touraine (1S59), Tours, Letourmy, 1786. — Ezpilly, 
Diction, des Gaules et de la France. — P. Anselme, 
Bîst. généoL de la maieon de France, II, 418. — Du- 
four. Diction, de Farrondissement de Loches, I, 263. — 
Amauùre'aimanach d^Indre^t-Loire (1877), p. 172. 



:. V. Us Félies, c" de Marray. 
(le), y. Feu, c* d'Épeigné-les-Bois. 

» 

Fol (la), f., c" d'Azay-sur-Cher, 

foi (la), f., c"* de Bossay. 

S*oi (l6 lieu de la), paroisse de Saint-Mîcbel- 
du-Bois. —II relevait de l'abbaye de Preuilly, 
suivant une déclaration féodale faite le 4 janvier 
1637. — (Arcb. d'I.-ei-L., titres de l'abbaye de 
PreuiUy.) 

WÙl (la), f., c** de Sazilly. — La Foye, carie 
de Cassint. 

B*oi-Clianteloa (le lieu de la), paroisse 
do Jaulnay. — Ancien fief. — {Rôle des fiefs de 
Touraine,) 

Foillos« V. Fouillouix. 
Foire-de-Saint-Rocli (la), f,, c** de 

Saitil-Bocb. 

Foirerie (la), f., c** de Betz. 
Folrerie (la), f., c** de Chambray. 
Folretrie (la), f., c"« de Panzoult. 
Foi-IUbert (le lieu de), paroisse d'Athée. 



— Il relevait du fief d'Athée (I&64). — (Arch. 
d'I.^lrL.,G, 12.) 



:, vil., c" de Bléré, 30 habit. — Gai- 
gnerie de Faye, 1368. — Bois-de-Foix, 1741. — 
Foix-le-Sage, 1791. — Foix, carie de l'état- 
major. — Ancien fief. Les Ursulines d'Amboise 
possédaient dans ce village une métairie qui fut 
vendue nationalement le 19 février 1791. En 
1358, celle métairie appartenait à Jehan de Brion. 
— {Cartulaire de Varchevêché de Tours, — 
Arch. d'I.-el-L.,E. 40; Biens nationaux.) 

Foix, f., c" de Bossay. — La Foy, 1586. — 
Foix, carte de Cassini. — Ancienne dépendance 
de l'abbaye de Preuilly, — (Arch. d'I.-et-L., 
abbaye de PreuiUy.) 



• V. Foix, c" de Bléré. 

Folalne (la), f., c»« d'Azay-sur-Indre. — 
La Folaine de Chédigny, 1535. — FoUaine, 
caries de Cassini et de l'élat-major. — Ancien fief, 
relevant du Chapitre de Loches. En 1450, il ap- 
partenait à Fouques Guydas, capitaine du châ- 
teau d'Amboise et maître d'hôtel du roi. Perrette 
de Moriers, veuve de Fouques, se remaria à Guil- 
laume Marques, qui devint ainsi seigneur de la 
Folaine. Catherine Marques, fille de Guillaume et 
dame de la Folaine, épousa François Fumée, Éc, 
seigneur des Fourneaux. Vers 1516, la terre de la 
Folaine fut saisie et adjugée à Jean-François de 
Cardonne. Celui-ci eut pour successeurs : Philibert 
Tisifàrt, Éc., général de Bretagne (1525-35), ma- 
rié à Anne de Cardonne; — Joachim et Claude 
Tissart (fils du précédent), Jean do Nouroy, ma- 
rié à Marguerite de Cardonne; — Michel des Li- 
.gneris, écuyer du duc d'Alençon, marié à Claude 
de Cardonne (1540); — Bené des Ligneris, Éc., 
échanaon de la reine de Navarre (1554); — Anne 
de Nouroy, veuve d'Antoine de Jussac (1575); — 
Jean de Jussac, Éc, marié, le 13 septembre 1576, 
à Marie du Bols; — Astremoine-Claude de 
Jussac, chev., maître d'hôtel du roi et gentil- 
homme de sa chambre (1618), marié à Claire 
Nau, fille de Claude Nau, Éc., seigneur de la 
Boissière, et de Jeanne de Lardy ; — Joseph de 
Jussac, chev., capitaine d'infanterie (fils du pré- 
cédent) , marié à Catherine Drouin , fille de 
Charles Drouin, Éc., seigneur de la Couture, et 
de Catherine Le Secq; — Claude de Jussac, frère 
du précédent, qui lui vendit la Folaine par acte 
du 7 septembre 1665); — Dreux le Hayer, Éc, 
qui acheta la Folaine, de Claude de Jussac, le 
26 octobre 1681 ; — Thomas-Dreux le Hayer, fils 
du précédent, inspecteur général des gabelles au 
département de Touraine (1737); — Philippe- 
Louis le Hayer, Éc, maître d'hôtel du roi, lieu- 
tenant du roi au gouvernement de Toul, décédé 
vers 1749; — Diane-Gabrielle de Jussac, veuve 
de Michel de Conflans, marquis d'Armentières ; 
Jeanne de Vienne, veuve de François Chevalier, 
I)en8ionnaire de l'Académie des sciences, et Mar- 
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guérite de Vienne, veave de Pierre Hubert» bour- 
geoU de Paris (1749-50), héritières de Philippe- 
Louis le Hayer; — René-Joachin Testard des 
Bournals, Éc., trésorier de France et grand-voyer 
de la généralité de Tours; il acheta la Folaine, des 
précédents, vers 1750 ; — Charles-Yves-Thibault, 
comte de la Rivière, marquis de Wartigny, sei- 
gneur de la Folaine (175i); — Joseph-Pau l-Yves- 
Roch-Gilbert du MoUier, marquis de la Fayette, 
maréchal des camps et armées du roi, major 
général au service des États-Unis d'Amérique, et 
Jacques-Henri-Hugues-Thibault de Lusignan- 
Lezay, colonel dn régiment de Flandre, co-aei- 
gneurs de la Folaine (1789). 

Arch. d'I.-etrL., C, 602; B, 127, 130, 131, 138. 133, 250; 
0,45, 123, 246; Lettre» patentes, 435; Biens nationaux. 
^ Lhennita-Souliers, Bist. de la noblesse de Touraine, 
207, 298. — Regiftreê d'éUt-ciril de Saint-Pierre de Ché- 
^ipiy^ «. Ljt Cbetoaye-deB-Boii et Radier, Diction, de la 
nobUsse, XIV, 876. — Rétancoart, Nom féodaux, 1, 345, 
515, 545. — P. Anselme, Bist. généal, de la maison 
de France, VI, 425; VII, 505. — Mémoire» de Michel de 
Marottes, 86. — Dnfonr, Diction, de V arrondissement de 
Loches, I, 4. — Rardet, L'églUe collégiale de Loches, 
26. — C. CheTaller, Diane de Poitiers au Conseil du roi, 
p. TD. ~ Bélê de» fiefs de Tourame, — Ribl. de Toura, 
fonds SahnoD, titre» de Notre-Dame de Loches. 

Ii*Olalne (moulin de la), c** d'Azay-êur- 
Indre. — Il relevait de Ghédigny. Il fui vendu 
nationalement le 13 frimaire an V, sur la Fayette, 
émigré. — (Arch. d'I.-et-L., B, 127, Biem nalto- 
naux.) 

Foland, f., C"* de Jaulnay. 

S*Oleret» c** de Rléré. V. FonUnay, 

Volerez (moulin de), paroisse de Mon tré- 
sor. — Moulin à Foulon de Fblem, 1234; Mo^ 
lendinus Foies de Monteisor, 1230; Molendinus 
Folerez, 1250. — FoUeret, 1284. — An mois 
d'avril 1234, Geoffroy de Palluau, seigneur de 
Uonfrésor, donna aux religieux du Liget une 
rente de trente sols tournois à percevoir la veille 
de la Toussaint sur son moulin de Folerez. C'était 
alors un moulin à foulon. — (Arch. d'I.-et-L., 
Inventaire des titres du Liget. ~ Cartulaire 
du Liget. — D. Rousseau, VU, 2681 , 2767.) 

Volerle (la), c"* de Monthodon. V. Follerie. 

S'olet , c*' de fialesmes. V. FoUet. 

Folet (moulin de), c*" de Pussigny. V* 
Moulin-Foulon. 

Folet, ou Follet (moulin de), sur le 
ruisseau de Puchenin, c"* de Sainte-Maure. — 
Follet, carte de Tétat-major. 

S^olat. V. Follerez, paroisse de Montrésor. 

Folie (la), f., c* d'Azay-sur-Cher, 

Folie (la), ou CouUère, f., c** de Reau- 
mon t-J a-Ronce. 

Folie (la), f., c*' de Retz. — Folie, cartes de 
Gassini et de l'élal-magor. 



Folie (la), f., c»* de Rléré. — Tenemenlum 
quod vocoUur Folie-Anseaume situm apud 
Blereiufn in feodo Boberti Marques, miliiis, 
1258 (charte de Saint-Julien). —En août 124S, 
Anselme de Rléré donna ce domaine à l'abbayo 
de Saint-Julien. Cette donation fut ratifiée en 
mars 1258, par Jean de Rerrie, seigneur d*Am- 
boise. — (Arch. dl.-et-L., fief de Blèri. — D. 
Housseau, VII, 3105.) 

Folie (U), f., c^ de Rossée. 
Folie (la), c»* de la Cellê-Sainl-Avenl. — 
La Folie, cartes de Gassini et de l'élat-major. 

Folie (le lieu de la), paroisse de Chambray. 
— U devait une rente au prieur de flois-Rahier, 
suivant une déclaration féodale du 13 septembre 
1704. — (Arch. d*I.-et-L., G, 24.) 

Folie (le lieu de la), c" de Chançay. — Il 
dépendait du fief de Picoseaye en 1464, — (Arch. 
d'I.-el-L., G, 81.) 

Folie (la), f., c" do la Chapelie-Hlanche. 

Folie (la), f., c" de Charnizay. 

Folie (la), f., c-« de Ghédigny. — Bile rele- 
vait du ûef de la Folaine. — (Arch. dl.-et-L,, E, 
133.) 

Folie (la), f., c"* de Ghouzénrar-Loire. — 
La Folie, carte de Gassini. 

Folie (la), f., c* de Gonlinvoir. — La 
Folie, carte de Gassini. 

Folie (la), ham., c»« de Grotelies, 13 habit. 
— La Folie, carte de Gassini. — Ancienne pro- 
priété de Téglise de Tours, & laquelle elle avait 
été X vendue, au xvii* siècle, par Michel Thyou, 
chapelain de la chapelle Sainte-Marthe. — (Arch. 
d'I.-et-L., 0,110,113.) 

Folie (la), f., c" de Crouzille». — Folie, 
cartes de Gassini 1 de rétai-m«jor. 

Folie (la), f., C-* de Gussay. — La Folie^ 
carte dç Gassini. 

Folie (la), ham., c** de Dolus, 15 habiU — 
La Folie, cartes de Gassini et de Téiat-major. 

Folie (la), f., €•• de Draché. — La Folie, 
cartes de Gassini et de Tétat-mi^or. 

Folie (bois de la), près des Loges, c** de 
Ferrières-Larçon. 

Folie (la), f., c** de Fondettes. 
Folie (la), f., C-* de GeniUé. 

Folie (la), f., c" de Gizeux. — La Folie. 
carte de Gassini. — La maison d'habitation a été 
construite au xv« siècle. Le 1" novembie 1627, 
ce domaine, qui relevait de Gizeux, fut ▼endo par 
Florent Riétrix à Jean Riétriz, avocat et ndaire à 
Gizeux. Andrée, fille de ce dernier et propriétaire 
de la Folie, épousa, le 18 avril 1643, René Mau- 
rays, fermier général de la terra de Qiieax« Celte 
terre passa ensuite à Michel Maofmys dt U Da- 
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Hère, — à la famille Marquis, -* puii à la te- 
mille GaArin. — (Arch. d*I.-e(-L^ E. «- Guérin, 
Notice MUT GUeux, 41.) 

S*olle (la), f., €•• du Grand-Preasîgny. — 
Andenne propriéUI de la cqtb d*Étableaux, sui- 
vant un bail du 15 Janvier 1752. — (Arch. d'I,- 
el-L., G, 182.) 

WdllB (la), f,, CP* de La Croix. — FoUe- 
Utmon, xYi* siècle. — La Folie, carte de Cas- 
sini. — Ancien iief. En 1622-69, il appartenait à 
la famille Haren. — (Arch. d'I.-et-L., S, 31.) 

Folle (la), f., c** de la Perrière. -* La Fo- 
lie, carte de Tètat-mi^or. 

Folie (le lieu de la), c** de la Haye, près de 
la ville. 

Folie (la), f., c** de Langeais, 

Folie (le lieu de la), c** de Lémefè, près du 
bourg. 

Folle (la), f., c" de Loches. — La Folie, 
cartes de Gassini et de l'état-major. — En 1598, 
elle appartenait à Charles d'Agulllon. — (Arch. 
d'I.-elrL., Viantaises de Beatdieu.) 

Folle (la), f., c** du Lourous. 

Folie (la), f., c^ de Monnaie. 

Folie (la), f., c"* de Hontbazon. — La Fo" 
lie, carte de Cassini. — Ancien flef. Vers 1550, il 
appartenait à Jean de Menou. — (D. Housseau, 
Xn, 7055-56.) 

Folie (la), f., c*' de MonUoois. — La Folie, 
carte de rétst-mi^or. 

Folie (la), f., c^ de Noizay. 

Folie (la), f., c** de Pemay. — La Folie^ 
cartes de Gassini et de Tétal-mi^or. 

Folie (la), f., c*« de Ports. — La Folie, 
cartes de Gassini et de rétat-major. ~ Par acte 
du 21 mars 1542, l'abbaye de Noyers donna ce 
domaine à rente perpétuelle, à fiesnard de la 
Fontaine. Bn 1680, René Robin, bailli de la Haye, 
en était propriétaiie* Son fils, René Robin, sienr 
de la llontraye, fit une déclaration féodale à 
Pabbaye de Noyers le 91 janvier 1685. ~ (Arch. 
d'I.-et-L., Inventaire de» uns et reniez de Vab" 
baye de Noyerg.] 

Folie ( la), L, c** de Preuilly. 

Folie Cift)) U c" de Sache. 

Folie (le lieu de la), près des Robineauz, 
c** de Saint-Épain. 

Folie (la), f., c** de Saint-Flovier. 

Folie (la), ty e"« de Saint-Patrice. 

Folie (la), f., c"" de 8alnt-Symphorien« — 
Elle relevait du flef de Gbaumont. Par acte du 
23 août 1522, Hamelin de Maulay la vendit à 
Pierre Thévenin, éehevin et contrôleur du grenier 
à sel de Tours. — (Archives d'I.-et-L., 6, 4^3.) 



Folie (la), L. o** de 8ainte>Maure. 

Folie (la), f., c** de 8alnt»-Radégonde. — 
Le» Noyé», 1601 ; la Mauduitière, 1737 ; FoUe- 
Vauberois, 1780. — Elle relevait censivement 
du fief de Marmoutier. En 1659, elle appartenait 
à Nicolas Joubert. — (Arch. d'I.-«l-L„ JJformott- 
tier, sommier des rentes et mens» séparés.) 

Folie (la), f., c»* de Souvigny. — La Folie, 
carte de Gassini. 

Folie (le lieu de la), près de la Croix-Satnt- 
Blaise, c"* de Truyes. — Il fut donné à rente 
perpétuelle, en 1466, par Pierre, abbé de Gorme- 
ry. — (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des titres de 
Cormery.) 

Folie (la), f., c*» de Veigné, 

Folie (la), ham., c"* de Vemou, 16 habit. — 
Fbleise, Faletse, xm* siècle. — La Folie, caries 
de Gassini et de l'état-major. — U relevait de la 
baronnie de Vemou. — {Cartulaire de Varche^ 
véché de Tours.) 

Folie (la Haute-), f., c^ de Villiers^u-Boin. 
— Haute-Folie, carte de Tétat-major. 

Folie- Anseaoxne (la). V. la Folie, c^^ 

de Bléré. 

Folie-d'BSm'bnul (la maison de la), pa- 
roisse de Sainl-Cyr, près du chemin de Saint-Cyr 
au Carrol-de-l'Homme-Noir. Elle est menlionnée 
dans un acte de 1786. — (Arch. d'I.-et-L., G, 
394.) 

Folie-d'^Btableaux (la), v. la Folie, 
(f* du Grand-Pressigny. 

Folie-Gk>uaude (la), f., c** de Pemay. 

Folie-Kemon (la). V. la Folie, c" de 
La Croix. 

Folie-Maasé (la), f., c"« de Saint-Nico^ 
las-de-Bourgueil. 

Folies (le lieu des], près de la Groix-Pallu, 
c" de Panzoult. 

Folies (le Heu des), près de Château-Ghe- 
vrier, c"* de Rochecorbon. • 

Folies (les), c»* de Truyes. V, Varennes- 
de-Truyes, 

Follerie (la), ou Foline, ham., c-«de 

Monthodon, 12 habit. — Folerie, carte de Gas- 
sini. 

Follet, ou Folet» moulin, c" de Bales- 
mes, sur le ruisseau de Follet. — Hôtel et hé" 
bercement de Follet, 1439. — Follet, carte de 
l'état-major. — Ancien fief, relevant de la ba- 
ronnie de la Haye, à fol et hommage simple. -^ 
(D. Rousseau, XII, 6039.) 

Follet (le ruisseau de). — Il vient de la 
commune- de Cussay dans celle de Balesmes, 
passe à la Olanchère, à la Touche, à Cery, fait 
mouvoir le moulin de Follet, passe à Rutoo» au 
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moulin de Teirette, et se jette dans la Creuse. 

Follet (le lieu de), près de la Loge, c^ de 
la Celle-Guenand. 

FoHet (moulin de), c** de Sainte-Maure. 
V. FoleL 

FoUetrle (la), ham., C* de la Chapelle- 
Blanche, 16 habit. *- Folleirie, carte de Cassini. 

9*olletri6 (la), f., c**de Saint-Christophe. 

FoUière (le lieu de la), près de l'Étoile, c-* 
de Vernou. 

Folton (le lieu de), près de Pilaudri, c"* de 
Gléré. 

Folts ( Adolphe - Zëphir - François - Aimé - 
Adèle), né à Toulouse le il novembre 1802, 
colonel d'état-major le 10 Juillet 1848, général de 
brigade le 10 mai 1852, général de division le 
26 mai 1859, grand-efflcier de la Légion d'hon- 
neur (1864), fut nommé commandant de la dix- 
huitième division militaire, à Tours, le 3 mai 
1871. Le 16 août de la môme année, il fui admis 
dans le cadre do réserve. Il mourut à Paris le 
4 Juillet 1877. — {Le Moniteur de Varmée du 
26 juillet 1877. — Le Moniteur universel du 
7 août 1877.) 

Fombeiclie, vil., c* de Saint-Martln-le- 
Beau, 68 habit. ~ Fontbesche, 1485 ; Fonibèche, 
XVII* siècle. — Fombeiche, carte de Tétat-majOK 
— Fombèche, carte de Cassini. — Ancien fief, 
relevant d'Amboise. En 1397, il appartenait à 
Pierre d'Amboise ; — en 1468, à Jean Berard; — 
en 1479-85, à Pierre Marques; — en 1515, au 
Chapitre du Plessis-les-Tours, qui le posséda 
jusqu'à la Révolution. Le Chapitre rendit hom- 
mage au château d'Amboise le 20 novembre 1724. 
Les port et passage de Chandon dépendaient de 
ce fief. Fonbeiche fut vendu nationalement les 7 
et 8 mars 1791, au prix de 82,565 livres. — 
(Arch. d'L-€t-L., C, 560, 633, 651 ; Biens natio- 
naux, — Bétancourt, Noms féodaux, II, 612. — 
Bibl. de Tours, fonds Lambron de Lignim, Châ- 
teaux et fiefs de Touraine. — De Marolles^ 
Hist, des comtes d'Anjou, II, 6, 52.) 

S*onbaJMl (le lieu de), près de la Creuse, 
c* de Barrou. 

Vonberland» c"« de Chamizny. V. Fond- 
Berlan» 

S'onbon, f., c** de Boussay. — Fonbon^ 
carte de Cassini. — Ancien fief. La métairie de 
la Forge en dépendait. — (Arch. d'I.-el-L., E,23). 

Fonbon, c*" de Rllly. V. Fondbon, 

B^ncelive, t., c** d'Orblgny. — Ancien 
fief, relevant de Mon trésor. Il a été possédé par 
la famille Pellegrain de l'Étang (xvin* siècle). — 
(De MaroUes, Hisi, des comtes d'Anjou], "^krch, 
d*I.-6t-L., E. 

Fonolier ou Font<âier, f., c** de vu- 



landry. — Fons Chari, 1032; Fonscharus^ 
1064; Domus S, Martini apud Fonscariumj 
1086; Locus qui dicitur Funcher, 1096; Locus 
Fundiscari, 1202; Fonchier, 1275; Héberge^ 
ment de Fonchier, 1300 (Chartes de Fabbaye de 
Marmoutier). — Fonchet, carte de Cassini. — 
Ancien fief, relevant du château de Tours. Il 
s'étendait dans les paroissM de Colombiers (\^il- 
landry) et de Berthenay. L'abbaye de Marmou- 
tier en était propriétaire. Au commencement du 
XI* siècle, elle y fonda un prieuré. La chapelle 
de Foncher est mentionnée dans divers titres des 
XI*, XII*, XIII* et XV* siècles. Le service religieux y 
était célébré par un religieux de Marmoutier. 
Garnier, vivant en 1091, est le premier prieur 
connu. 

La mairie de Foncher constituait un fief qui 
appartenait, au commencement du xui* siècle, au 
seigneur de Colombiers (Yillandry) et relevait de 
l'abbaye de Marmoutier. Vers 1206, Barthélémy 
de Colombiers la donna à ce monastère. Cette 
donation fut confirmée par une charte de Pierre 
Savary, seigneur de Montbazon et de Colombiers, 
du mois de mai 1213. Les religieux de Marmou^ 
tier, en leur qualité de seigneurs de Foncher, 
avaient le droit de haute, moyenne et basse jus- 
tice, sur les habitants de ce domaine. En 1083, 
Eudes, comte de Blois et de Tours, leur donna le 
droit de poche dans le Cher, près de leurs seigneu- 
rie et prieuré. Pierre de la Brosse, seigneur de 
Langeais, vendit, en 1275, pour 60 livres tour- 
nois, à l'abbé de Marmoutier, un droit appelé 
le bûcher^ quMl possédait dans les bois de Fon- 
cher. En 1791, la propriété de Foncher, vendue 
nationalement, fut adjugée à Viol des Ormea, au 
prix de 198,100 livres. 

Arch. d1.-et-L., C, 336; Chartet de Marmoutier; in- 
ventaire deê titres de Foncher; Biens nationaux. — 
Bâte des fiefs de Touraine. — D. Housseu, H, 414. €09 
685, 915, 932; III, 798. 830, 854. 870. 939; IV, tlU; V, 
1733, 1765, 1766; VI, 2165, 2165 ««,2221, 2235, 2371 ; 
VII, 3279; VIII, 3414, 3425, 3445; IX, 3874; XII. 6377, 
6379. -^ D. Martène, Biat, de Marmoutier, II, 117. — 
Chronieon prior, majoris Monasterii^ 392. — BibL de 
Tours, fonds Sslmon, titres de Marmoutier, n, III, IV. 

Vonober (le Petit-), paroisse de Druyee. — 
Ancienne propriété de l'abbaye de Marmoutier 
(1520). — (Arch. d'I.-el-L., Inventaire des titres 
de Foncher.) 

Fonclusa (lea Haut et Bas), f., c^ de la 
Celle-Guenand. — Hôtel de Foncluse, xv siècle. 
— Le 19 mai 1438, Imbaut d'Azay vendit ca do- 
maine à Jehan Metais. — (Bulletin de la Soc. 
archéol. de Touraine (1868), p. 143}. 

S*onclU8e (fontaine de), c** de la Celle- 
Guenand. Ses eaux se jettent dans l'Egronne. 

Fonourie (la), f., c** de Berthenay. — 
Foncurie^ carte de Tétat^mijor. — Foncheurie^ 
carte de Cassini. 

S*ond (la), f., C"* de Berthenay, près de ta 
Loire. ^ La Fond, carte de Cassini. 
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Fond (la) et la Petite-Lafond, f., c"< i 
de Mamy. ~ Le Fond, cartes de l'éUit - ms^or 
et de Cassioi. 

VonA (le liea de), paroisse de Saint-Paterao. 

— Aocien fief, relevanl de la prévôté d'Oë, sui- 
vant un aveu du 10 octobre 1470. — (Arch. d'I,- 
el-L., Prévôté (TOë,) 

Fondamer, f., c-* de Bossay. 
Fondberlan, ou Fonberlan, f., c"* 

lie Cbarniiay. — Fonbrelanl, carte de Cassini. 

— Ancien fief, relevant de la baronnie de 
Preuilly. — (Arch. d'I.-et-L., E.) 

Fondbon, ou Fonbon, f., c- de Rllly. 

— Fonbon^ carte de l'étal-major, 

Fondbon (ruisseau de). — Il prend sa 
source dans la commune de Rilly et passe dans 
la commune de Mardi ly-sur- Vienne. 

Fondenière (la), f., paroisse de Bueil. — 
Fondenière^ 1251. — Par une charte du mois de 
février i251, Barthélémy du Plessis, chev., la 
donna à l'abbaye de Saint-Julien de Tours. — 
(Arch. d'I.-et-L., litres de Bueil, — Mém. de la 
Soc, arehéoL de Touraine^ VIII, 205). 

Fonderie (le lieu de la), paroisse de Gra- 
vant. — En 1707, il appartenait à Côme de Beau- 
vau. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Pommier^ 
Aigre). 

Fondât» c"* d'Esves-le-Moutier. V. Fon- 
dettes. 

Fondettes, commune du canton de Tours- 
Nord, arrondissement de Tours, à 8 kilomètres 
de Tours. — Ecclesia de Fundeta, xi* siècle 
{Charte de Marmoutier), — Ecclesia Sanct» 
Marim de Fundeta, 1080 (Charte de Marmou- 
tier), — Ecclesia de Fundetis^ 1149 {Charte 
d*Engebaud, archevêque de Tours). — ParO' 
chia de Fundetis^ 1253 (C/iar(6 de l'abbaye de 
Beaumont), — Fondetes, 1285 {CharUd^Ha/r- 
douin de Maillé), — Parochia de Fondetis, seu 
de Fondetes, 1290 {Cartulaire de Varchevéché 
de Tours). — Fondettes, 1477 {CharU de Saint- 
Martin], — Fondette, carte de Cassini. 

Elle est bornée, au nord, par les communes de 
Saint-Roch et de Gharentilly; au sud, par la 
Loire; à Test, par Mettray et Saint-Cyr ; à l'ouest, 
par Luynes. Elle est arrosée par la Loire, par le 
ruisseau de Saint-Roch et par la Choisille. Elle 
est traversée par la route nationale n* 152 de 
Brlare à Angers. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de cette commune : Le Chesneau, ancienne 
propriété du prieuré de Sainl-Côme. — Les 
Carias, connues dès le xiii* siècle. — Château- 
Gaillard, ancien fief, relevant de Martigny. — 
Criabé, ancienne propriété de. l'abbaye de Mar- 
moutier. -^ Les Gherières, ancien fief, relevant 
de Bréhémoni. — La Chaise, ancien fief, relevant 
de Martigny. — Gharcenay, ancien fief, connu 



dès le X* siècle. — Chantolouzo (87 habit.). ^La 
Charmoise, ancien fief. — Chatigny, ancien fief, 
connu dès le ix* siècle, et relevant de Martigny 
ot de Maillé (Luynes). — I^e Grand-Barré, ancien 
fief. — Le Petit-Barré, ancien fief, propriété de 
la collégiale de Saint-Martin de Tours. — La 
Bodinière, ancien fief, relevant de Martigny. — 
Beauchéne, ancienne châlellenie. — La Bruèrc, 
ancienne propriété de Saint-Martin de Tours. — 
La Boucardière, ancien fief, relevant de Maillé et 
de Bréhémont. — Le Boulay, ancien fief, relo- 
vant de Martigny. — Le Plessis-d'Enfer, pro- 
priété de Saint-Martin de Tours. — Boisjésus, 
ancien fief, relevant de Rochecorbon, — La Bru- 
zelte (127 habit.]. — Le Bois-Farault, ancienne 
propriété des Minimes de Tours et de la collé- 
giale de Saint-Martin. — Le Plessis, ancienne 
propriété de Saint-Martin. — Les Tourettes, an- 
cien fief. — Quincampoix, ancienpe propriété de 
l'hôpital de Luynes. — La Pinsonnerie, ancien 
fief. — Taillé, ancien fief, relevant du château 
de Tours. — Le Ruisseau, ancienne propriété du 
prieuré de Saint-Côme. — La RouUère, ancienne 
propriété des chanoinesses de Luynes et de la 
collégiale de Saii)t-Martin. — Villeblanche, ancien 
fief, relevant de Charcenay et la chapelle Saint- 
Remi. — Les Roches, ancienne propriété du 
prieuré de Saint-Côme et de la collégiale de 
Saint-Martin. — La Petite-Plaine, ancien fief. — 
Les Troia-Maries, ancienne propriété de Saint- 
Martin. — Port-Foucault, connu dès le xi* siècle. 
— Vallières (66 habit.), .ancienne paroisse. — 
Vauliard, ancienne propriété du chapitre de 
Saint-Venant. — La Guignière (85 habit.). — 
Martigny, le Haut-Martigny et le Petit-Martigny, 
anciens fiefs. — Les GuilletS; ancienne propriété 
de l'aumônier de Saint-Martin et de l'hôtel-Dieu 
de Tours. — Guesne, ancien fief, relevant de 
Martigny et de Maillé (Luynes). — Gareau, ancien 
fief. — La Morand ière, ancien fief. — Les Musse- 
tries, ancienne propriété de l'hôpital de la Charité, 
de Tours. — La Fremaudière (48 habit.). — Mar- 
san, ancienne dépendance de la prévôté de la 
Varenne. — Les Houdries (25 habit.), ancienne 
propriété des Jacobins de Tours. — La Cheminée- 
Ronde (27 habit.). — La Laise, ancienne pro- 
priété de l'hôpital de la Charité, de Tours. — La 
Martinière, ancien fief. — Lavaré (26 habit.), an- 
cien fief et prieuré relevant du château de Tours 
et appartenant à l'abbaye de Marmoutier. — 
L'Essay, ancien fief. — Tréchet (14 habit.). ~ 
La Cave, la Croix-Gadifer, la Croix-Chauffour, la 
Grande^ur, les Deux-Croix, le Crucifix, les Cos- 
sons, les Chevaleries, la Chaussée, la Goquerie, le 
Clos-de-Chevalette, la Croix-Boureau, les Aunayes, 
la Bilietrie, la Reste, Bois-Rateau, la Barbarie, la 
Renardière, la Balancerie, la Bonnellère, les Pa- 
touillaox, la Brosse, les Bandes, la Bourdonnière, 
la Barre, la Bardouzière, la Thibaudière, Boia- 
Thoreau, Bois-Sanlage, Bourg-Joli, les Aubuis, 
le Bordeau, le Treuil, les Brosses, les Bordes, la 
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Burette, les Assis, fielair, Beaumaooir, la Berthel- 
lerie, la Pétrie, Barcelonne, Beaujardin, laTrem- 
blerie, la Bonde, le Clos-Poulet, le Soreau, la 
Picardie, les Tombes, la Petite-Viandière, le Ti- 
son, le Verger, Roulecrotte, Vaumoron, Tartifame, 
la Papillerie, les Ronciôres, Rochebise, le Paradis, 
Rigalon, le Pont-Loché, le Porleau, la Perrée, la 
Violetlerie, les Buettes, Port-Corbeau, Port-de- 
Vallières, Puits-Rose, la Pivoltière, la Planche, 
le Portail, les Rabatteries, les Vallées, Toidet, les 
Boulets, le Roguet, Mareuil, les Fourneaux, le 
Fourblanc, Ganay, la Houasardière, les Hamar- 
dières, Loge-Loup, la Hargaudière, le Morier, le 
Grand-Hérault, la Joncherie, la Forge, les Grand 
et Petit-Ormeau, la Maison d'Ardoise, les Maisons 
Rouges, Mazère, Marienne, la Limongère, la 
Gouraay, la Grande-Fosse, la Guignardière , les 
Hemeris, la Justerie, la Huberdière, le Jardin, la 
Fortellerie, les Landes-Blanches, les Fontaines, 
Salnt-Étienne, la Folie, l'Enfer, etc. 

Avant la Révolution, cette paroisse était dans 
le ressort de l'élection de Tours, et faisait par- 
tie de l^rchidiaconé d'Ontre-Loire. £n 1793, elle 
dépendait du district de Tours. 

Superficie eacUutrale, — 3208 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Lecoy-Moreau, a été 
terminé le 4 septembre 1813. 

Population, — 486 feux en 1764. — 2116 ha- 
bit, en 1*801. — 2100 habit, en 1804. — 2445 ha- 
bit, en 1808. — 2400 habit, en 1810. ~ 2363 ha- 
bit, en 1821. — 2471 habit, en 1831. — 2423 ha- 
bit, en 1841. — 2283 habit, en 1851. — 2247 ha- 
bit, en 1861. — 2258 habit, en 1872. — 2276 ha- 
bit, en 1876. 

Foire le 25 mars. — Assemblée pour location 
de domestiques le 2* dimanche de juin. 

Bureau de poste, — Perception de Luynes. 

L'église, placée sous le vocable de Saint-Sym- 
phorien, est assez renuirquable. Elle a trois nefs. 
BAlie au zu« ou au xiii* siècle, elle a remplacé un 
autre édifice qui est mentionné dans uîb charte 
datant du commencement du zi* siècle. Au xv" 
siècle, sur plusieurs points, elle a subi des rema- 
niments et d'importantes réparations. Son portail, 
qui no manque pas d*éléganca, a été construit à 
celte époque. 

Il résulte de deux chartes du xi* siècle, que, 
primitivement, l'église était sous le vocable de 
la sainte Vierge. 

Vers 1060, un prêtre nommé Garin acheta de 
Gilduin de Maillé et d'Agnès de Vendôme, sa 
femme, le junoragium de l'église de Fondettes, 
au prix de 70 sols. En 1084, Hardouin de Maillé, 
lils aine de Gilduin, donna cette église à l'abbaye 
de Marmoutier, qui fut confirmée dans cette pos- 
session par Bngebault, archevêque de Tours, 
vers 1149. 

Dans la nef principale se IroovaSent deux cha- 
pelles, l'une dédiée à sainte Anne, l'autre à sainte 
Barbe. Elles lurent démolies au mois d'août 1788, 
avec l'autorisation de l'archevêque de Tours. Il 



restait trois autres chapelles qui étaient dédiées : 
l*une à la sainte Vierge, l'autre à saint Joseph, la 
troisième à saint Jacques. 

Le droit de présentation au titre curial, appar- 
tenait à l'archidiacre d'Outre- Loire. 

Les chanoinesses du Saint-Sépulcre de Luynes 
possédaient dans le bourg de Fondettes une mai- 
son appelée Maison de l'AumÔne, pour laquelle 
elles devaient à la fabrique une renie de cinq 
setiers de blé et d'un seller de seigle, que l'ou 
employait à faire le pain bénit, pour le jour de 
Pâques. De plus elles étaient tenues de fournir 
l'huile et le coton nécessaires pour rentretien 
d'une lampe à trois verres flambants pendant 
tous les offices des dimanches et fôtes. Cetle 
lampe était placée devant la chapelle de la sainte 
Vierge. 

La Maison de l'Aumftne fut vendue nationale- 
ment, le 13 avril 1791, et adjugée an sieur Jean 
Clisson. 

Le Registre de visite des chapelles du diocèse 
de Tours, en 178'', lait mention de diverses cha- 
pelles domestiques qui existaient, à cette époque, 
dans la paroisse de Fondettes. Ces chapelles 
étaient situées: à la Gharmoise, appartenant à 
l'abbé Dufrementel; — au Chàteigner, apparte- 
nant à N. du Buisson ; — au Boulay, dont le pro- 
priétaire était N. Sonnet, docteur-médecin; — 
aux Hamardières, appartenant à N. Patas; — à la 
Plaine, appartenant à N. Gouin ; — aux Tourelles, 
appartenant à M"* LetorI; — au Paradis (pro- 
priétaire, M"* de Lugré) ; — à Taillé, appartenant 
à N. Hubert de Lauberdière; ~ à la BiUetrie, ap- 
partenant à N. Chevalier; — à la Morinièro (pro- 
priétaire, N. Audebert). 

Cette dernière, construite en 1761, par François 
Souchay, trésorier de France, a Tours, fut consa- 
crée, le 29 juillet de la même année, sous ie 
vocable de l'Assomption de la sainte Vierge, par 
Raymond de Durfort, grand-archidiacre et vicaire 
général de l'église de Tours. Les abbés de Ville- 
loin et de la Clarté-Dieu assistèrent à cette céré- 
monie. 

La chapelle de Notre-Dame-du-Ghevalet, située 
dans la commune de Fondettes, taisait partie de 
l'ancienne paroisse de Valllères. On y célébrait 
une grand'messe, tous les ans, le 8 septembre. 

A la Guignière, se trouvait une autre chapelle, 
constituant un bénéfice et qui appartenait à La 
collégiale de Saint-Martin. N. Dauphin, chanoine 
de Saint-Martin, possédait ce bénéfice en 1787. 

Les registres d*état-civil de la paroisse de Fon- 
dettes commencent en 4539. 

Cuaés AB FoiinBTTJis. — Pierre Loison, 1437. 

— Jean Angibault, 1468, 1462. — Nioolaa Brif- 
Tault, 1512. Le 13 septembre de cette année, 
il rendit hommage à Gilles de Laval, seigneur de 
Maillé, pour le fief de la Bourdonnière. — Ai- 
mard Delamotte, 1559. — ' Jean Ragedeau, 1621. 

— Jean Boureau, 1676-86. — X}ourdin, 1736. — 
i^ran^ois Soudée, 1787, 1740.— Jean Roy, 1746. 
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— Haiiin fi«urtault, 1788. — Louis Lucas, curé 
eoDstilutîonnel, 1791, 1793. — RaimbauU, 1804. 

— Hoguet, 1831. — Mouju, 1843, actuellemeut en 
foDctlons (1880). 

La paroisse de Fondettes formait un fief peu 
important, relevant du château de Maillé. En 
1248, il appartenait à un chevalier nommé Jean 
de Clérembault. Par la suite, il fut possédé par 
les propriétaires du fief do Marligny, qui, en celte 
qualité, jouissaient des droits honorifiques dans 
l'église. Vers 1666, il appartenait à Joseph Le 
Boucher; — en 1724, à Louis-Auguste Le Bou- 
cher; — en 1789, a Louis-Ambroise-Élienne Le 
Boucher, qui comparut à l'assemblée électorale de 
la noblesse de Touraine. 

Les droits honorifiques dans l'église /je Fon- 
dettes, et ceux de lods et ventes, d'échange et 
coutre-échange^ dans la môme paroisse, consti- 
tuaient un fief relevant du roi à foi et hommage- 
lige, à cause du châleau de Tours. Galherine 
Mehée de Léiang, veuve de Louis Le Boucher, 
seigneur de Marligny, de Fondettes et des Fossés- 
do-Maillé, rendit hommage pour ce fief le 10 
janvier 1777. 

En exécutant des travaux de terrassement dans 
cette commune, en 1846, on a découvert les restes 
d*ane voie romaine. 

Il existe, dans les archives de la Préfecture 
d Indre-et-Loire, un plan assez curieux de l'an- 
cienne paroisse de Fondettes. Il a été dressé à la 
fin du xvui* siècle. Il se trouve dans la série E, 
n*366. 

Maiabs ds Pondbttbs. ~ Poirier, 1801. — Mo- 
risson, 1804» 29 décembre 1807. — Paul-Julien 
JouiTray, 20 juin 1813. — Le baron Loui&-Marie 
Auvray, 1818, août 1821, décédé à Fondettes, le 
11 novembre 183;$. — Hestlvier-la-Grandlère. 
2 janvier 1826. — Eugène Loiseau, premier sep- 
tembre 1830, 22 novembre 1834. — Anatole-Louis 
Le Mans, baron Auvray, 20 juillet 1846, décédé 
à Fondettes, le 8 novembre 1856. — Ripault, 
1862. — Gustave Marchant, mai 1871, 9 février 
1874, 21 janvier 1878. 

Arch. d'I.-el-L., Chartet de Marmoutier; Titres 
de Saint-Côme; Ctu-e de Fondettes; C, 588; E, 246, 
306; G, 14, 19, 516; Biens nationaux. — D. Hoasseau, 
II, 301, 545 ; III, 869; IV, 1160; V, 1732; VII, 3342; XII, 
6400. 6623, 6751, 6752. - Bibl. naUonale, Gaignères, 678. 

— Cartuiuire de Varchevéehé de Tours. ^bibl de Toutb, 

msxiiiBcriiB a*> 1265, 1308; fonds Salmon, titres de âfar- 

moutier. — La Touraine. — C. Chevalier, Promenades 

pittoresqjtes en Totcraine, 164. — D. MarUne, Ilist. de 

Marmovtier, I, 444. — Mém. de la Soc. archéol. de 

Tour., III, XIX ; X, 120 ; XIH, 66, 08. — Registres d'étaf 

«tiril d« FoDdeltes. — Annuaire-Almanach ctlndre-et- 

Lotre (1877), p. 100. - A. Joanne, Géographie d'Indre- 

rt-Loire, p. 98. — ExpilJy, Diction, des Gaules et de la 

France, UI, 197. 

Fondettes, L, c« d'Bsves-le-Moulier. — 
Fondet, carie de Cassini. 

FondgrouaiS» f., c«« de Ilarrou, 
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FpnçlarauaiB, f., c- d^ ci^umu^y. — 

Fonsegroye, carte de Cassini. 

Fondis (le), vil., c" d^,^ourguail, 134 ha- 
bit. — Fondis f carte de Cassini. — On y voyait 
autrefois une chapelle, dédiée à Notro-Dame et 
qui dépendait de l'abbaye de Bourgueil. — (Bibl. 
de Tours, fonds Salmon, titres de Bourgueil, — 
Poiiillé du diocèse d'Angers, 1648.) 

Fondis (bois de), près de la Mousillère, c"* 
de Jaulnay. 

Fondis (le lieu des), près du Lizon, c** de 
Marîgny. 

Fondis-de-G-aleme (les), f., c*« de 

Luzé. 

Fondis-de-la-Salle (le lieu du), près 

du Grand-Pas, c*« d'Avon, 

Fondpeaux (le lieu des), près des Grave- 
rais, c** de Chouzé-sur-Loire. 

Fondreaux (le lieu des), près de la Li- 
goire, c»* de Ligueil. 

Fondreaux-de-la-Borde (le lieu 

des), près du Plessis-Regnault, paroisse de Vou- 
vray. — (Arch. d'I.-et-L., Prévôté d^Oë.) 

Fondrière (la), f., c- de Cheillé. — Fon- 
drière, caries de Tétat-major et de Cassini. — On 
y voyait une chapelle, indiquée sur la carte de 
Cassini et qui a été détruite de notre temps. En 
1660, la Fondrière appartenait à Louis de Beau- 
vau. Dans le môme siècle, elle a été possédée par 
la famille de Choiseul. — (Arch. d'I.^t-L., B, 
170.) 

Fonds (le Heu des), près de Mougou, c" de 
Crouzilles. 

Fonds (les Grand et Petit), ham., c" de 
Mouzay, 27 habit. — Qrand-Fond, carte de Cas- 
sini. 

FondS-de-BaSSe (les), f., c**de Chinon. 

Fonds-de-G-uerine(lelieu des), près 

de Buis-Buret, c»" de Chezelles. 

Fongimont (le lieu de), c"" de Dolus, 
près du chemin de Fossèche aux Guilloteaux. 

Fonsalive (le lieu de), près de Larçy, c»* 
de Neuilly-lo-Brignon. 

Fons Cliail. V. Fontcher. 

Fons de Valcodre. V. la Coudre, c" 
de Ghambray. 

Fons Janvier. Y.Fontaine'Sainl'Mar' 
tin, c" de Neuvy-Ray, 

Fons Marein, paroisse de Bray (Reigoac). 
Elle est citée dans un jugement de Raoul de Bray, 
de 1224. — (Bibl. de Tours, fonds Salmon.) 

Fons Poillosa. — Cette fontaine, située 
dans les environs de Noyers, est mentionnée dans 
une charte du «• siècle. — {Carlulaire de 
Noyers.) 

11 
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Fons S. Martini. Y. Fontaine-Saint- 
Martin, c"* de Saiol-Épain. 

Fons Ventalis. V. la Fontaine, c* de 
MoDthodoD. 

Fontaine (la), f., c" d'Ambillou. — La 
Fontaine, carte de l'étal-major. 

Fontaine (la), f.,c-«d'Aulrècho. — Ancien 
fief, relevant d'Amboise. — (Arch. d'l.-el-L., C, 
603.) 

Fontaine (la), f., c"' d'Auzouer. — .\Qcien 
fief, relevant de Brouard à foi et hommage simple. 
En 1494, il appartenait à Guillaume de Prunelé. 

— (Arch.d'I.-et-L., E, 22.) 

Fontaine (la), f., c" d'Avrillé, près du 
bourg. 

Fontaine (la), f., c-* d'Azay-le-Rldeaa. — 
La Fontaine de Février, xvii" siècle. — (Arch. 
d'I.-et-L., Très, de Saint-Martin.] 

Fontaine (la), f., c* du Bridoré, près du 
bourg. — La Fontaine, carte de Gassini. 

Fontaine (la), f., c"* de Candes. 

Fontaine (la), ou Fontaine -du - 

Hreuil, f.,c"* de CUam bourg.— La Fontaine, 
cartes do Cassini et de l'ôtat-major. — Ancien fief, 
relevant du château de Loches. En 1650, il appar- 
tenait à la famille Frangé; — en 1662, à René 
Scarron, maréchal des camps et armées du roi, 
marié à N. Frangé; — en 1717, à Loui&-Pierre 
Barbanson ; — en 1747, àEusèbe-Félix Chaspoux; 

— en 1766, à Charles -Luc-Hil aire CouUard, 
chev.; — en 1780, à Louise-Albertine fiaignan, 
qui le vendit à Victor de la Lande, par acte du 
2 janvier 4781. — (Arch. d'I.-et-L.,C, 336, S82, 
603, 639. — Bétancourt, Noms féodaux, II, 898. 
Mém. de la Soc. archéol, de Tour,, X, 97.) 

Fontaine (le ruisseau de la), C'de Cham- 
bourg. — Il prend sa source au lieu appelé la 
Fontaine, passe au Petit-Luain et se jette dans 
l'Indre, au lieu nommé les Prés-de-la-Noué. 

Fontaine (la), f., c* de Chambray. V. 
Fontaine- Blanche. 

Fontaine (la), f., c"« de Ghannay. — Fon- 
taine-Babinière, xvii* siècle. — La Fontaine, 
carte de Cassini. — Ancien fief, relevant de Rillé. 

— (Arch. d'I.-et-L., E, 318.) 

Fontaine (la), ham., c"* de la Chapelle- 
Saint-Hippolyte, 13 habit. 

Fontaine (la), f., c-" de Château-la-Val- 
lière. — Bonne- Fontaine, carte de l'état-major. 

Fontaine (la), f., c"* de Ghaveignes.— La 
Fontaine, carte de Cassini. — Ancien flof, rele- 
vant de Milly. En 1553, il appartenait aux héri- 
tiers de Gilles de Razines; — en 1554, à Anne 
Dalbert; — en 1713, à Samuel Pupin, décédé le 
13 août de cette année; — en 1790, aux Mission- 
naires de Richelieu. — (Arch. d'I.-et-L., C, 600; 



Biens nationaux. —Registres d'étal-civil de 
Chaveignes). 

Fontaine (la), f., c** de Chemillô-sor- 
Dôme. — Fontaine-Saint-Martin, carte de Cas- 
sini. 

Fontaine (la)» f., c* de Chouzé-sor-Loire. 

Fontaine (la), f., c"* de Continvoir. 

Fontaine (la), f., c-* d'fisves-l&-Mouli6r. 
Les Fontai7\es, carie de l'état-major. — La Fon- 
taine, carte de Cassini. — En 1791, elle apparte- 
nait à Jacques de Ponard et à Mari»-Anne de Uui- 
nemont, sa mère. — (Arch. d'I.-«t-L., Biens na- 
tionaux.) 

Fontaine (la), f., c" d'Esvres. — La Fon- 
taine, carte de Cassini. — Elle est citée dans une 
charte d'.Vrchambaud et d'Ingilrade, pourSainl- 
Martin, on 906. {Alodum situm in pago Turo- 
nico, in vicaria Eveninse, in villa nuncupante 
Fontanas,) — (Bibl. de Tours, fonds Saimon, 
titres de Saint-Martin,) 

Fontaine (la), f., c"« de Fondettea. — 
Fontaine-Belouse, 1650; Fontaine-du- Verger, 
1771. — Les Fontaines, cartes de Cassini et de 
l'état-major. — Elle relevait du fief do Vailièn;», 
suivant une déclaration féodale du 8 mars 1650. 

— (Arch. d'I.-ot-L., E, 18; Inventaire des titres 
de Saint'Roch et de Vallières. — Bibl. de Tours, 
manuscrit n"* 1421.) 

Fontaine (la), f., c"* du Grand-Pressigny. 

— Ancien fief, relevant de labaronniede la Haye. 
Il faisait partie autrefois de la paroisse d'Éta- 
bleaux. — (Bibl. de Tours, fonds Saimon, litres 
de la Haye.) 

Fontaine (la), vil., c** d'Ingrandea, 21 
habitants. 

Fontaine (la), f., c" do Ligré. — La Fon- 
taine, carte de l'état-major. — Elle devait uoo 
rente à la collégiale de Champigny, et apparte- 
nait, en 1676, à Guillaume Daguindeau. — (Arch. 
d'L-9t-L., G, 282.) 

Fontaine (la), f., c"* de Loches. — Ancien 
fief, relevant du ch&teau de Loches. — En 1433, 
il appartenait à N. du Bouchet. -~ (Bibl. nationale, 
Gaiguères, 678 ) 

Fontaine (la), f., c"* de Louestault, près 
du bourg. — Fontaine-Jeanne^ xvn' siècle. — 
La Fontaine, carte de l'état-major. — (Arch, 
d'I.-et-L., Très, de Saint^Martin.) 

Fontaine (la), f., c"* de Luynee. 

Fontaine (étang de la), c"* de Luyaes. 

Fontaine (la), f., c** de Marcllly-sur- 
Vienne. — La Fontaine, carte de Cassini. — 
Vers 1127, Thies des Roches donna ce domaine 
à l'abbaye de Noyers (Concessit monachis Nu- 
chariensibus molendinum de fonte Mardi" 
liaci), —{Cartulaire de Noyers, 492.) 
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Fontaine (bois de la), près du ruisseau du 
lînniil, c** de Mazières. 

Fontaine (la), f., c"* de Monnaie. — An- 
l'ion tief, relevant de firouard à foi et hommage- 
simple. Par acte du 14 août 1453, Jean Lequeu le 
vendit à Pierre Marques et à Martiue Bezard, sa 
femme, veuve eu premières noces, do Jacques 
(hnrrier. Le 9 décembre 1483, Pierre Marques le 
céda à l'abbaye de Marmoulier, qui le posséda 
i!j^(ua la Révolution. — (Arch. d'I.-et-L., E, 22; 
Abbaye de Marmoutier, Fief de la Grange; État 
des prieurés; Bieyis nationaux. — D. Marlène, 
Uist. de Marmoulier, II, 562.) 

Fontaine (la), f., c"« de Monthodon. — 
Fous Ventalis, 1040, 1068. — La Fontaiiie, 
carfe de Tétat-major. — Vers i040, Robert de 
Marray la vendit aux religieux de Marmoutier. 
Par la suite, des dif^cultés s'élevèrent au sujet de 
ia propriété de ce domaine entre Tabbaye de Mar- 
in «mlier et Hubert, flls do Robert de Marray. Hu- 
ncrl, par une charte rédigée à Sain(-Laurent-en- 
Gaîines, en 1068, renonça à ses prétentions. — 
rj. Housseau, II, 712.) 

Fontaine ( ruisseau de la ), c"" de Monlreuil 
'.'t de Saint-Onen. 

Fontaine (la), paroisse de Nouzilly. — 
Eq 1469, l'abbaye de Saint-Julien avait deux 
rentes sur ce domaine, l'une qui lui avait été 
ionnée par Pierre Grassi, Tautre qu'elle avait 
achetée de Jean de Poillé, chev. — (Bibl. de 
To\irs, Martyrol. S. JiUiani.) 

Fontaine (la) ou Fontaine-Jour- 
dain, faubourg de Preuilly, 100 habit. — Fon- 
l'iitic, carte do Gassini. 

Fontaine (la), c** de Rlllé. V. Fontaine- 
Ht >n niante. 

Fontaine, ouFontaines, haro, et chài., 

• ^' do Rouziers, 12 habit. — Fon laines- Mar an, 
fontaines-Rouziers, xvi", xvii* et xviii* siùolos. 

— Fontaine, cartes de Gassini et de Télal-major. 

— Ai:"îen fief, dépendant de la terre seigneuriale 
litt Rouziers. Le château fut construit, vers 1450, 
par Jean du Bois. 

Seigneurs de Fontaine, 

I. — Jacques Hamart, Éc., et Isabeau Boursil- 
iorjiie, sa femme, vendirent cette terre à Jean du 
i; Mi«^ par acte du 8 mal 1447. 

II. — Jean du Bois, Éc., secrétaire de la reine 
ei maître d^ôtel du roi, épousa Louise de Sillon 
et eut un fils unique, Jean II, qui suit. Il mourut 
\cri 1490. Sa veuve rendit hommage pour la 
(erre de Fontaine, le 6 novembre 1502. 

III. — Jean du Bois, deuxième du nom, chev., 
^'/i^neur de Fontaine, Bois-Bourdeil, Marau, etc., 
'"rit rôle ur général et secrétaire des finances, 
'-;>ou3a, le 6 octobre 1493, Jeanne Bohier, fille 

! Vîtromoine Bohier et d'Anne du Prnt. De ce 
li.iriage sont issus: 1* François, né à l'hôtel de 
)<i Ma^sequiére, à Tours, le 20 mars 1495, mort 



jeune; 2* Charles, né à Tours, le 23 mai 1496; il 
eut pour parrains le roi Gharles VIII et Thomas 
Bohier, général des finances de Normandie, et 
pour marrainee, la Reine et M"* de Yillequler de 
la Guerche; 3" Gatherine, née à Tours, le 14 juin 
1497; 4"* Thomas, né à Tours, le 17 février 1499; 
S* Antoine, protouotairo du Saint-Siège; 6* Jean- 
ne, qui épousa Jean Tesnière, bailli du Ven- 
dômois; 7* Astremoiue, qui suit; S*», 9*, deux 
cufants, morts en bas Âge. — Jean du Bois mou- 
rut en 1539, âgé de 87 ans, et fut inhumé dans 
la chapelle des Cinq-Plaies, dans l'église de Rou- 
ziers. 

IV. — Astremoiue du Bois, chev., seigneur de 
Fontaine-Maran et de Sonzay, maître d'hôtel du 
roi, épousa, dans Téglise de Saint-Saturnin de 
Tours, le dernier jour de novembre 1537, Jeanne 
de Fortia, fille de Bernard de Fortia, seigneur de 
Paradis et de la Branchoire, et de Jeanne Miron, 
et eut six eufauts: l'Antoine, qui suit; 2* Jeanne, 
née le 3 février 1543; 3"* Gharles, né le 8 mai 
1544, chevalier de Malte, décédé le 24 octobre 
1570; 40 Jean, né à Tours, le 7 décembre 1546; 
5° Astremoiue, né le 23 octobre 1553; 6<* Marie, 
née à Tours, le jour de Noël 1550. — Astremolne 
du Bois fut maire de Tours en 1564-65. 

V. — Antoine du Bois, chev., seigneur de Fon- 
taine-Maran, né à Tours, le 15 octobre 1541, épou- 
sa, au mois d'avril 1571, Marie Prud homme, fille 
de Louis Prudhomme, Éc, seigneur deFontenay, 
et de Marie Lhuillier, et eut quinze enfants. Deve- 
nu veuf, il entra dans les ordres, et fit partie de 
la congrégation de l'Oratoire. Il mourut à Paris 
le 29 avril 1627, âgé de 85 ans. Son corp:î, rap- 
porté en Touraine, fut inhumé dans l'église du 
prieuré de i'Enclottre. Son cœur fut déposé dans 
la chapelle du château de Fontaine. 

VI. — Pierre du Bois, fils aîné du précédent, 
cliôv., seigneur de Fontaine - Maran , épousa, 
le 17 février 1604, Framboise Olivier, fille de Jean 
Olivier, seigneur de Leu ville, et de Suzanne de 
Ghabannes. De ce mariage naquirent plusieurs 
enfants, entre autres, Jean, qui suit, et Louis, mar- 
quis de Givry, grand bailli de Touraine (1662). 

VII. — Jean du Bois, troisième du nom, chev., 
seigneur de Fontaine et de la Roche-Bourdeille, 
enseigne au régiment de Bellegarde, épousa, par 
contrat du 6 février 1647, Isidore-Marie de Sa- 
lins de la Fin, fille de Philippe-Guy de Salins de 
la Fin, seigneur de la Nocle, et de Charlotte de 
Saint-Gelais de Luslgnau. Il eut plusieurs enfants, 
entre autres Jean IV. 

VIII. — Jean du Bois, quatrième du uom, sei- 
gneur de Fonlûine. Vers 1670, cotte terre passa 
aux maius d'AngcIique-Isidoro du Bois. 

IX. — Angélique-Isidore du Bois, dame deFon- 
taine-Rouzlers, de la Roche-Bourdeille et du 
Plessis-Barbe, épousa, en premières noces, Claude 
Cottereau, Éc, seigneur de la Bédouèro. Elle con- 
tracta un second mariage, le 2 mai 1695, avec 
César de Goutance, fils de Hardouin deCoutance, 
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chev., et de Henriette Daen. Ce mariage fut célé- 
bré dans la chapelle du château de Fontaine. 

X. — Louis-Thomas du Bois, dit Olivier, fils 
de Louis du Bois , marquis de Leuville et de 
Givry, seigneur de laMauvissIère et de la Roche- 
Bourdeille, lieutenant-général des armées du roi, 
grand-bailli de Tonraine eu 1699, devint sei- 
gneur de Fontaine vers 1725. Il mourut le 3 avril 
1742. Il avait épousé, en premières noces, en 
mai 1708, Louise-Philippe Thomé, et en secondes 
noces, le 2 juin 1725, Marie Voysin, fille de Da- 
niel-François Voysin, chancelier de France, et de 
Charlotte Trudaine. Il n'eut pas d'enfants du 
premier lit. Du second mariage naquit une fille 
unique, Antoinette - Madeleine, qui épousa, le 
8 mars 1745, Charles-Léonard (ou Bernard) de 
Baylens. 

XL — Charles-Léonard de Baylens, marquis de 
Poyanne, lieutenant-général des armées du roi, 
grand-bailli de Touraine (i742}i fut seigneur de 
Fontaine, par suite de son maciage avec Antoi- 
nette-Madeleine du Bois. Il eut une fille, Hen- 
riette-Rosalie, qui épousa, par contrat du 17 fé- 
vrier 1767, Maximilien-Alexis de Béthune. 

XII. — Haximilien-Alexis de Béthune, duc de 
Sully, seigneur de Fontaine, duchefdosafemme, 
était fiis de Maxim ilien- Antoine- Armand de Bé- 
thune, prince d'Bnrichemont et de Boisbelle, duc 
de Sully, pair de France, et de Louise-Gabriel le 
de GhAtillon. Il mourut le 24 juin 1776. Sa femme 
était décédée le 14 octobre 1772. De leur mariage 
naquit une fille unique, Maximillenne-Augustine- 
Henriette. 

XIII. — Maximiilenne-Augustinc-Henriette de 
Béthune, duchesse de Sully, dame de Fontaine, 
comparut, par fondé de pouvoir, à l'assemblée 
électorale de Touraine, ea 1789. Elle épousa Ar- 
mand-Louis-François-Edme de Béthune-Gharrosl. 

Arcb. d'I.-«t-L., E, 16,81, 83, 141, 188; G, 14; Biens 
nationaux. — Registres d'état-civil de Routiers. ■— Râle 
des fiefs de Tour. — JUém. de la Soc. archéol. de Tou- 
raine, XVII, 174. — Annales de la Soe. d'agriculture 
d'Indre-et-Loire (1864), p. 139. — Laine, Arch. de la 
noblesse de France» L généal. For lia, 8. ^- Bibl. de 
Tours, manuscrits n** 1169 et 1313. — Bétancourt, Noms 
féodaux, L ^. — F> Anselme. Bist. généal, de la mai. 
son de France, VI, 485. — Lhermite-Souliers, Bist. de la 
noblesse de Touraine, 206 et saiv. — La Chesnaye-des- 
Bois et Badier, Diction, de la noblesse. 

S*OXltaine ( la), f., C* de saint- a ver tin. 

S'OUtaine (la), vil., c** de Saint-Branchs, 
21 habit. — La Fonlaine, carte de Cassini. 

XHontaine (la), paroisse de Saint-Chris- 
tophe. — Ancien Ûef. — {Rôle des fiefs de Tou- 
raine). 

FontAlne (la), f., c"* de Sainl-Épain. — 
La Fontaine, carte de l'état-major. 

Fontaine ( le ruisseau de la), c** de Saint- 
Épain. — Il prend sa source au lieu appelé la 
Fontaine et se jelltt dans le ruisseau de Mout- 
goger, au-dessous du moulin du Sabloné. 



X^ontaine (la), ou S*ontalne-Au- 

berty f., c" de Saint-Élienne-de-Chigny. 

S^ontalne (la), f., c" de Saint-Flovicr. — 
La Fontaine, carte de Cassini. — Ancien flpf, 
relevant du Boulet. — (Rôle des fiefs de Tou- 
raine.) 

Fontaine (la), f., près de la Glaise, c*" de 
Sainl-Laurent-en-Gatines. — La Fontaine, carte 
de l'état-major. 

Fontaine (la), f., c" de Saint-Paterne. — 
Fontaine-deS'Bains, carte de Cassini. — Elle 
relevait de la prévôté d'Oë. — (Arch. d'I.-et-L., 
Terrier d'Oë.) 

Fontaine (la), ham., c* de Saint-Senoch. 

— Fontaine du Vivier, 1330. — Fontaine de la 
Babinière, xvii* siècle. — Les Fontaines, carte 
de l'état-major. — La Fontaine, carte de Cassini. 

— Ancien fief, relevant du Chàtellier. En 1330, 
il appartenait à Jean de Teilleul, qui donna irci» 
arpents de vigne à l'église de Loches, pour la fon- 
dation d'une chapelle dédiée À saint Maihurin. 
En 1608, François de l'Étang, Éc, était seigneur 
de ce fief, du chef de su femme, Marguerite de 
Jussac, fille d'Antoine de Jussac. 

Le propriétaire d'un pré, situé dans la circons- 
cription de ce fief, était tenu d'apporter au sei- 
gneur du Châteltier, dans Téglise de Vareunos. 
le jour de la Pentecôte, entre les doux gntud'- 
messes, un chapeau de roses rouges, liées avec 
d€ la soie cramoisie. — (Bibl. de Tours, fond:§ 
Salmon, titres de Notre-Dame de Loches, — 
Arch. d'I.-el-L., C, t>06. — Bétancourt, Nomf 
féodaux, I, 390.) 

Fontaine (le ruisseau de la), ou de la 
Fontaine- de -la-Babinière, c"« Je 

Saint-Senoch. Il prend sa source au lieu app<^lc 
le Pré de la Chaise et se jette dans TEstrigneaU 
au lieu nommé les Tuffes. 

Fontaine (la), f., CdeSainte-Radégonde. 
— Elle a fait partie de l'ancienne paroisse de 
Saint-Georges. Elle relevait du fief de la Salle et 
appartenait,, en 1740, à Claude Cordier, grdlTier 
du Bureau des finances de Tours, décédé le ?4 
mars 1765. — (Arch. d'I.-et-L., G, 91. -- Regis- 
tres d^état-civii de Saint-Georges.) 

Fontaine (le moulin de la), c** de Souvi- 
gny. — Fontaine, carte de Cassini. — Il rolevint 
du Feuillet et apparlenail, en 1700, à Louis de la 
Motte-Villebret, qui le vendit, par acte du '21 
février 1707, à Jean-René Le Roy. En lîGr». 
Etienne - François, duc de Choiseul - Ambroi ^> > . 
qui en était devenu propriétaire, vers 17(>8. te 
céda à François du Cluzel, intendant deTouraiur?, 
pour y établir des moulins a organsin. Ver^ 
n94> 11 fut vendu nalionalement sur Louise-M:w 
rie-Adélaïde de Bourbon-Pentbièvre, veuve de 
Philippe d'Orléans. — (Arch. dn.-elL., C, 633; 
B, 30, 49, 54. — Biens nationaux.) 
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Fontaine (le ruisseau de la), e** de Son- 
viçoy. — H fait mouvoir une usine et se jette 
dans l'Amasse. 

S*ontaiJie (la), f., C* de Trogues. — En 
1791, elle appartenait à Auguste-Christ Goddes 
<ie Varennos. — (Arcli. d'I.-el-L., Biens nattO' 
naux.) 

Fontaine (la), f., c" de Verneuil-le-Châ- 
teau, près du bourg. — La Fontainey carte de 
Tetat-major. 

Fontaine (la), f., c* deVernou. 

Fontaine (lo ruisseau de la), — prend sa 
&)urce dans la commune de Vouvray et so jette 
dans la Brenne, c"* do Veinou. Il est mentionné 
dans une charte de Plillippe d'Orgepeau, de 121 1. 
— (Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de 
iSaint'Martin,) 

Fontaine-À-Fer [le lieu de la), c"' de 
Ferrières-sur-Beaulieu. 

Fontaine-À'Qenest ( le ruisseau de la), 
c"d'Avon. — Fonlame-à-Genesl^ carte de l'é- 
tal-major. Il prend sa source près du Marchais- 
Blanc, re^it les eaux des Grandes-Fosses, des 
fontaines des Tesnières, de la Fontaine des Geais, 
prend le nom de ruisseau de la Fontaine des 
Geais et passe dans la commune de Vil lai nés. 

Fontaine - Aubert (la), v. La Foii' 
laine, d^* de Saint-Étienne-de-Chigny. 

Fontaine-au-Berruyer (le lieu de 

la', paroisse de Ghemillé-sur-Indrois. — Il est 
cilé dan» un titre de 1452. — Cartulaire du Li- 

Fontaine-an-Teseder (la), f., c** de 

Saint-Antoine-du-Rocber. 

Fontaine-aux-I>anies (la), nom don- 
né à une partie de la forêt de Chinon. 

Fontaine-aux-Oallottes (le lieu de 

ia), près des VioUières, c" de Chaumussay. — 
Il est cité dans une déclaration féodale du 3 avril 
1559. — (Arch. d'I.-el-L., Invenlaire des titres 
de Vabbaye de Preuilly.) 

Fontalne-aux-Ouimats (le lieu de 

la), €■• de Bourgueil. — Il est cilé dans des acles 
lies 20 janvier 1577 et 2-2 juin 1589. — (Arch. 
dI.-€t-L., H, 17.) 

Fontaine-aux-Maçons (le lieu de 
la), près des Ebatés, c** de Nouans. 

Fontaine-aux-Mères (la), f., c» 

d'Arlannes. 

Fontaine-aux-Oiseaux (la), ham., 

c*' de Bléré, 22 habit. — Fontaine-aux-Oiseaux, 
l'.irte de l'élal-major. 

Fontaine-Bellutôe (la), c* de Mon- 
naie. V. Saunerie (Petite-). 

Fontaine -Belouze (la), c* de Fon- 

dettes. V. La Fontaine. 



Fontaine-Bénite (le lieu de la), près 
du ruisseau de Madelon, C** de Neuillé-Pont- 
Pierre. 

Fontaine-Besnon (la), f., c**d'Avon. 

— Fontaine-Besnon, carte de i'état-major. — 
Ancien fief, relevant d'Oigné. En 1642, il appar- 
tenait à Guy-Aldonso Durfort, marquis de Duras. 
Il a été possédé, dans lo même siècle, par la fa- 
mille de Cholseul. — (Arch. d'I.-el-L., C, 621. 

— Bibl. de Tours, fonds Lambron de Lignim, 
Châteaux et fiefs de Touraine. — Rôle des fiefs 
dé Touraine.) 

Fontaine-Blanche ou laFontaine, 

f., C"* de Chambray. — La Fontaine, cartes de 
Cassini et de I'état-major. — En 1461, le prieuré 
do Bois-Bahicr donna le lieu de la Fontaine à rente 
perpétuelle à Jean Haqnot, n condition qu'il y 
consiruiraii une métairie. — (Arch. d'I.-et-L., 
Prieuré de Grandmont.) 

Fontaine-Blanche (la), fontaine, c*' 
de Luzé. — Elle jelle ses eaux dans le ruisseau de 
Bouquigny. 

Fontaine-Blanche (le lieu delà), près 
de Cambray, c" de Marcilly-sur-Vienne. 

Fontaine-Blanche (le lieu de la), près 
de la Vienne, c" de Noyers. 

Fontaine-Bouchard (la), f., c*** de 
Ghemillé-sur-Dôme. 

Fontaine-Boudrée (la), f., c' de Ver- 

uou. 

Fontaine-Bouillante (la), f., c* de 

Rillé. — La Fontaine, carte de I'état-major. 

Fontaine-Boursaude (le lieu do la), 
près de la Cave, c** d'Esves-le-Moulier. 

Fontaine-Breton (la), ham., c* do 

Vernou, 11 habit. 

Fontaine-Chaudron (closerle de la), 
paroisse de Sainl-Denis-Hors. — Ancienne pro- 
priété de l'bôlel-Dieu d'Amboiso. — (Arch. d'I.- 
et-L., Hôtel-Dieu d'Amboise.) 

Fontaine-Chaude ( le lieu de la), près 
de la Haute-Jonchère, c"* de Veigné. 

Fontaine-Chiche (la), f., c" de Vil- 
liers-au-Boin. 

Fontaine-Comble (le ruisseau de la), 
c"' de Marçay. 

Fontaine-d'Aleth (la), fontaine près 
d'Alelh, c" de Civray-sur-Esves. -^ Elle jette 
ses eaux dans TEsves. 

Fontaine - d'Ange (la), uu Fon- 
taine-en-Bangôy paroisse do Poizay-le- 
Joli, en Poitou. — Tei^a de Fonte, 1240 (charte 
de la Merci-Dieu). — Fontaine de Benais^w* 
siècle. — Fontainef carte de Cassini. — Ancienne 
chàtellenie, relevant de la baronnie de la Haye, 
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à franodovoir et deux chapeaux de roses, paya- 
bles, tous les ans, à la recette de la Haye, la veille 
do ta Pentecôte. Jehan de Benais rendit aveu pour 
ce domaine, le 18 avril 1480. Dans cet aveu il est 
dita que l'hostel fort de Fontaine est clos do 
grousses murailles à mâchicoulis, créneaux, ar- 
baleslriers, ponl-lovis et environné de douves et 
fousses pleines d'eau, o Aux xvii* et xviii* siècles, 
la Fontoine-Dango appartenait à la Tamille Âu- 
bery. 

D. Housseau, XII, 6039, 6044, C819. — Dugast-Matifeux, 
État du Poitou souê Louis XIV, 333. — A. Goujel, Ar- 
moriai du Poitou, 65. — Lalanne, Hist. de Chàtellerault, 
II, 493. — D'Hoiier, Armoriai général, reg. !•'. — La 
CfaeinAye-dea-Boia et Badier, Diction, de la noblesse, \, 
918. — Bélancourt, Noms féodaux, I, 336. — Afém, de 
la Soc. des Antiquaires de C Ouest (1858-59, p. 522). 

IP^ontaine-d' Arrêt (le lieu de la), près 
de Doux, c" de Pussigny. 

IP^ontalne-d' Auvergne (la), fontaine 

située à la Verrerie, près de Bléré. — Elle esl 
mentionnée dans une sentence arbitrale du 
26 août 1679. — (Arch. d'I.-et-L., E). 

Fontaine-d'Auzon (le ruisseau de la). 
— Il prend sa source au lieu appelé Boislentour, 
c"* de Faye-la-Vineuse, sur les limites de Sérigny 
(Vienne), passe à Chantereine, à Marnay et va 
dans la commune de Razines. Il fait mouvoir une 
usine. 

Fontaine-d'Auzon (la), c"« de Huis- 
mes. V. Foniaines-d'Auson. 

Fontaine - de - Benais (la), Fon- 
taine-de-Benais. V. Fontaine-Dangé. 

Fontaine-de-Oliozac ( la ), c** d'Abiliy. 

V, Chozac. 

Fontaine-de-Cingô (la), f., c' de Bos- 
say, près de Gingé. — Anne de Villiers est quali- 
fiée de dame de la Fontaine de Olngé dans un acte 
de 1627. — (Registres d etat-civil de Bossay). 

Fontaine- de -Glotte (la), f., c"« de 

Genillé. 

Fontaine-de-Jable (le lieu de la), c"* 
de Lémeré, près du chemin de Lémeré à la Tour- 
Sain t-Gelin. 

Fontaine-de-Jallanges (la), vil., c* 

de Vernou, 28 habit. 

Fontaine-de-la-Babinière (ruisseau 

de la), c"' de Sainl-Seuoch. V. la Fontaitie. 

Fontaine-de-la-Garre (la), c*' de 

•Joué. V. Carre. 

Fontaine-de-1' Aiglon (le lieu de la), 
c"* do Ghampigny, près du chemin de la Huber- 
tière au moulin d'Alion. 

Fontaine-de-r Aubier [le lieu de la), 
près des Gaillards, C* de Bossay. 

Fontaine-de-1' Aubier (la), four à 

chaux, c" de Genillé. 



Fontaine-de-r Aubier (le rulBseaude 
la), C* de Genillé. V. Aubier, 

Fontaine- de -l'Aunay (ruisseau de 
la), c"* de Mazières. — Il prend sa source près 
de TAunay-aux-Bertlns et se jette dans le grand 
étang de Grémille. 

Fontaine-dé-X^meray ( le ruisseau 

de la), c" de Charnizay. — Il fait mouvoir une 
usine et se jetle dans l'Egronne. 

Fontaine-de-l'Oucberie ( ruisseau de 
la), C* de Mazières. — Il prend sa source au lieu 
appelé la Consire. 

Fontaine- de -Marcilly (la). V. la 
Fontaine, c" de Marcilly-sur- Vienne. 

Fontaine-de-Masseron (le lieu do 

la), près de la Goulerie, c"* de Braslou. 

Fontaine-de-N'euvy (la). V. Neuvy 
Roy, 

Fontaine-de-M'orioux (ruisseau do 

la), — Il vient de la commune do Saint-Gervais 
(Vienne) dans celle de Jaulnay, et se jette dans la 
Vende près du lieu appelé le Pont-du-Chillou. 

Fontaine-des- Agneaux (la), c* do 

Langeais. V. Agneaux. 

Fontaine-les-Bains (la), f., c* de 

Saint-Paterne. 

Fontaine-des-BœuflB (le lieu de la), 
près de la Prouterie, c* de Braye-aous-Faye. 

Fontaine-des-Fourneaux (le ruis- 
seau de la), C* de Mazières. 

Fontaine-des-Q-eais (le ruisseau de 
la), c"* d'Avon. — Fonlaine-d es» Geais, carte de 
l'étnt-major. — Il se jette dans le ruisseau do la 
Fontaine-à-Genest, c» d'Avon. 

Fontaine-des-G-erbeaux (le ruis- 
seau de la). — Il se jetle dans la Vienne, près de 
Trogues. 

Fontaine-des-BEauts-Cbamps (le 

ruisseau de la). — Il prend sa source près des 
Hauts-Champs, c"* de Theneuil, prend le nom de 
ruisseau de Pouillet et se jette dans la Vienne, 
sûr les limites do Tavautet de l'Ue-Bouchard. 

Fontaine-des-Piôces (le lieu de la), 

près des Gaillards, C'de Bossay. 
Fontaine-des -Vallées (le ruisseau 

de la). — Il prend sa source près de la Morinière, 
c"' de Saint-Aubin, fait mouvoir les moulins de 
la Fosse et de Rouesson, passe dans la commune 
de Nogent (Sarlhe) et se jette dans le Loir. Son 
parcours est de 3 kilomètres. 

Fontaine-de- Ville (la), à Ligueii. — 

V. Fontaine~deS' Ladres, 

Fontaine-de-Villegray (la), f., <"*' 

de Saint-Roch. — Elle relevait du fief de la Gha- 
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pelie-Saint-Kemy. — (Arch. d*I.-et-L., lief de 
Saint-Roch]. 

Fontaine-I>orée (la), f., c** de Neuillc- 
Pont-Pierre. — Fontaine' DoréCj carte de l'étal- 
major. 

Fontaine-du-Breui1 (la). V. la Fon- 
taine, c** de Ghambourg. 

Fontaine-du-Ceps (ruisseau de la). — 
Il prend sa source au Bouchaud, c"* de Marcilly- 
sur-Vienne, et se jette dans la Vienne, près des 
Granges. 

Fontaine-du-Gras (la), f., près du 

ruisseau de Madelon, c** de Crotelles. 

Fontaine-du-G-ros-Puits (le ruis- 
seau de la), c''* de Lublé. Il se jette dans la Maulne, 
après avoir fait mouvoir deux usines. Son parcours 
est de 4 kilomètres 500 mètres. 

Fontaine -du -Mont (le lieu de la), 
près de la Gisse, c" de Vouvray. 

Fontaine-du-Saole (la), f., c>« de 

Saîol-Denis-Hors. — Ancien flef. En 1552, il ap- 
partenait à Marie de Villebret, veuve de François 
Dassy ; — en 1762, à Jacques Cormier de la Picar- 
'iiùrc, lieutenant -général au bailliage et siège 
présidial de Tours, décédé en 1780. Il fut vendu 
uationalenient en Tan III, sur Louise-Marie-Adé- 
laïde de Bourbon-Penthièvre, veuve de Philippe 
d Orléans. — {Râle des fiefs de Touraine. — 
.\rrh. d'I.-et-L., E, 4g; Biens nationaux.) 

Fontaine-du-Tliô (la), f., c** de Pan- 
zuull. — FoTïtoine-du-T/ié, carte de l'état-ma- 

j'-'f. 

Fontaine-du-Tlion. V. Pas-d'Ane, c"* 

de ioué-Iea-Tours. 

Fontaine-du-Vergor (la), c* do Fon- 

dettes. V. Fontaine. 

Fontaine-du- Vivier (la), vil., c"de 
Loches, 38 habit. — Les Fontaines j carte de l'é- 
tat-major. — La Fontaine, carte dô Gassini. 

Fontaine-du- Vivier (la), c** de Saint- 

Stîuocb. V. Fontaine. 
Fontaine-en-Dangô (la). V. Fontaine- 

bangé. 

Fontaine-B*eu-Srin (la), fontaine, près 
dr5 laLigoire, c" de la Chapelle-Blanche. — Elle 
est mentionnée dans un titre du 15 avril 1486. — 
(.Vrch.d'I.-et-L., G, 404.) 

Fo&taine-Qeogin (la), vil., c* de Lan- 
geais, 58 habit. ' 

Fon'taine-Gk>dard (ruisseau do la). V. 
Ville Jésus (ruisseau de). 

Fon'taine-Qodin (la), f., c* de Benais. 

Fontaine-Goubard (le lieu de la), pa- 
roisse de Keuvy-Roi. — Il fut constitué en flef. 



par acte du 10 août 1670. Il relevait de la prévôté 
d'Oë. — (Arch. d'I.-et-L., terrier d'Oë.) 

Fontaine-Gtourdet (la), f., c* de Gra- 
vant. 

Fontaine - Gravoure (la). V. 6rra- 
voure^ c»* de Nazelles. 

Fontaine-Jeanne (la), c de Loues- 
tau 1 1. V. Fontaine. 

Fontaine- Jouan (le lieu de la), près 
des Re tries, c** de Ghanceauz-sur-Choisille. 

Fontaine-Jourdain (la), faubourg de 

Prouilly. V. Fontaine. 

Fontaine-Maran. V. la Fontaine, c** 
de Rouziers. 

Fontaine-Mardouse (le lieu de la), 
près de l'Indre, c'' d'Bsvres. — Il devait une 
rente à l'abbaye de Cormery (1670). — (Arch. d'I.- 
et-L., Liève desfrèches de V abbaye de Cormery.) 

Fontaine-Menard (le bols de la), c* 
de Ballan. Il appartenait à l'abbaye de Beaumont 
en i757. — (Arch. dl.-el-L., titres de Beau- 
mont.) 

Fontaine-Menard (le ruisseau de la). 
Il prend sa source près de Pleincharap, c"* de 
BuUan, passe au Vausecret, reçoit les courances 
du Vau et va dans la commune de Savonnièros, où 
il se jette dans le Cher. Il fait mouvoir deux 
usines. Son parcours est de 4 kilomètres. 

Fontaine-Morin (la), fontaine, c* d'A- 

zay-sur-Cher. 

Fontaine - Morveuse (la), fontaine, 

c"' de La Croix. — Ses eaux se joignent au ruis- 
seau qui descend au moulin de La Croix. 

Fontaine-Pantin (ruisseau de la), c** 
de Saunay. 

Fontaine-Pany (le lieu de la), près de 
l'ancien moulin de Cléré, c"* de Reignac. 

Fontaine-IHnard (le lieu de la), c* de 
Joué. — Il relevait de PAubraye, suivant une dé- 
claration féodale du 19 juin i624. — (Arch. d'I.- 
et-L., Invent, des titres de Port'Cordon. 

Fontaine-Pigeon (le ruisseau delà), 
c" de Blérô. 

Fontaine-Profonde (le lieu de la), 
près de la Dupondrie, C* d'Orbigny. 

FontaLne-Kicliard (la), vil., c" de 
Rigny, 48 habit. 

Fontainerie (la), f., c" de Vouvray. — 
En 1684, elle appartenait à René Besnard, con- 
seiller au siège présidial de Tours, — (Arch. d'I.- 
el-L.,E). 

Fontaineries (le lieu des), c** de Neuil, 
près du bourg. 

Fontaine-Bigaud (la), f., c- deSavi- 
gny. 
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Fontalne - Hom^ei^isi. v. la Fontaine, 

c'* de Rouziers. 

Fontaine-ScklxL^I^aureix^ (ruisseau 

de la), paroisse de Ligueil. — Il est cité dans un 
acte de 1410. — (Arçh. d'I.-et-L., charte de 
MarmouHer], 

Fontaine-Saint-Sfortskll /ruisseau de 
la), c"deBléré. 

Fontaine-Saiitt^llffairtin (la), f., c*« 
de Ghemillé-sur-Déme. — Fonta%ne-Sainl~ 
Martin^ cartes de Casaioi et dfi rélai-major. 

Fontaine-Saint-Martin (la), f., c»' 

d î Neuvy-Roy. — Fons Ja/nvier, 1410. — An- 
cien fief, relevant de la prévôté d'Oo, à foi et 
hommage simple. Des aveux furent rendus, le 
10 octobre 1410, par Jacques de Bueil,, à cause do 
Louise de Fontaines, sa femme; — le 31 octobre 
1483, par Pierre Dereux, à cause de Louise de 
Fontaines, sa femme; — Le 26 juillet 1577, par 
Honorât de Bueil. En 1788, ce fief appartenait à 
Maxlmillenne-Augustine-Henriette de Béthune- 
Sully, fille d'Alexis-Maximilien de Béthune de 
Sully. — (Arch. d'L-et-L., Terrier d'Oë.) 

Fontaine-Saint-Martixi (lo lieu de 

la), près de la Manse, c"* de Saint-Épain. — 
Saint-Martin, carte de rélat-major. — Il est cité 
dans une charte de Hugues de TIle-Bouchard, do 
1140 (Fons S. A/aWint). — (D. Housseau, V, 
1634.) 

Fontaine-Saint-Martin (ruisseau de 

la). Il prend sa sourceàlaFoniaine-Saint-Martin, 
c** de Neuvy-Roi, passe dans la commune de I 
Chemillé-sur-Déme et se jette dans la Dême, au 
lieu appelé les Prôs-Rouget. Il fait mouvoir une 
usine. Son parcours est de 1500 mètres. 

Fontaine-Sainte-Marie (la), f., c"« 

d'Avon. 

Fontaines (les), f., c-' d'Abllly. -- Fon- 
taines, carte de Cassiai. 

Fontaines (les), f., c" d'Assay. — La 
Fontaine, carte de Télat-major. — Ancien fief, 
relevant de Basché. En 1654, il appartenait à 
Jean Mereau, Éc; — eu 1660, à Jean d'Argy; — 
en 1697, à Henri Bidé do Pommeuse. — (Arch. 
d'I.-et-L., C, 601. — Lai,aé, Arch. de la noblesse 
de France, X.) 

Fontaines (le ruisseau des), c**" d'Assay. 

Fontaines (les Petites-), f., c**d'A vrillé. 

Fontaines (le ruisseau des Grandes-), c* 
de Bléré. Il fait mouvoir le Petit-Moulin de la 
Touche, les moulins des Haut et Bas Fontenay 
et se jette dans le Cher. 

Fontaines (le ruisseau des). — Il vient de 
la commune de la Cello-Saint-Avant dans celle 
de Balesmes et se jette dans l'Esves, près de Gri- 
gnon. 



Fontaines (Us), viL, o?" de Bourgueil. 

27 habit. 

Fontaines (le bois des), c*' dépeigné- 
sur-Dôme. 

Fontaines (les), f., c" d'Esvds-lo-Mouticr. 
— La Fontaine, carie de Gaasini. 

Fontaines (le ruisseau des), C'deFer- 
rières-Larçon. — Il prend sa source au lieu appe- 
lé les Fontaines ou Grouais-du-Moulinet, passe 
au bourg de Ferrières et se jette dans le Brignon, 
près du Gué-de-Laleuf. 

Fontaines (fes), f., c"* de Fondelles. — 
Les Fontaines, carte de l'élal-major. 

Fontaines (le ruisseau des), ou Fon- 
taine-de-Chralfiny c" de Gizeux. — Il 

prend sa source au lieu appelé les Besses-dcs- 
Motais et se jette dans le ruisseau de Graffin. au 
lieu nommé les Besses-Salnte-Msrie. 

Fontaiens (les), f., c" de Joué. — La 
Fontaine, carte de l'élal-major. — Elle dépen- 
dait du fief de la prévôté de la Vareuae apparte- 
nant à la collégiale do Saint-Martia (1591). — 
(Arch. d*I.-et-L., Prévôté de la Varenne.) 

Fontaines (îes), f., c" do Luzillé. — Lf.< 
Fontaines, cartes de Gassini et de rélat-major. 

Fontaines ( les), f., c"*de Perrusson. — Les 
Fontaines, cartes de Cassiui et de Télal-major. 

Fontaines (les), f., c* do Rochecorbon. 

Fontaines, c* de Rouziers. V. Fontaine, 

Fontaines ( les ) , vil . , c"* do Saint-A vert i n , 
63 habit. 

Fontaines (les), vil., c**doSainl-Gyr-SDr- 
Loire, 37 habit. 

Fontaines (les), c* doSaînt-Symphorien. 
V. Carrée (la Petite-). 

Fontaines (les), vil., c" de Savonnicros, 

28 habit. — Les Fontaines, carteB de Gutsini vi 
de rélat-major. 

Fontaines (le lieu dos), près de la Bour- 
donnière, c'.de VajoeaQes. 

Fontaines-Blanches (les), f., c-' de 
Givray-sujr-Esves* — FontainesSlaneh'is^ carie 
do rétat-major. 

Fontaines-Slanffihos ( le ruisseau des). 

Il prend sa source aux Fontaines-Blanches, c"* de 
Civray-sur-Esvea, passe près de la Pierre et se 
jette dans l'Esves, près du Moulin-Mesnard. 

Fontcdnes-Blajudies (le ruiAseau dc9 , 

c"* de Pouzay. — Il prend sa source au lieu ap- 
pelé Marais-Rabler, fait mouvoir lo Moulin-Neuf 
et se jette dans le ruisseau do Ruau. 

Fontaines-Blanclies (les), fontaines, 

près du chemin de Tauxigny à la Luzière. 

Fontaines-d'Arolie (les), f., c"*deRa- 
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zioas. — Là, ae troure un ruifseau du même 
Doro, qui se read à la Veuda, au Moulin-Neuf. 

Fontatne8-d'A.ason (les), vil., c-*de 

Huismes^ SI habit. — Attstim, 1209. — Auson, 
irv* siècle {Cartul. de Varchev. de Tours).-' Fon- 
taiyyes d*Ozon, carte derétat-major. — Ancien fleP. 
— Il apparteoaitjindivis^au prévôt d^Huismes et à 
i'H6tel-Dieu de Tours. Jean Suart, Éc, possédait, 
•iana la circonscription de ce fief, une maison 
qu'il donna, le 17 janvier 1436» au prieuré de 
Pommiers- Al grès. — (Arch. d'ï.-el-L., G, 160 et 
titres de PommierÊ- Aigres. — Bôle des fiefs de 
Touraine, — Cartuiaire de Varchevéché de 
Tours.) 

Fontaines-ci' Avon (le ruisseau des), 
c" d'Esvres. — Il fait mouvoir une usine et se 
jette dans l'Indre. 

Fontaines- de-Ferrières (ruisseau 

«l€9). V. Foniaines, C* de Ferrlères-Larçon. 

FontainecMle-Orainn (le ruisseau 
des). V. Fontaines, c^* de Gizeux. 

Fontaines-de-la-Babinière ( les ) , 

■ '* de Saint-Senocb. V. Fonlainr. 

Fontaines-de-Hadrolle ( le lieu des), 

' " d'YEoures, près du chemin de Barallère à 
UAuterive. 



(le mis- 

^•'au des). Il vient de la commune de Marcé-sur- 
Ksves, dans la commune de la Gelle-Salnt-Avenl 
rft % jette dans la Creuse. 

Fontaines-des-Putés (le lieu des), 
r'"" dTzeures, près des limites de la commune de 
Véons, 

Fontaines- les «Blanclies, f., c- 

J Autrècbe. — Ancienne abbaye. — Locus Fon- 
(anarum qiAcm indigent AUodia vacant, 1127. 
(Arch. d*I.-et-L., charte de Fontaines.) — Fon- 
tanx stu Allodium, vers 1150. ^^ Ecclesia de 
Fimlanis^ abbatia quss vocatur Fontanss, 1162 
Bulles du papa Alexandre). — Fontanss aibx, 
H86 (cbATltt da Thibault, comte de Blois). — 
Fontaine'deê'Btanches, carte de ietat-major. 
L'endroit où fut fondée l'abbayo de Fontolnes- 
ttrs-Blauches sa nommait primitivement V Alleu 
ju les Alleux, Peregrin nous apprend que ce 
lieu était couvert de bois et que Ton y courail 
ie grands dangers, parce qu'il était fréquenté par 
\es malfaiteurs. Cependant un certain nombre de 
r>:eux personnages ne craignirent pas de s'y éta- 
blir poar y consacrer leur vie à Dieu, sous la 
direction d'un harmite nommé Geoffroy. Parmi 
ebx se trouvait un prêtre nommé Ascelin, le che- 
valier Lambert, originaire de la Flandre et le ÙU 
dun autre chevalier, seigneur du Coudray, eu 
Touraina. Pour célébrer le service divin, ilscons- 
truisireal à Pon^^unei appelé aigourd'hui Pontr 
de- Fontaine, une chapelle en bols qu'ils pla- 
cèrent sous le vocable de Sainte-Marie-Madeleine. 



Vers 1126, Renaud d'Aucher, Hugues Villain» 
Hiiduin de Conan, Renaud de Châteaurenault et 
Ganllon do Beaugency donnèrent aux religieux 
les terrains sur lesquels ils s'étaient établis. Re- 
nault de Châteaurenault, seigneur suzerain de 
cette contrée, leur concéda, en même temps, le 
droit de justice et le droit de chasse. De plus, il 
les autorisa à prendre dans la forêt de Blemars 
tout le bois qui leur serait nécessaire et à y re- 
cueillir des glands pour leurs porcs. Ces donations 
et concessions furent approuvées par Hildebert, 
archevêque de Tours, en 1127, et par Thibault, 
comte de Blois, en 1131. 

Un peu plus tard, la division se mit parmi lea 
religieux, qui se psrtagèrent en deux camps. Lea 
uns manifestaient le désir de (aire partie de 
quelque ordre régulier, tels que ceux de Saint- 
Benoit et do Citeaux, tandis que les autres, satis- 
faits dd leur situation, voulaient qu'aucun chan- 
gement n'y fut apporté. Consulté à ce sujet, Geof- 
froy, chef de la maison, déclara qu'il laissait 
chacun de ses frères libres d'agir comme 11 Teu- 
tendrait, se réservant de prendre lui-même, eo 
ce qui le concernait, tel parti quMl jugerait con- 
venable. En même temps, il autorisa les partisans 
de rafûliaUon à un autre ordre a faire des dé- 
marches près de Tabbé de Savigny, en Norman- 
die, dans le but de se placer sous la dépendance 
de ce monastère, qui suivait la règle de Citeaux. 

L'abbé de Savigny accueillit avec empresse- 
ment les députés qui lui furent envoyés* Se ren- 
dant à leur vœu, il vint au mois de novembre 
1 134 à Fontaines-les-Blanches, accompagné d*Hil- 
dobert, archevêque de Tours, et, d'accord avec ce 
prélat et avec douze religieux, il décida que 
ce lieu serait désormais une abbaye. Odon, 
moine de Savigny, fut nommé abbé du nouveau 
monastère et reçut la consécration de l'arche- 
vêque Hildebert. 

GeofH-oy, le prêtre Ascelin et plusieurs autres 
membres de l'ancienne communauté refusèrent 
de faire partie de la nouvelle congrégation. lU 
quittèrent l'abbaye et se dispersèrent dans les en- 
virons. Geoffroy mourut peu de temps après au 
château de Montrichard. Son corps, rapporté à 
Fontaines-les-Blanches, fut Inhumé dans le cime- 
tière des religieux. 

Vers 1160, Tabbaye de Savigny, ayant adopté 
la réforme de saint Bernard, abbé de Clervaux» 
les moines de Fontaines suivirent cet exemple. A 
la même époque, leur église, qui jusque-là avait 
été sous le vocable de Sainte-Marie-Madeleine, 
fut dédiée à la sainte Vierge. 

A son origine, le monastère n'eut que de très- 
modestes possessions à peine sufûsanles à subve- 
nir aux besoins des religieux. Mais bienlûl sa si- 
tuation s'améliora, grâce à la générosité des plub 
puissants personnages du pays et des environs, 
qui lui firent des dons importants consistant eu 
rentes, en dîmes et en métairies. 

La bulle suivante, du pape Alexandre III, eu 

11 
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date du 11 novembre 1162, nous fait connaitre 
les principales possessions de l'abbaye à cette 
époque: 

AUœander epistopus, servus servorum Dei, 
dilectis fUiis Theobaido abbati eccleêim SancUn 
Mari» de Fontanis ejusque frairibuB lamprte^ 
serUibus quam futuris regularem vitamprofcS' 
sis in perpetuum, Religiosis desideriis dignum 
est facHem prasbere conscnsum ut fidelis devO' 
iio ceUrem sortiatur effectum, Ea propter^ di- 
lecti in domino /ih'i, vestris postulationibus 
jusiis ctementer annuimus, et prstfatam eccle- 
siam in qua divino mancipati estis obsequiOj 
sub Sancti Peiri et nosira pi^otectione suscipi- 
mui etpreisentisscripliprivilegio communimus^ 
statuentes ut quascumque possessiones in qui- 
bus hssc propriis duximus exprimenda voca- 
bulis; abbcUiam scHicet vestram quss vocatur 
FontansB, cum nemore quod dicitur Theulin, 
et cum cUlodiis et casleris terris circum adja- 
centibus, quas Hainaldus de Castello et Hugo 
Lumbart et Heinaldus Ancherii vobis dederunt, 
et cornes Theobaldus et Hildeberlus Turonensis 
arehiepiscopus sigitlis suis confirm^averunt; 
terram quam habetis in castris (Chaires, pa- 
roisse de Snint-Ouen); grangiam quae vocatur 
Sicca Noa (Nouo^Sèche, paroiuse d'Autrèche); 
cum terris ad ipsam pertinentibus ; lei-ram 
qutB dicitur Vitlana (ViUaine, dans le BlésoisJ ; 
lerratn quœ dicitur rravat/Zerta (la Travail 1ère, 
paroisse de Damemarie]; Landam^ cum appeiu 
diciis suis (lu Lande, paroisse de Fleuray} ; mo^ 
lendinum, terram^ rupem, vineas quas apud 
Limeriaxium. habetis (Limeray); terram qux 
dicitur PHnciacum (Prince, paroisse d'Autrèche); 
et terram quae dicitur Campus Britonis (Champ- 
Breton, paroisse d'Auzouer) ; grangiam quae di- 
citur Purei (Pure, paroisse de Monteauxj; et Gie 
(Gié, paroisse de Santenay); cum vinea et terris 
ad ipsam pertinentibiis ; grangiam quae voca- 
tur Rogerot (Rogcriou, paroisse de PocéJ ; et ter- 
ram de Furc/if fis (Fourchettes, paroisse de Pocé); 
sub BecUi Pétri et nostra protectione suscipt- 
mus, Praesenti qtioque decreto sancimus, ut 
episcopus, in cujus episcopatu ecctesia vestra 
consistât, nec regutarem etectionem abbatis 
vestri unquam impediat,nec de removendo vel 
deponendo eo qui pro tempore fueril, contra 
statuta Cirsterciensis ordinis et auctoritatem 
privilegiorum suorum se nuUa tenus iniromit- 
tat. Sancimus autem ne quis arehiepiscopus 
aut episcopus sive cujuslibet ordinis peraona /o- 
cum vestrum a diviuis interdicat o/ficiis; sed 
ticeat vobis omni tempore, clausis januis, non 
pulsatis tintinnabulis, exctusis excommunica- 
lis et interdictiSf suppressa voce, divina officia 
celebrare nisi abbatis vel fratum istius loci evi- 
dens et manifesta eutpa extiterit, Paci quoque 
et tranquUtitati vestrae paterna solticitudiyie 
providentes, auctoritate apostolicaprohibemus 
ut infra dausuras locorum seu grangiarum 



vestrarum nuUus violentiam vel rapinam sive 
furtum facere vel hominem eapere audeat. Et 
si quis hoc temerario usu presumpserit, sacri- 
legus judicetur, Nulli ergo omnino hominum 
liceat, etc..., Datum Turonis per manum. lier- 
manni sanctss Romance ecclesiaB subdiaconi et 
notarii, XP novembris, indictione A7, incar- 
nationis Dominicœ anno MCLXII, pontifica^ 
tus vero Domini Alexandri papas tertii anno 
quarto. 

L'extrait suivant, d*une déclaration faite le 
2 février 1547, indique les domaines que Tabbaye 
.possédait, à cette époque, dans le bailliage de 
Touraine : 

a Déclaration des flefs, dommaines cens et 
renies, dons et laigs que nous les religieux abbé 
et couvent de l'abbaye de Notre-Dame de Fontaines 
les Blanches, diocèse de Tours, de l*ordre de Ci- 
teaux, membre médiatement deppendant de Cler- 
vaux, tenant au bailliage de Touraine, laquelle 
nous baillons par devant voua Monsieur le bailly 
de Touraine commissaire en ceste partie, pour 
obéir au mandement du roy noslre sire, donné à 
Fontainebleau le vingtiesmede septembre dernier 
passé; lesquels fiefs et dommaines, cens, rentes, 
dons, laigs avons payé finance au roy dernier 
decedé pour l'admortissement et indepmnilé d'i* 
ceulx, comme api>ert par les quittance et admor- 
lissemenl dont la coppie est attachée deumeni 
collationnée, aux originaux. Depuis lequel ad- 
mortissement et indampnité n'avons aulcune 
chose acquis, ne nous a esté fait nidonnéaulcuns 
dons et laigs. 

« Et premièrement le monastère de Fontaines 
les Blanches cloz et environné de murailles, con- 
tenant, tant en l'esglize, cloistres, eddifire?, 
courts et jardins, dix arpents ou environ. 

c Item, deux cents arpens de boys baulle fu- 
laye estant à l'environ du d. monastère avec ung 
ostang. 

« Item, une mestairie appelée vulgairement 
Beaubeuf, située en la paroisse deSaint-Oyn-du- 
Boys contenant en aistraiges, boys, boissons, 
terres labourables et non labourables quatre 
vingt arpents on environ et oultre, deux arpents 
de prez assis soubz la chaussée du d. estang et 
une pièce de boys taillis près la Boasonniére, 
contenant deux arpents ou environ. 

« Item, une autre mestairie dicte Foucillon 
située en la paroisse d'Austrèche contenant en 
aisiraigos, Ixiys, buissons, esteng, terres labou- 
rablos et pastureaux, cent arpents ou environ. 

a Item, une autre mestairie appelée Maupou, 
située en la dite paroisse d'Autresche contenant 
aistraiges, terres labourables et pastureau estant 
à la queue de i'éUng du d. Fontaine cinquante 
arpents ou environ. 

« Item, une autre mestairie appelée Champ- 
de Faim estant en lad. paroisse d'Autresche, con* 
tenant en aistraiges, terres labourables et non la- 
bourables quarante-cinq arpents ou environ. 
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« liem, une pièce de bois taillis appelé le 
Breuil, a?ee une garenne appelée la garenne de 
la Calounnière, située entre les dessus dites deux 
flemières mestairies, contenant soixante-cinq ar- 
pents ou environ. 

« Hem, une autre pièce de bois taillis, appelée 
les tailles de Noue^Sèche, située en la dite paroisse, 
contenant soixante arpents ou environ. 

« Jtem, uue mestairie appelée le Grand-Prio- 
say, en la dite paroisse d'Autresche, contenant 
PD aistraiges, boys haulte futaye, taillis, buissons, 
estang, terrée labourables et non labourables, 
ifiux cent vingt-cinq arpents ou environ, avec 
'rois arpents et demi do prez situés en la prairie 
de Nuillé-Ie-Lierre. 

a liem, une autre mestairie dicte le Petit-Prin- 
:^y, en la ditte paroisse d'Autresche, contenant 
rinquanle arpents ou environ avec un arpent de 
prez, situés en la paroisse de Nuillé-le- Lierre. 

« Item, une autre mestairie appelée Biche- 
morte, située en la paroisse de Ifonstreuil, conte- 
nant en aistraiges, boys taillis, buyssons, terres la- 
lK)urablee et non labourables, prez et pastureaux 
nnquanle arpents ou environ. 

a Item, une pièce de boys taillis appelée les 
Neuf-Frèree, contenant soixante arpents ou envi- 
ron. 

« Item, une autre mestairie appelée Villepain, 
slluée en la dite paroisse de Monstreull, contenant 
^n aistraiges, boys taillis, buyssons, terres la- 
bourables et non labourables, soixante-dix arpents 
ou environ, par laquelle mestairie ou partie d'i- 
'^Ue est dû au seigneur de Porcheriou par cha- 
cun an une rente de douze boisseaux froment, 
quatre twisseanx de seigle, douze boisseaux 
avoyne et au seigneur du dict Monstreuil deux 

a Item, une autre métairie ditte la Templerie, 
située en la paroisse de Jussay^ près Herbault, con- 
tenant en aistraiges, boys taillis, buissons, terres 
iât>ourables et non labourables, trente arpents ou 
environ. 

a Item, une autre mestairie assise en la dite 
paroisse, nommée Vauvert-le-Poilleux, contenant 
huit arpents ou environ, située près du dict Fon- 
taines. 

« Item, cinq quartiers situez au cioz de Vau- 
vert, près du d. Fontaines. 

a Item, une autre pièce de vigne située au 
,[03 de Larrable, paroisse de SaintOyn-du-Boys, 
'Contenant trois quartiers ou environ.... 

a Item, deux moulins prochains l'un de l'autre 
situés sur la rivière de Brainne, en la paroisse de 
Nuilly-Ie-Lierre, l'un appelé le Grand -Villiers, 
et raulrePomigny. 

a Item, sont deus au dit lieu de Nullly-Ie-Lierre, 

e jour de Saint-Pierre et Saint-Paul par plusieurs, 

personnes, des cens et rentes de cent douze sols et 

ang denier tournois à cause d^un petit fief que 

ifius avons au d. lieu de Nullly. 

^ Item, sont deubz au lieu de Chasteauregnault, 



I le jour et feste de Saint-André, par plusieurs per- 
' sonnes, la somme de huit livres et huit sols dix 
deniers tournois de cens et rentes a cause d'un 
petit fief que nous avons à Chasteauregnault, etc. 
(suit rénumération des cens et rentes dus à i'ab- 
baye). 

a . . . Avons fait signer celte présente déclaration 
du seing manuel du notaire soubslgné le deuxième 
jour de febvrier l'an mil cinq cent quarante- 
sept. 9 

On voit, par ce document, que l'abbaye, au 
XVI* siècle, possédait 1106 arpents de terrain dans 
le seul bailliage de Touralne, sans compter les 
prés et terres dépendant des moulins de Villiers 
et de Pommigny. 

Aux possessions énumérées ci-dessus, il faut 
encore ajouter les propriétés suivantes, mention- 
nées dans des titres des xvii* et xviii* siècles : 

Le moulin de Limeray et une borderie située 
dans cette paroisse; — les métairies de Rouge- 
riou, de la Gimarderie, la closerie des Genièvres, 
paroisse de Saint-Ouen; — les métairies de la 
Poitilerie, du Haliier, de la Brunetière et de la 
Feraudière, paroisse d'Aulrèche; — la métairie 
deViilemalsin, paroisse de Grucheré; — la MoL- 
nerie, paroisse de Périgny; — la Fourellerie, la 
Jousserie, le moulin de Yillagon, paroisse de 
Montreuil; — Ifenard, paroisse de Pocé; — les 
métairies de Pomigny et de Brouard, paroisse de 
Neuiilé-Ie-Licrre ; — la Louestière, paroisse de 
Morand; — la Moinerie, paroisse de Veuves; — 
la Beraudière, paroisse de Pocé ; — la Moinerie, 
paroisse de Saint-Aubin-des-Landes. 

L'abbaye eut, dès son origine, tous les droits 
de haute, moyenne et basse justice attachés au 
titre de chàtellenie. Ces droits, concédés par Re- 
naud de Gb&teaurenault, au mois d'août 1127, 
furent confirmés par une charte de Thibault, 
comte de Blois, en 1131 et par une autre charte 
de 1186. Pour le temporel, le monastère relevait 
des châteaux d'Amboise et de Ghàteaurenault. 

On comptait trois chapelles dans l'église abba- 
tiale: l'une dédiée à saint Hubert, l'autre à sainte 
Madeleine, la troisième appelée CAopeUe des 
Infirmes, placée sous le vocable de saint Michel- 
Archange. Celte dernière avait été fondée par les 
seigneurs d'Amboise. Mathilde de Vendôme, 
femme de Hugues II, seigneur d'Amboise, décédée 
au mois de janvier 1201, y fut inhumée. Elisa- 
beth, sœur de Sulpice d'Amboise et femme d'Ul- 
grain Taillefer, comte d'Angouléme, y eut égale- 
ment sa sépulture, vers 1210. 

Parmi les autres personnages qui furent inhu- 
més dans cette église, on remarque Agnès, femme 
de Jean, seigneur de Montoire, décédée en 1202 ; 
Barthélémy II, archevêque de Tours, mort le 
15 octobre 1206, N. Chauvin, seigneur de Pocé 
(1508), Adrien Tiercelin de Brosses, chambellan 
du roi, décédé à Blois en 1548, et Robert de Pas- 
sac, chev., seigneur de Grosbols (1630). 

Le tombeau de N. Chauvin, placé sous une ar- 
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eade, était Barmonlô d'ane statue représentant le 
défunt, armé de tontes pièces. Sur une plaque de 
mari)re, on lisait rinscrlpUon suivante : 

Cy 018T 

N. Chauvin, en son vivant chevalier, 

8BI0NEUR DE POCé, 
ÉCUTER DE L'éCURIE ORDINAIRE DU ROY 
N08TRE StRE, QUI TreSPASSA LE XXIV DU 

MOIS d'août de l'an 1508. 

Priez Dieu pour son ame. 

Afnen. 

A la fin du xviii' siècle, on voyait d'autres mo- 
numents funèbres élevés à la mémoire de plu- 
sieurs abbés de Fontaines-les-Blanches. Ces monu- 
ments ont été complètement détruite à Tépoque 
de la Révolution. 

Les bâtiments claustraux et l'église furent ven- 
dus nationalement le 17 décembre 1791 pour 
22,600 livres. 

L*abbaye de Fontaines-le^-Blanclies portait pour 
armoiries : De gueules à trois pals de vair ; au 
chef d*or. 

Abbés de Fontaines-lbs-Blanchbs. 

I. — Odon, religieux de Savigny, nommé abbé 
de Fontaines en 1134, mourut en 1145 et fut in- 
humé dans le Chapitre, devant le siège de l'abbé. 
Pendant sou administration, le domaine de 6ié, 
paroisse de Santanay, fut donné au monastère 
par Thibault, comte de Blois. 

II. — Gilbert, élu abbé en 1145, résigna ses 
fonctions trois ans apràs et se retira à l'abbaye 
do Savigny. 

III. — Thibault, religieux de Clervaux, succéda 
à Gilbert à la fin de l'année 1148. Il reçut, comme 
novice, Peregrin qui plus lard devait deveuir 
lui-même abbé de Fontaines et écrivit quelques 
pages de l'histoire de ce monastère. Bn 1 1 70, ses 
inflnniléa le contraignirent de donner sa démis- 
sion. Il se retira à Clervaux. Puis étant venu à 
Chàteaudun, sur la prière d'Alice, femme de Thi- 
bault, oomté de Blois, II mourut dans cette ville. 
Son corps, transporté à Fontainee-les-Blanches, 
fat inhumé dans le cloître. La plume de Peregrin, 
guidée par la reconnaissance et aussi sans doute 
par un sentiment de justice envers celui qui Pa- 
vait admis au noviciat, nous a laissé, de son pro- 
lecteur, le portrait suivant: ,.,Corde miliserat, 
erat et hilari vuUu, jucundus aspeclu, eloquio 
faeundua, jocosus in sermonef eorameunelis 
inirans et exiens gratus erat el amabilis valde ; 
prsBlati, principes^ aenaius el judices, prinei- 
patua et eamUes venerahantur eum^ et quia ta^ 
lis erat^ conferebant^ inftrebant et offerehant 
contitium et auxUiuniy et ita divino fultus 
auâ»7to et kumano beneficiOy gubemavit hune 
loeutn, 

IV. — Herbert, origioaire de Vouvray-sur-lo- 
Loir, prieur de l'abbaye de Clermpnt, fat élu abbé 
de Fontaines 60 1170. Démissionnaire en 1173, il 
se retira à Clermont et fût appelé à l'évAohé de 



Rennes en 1184. Il mourut le 10 décembre 1198 
et eut sa sépulture dans le chœur de ta cathé- 
drale. 

V. — Robert, prieur de Fontaines, futéla abbé, 
en remplacement d'Herbert; mais Tabbé de Savi- 
gny ayant refusé de ratifier cette élection, le choix 
se porta sur un moine de Savigny, nommé Alexan- 
dre, originaire d'Angleterre. Après avoir ad- 
ministré l'abbaye pendant un an et demi, Alexan- 
dre résigna ses fonctions et continua cependant 
de résider à Fontaines. Il mourut en 1178 et fut 
inhumé dans l'église abbatiale. 

VI. — Robert, élu abbé, pour la seconde fois, 
en 1175, est cité dans une charte de Geoffroy de 
Brenne, seigneur des Roches, concernant une do- 
nation faite par l'abbaye de Fontaines à Gulchard. 
prévôt do Pocé. Il mourut au mois de Juin 11S8 
el fut inhumé dans le Chapitre, près de la iombe 
d'Odon, premier abbé. 

VII. — Peregrin, prieur de Fontaines, fut ôln 
abbé le 29 juin 1188. 11 était originaire de Ven- 
dôme. On lui doit une intéressante histoire de son 
abbaye, qu*il a écrite, comme il le dit lui-même, 
en l'an 1200. Cette histoire a été publiée, en 18S4, 
par André Salmon, dans les Mémoires de la So- 
ciété archéologique de Touraine, Décédé en 1 21 1 . 
il eut sa sépulture dans le Chapitre. En 1197. le 
monastère avait reçu un singulier présent de Bou- 
chard, comte de Vendôme. Le comte avait donné 
aux religieux, pour le repos de son âme, un bour- 
geois de Vendôme, exempt de toute coutume, 
pour tout le temps qu'il voudrait rester soumis 
à l'autorité de l'abbaye. Ce bourgeois, nommé 
Herbert, était le frère de Peregrin. 

VIII. — Aelerme, successeur de Peregrin, est 
cité dans une charte de 1211. Il vivait encore en 
1214. Pendant l'administration de cet abbé, Jean, 
archevêque de Tours, confirma une donation failo 
aux religieux de Fontaines, par Sulpice d'Am- 
boise, du consentement d'Elisabeth, sa femme, et 
de Mathilde, sa fille. Voici le texte de la charte : 

Johannes Dei gratta Turonensis archieptsco- 
pus, fidelibtis universis tam presenlibus quam 
futuris hanc cartulam inspecturis perpetuum 
in Domino salutem, Universilati vestrss voUt- 
mus innotescat quod dilectus nosler Sulpitius, 
dominus AmbazisB totam emptionem quam fe- 
cit in parochia Limeriaei ab heredibus êdlicet 
illiui qui ColubrostAS cognominabatur tssstnsf 
lamen el voluntale Elisabeth uxorissiue etMa- 
thildis filiss sum dedil et eoncessil in perpetuam 
elemosinam Deo et ecclesim B. Marias de Fonta- 
nis pro remedio animsi sum el pro soluté ami- 
corum sttorum tam vivorum qtiam et defuntto- 
rum et maxime pro salute animarwn videlicet 
pim recordationis Mathildis ditectissimss matris 
susB et Elisabeth, comilissm Engoiism9nsis voca- 
Im diUctss sororis sumialisiqttidsftn condiiiont 
quod fratres de Fontani» capMsm fn/lrmorum 
in honore S. Michaelis Archangeli eonsecra- 
tam in qua etiam predictarum matris seilicet 
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fi BùToris 9um corpora jacent upuUa die ac 
noete deluminari servire procurabunt. Quod 
Ht ro/um et firmumpermanecUUUeris fecimus 
comn%eniiari ei sigilli nostri auctorilate confxr- 
mari, Acium anno gratix miltesimo ducenie- 
simo tereiù deeimo, mense aprilis, 

IX. — Nicolas, élu abbé en 1216, était origi- 
naire da Veodômois. 

X. — Luc, cité dans une charle de 1221, mou- 
rut rars 1227. 

XL — P.... est désigné par celle seule inilialo 
dans une charte de 1228. 

XII, — Simon, au mois de juillet 1245, vendit 
à l'abbaye de la Clarté-Dieu, pour la somme de 
100 livres tournois, dos terrains silués dans la 
paroisse de Brèche, une rente a percevoir dans 
la paroisse de Saint-Paterne, deux arpenis de 
terre, une dime perçue à Marçou et une rente à 
prendre dans la paroisse de firain. 

XJII, — Guillaume, élu après Simon, est men- 
tionné dans une charte de 1250. Il mourul vers 
1?S3 et eut sa sépulture dans le Chapitre. 

XIV. — Thierry, abbé en 1254, mourul vers 
1262. 

XV. — Robert, 1263- 

XVI. — N,... mort vers 1280. 

XVII. — lUchel, iî87. 

XVIII. — Guillaume, élu vers 1297, mourut en 
1308 et eut sa sépulture dans le Chapitre. Sur sa 
tombe on lisait l'inscription suivante: 

Hic jagbt 
Gdillelmus quondam abbas DK F0NT.4.rfIS. 

ANIMA EJUS REQUIESCAT IN PAGE. 
AWNO MCCCVIII OBIIT. 

XJX. — Thomas est cité dans des chartes de 
1313, 1337, 1338. 

XX. — Guillaume Biard, 1339, 1345. 

XXI. — Richard, dit Iléiie, élu vers 1347, mou* 
rut en 1354. 

XXU. — Thomas de Cortmolan, élu en 1355, 
donna sa démission en 1360 et mourut le 15 juil- 
let 1371. Il fut inhumé dans l'église abbatiale. 

XXni. — Jean du Pont est cité dans des chartes 
de 1360 ei 1366. Il donna sa démission vers 1367 
(>t se retira à l'abbaye de Vaux-de-Cernay, où il 
moumt peu de temps après. On l'inhuma dans 
l'église abbatiale. La pierre qui recouvrait son 
tombeau a été retrouvée, il y a quelques années, 
à Vieill^ÉgUse, à plusieurs kilomètres de l'ab- 
baye de Vaux. On en avait fait un âtre de chemi- 
née. Elle portait encore ce reste d'inscription: 

.... jacbt oominus Johann es.... quondam abbas 
DE FoyTAJiis IN TuBo.NiA. Requiescat.... 

XXIV. ^ Goillaume Le Uil, 1371, mourul le 
10juilletl383. 

XXV. —Jean Coquau, o» Quocuau, originaire 
d'Amboise, éln en 1883, mourut le 25 novembre 
1421. Son nom est écrit Qitocuau dans une quit-i 
tance du f*' février 1400. 



XXVI. *- Jean Tliorodes, né à Orléans, fut élu 
abbé au mois de janvier 1422. Décédé le 20 juin 
1427, il fut inhumé dans l'église de Fontaines- 
les-Bl anches. 

XXVII. — Jean Chaillou, élu au mois d'aoùl 
1427, fut sacré le 25 novembre suivant dans 
l'église dos Cordelicrs do Tours. Il mourut le 10 

juillet 1455. 

XXVIU. — Mathurin, ou Mathieu Fremio. élu 
le 19 juillet 1455, fit réparer l'église abbatiale et 
les bâtiments claustraux en 1470. Il donna §a dé- 
mission en 1478. 

XXIX. — Thomas Leveau, 1478, mort le 6 fé- 
vrier 1504. 

XXX. — Jean Clocquc, élu le 8 février 1504, 
vil son élection contestée par Gilles Béton, abbé 
de Saviguy, qui prétendait faire revivre les droits 
de suprématie que ce monastère avait eu autrefois 
sur l'abbaye de Fontaines-les-Blanches. L'affaire, 
portée devant le bailli de Touraine, se termina 
par un jugement rendu en faveur de Jean Clocque 
et qui fut confirmé par une sentence du Parle- 
ment. Cet abbé mourut le 8 décembre 1517. 

XXXI. — Jacques Poêlon, élu le 29 décembre 
1517, fut autorisé, par le papa, à faire usage des 
insignes épiscopaux. Il moanit en 1534. 

XXXII. — Nicolas Chauvin, protonotaire apos- 
tolique, premier abbé rommendataire de Fon- 
laines-les-Blanches, mourut en 1540. 

XXXIIL — Charles Tierce! in de Brosses, 1550. 
Il était fils d'Adrien TierCelin, chov., seigneur de 
Brosses et de Sarcus, chambellan du roi et cheva- 
lier de ses ordres, sénéchal do Ponthieu, capi- 
taine-gouverneur du château de Loches, décédé à 
Blois, en 1548, et de Jeanne de Gourlay. 

XXXIV. — Antoine Tiercelin de Brosses, décé- 
dé eu 1590. Il était fils d'Adrien Tiercelin II, sei- 
gneur de Brosses, et de Barbe RouaultdeSaveuse. 

XXXV. — Anlolhe de Roquelaure, 1590. Desti- 
né d'abord â l'état ecclésiastique, il adopta en- 
suite la profession des armes, où 11 se distingua. 
11 devint maréchal de Franco et mourut le 9 juin 
1625. Il était fiU de Geraud de Roquelaure et de 
Catherine de Bezolles. 

XXXVL — N. d'Avrilly, 1590-91. 

XXXVII. — Jean-Antoine de Bruyères de Cha- 
labre, prévôt de l'église de Toulouse (1591), mou- 
rut le 29 juin 1606. Il était fils de François de 
Bruyères, deuxième du nom, baron de Chalabre, 
et d'Anne de Joyeuse. 

XXXVIII. — Claude Belot, conseiller et aumô- 
nier du roi, chanoine de Notre-Dame-de-Paris, 
chanoine et prévôt de Saint-Martin de Tours, abbé 
de Fontaines-les-Blanches en 160»î, donna sa dé- 
mission, en 1612, en faveur de son neveu, Claude 
Hutel-Belot. 

XXXIX. — Claude Hutel-Belot, aumônier du 
roi, chanoine de Paris, mourut en 1620. 

XL. — Jean Collou, conseiller clerc au parle- 
ment de Paris, abbé de Fontaines-les-Bla&chee, 
en 1620, donna sa .démission six ans après. 
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XLI. — Guillaume de Croisilles^ conseiller et 
aumônier du roi, abbé de Fontaines-les-Blanches 
en 1636, donna sa démission en 1632, en faveur 
de son frère, Nicolas de Croisilles. 

XLIl. — Nicolas de Croisilles, conseiller el au- 
mônier du roi, mourut en 1647. 

XLIII. — BaltbazarRousselet de Ghâteaurenault, 
(ils de François Rousselet, marquis de Ghàteau- 
renault, et de Louise de Compans, fut nommé 
ubbé de Fontaines-Ies-Blanches on 1647, et mou- 
rut à Gbâteaurenault le 27 avril 1712, âgé de 
83 ans. 

XLIV. — Jean Taschereau de Baudrys, cha- 
noine el cellerier de Saint-Martin de Tours, nommé 
abbé de Fontaines-les-Blanches le 14 mai 1712, 
prit possession le 13 septembre suivant. Il mourut 
le 10 octobre 1752, âgé de 74 ans. 

XLV, — Louis-Antoine-François de Durfort, 
;^rand archidiacre de l'église de Tours et vicaire 
général de Narbonne, nommé abbé de Fontaincs- 
les-Blancbes le 29 janvier 1753, prit possession 
le 2 avril suivant. Il mourut le 14 octobre 1765. 
- XLVl. — Jean Caulet, confesseur de feu Ma- 
dame la Daupblne, nommé abbé de Fontaines- 
les-Blanches le premier Janvier 1766, mourut 
en 1770. 

XL VII. —- René-Louls-François-Marie de Gau* 
laincourt, aumônier du roi, vicaire général du 
diocèse de Reims, fut ndmmé abbé de Fontaines- 
les-Blanches au mois d'octobre 1770. Il mourut 
en 1772. Il était fils de Louis-Henri, comte de 
Caulaincourt, et de Suzanne-Françoise-Geneviève 
de Ballleul de Vie. 

XLVIII. — Jean-Marie Duchastel, aumônier de 
Madame la Daupbine, pourvu de Tabbaye de 
Fontaines-les-Blanches en octobre 1772, jouit de 
ce bénéfice jusqu'en 1790. 

ffUt. prxlalorum et potsestionum B. Morue de FoH' 
tanis^ a Peregrino (d'Acbery, Spiàleçiwn, X, 367 et 
suiv.). — A. SalmoD, Chroniques de Touraine, — Gallia 
christiana, IV, 815; VII, 513; XIV, 321 cl inir. — Ma&n, 
S. etmetrop. ecclesia Turonensis, 132. — G. de Posaac, 
Vendôme et le Vendômois, Î71. — P. Anselme, HUt. gé- 
néal. de la maison de France, VU, 651. — Bibl. de Tours, 
manuscrits n«» 121Î, 1220, 1324, 1494. — CarUer, Becli- 
fieation historicité de la généalogie des seigneurs d'Am- 
boite (dans les Mém. de la Soc. des antiquaires de France^ 
t. XXI). — De Guiihermy, Inscriptions de la France, III, 
448. — Chalme], ffist. de Tour., III, 804. — Becueil des 
armes de plusieurs maisons nobles^ Paris (1633), p. 50.— 
Bib. nationale, Gaignéres, 678. — État de la France 
(1727), p. 663. — La Chesnaye-des-Bois et Badier, Dic- 
tion, de la noblesse, IV, 864; XVII, 648. — Arcb. dl.- 
el-L., titres de Fontaines-les-Blanches; G, 603, 651, 877; 
Biens nationaux, — Bulletin de la Soc. archéol. de Tour. 
(1873), p. 506, 507. — D. Honsseau, IV, 1069, 1537; V. 
1746, 1748, 1830, 1904, 1963, 1979, 2000, 2045, 2047, 
2048, 2049, 2050, 2070, 2075, 2093, 2097, 2121 ; VI, 2155, 
2168. 2174. 2249, 2276, 2306, 2333, «353, 2373, 2541, 
2639, 2643; VII, 2878, 2940; XI, 5521, 5522; XVIII, «78; 
XXIII, 57; XXIV, 83. — Mém. de la Soc. archéol. de 
Tour., IX. 229. 



Fozxtaines-MaraA. V. Fontaine, c»' de 

Rouziers. 

Fontalnes-Housiers. v. Fontaine, 

c" de Rouziers. 

Fontaines-Houges (les), v. Eevee-U- 
Moutier. 

Fontana Folo (terra de). V. le Fou, pa- 

roisse de Marray. 

Fontandie-LoclLÔ (le lieu de}, c-« de 
Loche. — Fontanche, ou Fief-du-roi, 1728. — 
Ancien fief, relevant du château de Loches. En 
1728, il appartenait à Joseph Perrol de l'Isle, qui 
rendit aveu le 26 mars; — en 1731, à Rose-Radé- 
gonde de Boutillon, veuve de Michel Folleville 
de Beauficelle; —en 1743, à Benjamin Perrol; — 
en 1749, à Charles-François Grand; — en 1769, 
à Jacques-François Baronnière;— en 1780, i N. 
Amelot et N. de Beauficelle, qui le vendirent, le 
11 septembre 1782, à François Guillemot de 
Lespinasse, qui eut pour héritier, son frère, Jean 
Guillemot (1789). — (Arch. d'I.-et-L., C, 336; 564, 
603). 

Fontanellœ. v. FontenaiUes, c" de 

Loues tault. 

Fontanetl (terra), v. Fontenay, c" de 
Btéré. 

Fontaniolœ. v. Fontenay, paroisse de 
Saint-Laurentpen-Gatines. 

Fontarin (le lieu de), près du Pults-Uo- 
rin, c"" de Courcoué. 

Fontbaudryybam. et chat., c" de Preuilly , 
19 habit. — Fons Balderici, xiu* siècle. — Fon- 
baudry, carte de Casslni. — Fatibaudry^ carte 
de l'état-major. — Ancien fief, relevant de la ba- 
ronnle de Preuilly à foi et hommage simple et un 
flacon de vin du prix de six deniers. Avant la 
Révolution, il faisait partie de la paroisse do 
Saint-Michel-du-Bois. 

Seigneurs de Fontbaudry. 

I. — Henri Ancelon, Éc, seigneur de Font- 
baudry et de Glaise, vivant en 1320, eut de Varie 
de Saint-Gelais deux enfants: Jean I et Regnard. 

II. — Jean Ancelon I, épousa Jeanne de Notre- 
Dame, fille de Pierre de Notre-Dame el de J6an.n6 
de Preuilly, et eut un fils unique, Jean II. 

III. — Jean Ancelon II eut cinq enfants : Gilles, 
Antoine, Gillel, seigneur de Glaise, Jean, soigneur 
de la Groue et du Breuil, paroisse dTzeures, el 
François. 

IV. — Antoine Ancelon, seigneur de Fontbau- 
dry, épousa, en 1466, Jeanne d'Azay, dont il eut 
deux fils : Jean et Louis. Ce dernier eut Footbao- 
dry en partage. 

V. — Louis Ancelon, seigneur de Fontbaudry, 
de la Forge, de la Groue et de l'Étoumeau, cheva- 
lier de l'ordre de Saint-Michel, vivant en 1&04. 
épousa Jacquette de Chateigner, fille de Jacquee 
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de Chateigner, seignear da Verger et d'Tzeures, 
et de Jeanne Guérinet De ce mariage sont iuus : 
Pnoçi>is et Françoise, mariée en 1&17, à Mathieu 
Bonard, seigneur de la Roche d'EuchailloB. 

VI. — François Ancelon, seigneur de Fontbau- 
dry, épouaa, en premières noces, le 6 février 1530, 
Anne de Voyer de Paulmy, fille de Jean de Voyer* 
Éc.. seigneur de Paulmy et de la Roche-de-GeD- 
Des, et de Louise du Puy ; et en secondes noces, 
Louise de Biars, veuve de Joachim deRazilly, sei- 
gneur de Beauchesne. Du premier lit il eut 
Charles, qui suit. 

VU. — Charles Ancelon I*% laissa, de Madeleine 
de Razilly, deux enfants: René et Louise, mariée, 
le 21 août 1601, à Pierre de la Barre. 

VÎII. — René Ancelon, gentilhomme ordinaire 
de la cbamhre du roi, épousa, le 25 janvier 1604, 
Charlotte de SUvary, dont il eat un fils, Charles. 

IX. — Charles Ancelon n, seigneur de Fonlbau- 
dry, vivant en 1645, eut six enfants de son ma- 
riage avec Marie de Baraudin : Honorât, Anne, 
Bonne, Louis, Marguerite et Charles. 

X. — Honorât Ancelon, Éc., épousa, en 1657, 
Louise-Marie de Gélinard de Malaville. 

XI. — François Ancelon, seigneur de Fontbau- 
dr>', fils du précédent, est ci té dans plusieurs actes 
de la fin du dix-seplième siècle. Au commence- 
ment du dix-huitième, la terre de Fonlbaudry 
passa aux mains de Nicolas-Louis Le Tonnelier 
de Brétcuil, baron de Preuiily, seigneur d'Azay- 
le-Féron, introducteur des ambassadeurs. Depuis 
celte époque, elle resta annexée à la baronnie de 
Preuiily, V. PreuiUy. 

Arcb. dI.-«t-L., E, 91, 162,313, 315. — Goyel, Nobù 
liaire de Touraine. — A. Dncheine, Hist. de la maison 
de Chasteigner, 479, 480. — Rôle des fiefi de Towraine, 

— Prewes de l'histoire de la maison de Menou, 137. — 
P. Ansdœe, Hiti. génial, de la maieon de France^ VI, 
''96. — Laine, Areh, de la noblesse de France, X. Généal^ 
Odarty 39. — Lft ThaamaMière, Hist. du Berry, 980. — 
D'Hoii«r, Armoriai général^ reg. V», 7. — A. Gougel. 
Armoriai du Poitou^ 15. — Dugast-Matifeux, État du 
Poitou tout Louiê XIV, 329. — Dufour, Diction, del'ar- 
rmdittement de Lochet, II, 318. — Lhermite-Souliers. 
Hist. de ta nobleue de Touraine, S5, 107, 301, 321, 322 

— Regittrea d'éUt-civil de PreuiUy et de Saint-Michel-du- 
B«ia. 

fontclier. V. Foncher. 

B*oxite {feodum de). V. Fontaiive-Dangé. 

B'ontenaille (la], f., c>* de Ghamizay. » 
La FonUnaille, carto de Tétat-major. 

B'ontenailles, f., c"* d'Abilly, près de la 
Poterie. — Fontenaille, carte deCassini. — Au 
commencement de notre siècle, les bâtimenis 
étaient en ruines. 

FontenaiUes, f. et chat., c* de Loues- 
taull. — FontenelUs, nm* siècle. — Fontenailles, 
•partes de Gassini et de l'état-major. ~- Ancienne 
chàtellenie, relevant du trésorier de Saint-Martiu 
de Tours. Les parties les plus anciennes du châ- 
teau paraissent remonter au xiv* siècle. Vers 



1700, l'aile occidentale fut démolie. A la môme 
époque, on rebâtit la chapelle seigneuriale, qui 
fut placée sous le vocable de saint Léonard et con- 
sacrée par Jacques Duchamp, chanoine de Saint- 
Martin de Tours. 

Huffues de Pontenailles, chevalier banneret, est 
le premier seigneur connu de ce domaine. Il est 
cité dans des chartes de 1215 et de 1217. 

Depuis celte époque, jusqu'au commencement 
du XVI* siècle, on ne trouve aucune trace des 
seigneurs de Pontenailles. 

Charles de Couhé, Éc, propriétaire de cette 
chàtellenie épousa, vers 1500, Jeanne de Glermont- 
Gallerande, flUe de René de Clermont-Gallerande, 
vice-amiral de France, et de Jeanne de Toulon- 
geon. Il eut trois enTants: 1* Christophe, qui suit; 
2* Anne, femme de Claude de Montfort; 3* N.. 
mariée à N. de la Molhe-Pouquet. Charles de 
Couhé comparut, en 1507, à l'assemblée réunit* 
pour la réformalion de la coutume de Touraine. 

Christophe de Couhé, Éc, seigneur de Ponte- 
nailles, épousa, vers 1531, Claude de l'Hôpital, 
fille d'Alophe de l'Hôpital, chev., seigneur de 
Choisy, et de Louise de Puisieux. D'après la Croix- 
du-Maine, il aurait tenu un rang distingué parmi 
les poètes de son temps. 

Antoine do la Chateigneraye, chev., devint sei- 
gneur de Pontenailles par son mariage avec Aimée, 
fille de Christophe de Couhé. Il mourut en 1580. 

Pontenailles passa ensuite aux mains de Pierre 
de Molan, contrôleur et intendant général des 
finances, qui mourut à Saint-Ouen-lez-Amboise, 
en 1607. 

Nicolas de Molan, fils du précédent, et seigneur 
do Fonlenailles, céda cette terre, par échange, a 
sou frère Pierre, prêtre, docteur de Sorbonne, qui 
rendit hommage au trésorier de Saint-Martin le 
18 novembre 1625. 

Pierre de Molan vendit Fonlenaillss â Roger du 
Gast en 1627. 

Charles du Gast, fils de Roger, rendit hommage 
au trésorier de Saint-Martin, le 20 mars 1651. Peu 
de temps après, il vendit la chàtellenie à René 
Bouault, secrétaire du roi, que nous voyons men- 
tionné dans un acte du 16 novembre 1654. 

Etienne Bouault, secrétaire du roi, fils du pré- 
cédent, vendit Pontenailles, en 1703, à Jean Gilles 
de la Grue, qui mourut en 1705. 

René Gilles de la Grue, fils du précédent, sei- 
gneur de Pontenailles, mourut en 1741, âgé de 
82 ans, et eut sa sépulture dans l'église de Loues- 
tault. Sa femme, Marguerite Duchamp, décédée 
en 1757, fut également inhumée dans cette église. 

Hercule- Victor Gilles, chev., aide-major d'ar- 
tillerie, seigneur de Pontenailles, comparut, en 
1789, à l'assemblée électorale de la noblesse de 
Touraine. 

Avant la Révolution, une foire se tenait à Pon- 
tenailles, le jour de Sain le- Catherine. 

Areh. d'L-etrL., G, 420. — Goyet, Nobiliaire de Tou^ 
raine. — Afém. de ta Soc. archéol. de Tour., .K, 123, 
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{%^ — NotM commnsiquéfts par M. NobiU««u. -^RôU des 
fi€f$ de TourttitM. — La Cheanare-des-Bois et Badier, 
DicHon. de la noblesse, II, 919 ; V, 907. — ÉUt-civil de 
NeuTy-Boi, 1766. — Registres d'élat-civil de Louestault. 

— Beaacbet-Filleau, Diction, des familles de l'ancien 
Poitou, II, 345. 

Fontexxailles, f., c"^ do Luynes. 

FontenailleSy r., c* de RochecorboQ. — 
En 1741, Jbanue-Calberine Regnault, veuve de 
Gilles Morel, payeur des renies de l'holel de ville 
de Paris, la donna à rhôpital général de Tours. 

— (Arch. d'I.-et-L., Beg, des insinuations, 
1741.) 

S^ontenay (le lieu de), C* de Beaumont- 
la-Ronce. — Il faisait partie du marquisat de 
Beaumonl érigé en 1757 en faveur de Jean-Claude 
de la Bonninière. — (Arch. d'I.-et-L., C, 443.) 

Fontenay, vil., chat, et moulin, c*" do 
Blôré, 96 habit. — Terra Fontowe/i, xi* siècle; 
Fontenais, 1209 (chartes de l^abbaye de Saint- 
Julien). — LEslre des Fonteneaux, 1350 {Lih. 
bon. gentinm). — Fontenay^VArpenly, 1486, 
1523, xvii* siècle. — Fontenay, caries deCassini 
et de l'élat-major. — Le château de Fontenay, 
qualifié d'hébergement, dans un acte de 1350, 
relevait à cette époque de l'archevêché de Tours, 
à foi et hommage lige et un roussin de service, à 
muance de seigneur. En 1350, Margot des Quartes, 
fille de Jehan des Quartes, rendit hommage, pour 
ce domaine, à l'archevêque de Tours. Par la suite, 
ce château devint un fief qui releva, pour une 
partie, du château d'Ambolse, à foi et hommago 
lige et 15 jours de garde, et pour une autre partie, 
du ûef des Arpentis. En 1486, il appartenait à 
Etienne Ragueneau; — en 1523, à Etienne do la 
Loue; — en 1577, à Thomas de la Loue; — en 
1678, à Georges Guil; — en 1736, à Lucien Ber- 
nard, avocat au parlement; — on 1737, à Gabriel 
Taschereau. Les moulins des Haut et Bas Fonte- 
nay, situés sur le ruisseau desGrandés-Fonlaines, 
dépendaient de ce fief. 

Près de Fontenay, on remarque les traces de la 
voie romaine qui conduisait de Tours à Bourges. 
Ou y voit également les reâles d'un aqueduc de 
l'époque gallo-romaine, qui suivait la rive gauche 
du Cher jusqu'à Sainl-Avertin. Dans cette localité, 
l'aqueduc était connu, il y a une cinquantaine 
d'années, sous le nom de canal de Beaune, Son 
entrée, à Fontenay, avait un mètre de hauteur 
8ur 50 centimètres de largeur. 

Arch. d'I.-el-L., G, 633,651, 701, 702; E, 123; chartes 
de Saint-Julien. — Cartulaire de l'archevêché de Tours. 

— Mém, de la Soc. archéol. de Touraine, lll, 176 et 
Kuiv. — Cbalmd, Bis t. de Tour., 111, 38. 

Fontenay (clôserie de), c"* de Bléré. — 
En 1737, elle appartenait à Gabriel Taschereau, 
chev., seigneur de Baudry. — (Arch. d'L-et-L., 
E, 163.) 

X*ontenay (le lieu de), près des Ligneries, 
c~ de Cbarentiliy. 



S*ontenay, ancien fief, situé dans la ville» 
de Chinon. — Il relavait de rarchevâqos de Tours 
et appartenait, en 1657, a Claude de RiixiHy ; — en 
1699, à Gabriel de Razilly. — (Areh. d'L-el-L.. 
E, 163; Baronnie de Chinon.) 

S*ontenay9 ham., près du ruisseau de la 
Tabardière, c"* de Cigogne, 10 habit. — Terra 
de Fontaneto in parochia de Cygogneio, 1469- 
82 (chartes de Tabbaye de Saint-Julien). — Fort - 
tenay de Cigogne, xvii* et xvni* siècles. — Fon- 
tenay, cartes de l'état-major et de Casaini. — An- 
cien fief, appartenant à Tabbaye de Saint-Julien. 

— [Martyrol. S. i/uKani.— Arch. d'I.-et-L. , Biens 
nationaux.) 

Fontenay (le lieu de), près deUGoutière. 
c" de Faye-la-Vlneuse. 

Fontenay, vil., c** d'ingrandes, 2S habit. 
~ Fontenay in parochia de Ingrandia^ 1264. 

— A celle époque, Jacquelin Gallant et Hamelîne 
sa femme donnèrent à Tabbaye de Bourgueil une 
rente a prendre sur les cens de Fontenay. — (D. 
Housseau, VI, 3177. *- (Bibl. de Tours, fonds Sal- 
mon, titres die Bourgueil, U.) 

Fontenay, ham. et chat., c**de Ligoières. 
17 habit. — Fontenay, cartes de Casaini et de 
l'état-major. — Ancienne châtellenie relevant de 
Rillé à foi et hommage lige. En 1509, elle apparte- 
nait à Jean Gautier. Par acte du 30 septembre 
!658, Pierre Choppin la vendit à André Quantin, 
Éc-, seigneur de Launay, trésorier de France, A 
Tours. — Le château actuel a été béti au xiv* 
siècle; des constructions y ont été ajoutées aux 
XVI* et XVIII* siècles. Dans son enceinte on a trouvé 
les restes d'une villa gallo-romaine. — (Arch. 
d'I.-et-L., E, 24, 318. — Râle des fiefs de Tou- 
raine. — Mém, de la Soc. archéol, de Tour., 
X, 42.) 

Fontenay» paroisse de Manthelan. V. Fon- 
tenay, c"* de Saint- Bauld. 

Fontenay, f., c* deMar(ay. — Villa çu* 
vocatur Fontaniacus, 971 [Livre noir de Saini^ 
Florent de Saumur), — Fontenay, carie de Cab- 
sini. — Ancien fief. Vers 1750, il appartenait à la 
famille do Marconnay; — en 1787, â Luc Gilbert. 
conseiller du jol, élu en l'élection de Richelieu.— 
(Arch. d'I.-et-L., Reg. des donations. — Rôle des 
fiefs de Touraine, — Registres d'état-civil d»» 
Marçay. — Mém. de la Soc. des antiquaires de 
l'Ouest (1858-59), p. 539.) 

Fontenay (ie Petit-Puits de], c^'de Mar- 
çay. V. Puits (le Petit-). 

Fontenay 9 f., c** de Monnaie. — Fonte- 
nay, carie de l'élat-major. — Au xvi* siècle, elle 
appartenait à François Joret. En 1768, N. Beruin 
de Valenlinay la vendit â Barthélémy Gauflteau. 
trésorier de France, â Tours. — (Bibl. de Tours, 
manuscrit n" 1420 ) 

Fontenay» vii., c"* de Sain(-Bauld| 19 ha- 
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bit. — U dépendait autrefoii de la paroine de 
Mantbelan. — FarUenay^Iêùré, 1630. ^ FonU^ 
nay, carta de l'état-major. — Ânciea fief, relevant 
de la Tour-Isoré et du château de Sennevières. 
Eq 1547, il appartenait à François Isoré, chev.; 
" en 1&51, à Antoine Isoré; — en 1580, à Fran- 
çois Isoré; — en 1592, à Anne-Diane Isoré, femme 
de Jean de Commacre, gentilhomme ordinaire de 
la chambra du roi, et à Louise Isoré, femme de 
François de Yonnes; — en 1630, à Jean de Yon- 
nes; — en 1663, à François de Yonnes; — en 
1702, à René de Yonnes; — en 1708, à Adrien- 
René Luthier de Saint-Martin; — en 1718, à 
Louis Barberin, comte de Reignac; — en 1729, à 
Charles-Yves-Thibault, comte de la Rivière, et à 
Charles-Fraoçois de Campet, comte de Saujon; — 
en 1789, à Paul-Yves-Roche-Gilbert du Mollier, 
marquis de la Fayette, et & Jacques-Henri-Hugues 
de Lusignan-Lezay. 

Arch. 4X-«trL., C, 602; E. 127, 128, 130. 131, 132; Q. 
79; cure de Doha. ~ D. Hoauean, XIII, 8394-96. - 
DuToar, Diction, de l'arrondiuemeni de Loches, II, 408. 
Rcgiilras d'état-civU de Sainte-Catherine de Fierbois, 1604. 
— Uiermite-Soulieni, BitL de la noblesse de Touraine, 
8j. — D'Bozier, reg. 1» 360. — Bulletin de la Soe. 
earefkéoL de Tow. (1872), p. 227. — BôtMcourt, I^oms 
féodaux, II, 837, 1021. — Preuves de rhisUHre de la 
meàsom d» Menou, 60. 

IP^ontenay (le ruisseau du Bas-}, c* de 
Blèré. 

Fontenay (le ruisseau de), c** de Saint- 
Bauld. — il prend sa source à Fontenay et se jette 
dans réchandon. 

B'ontexxay (le Heu de), paroisse de Saint- 
Laurent-en-Oatines. — • Fontaniol»^ in Qucuti' 
nensx st/va, xi* siècle. — En 1300, il appartenait 
à Habert, Éc.; — • en 1831 , à Agaice dos Haies. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, il9. — D. Housseau, II, 338; 
XIII, 6698. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres 
de MarmoutieTf II.) ^ 

ygntenay, f., c-« de 3aint-Règle. 

Fontenay. paroisse de Yillechauve (Loir- 
et-Cher.)— Terra de Fonteneio, 1180, 1212; Ter- 
rilorium deFofUenaiêy 1252 (Lt6. Compoê.).-- 
Ancienne ehâlellenie. Elle s'étendait dans les 
paroisses de Yillechauve, de Yilleporcher et de 
Saint-Oourgon, et relevait dn roi. Elle appartenait 
au Chapitre de Téglise de Tours. Au xviii* siècle, 
les assises de sa justice se tenaient à Yillechauve. 
La mairie de Fontenay constituait un fief relevant 
de la châtellenie. Yers 1406, Hubert de Fontenay 
possédait celte mairie. II eut pour successeurs, 
Ambroise de Fontenay, vers 1430; Jean de Fonte- 
nay, en 1448. — (Arch. dX-et-L., 6, 63,90.— 
Lib, Compontionum^ 40, 77, 78, 108. — fiibl. 
de Tours, fonds Salmon, titres de l'église de 
Tours,) 

Fontenay (Pierre de), seigneur de la Bon* 
loiae «t da Baigoy, fils de Pierrei baron de Fonta*- 



nay, et d'Aramburge des Barres, remplit les fonc- 
tions de bailli de Touraine, de 1289 {t 1201. Rem- 
placé par Philippe de Beaumanoir, il fui nommé 
de nouveau bailli de cette province, en 1303. 
L'année suivante, il eut pour successeur Guyart 
de la Porte. 

L* TbeamtMiére, ffist. du Berry, 74J-44. — D. Houe- 
Mftu, VIII, 3429. — Chaîne], Mist. de Tour., III, 403-4. 
— Brussel, Examen des usages des fiefs, I, 487. 

fontenay (Henri, comte de), était originaire 
du Perclie, où il possédait la seigneurie de Plain- 
ville. Il s'établit en Touraine vers 1780 et fut élu 
député suppléant de la noblesse de celte province 
aux États-Généraux en 1789. Membre du Comité 
provisoire de la ville de Tours en 1790, nommé 
officier municipal dans la même année et réélu 
en 1791, il fut, deux ans après, chargé de la sur- 
veillance des magasins de subsistances de l'armée 
de rOuest dans la ville de Tours. A la fin de l'an- 
née 1793» les terroristes le firent arrêter comme 
suspect. Traduit, l'année suivante, devant une 
commission militaire, il fut acquitté. Administra- 
leur du district de Tours, en 1795, puis député 
dUndre-et-Loire au Conseil des Anciens, il fut 
exclu de cette assemblée, jusqu'à sa radiation 
d'une liste d'émigrés sur laquelle on l'avait porté 
dans le département d'Eure-et-Loir, où il pos- 
sédait divers domaines. Peu de temps après, il 
obtint cette radiation et put reprendre ses fonc- 
tions législatives. En 1799 et en 1803, il fit partie 
du Corps législatif. Il fut ensuite nommé membre 
de la Légion d'honneur (26 novembre 1803), offi- 
cier du même ordre et trésorier de la 1&* cohorte 
(5 juillet 1804). U mourut au mois d'octobre 
1834. 

Fastes de la Légion ikonneur, II, 536. — Areh. d'I.- 
et-L., Begistres du district de Tours. — Aintull et Jay, 
Biographie nouoelle des eonteny}orains, VU, 210-11. — 
Moniteur universel, «n IV, 104, 125, 135, 1S9, 206, 250; 
«n VU, iOO. — Âiém. de la Soe. arehéol. de Tour., X. 

S*ontenay-de-Oigogné. Y. Fontenay, 
c** de Gigogne. 

Fontenay-Iaoré» c* de Saint-Bauld. Y. 

Fontenay. 

B'onteneau» ou S'onteneaux» f., c** 

de La Croix. — - Fonteneaux^ 1360. — La dîme 
de ce domaine constituait un fief relevant de l'ar- 
chevêque de Tours, à foi et hommage simple et 
20 sols pour le tiers d'un roussin de service, à 
mutation de seigneur. En 1360, une partie de 
cette dime appartenait à Nau Pichart. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 5. — Cartulaire de l'archevêché 
de Tours.) 

Fonteneaux (les), f., c* de Champigny- 
sur-Veude. — Fonteneatix^ carte de l'état-major.. 
Fontenaux, carte de Gassini. 

Fontenellle» on FonteneUe, f., cv 
de Soiuay. — Fonteneillt^ carte de l'état-major. 
— Les Fontenelies^ carte de Gassini. 

13 
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S*ontenelle ( le lieu de la), près de Mocrate, 
C* de Brisay. 

S^ontenelle, ham., c"* de Gourçay, 14 ha- 
bit. — Fontenelle, cartes de Gassini et de l'état- 
major. 

S^ontenelle (la), vil., c* de Monlreuil, 54 
habit. — La Fontenelle, caries de Cassini et de 
l'état-major. 

S^ontenelle (le lîou de la), près des Or- 
meaux, c" de Neuvy-Rol. 

S^ontenelley c"* de Sonzay. V. FonteneilU, 

S^ontenelles (le lieu des), C* d^Avou, 
près du ruisseau de la Fontaine-aux-Geais. 

Fontenelles (les), bam., c"« de Géré, 20 
habit. 

IFoiltenelles (les), f., c"* de Gbambon. 

S^ontenelles (le lieu des), près deMonte- 
neau, c" de Champigny-sur-Veude. 

E*0]ltenelles (les), f., c** de Cheillé. 

S^ontenelles (le lieu des), près de laGhau- 
vellière, c** de Ciran. 

S^ontenelles ( le lieu des], près de la Fosse- 
GuyoD, c** de Ligueil. 

]9*ontanelle8 (le lieu des), près delà Sene- 
rie, c*" de Louans. 

S^ontenille, bain., c* de La Croix, 20 
babil. — Fontenelle, carte de rélat-major. — Le 
33 mars 1648, les héritiers de Jean Hernon, sieur 
du Chêne, vendirent le domaine de Fontenille à 
César de Grammont, fondateur et prieur de Notre- 
Dame des Feuillants, à Tours. — (Arch. d'L*et-L., 
E, 30.) 

]9*0]ltenil8 (les), f. et chat., c"' de Cbinon. 
— Les Fontenils, carte de l'état-msOor. 

£*ontenilS (le ruisseau des], C* de Cbi- 
non. 

S^ontenls (le lieu des), près des Ligneries, 
c"* de Gharenlilly. 

S^ontenis (la fontaine des), c** deVerneuil- 
le-Chàteau, sur les limites de Cbezelles. 

£*ontavraillt (forêt de). — Une partie de 
cette forêt s'étend dans la commune de Gouziers. 

Fontgaudin (le lieu de), la Soucbe- 

tlëre» ouGlxef-du-BoiSy paroisse de Saint- 
Branchs. — Il relevait de la ch&lellenie de Saint- 
Branebs (1598). — (Arch. d'I.-et-L., G, 68.) 

S^ontlville» f. et cbàt., c** de Veigné, 20 
habit. — Fontivilk, carte de l'état-major. — Ce 
lieu était connu autrefois sous le nom de la Mori- 
tiôre ou Mauriciôre. C'était une dépendance du 
fief de Gouzières. Le château a été construit, en 
1845^ par M. Voisine de laFresnaye. — (Bibl. de , 
Tours, fonda Salmon, titres de Montbazon.) 



Ek>ntvlvo, bam., c" de Ciran, 11 habit. — 
Fon (vive, carte de l'ôlat-mejor. 

Foolers (terra de). V. Fouillé, €•• de 

Saint-Patrice. 

S^orandière (la), f., c** de Saint-Laurent- 
en-Galines. . 

E*orcine (la), vil., c** de Saint-Nieolas-de- 
Bourgueil, 38 habit. — Forsine, carte de GsBsi- 

ni. 

S^orellerie (la), bam., C' de Monireuil, 
16 habit. 

Vorest (la), c" de Vou. V. Forêt, 

S^oresta. V. Forêt (la), c** de Nouans. 

Foresterie^ ou ]9*orét (la), f., c** de 
Saint-Germaiu-sur-Vienne. — Ancien fief, rele- 
vant de Marmande. Georges Aubert, seigneur du 
Petit-Thouars, exempt des gardes du corps du roi, 
fils de Jean Aubert, seigneur de la Normandelière, 
rendit hommage, le 24 juillet 1638, pour le fief 
de la Foresterie. 11 fut tué, en 1648, à la journée 
des barricades. En 1642, il avait épousé N. de 
Buisine, dont il eut : Louis, officier au régiment 
de Picardie, décédé en 1665, et Georges, deuxième 
du nom, seigneur de la Foresterie, du Petit- 
Tbouars et de Saint-Germain, marié, en premières 
noces, à Jean ne-Estber-Phi liberté de Rochu, et^ 
en secondes noces, à Julie-Catherine de la Haye. 

Georges II mourut au mois d^octobre 1720, lais- 
sant plusieurs enrants, autre autres, Georges III, 
qui suit, et Jean-Baptiste-Auguste, seigneur de 
Rassay. 

Georges Aubert, troisième du nom, seigneur de 
la Foresterie, du Petit-Thouars et de Saint-Ger- 
main, major du régiment de Brest, lieutenant du 
roi, dans les villes, châleauz et pays de Saumur 
et Haut- Anjou, rendit hommage, pour le fief de 
la Foresterie, le 30 octobre 1735. Il mourut, en 
1762. De son mariage, contracté en 1723, avec 
Hyacinthe-Céleste Blonde de Uessemé, il eut plu- 
sieurs enfants, entre autres, Louis-Henri-Georges, 
maréchal des camps et armées du roi, Hyacinlhe- 
Louis et Marie-Madelelne-Suianne, chanoinesae 
du Chapitre noble de Salle-en-Beai^olais. 

Hyacinthe-Louis Aubert et Marie-Madelein»-Sa- 
zanne possédaient la Foresterie, en 1789. A cette 
époque, la justice de ce fief était rendue par le sé- 
néchal d^Orval. — (D'Hozier, Armo^'ial général de 
France, reg. V*. — Rôle des fiefs de Touraine. 
— Beauchet-Filleau, Diction, des famiUeê de 
Vancien Poitou, I, 124, 125.) 

Forestières (les), f., c** de Saint-Lau- 
rent-en-Gatines. — Forestière, cartes de Cassinî 
et de l'état-major. Elle a fait partie de l'ancienne 
paroisse de Chenusson, réunie, en 1828, à celle 
de Saint-Laurent. 

S^orét (la), f., C-* de Beaumont-la-Ronce. — 
La Forêt, carte de l'étal-mi^or* — La Fbre^t, 
carte de Gassini. -^ En 1536, elle appartenait à 
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Victor Bargnin, receveur des aides et tailles du 
LoQdunois, et maire de Tours. — (Lambroa de 
Lignim, Arm, des maires de Tours.) 

Forêt (la], vil., c** de Bossée, 33 habit. — 
La Forêt, carte de Tétat-major. — Forest, carte 
deCassini. 

Fordt (la), f., c»« de la Celle-Saiot-Avent. 

— La Forêt, carte de l'élat-major. 

Forôt (bois de la), c'* de Chaveig^es. 

Forôt (bois de la], c** de Gourcoué. 

Forêt (la), f., €•• deCussay. ^ La Forêt, 
carte de l'état-major. — Forest, carte de Cassl- 

ni. 

Forêt (les Haute et Basse), f., C* de Neuil. 

— Elles furent vendues nationalement, en 1793, 
sar le duc de Praslin, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., 
Biens nationaux.) 

Forêt (la), f., c" de Nouans. — Foresta, 
1316, 1279 (Chartes de l'abl>aye de VUleloin). 

— Forét'Fonianche, xviu* siècle. — La Forêt, 
carte de Cassini. — Ancien fief, relevant du châ- 
teau de Loches, et, pour une partie, du château 
de Montrésor. I/hébergement de Bordebure ou la 
Girauderie, paroisse de Sennevières, relevait de 
ce âef. Vers le milieu du xviii* siècle, le fief de 
PoQ tanche fut annexé, pendant quelques années, 
au domaine de la Forôt ; de là le nom de Forêt- 
Fontanche, que l'on rencontre dans plusieurs 
titres. 

Sbionbues db la Forêt. 

I.— Regnault de la Forêt, chev., premier sei- 
gneur connu, est cité dans une charte de l'abbaye 
deVllIeloin, de 1279. 

II. — Regnault de la Forêt, chev., fils du précé- 
deot, figure dans des chartes de 1340-52. 

m. — N. de Baillou, Éc., est qualifié de sei- 
gneur de la Forêt, dans un acte de 1375. 

IV. — Guillaume de Baillou, Éc, fils du pré- 
cédent» figure dans un acte du 25 janvier Ul8. 
Il eut un fils unique, Jean, qui suit. 

V. — Jean de Baillou, Éc, seigneur de la Fo- 
rêt et de rAllemandière, eut plusieurs enfants de 
son mariage avec Françoise Guillebault, entre 
autres, Jean-Iionnet, qui suit; François, prêtre; 
Guillaume, et Jeanne, femme d'Hervé de Sigongoé. 

VI. — Jean-Lionnet de Baillou, Éc, partagea 
la succession de ses père et mère avec ses frères 
et sœur, le 19 mai 1526. Il fut seigneur de la 
Forêt et de l'AUemandière. Trois enfants ua- 
•luirent de son mahaga avec Catherine de Fou- 
gléres: 1* François, qui suit; 2* Jeanne, mariée 
le ($ avril 1536, à Louis de Maussabré, Éc, sei- 
gneur de la Sabardière; 3* Julitte, femme de 
Jacques de Bridiers, Éc, seigneur du Gué. 

VII. -^ François de Baillou, Éc, seigneur de la 
Forêt et de rAllemandière, épousa, en premières 
Qoces, le 28 mars 1637, Jeanne Le Borgne; en'se- 
«^ondes nocaSt le 24 novembre 1543, Jeanne Au- 



gustin du Courbât; en troisièmes noces, le 26 
janvier 1567, Franç>olse Le Lièvre, veuve d'An- 
toine du Breuil. Du premier Ht il eut une fille, 
qui fut religieuse à Notre-Dame de Romorantin ; 
du second lit naquirent! i* Antoine, mort sans 
postérité; 2* Nicolas, Éc, seigneur de l'AUeman- 
dière, marié, le 6 juin 1567, à Marguerite de Jar- 
nage, fille de Valentin de Jarnage, etde Valentine 
du Val; 3» Marguerite; *• Françoise, qui épousa 
Jean de Sigongné, Éc, seigneur de la Brenau- 
dière. — Avant 1557, la terre de la Forêt était 
passée des mains de François de Baillou, dans 
celles de Louis de Maussabré. 

VIII. — Louis de Maussabré, Éc, soigneur de 
la Forêt, de la Sabardière, laMardelle, Courcueil, 
Bois-Douhaut, Chilloué, etc., enseigne dans la 
compagnie d'Aumont, fut tué à la bataille de Gra* 
vélines, en 1557. Il eut quatre enfants de son 
mariage avec Jeanne de Baillou : ]• Claude, qui 
suit; 2* François, dont on parlera plus loin; 
3* Antoinette, mariée à N. de Puy-Girault, Éc; 
4» Marie, femme de N. de Saint-Yrier, Éc. 

IX. — Claude de Maussabré, Éc, seigneur de 
la Sabardière et de Bussière, et d'une partie du 
fief de la Forêt, épousa, le 16 octobre 1554, Mar- 
guerite de Barbançois, fille de Jean de Barbançois, 
Éc, seigneur de Charon,etde Bertrande de Cluis. 
Il eut cinq enfants : 1* Gilbert, dont on parlera 
plus loin; 2* Claude; 3* Louis; 4* un autre 
Claude; 5* Marguerite, mariée le 18 avril 1596 â 
Nicolas de Salignac, chev. , seigneur de Jars. 

X. — François de Maussabré, frère de Claude, 
seigneur de Villablin et de Puy-de-Nais, posséda 
une partie du fief de la Forêt. Il périt dans les 
guerres de religion. Il avait épousé, en premières 
noces, Barbe de Jeu-Maloches, et en secondes, 
Anne de Maulmont. Du second mariage, il eut 
plusieurs enfants, entre autres : Rose, femme de 
Guillaume de Puy-Girault, Éc, seigneur de la 
Garenne et de la Forêt; et Rachel, mariée à Thi- 
bault de Percy, Éc, seigneur des Genêts et delà 
Gachonnière. 

XI. — Gilbert de Maussabré (fils de Claude, ci- 
dessus nommé), chev., seigneur de la Sabardière, 
de Bussière et de la Forêt, homme d'armes dans 
la compagnie de Louis de Chasteigner, épousa, en 
1593, Gilberte de Saint-Yrier, fille de Gaspard de 
Saint-Yrier, et de Françoise de Passac De ce ma- 
riage sont issus: !• Gaspard, qui suit; 2* Louis, 
seigneur de Badeconel de Bordebure; 3' Gilbert, 
seigneur de Chilloué et de Vlgnol; 4* Louis; 
5" Antoinette, mariée le 10 octobre 1631 à Gilbert 
de Ferrières, Éc; 6* Marguerite, femme de Fran- 
çois Barthon de.Monlbas, Éc, seigneur deFayoUe 
(contrat du 25 juillet 1607). 

XII. — Gaspard de Maussabré, chev., seigneur 
de la Forêt, de la Sabardière, de Bussières, du 
Coudray, d'Argy et de Chambrelain, lieutenant 
de cent hommes d'armes, eut six enfants de son 
mariage contracté, en 1637, avec Marie d*Argy, 
fille de René d'Argy, Éc, seigneur de Pont: 
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1* Jlené, qui suil; 2« Gaspard; 3* Chartes; 
V Louis; 5* Bonne, mariée à N. de Reoty, cbev., 
seigneur de la BuHèni; 6* Anne, femme d'Élienne 
Grand, Éc., seigneur de Teihac. 

XIII. ^ René de Maussabré, cher. , seigneur de 
la Forât, de Bussière, de la Sabardière, des Genêts, 
etc., sous-lieutenant de cheyau-légers , épousa, 
le 14 juin 1664, Rose-Éléonore DrouiUon, fille de 
Pierre Drouillon, Éc, seigneur delaMarigeonne- 
rie, et de Rose Le Beau. Il eut trois enfants: 
1* René, seigneur de Bussière, de la Sabardière, 
des Genêts, etc., capitaine au régiment de Pié- 
mont, puis aide de camp du maréchal de Tour- 
ville (1694); 2* Charles; 3* Rose, mariée à Charles- 
Silvain de Haro, cbey., seigneur de Fontais. 

XIV. — Etienne Grand, Éc., seigneur de la Fo- 
réi, en 1666, épousa, en premières noces, Malhu- 
rine Nabon, et en secondes noces, Anne de Maus- 
sabré. Il mourut a la Forêt, le 23 juin 1684. 

XV. — Charles-François Grand (flis du préo^ 
dent), Éc, seigneur de la Forêt, est cité dans des 
titres de 1749-50. 

XVI. — François Jacquet-Baronnière fut le 
dernier seigneur de la Forôt (1773-69). Il rendit 
hommage, pour ce fief, en 1773. 

Arch. d*I.-«t-L., C, 336, 585, 587; B, 126. — D. Bous- 
MM, VI, 1421 ; XIII, 11044 1er. — itdlê det fUfk du Tou- 
mifM. — Bibl. de Toars, fonde Salmoo, titres de Ville' 
loin, — Goyet, NolnHtUre de Touraine. -^ Mémoire potar 
Claude Grand de Luxolière (imprimé), 1723. — Bétan- 
eourt, Noms féodaux, II, 1021. — Lhermite-SouUers, 
Bitt. de la nobleue de Touraine, généal. Baillou. — La 
Chesoaye-dee-Boie et Bedier, Diction, de la nobleue, 
XUI, 502-3-4. 

VOTét (la), f., c** de Paulmy. — Hôtel de la 
Forêt, 1722. — Ancien fief, dépendant de la 
Bourrelière et du Cbftlelier. Il faisait partie autre- 
fois de la paroisse de NeuilIy-le-Brignon, dont il 
fut détaché, en 17&7, pour être réuni àls paroisse 
de Paulmy, nouvellement créée. — (Arch. d'I.- 
et-L., B, 23; 0, 78. — Dufour, Diction, de l'ar- 
rondissement de Loches, II, 349.) 

VoTét (la), L, c* de Reugny. 

Vorèt (la), e** de Saint- Christophe. V. 
Forêts, 

S*orèt (la), c** de Salnt-Germain-sur-Vienne. 
V. Forestrie. 

TFixréit (la), ham., c* de Saint-Paterne, 11 
habit. — Forêt-Donné, 1771. — Ancien fief. Il 
fut vendu nationalement en 1793, sur Jacques- 
Louis Rolland desEscotais, émigré. — (Arch. d'I.- 
et-L.« B, 83. — Bien$ nationaux, — Bâle des 
fiefs de Touraine,) 

£*orèt (la), f., C* de Souvlgny. — AUre de 
la Forêt, 1446. — Ancienne propriété du Chapitre 
de Saint«Florentin d'Amboise, sur lequel elle fut 
vendue nationalement, le 8 juin 1791, et adjugée 
au sieur Chariot. Bile relevait œnsivement du 
FeuiUet. — (Arch. dl.*et*L., C, 683; G, 346; 
Biene ntUioneiux,) 



Vorét (la croix de la), e** de Thilouze, près 
du chemin de Thilouze à Ponl-de-Ruao. 

S^orét (la), f., c^ de Veigné. 

Forêt (la), f., c" de VlUeperdue. — Foréi- 
Vignau, 1790. — La Forêt, carte de Tétat-major. 

— Son étendue était alors de 57 arpents. Elle re- 
levait œnsivement du flef de Villeperdue. — 
(Arch. d'I.-et-L.,G, 6.) 

Forêt (la), f., c" de Vou. — Ancien flef, re- 
levant de la baronnie de Preuilly et de Tarchevë- 
ché de Tours. Au ivin* siècle, il était réuni à la 
chAtellenie du Verger-de-Vou. En 1510, il appar- 
tenait à Jacques de Betz, qui rendit hommage à 
l'archevêque de Tours. Vers 1576, il était passé 
aux mains de René de Beauregard,qtti le vendit à 
Jacques de Chargé. Celui-ci le revendit à Jean 
Morin, qui rendit hommage au baron de Preuilly, 
en 1597. Par acte du 3 septembre 1771, Balthazar 
Dangé d*Orsay le vendit à René-François-Cons- 
tance Dangé d'Oreay. — (Arch. d'I.-et-L., E, 74. 

— Bibl. nationale, Gaignères, 678. — Bâû des 
fiefs de Touraine, — D. Housseau, XII, 5049 ; 
XIII, 8325. -^ Bibl. de Tours, fbnds Salmon, 
Archev. de Tours, lïL) 

Forêt ( Guy, comte de), fils de Jean I*', comte 
de Forêt, et d'Alix de la Tour, fut non/mé lieute- 
nant-général du roi, en Touraine, en 1347. Il eut 
pour successeur Jehan de Saintré, en 1361. 11 
mourut en 1360, laissant de Jeanne de Bourbon, 
qu'il avait épousée le 14 février 1318 : Louis, 
comte de Forêt, mort le 2 avril 1361 ; Jean II, dé- 
cédé en 1368, et Jeanne, mariée à Beraud II, 
comie de Glermont. — {Ordonnances des rois de 
France, IV, 169. ^ Moréri, Diction, historique, 
II, 1273. — Chalmel, Hisi. de Tour., II, 132; III, 
374.) 

Forèt-Beller (le bois de la), paroisse dv 
Reugny. — Propriété de l'archevôchô de Tour», 
en 1693. Son étendue était alors de 80 arpents. — 
(Arch. d*I.-et-L., G, 5. — Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, Archev. de Tours.) 

Forèt-de-Montifray ( la), c-* de Beau- 
montrla-Ronce. V. Montifray, 

Forét-deS-GuéS (la), ham., c** de Vei- 
gné, 18 habit. 

Forét-des-Vlngt-Cliènes (le lieu de 
la), c*' de Pouzay, près du chemin de la Bretun- 
nière à Noyant. 

Forét-des-Trenta-Ohèiies (le Heu 

de la), prés des fontaines, c*' d'£sve8-le*lioutier. 

Forèt-Doxmé (la), c** de Saint-Paterne. 
V. la Forêt, 

Forét-Fontanobe (la). Y. la Forêt, 
c"* de Nouans. 

Forét-Xinpèrlal^ (la), nom donné par 
le phia cadastral à la fbrèt d'Amboise. 
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(la), f., c" d'A«iy-«ur-Cher. — 
Fonlière, carte de CassiDÎ. 

VOTBtrie (la), ▼il., c"* de Bossay, 20 habi- 
tants. 

IForetiie (1a), t, c** de Crissé. 

VorétS (terres des). — Nom donné aune 
partie de la commune de Bourgneil, au sud. Ce 
lieu était autrefois couvert de bois qui apparte- 
naient à l'abbaye de Bourgueil. 

VarétB (les), ou la S^orét» f., c>« de 
Saint-Cbristophe. — La ForesU carte de Cassi- 
ni. — Ancien flef, relevant du duché de CbAteau- 
la-Vallière, suivant un aveu rendu, le ?5 janvier 
1745, par Harie-Thérèae-JuUe de Menon, veuve 
de Charles-Casimir de Thibergeau, directeur des 
fortifications du Poitou. Ce dernier avait acheté 
les Forêts, le 24 janvier 1743, de Georges Bodard, 
Éc., receveur des tailles d'Angers. — (Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, (t(res de ChâteaH»la'Val'' 
Itère,) 

WoTétB (le lieu des), près des Rues-Maigres, 
c" da Véretz. 

Forge (la), f., c** d'Ambillou. — Ancien fief, 
ou mélairie noble. — En 1463, ce domaine ap- 
partenait à Jean de Saint-Germain; — en 1492, à 
Hardouiû Viau, Éc. — (Arch. d'I.-et-t., C, 698.) 

S^Orge (la), f.tC"* d'A vrillé, près de la Rou- 
mer. 

Forge (la), ou les Forges, f., c* de Ba- 

'esmes, près du ruisseau de Polet. — Aître des 
Forges, xv* siècle. — La Forge, carte de Tétat- 
:najor. — Il relevait de la baronnie de Ligueil, 
d'après un acte du 2B mars 1478. — (Arch. d*I.- 
pt-L.,G, 404.) 

Forge (la), f., c** deBetz, près du bourg. 

Forge (la), f., c"* de Boussay, près de la 
Claise. — Forgia, 1256 (archives du ch&teau de 
Boossay). — ^ Hospitium ei fnaneriwm de For- 
gia, 143S. — Ancien fief, relevant de la baronnie 
dePreuilly. Geoffroy de Payen, vivant en 1223, 
est le premier selgnenr connu. En 1256, Eschi- 
vard, Won de Preuilly, lui accorda le droit de 
chasse sur les terres avoisinant ses domaines. 
Geoifroy eut pour successeurs : Geoffroy, cité dans 
un titre de 1291; — Jean de Payen, vivant en 
UtS; — Nicolas de Ifenou, marié à Jeanne de 
Payen, dame de Boussay, de la Forge et de Sen- 
nevières. Depuis le xiv« siècle jusqu'à la Révolu- 
tion, œ fief fat possédé par la famille de Menou. 
— Le manoir de la Forge fut fortifié et entouré 
de douves, par Jean de Menou, qui avait été auto- 
risé, à cet effet, le 19 Janvier 1447, par Pierre 
Protîer, baron de Preuilly. Les fortifications éle* 
vées au vf siècle ont aujourd'hui complètement 
disparu. -^ (Arch. d l.-et*L., E, 23. -^ D'Hozier, 
Armoriai général, reg. IIP, 1'» partie. —iidte 
des fiefs de Touraine, — Preuves de l^histoire 



de la maison de Menou^ 85. — Mimoireê de 
Michel de Marolles, généal. de Menou. — 
D. Housseau, XII, 5159, M66, 5263, 5306.) 

Forge (la Petite-), f., c** de Boussay, près 
de la Muaone. — Ancien fier. — [Rôle des fiefs 
de Touraine.) 

Forge (la), f., c** de Chambon. — Ancien 
fief, relevant de Preuilly. — [Rôle des fiefs de 
Touraine,) 

TFOTÇe (étang de la), c*' de Chambon. 

Forge (la), ou les Forges, f., près du 

Mable, c** de Champigny-sur-Veude. — Forgim, 
XII* siècle (Carlulaire de Noyers). — La Forge, 
carte de Casslni. 

Forge (la), et la Petlte-Forge, f., c* 

de Chaveignes. — La Forge, carte de Cassini. 

Forge (le lieu de la), c"» de Civray-sur- 
Esves, près du })ourg. 

Forge (le lieu de la), c"* de Courçay, près 
du bourg. 

Forge (la), f., c»* de Fond elles. — Les 
Forges, carte de Casslni. 

Forge (la), ham., c* de Francueil, près du 
ruisseau de l'Étang des Brosses, 11 habit. — La 
Forge^ carte de Cassini. 

Forge (moulin de la), sur la Muanne, c"* 
du Grand-Preasigny. — Il relevait c^nsivement 
de Clairfeuil (1737). — (Àrch. d'I.-et-L., E, 103.) 

Forge (la)» c** de Marcilly-sur-Maulne. — 
La Forge, carte de Cassini. 

Forge (le lieu de la), c** de Marray, près du 
bourg et de la Déme. 

Forge (la), vil., c" do Neuillé-le-Llerre, 
26 habit. — Les Grandes-Forges, 1562. — La 
Forge, caries de Cassini et de l'étal-major. — 
Ancien fief, relevant de la chAtellenie de Roche- 
corbon, à foi et hommage lige et 8 jours de garde. 
Le seigneur avait droit de moyenne et basse jus- 
tice. En 1496, ce fief appartenait à Etienne Le 
Loup, maitre d'hôtel du roi, qui rendit hommage 
le 14 novembre; — en 1500, à Artuse de Ballan, 
veuve d'Élienne Le Loup; — en 1540, à Jehan 
Prévost, avocat du roi à la chambre des comptes 
de Paris. Par acte du 24 novembre 1562, Jehan 
Prévost, vendit ce domaine à Raymond Forget, qui 
eut pour suoceftseur François Dunoyer. Celui-ci, à 
la date du 8 avril 1646, céda la Forge A Daniel fioi* 
leau du Plessis et à Claude Scarron, sa femme. 
Claude Scarron, par testament du 8 octobre 1668, 
légua le même fief à Ëlizabeth Robin, veuve de 
Hercule de Meules. 

Saisie sur la famille Robin, au commencement 
de l'année 1686, la terre de la Forge fut adjugée à 
Gervais Angevin, bourgeois de Paris, pais rache- 
tée par N. Boiloau du Plessis, intendant des ar- 
mées du roi, chevalier de Tordre de Salnt-Loiare. 
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Bile passa easuite aux mains d'Antoine Bergeron 
de la Goupillera, puis aux familles de Bridieu et 
de Chauvelin. Il existait, dans le logis seigneu- 
rial, une chapelle, qui est mentionnée dans un 
acte du xvii» siècle. — (Arch. d'I.-et-L., E, 19, 20, 
21 ; Biens nationaux. — Râle des fiefs de Tou- 
raine. — Registres d'étal-civll de Neuillé-le- 
Lierre.] 

S^orge (la), f., c»» du Petit-Pressigny, près 
de la Muanne. 

E*orge (la), f., c" de Saint-Paterne. — Les 
Forges, xiv» siècle. — Hôtel de la Forge^ 1459. 

— La Forge, caries de Cassini et de l'état-ma- 
jor. — Ancien fief. En 1335, il appartenait à Gil- 
let de Lauberdière; — en 1394, à Jean Peliçon; 

— en 1403, à Etienne le Roi ; — en 1459, h N. 
Picard, prévôt d'Oë, qui le vendit A Jean Texier; 

— en 1001, à la famille de Bueil. — (Arch. d'I.- 
et-L., PrévâU d'Oë. — Bâle des fiefs de ToV" 
raine.) 

"Forge (la fontaine de la), près du Puits- 
Blanc, c" de VerneoiHe-Ch&teau. 

B'orge (la), f, c-» de Vou. ^ La Forge, 
cartes de Cassini et de Tétat-major. — Elle rele- 
vait censivement de la Roche-de-Gennes. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, Î23.) . 

Vorge (la), vil., c" d'Yzeures. — Ancien 
fief. Vers 1500, il appartenait A Antoine Ghaslei- 
gner; — vers 1530, à Louis Ancelon, marié à Jac- 
quelte Chasteigner; — en 1789, A Charles d'Aloi- 
gny de RocheforU — (Arch. d'I.-et-L., Biens 
nationaux, — A. Duchesne, Hist, dâ la maison 
de Chasteigner.) 

"Porge (le ruisseau de la), prend sa source 
près de Boisbernay, c"* de Bossay, et se jette dans 
la Glaise, près du Haut-Fourneau, dans la même 
commune. 

Vorge (François de la). V. La Forge, 

"PorgeaâB (la), f., C* de la Celle -Saint- 
Aven t, près du château delaTourballière. — fbr- 
gerais, carte de Cassini. 

Vorgerais, c"* de Couesmes. V. Forget, 

B'orgeais (la), f., c** de Maillé-Lailler. — 
La Forgeais, carte de l'étal-major. 

WorgeoH ( le), f. , c"* de Ballan. — Forgerie, 
1520. — Ancien flef, Televant de la Carte. En 
1518, il appartenait à la famille de Beaune. — 
(D. Housseau, XII, 7008. — Bêle des fiefs de 
Touraine, — Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres 
de Moniba^on.) 

WorgeraâBf c** de la Celle-Saint-Avent. 
V. Forgeais. 

S^orgerle, c" de Ballan. V. Forgeon, 

WoTgexiB (le lieu de la), près de la Ro- 
chelle, C* de Couzlen. 



S^orges (les), f., c"* d'Abilly, près de la 
Glaise. 

S^orges (les), c"* de Balesmes* V. La 
Forge. 

Worgea (les), ou la S*orge, f., c**d*A2ay- 
sur-Cher. — Forges, carte de Cassini. 

VOTgeB (le bois de), paroisse d'Azay-sur- 
Cher. — En 1277, Geoffroy, seigneur de Monlba- 
zon, céda, par échange, aux religieux de Saint- 
Jean du Grais, divers droits qu'il possédait sur 
les bois de Forges. — (D. Housseau, VII, 8299.) 

E*orges (étang des), près des anciennes 
forges de Fenîl, c"* de Bossay. 

E*orge8 (les), f., c** de Bournan. — La 
ForgCf carte de Cassini. 

S^orges (le Heu des), près de la Tricherie, 
c** de Charnizay. 

Vorges (les), f., c» de Cléré. — Les Forges, 
carte de Cassini. 

Forges (les), f., c*» d'Épeigné-sur-Dôme. 

S^orges (la fontaine des), près du Vauriau, 
c** de Gravant. 

S^orges (le bois des), c** de Damemarie. 

S^orges (les), f., c" d'Esvres. -- Fabricx, 
791; villa quss dicitur Fabricas, 800; Forgix^ 
terra de Forgiis, 1332-38 {Cartulaire de Cor- 
mery). — Forge, carte de Tétat-maJor. — Ancien 
prieuré appartenant à l'abbaye de Cormery. La 
chapelle était placée sous le vocable de Saint- 
Eulrope. Forges constituait un fief qui relevait de 
la cbâlellenie de Cormery. — [Cartulaire de 
Cormery, 4, 50, 167, 231-32. — D. Housseau, I, 
81 ; VII, 2705, 3100. — Bibl. de Tours, manuscrit 
n* 728. — Râle des fiefs de Touraine.) 

Forges '.(le lieu des), près du ruisseau des 
Petites- Vallées, €•• du Liège. 

Forges, c* de Neuillé-le-Lierre. V, Forge, 

Forges (les), f., c** de Resligné, près du 
bourg. 

Forges (le lieu des), c* de Rillé. — On y 
voyait autrefois une forge et une tour appelée la 
Tour des Armures, 

Forges (les), f., c** de Sainl-Benott. — 
Forges de Chinon, xv* siècle. — Les Forges^ 
caries de Cassini et de l'état-major. — Puy de 
Forges ^ 1554. — Ancien flef, relevant du château 
de Chinon. Le logis seigneurial a été habité, A 
diverses reprises, par Louis XI, notamment eu 
janvier, février et mars 1470; en novembre 1480 
et en février 1481. Un jour, peu d'années avant 
sa mort, il fut surpris, dans l'égUse de Saint-Be- 
noit, par une attaque d^apoplexie. Après avoir 
reçu quelques soins, il put retourner à cheval à 
Forges. Son historien Mathieu rapporte ainsi cet 
incident : 
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« Estant allé outf la mesM à une petite paroisse 
* proche des Forges de Chinon il se trouva mal et 
tomba eo une graade défaillance des forces de 
l'ésprit et du corps, perdit la parole et toute con- 
naissance. Il fut secouru si prumptemcnt, par le 
seigneur du Bouchage, qui estoit son médecin et 
fut depuis archevêque de Vienne, qu'après avoir 
pris un clystère l'esprit lui revint, monta à che- 
val, retourna aux Forges et y disno. Hais la diffi- 
culté de parler lui demeura si grande qu'il ne se 
faisait plus entendre que par signes. Philippe de 
Commines, qui lui servit de valet de chambre en 
l'esté maladie luy servit aussi de truchement 
lorsqu'il se confessa à l'Official de Tours. Et par- 
reque estoit surpris de ceste maladie on le porta 
'ie la table auprès du feu et qu'on l'empescha 
de s'approcher des feneslres il se souvint de tout 
•ifia, et estant revenu à soy, demanda qui estoient 
ceux qui l'avoienl retenu par force et Tavoient 
empescbé de prendre Tair. Gomme on les eut 
nommés il les chassa et ne les voulus! voir, 
u'dyant jamais trouvé bon que le roy Charles, son 
îtrc, eust esté contrainct de manger, parceque en 
ou lie chose le subject ne devoit forcer son 
prince, a 

Le fief de Forges appartenait, en 1554, à Jac- 
ques Biard, Éc; — on 1564, à Jean du Faultrey; 

— en 1618, à Jacob de Girard; — en 1692, a 6a- 
briti-Henri de Beauvau, chev., seigneur de Mont- 
gaugcr, de Crissé, de Savon neau et des Roches* 
Trauchelion. 

D. HoniSMQ, XIV. — RôU de$ fiefs tf« Tottraine. — 
U RoqiM, SisL de la maùon de Bareowrt, i, 910, — 
PttâDcourt, Nomê féodaux. I, 472. — Ducloa, Hist. de 
Louis XI. — Mathieu, Bist. de Louis A7, 390. — Q, 
uteraJier, Promenades pittoresques en Touraine, 206. — 
Ordowumees des rois de France, XVIII, 436-38-39, 444- 
47, vaz, S98J99, 605^. 

Forges (les). •« Nom donnée une maison 
qui était située dans le bourg deSaunay, près du 
cimetière. Cette maison n'existait plus en 1652. 

— (Arch. d'I.-et-L., Chambrerie de Saint-Ju- 

lien). 

Forges (les), ham., c** de Truyes, 13 habi- 

lants. 

Forges (les Grandes-), paroisse de Villedô- 
iBcr. — Elles relevaient du fief de Beauvais et 
appartenaient, en 1715, à Antoioe Bergeron de la 
Goupillera; — en 1736, à N. de Bridieu. — (Arch. 
'^'I.-et-L., abbaye de Gastines Sommier des 
rentes.) 

Forges-ÀF-S^er (le lieu des), près de la 
Doralière, c"* de Saint-Senoch. 

Forget (le bois), c*« de la Celle-Saint- 
Arent, près du chemin de Marcé à Port-de-Piles. 

Forget (le moulin de), ou Vorgéais» 

sur l'Aadillière, c"* de Couesmes. 

Forget (le lieu de), c" de Luzé, près du 
chemin de Luzé à Nouâtre. 



S^orget (le bois de), près du Vau, c"* de 
Mazières. 

S'orget ( le Petit-), f., c" de Neuillé-le-Lierre. 
— Petit'Forget, carte de l'élat-major. — La 
PetiU'Forge, carte de Cassinl. 

S^orget (le lieu de), ou de Forges» près 

de l'Étang-Neuf, c" de Saint-Paterne. — Porgen, 
1335. — Il est cité dans une charte de l'abbaye 
de la Clarté-Dieu, du mois de juillet 1245. Gillet 
de Lauberdière est qualifié de seigneur de Forges 
dans un titre de 1335. — (D. Housseau, Vil, 
2940.— Arch. d'I.-et-L., G, 481.) 

Forget (Jean), baron de Maflée, né en Tou- 
raine vers 1539, fut nommé conseiller au parle- 
ment de Paris, en 1567, président des enquêtes, 
en 1574, puis président à mortier, le 15 décembre 
1590. Le parti de la Ligue le fit jeter dans les 
cachots de la Bastille; mais on le délivra bientôt, 
par suite de Tintervention du duc de Mayenne, 
qui espérait s'attacher ce magistrat, dont l'in- 
fluence était bien connue. Jean Forget mourut le 
19 janvier 1611 et fut inhumé dans l'église de 
Saint-Eus tache. Par son testament, il donnait 
cent mille livres aux établissements hospitaliers 
de Paris. Il était fils de Pierre Forget et de Fran- 
çoise de FortIa. — (Chalmel, Hist, de Tour., IV, 
176-77. — Lhermite-Souliers et Blanchard, Les 
éloges des premiers présidents du parlement 
de Paris, 328. — S. Bellanger, La Touraine an- 
cienne et moderne.) 

Forget (Pierre), seigneur du Cormier et de 
la Dorée, receveur des tailles, à Tours, fils de Jean 
Forget, Éc, seigneur de La vau, et de Anne de 
fieaulieu, fut nommé maire de Tours, en no- 
vembre 1530, en remplacement de Georges de 
Vercle. Il eut pour successeur, en 1531, Antoine 
Bohier. — (Chalmel, Hist, des maires de Tours 
(manuscrit), p. 113. — Lhermite-Souliers et 
Blanchard, Les éloges des premiers présidents 
du parlement de Paris, 328.) 

Forget (Pierre), baron de Vérela et du Fau, 
seigneur du Fresne, né en Touraine vers 1542, 
secrétaire d'Étal sous Henri lU et Henri IV, publia, 
en janvier 1593, une brochure intitulée: La Flkuh 
DE Lys, qui est le discours d^un françois, retenu 
dans Paris, sur les impiétés et desguisements 
contentas au manifeste d'Espagne, Dans cette 
brochure, Tau leur réfute la déclaration du duc 
de Mayenne. Il mourut en 1610. Il était fils de 
Pierre Forget, seigneur de la Branchoire, et de 
Françoise de Fortia.— (Larousse, Grand Diction, 
univ, du XIX* siècle. Vin, 604. — Chalmel, 
Hist, de Touraine, IV, 177. — Lhermite-Sou- 
liers et Blanchard, Les éloges des premiers pré- 
sidents du parlement de Paris, 328. — S. Bel- 
langer, La Touraine ancienne et moderne,) 

Forget (Pierre), frère du précédent, sei- 
gneur de Beauvais et de la Picardière, conseiller 
d*État, généalogiste de TOrdre du Saint-Esprit et 
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hiBtoriogittphâ de l'ordre de Saint-MIchel, est né 
à Tours, en 1569. Il a publié un recueil de qua- 
trains moraux et philosophiques, sous le titre de 
Les sentiments universels de Messire Pierre 
Forget, Lyon, 1630, in-4«; Paris, Guill. Citerne, 
1630, in-4«; Pari8,Tou88aint Dubray, 1636, in-4»î 
Paris, Antoine de Sommaville, 1646, in-i2. 
On a encore de lui d'autres pièces de poésies, 
notamment un Hymne à la reine régente, mère 
du roi (Paris, Toussaint Dubray, 1613, in-4''). Il 
mourut en 1638 ou 1640. — Didot, Biographie 
générale, XVIH, 178. — Chalmel, Hist. de Tour., 
IV, 178-81. — Larousse, Grand Diction, univ. 
du XW siècle, Vm, 604. ~ VioUeUUduc, Bi- 
bliothèque poétique, I, 4S3. — Almanach de 
Touraine, 1783. — D. Houaseau, XXIIL) 

I^orget (César), trésorier de France, à Tours, 
fût nommé maire de cette ville, en novembre 
1592, en remplacement de François Maille. Il eut 
pour successeur, en 1594, Victor firodeau. Il était 
fils de Mathurin Forget et de Anne Qalland. -r 

— (Lambron de Lignim, Armoriai des maires de 
Tours. — Chalmel, Hist. des maires de Tours 
(manuscrit), p. 126. — Lhermlte-Souliers et Blan- 
chard, Les éloges des premiers présidents du 
parlement de Paris, 328.) 

S*orget (Jean), seigneur de la Tortinière, 
maître des requêtes de la reine, fils de Mathurin 
Forget et d'Anne Galland, fut nommé maire do 
Tours, en 1598, en remplacement de Aule Gal- 
land. Il eut pour successeur Jean Tardif, en 1599. 

— (Chalmel, Hist, des maires de Tours (ma- 
nuscrit), p. 128. •» Lambron de Lignim, Armo- 
riai des maires de Tours. — Lhermite-SouUers 
et Blanchard, Les éloges des premiers présidents 
du parlement de Paris.) 

Vorget (Louis), Ûls du précédent, seigneur 
de Beauregard, aumônier du roi, chancelier de 
réglise de Tours, né dans cette ville en 1578, a 
composé les ouvrages suivants: Les hautes pro- 
tiques des saints; — Traité de la miséricorde 
de Dieu; — Exercices pour les âmes dévotes, 
à se tenir actuellement en la présence de Jésus- 
Christ et à pratiquer ses conseils, Paris, Jeau 
Billaine, 1650, in-8*. — Le Monarque sainct et 
glorieux, ou Les vertus et les triomphes de 
saint Louis, Tours, Jacques Poinsot, 1645, in-8*; 
11 mourut au mois d'avril 1658 et eut sa sé- 
pulture dans la cathédrale de Tours. — {Alma- 
nach de Touraine^ 1781. — Chalmel, Hist. de 
Touraine, IV, 181. — D. Uousseau, XXIII. — 
Lhermlte-Souliers et Blanchard, Les éloges des 
premiers présidents du parlement de Paris.) 

S^orgetrie (la), f., c-« de Chargé, près du 
bourg. 

Vorgette (le lieu de), près de la Ragui- 
niàre, c"* de Gravant. 

FonneaiUi: (le lieu des), près de la Tour- 
de-Brou, c** de Fay^la-Vineuse. 



S^ormerie (la), f., c-* de BourgoaiL 
E*onnill6rle (la), f., cU de Ghînoo. 
Fort (le lieu de), près de la Mère, c" d< 

Nouans. 

S^ortaiserie» ou Fortalalère (la). 

c" d'Hommes. V. Forteserie. 

E*ortai8e8 (le lien des), c** deBossée, près 
du bourg. 

E*ox*t-Auvé (le lieu de), près des Epiots. 
c" de Restigné. 

S^ort-Bedot (le), ham., C* de 8aint-Ger- 
main-sur-Vienne, 17 habit. — Fort-Bedenl 
(Tabl. de recons. de 1872). — For/-fiede«, carte 
de Caasini. 

S*ort-BoiS (le Heu de), près de la Folie, 
c" de Preuilly. — La Oarenne de ForV^Bois. 
zv* siècle. — Ce lieu est cité dans dis titres du 
17 avril 1439 et juillet 1467. — (Arch. d'L-et-L., 
abbaye de Preuilly.) 

Fort-Oerisler (le lieu de), c" de Maillé, 
près de la route de Bordeaux à Paris. 

S^ort-Oornet (le lieu de), près de la Per- 
ruche, C** de Ligueil. 

E*ort-d'.Ajrtanne8 (le). V. laMoiU, c-* 

d'Arlannes. 

Fort-de8-> Anglais (le). — Nom donné 
à l'un des cantons de la forôt de Ghinon. On y 
voit d^anciens retranchements qui furent établis 
par les Anglais au xxv* siècle. Ils formaient un 
camp ayant 150 mètres environ de longueur sur 
110 à 120 de largeur. Ce camp était entouré de 
fossés. 

S'OFt-des-Boîxes (le). V. Plessis (le 

Petit-). 

Vortellerle (la), f., c-* de Fondettas. 

S^orterie (la), ham,, c** de Mettray, 21 ha- 
bit. — Forterie-Mettray, xvi» siècle. — Porterie, 
carte de Cassini. 

S^orterie (le lieu de la), c"* de SaintrMichd- 
sur-Loire. — Ancien fief. Le flef de Moriers en 
relevait, suivant un aveu rendu le 29 mars 1743, 
par René Groussin. — (Arch. d'I.-etrL., B.) 

Forteserie (la), Fortaiserie, ou 

Fortaisière, f., c"* d'Hommes. — Ancien 
fief, relevant de la baronnie de Hillé. Bn 1618» 
Henri Fergon acheta une partie de ce flef, de Jean 
Prudhomme, Éc., seigneur de la Herpinièrc. — 
(Arch. dl.-ei-L., B, 25, 32; E, ai«. — /Jdie df« 
fiefs de Touraine.) 

Vortessard (ruisseau de), paroisse de 
Saint-Nlcolas-de-Bourgueil. -* 11 est cité dans un 
aveu rendu au xvi* siècle, pour le flef de Buton. 
— (Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Bour- 
gueil.) 

]9*ortia ( Marc de)^ seigneur de Paradis, gref- 
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fier de la aénéchausséo d'Anjou, en 1638, puis 
Lréâorier de France, à Tours, naqiîit dans cette 
ville. Il était fils de Bernard de Fortia, seigneur 
de Paradis, de la Branchoire et des Touches, pré< 
sident de la chambre des comptes de Bretagne, 
et de Jeanne Miron. Par acte du 20 novembre | 
1S81, il donna à sa ville natale trois cents livres 
de rente , pour la fondation d'un collège. Cette 
donation était faite i* la condition expresse que la 
direction du nouvel établissement ne serait pas 
mise aux mains de la compagnie de Jésus. Ce 
collège fut bAti dans la rue Saint-Pierre. - - (Laine 
Arch, de la noblesse de France, II, généal. For- 
lia. — Ghalmel, Hist. de Touraine, II, 390. -— 
La Chesnaye^es-Bois et Badier, Diction, de la 
noblesse, VHI, 388.) 

S'oztière (la), f., c» de Saint-Aubin.— 
Fortière, carie de Tétat-major. 

JFoTiiJlf archevôque de Tours. V. Frotter. 

Fortin (François), surnommé le Solitaire 
inventif, religieux de Tordre de Grandmont, na- 
quit H Tours en 1592. Il résida, pendant une qua- 
rantaine d'années, au prieuré de Bois-Rahier^ 
près Tours, et il y mourut le 21 juillet 1661. On 
a de lui un ouvrage curieux etintitulé : Les ruses 
innocentes , dans lesqueUes se voit comment 
on prend Us oiseaux passagers et les non pas- 
sagers et pliisieurs sortes de testes à quatre 
pieds, avec les pluH beaux secrets de la pèche.... 
Paris, Pierre Lamy, 1660, in-4*, avec planches. 
Cette édition était dédiée h l'archevêque de Tours. 
Il existe trois autres éditions : Paris, Ch. de Sercy, 
16ft8, in-4*; Amsterdam, Daniel de la Feuille, 
iC95, in-8*; Amsterdam, Georges Gallet, 1700, 
in-t:i. Le titre a été un peu modifié dans cette 
dernière édition. Il commence ainsi : Les Délices 
de la cam,pagne^ ouïes ruses de la chasse et de 
la pêche, où Von voit, etc. — (Rich. Lallemand, 
Diblioth. Thereuticographique. — Almanach 
de Touraine, 1781. — Chalmel, Hist, de Tou- 
raine, IV, 181-82. — Larousse, Grand Diction, 
unio. du XIX" si^cU, VIII, 624. — Didot, Bio- 
graphie générale, XVIII, 223-24. — D. Housseau, 
XXIIL) 

Fortineries (les), vil., c* de Gizeux, 40 
habit. — Fortinière^ carte de Gassini. 

Fortinière (la), f., c"» do Charenlilly. — 
Aucien fief, dépendant de la terre de Charentilly. 

— (.\rch. d'I.-et-L., Chtitellenie de Charentilly. \ 

Fortlnière (la Grande-), f., c»« de Neuvy- 
Roi. — Fortunière^ 1536. — Elle relevait do la 
seigneurie du Bois et de la prévôté de Neuvy-Roi . 

— (Arch. d*I.-et-L., E. 16, 82.) 

Kortinière (la), f,. c- de Rillé. — Ancien 
ûef, relevant de la baronnie de Rillé. — (Arch. 
d'I.-et-L., B, 318. — Bâte des fiefs de Touraine,\ 

ForUniére (la), f., c"« de Reugny. 

S'ortiniôre (Ui), f., c" doSaint-Flovier.' 



— En 1619, Jean de Tanchoux, Éc, était qualifié 
de seigneur de la Fortlnière. — (Registres d'état- 
civil de Saint-Flovier.) 

Forts (les), f., C-* de Montreuil. — Fart , 
carte de Cassini. 

FoxtS-Abellle (le lieu des), près des 
Marteaux, c'* de Géré. 

Forts-en-Bois (le lieu des), près des 
Ecoins, c" de Sazilly. 

Fort-Signou (le lieu du), près du Chillou, 
c"» de la Roche- Clermault. 

Fortune (le lieu de la), près du ravin de 
Prix, c"' de la Chapelle-Blanche. 

Fortune (le lieu de la), c" de Charnizay, 
près du chemin de Charnizay à Ferrières. 

Fortune (la), f., c"de Courcoué, dans le 
bourg. 

Fortunes (le lieu des), c*» do Chaumussay, 
près du chemin de Chambon à Preuilly. 

Fortunerle (la), f., c" de Saint-Nicolas- 
des-Motets. 

Fortunière (la), c" do Neuvy-Roi. V. 
Fortinière. 

Fort- Vent, f., c** de Nazelles. — Forvent, 
ou Frovent, xviii« siècle. — Fortvent, carte de 
Cassini. — Elle fut vendue nationale ment sur N. 
Ouvrard de jilarligny, en 1793. — (ArcU. d'I.-et- 
L., Biens nationaux.) 

Fortville, ou Forville, f., c"» de 
Noyant. ~ ForviUe, carte de rétat-major. — Fré- 
ville, carte de Cassini. 

Foslarde {terra de). V. Feuillarde, c" 
de Saint-Pierre-des-Corps* 

Fossa^Mora* V. Fossemore, c"* do Lu- 
zillé. 

Fossardière (la), ham., C' de Gizeux, 
12 habit. 

Fossardière (la), f., c-*de Villedùmer. 

Fosse (la), f., c*« de Balesmes. 

Fosse (la), f., c** de Braye-sur-Maulno. — 
La Fosse, carte de Cassini. 

Fosse (la), f., c"* dé la Celle-Saint-Aveul. 

— La Fosse, carte de Tétat-magor. 

Fosse ( la), C-* de la Chapelle-sur-Loire. V. 
Fosses-Mercier, 

Fosse (la Grande-), f., c*« de Pondelles. 

Fosse (la), c* de Francueil. — Ancien fief, 
relovant du château de Tours. — (Arch. d'I.-el-L., 
C, 650.) 

Fosse (la), c" de La Riche. V. /bwc-au- 
Gras. 

(la), c*» de Luzillô. V. Fossemore. 

(la), ham., c"» de Marcé-sur-Esves, 

14 
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11 habil. — La Fosse, carte de Cassini. — Il rele- 
vait du flef de la Louère (1782). — (Arch. d'I.-el- 
L., E, 15.) 

Fosse (la), ou le "JToaaéy r., c*' de Mar- 
cilly-flur-Maulne. — En 1789, elle appartenait à 
la cure de Marcilly-sur-Maulne. — (Arch. dl.-el- 
L., Biens nationaux.) 

Fosse (la), f., c" de Neuil. — La Fosse, 
carte de Cassini. — C'est là que le ruisseau de 
Pont prend sa source. 

Fosse (la), ham., c"* de NeuiUé-le-Lierre, 

12 habit. — Fosse, carte de Cassini. 

Fosse (la), f., c*« de Nouzilly. — Ancien 
flef. 11 appartenait aux religieuses de Beaumont- 
les- Tours, en 1492. — (Arch. d'I.-et-L., titres de 
la Roche. — RôU des fiefs de Touraine.) 

Fosse (la), f., c"* du Pont-de-Ruan. —La 
Fosse, ou Fromagean, ou la Roussardière, 
1629, 1704. — La Fosse, carte de Tétat-major. — 
Ancienne propriété du prieuré de Relay. ^- (Arch. 
d'I.-et-L., Prieuré de Relay.) 

Fosse (le moulin de la), sur le ruisseau de 
Rochette, c** de Reignac. — Molendinum de la 
Fousse, in parochia Vallis de Brays in fcodo 
Monasterii S. Juliani, xv* siècle. — Moulin de 
la Fosse, carte de l'état-m^'or. -^ Vers 1470, 
Pierre de Montplacé, abbé de Saint-Julien^ donna 
àson monastère une renie de six setiers de froment 
k prendre sur ce moulin à la fête de la Toussaint. 
~ [Mariyrol. S* Juliani.) 

Fosse (le bois de la), près du Boulay, c** de 
Rouziera. 

Fosse (la), f. et moulin, sur le ruisseau de 
la Fontaine des Vallées, c** de Saint-Aubin. — 
La Fosse, cartes de Cassini et de Tétat-major. — 
Ancien fief, relevant de Saint-Aubin. En 1793, il 
fut vendu nationalement sur N. Grimont, comte 
de Moyen, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., Biens 
nationaux. — Râle des fiefs de Touraine.) 

Fosse (la), f., c** de Saint-Avertin. 

Fossé (le), vil., c** d*Hommes, 33 habit. — 
Le Petit'Fossé, ou Fossay, ou la Pelletrie, 1619, 
1759. — Les Fosses, carte de Cassini. — Ancien 
fief, relevant de la baronnie de Rillé. Il apparte- 
nait au prieuré de Channay, suivant des décla- 
rations rendues en 1619 et le 27 novembre 1759. 
— (Arch. d'l.-et-L., B, 29; E, 318; 0, 38; cure 
de Channay.) 

Fossé (le), t., c" de Monnaie. 

Fosse-^la-Oallixie (le lieu de la), 
près de la Petite-Maison, c*' de Gourcoué. 

Fosse-À-la-Oalline (le lieu de la), c** 
de Verneuil-le-Gbâteau, près du chemin de Saint- 
Biaise au Poitevin. 

Fosse-À-la-Oaae (U), près des Mal- 
pièces, c** de Veigné. 



FoSSe-^la^Fllle (la), près de Villiers, 
c" de Dierre. 

Fosse-À-l'Ane (le lieu de la), c** de 
Ferrières-Larçou, près du chemin de Ferrièrea au 
Pont-Malheureux. 

Fosse-àr-la-Roue (le lieu da.la), c** do 
Givray-sur-Ësves, près de l'Esves. 

Fosse- Arneau (la), près de la Billar- 
dière, C* de Neuillé-le-Lierre. 

Fosse- Arrault (le lieu de la), près du 
Vau, c"* de Vallères. 

Fosse-au-Bray (la), ou Brenil, ham . , 

c** de Sav nniàres, 14 habit. 

Fosse-au-Brun (la), ham., c"* de 
Huismes, 12 habit. — Fosse-^u-'Brun, carte de 
Cassini. 

Fosse-au-Oliat (le lieu de la), près de 
Boutais, c** de Ligueil. 

Fosse-au-Cliat (le lieu de la), près de 
la Peraudrie, c** de Parçay-Meslay. 

Fosse-au-Cliat (la), près de la Cave-à- 

la-Biche, c"* de Vouvray. 

Fosse-au-Fresne (le lieu de la), près 
des Landes, c"* d'Auzouer. 

FoSSe-au-G-ras (la), f., c" de La Riche. 
— La Fosse, 1791. — Ancienne propriété de 
l'hôpital de la Charité, de Tours. — (Arch. d'I.- 
et-L., Biens nationaux.) 

Fosse-au-Xiait (le lieu delà), c"« de 
Noizay, près du chemin des Quarts au Carroi du 
Petit-Noyer. 

Fosse-au-Ijait (le lieu de la), près des 
Coteaux, c»« de Sainl-Michel-sur-Loire. 

Fosse-au^XK^up (le lieu de la), prèd de 
la Coplnière^ c"' de Gharentilly. 

Fosse-au-XiOUp (le lieu de la], près de 
Thoré, c** de Civray-sur-Cher. 

Fosse-au-XK>up (la), f., c»« de Nouans. 

Fosse-au-XiOup (le lieu de la), c" de 
Nouàtre, près du chemin des Maisons-Rouges à 
Port-de-Piles. 

Fosse-au-XiOUp (le lieu de la), près de 
la Chillerie, c» de Saint- Senoch. 

Fosse-au-Sffay (le Ueu de |a}, près des 
Rouères, c"* de Saint-Épain. 

Fosse-au-Poulain (U), f., <-• de 

Ports. 



(le lieu de la), près 
de l'étang de Simolièras, c»« de Sainl-Flovier. 

Fosse-au-Seigneur (le lieu de la), ou 
le Xiac-Oapreau, c-« de Luxé, près du che- 
min de Luxé à Boisaûbry. — Il relevait du Ûef do 
FranoPalais, suivant un aveu rendu *u baron de 



FOS — 107 — 

Mannande, par PraDçois-Marie Hameau, Éc. — 
(Arch. dX-el-L., E, 156.) 

Fosse-aux-CerJGs (le lieu de la), près 
des Hautes-Haies, c*^* de Morand. 

Fosse^aux-Cliats (le lieu delà), près 
de la Laode^ c** du Louroux. 

Fosse-aux-Cliénes (le lieu de la), près 
de la Chausserle, C* de Langeais. 

Fosse-aux-Clileiis (le lieu de la), près 
des Bizoulières, c** de Langeais. 

Fosse-aux-Xjaâres (le lieu de la), c** 
de Monts, près du chemin de Beaumô à Tours. 

Fosse-aux-X^lons (la), f., c** de Saint- 
Cyr. 

Fosse-aux-LoupS (le Heu de la), c"« 
de la CelIe-^int-Avent, près du chemin des 
Marais. 

Fosse-aux-XiOups (le lieu de la), près 
de Moufiseaux, c*® de Chambon. 

Fosse-aux-rioups (le lieu de la), près 
du Rouchoux, c"* du Grand-Pressigny. 

Fosse-aux-riOUps (le Ueu de la), c-' 
de Luxillé. 

Fosse-aux-XiOups (le lieu de la), près 
de la Bobardière, c"* de Mazières. 

Fosse-auz-XiOUpS (le lieu de la), c"* 
de Vou, près du chemin de Manthelan à Mouzay. 

Fosse-aux-Maçons (le lieu de la), 
près du Gué-Gautier, c"* d'EsYes-le-Moulier. 

Fosse-aux-Méles (la), f., c- de Ma- 
zières. 

Foss e-aux-Renards (le lieu do la), 

près de Bault, c"* de Mazières. 
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V. Rater ie. 

Fosse* 

on Bois-Boutet, c"* de Ballan. 



(la), C" de Loches, 
(le Heu de la), prés 



(ruisseau de la). — 
il : ^- trouve sur les limites de fiossay (Indro-el- 
Loirc; et de Martlzay (Indre). Il se jette dans la 
Glaise. 

Fosse-aux-Vac]ie8(la),ou la Bou- 
sardière» f., c** de Genillé. — Ancien fief, 
appartenant à l'abbaye de Yilloloin et attaché à 
l'olBce claustral do sacristain. — (Arch.d'I.-et-L., 
titrf^ de Vilkloin.] 

Fo8se-aux-Vieilles (le lieu do la), 

près de Salnt-Jouin, c*** de Faye-la-Vineuse. 

S*08Se-Bacon (la), c"« de Chambray. V. 
Fosêe-Sèche. 

Fosse-Baratte (le Heu de la), c* de 
SiîDt-Benoit, près du chemin de Gravant au 
Tartre. 



(le lieu de la), c"* de 
Saiot^Épain, sur les Umites de Villeperdue. 

(le lieu de la), près de la 



Raterie, c"* de Boussay. 



(le Ueu de la), c* do 
Neuil, près du chemin de Saint-Épain au Pont. 



(le lieu de la), C* de 
Maillé, près de la route de Bordeaux à Paris. 



(la), f., c" de Bossée. — 
Fossebrele, 1302. — (Arch. d'I.-et-L., charte de 
Marmoutier. — Fosse-Berton, carte de Tétat- 
major. 

Fosse-Berton (la) f., c"* de Sainte- 
Maure. 



( le lieu de la), près do 
la Sain trie, C* de Savonnières. 



, f., c" de Bléré. — Fovsse- 
beeses, 1450. — FossC'Bessee , ou Voiturier, 
1470. — Fossebesse, cartes de Gassini et de l'état- 
major. — Ancien fief, relevant du chflteau d'Am- 
boise, à foi et hommage lige, et, pour une partie, 
du Val-d'Orquaire. En 1470, il appartenait à Jean 
Voiturier, marchand à Bléré; — en 1486, à Jean- 
Gbarles Voiturier; — en 1517, à Maurice Rous- 
seau; — en 1623, à Henri Rousseau; — en 1534, 
à Claude Portier, veuve de Guillaume de Soigne; 
— en 1577, à Pierre Rousseau; — en 1730, à 
Jacques Peschard, décédé le 8 septembre 1738; — 
en 1745, à Gilles Demulz, à Adrien Peschard et à 
Claude Buhourd; — en 1755, à Claude-François 
Buhourd. — (Arch. d'I.-et^., C, 603, 633, 651 * — 
Rôle des fiefs de Tour aine, — Bétancourt, Noms 
féodaux, II, 851 « 1020. — Registres d'état-civil 
de Bléré. — Bibl. de Tours, fonds Lan.bron de 
Lignim, Châteaux et fiefs de Touraine.) 

Fosse-Besse (étang de), près d'Orget, 
c" de Clvray-sur-Cher. 

Fosse-Besse (le lieu de), Fosse- 
Bouette, ou A.ubourgelle, paroisse de 
Truyes. — Ce domaine, composé de six arpents, 
relevait censivement de l'abbaye de Cormery, 
suivant une déclaration féodale du 12 janvier 
1789. — (Arch. d'I.-el-L., Liève des frèches de 
Vabbaye de Cormery,) 

Fosse -Besse-Mellezde, f., c* de 

Bléré. — Ancien fief, relevant du château d'Am- 
boise. Il appartenait, à la fin du xviii' siècle, a 
l'hôpital de Bléré. — (Arch. d'I.-et-L., Biens 
nationaux.) 

Fosse-Billard (le lieu de la), paroisse 
de Fondetles. — Il relevait du fief de Gharcenay, 
suivant une déclaration féodale du 10 décembre 
1705. — (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des titres 
dé Charcenay.) 

Fosse-Binard [le Heu de la), près de 
Pourra, C* de Bossay. — Il dépendait de la fiel- 



FOS 



— " 108' — 



FOS 



gneurie do Bossay (1539). — (Arch. dl.-et-L., E, 
298.) 

S*08se-Blancll6 (le lieu de la), près de 
la Loutière, c" d'Avon, 



(le liea de la), près de 
Bois-Godin, c" de Saint-Senoch. 

Fosse-Blanche (la), c-« de Salnt-Lau- 
renUde-Lin. V. les Fosses. 

Fosse-Boifidoubert (la), c**deLuzinô. 
V. Bois-Joubert, 

Fosse-Bordeaux (le lieu do la), près 
du bourg d'Autrèche. 

Fosse-Bouette, c-* de Truyes. V. Fosse-' 
Besse, 

Fosse-Bourdln (la), c** de Perrusson. 
V. les Vineltries, 



(le lieu de la), c** de 
Saint-Épain. 

Fosse-Bouteille ( le lieu de la ) , près des 
Boisson neries, c* de Cussay. 

Fosse-Bouteille (lo lieu de la), près de 
la Sorniôre, c" de Nouilly-le-Brignon. 

L, f., C* d'Anché. 

(le lieu de la), près de 
l'Aitre des Gourlomanche, c"* de Vernou. 

Fosse-Broux (le lieu de la), près de la 
Faverie, €■• de Saint-Épaio. 

Fossé-OaillOUX (le lieu du), près du 
Grand- Varnelle, c"* de Louans. 

Fosse-Ohambellain (la), paroisse do 
Saint-Christophe. — Ancien ûet. — {Rdle des fiefs 
de Touraine.) 

Fosse-Oliaude ( le lieu de la ), ou Ohau- 
vlex^, paroisse de Rochecorbon. — Il relevait 
de la Salle-Sainl-Georges, 1740. — (Arch. d'I.- 
el-L., G, 91.) 

Fosse-Ohlcanôe (le lieu de la), près de 
la Rimonerie, c"* de Courcoué. 

Fosse-Ck>upée (le lieu de la), près de la 
Marchanderie, c** de Saint-Hichol-sur-Loire. 

Fossé -Cour -en -Cher (le ravin ou 

ruisseau du), c" de Dierre. — Il commence près 
de la ferme du Ruisseau-Gautier et se réunit au 
Cher, au lieu appelé les Terres-des-Eperrières. 

Fosse-Courtois (la), ou Fosse- 
Courtoise, f., c** de Loches. — Fosse- Cour- 
tois, caries de Cassini et de l'état-major. — Elle 
relevait du château de Loches et de Fretay. Par 
acte du 28 avril 1776, Alexandre Gaétan deTripsé 
do Mareuil le vendit à François Lesleu, notaire à 
Loches. — (Arch. d'I.-et-L., C, 702.) 

Fosse-Courtois (la), f., paroisse de 
Saint- Jean- sur-Indre. — Elle est citée dans un 



acte du 14 juillet 1765: — (Arch. d'I.-et-L., Cur€ 
de Beaulieu,) 

Fosse-Crotouse (le lieu de la], c** de 
Neiiilly-le-BrignoQ, près du chemin de Cussay à 
Neuilly. 

Fosse-d'Ansert (le lieu de la), c** «le 
NouAtré, près du chemin de Noyers à Port-de- 
Piles. 

Fosse-d' Argent (le lieu de la), près de 
Renuaume, c" de Veigné. 

Fosse-de-la-Q-uillonnière (le lieu 

de la), près de Candé, C" de Monts (1588). — Il 
devait une rente au prieuré de Saint-Côme. — 
(Arch. d'I.-et-L., Prieuré de Saint-Côme,) 

FoSSe-de-la-l!yEare (le lieu de la), pa- 
roisse do Saint-Cyr. — Il relevait du fief de 
Chaumont, suivant des déclarations féodales des 
20 janvier 1589 et 15 février 1743. — (Arch. d*l.- 
et-L., G, 39'4.) 

Fossé-de-l'Bcheneau (le lieu du), c*' 

do Ports, près de la Vienne et du Bec-des-Deux- 
Eaux. 

Fosse-des-BœuilB ( le lieu de la), c*' du 
Mouzay, près du chemin de Mouzay à Beauru- 
paire. 

Fosse-des-CampS (le lieu de la), près 
des Picaults, c"* de SaintpÉpain. 

Fosse-des-Ohconps (la), f., c* de 

Pont-de-Ruan. 

Fosse-des-Chconps (le lieu de la), 
près do Ghalenton, c" de Sache. 

Fosse-des-Bés (la), f., c"de Ferrières- 
sur-Beaulieu. 

Fosse-des-nots (le lieu de hi), c**dc 
Saint-Nicolas-d es-Motels. 



(le lieu de la), pré:? 
de la Boutetrie, paroisse d'Esvres. — Il devait 
diverses rentes à l'abbaye de Gormery, suivant 
des actes de 1451, 1630, 22 septembre 1648 et 
16 décembre 1712. -^ (Arch. d'I.-el-L., a66ayc 
de Cormery.) 

Fosse-des-Romains (le Heu de la;. 

près de l'Aireau des Douants, c** de Langeais. 

Fosse-des-Trépa8sés(ie lieu de la), 
près de la Cisse, C* de Vouvray. 

Fosse-IMon (la), f., c* de Cussay. 

Fosse-du-Breuil (la), f., c-« de Mont- 
louis. 

Fosse-du-MortiLer (la), f., c** de Mon- 
naie. 

Fosse-du-Saint (le lieu de la), près (k 
Bois-Turmeau, c"* de Civray-aur-Bsves. 

Fossées (le lieu des), près do la Loutière. 
I c" d'Avon. 
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B'o8se-7eilillaxde (le lieu do la), c-* 
de Luzillé. 



(le lieu du), c" de Ci- 
my-sur-Cher, près desRouèresde laCharolUère. 

Fosse-Ii'roidie (le lieu de la), c*" de 
Dmché, près du chemin de Sepmes à Sainte- 
Maure. 



(le lieu de la), c" de 
Vou, près du chemin de la Chapelle-Blanche à 

Loches. 



Fosse-Q-apeau (le lieu de la), près de 
.a Grangerie, c** de Ligueil. 

BkMSSe-Q'areau ( le lieu de la), près de la 
Farinièce, c** de Bréhémont. 

Fosse-G-ateau (le lieu de la), près de la 
Galardière, C* de Neuillé-Pont-Pierre. 

FosseOrautler (le lieu de la), C* de 
Noyant, près du chemin de Noyant à Brou. 

Fosse-Oeorgettière (le lieu de la], pa- 
roise de Nouzilly. 

FoSSe-Olbaolt (le lieu de la), près de 
Vonnes, c"* de Salnt-Pierre-de-Tournon. 

Fosse-Oodard (le lieu de la), près des 
Basses^bauvelinières, c"* de Varennes. 

Fosse- Oulcliard (le lieu de la), près de 
'Imhaudière, c"' de Grotelles. 

Fosse-Ouyoty ou G-uyau (la), f., c*« 
de Ligueil. 

Fossé-Hartin (le lieu du), près des 
Bnièrcs, €'• de la Tour-Saint-Gelln. 

Fosse- Jacob (le lieu de la], C' du Brido- 
ré, près des limites de Verneuil. 

Fosse-JTouanne (le lieu de la), c* de 
Nouâtre, près du chemin de Nouàtre à Maillé. 

Fosse- Jouin (la), c** de Clian^ay. Y 
Fo$8e-Mignot. 

Fossé- Jouin (la), f. , c" do Vernou. — 
Annen fief. — Il a été possédé par Simon GlrauU, 
trésorier de France, à Tours, décédé à Vornou en 
1694. — (Bibl. de Tours, fonds Lambron de Li- 
gnim.) 

Fosse-Lépine (le lieu de la), dans la 
Haute-Forôt de Ghinon, c* de Rlvarennes. 

Fosselette (la), f., c-* de la Gelle-Saint- 
Avenl, — FosseleiU, caries de Cassini et de l'élal- 
major. 

(la), f.,c"deCheillé. 

(la), f., c" de Saint- 
Senorh. — Fosse-Loresie (plan cadastral). — 
Let Fosses, rarte de Cassini. 

Fosse-IX>ret ( la ), f., c" de Saint-Avertin. 

Fosseliére (la), f., c** de Gbâteau-la- 
Vallière. — Fosseiière, carte de Gassini. 
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Fosselles (les), f., c-« de Ghambourg. — 
FosselUs, cartes de Gassini et de l'état-major. 

Fosse-IjOup (le lieu de la), près de la 
Naudais, c** de Oraché. 

Fosse-Madreau (le lieu de la), près de 
la Giberdière, c"- de Vallères. 

Fosse-Malesse (la), ou Mlalesse, 

f., c" de Saint-Roch. 

Fosse-SCarchais (la), f., c-* de Jou&- 
les-Tours. 

Fosse-Marelle (le lieu de la), près de la 
Ghenaye, c"* d'Esves-le-Moutier. 

Fossé-Mazmot (le lieu du), c" do Cris- 
sé, près du chemin de Crissé à la Charbonnière. 

Fosse-Martel (la), c" de Saint-Quentin. 
V. Bordebure, 

Fossembaolt, f., c- de Bléré. — fb«- 
sembo, ou fouchambault, xvn* siècle. — Fo8~ 
sembo, carie de l'état-major. — Fossambeaux, 
carte de Cassini. — Ancien fief. En 1577, il ap- 
partenait à Antoine de la Bretonnière; — en 
1634, à Jacques Nau, Éc, trésorier de l'extraor- 
dinaire des guerres du Languedoc et receveur 
I général des ûnances à Bourges- — en 1690, à 
Etienne Gulllerault; — en 1723, à Étienno- 
Jacques Guillerault. Le 16 mai 1724, les héritiers 
de ce dernier vendirent Fossembault à Gabriel 
Tuscbereau, chev., seigneur de Baudry et de Li- 
nières. Ce Ûef passa ensuite dans la famille de 
Malon de Bercy. — (Arch. d'I.-et-L., E, 130. — 
Rôle des fiefs de Touraine. Bétancourt, Noms 
féodaux, I, 505. — La Chesnaye-des-Bois et Ba- 
dier. Diction, de la noblesse, XIV, 876. — Al- 
manach de Touraine, 1764, 1775.) 

Fosse-Menard (le lieu de la), près de 
la Joussinière, c" de Charentilly. 

Fosse-Mexaat ( le lieu de la), près de la 
Biasotière, c»« de Sorigny. 

Fosse-Mialesse (la), c*« de Saint-Roch. 
V. Fosse' Malesse. 

Fosse-Mignot (la), bam., c"* de Chan- 
çûy, 18 habit. - Ancien fief. — {/îd(e de» /îe/« 
rfs Touraine.) 

Fosse-Milet (le lieu de la], paroisse d'A- 
zay-sur-Cher. — Il devait une rente à la collé- 
giale de Sainl-Marlln. — (Arch. d'I.-et-L., c/idici- 
lenie d'Azay.) 

Fosse-Mouette (le lieu de la], près de 
la Tuilerie de Versailles, c" du Bdulay. 

Fosse-Moquée (le lieu delà), près de 
l'Angelardière, c" de Ballan. 

FoSSeXQOre» vil., c»* de Luzillé, 64 babil. 
— Fossa Maura, 1190 (charte de Hugues d'Am- 
boise). — FùssaMora, 1202, 1207 (Charles de 
Sulpice, seigneur ë'Amboise). — Foussemore, 
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1484. — FoBU'Maure^ cartes de GaBsini et del'é- 
tatpmajor. — Ancien fief, relevant du château 
d'Amboise, à foi et hommage-lige. En 1207, il 
appartenait à Guillaume du Possemore; — en 
1380, À Jehan Chevalleau ; — en 1515-23, à Chris- 
tophe Vaaselin; — en 1567-77, à Thomas Vasse- 
lin; — en 1634, à Pierre Mnssassis; — en 1670, 
à Louis de Monligny; — en 1692, à Françoise de 
Verry, veuve do Louia du Coudray-Monligny, qui 
rendit aveu le 28 janvier; — en 1704, à Cajetan 
de Thlenne, qui rendit aveu le 30 mai; — en 
1744-89, à Louis Oaëtan de Thlenne. -— (Arch. 
d'I.-et-L., C, 578, 633, 651; E, 26. — D. Hous- 
seau, V, 2048 ; VI, 2236, 2250. — fiétancourt, 
Noms féodaux, II, 672, 971. — Bibl. nationale, 
Gaignères, 678. — Râle des fiefs de Touraine. — 
Mém, de la Soc, archéol. de Tour., X, 85.) 

S^OSSe-Moreau (le lieu de la), près des 
Machetières, c"' de Langeais. 

]9*088e-Morin (le lieu de la), près du ruis- 
seau de Parçay, c'*.de Parçay-sur-Vienne. 

E*088e-Mortier (la), vil., c** de Bréhé- 
mont, 23 habit. 

E*OS8e-I9'eave (le lieu de la), près des 
Tabardières, c"' de Bouman. 

Ii*088e-M^eave (le lien de la), près de la 
Raterle, c" d'Orbigny. 

S*OS8e-I9'eave (le lieu de la), c"« de Par- 
çay-Meslay, près du chemin de Parçay à Mon- 
naie. 

S*088e-Xeuve (la), vil., c-* de Vouvray, 
20 habit. 

£*088e-Xoire (le lieu de la), près des 
Bournais, c"* de Chemillé-sur-Dôme. 

S*088e-Xolre (le lieu de la], c-* de Jaul- 
nay, près du chemin de Jaulnay à Nouàlre. 

Foèse-Xolre (le lieu de la), près de la 
Boulinière, C' de la Perrière. 

S*OS8e-Xolre (le lieu de la), près de la 
Morellerie, C* de Mon treuil. 

S*088e-Xoire (le lieu de la), près de la 
Greusandière, C* de Mouzay. 

VoBSe-Noire (la), f., c" de Thilouze. 

Fosse-Noire (le lieu de la), près de In 
Saulaye, c"* de Villeperdue. 

E*088e-19'oire (le lieu de la), près de la 
Galanderie, c" do Vou. 

S^OSSe-Xoue (la), vil., c** de Chambourg, 
35 habit. — Fosse^Noue, carte de l'étal-mcgor. — 
Fossenau, carte de Cassini. 

S^osse-Paveron (le lieu de la), près de 
la Benardière, c*' de Saint- Averti n, 

Fosse-Peller, ou Pelller (la), f., c" 
de Youvray. — Fosse-PeUr, carte de GaBsini. ^ 



En 1789, elle appartenait au marquis de Vasean. 
Il y existait, A cette époque, une chapelle que 
nous voyons mentionnée dans le Registre de 
visile des chapelles du diocèse de Tours, — 
(Arch. d*I.-et-L., G, 14.) 

Fosse-Pendue ( le lieu de la), près de la 
Gautrie, c'* de Verneuil-sur-Indre. 

Fosse-Perrôe (Le lieu de la), c** de 
Monts, près du chemin des Ansaults aux Girau- 
dières. 

Fosse-Perret (le lieu de la), près de 

Tronçay, c" de Montlouis. 

Fosse-Pinson (le lieu de la), c"* de 
Saint-Épain, près de la route de Bordeaux à 
Paris. 

Fosse-Plate (le lieu de la), paroisse de 
Beaumont- la-Ronce. — Ancien flef. — (Arcb. 
d'I.-et-L., C, 443.) 

Fosse-Plate, nom donné à une partie de 

la forôt de Chinon. 

Fosse-Plate (le lieu de), près de la Gan- 
dardrie, c"* de Marray. 

Fosse-Plate ( le Heu de), c»' de NeulUé- 
Pont-Pierre, près de la route.de Tours au Manc.. 

Fosse-Plate (les landes de), c"* de Neu- 
vy-Rol. 

FossePlate (le lieu de), c* de Truyes, 
près du chemin de Tours à Cigogne. 

Fosse-Poitevine (le lieu de la), c"* de 
Saint- A ver tin, près du chemin de Saint-Averiiu 
au Placier. 

Fosse-Poulau (le lieu de la), près de 
l'Ègronne, C* de Gharnizay. 

Fosse-Profonde (le lieu de la), près du 
carrefour de la Groix-Robert, c'* de Dniyes. 

Fosse-Raveau (la), c** de Sainte-Radé- 
gonde. V. les Vallées, 

Fosse-Xionde (la), f., c" de Notre-Dame 
d'Oë. 

Fosse-Xtoue, c** de Saint-Quentin. V. 
Fosseroux, 

Fosse-Rouère (le lieu de la), c** de 
Ponl-de-Ruan. 

Fosse-Rouge (le lieu de la), près de la 
Tuilerie, c** de la Gelle-Guenand. 

Fosse-Rouge (le lieu de la), c"* de Ci- 
gogne. 

Fosse-Rouge ( le lieu de la ), c'deLernc. 
sur les limites do Roiffé (Vienne). 

Fosse-Rouge (le lieu de la), près do la 
Planche, c"» de Parçay-sur-Vienne. 

Fosse-Rouge ( le lieu de la), c** de Reu- 

gny- 
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(la), f., C-* de Saint-Aubin. 

ham.y c"* de Saint-Quentin, 
12 habit. — Fosse-Roue^ Fausae-Rousse, 1618. 
— Fosserwix, carte de l'état-major. — Ancienne 
propriété de la famille Fumée. — Au xvi* siècle, 
elle était annexée au fief de la Fuye-de-Gham- 
pagne. — (Arch. dl.-et-L., Jtirc* de Saini-Quen" 
Un. — Lhermite-Souliere, Hisi, de la noblesse 
de Touraine, 258.) 

S*os8e-Rozier (le lieu de la), c*" de 
Loches. 

S*OSS6-Salnt-TllOXlia8 (le lieu de la], 
c* de Barrou. — Il relevait censivement du fief 
de la Guitemandière. — (Arch. dl.-et-L., E, 103.) 

S'osse-Sailloua: (le lieu de la), paroisse 
de Neuillé-Pont-Pierre. — Il est cité dans un litre 
de 1539. — (Arch. d'I.-et-L., PrévôU d'Oë,) 

S*088e-Sèclie, f., C' de Ghambray. — 
Loeus qui dieUur Fosse Bacon j 1283, 1306. — 
Fosse-Sèehe, carte de Gassini. — En 1283, Jean 
Fetmau, seigneur d'Izernay, la vendit au prieuré 
de Bois-Rahier. En 1791, elle appartenait aux 
religieuses, dites de LaRictie, à Tours. •— (Arch. 
d'I.-et-L., charte de Bois-Rahier; G, 22. — 
Biens nationaux.) 

Fosse-Séchâ, f., c"« de Gléré. —Fosse- 
Séché, carte de Gassini. 

B*OSSe-Sèclie (le lieu de], dans les landes 
du Ruchard, c*" de Gravant. 

Fosse-Sèclie, f.,'C"* de Dolua. — Terra 
de Fossa sicca^ 1244. — Fosse-Seiche, 1511. — 
Fosse-Sèche, cartes de Gassini et de l'état-ma- 
jor. — Au xiii* siècle, elle appartenait à l'ordre 
du Temple, qui y avait établi un hospice. — 
(Arch. de la Vienne, H, 3, liasse 476. — fiibl. de 
Tuurs, fonds Salmon, titres de Notre-Dame de 
Loches.) 

Fosse-Sèclie (le lieu de), c"' de Loche, 
près du chemin des Bruères à la Gironnière. 

(étang de], c»» du Louroux. 

(le lieu de], près de la 
Bnière, c** de Saint- Benoit. 

S'osse-Sèdie (le lieu de], c* de Sainte- 
Maure, près du chemin de Bossée à Gormery. 

S'osse-Sèclie (le lieu de), paroisse de 
Villebourg. — U relevait censivement de Ville- 
bourg (1728). — (Arch. d'I.-el-L., G, 257.] 

Fosse-Sequer (le lieu de Jia), c** de 
Saint-Germain-sur- Vienne, près du chemin du 
Breuil au moulin de Gumelle. 



(la), métairie, paroisse de 
Joué. — Ancienne propriété de l'abbaye de Beau- 
mont-les-Tours, sur laquelle elle fut vendue na- 
tionalement le 4 février 1791, au 'prix de 4050 
livres. Son étendue était de 7 arpents. — (Arch. 
d'I.-ei-L., Biens ncUionaux.) 



S^OSSe-Thenotte (le lieu de la), e** de 
Seuilly, près du chemin de Lerné à Ginais. 

Fosse-Trepied (le lieu de la), près de 
Vaux, c** de Ghançay. 

f 088e-Trlcotte (le lieu de la), près des 
Plaises, c** de Saint-Épain. 

XTosse-Trouvée, c" de Vouvray. V 
Fosses- Trouvées. 

E*088e-Vaat<3Kaère (le lieu de la], près 
de la Basse-Jaudellerie, c** de Langeais. 

B*088e8 (le lieu des Grandes-], dans les 
landes du Ruchard, c"' d'Avon. 

E*088es (le lieu des], près de Maupertuis, 
€■• de Gharentilly. 

B*OS8e8 (le lieu des], c"* de Langeais. — 
Villa quss dicitur Fossas super Ligerim, xii' 
siècle. — En 1118, Foulques, comte d'Anjou, don- 
na ce domaine à l'église de Saint-Sauveur de 
Langeais. — (D. Housseau, IV, 1378-79.) 

(les), f., c" de Limeray. 

(les), ham., c"* de Luzillé, 10 ha- 
bit. — La Fosse f carte de Gassini. 

S*088e8 (le lieu des Grandes-), c" de Monts. 
— Il relevait du fief de laFresnaye, suivant une 
déclaration féodale du 23 juin 1743. — (Arch. de 
la famille Voisine de la Fresnaye.) 

£"08868 (le lieu des), près des Boissières, 

c"* de Parçay-Meslay. 

VOBBeB (le bois des], près des bois de 
l'Homme-Mort, C*' de Reugny, 

11*08868 (les), ou E*08868-Blaaolie8» 

f., c»« de Saint-Laurent-de-Lin. 

£^8868 (les), ham., C* de Salnt-Plerre-de- 
Tournon, 13 habit. — Ancien fief. Il a été possédé 
par la famille Piozet des Vignaux. — (D. Hous- 
seau, XIX. — Rôle des fiefs de Touraine.) 

F08868 (les), f., C* de Saint-Senoch. — 
Les Fosses, cartes de Gassini et de Tétat-major. 

£"08808 (les), c** d'Hommes. V. Fossé. 

F088és (les), ham., c"* de Marcilly-sur- 
Maulne, 10 habit. — La cure de Marcilly possé- 
dail, dans ce hameau, une métairie qui fut ven- 
due nationalement le 15 juin 1791. — (Arch. 
d'I.-ei-L., Biens nationaux.) 

F088é8 (les), f., C* de Monnaie. 

F088Ô8 (les) et les Ba8-£*088é8, f., C** 

de Nouzilly. 

£*088és ( le bois des], près de la Garauderie, 
c»* de Sonzay. 

£*08S6S-àrCli&tr6 (le lieu des), c** du 
Grand-Pressigny, près du chemin du Grand-Pres- 
signy à Paulmy. 
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(les), f., «•« da Cbaren- 
UUy. 

S^osses-aux-Caves (le lieu dae), près 
de Marcliebec, c"* de Bossay. 

E*08ses-aua:-0irar<ls (le lieu des], c* 
de Sainte-Catherine-de-Fierboid. 

S*OS8é8-Babin (le lieu des), c** de Chan- 
çay, près da chemin de Vernou à Salnt-Ouea. 

S^osses-Barils (Je lieu des), près des 
Liades, c"* de Moutlouis. 

S^osses-Bénites (le lieu des), près de 
Mazères, c"* de Reignac. 

B^osses-Berthiers (le lieu des), près de 
Neuville, c'* d*Tzeures. 

E*OS8e8-Bigne8 (les), f., c-« de Cham- 
bray. 

Fosses-BlancRhard. (le lieu des), près 
de la Vendeuine, c** de Bueil. 

S^osses-Blanehes (le. lieu des), c" de 
ChamboD. 

E*o88es-Blanclie8 (les), c** de Gham- 
bray. V. la Guignardière. 

S^osses-Blanclies ( le lieu des), près dos 
Bourreaux, C' do Continvoir, 

S^osses-Blanolies (le Heu des), c* de 
Druyes, près du cbemia de la Gatinière à Druyes. 

VtMmoa Blanches (le lieu des), près des 
bois de Dorée, c** de Parçay-eur-Vienne. 

E*os8e8-Blancliea-lCeigiié ( les), vil., 

c** do Ghannay, 26 habit. 

'Foasés-Blancs (les), ou la HAcque- 
terie, ou Hacquetière, ham., c* de 

Ghambray, 13 habit. — Il relevait du iief de Bois- 
Rahier et apparteuait, en 1607, au Chapitre de 
réglise de Tours. La dîme était perçue par le 
prieur de Bois-Rahier, — (Arch. d*I.-et-L., G, 
24, 26.) 

S'OSSés-Blanes (le lieu des), près de la 
Grande- Maison, c"do Ghampigny-sur-Veude. 

FoSSéS-Blaacs (le lieu des), près de la 
Barre, c"* de Montlouis. 

Fosséis-Blancs (le lieu des), c"« de 
Paulmy, près du chemin de Paulmy à Bonchamp. 

Fosses-Bouô (le lieu des}, près des Mon- 
jalons, c" de Rilly. 

Fosses-Bouet (le lieu des), paroisse de 
8alnl-Gyr. — Locus qui dicitur Fosses Douet, 
in parochia S. Ciricii, in feodo B, Mauricii, 
1277. — A cette époque, Jacques et Etienne, frères, 
et Gatienne, leur sœur, vendirent à Pierre, aumô- 
nier de rUÔ'.el-Dieu de Tours, une vigne située 
aux Fosses-Bouot. — [Bullelin de la Soc. archéol. 
de Touraine (1871), p. 131. ) 



y o q g ofl B ontetUee ( to UaQdw), e~ do 

Montlouis, près du chemin de Montlouis à la Ville- 
aux-Dames. 



(le lieu des), près de la 
Guinauderie et de Gbampbourreau, c** de Nou- 
zilly. 

Kosses-Cliaudes (le lieu des), près dcr 
la Geoaudière, c** de Rochecorbon. 

S^OSSeB-Clliens ' le lieu des), c** de Saint- 
Germain-sur-Vienne, près du chemin du Coteau 
de Rouziers au port de Basse. 

S^OBses-Oonniaux ( le lieu des), près de 
la Gingoterie, c*" de Noizay. 

S^OSSes-OoortOiseS ( les), c-* de Loches. 
V. Fosse-Courtois. 

S*OB8es-de-ClhUoaard (le lieu des , 

près de la Goupillère, c** de Thizay. 

£^OS8éS-de-Maillé (le ftefdes),parot£9' 
de Fondeltes. — 11 est mentionne sur un plan i! ' 
cette paroisse, dressé au xviii* siècle. Eu 1777. il 
appartenait a Catherine Mebée de Létang, veuve 
de Louis Le Boucher, seigneur de Martigoy et (i'> 
Fondeiles. — (Arch. d'I.-et-L., C, 3G6, 588.) 

S^osses-de-Rocheçorbon ( le Heu 

des), paroisse de Ghancoaux-soi^Cholsille. — " 
est cité dans des chartes de 1290 et 1299. — (Arc}i. 
d'U-ei-l„ Prévoie d'Oë.) 

Fosses-des-Jards (le lieu des), près >le 
l'Aitre-Dansault, c'* de Vernou. 

S*088e8-d'Hareng (le lieu des), pr«> 
du Noyer-Marquet, c" de Vouvray. 

S*088e8-G-audin8 ( le lieu des), c-* kU 
Saint-Germain-sur-Vioune, près du chemin de 
Fontevrault à Ghinon. 

E*08se8-Ijongue8 (le lieu des), près des 
Bournais, c»* do Marray. 

S*088e8*Maillo]i (le lieu des), prés du 
Noyer-à-Bouju, c** d'ingrandes. 

FOBBBB-'NieTOieT (les), vil., c"" de la 
Ghapelle-sur-Loire, 47 habit. — La Fosse, T^r- 
baleiière, ou les Futaies^ ivin* siècle. — Anriea 
lief. En 1627, il appartenait à Jean Allaîn; — en 
1729, à Jacques Aubry. — (Arch. dl.-et-L., Pré- 
v6U de Reslignè.) 

B*088é8~Z9'euf!B (le lieu des), c** de Chau- 
mussay, près du chemin du Grand-Prossigny à 
Preuilly, 

S'OBSOB-PlateB (le lieu des), c"" i\e 
Sepmes, près du chemin de Sepmes à Sainte* 
Maure. 

B*08868-Plate8 (le lieu des), près des 
Ferrands, c" de Thilouze. 

£^088e8-Houge8 (le lieu des), près de 
rétang du Château, c* de Ciran. 
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(le lieu dee), pr99 de la 
Pommeraye, C* d*E8vre8. 

Fosaes-Roiiges ( las), f., c^ de NoiuiUy. 

— Fosêe^-Rouges^ carte de Caseloi. — Ancien 
Ûef. Vers 1660, il appartenait à Jean Gaulepied ; 

— en 1703, à Guillaume Gaulepied; — en 1740, 
à François Lambron, intendant général des turcîes 
et levées, décédé le 1" janTÎer 1749; — en 1750, 
à BoniGaoe-Charles Lamyrault, greffler au Parle- 
ment dm Paris; — en 1789, à Gillette-Françoise- 
Marie-Géleste de Carné de Truesson, veuve de 
Charles -Augustin -François, comte du Plessis 
Orenedan. — (Arch. d*I.-et-L., E, 97. — Bibl. de 
Tours, fonds Lambron de Lignim, Châteaux et 
(iffs de Touraine,) 



(le lieu des), c" de Tbi- 
louze. près du chemin dePonl-de-Ruan à la Pou- 
zière. 

I^osses-Trottvées (le lieu des), ou 
B*08Se-Troi3Vée, c** de Rochecorbon, près 
du chemin de Vouvray à Monnaie. — Gaignerie 
de Fo8êe^Trouvte, 1250 ; locuê qui (Hcilur Fosse- 
Trouée, 1270. — Ancienne propriété de la collé- 
giale de Saint-Martin de Tours. En octobre 1350, 
ie Chapitre en donna la Jouissance, leur vie 
durant, i N. de la Herre, vicaire de Saint-Martin, 
et à son frère. Ce domaine est cité dans une 
charttf d'Hervé, seigneur de Vierzon, datée du 
mois d'avril 1270, et dans des titres de 1443, 
t672etl717. — (Arch. d'I.-et-L., prévâU (TOé, 
— D. Housseau, Vil, 3231. ~ Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, Htre» de Saint-MoHin, VIII.) 



(les), f., c** de Grotelles. 

(les), f., C* de Saint-Laurent- 
en-Gatines, près da bourg. 

ypogièroo (les) et les Petltes-Fos- 

Sières» ham., c** de Saint-Senoch, 11 habit. 
— Fossières, carte de l'état-major. 

S'osflUlon, ou Faucillon, f., c»* d'Au- 

trèche. — FoêsiUon, carte de l'état-major. — 
Ancienne propriété de l'abbaye do Fontaines- 
les-Blanches, sur laquelle elle fut vendue natio- 
nalement, le 27 juin 1791, au prix de 16,909 
livres. — (Arch. d'I.-«t-L., Biens nationaux,) 



(le lieu de), c"* de Noyant, près du 
chemin de Fayette à Brou. 

£"0119 c"* de Chaumussay. V. Faux. 

WOXL (le lieu du), paroisse de Marray. — 
Terra de Foniana Foio, xn* siècle. — Le Fou, 
ou Berthelottière, xvi* siècle. — Fou, Fou-de- 
Jarre, xvii* siècle. — Ancien fief. Au xn* siècle, 
Garin de Marray le donna au prieuré de TEn- 
cloître. — (Arch. d'I.-et-L., E, 16. — Rôle des 
fiefs de Touraine, ^ Cartulaire de Fonte- 
vraïUt,) 

VOVL (le), bam., c»* du Petil-Pressigoy, 19 



habit, — Le Fou, carte de Casainl. — Le foux, 
carte de l'état-major. 

Fou (le lieu du), près da la Bmère, c* de 
Saint-Benoit. 

B*oa (le), t, c** de Saint-Ouen. — En 1545, 
elle appartenait à Jchanne de Degest, veuve de 
Pierre Forget et dame d'Avisé. — (G. Chevalier, 
Inventaire des archives d*Amboise, 229.) 

S*OU (Raoul du), dit du Vigoan, évéquo de 
Périgueux en 1468, puis d'Angoulôme en 1470, 
fut nommé abbé de Noyers dans cette dernière 
année, en remplacement de Maurice de Parthe- 
nay. Il eut pour successeur Gérard de Mauny, en 
1498. Il mourut en 1510. — (G. Chevalier, Hisi, 
de Vabbaye de Noyers, 143. -^ Gallia chrisHa- 
na, XIV. — Mém, de la Soc, archéol. de Tour., 
IX, 285. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres 
de Noyers,) 

Von (Jean du), chev., seigneur de Monlba- 
zon, de Sainte-Maure et de Nouàlre, chambellan 
du roi, capitaine de Cherbourg, nommé bailli* 
gouverneur de Touraine en 1480, fut remplacé 
dans ces fonctions, eu 1483, par Yves du Fou, 
8on fïàre. Nommé de nouveau bailli -gouverneur 
de Touraine en 1489, il donna sa démission en 
1492. Il épousa Jeanne de la Rochefoucaud, fille 
d'Aymar de la Rochefoucaud et de Jeanne de 
Mareuil, et en eut une fille unique, mariée, en 
premières noces, à Louis de Rohan, et, en se- 
condes noces, à Guillaume de la Marck. 

Ordùmumcêt de» rois de France^ XIX, 104; XX, 997. 

— P. AnMhiie, BUi. génial, de la maiêon de /Vonm, 
IV, 60, 425; VU, 172; VIII, 582. — Moi^ri, Dietiom. Aw- 
toriqwB, IX, 303. — Ghalmel, Bitt, de Tour,, Ilf, 344. 

— La Thanmaiaière, Bist. du Berry, 673. -*> D. Morice, 
Mémoire pour »ervir de preuves à f histoire de Bre- 
tagne^ m, 731. — La Cheuiaye-dM-Bois et Bidiwi Dic- 
tion, de la noblesse, XVn, 502. — D. Honueaa, XIII, 
8282. — Ménage, Bist, de Sablé, 273. 

S*oa (Yves du), seigneur du Fou, près da 
Vouneuil, en Poitou, conseiller et chambellan du 
roi, grand-veneur de France, capitaine du châ« 
teau de Lusignan, fut nommé bailli de Touraine 
le 1*' juillet 1484. Il remplit ces fonctions pen^ 
dant quelques mois seulement et eut pour suc* 
cesseur Louis de Laval. Il mourut le 2 août 1488. 

— (P. Anselme, Hist. généal, de la maison de 
France, VIII, 703-4. — Chalmel, Hist, de Tour., 
III, 344.) 

S^OUaCÔ, ou S*oaaS8é, f., c-* de Mottray. 

— Fouace, carte de Cassini. — En 1645, Phi- 
lippe de la Haye était qualiflé de sieur dé Fouas- 
sé. — (Registres d'état-civil de Mettray.) 

S*oaas8exle (la), f , c"* de Monts. 

S*oaasserie (la), f., c-* de Varennes. — 
Fossiers, carte de Cassini. 



(les), f., c^ de Genillô. — 
Les Fouassiers, cartes de Cassini et de l'état- 
major. 

15 
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Fonbardldre (la), paroine de Baint- 
ÉUenne-lflK-Toara. Y. Hoûbardière, 



Voobelliard, ou Belard, t, c-« 

d'Ambillou. 

Voucardière (la), t., c** de Cangy. — 
Foucardière, carte de CaatlDl. — Foucaudière^ 
carie de l'état-major. 

Voacaadiére (la Petite-) f., c-*deVoo. 

— Fotteatiderie, cartes de Caatini et de l'état- 
major. 

Voacauderie (la), c** de Mouzay. V. 
Foueaudrie, 

Voacaoderies (les), ou S*oacaa- 

dières, t, c*« du Boulay. 
ypacandiére (la), f., c** de Dmyee. 

Voucaudière (les Haute et Basse-), ou 
Travaille-Ck>qi]lxi, f., c"* de Langeais. 

Voucaudière (la), ham. , c-« de Ma- 
xlèresy 16 habit. — Foucaudière, cartes de Cas- 
sioi et de Télat-major. 

Poucaudière (la), c*« de Mouzay. V. 
Foiicaudrie, 

S'oncaudière (la), f., c* deNouzilly. — 
Ce domaine fut érigé en flef en 1581. Il relevait 
de la Roche-d'Ambille à foi et hommage simple. 
Bn 1681, il appartenait à Antoine Rancber; — en 
1664, à François de Xaintrailles; — en 1717, à 
Louis-Tbomas-Olivier de Fiennes, marquis de 
Leu ville. — (Arch. d'I.-et-L., iilres de la Roche. 

— Râle des fiefs de Touraine. — Les généalo^ 
gies des maîtres des requêtes de l'hôtel du roi, 
833. — Bétancourt, Noms féodaux, II, 795.) 

B*ouoaadiére (la), f., c-* de Saim- 

Étienne-de-Chigny. — Foucaudière, carte de 
Tétat-mi^or. 

S*oacaadlére (la Grande-], ham., c*« de 
Salnt-Ouen, 11 habit. — Foucaudière, carte de 
rétat-major. — Ancien flef. — [Rôle des fiefs de 
Touraine.) 

Voucaudlère (la), f., c-* de Saunay. — 
Foucaudière, cartes de Gasslni et de l'état-migor. 
— - Vers 1660, elle appartenait à Charles Desmier; 

— en 1693, à Anne Guesbin, veuve de Charles- 
Gilles Desmier, Éc; — en 1764, à Charles Des- 
mier. — (Arch. d'I.-et-L., B, 102. — Registres 
d'état-clvU de Saint-Florentin d*Ambolse.) 

Foucaudière (la), vil., c*« de Savon- 
nlères, 85 habit. — Foucaudière, carte de Cas- 
slni et de Tétat-mi^or. 

Vouoaudrie (la), Fouoauderie, ou 

Vouoaudlère» f., c*« de Mouzay. — Fot4- 
chardière, 1558. — Foucauderie, carte de Gas- 
slni. -^ Ancien flef, relevant de Sainte^Maure. — 
(D. Housseau, XIII, 8031. ^ Bibl. de Tburs, 
fonds Satmon, titres de Sainte^Maure,) 



Foucault (le lien de), prêt de la Péchau- 

derie, c** de Bossée. 

Foucault (le lieu de), près dei Borderies 
de Crossay, c" de Vou. 

Foucaults (les), vil., C"* de Bréhémont, 
43 habit. 

Fouchambault, c^ de Bléré. V. Fos- 
sembauU, 

Fouéhardière (la), f., e** de la Perrière. 

— Fouchardière, cartes de Casslni et de l'étai- 
major. 

Fouchardière (la), c^ de Mouzay. V. 
Foucaudrie, 

Fouchardière (la), paroisse de Sainl- 
Ghristophe-eous-Faye. — Ancien fief, relevant de 
Paye-la-Vineuse. En 1618, il appartenait à Mery 
de Mosson. — (Arch. d'I.-et-L., B, 17; C, 600.) 

Fouchardière (la), ham., c"« do Saint- 
Ouen, 18 habit. 

Foucharè (les Grand et Petit-), vil., c^ de 
Genillé, 38 habit. — Foucharay, carte de Cas- 
sini. — Foucharé, carte de rétatF-mi^or. — An- 
cien flef. Le 2 juin 1514, Gabriel Dumain le ven- 
dit à Michel Dumain. En 1573, il appartenait à 
Jeanne Dumain qui, le 23 mars, le vendit à 
Pierre- Lazare Pigelet. Il passa ensuite aux mains 
d'Antoine Demery et de Marthe Dumain, qui le 
cédèrent, par acte du 11 avril 1598, à Marie Val- 
lard, veuve de Jean de Machefert, et à Jacques de 
Machefert. En 1668, il était possédé par Charles 
do Machefert, Éc., seigneur de la IPrillère, capi- 
taine des chasses de la forât de Loches. Le 
16 mars 1700, Jean de Machefert le vendit aux 
Barnabiles de Loches, qui, par acte du 28 mars 
1719, le cédèrent aux Chartreux du Liget. — 
(Arch. d'I.-et-L., (t^res du lAgel; B, 9.) 

Fouchault» vil., c** de Vallères, 77 habit. 

— Fouchault, cartes de Cassinl et de l'état-ma- 
jor. — Ancien fief, relevant de la chàtellenia do 
Crassay, à foi et hommage lige et cinq sols de 
service. L'aveu suivant, rendu le 2 avril 1745, au 
seigneur de Crassay, par Louis de Chamnéjan, 
marquis de Fourilles, fait connaître les droits 
féodaux attachés à la possession de ce domaine : 

a De vous très haut et très puissant seigneur 
Monseigneur Charles- Philippe d*Albert, duc de 
Luynes et de Chevreuse, pair de France, comte 
de Tours, baron de Semblançay, Rochocorbon, 
S* Michel-sur -Loire, seigneur chastelain des 
chastellenies des Écluses et Crassay, à Langeais, 
et autres lieux, je, Louis de Chauméjan, marquis 
de Fourille, abbé comendataire de l'abbaye royale 
de S^ Vincent de Senlis, seigneur de Fouchault « 
l'Archidiacre, le Vau de Vallôre, Moncleret, S* 
Gervals, le Chesne, Fourille et autres lieux, 
tiens et avoue tenir de vous, à cause de votre 
terre et seigneurie de Crassay, à foy et hommage 
lige, À cinq sols de service et aux loyaux aides 
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quand elles y arrlyent, c'est à seaYolr : ma mal- 
son forte, domaine, fief, terre et eelgnenrle de 
Foucfaault, avee les appartenances et dépendances 
d'ieelle en laquelle j'ay fief, justice et juridiction 
haute, moyenne et basse et tout ce qui en dépend 
et peut dépendre selon la coutume du pays. 
Aussi ay droit en ma dite seigneurie de four à 
ban et rapel; droit d'assise de quinzaine en 
quinzaine, préaenlation de chapelle, droit de 
prevoelé, espaves, sceaux à contrats, moulin à 
ban, garenne à conils, défaits d'eaux et pesche- 
ries, terragesy dlxmes de bleds, vins, chanvres, 
lias, potages; droit de quintalne, plottes, pots et 
danses à faire courir à mes sujets nouvellement 
mariés; avec droits de boucherie. Aussi ay plu- 
sieurs hommes et sujets tenans en ma dite sei- 
gneurie plusieurs héritages, foy et hommages, 
ceos, rentes et autres devoirs, censif, tant en de- 
niers, bleds, chapon, poulailles, oyseaux de ri- 
vière qu'autres devoirs. 

« Et premièrement, je tiens en mon domaine 
ce qui en suit : Ma maison forte, enceinte de 
murailles, à fossés taillés d'ancienneté en roc; 
ma chapelle étant au dedans des dites murailles 
crénelées, deux porteaux à pont levis, marchés, 
coulizez. 

a Item, ma basse court en laquelle sont situés 
ma fuye, grange, prisons, étables et autres bâti- 
ments, contenant le tout un arpent et demy ou 
environ. 

« Item, audeesus de mon dit cbaslel et maison 
forte, mon clos fermé de murailles, contenant 
dix arpents de terre ou environ, dont il y a sept 
arpents plantés en vignes, le reste allées et ar- 
bres fruitiers. 

c Item, audevant de ma dite maison est mon 
jardin clos de murailles, contenant quatre ar- 
pents ou environ 

« Item, ma garenne à conils en bois et buis- 
sons forts et terriers étant dedans, contenant cinq 
arpents ou environ. 

« Item, mon défaits et pescherie du dit lieu de 
Pouchaut, lequel s'étend depuis la maison feu 
Pierre Raguin qui était jadis vis à vis la rue des 
BerLhelots, laquelle maison a été ruinée par 
inondation des eaux jusqu'à rentrée de ma dite 
seigneurie de FouchaulU 

a Item, mon moulin situé au cours de Teau de 
mon dit deffaits, avec le logis pour loger le meu- 
nier du dit moulin 

« Item, un autre défaits qui descend en Brehe- 
monl, depuis la rivière de Loire jusqu'à la ri- 
vière de Boudre. 

c Item, la gagnerie de ma dite seigneurie de 
FoQChault, eontenaflt trente-trois arpents de terre 

labourable Pour le flef de Baacher, aulre- 

ment l'éreau-aux-Naux, situé dans l'Ile de Bre- 
bemont, au lieu de la Chapelle-aux-Naux, la dite 
chapelle étant dedans, ensemble le flef de la pré- 
vôté qui s'étend au bourg de Yallères, comme 
pareillement les flefs des Orippes et du Vau- 



Souvin ont été réunis à la seigneurie de Fou- 
chaultetles rentes et devoirs dus pour et à cause 
des dits fie£i ainsi réunis, à laquelle prévôté réu- 
nie à ma dite seigneurie de Fouchault appar- 
tiennent les droits qui s'en suivent, scavoir : le 
droit de bailler toutes aunes et mesures et les 
adjuster, et pour chacune qui s'ajuste est dû 
quatre deniers ou le plan de bled ou de vin ou 11 
s'ajuste* 

« Item, ay droit d'avoir pour chacune borne 
mise et assise à la requeste des parties ou autre- 
ment, pour la première quatre deniers et pour 
les autres suivantes deux deniers. 

« Item, ay droit d'avoir pour chaque béte prise 
en dommage, baillée et livrée par le dit prevost 
ou ses commis ou parties qui les délivrent, pour 
chacune beste prise quatre deniers et si plusieurs 
bestes appartiennent toutes à une personne pa- 
reillement al droit d'avoir quatre deniers. 

a Jtem, droit de prendre sur chacune personne 
qui acquiert choses immeubles douze deniers par 
chacun contrat d'acquest. 

a Item, à cause de la dite prévôté y a aussi 
droit d'avoir le tiers de toutes les amendes qui 
sont jugées et taxées dans la justice et seigneu- 
rie de Fouchault avec charges d'amasser les deux 
autres tiers. 

a Item, m^est aussi du foy et hommage sim- 
ple, à cause de ma dite seigneurie de Fouchault, 
pour le fief Baumars, appartenant aux héritiers 
feu maistre Michel Pasquef, procureur à Tours, 
pour raison duquel m'est dû par le seigneur du 
dit fief quatre sols de service annuel au jour de 
la my août, et quatre sols de loyaux aides quand 
elles y adviennent, avec trois jours et trois nuits 
de garde en mon dit chastol et forteresse de Fou- 
chault, en habillement d'archer, tontes fois et 
quantes que les Anglois tienderont les champs 
entre les rivières de Loire et le Loir, et outre, un 
jour et une nuit de garde pour garder les pri- 
sonniers qui seront mis esdites prisons de Fou- 
chault. Gomme aussy m'est du foy et hommage 
simple, à cause de ma seigneurie de Fouchault, 
pour raison du flef du Petit Fouchault situé en la 
paroisse de 8^ Jean de Langest, avec trois sols de 
service annuel et lequel flef du Petit Fouchault, 
autrement dit Bagneus , appartient à maistre 
Baudry, sieur de la Galinlère. 

a Item, m'est aussy dû foy et hommage à 
cause de ma dite seigneurie de Fouchault, pour 
raison du fief des Crossonniers séant en l'isle de 
Brehemont es paroisses de Lignière et Langeais, 
entre les rivières, avec neuf sols de service an- 
nuel et six sols aux loyaux aides quand elles y 

adviennent M'est dû douze deniers de franc 

devoir par le sieur Dubois à cause de la sei- 
gneurie de Lartivière et des domaines, maisons, 
roches, et autres appartenances étant à l'entour, 
contenant seize arpents. » 

En 1459, le fief de Fouchault appartenait à 
Pierre Godeau. Le 15 juin 1486, Jeanne Verjuste, 
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yMT^ de Pierre Godeau, fonda, danff le logis sei- 
gneurial, une chapelle qui fût dédiée à saint Eu- 
Irope et à saint Biaise. Elle réserva aux seigneurs 
du flef le droit de présentation à ce bénéfice. 

Jehan Godeau, Éc., fils de Pierre, est mention- 
né dans un acte de 1486, avec la qualification de 
seigneur de Fouchault et de l'Hommaye. 

Jehan Prunier, Éc, seigneur de FouchauH, 
receveur général des finances , épousa Marie 
Rolland. En 1696, il fonda dans le cimetière do 
la paroisse de Saint-Saturnin de Tours, une cha- 
pelle qui Alt placée sous le vocable de sainte 
Anne. Cette chapelle existait encore en 1662. On 
voyait, au-dessus du portail, les armes du fon- 
dateur : De gueules, à une tour d'argent, 

Jean Prunier eut trois enfants : Jean, seigneur 
de Origny, en Forez; Artus, seigneur de la Buis- 
sière, et Anne, mariée, le 3 avril 1531, à Gilbert 
Filiol, âc., seigneur de la Fauconnière. 

Anne Prunier eut en partage la terre de Fou- 
chault. De son mariage avec Gilbert Filiol elle 
eut deux fils, Pierre et Gilbert, qai, par acte du 
19 avril 1560, vendirent ce domaine à Sdpion do 
Piovenne, ehev., premier écuyer du roi, comte 
de Castel-Oomberte, en Italie. 

Par son testament, passé à Blois le 3 avril 1562, 
Scipion do Piovenne demanda à être inhumé 
dans sa chapelle de FouchaulU II mourut vers 
1565, laissant, de son mariage avec Claude Ro- 
bertet, une fille unique, Hippolyte-Louise, dame 
de Fouchault, mariée, en premières noces, à 
François de la Rouère, seigneur d'Esclave] les, 
qui fut tué à la bataille de Sentis, en 1589, et, en 
secondes noces, le 6 janvier 1596, à Biaise de 
Chauméjan. 

Biaise de /Jhauméjan, marquis de Fourilles, 
baron d'Hurlel, seigneur de Fouchault, du chef 
de sa femme, grand-maréchai des logis du roi et 
conseiller d'État, vivait encore en 1620. Sa femme 
mourut au château de Mon treuil, en Touraino, 
en octobre 1609, et eut sa s^nlture dans la cha- 
pelle de Fouchault. Quelque temps après, son 
corps et celui de Scipion de Piovenne, inhumé 
dans le même lieu, furent exhumés pour être 
transportés à l'église paroissiale de Yallères. 

Biaise de Chauméjan eut, entre autres enfants, 
René, marquis de Fourilles et seigneur de Fou- 
chault, capitaine des Gardes et grand-maréchal des 
logis du roi (1638), René-Michel, gouverneur de 
Touraine (I6S6), mort en 1644, et Michel-Denis. 
Ce dernier, seigneur de Fouchault après son 
frère, conseiller d'État et lieutenant-général des 
armées du roi, mourut en 1667. 11 avait épousé, 
en premières noces, le 12 avril 1682, Geneviève 
Foulé, veuve de Charles Mesnardeau, seigneur do 
Beaumont, et fille de Jacques Foulé^ maître des 
requêtes, et de Marie Charron ; et, en secondes 
noces, le 23 janvier 1644, Anne de CroisUIe, fille 
de Nicolas de Croisille, conseiller d'État, et 
d'Anne de Tuflàni. Du premier lit il eut une fille; 
du second Ut, Louis et Henri. 



Louis de Chauméjan, marquis de fburilles el 
seigneur de Fouchault, lieutenant aux Gardes 
françaises , puis conseiller d'État , mourut en 
1668. La terre de Fouchault passa à son frère, 
Henri. 

Henri de Chauméjan, marquis de Fourilles, 
brigadier des années du roi, décédé le 28 février 
1718, laissa, entre autres enfants, de ton mariage 
avec Marie^Claire Diedeman, fille de Jean Diede- 
man, seigneur de la Riandrie, grand-bailli aux 
Étals de Lille, Biaise et Louis. 

Biaise de Chauméjan, marquis de Fourilles et 
seigneur de Fouchault, lieutenant aux Gardes 
françaises, mourut à Spire, le 13 juillet 1734, 
sans laisser de postérité. Sa succession passa à 
son frère. 

Louis de Chauméjan, marquis de Fourilles, 
seigneur de Fouchault', abbé de Saint-Vincent 
de Senlis, mourut le 25 févrie^ 1705, âgé de 
soixante-quinze ans. £n lui s'éteignit la maison 
de Chauméjan. 

La terre de Fouchault passa ensuite à Cbaries- 
Louis Prévost de Saint-Cyr, ancien colonel du 
régiment d'Angoumois et chevalier de Saint- 
Louis (1776), puis à Nicolas-Charles-Claude Pré- 
vost de Saint-Cyr (fils de Charles-Louis), matlre 
des requêtes de l'hôtel du roi (1777-89). 

L'ancien château de Fouchault a été démoli 
vers 1830. Sa construction datait du xv* siècle. 

Arch. d'I.-et-L., G, 654; E, 24; titres de Liçmèret et 
det Minimei du PUttit. •— Àâlê dêt /Ufi de Tûvrame. 

— De Côarcellei, Diction, de la nobleêee, U, 207. — Ony 
Bretonnetu, Hist. de ta vuntm dee Briçotmeta, 10. — 
PouiliédeVarchevéekéde 7oi(r«(i648),p. k9.— Mémoire» 
de Michel de Castelnau, III, 178. — Bibl. de Toart, me- 
nuBcrit n* 1312. — Cartulaire de Varehevéché de Taun. 

— Chalmel, Hist. des mairee de Tours, 103. — D'Hozier, 
Armoriai général, reg. 2«, 2' pertie. — La Chetneye-des- 
Bois et Badier, Diction, de la noblesse, XVI, 484. — 
Lbermite>Souliera, Biet. de la noblesse de Touraine, 415- 
22-30. — Notée eommiuiiqnéea par M. Sehieitw, Becnbre 
de la Société archéologique de Tooraiae. — Méai. de In 
Soc. archéol, de Tour,, X, 44. 



S^ouoliaalt (le Petit- ), ou •^^,^— ««»^, 

paroisse de Saint-Jean de Langeais. — Aocien 
fief. Il relevait de Fouchault, paroisse de Valières, 
à foi et hommage simple et trois sols de service 
annuel. En 1745, il appartenait à N. Baudry, 
sieur de la Colinière. — (Aveu rendu le 2 avril 
1745, par Louis de Chauméjan , marquis de 
Fourilles.) ~ (RÔU des fiefs de Touraine, — 
Notes communiquées par M. Schleiter, membre 
de la Société archéologique de Touraine.) 

IFoaclie (la), f., c*« de SeuîUy. 

S*OUClier (le lieu de), -paroisse d'Autrèche. 
V. Fouchet. 

B^OUClier (Jean), chanoine de Tégliee de 
Tours et promoteur de l'offlcialité, oé à Tours 
vers 1680, mourut dans cette ville vers 1750. Ii 
prononça l'oraison funèbre de Mathien-Isuré 
d'Hervault, archevêque de Tours, le 15 février 
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t7l7. Cette oraison funèbre a été imprimée. — 
(Chaimel, HitL de Tour., IV, iSi. — Bibl. de 
Tours, fonds SaJmon, Mélanges.) 

VOJXdheiP (Peul), neveu du préoédeot, na- 
quit à Tours le 4 avril 1704. Ses parents étaient 
fabricants de soieries. Il fit ses premières études 
dans cette ville, chez les Jésuites, et les acheva 
sous la direction des prêtres de l'Oratoire. Par 
l'eatremise de son oncle, chanoine de l'église 
métropolitaine, 11 obtint une chapellenie à la- 
quelle était attaché un revenu d'une centaine de 
livres. Ses ressources particulières, jointes à cette 
modeste somme, ne loi permettant pas de vivre 
convenablement dans sa vilfe natale, il se rendit 
à Paria et y fût précepteur des enfants du comte 
de Chàtellux. Un peu plus tard, la duchesse de la 
Tremoille lui confia l'éducation de son fils. 
L'Académie des Inscriptions, raccueillit parmi 
ses membres en 1753. Il mourut à Paris le 4 mai 
1778. On a de lui les ouvrages suivants : Oéomé' 
trie mÙaphyiique, ou Eêsai d'analyse sur les 
éUmenU de l'éUndite bornée, Paris, 1758, in-8*. 
— Traité historique de la religion des Perses. 
(Il forme quatorze Mémoires, qui ont été insérés 
dans les tomes 55, 27, 29, 31 et 39 du Recueil 
de l'Académie des Inscriptions.) — Recherches 
sur l'origine et la nature de la religion des 
Grecs. (Elles se composent de neuf Mémoires qui 
se trouvent dans les tomes 34, 35, 86, 38 et 39 du 
même recueil.) Ces travaux, fruit de longues et 
patientes études, sont extrêmement curieux. 
Aujourd'hui, cependant, comme tant d'autres 
ouvrages de grand intérêt, ils sont tombés dans 
l'obscurité et dans l'oubli. 

Dapuy, Éloge de Vahhé Faucher (dans le t. XLIX des 
Mémoires de T Académie des inscriptions). — Qaérard, 
La France littéraire, lU, 173. - ChAlmel, Sitt, de Tour., 
IV, 183. — Didot, Nouvelle biographie générale, XVIll, 
284^5^. — Lerouise, Grand diction, universel du xix» 
nèele, VIU, 631. — Xa Touraine, 593. 

Foucberaie (la), c*« de Saint-Paterne. V. 
Fougeraie. 

WonéllBraXe (la), f., c" de Thllonze. — 
Fottcheraye, caries de Gassinl et de rélat-major 

Koucberaye (la), c" de Druyes. V. Fou- 
chers. 

f OUClierie (la), c»* d'Aulrèche. V. Fou- 
chel. 

f OUClierle (le lieu de la), paroisse de Ci- 
relies. — n est cité dans des aveux rendus à R« - 
checorbon en 1530-35. — (Arch. d'I.-et-L., 
Chambrerie de Saint^ulien.) 

Fouclierie (le Heu de la), c"« de Chau- 
mussay, près du bourg. 

Fooclierie (la), f., c- de Genillé. — Ai: 
xvii* siècle, elle appartenait à la famille An- 
driansin de Casant. — (Arch. d'L-eirL., B.) 

Fouoherie (la), f., c" d'Orbigny. 



Foaclierle (la), f., c" de Salnte-Radé- 
gonde. V. Fouchière. 

Foucliers (les), f. , c" de Druyes. — 
Foucheraye, carte de l'état-mn^or. 

Foudiers (les), f., c* de Luzillé. 

Fouchers (les), f., c** de Souvlgné. 

Foucliet (le Heu de), ou Fouolierle, 
c" d'Autrèche. — Foueherie, carte de Cassini. — 
Ancien fief, relevant d'Amboise. — (Arch. d'I.- 
et-L., C, 603.) 

Foucliiôre» ou Fouclierie (la mai- 
son), paroisse de Sainte-Radégonde. — Ancienne 
propriété de l'abbaye de Marmoutier, sur laquelle 
elle fut vendue nationalement en 1791. — (Arch. 
d'I.-et-L., Biens nationaux.] 

Foucqaô (Michel], vicaire de la collégiale 
de Saint-Martin de Tours, vivant dans U seconde 
moitié du xvi* siècle, est auteur d'un ouvrage 
rare aujourd'hui et Intitulé : Les faicts, pamon, 
mort, résurrection et ascension de Nostren 
Seigneur Jésus Christ, selon les quatre saincts 
évangélistes, mis en vers françoys héroïques, 
Paris, Jean Bienné, 1574, in-8» de 514 pages. — 
(Catalogue de J. Taachereau, 1451,) 

Foucquet (Jehan). Y. Fouquet, 

Foucquetière (la), f., c** de Bournan. 
— Foucquère, carte de Cassini. — Elle relevait 
censivement de Bagneux et appartenait, en 1789, 
à la famille Dangô d'Orsay. — (Arch. d*I.«el»L., 
E. 74.) 

Foucquetière (la), f., paroisse de 6e- 
nlUê. -. Ancienne propriété des Chartreux du 
Lîget. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Foucteau (le), f., c** de Yillebonrg. 

Foucunerie (la), vil., c*« de Nonans, 19 
habit. 

Fou-de- Jarre» paroisse de Neuv y-Roi. 
V. Fou. 

Foudreaux (les), f., c"« de la Chapelle- 
sur-Loire. 

Fouennerie (la), f., c"" de Chemilié-sur- 
Indrois. 

Fouettiére (la), f., C" de Chemillé-sur- 
Indrois. ~ Fouettiére, cartes de Cassini et de 
l'état-major. 

Fouger (le lieu de), c" de Maroé-sur- 
Esves, près du chemin de la Celle-Sainl-Avenl à 
Manthelan. 

Fougerai (le), f., c** de Champigny-sur- 
Yeude. — La maison du Fougère, xvu* siècle. 
— Elle devait une rente à la collégiale de Gham- 
pigny, suivant une déclaration féodale du 22 mars 
1667. — (Arch. d'I.-el-L., G, 282.) 

Fougerai, ou Fougeray (le bas-), f., 

c"* de Marigny. 
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Fougerai (le)» c** de Razines. V. Fau(jre- 
ray, 

VougeraiB (la), ou Fougeraie» c-* de 

Saiot-Paterne, V. JF'oitgeray, 

bougerais (étaog de la), c* de Saint-Pa- 
terne. 

Fougeray (le), ham., c*»* de Benais, )3 
habit. — La Fougtre, Fontaine-des-Foiigères, 
XV* siècle. — Fief-Saimon, ou F%ef»Fougereau, 
titre de 1702. ~ Ancien Ûef. En 1548, il apparte- 
nait à Joubert Thibault; — en 1622, à Urbain 
Thibault, lieutenant en la Justice de Bourgueil ; 
•^ en 1690, à Etienne Thibault, greffier à Bour- 
gueil; -^ en 1700, à Martin Thibault, qui le ven- 
dit, par acte du 8 Juillet 1702, à l'abbaye de 
Bourgueil. — Au xvi* siècle, la collégiale de 
Saint-Martin de Tours possédait une métairie fai- 
sant partie de ce hameau et dépendant de la pré- 
vôté de Restlgné. — (Arch. d'I.-el-L., prévôté de 
Reêtigni; titres de BourgiieiL — Râle des fiefs 
de Tou7*ainé), 

Fougeray (le), ham., c* du Boulay, 10 
habit. ~ Le PelU et le Grand-Fougeray, carte 
de Cassini. 

Fougeray (Notre-Dame-da-). V. 

Cormery. 

Fongeray (le lieu du), près de ChAIeau- 
Gaillard, C* de Couziers. 

Fougeray (le lieu du), près du Breuil, c*« 
de Draché. 

Fougeray (le), quartier de la ville de 
Langeais. 

Fougeray (le), c" de Marigny. V. Fom- 
gerai. 

Fougeray (le Haut-), ou Fougère» f., 
c"* de Razines. — Fotigeray, cartes de Cassini et 
de l'état-major. — En 1765, elle appartenait à N. 
Besnard, Ëc. Elle fut vendue nalionalement le 
12 messidor an IV, sur N. de Richemont, émigré. 

— (Arch. d'I.-et-L., Rôle des 20''; Biens natio- 
naux.) 

Fougeray (le), la Fougerais» ou 

Fougeraie» f. et chat., c** de Saint-Paterne. 

— Le Fougeray, ou Foucheraye, 1791; Foit^ 
geretf 1834. ~ Ancienne propriété de Vabbaye 
de la Clarté-Dieu. — (Arch. d'I.-et-L., Biens na^ 
tionaux.) 

Fougeray» c"* de Savigny. V. Fougères. 

Fougeray (le), f., c"deVemou, —Les 
Fougères, 1336. — Fougeray s, 1374. — Ancien 
fief, dépendant de la Valinière et relevant de 
l'archevôché de Tours« à foi et hommage lige. 
(Aveu de Fouquet de CoUeures, seigneur de la Va- 
linière, 1336.) En 1374, il appartenait à Philippe 
Bonart, à cause de sa femme, flUede feu Guillaume 
de Fougeray. — {Cartulaire tU Varchevéché de 
Tours. ^Rôle des fiefs de Touraine,) 
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Fougôre (la), c** de Benais. V. Fougeray, 

Fougère (la), vil., c** de Chambon, 28 ha- 
bit. — La Fougère, carte de Tétat-major. 

Fougôre (la), f., c* de Couesme. 



Fougère (la), ou Fougeray» ou 

FougtoeSy vil., c** de Savigny, 181 hablU ^ 
Fougères, carte de Cassini. 

Fougère (la), f., c** de Sonvigné. 

Fougère, c* de Razines. Y. Fougeray. 

FougereaUy c** de Benais. V. Fougeray. 

Fougereau (moulin de), sur le Brignon, 
c** de fietz. — Fougereau, carte de Cassini. 

Fougereau» vil., c** de Charnizay, 19 
habit. — Foujeraux, carte de Cassini. — Fou- 
gereau, carte de l'état-major. ~ Une ferme, si- 
tuée dans ce village, fût vendue nationalement, 
en 1793, sur Henri Viart, émigré. — (Arch. dX- 
et-L., Biens nationaux.) 

Fougères (les), c** de Benais. Y. Fougo- 
ray. 

Fougères (le lieu des), paroisse de Cham- 
pigny-sur-Yeude, près du chemin du Garroi- 
Bouchard au Carroi-de-la-Bouzlllière. Il devait 
une rente à la collégiale de Champigny. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, 282.) 

Fougères (les Hautes et Basses-}, vil., 
c*» de Civray-sur-Cher, 85 habit. — Les FoU' 
gères, cartes de Cassini et de l'état-major. 

Fougères (le lieu des], près de Pilaadri. 
c"« de Cléré. 

Fougères (le lieu des), près de la BAtar- 
dière, c'»^ de Lerné. 

Fougères (le lieu des), près de Fontenay, 
c** de Lignières. 

Fougères (le lieu des), c* de Neuilly-le- 
Brignon. — Ancien fief, relevant des Bordes- 
Guenand. En 1431, 11 appartenait à Jean Fau- 
cras ; — en 1480; à Pierre de ReiTuge, Éc. ; — en 
15S9, à Charles de Yillebresme; — en 1S7S, a 
Louis de Yillebresme; — en 1606, à François de 
Yillebresme ; — en 1526, à Antoine de la Roche- 
foucaud. — (Bibl. nationale, Gaignères, 678.) 

Fougères (les), f., c" de Rigny. — Fom- 
gères, cartes de Cassini et de Tétat-major. 

Fougères (le lieu des), c"* de Saint- 
Épain, près du chemin de Sainte-Maure à Thi- 
louze. 

Fougères (les), f., c-* de Saint^Étiean&- 
de-Chigny. 

Fougères (les), c*« de Savigny. Y. la 
Fougère* 

Fougères (le Heu des), près des Grandes- 
Rues, c*« de Sazilly. 

Fougères» c"* de Yemou. V. Fougeray. 
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(Quillaame de), bailli de Tou- 
raine, d'Anjou et du Maine, succéda, dans ces 
fonctions, à Richard Leclerc, en 1230. Il fut rem- 
placé, en 1240, par Joase de Bonnes. — (Brussel, 
Nouvel examen de Vusage des fiefs en France, 
I, 489. — Chalmel, HUi. de Tour,, III, 399.) 

FougeretS (les), vil., c** de Lîmeray, 
près de la Loire, 34 habit. — Ancien flef. Il rele- 
vait de Chenonceau i foi et hommage simple et 
un roussin de service, à muance de seigneur. En 
1523-65, il appartenait à Louis du Bois, seigneur 
des Arpenlis; — en 1707-40, à la famille Berge- 
ron de la Goupillère. Une métairie, faisant partie 
de ce village, appartenait à l'abbaye de Moncé. 
— (Arch. d*I.-el-L., Biens nationaux. — C. 
Chevalier, Hist. de Chenonceau, 39.) 

Foagerets (les PeUts-), c-« de Villedômer. 
V. Fougerie, 

Songerie (la), ham., c** de Villedômer, 
13 habit. — PetiU-Fougerels, 1786. — Fougerie, 
carte de l'état-major. — Une ferme, située dans 
ce hameau, appartenait à l'abbaye de Oastines en 
1736-91. —(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

foogerolles, vil., c-* de Restigné, 50 ha- 
bit. — FougeroUes, cartes de Gassini et de l'étal- 
major. 

S^ougery (le lieu de), c-« de Gharnizay, 
près du chemin de Preuilly à Loches. 

Foagues, c»« de Beaumont-en-Véron. V. 
Beiardière, 

Souillarde (la), c" de Saint-Pierre-des- 
Corps. V. FeuiUarde, 

Fouillé, f., c»« de Saint-Patrlce. — Terra 
de Foolers, xi* siècle, — Ancien flef. Au xi« 
siècle, il appartenait à Tabbaye de Noyers.— 
{Râle des fiefs de Touraine. — Cartulaire de 
Noyers.] 

Fouilloose (le Ueu de la), c-« de Neuil, 
près du chemin de la Croix à Saint-Épain. 

Fooillouz, — Foillos, XI- siècle. — An- 
cien flef, relevant de Faye-la-Vineuse à foi et 
hommage simple. En 1553, il appartenait à Joa- 
chim de la Touche. — (Arch. d'I.-et-L., C, 600.) 

S*ouinaia (les Grand et eelit-), f., c- de 
Pemay. — Fouynais, xv* siècle. — Fouinais, 
cartes de Gassini et de l'état-major. — Anciens 
fiefs, relevant du château de Maillé (Luynes) à foi 
et hommage simple et deux mois de garde au 
château du suzerain. En 1458, Ils appartenaient à 
Colas Fouynais, Éc. ; — eu 1553, à François de 
Lournay. Par acte du 6 mai 1610, Anne de Lour- 
nay, veuve de Louis de Dampierre, Éc, Mathieu 
Gayot de Montaigu et Julienne de Dampierre, sa 
femme, vendirent ces deux flefs à Quentin Peti- 
teau, maître des eaux et forêts de Touraine. En 
1775, ces domaines étaient possédés par Marguc- 
liie d'Huly do Ghérix. -* {Rôle des fiefs de Ton- 



raine, — Arch. d*I.-et-L., prévôté d'Oë. — Bfcl. 
de Tours, fonds Lambron de Lignlm, Châteaux 
et fiefs de Touraine.) 

S*oiiJouln, f., c" de Vernou. — Faujoin, 
carte de l'état-major. 

B^OUldriix (Jean), aumônier du roi, abbé de 
Notre-Dame de Blois, fut nommé abbé de Noyers 
en 1597, en remplacement de Charles Marlineau 
de Thuré. Il mourut au mois d'octobre 1615. — 
(C. Chevalier, Hist, de Vabbaye de Noyers, 144. 

— Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de 
Noyers. — Gallia christiana, XIV. — Mém, de 
la Soc. archéoL de Tour., IX, 285.) 

B'onlerie (le moulin de la), paroisse de 
ChâteaurenauU, près de la ville. — En 1680, il 
appartenait & François Fourneau, Éc. — (Arch. 
d'I.-et-L., E, 120.) 

S^oulleret (moulin). V. Moulin-Neuf, c* 
de Chançay. 

S^oullerets (moulin de), c** de Pussigny. 
V. Moulin' Foulon. 

B*Oulon (le), f., c-« de Paulmy. 

IFOUlon ( Louis- François ) , seigneur do 
Glènes, conseiller au siège présidial de Tours, 
fut nommé maire de celte ville en décembre 
1646, en remplacement de Jacques Bouet de la 
Noue. Il eut pour successeur, eu 1648, Barthé- 
lémy de Burges. Il mourut en 1657. — (Chalmel, 
Hist, des maires de Tours (manuscrit), p. 139. 

— Lambron, Armoriai des maires de Tours,) 

S^oulonnerie (la), ou S^oaloxinière, 

f., c"* de Gontinvoir. — Foulonnerie, carte de 
rélat-major. 

Foulonnerie (la), ham., c"« de Saint* 
Jean-Saint-Germain, 10 habit. 

S*oulonnière (la), ou B*oulonnerie, 

ham., c** de Restigné, 14 habit. — Il relevait de 
la prévôté do Restigné (1552). — (Arch. d'I.-el-L., 
prévôté de Restigné.) 

Foulons (les), f., c* do Chédigny, près do 
l'Indrois. — Foulons, carte de l'état-major. 

Foulons (les), et les Ghrands-Foii- 
lons» vit., c* de Ligueil, 23 habit. — Les Fou- 
lons, carte de l'état-major. 

Foulons (le lieu des), près de la Fuye, c"*" 
du Louroux. 

Foulons (le lieu des), c"* de Rochecoï- 
bon, près du chemin de Rochecorbon à Monnain. 

Foulques, dit I^erra» fils do Geoffroy- 

Grisegonelle, comte d'Anjou, et d'Adèle de Vcr- 
mandols , prit possession du comté d*AnJoti , 
après la mort de son père, en 987. Outre co 
comté, il eut, en héritage, plusieurs villes situées 
sur les limites de la Touraine, entre autres Chft- 
tiUon-sur-Indre, Buzançais et Loudun. 81 Pou a 
pu faire son éloge en disant qu'il fut un des plus 
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valeureux guerriers de sou temps al. qu'il est 
resté comme une des plus grandes figures histo- 
riques de son siècle, il faut reconnaftre d'autre 
part que cette prétendue auréole de gloire a 
été chèrement payée par les populations de la 
Touraino et de l'Anjou, cruellement éprouvées 
par les guerres incessantes et meurtrières, par 
les pillages et les massacres qui remplirent toute 
la vie de ce personnage. Tours, en particulier, a 
gardé un affreux souvenir de ses fureurs et de 
sa férocité. On ne saurait oublier, en effet, 
qu'en 994, il incendia le bourg de ChÂteauneuf 
et vingt-trois églises, parmi lesquelles se trouvait 
la collégiale de Saint-Martin. Dans la même an- 
née, il porta le fer et le feu dans les campagnes 
avoisinant Preuilly, Honthazon, Sainte-Maure, 
Langeais et ChAteaurenault, et laissa partout der- 
rière lui la ruine, la misère et un épouvantable 
deuil. 

Nous ne sommes pas de ceux qui, méconnais- 
sant la vérité historique, s'illusionnent jusqu'au 
point de voir des titres de gloire dans de pareils 
actes. Le passage de Foulques Nerra en Touraine 
fut un horrible fléau comparable à l'Invasion des 
Vandales. En lisant l'histoire de ces temps mal- 
heureux, il nous semble entendre les gémisse- 
ments et les malédictions de nos ancêtres, suc- 
combant sous le joug d'un tyran féroce, d'une 
sorte d'aventurier qui, n'ayant d'autre but que 
de satisfaire son ambition, sa cupidité ou ses 
rancunes personnelles foulait aux pieds, pour ac- 
complir ses desseins, les droits les plus sacrés de 
l'humanité. Ces gémissements navrants et ces ma- 
lédictions frappent l*oreiIle de quiconque veut se 
donner la peine d'étudier les annales des x*et xx* 
siècles, et Ton se demande comment des écrivains 
de nos jours ont pu, dans celte ailuatioiii en face 
de faits certains, irrépuaables, commettre l'étrange 
erreur de présenter comme un héros, un homme 
dont la célébrité repose uniquement sur des 
meurtres sans nombre, sur le pillage et l'incen- 
die de toute une province. 

Pour soutenir les guerres auxquelles il sem- 
blait avoir voué son existence, Foulques Nerra 
se créa des points d'appui, en fondant sur beau- 
coup de points de la Touraine, et dans les meil- 
leures positions stratégiques, des châteaux-forts 
qu'il fit occuper par ses vassaux les plus dévoués. 
Il construisit des forteresses à Montbazon, Mon- 
trésor, Sainte-Maure, Faye-Ia-Vineuse, Semblan- 
çay, Langeais, Maillé, Saint-Mars, Gherament, le 
Brandon, GhAtllloiHiuMndre et dans beaucoup 
d'autres localités. 

En 1005, il entreprit un pèlerinage à Jérusalem 
et, à son retour, fonda l'abbaye de fieaulleu, près 
Loches (1007). Peu de temps après, 11 fljQula à ses 
crimes, déjà ai nombreux, un nouveau forfiût, en 
faisant assassiner lâchement Hugues de Beauvais, 
un des favoris du roi. Pour obtenir des évéques 
le pardon de ce meurtre, il fit un second voyage 
à la Terre-Sainte, ce qui ne l'empêcha pas, à son 



retour, de se livrer de nouveau^ ses fuxaurs «an- 
guinalrea et de braver les excommunications lan- 
cées contre, lui, à la suite d'une querelle avec 
Tarchevéque de Tours. En 1016, la guerre éclata 
entre lui et le comte Eudes, qui fut vaincu dans 
la bataille de Pontlevoy. 

En 1025, nouvelle guerre. Foulques s'empara 
de Saumur, mil la ville au pillage et incendia le 
monastère. Oubliant ensuite les sentiments do 
la nature, il prit les armes contre son propre Ûls, 
Geoffroy-Martel. 

Un instant Interrompue par un troisième voyage 
de Foulques à Jérusalem, la lutte fut reprise au 
bout de quelques années, plus vive et plus meur- 
trière que jamais. Foulques, à la tète d'un nom- 
breux corps d^armée, ravagea une partie de la 
Touraine et prit les châteaux de Langeais et de 
Montbaxon (1038). Pour racheter ses fautes, il 
retourna une quatrième fois à la Terre-Sainte, où 
il séjourna pendant quelques mois. Il retournait 
dans sa patrie lorsque la mort le surprit, à Metz, 
le 21 Juin 1040. Son corps, n^;»porté en Touraine, 
fut inhumé dans l'abbaye de Beaulieu. Thierry 
de Luxembourg, évéque de Metz, préaida la céré- 
monie des funérailles. Le tombeau de Foulques 
Nerra a été retrouvé le 17 février 1870. V. Beau- 
lieu, 

Foulques avait épousé, en premières noces, 
Elisabeth de Vendôme; en seeondes noces, Hil> 
degarde. Du premier lit naquit une fille, Adèle, 
qui fut mariée à Landry de Nevers. Du second ma • 
riage, il eut un fils, Geoffroy-Martel et trois filles : 
Blanche, Adèle et Ermengarde, cette demi ère « 
femme de Geoffroy de Chftteau-Landon. 

Amplis», eoUeetio, V. — Ghâlmol, Sut, de Totr., L 
— C. Port, DietUm. kiiioHçHB de Mamê-et-lMM, 189 tt 
■oiT. — A. de Saliw, Hi$L de FomlçMet /Verra. ~ De 
Marvllet, ffiti. dei eotntes d'Am'ou. — BulUtm de la 
Soe. archéoL de Tour, (1868^ et 1870). — Mém. de U 
mdme Société, 1, 146; III, 66, 82; IX, 60« 166, 173, 23)i, 
277, 279, 813, 829. — Da Haman, Sitt dee comtes 
d^A^/ûu, — LarouiM, Grand dietiom. Mêieri^ dm xxx* 
siècle» VIU, 660. — A. Thevat, Yie dee Aeswisf î/Im- 
tres, 229. — Moréri, Diction, histùrique, I, 1276-77. 

S^OOlques I*% dit le Réchin, comte 
d'Anjou et de Touraine, né à Ghâteau-Landon le 
14 août 1048, était fils de Geoffroy, comte du Gâ- 
tinais et seigneur dé Château-Landon, et d 'Er- 
mengarde, fille de Foulques Nerra* Il usurpa le 
cqmié de Touraine sur son frère, Geofllroy U, dit le 
Martel, en 1067. Mais ce dernier rentra pins lard 
en possession de ce comté, qu'il abandonna à ton 
neveu Geoffroy, fils de Foulques le Réehin, en 
1006. De son mariage avee Bertrade, fille de Si- 
mon de Montfort et d'Agnès d'Évreux, il eut 
entra autres enfants. Foulques II, dit le Jeune. 
U mourut le 14 avril 1109 et fut inhumé dans 
l'église du prieuré de rEsvière. 

D. Boaquet, XIV. — Dn Bailltp, Eût. dee comtes rt 
dues d'At^ou, ^ CaialiMl, Bist, de Te»,, 1, 48,419. — 
Moréri, J)ietim. hietorigve, \, 1X77. — C. Péri, ihc- 
ii<m. historique de Maine-et-Loire, U, 192-93. 
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S'OIllqneS H, dit le Jeune, ÛU du pré- 
cédent, comte d'Anjou et de Touraine, né en 
1090, éfwuBa, en premières noces, ÉremburgOi 
Aile d*Hélie, comte du Mans, et, en secondes 
noces, Hélisende, fille de Baudouin II, roi de 
Jérusalem. Cette dernière eut en dot les villes de 
Ptotémaîs et de Tyr. Foulques II devint roi de 
Jérusalem après la mort de Baudouin II, arrivée 
le 21 août 1131. Il fut couronné le 14 septembre 
de la même année, dans Tégllse du Saint-Sépul- 
cre. Tombé de cheval en chassant dans les plaines 
d'Acre, il se blessa grièvement et mourut des 
suites de cette chute le 13 novembre 1142. En 
1128, il avait cédé le comté de Touraine à son 
ûls Geoffroy IV, dit le Bel, né de son premier 
mariage. Il laissa de son second mariage deux 
fils, Baudouin UI et Amaury, qui furent rois de 
Jérusalem. 

Do BdlUn, Hist. des eùmtes ttAnJùu. •=- ChiJmd, ffist, 
de Tttmr., I, 46, 47. — Moréri, Diction. Mstorique, I, 
12T7. — C. Port, Diction, historique de Maine-et-Loire, 
11, 193. — Miehaod, Hist, des croisades, U. 

S*oaperie. V. Us Buffières, c* de Saint- 
Paterne. 

B'ouqnereau (le fief), à Bourgueil. — Il 
relevait de la baronnie de Bourgueil à foi et 
hommage lige et appartenait, en 1548, à Thibault 
Joubert. — (Arch, d'I.-at-L., litiges de Bour- 
gueil.) 

Fouqaerie (la), ham., c* des Hermites, 
13 habit. 

B*Oliquet (Jehan ), ou B*OUCquet, pein- 
tre, serait né à Tours, vers 1420, d'après Chal- 
mel, vers 1415, d'après Larousse. Sa famille et 
lui-môme sans doute ont habité dans cette ville 
une maison située près de la tour Foubert et de 
la rue des Pucelles. C'est ce qui résulte du texte 
d'un aveu rendu le 8 novembre 1481, par Geor- 
froy Chiron, chambrier de la collégiale de Saint- 
Martin au trésorier de celle église. On trouve ce 
document dans un ancien registre de la collé- 
giale conservé aux archives d'Indre-et-Loire. 
L'ancienne rue des Pucelles porte aujourd'hui le 
nom de rue des Fouquels. 

Dès l'âge de vingt ans, Jehan Fôuqùel avait ac- 
quis une certaine réputation dans l'art de la 
peinture. Dans un voyage à Rome, il fit le por- 
trait du pape Eugène IV. Son talent se perfec- 
tionna de jour en jour et bientôt il devint un des 
artistes les plus célèbres de son époque. Il eut 
une grande vogue à la cour des rois Charles VII 
et Louis XI. Son pinceau excellait surtout dans les 
enluminures des manuscrits et dans Texôcution 
de petits tableaux historiques. On a de lui di- 
verses productions de ce genre, qui font à juste 
titre radmiration des connaisseurs. « Jehan Fou- 
« quel eut peu d'égaux de son temps, môme en 
« Italie, dit Paul de Saint-Victor. Français par 
« le caractère de ses types et l'originalité locale de 
« ses airs de tôte, italien par le senti meut de 



« l'ordonnance et l'exquise éiégauce du style, il 
« semble peindre entre le crépuscule du moyen 
a Age et Taurore de la Renaissance : ses pein- 
a tures, empreintes d'un éclat si vif et si doux, 
« semblent garder ce double reflet. » 

Jehan Fouquet- mourut avant 1481, laissant 
deux fils, Louis et François, qui cultivèrent éga- 
lement la peinture et firent preuve d'un remar- 
quable talent. 

Vallet de Viriville, Jehan Fouquet (dus la Rewe de 
Paris, novembre 1857). — P. VioUet, Jehan Fowfuet 
{Gazette des Beaux- Arts, 1867). — Almanaeh de Tou- 
raine, 1782. — Chalmel, Hist. de Tour,, IV, 18&«7. — 
Ch.-L. de GraDdmaison, Documents inédits pour servir 
à Vkistoire des Beaux-Arts en Touraine, il et iniv. — 
A. Vûeeiére, Notice biographique sur J. Fouquet, Saint- 
Claude, 1868, in-8«. — Le comte de La Borde, La Be- 
naissance des arts à la cour de Firance (on y trouve un 
travail enr lei peinturée de J. Fouquet). — Larouete, 
Grand diction, fnstonque du zix* siècle, VIII. 661-62. 

IFouquet (François), abbé de SaintrJulien, 
succéda à Louis de Lorraine vers 1577. Il fut 
remplacé, en 1583, par Georges Péricard. — 
[Gallia chriatiana, XIV, 253. — Mém, de la 
Soc. archéoL de Tour., IX, 343. — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de SaintrJulien.) 

S*Ouqaet (Isaac), conseiller et aumônier du 
roi, fut nommé doyen de Saint-Martin de Tours 
en 1602. Il mourut en 1636 et fut iuhumé dans 
une chapelle de la collégiale, chapelle qui, de- 
puis, a été appelée Chapelle des Fouquets. 
L'inscription suivante fut gravée sur sa tombe : 

IsAÂC Fouquet 

DOKINUS DE COURNEY 

Reois consiliarids et ELEMOSINàRIUS, 
Hulus sccLEsiuB Thbsaurarius et CANONICUS 

DECANUS de FULOOUET et LOCRISTI PRIOR 

Hic jacet 

quotidianulf miss^ sacrificium in boc sacbllo 

Aliasqub solxmnbs preces in bcclbsia fundavit. 

Obiit akmo salutis 1636. 

QUISQUIS HOC LEGIS, PRO EJU8 ANIMA DeUM PRECARB 

Franciscus Foucqubt 

Sacri consistorii cokes 

Bpiscopus Bajonsnsis 

HUJUS EGCLBSIA NUPBR ThBSAURARIUS 
FrANCISCI sacri CONSISTORII COMITIS 

Fiuus Francisci 

In SUPRBlfO PARISIENSI SBNATU CONSILIAEII 

hujus defuncti fratris nbpos 
Mgerens posuit. 

Sur les vitraux de la chapelle on lisait cette 
Inscription : 

Celte chapelle a été voûtée et enrichie par 
messire Isaac Fouquet, conseiller et aiimânier 
du roi et trésorier en l'église de Saint-Martin, 
Van fM8. 

Ghahnel, Hist: de'Siaint-iSi&tin de Tour* (manusé ri l], 

le 
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p. 95^6, 217. — C. Port, Diction, hittorique ie Maine- 
et-Loire, II, 349. 

B*oaquet (François), (neveu du précédent 
et frère de Nicolas Fouquet, surintendant des 
finances et secrétaire d'État] , conseiller au 
Grand-Conseil, abbé de Saint-Sever, fut nommé 
trésorier de Sainl-Hartin de Tours en 1636, évo- 
que de fiayonne en 1637 , évéque d'Agde le 
6 juin 1643, archevêque de Narbonne le 18 mars 
1659. En 1637, il donna sa démission de tréso- 
rier de Saint-Martin en faveur de son frère, Ba- 
sile. Il mourut à Alençon le 18 novembre 1673. 

— (La Cheanaye-des-Bois et Badier, Diction, de 
la nobUsse, VIII, 491. — Ghalmel, Hist, de 
Saint-Martin de Tours (manuscrit], p. 96.) 

Fouquet (Basile], frère du précédent, 
chancelier des ordres du roi, abbé de Barbeaux i 
au diocèse de Sens, nommé trésorier de Saint- 
Martin de Tours en 1637, donna sa démission en 
J675 et fut remplacé par Pierre de Bernier. Il 
mourut à Paris le 30 Janvier 1680 (et non en 
1675, comme le dit Ghalmel], et eut sa sépulture 
dans le couvent des Filles-Saiote-Marie. — (La 
Ghesnaye-des-Bois et Badier, Diction, de la no^ 
ble$se, VIII, 491. — Ghalmel, Hisl. de Saint- 
Martin de Tour» (manuscrit], p. 96. — P. An- 
Belme^Hiêt. ginécd. de la maison de France, IX, 
306. — Moréri, Diction, historique. Y, 267. — 
Gallia christiana, II, 1246.) 

S*OUqueteau (N.], né à Saumur le 7 juin 
1802, exerça la profession d'avocat à Ghinon dès 
1826 et fut nommé procureur du roi à Ajaccio en 
1830. Ayant donné sa démission six mois après, 
il revint à Ghinon, où, en 1848, le siège de pro- 
cureur de la Bépublique lui fut offert par le gou- 
vernement provisoire. Dans celte môme année, le 
déparlement d'Indre-et-Loire l'élut député à l As- 
semblée nationale par 43,656 voix. — (Biogra- 
phie des membres de CAssembUc nationale, 
Paris, Krabbe, 1849, in-8*. — G.-M. Lesauloier, 
Biographie des 900 députés, Paris, V* Janut, 
1848. — Journal d'Indre-et-Loire, t848.] 

S*Ouquetière (le lieu de la], c** do Cléré. 

— Ancienne dépendance de la terre de Ghamp- 
chévrier. — (Arch. d'I.-el-L., E.) 

S*OUquetrie (la), vil., c** d*Avon, 34 ha- 
bitants. 

B*OUquetS (les), ham., c** de Draché, 21 
habit. — Fouqueis, caries de Gassini et de l'état- 
major. 

S*OUr (le), f., c"* de la Gelle-Guenand. 

Four (le lieu du), c** de Ghannay. — An- 
cieD fief, relevant de Rillé. — (Arch. d'I.-el-L., 
B, 318.) 

Four (le lieu du], près du Psé, c"* de Mari- 

gny. 

Four-À-Cliaux (le lieu du], près de la 
Poteria, c** de la Celle-Guenand. 



Four-À-Oliauz (le), c** de Chemins 

sur-Indrois. 

Four^À-Cliauz (le), c** de Courcelles. 

Four-À-Cliaua: (le lieu du), près de la 
Petite-Brosse, c'* d'Esvres. 

Four-à-Cliaux (le) , ou Four-â- 
Oliaux-de-Iiivernière» f.,c"«du Grand- 
Pressigny. — Four-à-Chaux, carte de Gassini. 

— Elle fut vendue nalionalemenl, le 8 thermidor 
an IV, sur Gilbert de Voisins, émigré. — (Arch. 
d'I.-et-L., B, 103; Biens nationaux.) 

Four-À-Cliaux (le), ham., c** de La 
Groix, 12 habit. 

Four^^À-Ohaux (le), f., c*" de Loche. 

Four-à-Obaux (le lieu du), près des 
Places, c"" Je Nouilly-le-Brignon. 

Four-àrOliaux (le lieu du]^ près de 
l'Éiang-Régis, c" do Preuilly. 

Four-À-Ohaux (le), f., c" de Rocho- 
corbon, 

Four-À-Clianx (la fontaine du), près 
des Places, c"' de Saint-Jean-Saint-Germain. — 
Ses eaux se jettent dans le ruisseau de Senne- 
vières. 

Four-À-Oliaux-de-liEarolles ( le), 

f., c" de Genillé. 

Four-À-la-Mort (le lieu de), paroisse 
de Yernou. — Getle propriété, d'une étendue de 
sept arpents, relovait de l'archevêque de Tours. 

— (Arch. d'I.-et-L., G, 6.) 

Four^À-Tuile (le), f,, c" de Betz. 

Fouraudière (la), f., c** d'Auzouer. — 
Fraoudère, 1223 (charte de Saint-Martin). — 
Feraudière, ou Faraudière, 1315. — Ferau- 
dière, ou Fraudière, 1494. — Fouraudière, 
carte de l'état-major. — Elle relevait des fiefs de 
la Guepiôre et du Plessis-Auzouer et appartenait, 
en 1315, à Jehan de Saint-Amand. — (Arch. d'L- 
ot-L., E, 119. — D. Housseau, VI, 2577. — Bibl. 
de Tours, fonds Salmon, titres de Saint-Martin.) 

Fouraudière (étang de la), c*« d'Au- 
zouer. Il était desséché en 1835. 

Four-Bigot (le lieu de), dans les landes 
du Ruchard, près de la fosse Tesnière, c** 
d'Avon. 

Fourbisserie (la), f., c** de Ballan. 

Fourbisserie (la), f., c** de Chambray. 

— Fourbisserie, ou Carroi-des^umeaux, 1704. 

— Ge domaine relevait censivement du prieuré 
de Bois-Rahier, suivant des déclarations féodales 
du 13 septembre 1704, 1710 et 20 juin 1735. — 
(Arch. dl.-et-L., G, 24.) 

Fourbisserie (la), f., c" de Juué-ius- 

Tours. 



FOU 



— 123 — 

de Neuvy-Roî, 



FOU 



FotœMsserle (la) f., c< 

près du bourg. 

Fourblanc (le), f., c** de Fondeltea. — 
Four-Blanc, carte de Télal-major. 

FourcliaUX (le lieu des), c** d'Esvres. 
près du chemin de Yéretz & Cormery. 

JPonrclieaa (le lieu des), près des Or- 
meaux, c" de la Roche-Glermault. 

Foiirclieraie (la), f., c** de Thilouze. — 
Fourcheraie, carte de Tétat-major. 

FourclieTies (le lieu des), près de l'É- 
taog-de-la-Forge, c** de Chambon. 

B'OQTClies (le lieu des), près de la Melan- 
diôre, c** de Sepmes. 

Fourdies-Baligcuit (les), paroisse de 
Faye'la-Viueuse. •— Terra quas est ad Furcas 
Baligand, apud Faiam. — Au xiii* siècle, Tab- 
baye de Foulevrault céda ce domaine à l'église 
de Luzé. — [Cartulaire de FontevrauU.) 

Fourchet (le lieu du Petit-), c" de Val- 
1ères, près de l'ancien lit du Cher. 

IPourcliette, f., c"* de Limeray. — VaUée- 
dt-Fourcheile, carte de l'état-major. 

Fonrdiette, vil. et cbAt., c"* de Pocé, 113 
habit. — Locus qui ('icitur Purchetes, 1184 
(charte de Hugues d'Amboise). — Fourchette, 
carte de Cassini. — Ancien fief, relevant du châ- 
teau d'Ainboise, à une paire de gants blancs du 
prix de vingt deniers tournois. En 1&45, il ap- 
partenait à Jean Ardiller de la Brillonnière; — 
\ers 1700, à Marie-Claude Scarron ; — en 1739, 
à Maricv-Armande-Glaude Dergeron de la Goupil- 
Kre, femme de Gharles-Paul-Jacques-Joseph de 
Bridieu; — vers 1770, à Gharles-Marle-Marthe de 
Bridieu, chev., seigneur de Saint-Germain, Rou- 
vray, Montreuil, etc.; — en 1789, à Mario-Cathe- 
rine Le Boucher de Verdun, vouvo de Charles- 
>fnrlo-Marthe de Bridieu. — (D. Housseau, V, 
\%'J, — Arch. d'I.-ct-L., C, 603; E, 38, 49, 140; 
Biens nationaux. — Rôle des fiefs de Touraine. 

— Bibl. do Tours, fonds Salmon, titres de Moncé. 

— Mém. de la Soc, archéoL de Tour., X, 80. 

— C. Chevalier, Hist, de Chenonceau, 505.) 

f ourcbette» f., c"* de Pocé. V. Ménard, 

Four-de-Chibeget (le lieu du), c"* de 
BarroQ, près du chemin de Lésigny à Étableaux. 

S^ourdiére (la Grande-), f., c" d'Auzouer. 

B*Ourellerie (la), f., c" de Montreuil. — 
Âncieuoe propriété de l'abbaye de Fonlaines-les- 
Blanches, sur laquelle elle fut vendue nationale- 
raent le 16 novembre 1791, au prix de 6575 li- 
vres. — (Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

IFoorerie (la), f., c»* des Hermiles. — 
Fourrerie, cartes de Cassini et de l'étal-major. 

Fonrerle (la), ou Fourrerie, f., c-* 



d'Hommes. — Fourerie, cartes de Cassini et de 
l'état-major. — Ancien fief, relevant du duché de 
Chàteau-la-Vallière, suivant un aveu rendu le 
30 août 1775, par Pierre Boucheron, — (Arch. 
d'I.-et-L., E.) 

Fourgonniére (le Heu de la), paroisse 
de Monts. — Ancien fief, relevant du château de 
Montbazon. En 1639, il appartenait à Michel Tas- 
chereau, chev. -^ (Bibl. de Tours, fonds Salmon, 
titres de Montbazon.) 

Fourxnaget. Y. Fromaget, paroisse de 
Beaumon t^n-Véron. 

Founnelleries-Saint-Rocli (le lieu 
des), c** de Saint-Roch. — Il relevait de la cha- 
pelle Saint-Remi, à Saint-Roch (1672). ~ (Arch. 
d'I.-et-L., titres de Saint-Roch.) 

Fourmentières, c* de Chinon. Y. Fro- 
mentières. 

Fourmilière (la), f., c" de Souvigoyl 

Fourmy (le lieu de), paroisse de Saint- 
Mars. — Ancienne dépendance de la Salle. — 
(Arch. d'I.-et-L., tUres de la Salle.) 

Foarzny (le clos), c** de Yallères, près du 
bourg. 

Fournaise (le lien de la), près de Salnte- 
Julitte, c" de Saint-FIovier. 

Fournaise (le lieu de la), près des Gode* 
ries, c** de Sorigny. 

Fournaises (les), f., c*« de Cangy. ^ 
Fournaises, carte de Cassini. 

Fournaises (le lieu des], près de la Fari- 
nière, c** de Saint-Mars. 

Fournaises (le Heu des), c"* de You, près 
de l'ancienne route de Preuilly à Tours. 

Fourneau (le), f., c" d'Autrôche. 

Fourneau (le), vil., c" d'Avrillé, 55 ha- 
bit. — Le Fourneau, carte de Cassini. 

Fourneau (le), ham., c"* d*Azay-le-Ri- 
deau, 19 habit. 

Fourneau (le), f., c»* d'Azay-sup-Cher, 
près du Cher. 

Fourneau (le), ham., c** de Bléré, 12 ha- 
bit. — Ancien fief. En 1626, il appartenait à Jean 
Deodeau; — en 1666, à Gilles Deodeau. — (Arch. 
d'I.-et-L., E, 30, 33. — Goyet, Nobiliaire de 
Touraine,) 

Fourneau (le), ham., c** de Bossay, VZ 
habitants. 

Fourneau (le), f. , c" de Braye-sur- 
Maulne. — Le Fourneau, carte de l'état-major. 
— Ancien fief, relevant de la chàtellenie do 
Braye, suivant un aveu rendu le 14 mal 1778, 
par Urbain Avril. — (Bibl. de Tours, fonds Sal- 
I mon, titres de Véglise de Tours.) 
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B*Ounxeaa (le}, f., c- du Brlçloré. 

S^oumeau (le), f., c- de Charenlllly. 

Fourneau (le), f., c** de Chaveignes. — 
Fourneau, caries de Gassini et de l'étaUmajor. 

Fourneau (le), ham., c" de ChenoDceau, 
20 habit. — Fourneau, carte de Cassixil. 

Fourneau (le), f., c- de Dierres. — 
Foférneau, carte de Caasinl. — Elle relevai l du 
fief de Saint-Julien ou de la Secréterie, à Dierres. 
Le 14 germinal an VI, elle fut vendue nationale- 
ment sur Louise-Marie- Adélaïde de Bourbon - 
Penthiôvre, veuve de Philippe d'Orléans. -- 
(Arch. d'L-et-L. , abbaye de Saint^ulien; 
Bien* nationaux,) 

Fourneau (le lieu du), près du Houlin- 
Taureau, c** de Druyes. 

Fourneau (le), f., c-* d'Esvres. 

Fourneau (le), f., c-* des Hermites. 

Fourneau (le), ham., c*« de Joué-Ies- 
Tours, 19 habit. — Jacques Perrot, Éc., es( qua- 
lifié de sieur du Fourneau, dans un titre de 17iiî. 

— (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des titres de 
VAubraye.) 

Fourneau (le Petit-), f., c* de Joué-les- 
Toura. — Fourneau, carte de Gassini. — An- 
cienne propriété du prieuré de Saint-Sauveur, 
sur lequel il fut veudu nationalement, le 23 no- 
vembre 1791, au prix de 1875 livres. — (Arch. 
d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Fourneau (le), f., c** de Langeais. — Le 
Fourneau, carte de Ciassini. 

Fourneau (le), f., c** de Llgnlères, près 
de l'ancien lit du Cher. 

Fourneau (le lieu du), c-* de Louestault, 
près de la route de la Ghartre à Tours. 

Fourneau (le), f., c-» de Marcilly-sur- 
Maulne. -^ Four-à-Chaux, carte de l'état-major. 

Fourneau (le lieu du), près de la Qui- 
nière, c"* de Neuillé-le-Lierre. 

Foume^^p (le), f., c** de Neuillé-Pont- 
Plerre. 

Fourneau (le), f , ç"« de Pomay. — Fowr- 
àrChaux, carte de Gassini. 

Fourneau (le), f., c-« de Saint-Règle. 

Fourneau (le), ham., c-* de Saint-Aver- 
tin, 15 habit. — Les Fourneaux, carte de l'état- 
major. — Le Fourneau, carte de Gassini. 

Fourneau (le), ou les Fourneaux, 

vil., c"* de Sainl-Jean-Saint-Germain, 72 habit. 

— Le Fourneau, alias Foumiou, 1745. — Le 
Fourneau, carte de Gassini. — Les Fourneaux, 
carte de réiat-major. ~ Ancien fief. En 1478, 11 
appartenait à Jean Chenu. — (Rôle des fiefs de 
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Touraine. — Bibl. de Tours, fonds LunbroD, 
Châteaux et fiefs de Touraine,) 

Fourneau (le), f., c" de Saint-Laurenl- 
de-Lin. — Le Fourneau, carte de Gassini. 

Fourneau (le), f., c" do Saint-Paterne. 
— Ancienne propriété de l'abbaye do la Clarté- 
Dieu. — (Arch. d*I.-et-L., Biens nationaux.) 

Fourneau (le), paroisse de Saint-Sympho- 
rien. V. Clos-Libert. 

Fourneau (le), ham., €•• de Savonnièree, 
14 habit. 



(le), f., c^ de 
GhÂteau-la-Vallière. 

Foumeau-Papin (le), f., c"« de Ghan. 

nay. 

Fourneaux (les), ham., c"« d'Arlaones, 
18 habit. — Fourneaux, carte de rétat-mi^or. 

Fourneaux (les), c*' de Bossay. V. 
Fourneau, 

Fourneaux (les), f., c" de Chambray. — 
Fourneaux, carte de Tétal-maJor. 

Fourneaux (les), f., €•• de Ciran. — Les 
Fourneaux, carte de Gassini. 

Fourneaux (les), ham., c*« de Ferrlères- 
sur-Beaulieu, 16 habit. — Fourneaux, cartes de 
Gassini et de Tétat-major. — Ancien fief. Au mi- 
lieu du XVI* siècle, il appartenait à la famille 
Fumée. Par la suite, il passa à la famille de Uc- 
nou. Le propriétaire de ce domaine payait au roi, 
pour son droit de garenne, une redevance an- 
nuelle de cinq sols. 

Arch. d'I.-et-L., titres de Biardeau et des Vimtmem 
de Beaulieu. — Râle des fiefs de Touraine. — Dufoor, 
Diction, historique de t'arrondis$ement de Loches, 1, 259. 
— Lhermtte-Soaliere, ffist. de la noblesse de Totraine, 
373. — Mém, de la Soc. archéol. de Tour., I, 42. — 
Preuves de l'histoire de la maison de Afemu» 89. — Lai> 
Dé, Archives de la noblesse de France, 11 {ffénéai. de 
Quinemont). — D. Hoasseau, XIU, 8345. 

Fourneaux (les), f., c*» de Fondettes. 

Fourneaux (les), f., c" du Louroux. 

Fourneaux (les Grands et Petits-), vil., 
C* de Marigny-Marmande, 52 habiL — Fwmols, 
Fumeoli, xi« siècle (Cartulaire de Noyers). — 
Foumeatix, carte de l'état-major. 

Fourneaux (le lieu des), c" de Mazières, 
près du bourg. 

Fourneaux (le lieu des), près de Sérigoy, 
c"* de Neuilly-le-Brignon. 

Fourneaux (le lieu des), près de Valcn- 
tinay, c" de Neuvy-Roi. 

Fourneaux (les), vil., c"* de Saint^ean- 
Saint-Germain. V Fourneau, 

Fourneaux (le ruisseau des), c*« de 
Saint-Jean-Saint-Germain. ^11 prend sa sQuxce 



près 4es DenîB et se jeUe daoa 11i)dfej près du 
moulin de Saint- Jean. 



B'oiimeaux (le bois des), c"* de Saint. 
Patrice. — Il fait partie de la forôt de Rochecotte. 

S^OUmeaux (les), f., C* de Saint-Roch. 
— Foumeaux-de-Sainl-Roch , 1622. — Elle 
relevait du fief de la Chapelle-Saiul-Reml. — 
[krch. d*I.-€t-L., fief de Saini-Boch,) 

£*OUmeauz fies), f., c"* de Sainte-Cathe- 
rine-de-Fierbois. 

B'oumeaux (le lieu des), près de la Mé- 
tairie, C" de Sorigny. 

S*oux*neaux (le lieu des], près du Bois- 
Saint-Martia, c** de Tbilouze. 

Fourneaux (le bois des), C" de Vou. 

£*oumeaux-de8-Oave8 (le lieu des), 
près des Caves, c"* de Bossay. 

Foumelleries (le lieu des), c*« de 

Saint-Roch. — Il relevait censivement du fief de 
Saint-Roch, 1650. — (Arch. d'I.-el-L., fief de 
Saint-Roch,) 

£*oumez*aie (la), f., c"* d'Abilly. — Fru- 
nière, ou Froynière, 1461. — Hôtel de la Four^ 
nièrej xvx* siècle. — Ancien flef, relevant de la 
baronnie de la Haye, à foi et hommage simple et 
cinq sols de devoir annuel, payables le jour de 
saint Michel, à la recette de la Haye. En 1461, il 
appartenait à Jean Lcmairo, Éc, qui rendit hom- 
mage le 26 mars; — on 1550, à Georges Thibault; 
— en 1576, à Jean de Marans; — en 1666, à René 
Fumée. — {Râle de$ fiefs de Tour aine. — Goyet, 
Piobiliaire de Touraine. — D. Housseau, XII, 
6015, 6039.) 

S'oumeraie (la), f., c*" de Barrou. — An- 
cien flef, relevant de la Guerche, à foi et hom- 
mage lige, quinze jours de garde et dix sols de 
loyaux aides. Le 15 octobre 1478, Antoine d'Ar- 
nac rendit hommage pour ce flef à Artus de Vil- 
iequier, vicomte de la Guerche. — (D. Housseau, 
XII, 5823. — Rôle dis fiefs de Touraine.) 

Foumerle (les Haute et Basse-), f., c* de 
Beaumon t-en-Véron. 

S'oumerie (le lieu de la), paroisse de 
Géré. — Ancienne propriété de l'abbaye d'Aiguë- 
vive. — (Archives de Loir<t-Cher, titres d'Ai- 
gueoive.) 

S*oumerie (la), vil., c* de Chemillé-sar- 
lodrois, 29 habit. 

XTouTnerie (la), f., c»« de Monthodon. -^ 
Foumerie, carte de l'état-major. 

S*Oumerle (la), f. , c" de Nouans. — 
Foumerie, carte de Cassini. — Le 14 mars 1676, 
le Chapitre de Loches la vendit, à réméré, aux 
Minimes de Saint-Grégoire de Tours. — (Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de Notre-Dame de 
Loche».] 
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9'oumier (Jean), seigneur de MontifauU, 
secrétaire du roi, fut nommé maire de Tours en 
octobre 1507, en remplacement de Henri Bohier. 
Il eut pour successeur, en 1508, Guillaume Ména- 
ger. — (Chalmel, Hist, des maires de Tours 
(manuscrit), p. 106. — Lambron de Lignim, Ar- 
moriai des maires de Tours.) 

S*oumler (Jean), seigneur des Hermites, 
receveur général des finances à Tours, fut nom- 
mé maire de cette ville en novembre 1547, en 
remplacement de Jean Lailler. Il eut pour suc- 
cesseur, en 1549, Guillaume Bohier. — (Lambron 
de Lignim, Armoriai des maires de Tours, — 
Chalmel, Hist, des maires de Tours, ii6.] 

S*OUruier (Henri), maire de Vouvray, 
membre du Conseil général d'Indro-et-Loire , 
ambassadeur à Conslanlinople, grand-officier de 
la Légion d^bonneur, a été élu sénateur dans le 
département d'Indre-et-Loire le 5 janvier 1878, 
par 214 voix sur 334 votants. — (Journal 
d'Indre-et-Loire, 1878.) 

Foumiôre (la), c" d'Abilly. V. Foumc- 
raie.^ 

S*OUmlère » f. , c"« de Charentilly. — 
Foumiàre, carte de Gasslni. 

S*Oumleux, ancien flef, relevant de la 
Roche-Clermault, à foi et hommage plein. — En 
1636, il appartenait à Georges Aubert, Éc. ; — en 
1666, à Louis Aubert; — en 1669, à Georges Au- 
bert, décédé en 1720 ; — en 1750, à Georges Au- 
bert, décédé on 1762; — en 1780, à Louis-Henri- 
Georges Aubert du Petit-Thouars. — (Bétancourt, 
Noms féodaux, I, 33. — D'Hozier, Armoriai 
général, reg. 5*. — La Chesnaye-des-Bois et Ba- 
dier, Diction, de la noblesse, I, 924.) 

B*OUrnlgnon (l*lle), dans rindre, c" de 
Rigny. 

IPournll (la maison ou hôtel du), dans le 
bourg de la Perrière. — Elle relevait de la châ- 
tellenie de la Perrière, suivant une déclaration 
féodale du 4 août 1762. — (Archives du château 
de la Perrière.) 

FouruloUy c"* de Saint-Jean-SainU-Qer- 
main. V. Fourneaux, 

ITouroux ( le lieu de), près de Beliande, c"* 
de Charnizay. 

I^ourrais (le lieu de), c** d'Esves-le-Mou- 
tier, près du chemin de Ferrlères à Chàtillon. 

!Fourrerie (la), c" d'Hommes. V. Foure^ 
rie. 

S*OUrrerie (la), f., c"de Villiers-au-Boin. 
-* Fourerie, carte de l'état-major. 

S*ourrez*ie8 (étang des), paroisse de Chls* 
seaux. ~ Le 23 flàvrier 1556, Adam de Hodon le 
vendit à Diane de Poitiers. — (C. Chevalier, 
Diane de Poitiers au Conseil du roi, 245.) 
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B^our-Rouge (le lieu du), paroisse de 
Restignô. — Il est cité dans un acte de 1312. — 
(Arch. d*I.-el-L., prévôté de Restigné,) 

S*Our-Rouge (le}, r., c*« de Saint-An- 
toine- du-Rocher. 

IToars (l<*s), f., c"« de Crouzilles. 

STours (le lien des), près de la Buvinlèrr, 
€•• de Neuvy-Boi. 

Fours (le lieu des), c"* de Sazilly, près du 
chemin d'Anché à la Piclière. 

WOUTB (les), f., €•• de Vemon. 

S*Our8-À-Cliauz (le lieu des), près de 
Bols-Turmeau, c** do Cussay. 

S^ours-À-Chauz (le lieu des), f., c** de 
Trogues. 

B^OOrsine (le Heu de la), c"« de la Chapelle- 
auz-Nauz, près de l'ancien Ut du Glier. 

XToussarault (la croix de), c" de Val- 
1ères. — Elle est citée dans un aveu du flef do 
l'Archidiacre, du 8 février 1670. — (Arch. d'I.- 
et-L., B.) 

B^oaasardiére (la), f., c-* de Villedômer. 
— Fousnardière, carte de l'état-migor. — Faus- 
sardière, carte de Cassini. — Elle relevait du 
flef de Villedômer, au zvui* siècle. ^ (Arch. d'I.- 
et-L., E, 119.) 

Foussebesse» c*" de Bléré. V. Fosse- 
Besse, 

B^oassemore» c>* de Luzillé. V. Fosse- 
more. 

Fouasier (le lieu de), près de la Foirerie, 
c*« de Belz. 

Fouteau (le), vil., C-* d'Azay-sur-Cher, 3h 
hahit. — Les Rondières, 1742. — Fouteau, 
carte de l'élal-major. ^- Fouteaux, carte de Cas- 
sini. — Les Minimes du Plessis possédaient dans 
ce village, dès 1670, une métairie qui fut vendue 
nationalemont, le 15 D<ars 1791, au prix de 18,200 
livres. Cette métairie avait alors une étendue do 
quatorze arpents. — (Arch. d'I.-et-L., Liève des 
frèches de l'tMaye de Cormery, -^ Minimes du 
Plessis; Biens nationaïuc,) 

B*Oateaa (le), c** de Rochecorbon. — 
Ancienne propriété de Pbôpital de la Charité de 
Tours. •- (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Foateau (le), ham., c"« de Vérets, U hr.- 
bit. — Le Fouteau, carte de l'état-major. 

Foutiére (la), f., c*« d'Azay-aur-Ghor. — 
Foulière, carte de Cassini. 

V0VLX.9 ou B^ou, f., c*« de Chaumussay. — 
Fou, carte de Cassini. 

:, paroisse de Neuvy-Roi. V. Fou, 

(le) et le Haut-Foux, f., c- du 
Petit-Pressigny. 



B*oaynai8» c~ de Pemay. V. Fouinais, 

B*raine (le), paroisse de Chemilié-sur-In- 
drols. V. le Fresne, 

B*ralrie (la), t^ de Marray. V. Féeries. 
B*raisatière (la) ou Fralsotlère. f , 

c"* de Saint-Christophe, près du bourg. 

B*rainberd(le lieu de], c"« de Chaumus- 
say. — Il relovait oenslvement de Tabbaye do 
Preuilly, suivant une déclaration féodale du 
19 décembre 17à5. — (Arch. d'I.-ct-L., abbaye de 
PreuHly.) 

Française (la), f., c'* de Belz. — Fran-- 
chesse, xvi* siècle. — Le 16 février 1550, Louis 
Vian, prôire, légua au Chapitre de Loches une 
rente assise sur ce domaine. — (Bibl. de Tour», 
fonds Salmon, /tires de Notre-Dame de Loches.] 

B*rancardière (la), ou BYancar- 
derle, f., c"* de Négron, près du bourg. — 
Francharderie, carte de l'ôtat-major. — Fran- 
cardie, carte de Cassini. 

BYance (Philippe de), duc d'Orléans et do 
Touraine, comte de Valois, né à.Vincennes le 
l*' juillet 1336, était fils du roi Philippe de Va- 
lois ot de Jeanne de Bourgogne. Il mourut le 
1*' septembre 1375 et fut inhumé dans l'église de 
Sainte-Croix d'Orléans. Il n'eut pas d*enfants de 
son mariage, contracté en 1344, avec Blanche de 
France, fille de Charles le Bel. — (P. Anselme, 
Hist. généal. de la maison de France, I, 184. — 
La Chesnaye-des-Bois et Badier, Diction, de la 
noblesse, VIII, 561. — Moréri, Diction, histo- 
rique. II, 832.) 

B^rance (Louis de), comte d'Anjou et du 
Maine,- roi de Jérusalem, de Naples et de Sicile, 
second fils du roi Jean et de Bonne de Luxem- 
bourg, né le 23 juillet 1839, fut pourvu de la 
lleutonance générale de Touraine en 1356, en 
remplacement de Jean de Clermont. Guillaume 
de Craon lui succéda dans ces fonctions en 1 357 . 
En 1364, le duché de Touraine lui fût donné en 
apanage. Il mourut le 20 septembre 1384. Quel- 
ques historiens pensent qu'il avait été empoison- 
né. — (Ordonnances des rois de France, YII. 
252-56. — Morf^ri, Diction, historique, II, 105. 
— P. Anselme, Hist. généal, de la maison de 
France, I, 227-28. — Chalmel, Hist. de Tour., 
III, 376.) 

B*rance (Louis de), duc d'Orléans, comte 
de Valois, d'Ast, de Blois et d'Angouléme, flis du 
roi Charles V et de Jeanne de Bourbon, né le 
13 mars 1371, reçut le duché de Touraine en 
apanage, par lettres du mois de novembre f386. 
Jean, duc de Bourgogne, le fit assassiner le 
23 novembre 1407, par un gentilhomme normand 
nommé Baoul d'Octcville. — (P. Anselme, Hitt. 
généal. de la maison de France, 1, 110. — Mo- 
réri, Diction, historique, VIII, 107, — Chalmel, 
Hist. de Tour., I, 49 —La Chesnay&-des-Bots 
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ul Badier, Diction, de Ut nobUsêc, VIII, 569. 

l'^rance (Jean de), comte de Poitou, qua- 
trième fils du roi Ctiarles VI, né à Paris le 
31 août 1398, eut le duché de Touraine en apa- 
nage, par lettres du 16 juillet 1401. Il mourut 
empoisonné à Gompiègne, le 5 avril 1416 el fut 
inhumé dans l'abbaye de Saint-Corneille. — (P. 
Anselme, Hisi. généai, de la maison de France, 
I, 114. ^- Moréri, Diction, historique, II, 2M, 
— N. Voacius, Annales de Hollande, llv. XV. — 
Chalmel, Hist. de Tour., I, 49.) 

S^rance (Charles de), cinquième fils du roi 
Charles VI, né à Paris le 22 février 1403, eut le 
duché do Touraine en apanage, par lettres du 
15 juillet 1416. Depuis, il fut roi de France sous 
le nom de Charles VII. Il mourut le 22 juillet 
1461. — (P. Anselme, Hist. généal, de la mai- 
son de France, I, 115. — La Chesnaye-d es-Bois 
et Badîer, Diction, de la noblesse, XIX, 108. — 
Jean CharUer, Hist. de Charles Vil. — Chalmel, 
Hist. de Tour,, I, 49.) 

France (Charles de), duc de Berry, de 
Normandie et de Guienne, fila du roi Charles VII 
ot de Marie d'Anjou, naquit au château de Mon- 
lils-Ies-Tours le 28 décembre 1446. En I4G4, il 
prit le parti de Charles de Bourgogne, contre son 
frère Louis, dans la guerre dite du Bien public, 
li mourut empoisonné, à Bordeaux, le 12 mai 
1472. L'auteur de ce crime était son aumônier, 
nommé Jean Fauro, dit Versois, abbé du Saint- 
Jean d'Angély. — (P. Anselme, Hist. généal. de 
la maison de France, I, 117-18. ~ Almanach 
de Touraine, 1774. — Moréri, Diction, histo- 
rique, l, 825. — P. Mathieu, Hist. de Louis Xï.) 

IPranœ (lolande de), fille du roi Charles VU 
et de Marie d'Anjou, née à Tours le 23 septembre 
1434, fut mariée, en 1452, à Aimé IX, duc de 
Savoie. Elle mourut à Mont-Caprel, en Piémont, 
le 29 août 1478, et eut sa sépulture dans l'église 
de Saini-Eusèbe de Verceil. — (P. Anselme, Hist. 
généal. de la maison de France, I, 118.) 

SVanoe (Madeleine de), sœur de la précé- 
dente, née à Tours le 1*' décembre 1443, épousa, 
le 7 mars 1461, Qaston de Foix, prince de Viane, 
vicomte de Castelbon. Sllecnourut à Pampelune, 
en 1480. — (P. Anselme, Hist. généal. de la 
maison de France, I, 1 18.) 

S'rance (François de), dauphin de Vien- 
nois et duc de Bretagne, fils du roi François I*' 
et de Claude de Bretagne, naquit au château 
d'Amboise, le 28 février 1517. Il fut couronné duc 
de Bretagne en 1632. Il mourut le 12 août 1566, 
empoisonné par Sébastien, comte de Montecuculi. 
(^iui-ci, traduit devant le Grand-Conseil, à Lyon, 
fut condamné à être écartelé. — (P. Anselme, 
Hist. généal. de la maison de France, I, 131. — 
Uoréri, Diction, historique, I, 1288.) 

SVancelleS (métairie de), paroisse de 
Lusillé. — Le propriétaire devait au seigneur de 



Chenonceau foi et hommage simple et un roussin 
de service à muance de seigneur et de vassal, et 
au seigneur d'Argy un éperon doré de service, 
abonné à cinq sols. Eu 1498, elle appartenait à 
Jehan Gallant, orfèvre du roi. — (C. Chevalier, 
Hist. de Chenonceau, 41, 118.) 

S*rancerie (la), ham., c-* d'£sves-le-Mou- 
lier, 10 habit. -* Francerie, carte de Cassini. 

IFraJïàhet (le lieu de), près de la Fuie, c"* 
de Rivière. 

Francliesse, c** de Beiz. V. Française, 

S*rancillony évéque de Tours, succéda à 
I^éon, en 627. Il était d'une des plus grandes fa- 
milles du Poitou. Il avait épousé une dame de 
cette province, dont il n'eut pas d'enfants. Deve- 
nu veuf, il était entré dans les ordres. Il mourut 
dans la nuit de Noël, en 629, et fut inhumé dans 
l'église de Saint-Martin, à laquelle il avait légué 
la plus grande partie de ses biens. Quelques his- 
toriens prétendent qu'il avait été empoisonné. 

Grec. Tur. But. Franc. Lit. X. — Almanach de Tou. 
raine, 1773. — Ghalmel, Hist. de Tour., I, 128 ; HT, 445- 
— Maan, S. et metrop. ecclegia Tvronensis, 34. — M. 
Msrteaa, Paradis délicieux de la Touraine, II, 65. ~ 
Oallia christiana, XIV. -. D. Housse&a, XV, 43. — Bib!. 
do Toari, fonds Salmon, titres de l'arcAevéehé de Tours. 

S*ranc-nJea» f., c"« de Tauxigny. 

ITrcuigois (St-)» vil., c"" de La Biche, 30 
habit. — Ancien couvent, fondé par saint Fran- 
çoise de Paule et que l'on trouve désigné sous les 
noms de couvent de JésuS'Maria ou des Mini- 
mes du Plessis. — Le roi Louis XI voyant sa 
santé fortement compromise, s^était imaginé que 
s'il pouvait avoir près de lui saint François de 
Paule, dont la réputation de sainteté s^était ré- 
pandue en France comme en Italie, il lui serait 
possible d'obtenir du ciel, par Tintervention de 
ce pieux personnage, la prolongation de ses jours. 
Il chercha donc à l'attirer au Plessis-les-Tours, 
où il résidait alors, et employa, pour arriver à 
son but, tous les moyens en son pouvoir. Ses 
vives instances finirent par triompher des hési- 
tions du saint religieux, qui consentît à quitter 
r Italie, au mois d'avril 1482, pour se rendre en 
France. 

En apprenant le débarquement de François de 
Paule sur les côtes de Provence, le roi manifesta 
une grande joie. Il reçut à bras ouverts l'envoyé 
qui élait chargé de lui apporter cette nouvelle, 
et, comme témoignage de son contentement, il 
promit de lui accorder, quelle qu'elle fût, la 
grâce qu'il lui demanderait. L'envoyé, un nom- 
mé Jean Moreau, originaire de Saint-Pierre-des- 
Corps, ayant mani Testé le désir d'obtenir un ôvô- 
ché pour son frère, Pierre Moreau, chanoine de 
Tours, le roi s'empressa de lui promettre le pre- 
mier siège épiscopal qui deviendrait vacant, et 
de plus, 11 lui fit remettre, à l'instant môme, dix 
écua d'or. 
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Hfri^ aa Plessls, le 24 avril 1482, François 
de Paule s'établit avec deax de ses disciples, 
Jean délia Rocca et Bernardin de Cropulatu, dans 
une mailBon située dans la cour basse du château. 
Le roi lui donna cette maison et la chapelle de 
Saint-Mathias. 

Après la mort de Louis XI, qui eut lieu le 
30 août 1483, il constitua définitivement un cou- 
vent de son ordre en faisant venir d'Italie un 
certain nombre de religieux. Il reçut en don, du 
roi Charles VIII, le lieu appelé la Bergerie, dé- 
peïidant du château, et y commença la construc- 
tion d'une église et de bâtiments claustraux. 
L'église, bâtie par Pierre Mahy, avait soixante- 
dix-huit pieds de longueur sur trente de largeur. 
Achevée à la fin de l'année 1490, elle fut mise 
sous le vocable de JesuS'Maria, Il y avait deux 
chapelles. Tune dédiée a saint Jean- Baptiste, 
l'autre à Notre-Dame. 

En 1531, Louise de Savoie, duchesse d^Angou- 
lôme, fit ajouter une seconde nef à l'église. Celle- 
ci fut encore agrandie, de 1632 à 1643. On y 
ajouta une nouvelle chapelle sous le vocable du 
Trépas de saint François. On reconstruisit , en lui 
donnant plus de développement, la chapelle de 
Notre-Dame. On décora cette chapelle d'un 
groupe exécuté par Antoine Charpentier et repré> 
sentant le mariage de la sainte Vierge. Aprèâ la 
Révolution, ce groupe fut transporté à Téglise de 
La Riche, où on le voit encore. 

Les réparations faites dans l'église furent telle- 
ment importantes, que l'archevêque de Tours 
crut devoir procéder à une nouvelle consécra- 
tion. L*édifice fut béni le 26 avril 1643 et placé 
sous le vocable de l*Annonciation de la Sainte 
Vierge. 

La construction du cloître, commencée en \ 490, 
n'avait été terminée qu*en 1492. Elle coûta 7,419 
livres. 

Saint François de Paule mourut le 2 avril 
1507 et fut inhumé le 5 du môme mois dans la 
chapelle de Saint-Jean-Baptiste. Trois jours après, 
Louise de Savoie fit exhumer le corps, pour le 
placer dans un tombeau de pierre fermé par 
une dalle, sur laquelle était gravée la figure du 
défunt. En 1630, pour le mettre à l'abri des inon- 
dations, on éleva ce tombeau de trois à quatre 
pieds. Il fut recouvert, à la mÔme époque, d'une 
table de marbre portant cette inscription : 

Ad hoc monumerUum cUUum fuit corpus S, 
Franciaci de Paula, 1507, die // aprilis, Con- 
cremcUum vero, servatis quxbu$dam rdiquiis, 
ab haereticis, anno 1562, cujus cineres ei ossa 
hicjacent. 

Autour de la tombe on plaça une balustrade de 
marbre ornée d'une pyramide à chaque angle. 

En 1562, le couvent fut ravagé par les protes- 
tants. On y comptait alors vingt-cinq religieux. 
Sachant que les Huguenots avaient formé le des- 
sein d'envahir le cloître et l'église pour les sac- 



cager, la plupart des moines s'enfuirent et cher- 
chèrent un refuge â Ifontgauger. Bustache Avril, 
ancien correcteur, âgé de quatre-vingt-quatre ans, 
François Cyret et un autre moine dont le nom est 
inconnu, restèrent seuls, attendant avec courage 
et résignation l'exécution des menaces de leurs 
ennemis. Les protestants, ayant à leur tète Uarin 
Piballeau, sieur de la Bedouère, pénétrèrent dans 
le couvent, tuèrent le P. Avril en le jetant par 
une fenêtre et blessèrent grièvement les autres 
religieux. Se répandant ensuite dans le cloître et 
dans l'église, ils mutilèrent ou pillèrent tout ce 
qui se rencontra sous leur main. Le corps de saint 
François de Paule, arraché de son tombeau , fut 
traîné à travers les cours, au moyen d'une eorde 
qu'on lui avait attachée au cou, et jeté sur un 
bûcher composé de débris de croix et de meubles 
appartenant à la communauté. Dans le même mo- 
ment, on ouvrit le cercueil de Frédéric d^Aragon, 
roi de Naples, mort au château du Plessia le 
2 avril 1507, et dont le corps avait été déposé 
dans l'église, près du grand autel. Les pillards 
s'emparèrent d'une couronne d'or, de bagues et 
autres ornements royaux, ainsi que du poêle de 
drap d'or qui recouvrait la bière; puis, prenant 
les ossements, il les portèrent dans la chambre 
des hôtes, sur le bûcher où se trouvaient déjà 
ceux de saint François de Paule, et livrèrent en- 
suite le tout aux flammes. Un cultivateur, René 
Bedouet, demeurant au Fort-des-Boires, parvint 
à soustraire au feu une partie des ossement5, à 
demi-calcinés, du saint, et les restitua aux reli- 
gieux lorsque ceux-ci, quelques mois plus tard, 
purent rentrer dans leur couvent. 

Plusieurs autres tombes, placées dans l'église, 
entre autres celles de Jean de Beaudricourt, ma- 
réchal de France, mort en 1499; — de Charles 
du Soulier, comte de Morelte, ambassadeur du 
duc de Savoie, décédé le 1"' mars 1563, — et de 
Bernard de Verdevia, confesseur de la reine Éléo- 
nore, femme de François I*', furent également 
violées et pillées par les protestants. 

En 1565, Charles IX donna au couvent une 
somme de 2,000 livres pour réparer les dégâts 
qui avaient été commis. A la même époque, on 
plaça dans la chambre des hôtes un tableau 
représentant le pillage du monastère par les 
Huguenots. Ce tableau se trouve aujourd'hui au 
musée de la Société archéologique de Touraiue. 

Trois ans après, le cardinal de la Rochefou- 
caud, abbé de Marmoulier, donna aux religieux 
du Plessis une magnifique châsse pour y déposer 
les reliques de saint François de Paule, sau\ées 
par René Bedouet. LMoscripllon suivante fut 
gravée sur une lame de vermeil attachée à cette 
châsse : 

Dei divique Francisci a Paula honori et 
ciiUui, admodum generosus dominus Joanneê 
de la Hochefoucaud, abbas meritissimue Majo^ 
ris monoêterii sua stimma et pérvu^ff^^ia pie^ 
UUe me dicdtnti'anno 1582. 
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Vers 1630, on creusa dans la chapelle du Tré- 
pas de saint François un caveau funéraire où 
furent inhumées, jusqu'en 1754, une vingtaine 
de personnes, parmi lesquelles on remarque : 
Françoise Fouquet de Marsilly, femme de Gilles 
de Saint- Gelais de Lusignan, décédôe le 16 mars 
1631; — Gilles de Saint-Gelais de Lusignan, 
marquis de Balou et de Lansac, soigneur d'Azay- 
ic-Rideau, mari de la précédenle, tué au siège do 
Dole le 30 juillet 1636; — le marquis de Cruissy 
(19 février 1667); — Jacques Delaunay, provin- 
cial des Minimes (23 septembre 1717); — Jean 
Soûlas, religieux du Plessis (11 septembre 1729); 
— Jacques Itier, provincial des Minimes (S mai 
1754). 

Dnns le clottre se trouvait une chapelle dédiée 
à la sainte Vierge et à saint François et qui avait 
été fondée, le 8 août 1534, par Jacquette Maulan- 
drin, femme d'André d'Alesso, neveu de saint 
François de Paule. Elle devint un but de pèleri- 
nage très fréquenté. Par lettres du 8 juillet 1650, 
l'archevêque de Tours accorda cent jours d'in- 
dulgence aux ûdèles qui la visiteraient. André 
d'Alesso y fut inhumé en 1562. François d'Aks- 
so, vicaire provincial des Minimes, décédé le 
20 août 1551 , Marin d'Alesso , chanoine de 
Saint-Martin de Tours, mort en 1580, et Louise 
Le Clerc de Boisrideau, Hlle de Jean Le Clerc, 
maître d*hôtel du roi, y eurent également leur 
sépulture. 

Dans une verrière placée au pignon do la cha- 
pelle, la fondatrice et son mari étaient représen- 
tés, à genoux, et ayant derrière eux leurs en- 
fants. Les armoiries des d'Alesso et des Maulan- 
drin étaient reproduites sur l'un des vitraux. 

Les religieux veillèrent avec un soin tout par- 
ticulier à la conservation de la chambre qui 
avait été occupée pendant plusieurs années par 
saint François de Paule, avant la construction 
du couvent. En 1652, ils la firent restaurer et la 
transformèrent en une chapelle qui fut consacrée, 
le 28 avril 1656, par Joseph du Plessis, provin- 
cial de Touraine. Cette chambre existe encore. 

La salle dite des hôtes, où le corps de saint 
François avait été brûlé par les protestants, a été 
détruite en 1845. 

Le revenu des religieux de Saint-François était 
de 3,000 livres en 1669, de 5,900 livres en 1730, 
de 8,600 livres en 1790. 

Le couvent possédait les domaines suivants : 
la moitié des fiefs de la Chaumelière, de Relli- 
nière et du Paillé réunis, consistant en cens et 
rentes perçus dans les paroisses de Saint-Rem y, 
de Leogny et de Buxeuil, et qui relevaient du 
ûef de la Chèze-Saint-Kemy. Cette moitié de fiefs 
leur avait été léguée, le 10 septembre 1534, par 
Raoul Bobert, avocat du roi au siège présidial de 
Tours; — la métairie du Rouzou, paroisse de 
Vallères, acquise de Martin Portays, le 23 juillet 
1643 ; — la closerie de Montplaisir, paroisse de 
Joué, acquise, le 10 février 1714, de Nicolas 



Rabin, avocat à Tours; — la métairie de la 
Brosse, paroisse d'Esvres; — la métairie des 
Pelits-Montils, paroisse de la Riche, achetée par 
les religieux, de Marguerite Âubert, veuve de 
Jacques BouUaye, le 11 août 1644; — la closerie 
de la Verdrinière, paroisse de Saint-Gyr, acquise 
de Pierre du Guéret, le 15 septembre 1653; — 
la closerie du Fouteau, paroisse d'A2ay-sur-Cher, 
achetée par décret, le 19 février 1613, sur Fran- 
çois Couturier, vicaire de Saint-Martin; — la 
métairie de la Métrasse, paroisse de Saint^Ge- 
nouph; — la Graugo-David, paroisse de La Riche. 

Les Minimes étaient aussi propriétaires de la 
closerie du Pelit-TaiToneau, ou la Trêmerie, pa- 
roisse do Chissay. Ce domaine leur avait été cédé, 
par échange, le 27 janvier 1635, par Isaac Fre- 
zeau. 11 était chargé d'une rente qui avait été lé- 
guée, le 27 mars 1623, par M""* de Sourdis, pour 
l'entretien d'une lampe qui devait brûler jour et 
nuit devant l'autel de saint François de Paule. 
Par acte du 6 octobre 1646, le marquis de Sour- 
ches donna pour l'entretien do la même lampe, 
une rente de vingt livres. 

Charles-Guy Feuillet fut le dernier supérieur 
de ce couvent (1790). 

Le 17 juin 179], l'église et les bâtiments claus- 
traux, vendus natlonalement, furent adjugés au 
sieur de la Grave pour 40,300 livres. L'église fut 
démolie peu de temps après. Par acte du 21 juin 
1795, la propriété fut achetée par le sieur Gois- 
lart de la Droilière. En 1807, elle était passée 
aux mains de l'abbé Douillard, directeur du Sé- 
minaire de Tours, qui la vendit à l'abbé Pierre- 
Daniel Le Guernalec de Keransquer, vicaire-gé- 
néral du diocèse. Celui-ci, par son testament du 
16 juillet 1813, la légua au Séminaire de Tours, 
qui la possède encore aigourd'hui. 

De 1838 à 1843, il y eut à Saint-François un 
orphelinat qui avait été fondé par l'abbé Pas- 
quier. 

Au commencement de l'année 1877, par l'ordre 
de Monseigneur Tarchevôque de Tours et sous la 
direction de MM. Guérin, père et hls, des fouilles 
ont été faites pour rechercher le tombeau de 
saint François do Paule. Ces fouilles ont amené 
la découverte de la fosse daus laquelle le corps 
du saint fondateur des Minimos fut déposé le 
5 avril 1507 et où il resta pendant trois jours, 
comme nous l'avons dit plus haut. 

Sur l'emplacement de l'ancienne église, on a 
commencé, au mois de mai 1877, d'après les 
plans de MM. Gustave et Charles Guérin, la cons- 
truction d'une chapelle consacrée à saint Fran- 
çois. La première pierre a été posée le 4 mai, par 
M*' Colet, arctievéque de Tours. On a déposé dans 
les fondations un tube de verre renfermant des 
médailles du pape, de saint François et de saint 
Martin, et un parchemin portant cette inscrip- 
tion : 

a Van de grâce mil huit cent soixante-dix-^ 
sept, le quatre mai, jour anniversaire de la 

17 
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eanoniêation de saint François de PauU, le 
Souijerain'PorUife Pie IX régnant, Monsei- 
gneur CharleS'Théodore Colet étant archevé- 
qtie de Tours, fut posée la première pierre de 
ce monument élevé sur le tombeau de saint 
François de Paule, en présence de Monseigneur 
l'archevêque de Tours, d'un nombretix clergé 
et des fidèle» venus en pèlerinage, o 

Le couvent des Minimes du Plessis portait pour 
armoiries : D'azur, au mot charitas, cfor; Us 
trois syllabes posées Vune sur l'autre; le tout 
enfermé dans un cadre ovale, rayonnant, 
aussi d'or, 

Àrch. dl.-et-L., titres des Minimei du Ptetsit; Bien* 
nationaux, (Un registre, intitoJé Inventaire de* titre* 
de* Minime* du Ple**i*, contient ane foule de notes très 
eurieases, relatires à Thistoire du monastère. On y troure 
■nin det plans de réglise, ezécatés à direrses époques). — 
Baaiet, Vie de* *aint8, 2 arril. — Louis Dony d'Attiehy, 
ffi*toire de* Minime*, I, 95, 100, 112, 118, 13U-31-32; 
II, 10, 11. — Franc. Lanorint, Chronieon générale ordi- 
ni* Minimontm, 19, 124, 125, 261, 262. — Moréri. Dic- 
tion, hùtorique, V, 337. -~ François Victon, Yita et mi- 
raeula S. Franei*ei de Paula, — Semaine religieu*e du 
diocèse de Toun, 10 mars 1877, p. 773 et suivantes ; 
19 mai 1877, p. 109. — Bibliothèque de la Société archéo • 
logique de Tonraine, i^otof historique* *ur le couvent de 
Saint'Françoi*. — Bibl. nationale, Armoriai de 1696 
(manoscrit). — Oiry, Vie de *aini F^rançoi* de Paule, 
Paris, 1699. — Rolland, Histoire de *ttint Françoi* de 
Paule, Paris, Poussielgue frères. — Larousse, Grand 
diction, hietorique du xiz« eiècle, VIII, 771. — Didot, 
Biographie générale, XVIII, 4S3. — HUarion de Coste, 
Le portrait en petit de *aint Françoi* de Paule, Paris, 
Sébastien Cramoisy, 1655. — HUtovre catholique où sont 
écrite* le* vie* de* homme* et dame* ilbatre* par leur 
piété, 1-90. — Bulletin de la Société archéologique de 
Touraine ;i877}, p. 132. 

François (Isaac), sieur de la Girardie, 
grand-Toyer de Touraine, n'est pas né à Tours, 
comme le prétend Ghalmel. Il était originaire de 
8ainl-Germain-en-Laye. Il s'établit à Tours vers 
1586 et mourut en 1649. On lui doit la première 
carte géographique de la province de Touraine 
el un ouvrage intitulé : Description du pays de 
Touraine, des antiquités de la ville et cité de 
Tours, des seigneurs qui y ont commandé et 
de ses évêques. Tours, Bouguereau, 1692, ln-8*. 
— {Almanach de Touraine, 1784. ~ Ghalmel, 
Hist. de rour.,IV, 184. — D. Housseau, XXIII.) 

ITrançois (Simon), fils du précédent, pein- 
tre, surnommé le Valentin, né à Tours en 1606 
eut pour premiers maîtres Michel et Charles Bo- 
brun. En 1625, il s'en alla en Italie avec son pro- 
tecteur, le duc de Béthune. Il y étudia pendant 
treize ans les chefs-d'œuvre des illustres artistes 
de cette contrée et se lia d'amitié avec Le Guide. 
De retour en France en 1639, il exécuta quelques 
tableaux d'une remarquable perfection et bientôt 
il acquit une certaine renommée. Les sujets de 
•es premiers travaux furent des scènes où la mo- 
rale recevait parfois des atteintes, liais, cédant à 



de bienveillants conseils, 11 abandonna ce genre, 
pour se livrer entièrement au portrait el à des 
ouvrages religieux. L'abbé de Marolles a appré- 
cié son talent en disant que c'était un peintre 
considérable. Il existe encore plusieurs tableaux 
de dévotion peints par cet artiste et qui lui 
avaient été commandés pour plusieurs églises de 
Paris. Parmi les portraits qu'il fit on remarque 
celui de Louis Xiy, enfant, et ceux du duc de 
Béthune, de l'abbé de Chandenier et de saint 
Vincent de Paul. Simon François mourut à 
Paris au mois de mai 1680, d'après Chalmel, en 
1671, d'après Moréri et d*autres écrivains. 

De Piles, Abrégé de la vie de* peintre*, 500. — Almet' 
naeh de Touraine, 1759, 1776. — Bibl. de Tours, manus- 
crit n« 1441. — Didot, Biographie générale, XVIII, 543. 

— Ghalmel, Bi*t, de Tour,, IV, 18i. — D. Boosaeao. 
XXUI, 170. 

François (Pierre-Alexandre), général de 
brigade, naquit à Tours le 3 mai 1791. Peu de 
temps après sa naissance ses parents quittèrent 
Tours pour aller s'établir à Nantes. Entré à l'école 
spéciale militaire en 1809, il fut un des élèves les 
plus distingués de l'établissement. Il en sortit au 
bout d'une année avec le grade de sous-lieule- 
nant, prit part à la guerre d'Espagne de 181 à 
1813 et revint en France avec les épaulettes de 
capitaine. II so trouva i la désastreuse bataille 
de Waterloo, fit la campagne de 1823 et celles do 
Morée en 1828-29, et fut nommé chef de bataillon 
en 1832, lieutenant-colonel du 66' de ligne en 
1835, colonel du 11* léger en 1840 et maréchal de 
camp en 1847. En février 1848, il commanda une 
brigade dans la capitale et reçut une blessure 
pendant les journées de juin. Il mourut à Paris 
le 20 avril 1851, Agé de soixante ans. Cet oflicier- 
général .était commandeur de la Légion d'hon- 
neur, chevalier de Saint-Louis, de Saint-Ferdi- 
nand d'Espagne et de Saint-Sauveur de Grèce. — 
(Maurice Gabany, Nécrologe universel, VIII, 62. 

— Journal d^Indre^l-Loire' des 29 avril et 
21 mai 1851. — Tiburce Hiard, Notice eur P.-A. 
François, Paris, 1851, in-8' de 23 pages.) 

Françoisière (la), f., c** de Beanmont* 

la-Ronce. 

Francolimn. v. Francueil, 

B*rançon (le lieu de), c"* de Varennee. 

S^ancoxxnière (le lieu de la), c*« de Ge- 
relles. ~ Il relevait du chAteau de Hochecorboo 
suivant des déclarations féodales fkites en 1&30 et 
1535. En 1649, ce domaine appartenait à Amabla 
Bitton, Ëc, conseiller du roi et receveur des 
finances en Poitou. — (Arch. d'I.-et-L., Inven- 
taire des titres de Saint-Julien; G, 471.) 

Franopalcds, f., c** de Joué-Ies-Tours. 

Frano-PalalS , ham. et chAl. , c** de 
Luzé, 15 habit. — Ancienne chAtellenie, relevant 
de la baronnie de Marmande. Le propriétaire de- 
vait deux hommages : l'un simple, l'autre lige et 
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cent sois de loyaux aides. En 1487, cette terre 
appartenait à Jeanne de Mondion, fllle de Jean 
de Mondion, Éc, seigneur de Mépieds; — en 
1538, à Achille de Mondion, Éc, soigneur de la 
Seliletière; — en 1675, à Jeanne Prévost do San- 
sac, qui rendit hommage, le 26 octobre de cette 
année, à Bonaventure Gillicr, baron de Mar- 
mande. Elle avait épousé, en premières noces, 
René Duval, Éc; et, en secondes noces, François 
de Céris. 

En 1613, Robert Allard, marié i Françoise 
Bellaudeau, était seigneur de Franc-Palais. Il eut 
pour successeur Jean de Mathefelon, Éc., seigneur 
de La Gbarruère, marié à Antoinette de Céris, et 
qui rendit hommage, le 27 février 1614, à René 
GiUier, baron de Marmande. Jean de Mathefelon 
mourut avant 1621. 

La terre de Franc-Palais passa ensuite à Jean 
Giliier, cbev., seigneur de Passau, de Sainl-6er- 
vais-6ur-Mer, ftls de René GiUier, baron de Mar- 
mande, gentilhomme ordinaire de la chambre du 
roi, et de Claude de Laval. 

Jean Giliier épousa Gabriel le de Beauvau, dont 
il eut une fille unique, Marie-Louise, qui fut 
mariée, par contrat du 19 décembre 1663, à Louis 
de Bemabé, chev., seigneur de la Boulaye, baron 
de la Haye-Fougereuse, écuyer ordinaire du roi, 
guidon de la compagnie des gendarmes du duc 
de Roanoois, fils de Claude de Bernabé, seigneur 
de la Boulaye, et de Louise Descamin. 

Le 5 août 1672, Louis de Bernabé rendit hom- 
mage, pour la terre de Franc-Palais, à Cyprien 
Giliier, marquis de Puygareau, baron de Mar- 
mande, fils aine et principal héritier de Georges 
Giliier. Il eut deux enfants : Joseph, baron de la 
Haye-Fougereuse, et Marie-Elisabeth, mariée à 
Guillaume Hameau, Éc, seigneur du Marais. Ce 
dernier, seigneur de Franc-Palais, du chef de sa 
femme, qui avait eu celte terre en partage, eut 
deux filles : Marie-Perrine, qui épousa, vers 1737, 
Françoisi-Marie Hameau, Éc. , seigneur du Haut- 
Plessis, et Louise-Prudence, femme de Pierre- 
Andrè-Claude-Scévole Pocquet de Livonnière. 

François-Marie Hameau, Éc., seigneur de Franc- 
Palais et du Haut-Plessis, eut une fille, nommée 
Marie-Perrine, comme sa mère, et qui fut mariée 
à Charles-Auguste de Ravenel, Chev. Le 8 no- 
vembre 1737, 11 rendit hommage à Marc-Pierre 
de Voyer de Paulmy, baron de Marmande. 

Charles-Auguste de Ravenel, seigneur de Franc- 
Palais, du chef de sa femme, rendit hommage, 
pour cette terre, le 21 septembre 1768. Il mourut 
sans laisser d'enfants. Franc-Palais échut alors 
par héritage à Louise-Prudence Hameau, femme 
de Pierre-André-Claude-Scévole Pocquet de Li- 
vonnière. Celui-ci eut un fils, Jean-Glaud^Marie- 
Scévole, Éc., seigneur de Franc-Palais, de Luzé 
et de la Boisaière, qui rendit hommage le 2 août 
1780 et qui comparut, par fondé de pouvoir, à 
l'assemblée électorale de la noblesse de Tou- 
raioe en 1789. 



Le fief de la Boisslère, paroisse de Marigny, 
relevait de Franc-Palais à foi et hommage lige et 
un roussi n de service, du prix de soixante sols, à 
muance de seigneur. 

Les droits honorifiques, dans l'église de Luzé, 
appartenaient au seigneur de Franc^Palais. 

Arch. d'I.-et-L., B, 156, 262; G, 123; Biens nationaux» 

— Bâle des fiefs de Touraine. — La ChesDaye-des-Bois 
et Badier, Diction, de la noblesse, II, 973-74. — Mém, 
de la Sœ. archéol. de Tour,, X, 115. — > C. Chevalier, 
Hist, de Chenonceau, 501. — L. de la Roque et E. de 
Barthélémy, Catalogue des genîilshonvnes de Touraine» 
p. 10. ^ Beaucbet-Fiileau, Diction, des familles de Tan- 
cien Poitou, I, S49. 

S^anc-XloBiei^, f., c«* de Joué-les-Tours. 

— Les Rosiers, carte de Cassini. 

li^anc-Rosier (le), ham., c"* de Rigny, 
10 habit. — Franc-Rosier, carte de Tétat-major. 

Francs - Alleux (le lieu des), ou 
Francs-BUefiB, c"* de Truyes. — Ancien 
fief, relevant du chàleau de Loches. En 1768, 11 
appartenait à Pierre Gaudion. — {RâU des fiefs 
de Touraine, — Arch. d'I.-eUL. C, 603-) 

Francs-Alleux (les), paroisse de Mon- 
treuil. — Ancien fief, consistant en cens et rentes 
et relevant de Châteaurenault. — (Arch. d'I.-et- 
L.,E.) 

Francs-Fiefb (les), c" de Truyes. V. 
Francs-Alleux. 

Francueil» commune du canton de Bléré, 
arrondissement de Tours, à 34 kilomètres de 
Tours et à 7 de Bléré. — Parochia de Francolio, 
1105, 1150. ' Franeueil, 1230 (chartes de l'ab- 
baye de Villeloin). — Terra de Franeullio, 1240 
(Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres d'Amboise], 
.— FrancoUum, 1290 [Carlulaire de Varchevê' 
ché de Tours.) 

Elle est bornée, au nord, par le Cher, qui la 
sépare des communes de Chisseaux, de Chenon- 
ceau et de Civray ; au sud, par les communes de 
Luzillé et d'Épeigné; à l'est par Saint-Georges 
(Loir-etrCher) ; à l'ouest, par Civray. Elle est 
arrosée par le Cher et par le ruisseau de Fran^ 
cueil, qui prend sa source dans l'étang des 
Brosses, commune de Luzillé, et se jette dans le 
Cher, près de la Tuilerie. Elle est traversée par 
le chemin de grande communication n* 40, de 
Tours à Saint-Algnan. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de cette commune : Les Champs (94 habit.). 

— Le Carroir (11 habit.). — Le Haut-Goulom- 
miers (86 habit.), ancien fief, relevant de la chA- 
tellenie de Mon trésor. — Le Ras-Coulommiers (53 
habit.), ancien fief, relevant également de Mon* 
trésor. — La Bergerie (106 haèit.). — La Bondon* 
nière (12 habit.). — La Brevaudièro (22 habit.}. 

— Le Défais (25 habit.), ancien fief, relevant du 
ch&teau de Mon trésor. — La Dolinière (36 habit.). 

I — Les Houdfis ^(M) habU.), aocieii Û9t, relevant 
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d'Amboite. — U Forge (11 habit.]. ^ La Mi- 
nière (35 habit.), ancien fief, relevant des Houdes. 

— Montifanlt (23 babil.). — La Lande (23 habit.). 

— Le Moulin-Neuf (10 habit.). — Juchepie 
(lOS habit.], ancien fief, relevant du château 
d'Amboiso. — La Goumaudière (20 habit.). — Le 
MouIin-à-Tan (21 habit.). — Le Pont, ancien Ûef. 

— Métairie (51 habit.). — Monchamp (52 habit.)- 

— La RouBselière (51 habit.). — Le Port-Olivier 
(10 habit.). — Le Temple (28 habit.). — Le Val 
(43 habit.). — La Pépinière, le Feu, Cambalu, le 
Moulin-Fort, la Quenarderle, le Chlllou, les Fre- 
tjèrefl, etc. 

Avant la Révolution, Francueil était dans le 
ressort de Télection d'Amboise et faisait partie du 
doyenné de Bléré et du grand-arcbidiaconné. En 
1793, il dépendait du district d'Amboise. 

Superficie cadastrale. — 1292 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Trotignon, a été termi- 
né en octobre 1824. 

Population» -^ 802 habit, en 1801. — 800 ha- 
bit, en 1804. — 855 habit, en 1810. — 978 habit. 
en 1821. -- 1003 habit, en 1831. — 1203 habit, 
en 1841. — 1057 habit, en 1851. — 1179 habit, 
en 1861. — 1172 habit, en 1872. — 1207 habit, 
en 1876. 

Assemblée pour location de domestiques le 
dimanche après la Trinité. 

Bureau de poste de Chenonceau. 

L'église, dédiée à saint Thibault, était placée 
autrefois sous le vocable de Notre-Dame. Elle date 
de trois époques. La plus grande partie de la ner 
appartient au xi* siècle ; le chœur et le sanctuaire 
au XVI* ; l'ancienne chapelle seigneuriale est du 
XV*. La nef et le chœur ont été réparés en 1726. 

Cette église appartenait, au milieu au xii* 
siècle, à l'abbaye de Villeloln, qui fut confirmée 
dans cette possession par une charte d'Angebaull, 
archevêque de Tours (1150). On la voit figurer 
encore, comme propriété do ce monastère, dans 
une bulle du pape Adrien IV, de l'an 1156. 

L'abbé de Villeloin avait le droit de présenta- 
tion au titre curial. 

Curés de Framcubil. — Robert Dorléans, 1497, 
1508. — Jean de la Rocque, 1545. — Jean Be- 
reau, chapelain de la chapelle du roi, 1559, décé- 
dé en 1615. — Toussaint Lego, décédé le 10 août 
1628. — André Guiilier, 1640, 1652. — Antoine 
Le Breton, 1670, 1692. — Hilaire Mangeant, 1705, 
1710. — Claude Aucher, 1718, décédé le 6 mars 
1744. — Jean-Baptiste Lemaistre des Marets , 
prieur de Sainte-Croix, soigneur de Boisregnier 
et de Pontchalet, 1744, décédé le 12 février 1772. 
— Georges-Albert Mahoudeau, 1773, décédé le 
27 septembre 1781. —Pierre Gilles, 1782, curé 
oonttltutlonnel, 1793. — Duvau, 1804. — Joseph- 
Jean-Baptiste Dronne, 1830. — Renard, 1841. — 
Bachot, 1861, passe à la cure de Montrésor en 
Juillet 1874. — François-Marie- Alphonse Grudé, 
soûl 1874, passa à la cure d'Bsvres en 1878. — 
Boiléve, 1878, ■etuellemant en fonctions (1880). 



L'abbaye de Villeloln avait à Francaeil un 
prieuré assez important. Une des chapelles do 
l'église paroissiale en dépendait. Jean était prieur 
en 1233; — Simon Buret, en 1497; — Jehan Bon- 
reau, en 1545; — Claude Metlivier, en 1620; — 
Charles Boillac, chanoine de la collégiale de Lo- 
ches, on 1657; — Pierre Leblanc, en 1670; — 
René du Bois, en 1698. 

Ce prieuré constituait un fief, relevant du chA- 
leau d*Ambolse. 

Les registres d'état civil de la paroisse com- 
mencent en 1601. 

Vers 1274, le fief de Francueil fut donné aux 
religieux de Montoussan, par un chevalier nom- 
mé Guillaume Marques. Mais, par la suite, il de- 
vint une dépendance de Chenonceau, auquel SI 
fut réuni sous les mêmes foi et hommage. Louise- 
Marie-Madeleine Fontaine, veuve de Claude Du- 
pin, dame de Francueil et de Chenonceau, com- 
parut, par fondé de pouvoir, en 1789, à rassem- 
blée électorale de la noblesse de Touraine. 

Une voii romaine passait à Francueil. En 
1864, M. l'abbé Chevalier a découvert, près du 
chemin qui conduit au Port-Olivier, deux fou^^ 
à chaux de l'époque gallo-romaine. 

Maires de Francueil. — Pierre Valin, 1792. — 
Pierre-Alexandre Brochard, 1801, 23 décembre 
1807, 1*' février 1817, août 1821, 4 décembre 
1834, 21 Juin 1837, 21 juin 1840 (nommé cheva- 
lier de la Légion d*honneuren 1842), 5 août 1846. 
— Serreau-Bougo, 1857, mal 1871, 16 février 1874, 
octobre 1876. — Silvain Chollet-Deligeon, 21 jan- 
vier 1878. 

Arcb. d'I.-et-L., C, 6:'>3, 651 ; E, 39; lièti€ des prieurét 
de Vahhaye de Villeloin ; cure de Francueil, — D. Hou*- 
seaa, V, 1750; VI, 2172 6i«; VII, 2733. 2894, 3303; XIU, 
10019, 10923. — Cartulaire de t archevêché de Tovn. — 
Registret d'état ciril de Francueil. — PmilU de Carehe- 
véché de Tours (1648), p. 69.— Blbl. nationale, Gal- 
gnérea, 678. — Bibl. de Toun, manoterita n«> 1244, 1423, 
1436. — G. Gheyalier, Bi»t. de Ckenoneew, 25, 49, 50, 
73, 117, 123, 166, 189, 395, 440, 566; Promenades pitto- 
reiques en Touraine, 290 ; Diane de Poitiers av Conseil 
du roi, 35. — Chalmol, Hist. de Tour., lll, 71. — D*Ho- 
xier, Armoriai général, reg. i*, généah Bollioud, 5. — 
Mém. de la Soc, archéol. de Tour., X, 104; XllI, 20. 58. 
60, 218. — Waroquier, TabUau historique de la noblesse, 
V, 156. — Annuaire-almanach {rindre-ei'Laire (t877\ 
p. 101. — A. Joanne, Géof/raphie éT Indre-et-Loire, 9S. 

S^ancueil (le ruisseau de), appelé aussi 
ruisseau de l'Étang-de-Brosses. — Il prend sa 
source dans l'étang de Brosses, commune de 
Luzillé, passe dans la commune de Francueil et 
80 divise en deux branches qui vont se réunir au 
Cti*)r, l*une h la Tuilerie, l'antre en faco du chA- 
toau de Chenonceau. Il fait mouvoir six usines. 
Son parcours est de sept kilomètres. 

Frandelais, ou Vraudelais (les), f., 

c"* do Truyes. 

S^randinières (les), f., c"* de Sembiao- 

çay. 
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B'rangetiBe. 

Grange, e^ de Rooziers. 

Fraperle (la), c"* d'Auzouer. V. Cour^ 
idpee, 

Frapye-de-Boirière (la Grande-), c" 
de Vsmeuil-sur-Indre. Y. Us Mariineaux. 

f^rasne, ou Fresne, bam., c" de Par- 
çdv-Meslay, 12 habit. — Phreane, tabl. de recens. 
de* 1872. 
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L, f., c»« de Thizay. — Vers 1770, elle 
appartenait à Gilles Lespagnol de la Plante. — 
;Arch. d'I.-el-L., registre des 20-.) 

I^E^Udelals (la), c** de Truyes. V. Fran- 
délais. 

Fraudière (la), c"* d'Auzouer. V. Fou^ 
raudière, 

Fraxlnecaxn. V. le Fresne, paroisse de 
Saint-Patrice. 

S^axinus.-V. le Fresne, paroisses de Che- 
millé-sur-Indrois, de Salot-Cyr et de Saint-Flo- 
vler. 

Fraynais (la), ou Fresnaie, c" de 

Ciéré. V. Fresnaye. 

(le), c" de Chambourg. V. Fresne. 

(le lieu de), paroisse de Crouzllles. 

— Il est cité dans un titre de 1642. — (Arch. d'I.- 
et-L., C, 621.) 

Frèclie-des-Vingt-Sept- Arpents 

(la), ancien ûef, paroisse de la YilIe-aux-Dames. 

— 11 relevait du fief de Narbonne, à foi et hom- 
mage simple. Le 27 juin 1781, Henri -Louis-Marie 
et Jules-Hercule, princes de Rohan, le vendirent à 
Maurice Abraham, trésorier de France à Tours. — 
(Arch, d'I.-et-L., E, 323.) 

Frëdie-SOUGh-le-Jau (la). V. ^ Mai- 
sons-Blanches, c** de Saint-Cyr. 

Frëclies (les), f., c"* de Ghouzé-sur-Loire. 

Frédéxi-C, abbé de Saint-Florent de Sau- 
mur, né à Tours, était issu d'une famille de 
serfs. Il prit l'habit monastique dans l'abbaye de 
Marmoutier et fut élu abbé de Saint-Floront le 
2G août 1021 ou 1022. Le cloître et l'église de 
Saint-Floreot ayant été incendiés, en 1025, il les 
&t rebâtir. La dédicace du nouveau monastère 
eut lieu le 15 octobre 1041. Frédéric mourut le 
28 octobre 1056. — (D. Marlène, HisL de Mar- 
moutier, I, 263 et suivantes. — G. Port. Diciiov. 
historique de Maine-et-Loire, II, 202. — Ran- 
geard, Hist, de VUniver., I.) 

Fredonnerie (la), f., c" de Marcilly- 
sur-Maulne. 

Fredonniôre (la), f., c" de Chelllé. — 
Fredonnière, carte de Gassini. 

Fredoxmière (la), f., c** de Luynes. 



Fredonnière (la), f., c" de Neuillé- 

Pont-Pierre. — Fredonnière, carte de Gassini. 

Fredonnière (la), f., c** de Saint-Lau- 
rent-en-Gatines. — Fredonnière, caries de Gas- 
sini et de l'éUl-major. — Elle a fait partie de 
l'ancienne paroisse de Ghenusson. 

Frelauderies (les), f., c»' du Boulay. — 
Frclaudicres, 1784. — Frelauderies, carie de 
rôlat-major. — Elle relevait du fief des Bruères, 
suivant une déclaration féodale faite le 15 juillet 
1784. -_ (Arch. d'I.-et-L., abbaye de Gastines.) 

Frelaudière (la), f., c»* de Saint-Étienne- 
de-Chigny. 

Frelon (le lieu de), près de la Grand*- 
Maison, c* de Salnt-Nicolas-de-Bonrgueil. 

Frelonnière (la), c" de Ballan. V. Fres-- 
lonnière. 

Frelonnière (le lieu de la), près de la 
Bottlère, c"* do Corel les. 

Frelonnière (la) ou Freslonnière, 

r, c" d'Épeigné-les-Bois. 

Frelonnière (la), f., c"* de Montlouis. — 

En 1630, Gilles Barré était qualifié de sieur de la 
Frelonnière. Marie Langlols, veuve de Léonard 
Barré, sieur de la Frelonnière, mourut le 11 juil- 
let 1758. — (Registres d'état-civll de Montlouis et 
de Saint-Florentin d'Amboise.) 

Frelonnière (la), c" de Pemay. V. Fres- 
lonnière, 

Frelonnière (le lieu de la), c»* de Pont- 
de-Ruan. — Il est cité dans un litre de 1645. — 
(Arch. d'I.-et-L., prieuré deRelay.) 

Frelonnière (la), f., c" de Thilouze, — 
Frelonnière, cartes de Gassini et de l'étal-major. 

Fremarè (le lieu de), près de Signolles, 
c" de Bourgueil. 

Fremarin (le lieu de), c»« de Ghannay. 

— Ancien fief. Vers 1620, Simon de Savonnières, 
Ghev., seigneur de la Roche et des Hayes, Pache- 
ta pour cent vingt livres. — (Arch. d'I.-et-L., 
B, 32.) 

Fremaudière (la), vil., c" de Fondeltes, 
48 habit. — Fremaudière, carte de Pélat-major. 

— Frcmondière, carte de Gassini. — François 
Gilles, aumônier de l'hôpital Saint-Gatien, dé- 
porté, possédait, dans ce village, une métairie 
qui fut vendue nationalement en 1793. — (Arch. 
d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Fremaudière (la), c** de Saint-Paturne. 
V. Fromondière» 

Fremaudières (les), ham., c" do Sau- 
nay, 16 habit. — Haute et Basse-Fourman- 
dière, xvu* siècle. — Fremondières, carte de 
l'étal-major. — Il relevait du fief de Saunay et 
devait des cens et rentes à l'abbaye de Saint- 
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Julien (1622). ^ (Arch. dl.-eUL., Inventaire des 
titres de la chambrerie de Saint-Julien.) 

Fremerie (la), f., c** de Saiot-Paterne. — 
Fermerie, carte de l'état-miûor. 

Fremler (bois de), C* de Bosaay. 

S^emillères (les), c** de Fondettes. V. 
Belair, 

Fremlllères (les), ou la Fremlllère, 

f., c" de Sonzay. 

BVeznin (Mathieu), abbé de Fontaines^les- 
Blanches, fut élu le 19 juillet 1455, en remplace- 
ment de Jean Chaiilou, décédé. En 1470, il fit 
réparer l'église abbatiale et les bâtiments claus- 
traux. Il donna sa démission en 1478 et eut pour 
successeur Thomas Leveau. — (Arch. dl.-et-L. 
et Bibl. de Tours, titres de FontainesrleS'Blan^ 
ches, — Gallia christiana, XIV. — Mém, de la 
Soc, archéol. de Tour., IX, 229.) 

Frémolres (le lieu des), c>« de Savigny. 

— Le ruisseau du Bouchot y prend sa source. 

Fremondière (la), c* de SaintrPaterne. 
V. Fromondière. 

S^exnonnlère (le lieu de la), c-* d'Assay. 

— Ancienne propriété de la collégiale de Cham- 
pigny. (Baux du 22 décembre 1C66 et 16 avril 
1783.) — (Arch. d'I.-et-L., G, 282.) 

Frexnonnlère (la), f., c«« de Larçay. — 
Fremonière, carte de Cassini. 

SYemonniëre (le lieu de la), c*« de 
Luynes. — En 1667, Charles Bouault est quallQé 
de sieur de la Fremonnière. — (Registres d'état 
civil de Luynes.) 

Frémont (Charles), religieux de l'ordre de 
Orandmont, né à Tours on 1610 (et non en 1620, 
comme le dit Chalmel), fut nommé prieur de 
Bois-Rahier en 1635. Mais, sur la demande du 
cardinal de Richelieu, il quitta bientôt cette mai- 
son, pour entreprendre des réformes dans divers 
établissements de son ordre, où la discipline 
s'était beaucoup relâchée. Il mourut à Thicrs, en 
Auvergne, en 1689, âgé de-soixanto-dix-neuf ans. 
On a de lui les ouvrages suivants : Vie, mort et 
miracles de saint Etienne, fondateur de C ordre 
de Grandmont, Dijon, 1647, în-8*. — L'esprit 
de l'ordre de Grandmont, tiré de la doctrine et 
des instructions de saint Estienne, son pre- 
mier instituteur, Clermont, N. Jacquard, 1664, 
in-8*; Paris, Desprez, 1666, in-S*. — De la dé- 
votion qu'on doit avoir pour les trois per- 
sonnes de la Trinité, pour la famille de Jésus, 
etc., Paris, 1668, in-8\ — Un manuscrit intitulé : 
La vie du R. P. Ch. Frémont, réformateur de 
l'ordre de Orandmont, in-4^ (par le R. P. J.-B. 
Rochias], faisait partie de la bibliothèque de J. 
Taschereau, vendue en 1875. — {Almanach de 
Touraine, 1776. — Chftlœel, Uisl, de Tour., IV, 
187-88.) 



S'rèmont (Alexandre), frôre du préoédent, 
né â Tours en 1612, entra dans l'ordre de Orand- 
mont en 1632. Supérieur du couvent de Notre- 
Dame-du-Parc, à Rouen, en 1643, il fut élu géné- 
ral de son ordre le 5 novembre 1678, en rempla- 
cement d'Antoine Ghevaroche, décédé. La roi et 
les prieurs de Bois-Rahier et de Puy-Ghévrier 
ayant agréé cette élection, 11 fut consacré par 
l'évéque de Limoges le 25 mars 1679. Il mourut 
le 9 juillet 1687. En 1643, il avait publié un re- 
cueil intitulé : Les articles du chapitre général 
tenu à l'abbaye de Grandmont. — {Ahnanach 
de Touraine, 1755. — Chalmel, Hist. de Tour., 
IV, 188-89.) 

S*rexnyn de I^ontenille (Simon) , 
prêtre, docteur de la maison de Navarre, chanoine 
de l'église de Reims et officiai du Chapitre, né le 
6 novembre 1 709, fut nommé abbé de Baugerais 
en 1773, en remplacement d'Augustin -Armand 
Frizon de Blamond de Belleval. Il fut le dernier 
abbé de Baugerais. Il était fils de Pierre Fremyn. 
Éc, seigneur de Sapicourt, doyen des oonseillerB 
du roi au bailliage de Vermandois, et de Jacque- 
line Gognault. — (D^Hozier, Armoriai générât, 
reg. 5*, 1*" partie. — La Ghesnaye-deft-Bois et 
fiadier. Diction, de la noblesse, VIII, 630. — 
Gallia christiana, XIV, 335. — filbl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Beaulieu.) 

Frenay» vil., c"* d'Hommes, 21 habit. — 
Les Fresnayes, xvii* siècle. — Frenay, carte do 
l'élat-major. — Ancien fief, relevant de la ba- 
ronnie de Rillé, à fol et hommage lige et qua- 
rante jours de garde. Au xviii* siècle, il était réu- 
ni au fief des Cartes. Le 16 janvier 1712, Jeanne 
de Vaux, veuve de Claude Dusèque, rendit aveu 
pour ce domaine au seigneur de Rillé. — {RôU 
des fiefs de Touraine. — Arch. d'I.-et-L., B, 37 ; 
E, 318.) 

9*renay9 c* de Marcé-sur-Bsves. V. fV«s- 
nay, 

Wrenaye (la), ou S^esnaye, f., c'de 

Nouzilly, — Frenaye, carte de rétal-major. — 
En 1789-92, elle appartenait à Gillette-Françoise- 
MaHe-CélesIc du Carné de Truesson, veuve de 
Charles-Auguste-François, comte du Plessis-Gre- 
nedan. — (Arch, d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

SYéne (le Petit-), f., c" de BeU. — Le 
Fresne, carte de Cassini. 

Wréne (le lieu de), près du Vieux-Cher, c*' 
de Bréhémont. 

Frêne (le), ou Fresne, vil., c** de Chom- 

bourg, 49 habit. — Locus gui dicitur le Frayne, 
xiii« siècle. — Les Grand et Petit-Fresne, carte 
de Cassini. — Au mois de février 1282, Josbert 
de Pressigny, Éc., et Jeanne de la Chaîne, sa 
femme, vendirent aux religieux du Uget une 
rente de dix livres et deux déniera qu'ils possé- 
daient sur la teri^ du /«ray«^ g^i 4ép^ait 
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alors du fief de GuiUauidd d'Azay. La vente fat 
certifiée par une charte de Guillanme, archiprétre 
de Loches. — (D. Housaeau, VII, 3315. — Bibl. 
de Tours, fonds Salmon, titres du Liget,) 

Frêne (le), ou Fresne, f., c*" de Gro- 

lelles. — Fresnerie, xiv» siècle. — Guillaume- 
Jean, chanoioe de réglise de Tours, légua cette 
propriété au Chapitre de la môme église vers 
13Ô0. — (Bibl. do Tours, fonds Salmon, titres de 
Véglise de Tours, — Mém. de ta Soc. archéol, 
de Tour.^ XVU, 8.) 

(le), c" de Puseigny. V. Fresne. 

(le), f., c- de Saint-Cyr. V. Freine. 

(le), ou Fresne, vil., c-* de 
Saint-Nicolaa-de-Bourgueii , 38 habit. — Les 
Freanays, xvii* siècle. — Le Frêne, carte de 
rélal-major. — Bn 1680, Jean Boureau, mar- 
chand à la Chapelle-Blanche (ai]gourd'hui Cha- 
pelI»4ur^Loire), était qnaliûé de sieur des Fres- 
nays. — (Registres d'état-civil de la Chapelle- 
sur-Loire. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres 
de Bourgueil») 

Frêne (le), ham., c"* de Tauxigny, 11 ha- 
bitants. 

FrÔne (le), €■•• d'Azay-«ur-Indro, de Fer- 
rièrea-Larçon, de Louans, de Monnaie, d'Épeigné- 
sur-Déme, de Saint-Branchs, de Saint-Cyr, de 
Saint-Patrice et de Sou vigne. V. Fresne. 

Frênes (le lieu des), près de la Petite-Fago- 
tière, c"* de Dniyes. 

Fresay (les lies), dans l'Indre, près de 
Cormery. — En 1673, elles appartenaient à l'ab- 
baye de Cormery. — [Cartutaire de Cormery.) 

Freslon, c"* de Savocnières. V. Bray, 

Freslonnière, ou Frelonnière (la), 
f., c" de Ballan. — Frelonnière, carte de Oas- 
sini. 

Freslonnière, ou Frelonnière (la), 
f., c" de Pemay. — Fre«/onnié7'«, carte de l'état- 
major. 

Freslons (le lieu des), c"* de Luxé. — Il 
relevait de Franc-Palais, suivant une déclaration 
iaileau baron de Marmande, le 8 novembre 1737, 
par Françoie-lfarie Hameau, Éc. » (Arch. d'I.- 
et-L , B, 156.) 

Fi*eifuaie (le lien de la), près de Recoin, 
c** de firéhémont. 

P^resnaie (le lieu de la), près du château 
des Réaux, c** de Chouzè-sur- Loire. 

Freanaie (la), c**" de Cléré et de Salnt- 
Geoouph. V. Fresnaye. 

Fresnay, f., c"* de Marçay-sui^Bsves. — 
Frenay, plan cadastral. -^ Frenaye, carte de 
Caaslni. 

', vil., c"« de Nouzilly, 20 habit. 



— Frênaie, carte de l^état-màjot. — f'rendye, 
carie de Cassini. 



'', f., C* de Sepmes. — Hâtel de 
Fresnay, 1&06. — Fresnai, carte de l'état-major. 

— Ancien fief, relevant de Sainte-Maure, à foi et 
hommage lige et quinze jours de garde. — En 
1417, il appartenait à Jean de Thaïs; ~ en 1476, 
à Pierre Gillier, Éc, et à Rose de la Haye, sa 
femme, qui le vendirent, par acte du 26 juin 
1486, à Jacques de Thais; — en 1S06, à Méry de 
Thais; — vers 1520, à Gaucher d'Aloigny; — en 
1549, à Louis Brossin, Éc.; — en 1625, à un 
autre Louis Brossin; — en 1622, à Hercule de 
Rohan; — en 1771, a Marc-René de Voyer de 
Paulmy. 

Arch. d'I.-«trL., E, 223. — Râle des fiefs de Touraine. 

— D. Hoauean, XUI, 8053, 8090. — Luné, Archives de 
la noblesse de France, V, généal. Brossin. — Bibl. de 
Tours, fond! LambroD, Châteaux et fiefs de Touraine. 



(la), f., c"* d'Avrillé. — Ancien 
fief, relevant de la châtellenie de Gizeux. Il fut 
vendu nationalemenl, le 25 pluviùse an VII, sur 
N. de Gherboo, émigré. —(Arch. dl.-et-L., Biens 
nationaux.) 

Fresnaye (la), ou Fresnaie, f. et 

chat., C* de Cléré. — Frenaye^ carte de Cassini. 

— Ancien fief et prieuré. Le fief relevait du châ- 
teau de Tours à foi et hommage lige. — Vers 
1400, il appartenait à Jehan le Vayer; — vers 
1430, à Mahaud le Vayer, femme de Jean de 
Laval. — Le prieuré dépendait de l'abbuye de 
Saint-Sulpice de Rennes. Le chapelain ou prieur 
était nommé par Tabbesse de Ronceray d'Angers. 
La chapelle et les bâtiments du prieuré furent 
vendus nalionalement le 18 janvier 1793. Le 
prieuré de la Fresnaye portait pour armoiries : 
D'or, à trois frênes arrachés, de sinople. — 
(Arch. d'I.-ot-L., C, 603, 653; Biens nationaux, 

— Fouillé de l'archevêché de Tours (1648), 
p. 81. — A. Duchesne, Hist. de la maison de 
Montmorency, — Armoriai de 1696.) 

Fresnaye (la), f. et moulin, c" de Monts. 

— Locus de Fresnais, in riparia de Indria, 
1381. — Hôtel-fort de la Fresnais (aveu du 
30 juin 1508). — La Fraisnais, 1720-37. — 
Fresnaye, carte de Tétal-major. — La Frenaye, 
carte de Cassini. — Ancien fief, avec droit de 
haute, moyenne et basse justice. Il relevait de la 
châtellenie de Gizeux, à foi et hommage simple, 
cinq sols de service et dix sols de loyaux aides. 
Le château était situé sur le sommet d'un coteau 
qui domine la vallée de l'Indre. Il n'en reste au- 
jourd'hui que quelques pans de mur qui, par 
leur épaisseur, peuvent donner une idée de la 
solidité de l'édifice dont ils faisaient partie. On 
voit, par un aveu rendu en 1508, que son ensem- 
ble constituait une forteresse. Le logis seigneu* 
rial, ayant â son centre un donjon, était entonré 
de hautes mundlles crénelées, défendues elleft« 
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mômes par des douves profondes, sur lesquelles 
se trouvait un ponl-levis. 

Un autre aveu, en date du 28 juin 1780, nous 
apprend que le château et ses fortifications exis- 
taient encore à celte époque, à rexception des 
douves, qui avaient été récemment comblées. 
Dans le même temps, on avait construit, au-des- 
sous de l'ancienne forteresse et près du moulin 
faisant partie du fief, une nouvelle habitation qui 
existe encore et que l'aveu dont nous venons de 
jMirler qualifie de maison noble. 

Deux moulins bannaux dépendaient de la Fres- 
n.iye. L'un d'eux devait à la collégiale de Saint- 
Martin une rente de six aetiers de froment, à la 
mesure de la vicomte des Ponts-de-Tours. Dans la 
seconde moitié du xiv* siècle, cette rente appar- 
tenait à un chevalier nommé Jamel de Limeray» 
qui la légua aux chanoines de Saint-Martin par 
son testament, en date du mardi après la saint 
Jean-Baptiste de l'an 1381 : 

Item, do et lego ecclesix B. Martini Tu- 

ronensis aex sextaria frumenti annui et per- 
peiui redditiu quoi Johannes de la Guespière 
mihi débet annuatim, sita et assignata super 
molendinum suum de Fresnaye, in riparia de 
Indria 

En 1566, Catherine Mesnager, qui possédait 
alors la terre de la Fresnaye et le moulin, ayant 
refusé de payer la rente, un long procès s'enga- 
gea au bailliage de Tours. Les chanoines de 
Saint-Martin eurent gain de cause, et, pour obte- 
nir le paiement, ils firent saisir le moulin. Déjà 
les formalités qui devaient précéder la mise aux 
enchères publiques avaient été remplies, lorsque 
la débitrice censentit à payer. Cette procédure, 
qui dura près de deux ans, entraîna des frais 
considérables qui, naturellement, tombèrent à la 
charge de Catherine Mesnager. 

Le premier seigneur connu du fief de la Fres- 
naye est Jean de la Guespière, donateur, envers 
la collégiale de Saint-Martin, de la rente dont 
nous venons de parler [1381] . Il vivait encore en 
1398. 

Après lui on trouve Jean do Sainte-Maure, 
Gbev., qui est cilô dans un acte de 1468. 

A Jean de Sainle*Maure succéda, probablement 
par suite d'une alliance, Hardouin dfi la Touche, 
Éc., seigneur des Roches-Tranchelion et du Ples^ 
sis, mentionné dans des actes du 20 décembre 
1442 et 12 janvier 1449, et qui rendit aveu pour 
sa seigneurie des Roches le 7 février 1468. 

Lancelot de la Touche, fils de Hardouin, Èc, 
seigneur de la Fresnaye, des Roches-Trancholiou 
et de Pasdeloup, rendit aveu, le 20 mars 1491, 
pour divers domaines relevant de l'abbaye de 
Sainte-Croix de Poitiers. 11 rendit également 
aveu pour sa terre de la Fresnaye à Ëuslache du 
Bellay, seigneur de Gizeux, le 30 juin 1608. 11 
fonda le Chapitre chargé de desservir la chapelle 
des Roches-Tranchelion. De son mariage avec 



Charlotte de Biaillé, il eut une fille, Isabetu, qui 
fut mariée à Gabriel de Lorges, comte de Mont- 
gommery. 

Gabriel de Lorges, comte de Montgommery, ca- 
pitaine de la garde écossaise du roi, était fils de 
Jacques de Lorges de Montgommery, colonel de 
l'infanterie française, et de Claudine de la Bois- 
sière. Il devint seigneur de la Fresnaye ol dcâ 
Roches-Tranchelion, par suite de son mariaj^e 
avec Isabeau de la Touche. Ce personnage s'était 
acquis une grande réputation d'adresse dans les 
tournois. Le 30 juin 1569, il assistait à une joute 
qui avait lieu à Paris, dans la rue Saint-Antoiue, 
à l'occasion de fêtes organisées en l'honneur du 
mariage d'Elisabeth de France avec Philippe II, 
roi d'Espagne, lorsque le roi Henri II l'invita à 
rompre une lance avec lui. Le comte de Mont- 
gommery, confiant dans son habileté , eut la 
crainte d'infliger à son souverain 1* humiliation 
d'une défaite; il refusa d'abord ; mais le roi ayant 
insisté de telle façon que son désir équivalait à 
un ordre, il dut se soumettre. En courant, il 
rompit le premier sa lance, et, contrairement à 
l'usage, avant que le roi ne courût sur loi, il 
conserva à la main le tronçon de son arme. Le 
bois atteignit la visière de Henri II, la brisa et 
pénétra dans la tète en crevant l'œil droit. Le roi 
mourut onze jours après, des suites de cet acci- 
dent. A son lit de mort, il recommanda à diverses 
reprises de n'exercer aucune poursuite contre 
Montgommery, auteur involontaire de sa blessure 
et pour lequel il avait beaucoup d 'affection. 

Cependant le comte do Montgommery ne fut 
point complètement rassuré par les promesses qui 
furent faites à cet égard au roi. Craignant la ven- 
geance de Catherine de Médicis qui voulait abso- 
lument voir dans ce qui s'était passé autre chose 
qu'un événement tout fortuit, il vendit à la hàlâ 
ses domaines de la Fresnaye, des Roches-Tran- 
chelion et autres, et se retira en Angleterre, où il 
résida pendant trois ou quatre ans. 11 se fil pro- 
testant et rentra ensuite en France pour prendre 
part aux guerres de religion. Tandis quHl com- 
battait en Gascogne, le Parlement de Paris le 
condamna a mort, par contumace, el le fit exécu- 
ter en effigie, sur la place de Grève. Un peu plus 
tard, alors qu'il défendait la place de Domfront 
contre le maréchal de Matignon, il tomba au 
pouvoir de ses adversaires et fut livré à Catherine 
de Médicis. 

Celle-ci forma une commission pour le juger. 
On Taccusait d'avoir porté les armes contre 
rÉtat et d'avoir arboré, à la Rochelle, les cou- 
leurs de l'Angleterre. En réalité, Catherine de 
Médicis voulait venger la mort de Henri II. 

Le comte de Montgommery fUl condamné à 
mort. On l'appliqua à la question ordinaire et 
extraordinaire, et il eut à endurer des eoofi'ranoes 
épouvantables. Le questionnaire , stimule sans 
doute par l'appât de quoique somme promise par 
la reine, n'épargna rien pour donner aux don- 
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leorfl caoBées iMir cet aiBreux sapplice, tonte Tin- 
taosité et les raffinements possibles. Le corps 
brisé, lorsqu'il fut conduit à Téchafaud, le comte 
eut pourtant le courage de haranguer la foule. Il 
fut exécuté le 26 juin 1574. 

La terre de la Fresnaye avait été achetée, en 
15ô9y par Gatheriue Mesnager, fille de Charles 
Mesnager, seigneur de Gandé, de Maudonx et de 
Mettray, secrétaire du roi, argentier de la reine 
et maire de Tours, et de Jeaaoe BriçoDuet. 

Catherine Mesnager était youyo, en 1558, de 
François Peguineau. Elle vivait encore en 1574* 
Son &ls, François Peguineau de la Motte, est qua- 
lifié de seigneur de la Fresnaye dans un acte du 
l** septembre 1M8. 

Nicolas Peguineau, Éc., fils de François, pro- 
priétaire du même domaine, mourut en 1690 et 
fut inhumé dans l'église Salnt-Hilaire de Tours. 
U eut, de son mariage avec Françoise Bault ; 
Philibert Peguineau, Éc., seigneur de la Fres- 
naye, marié à Anne Chabot, et qui était contrô- 
leur général des finances, à Tours, en 1641, — et 
Charles, Ec., seigneur de Gharentais, qui épousa, 
eo février 1622, Catherine Gaultier, fille de Jac- 
ques Gaultier, Éc., seigneur de^Foutaine, prési- 
dent au siège présidial de Tours, et de Rose 
Poictras. 

En 1665, le fief de la Fresnaye était^ passé dans 
la famille Gaultier. 

Jacques Gaultier, Éc., seigneur de la Fresnaye, 
du Bois, de Launay et de la Fontaine (ces deux 
dernières terres situées en Anjou), colonel du 
régiment de Launay, était fils de Jean Gaultier, 
Éc., seigneur de la Vigne, et de Madeleine fier- 
nard de Bray. U épousa, en premières noces, 
par contrat du 30 avril 1669, Marie Langlois, fille 
de Gilles Langlois, Éc., seigneur de Fierville, et, 
en secondes noces, Marie-Anne de Beaulieu. 11 
eut plusieurs enfants, entre autres : Jean-Fran- 
çois et Charlotte-Marie. Jacques Gaultier mourut 
à la Fresnaye le 8 octobre 1719, âgé de soixante- 
douze ans. 

Jean-François Gaultier, Éc, seigneur de la 
Fresnaye et de la Fontaine, commissaire provin- 
cial de l'artillerie et chevalier de Saint-Louis, 
épousa, par contrat du 2 octobre 1719, Madeleine 
Testu, fille de Claude Testu et de Jeanne Chaloi- 
neau. De ce mariage sont issus : Madeleine-Eli- 
sabeth, née le 8 août 1722, et Jean-Gharles-Fran- 
çois, né le 11 mai 1726, décédé le 3 mars 1728. 

Le 12 mai 1745, Jean-François Gaultier rendit 
hommage, pour la terre de la Fresnaye, au sei- 
gneur de Giieux. U mourut à Monts le 6 septem- 
bre 1751. Par acte du 17 juin 1761, Madeleine 
Testu, sa yeuve, vendit les terres de la Fresnaye, 
du Bols et de la Goilnière, à René Bel et à Marie- 
Madeleine Torterue, sa femme. Elle mourut à 
Monts le 17 Juillet 1773, âgée de quatre-vingt- 
neuf ans. 

René Bel, conseiller du roi, élu en l'élection de 
Tours, seigneur de la Fresnaye, mourut vers 



1779. Le 8 juin 1780, sa veuve rendit hommage, 
pour sa terre de la Fresnaye, à Louis-Paul de 
Brancas, marquis de Cereste et seigneur de Gi- 
zeux. Il eut une fille, Marie-Madeleine, mariée, 
le 21 mal 1776, avec Louis- Jean Voisine, Éc, 
seigneur de la Richardière, officier des chasses 
du roi, qui, par suite de cette alliance, devint 
seigneur de la Fresnaye et de Bois-Gamier. De 
ce mariage sont issus : 

i* Louis-Benjamin Voisine de Lafresnaye, msr 
rié, le 16 janvier 1808, à Thérèse Gontencin, dont 
il eut : Benjamin-Eugène, marié, le 10 août 1840, 
à Élisabelh-Amélie Étignard de Lafanlotte. De ce 
mariage sont nés : Louise-Emilie et Jacques-Al- 
bert, marié, en janvier 1880, à Jeanne d'Auver- 
gne, fille du général de division d'Auvergne, 
grand-offlcier de la Légion d'honneur; 

2* Gabriel-Jules Voisine de Lafresnaye, marié, 
le 9 avril 1817, à Anne-Alexis Poirier des Bour- 
nais, dont il a eu Anne-Thérèse et Charles-Eu- 
gène; 

3* Marie-Madeleine Voisine de Lafresnaye, ma- 
riée, en mai 1812, àLouis-Charles Droûin, cheva- 
lier de la Légion d'honneur. De ce mariage est née 
Julie-Madeleine. 

Arch. d'L-et-L., prévôté de ta Varemtê. .— Rôle deê 
fiefs de Touraine. — D. Hoasseau, XII, 6973, 7066. — 
Registres d'étst-cirU de Saint-Hilsire de Tours, 1620. — 
BétsDcoart, Nonu féodaux, U, 732. — Registres d'éUt- 
dril de Monts. — La Chesnaye-des-Bois et Badier, JHe- 
tion. de la noblesse, IX, 65; XIV, S94. — Notes oommu- 
niqaées par M. Delarille Le Roolx, membre de la Société 
archéologique de Touraine. — Bibl. de Tours, manuscrits 
n«* 1308 et 1313. — Moréri, Diction, historique, VU, 657. 
— Larousse, Grand diction, historique du xix* tiéele, XI, 
510. — Archives de la famille Voisine de Lafresnaye. — 
Goyet, Nobiliaire de Touraine. — Beauchet-Filleau, /Me- 
tion. des familles de l'ancien Poitou, II, 733. 

B*re8naye (la), ou S*resnaie, f., c* de 

Saint-Genouph. 

S^esnaye (Ui), ou ieS*resn6, f., c* de 

Saint-Flovier. — Fraxinus, xiii" siècle. — La 
Prenais, carte de Casslnl. — En 1211, Renault 
de Betz donna à la maison du Temple de Frelay 
une dime qu'il possédait sur la terre du Fresne, 
appartenant alors à André de Limeray. — (Ar- 
chives de la Vienne, liasse 487, n* 21 16.) 

B*re8naye8 (les), c** d'Hommes. V. Fre- 
nay. 

Wresna^ys (les), c* de Saint-Nicolas-de- 
Bourgueil. V. le Frêne, 

Wresne (le), ou Frêne, f., c* d'Azay- 

sur-Indre. *- Frêne, carte de l'état-major. 

S*re8ne (le), c"« de Chamhourg. V. Frêne, 

S^esne (le), c** de Crotelles. V. Frêne, 

S*resn6 (le), ou B*rône, métairie et mou* 
lin, c— de Saint-Cyr. — Terra Fraœini; mo- 
lendinus apud Frcixinum in flumine Chau- 
iUii, XI* et xn* siècles. ~ En 1070, Adeline, ah- 
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besse de Beaumont, donna à l^abbaye de Mar- 
moutier une aire de moulin située au Freaae, à 
la charge, par les religieux, de payer un cena 
annuel le jour de saint Brice. Vers 1107, les 
moines de Marmoutier achetèrent, d'on nommé 
Guyterne, la métairie joignant le moulin. Le droit 
de dîme appartenait, en 1367, à Hue d'Amboise, 
seigneur de la Alaisonfort, qui le céda, pour neuf 
années, à l'abbaye de Marmoutier. Le Freane a 
été possédé par ce monastère jusqu'à la Révolu- 
tion. Il fut vendu nationalement le 6 thermidor 
an IV. — La collégiale de Saint-Martin de Tours 
était également propriétaire de divers terrains 
situés au Fresne et qui lui avaient été donnés, 
une partie, vers 1100, par le chanoine Gaulbert, 
Tautre partie, en mai 1 243, par Mathieu de Lo- 
ches. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Marmoutier 
et de Saint'Martin; Biens nationaux. — D. 
Housseau, II, 733; IV, 1276.) 

B'resne (le), c** de Ghemillé-eux^Indrois. 
V. Fresneau. 

S^resne (le), ou IPrône» f., c" de Fer- 
rières-Larçon. — Fresne, carte de Cassini. 

Fresne (les Grand et Petit-), ou S^éne» 
f., c" de Louans. — Grand et Petit'Fresne, 
caries de Cassini et de l'état-major. — Ancien 
fief, relevant, à foi et hommage simple, de l'ab- 
baye de Cormery. — (Rôle des fiefs de Touraine, 
— D. Housseau, XIV. — Arch. d'I.-'eUL., titres 
de Cormery,) 

S*resne (le), c* de Parçay-Meslay. V. 
Fresne. 



(le lieu du), paroisse du Grand- 
Pressigny. — Il relevait censivement de la ba- 
ronnie du Grand-Pressigny et appartenait, en 
1671, à René de la Gravière, Éc. — (Arch. dl.- 
et-L., E, 103; prieuré de Balesmes.) 

B*resne (le), ou S*rône, f., c** de Mon- 
naie. — Firent, cartes de Cassini et de l'état- 
mi^or. . 



(le Heu du), paroisse de Neuvy-Roi. 
— Ancien fief, relevant du chftteau d'Amboise. 
En 1623, il appartenait à Jacques Sauson. — 
(Arch. d't.-et-L., C, 634.) 

Fresne (le), c** de Parçay-Meslay. V. 
Frasne. 



(le lieu du), paroisse de Pussigny^ 
— ViUa de Fraxino, 925; Fraxinus, villa^ 
lO&O. — Ancien fief. L'abbaye de Noyers y pos- 
sédait, au XI* siècle, une certaine étendue de bois 
et de terres labourables. En 1676, le fief apparte- 
nait à François Le Bascle, Éc.; — en 1703, à 
Jean Jaumler, Éc.; — en 1789, à Thérèse-Mar- 
guerite de la Chesnaye des Pins, veuve de Jean- 
Baptiste Gaborit, et à Marie-Victoire de la Ches- 
naye des Pins. — (D. Housseau, I, 153. — Mar- 
lène. Thés, aneed,, IV, 71. — Recueil des histo- 
riens des Gauks, IX, 324, — Laine, Archives I 



de la noblesse de France, VI, généal. de Mans. 

— Monsnler, II, cxlii. — Arch. d*I.-et-L., Émi* 

grés.) 

Fresne (le lieu du), ou Frêne» c"* de 

Rochecorbon. — Ancienne propriété du Chapitre 
de l'église de Tours auquel il fut légué, en 1449, 
par Gnillaume Viau, pour la fondation d'une 
messe dans la chapelle de Saint-Chrotbert. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, 90.) 

Fresne (le), ou Frêne» paroisse de Ror- 
thres, V. Fresne- Savary, c"* d'Épeigné-sur- 
Dême. 

Fresne, ou Frêne ( le lieu du), paroisse 
de Saint-Branchs. — Ancien fief, relevant de 
Montbazon. — En 1514, il appartenait à Jean 
Ernon, vicaire de Saint-Martin; — en 1583, à 
Jean Boureau, prôtre. — (D. Housseau, XI, 4700; 
XII, 6983. — Râle des fiefs de Touraine. — 
Bibl. de Tours, fonds Balmon, litres de Mont" 
bason.) 

Fresne (le), c** de Sain(-Nicolas-de-Bour- 
gueil. V. Frêne. 

Fresne (le lieu du), ou Frêne, paroisse 
de Saint-Patrice. — Il est cité dans une charte du 
XII* siècle, a Drogo de Varenna dédit S. Ma- 
ria mon<ichisque Nuchariensibus dimidium, 
arpennum prati quod est juxta pontem S, 
Patricii, et Fraxinum, quod est situtn inier 
Callem comitis et fluvium qui dicUur Lienus.) 

— {Cartulaire de Noyers, dxcvii.) 

Fresne, ou Frêne (le), f., c*« de Souvi* 

gné. 

Fresne-Brulon (le), f., c^ de Cour- 
cellos. — Frêne^Brulon, cartes de Cassini et de 
l'état-major. 

Fre8nerCk>uvert (le), c** d'Auveiae 
(Malne-et-Loîre). — Ancien'flef, relevant du roi, 
à cause du château de Tours. Pierre Le Clerc 
rendit aveu le 3 mai 1726. — (Arch. d'I.-«t-L., 
C, 563.) 

Fresneau (le bols), près de la Oouaaerie, 
C" de Cheroillé-sur-Dâme. 

Fresneau, f., c*« de ChemlIlé-sur-Indrois. 

— Domus de Fraxino, 1222; Grangia de 
Fraxino, 1229; Locus de Fraxino, 1242. — 
{Cartulaire du Liget.) 

Fresneau (le bois), c* de Lemé. 

Fresne-Savary (le), Fresne, ou 

Frêne, c* d'Épelgné-sui^Dôma. — Le ^Véne, 
carte de Télat-major. — Le Fresne, carte de Cas- 
sini. — Ancien fief. Il a fait partie de l'ancienne 
commune de Rorthres, réunie à celle d'Épeigné, 
par ordonnance royale du 2 octobre 1822. Au 
XV* siècle, il relevait de la ch&tellenie du Bols; 
par la suite, il releva du château d'Amboiae. Ba 
1486, il appartenait à Louis Savary, Éc.; -r- en 
1669, à Claude de la Bonninière de Boaumont. 
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cbev., marié, la 10 jaillet de coittf annéo, à Anne 
du. Bois, fille de GuiUauxne du Bois, Éc., eei- 
gneur de Laval-Péan, du Pleesia-Château et de 
Courceri; — ea 1691, à Claude de la Bonninière 
de Beaumont, fils du précédent» né le 28 septem- 
bre 1679, seigneur des Ghastelliers et de Ror- 
Lhres, décédé le 9 janvier 1707; — en 1715, à 
Claude-Guillaume de la Bonninière de Beau- 
mont, marié, le 19 février 1703, à Marie* Jeann»- 
Marguerite-Renée Simon, fille de Jean Simon, 
Éc., et de Jeanne-Marguerite Angeneau; — en 
1723, à Jean-Baptiste-Claude de la Bonninière de 
Beaumont; — en 1742, à Agathe de la Bonni- 
nière de Beaumont, mariée à Robert-Antoine du 
Joglart, décédée le 6 mars 176& ; elle fut inhumée 
dans l'église de Rorthrea; — en 1780, à Antoine- 
François du Juglarf, chev., lieutenant au régi- 
ment de Yintimille, marié, le 1** décembre 1788, 
à Anne-Marie- Victoire-Sophie Rangeard, fille de 
GaUen Rangeard de la fioissière, Éc, procureur- 
général du roi en la Chambre des comptes de 
Bloia, seigneur de la Guérinière et de Blémars. 
et de Catherine GouUaud. Il comparut, par fondé 
de pouvoir, à rassemblée électorale de la noblesse 
de Touraine, en 1789. 

D'Hoâ«r, Armoriai général de fYanee, reg. 1", t'* par- 
tie. — Regiitreg d'étât-cÎTil de Rorlbres, des Fine, de 
Looestanlt, de Beeumont et d*Épeigné-iar-D^e. — Lber- 
mste-Sonliersi ffist. de la nobleue de Touraine, 365. — 
BîbL aatioiitle, Gaignène, 678. — Mén, de la Soe, ar- 
ekéol, de Tov., X, 119. 



(le Heu de), c" de Truyes. — Il 
est cité dans une déclaration féodale faite, en 
1741, à l'abbaye de Cormery. — (Arch. d'I.-et-L., 
Liète deê frèehes de Fabbaye de Cormery,) 

S^essotlère (la), f.,c-« de St-Christophe. 

SVétard (Olivier), chev., seigneur de Tur- 
zay, était lieutenant du sire de Gaucourt, au châ- 
teau de Chinon, en 1432. Plus tard, il fut capi- 
taine du château de Mehun. — (A. Duchesne, 
HiêL de la tnaûan de Montmorency y 27. — La 
Chesnaye-des-fiois et Badier, Didion, de la nO' 
blesse, Vni, 647.) 

B^rôtaud (Pierre de), chanoine de l'église 
de Tonrs et arehiprétre de Saintfr-Maure, en 1315, 
fbt nommé archevêque de Tours en 13d&, en 
remplacement d'Étlanne de Bourgneil, décédé. IL 
mourut le 21 mai 1357 et eut pour successeur 
Philippe Blanche. -» {GaUia ehrieliana, VIII, 
1385; xrv. — Maan, S, et metrop. eccksia Tti^ 
roneruiê, 148. — P. Rangeard, Hist. de Vuni" 
versité d'Angers, publiée par Lemarcband, I, 
324. — M« Marteau, Paradis délicieux de la 
Towraine, II, 139. — Chalmol, Hist, de Tour., 
III, 458. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, arche- 
vêché de Tours,) 

Vretay, f. et chat., c"* de Loches, 48 habit. 
— Domus de Temple de Fracteio, 1199. — 
Fracteium, 1200. — Frelay, FreleiUio, 1223. — 
Domuê Templi de Freia/yo, 1289. — Maison de 



' la chewUerie du Temple de Frelay, 1290-92. — 
Vhâpilal de Frelay, 1431. — Frelay, cartes de 
Cassini et de l*état-maJor. — Ancienne comman- 
derie de Tordre du Temple, puis de Tordre de 
Saint-Jean de Jérusalem. Le commandeur avait le 
droit de haute, moyenne et basse justice. Il tenait 
ses plaids de quinzaine en quinzaine. Aux xvii* 
et XVIII* siècles, les anciennes commanderies de 
Launay-Bidault de Sainl-Jean-eur-Indre et de la 
Ghàtre-aux-GrolIes étaient réunies à celle de 
Pretay. D'après le Tableau de la généralité de 
Tours, dressé en 1762, le revenu de la comman- 
derie et de ses annexes était, à cette époque, de 
6000 livres environ. En 1790, il était évalué à 
3256 livres pour le domaine de Pretay seul, qui 
comprenait alors trois cent trente arpents. Ven- 
due nationalement, le 14 flrimaire an II, la vieille 
demeure des commandeurs a été détruite au com- 
mencement de ce siècle. L'habitation actuelle a 
été restaurée et agrandie par l'architecte Chastel- 
gner. Elle appartient aujourd'hui à M. le comte 
Boulay de la Meurlhe, qui l'a acquise du général 
de Malroy. 

Le moulin de Baltereau, paroisse de Perrusson, 
dépendait de Fretay. Outre une somme annuelle 
de 230 livres, le fermier, d'après un bail de 1669, 
devait quatre chapons, deux oies grasses et une 
fouasse, payable le jour des Rois. 

Le flef de la Roche-Breteau relevait du com- 
mandeur de Fretay, suivant un aveu rendu, le 
9 février 1561 , par Méry Gallet, Éc. , 

La chapelle de la commanderie, dédiée à saint 
Jean-Baptiste, date de la fin du douzième siècle. 
Elle était, en dernier lieu, desservie par le Vicaire 
de Perrusson, qui y célébrait la messe une fois par 
semaine. On voit, par un état de lieux dressé en 
1769, qu'à cette époque elle était en bon état. Elle 
était voûtée et elle mesurait trente-six pieds de 
longueur sur dix-huit de largeur. Il y a quarante 
ans environ, le chœur a été démoli ; la nef a été 
convertie en servitudes. On a conservé cependant 
plusieurs colonnes avec leurs chapiteaux. 

Le chartrier de Fretay se trouve aux archives 
de la Vienne. Il forme la partie la plus considé- 
rable du fonds relatif aux Commanderies de Tou- 
raine. 

COUMANDEURS DB FrETàY. 

I. — Hugues, premier commandeur counu, est 
ci té dans des actes de 1200, de 1208 et de 1211. 

II. — Jean de Boulay (ou Berlay), 1223. 
in. — Jean Le Picquart, 1231. 

IV. — Savary de Sonnay, 1246. 

V. — Gerbert d'Aubouyn, 1265. 

VI. — Jean de Souday, 1272. 

VII. — Jean de Nouay, 1292. 
Vin. — Geoffroy de Charnay, 1295. 

IX. — Audebert de la Porte, 1303. 

X. — Jean de Sainte-Gemme, 1817. 

XI. — Jean Trotet, 1336-37. 
Xn. — Jean de Breban, 1339. 
XIII. — Pierre de la Porest, 1865-85. 
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XIV. — Philibert de Naillae, i391. U derint 
grand-prieur d'Aquitaine, puis grand-maître de 
son ordre et mourut en 1421. Il était fiU de ?é- 
richon de Naillae, vicomte de Bridiers, seigneur 
de Blanc. 

XV. — GeofiTroy Goheau, 1399. 

XVI. — Hélion de NaiUac, 1424. — Il était fils 
de Guillaume de NaiUac, vicomte de Bridieu, sé- 
néchal de Saintonge, et de Jeanne de Turpin. 

XVII. ' Nicolas Guérin, 1431. 
XVUI. — Bertrand de Gluys, 1444. 

XIX. — Jacques Provost, 1446. 

XX. — Jean de la Rochefoucaud, 1484. 

XXI. — Regnaud Isoré, 1531. 

XXII. — François Séjourné, 1547. 
XXIII.'» Pierre Peloquin, 1559. 

XXIV. — Jacques de Brossin de Messars, 1594, 
1634. V. Brossin, 

XXV. — Pierre de Bonssay de la Tour, 1634, 
1660. — Il était fils de François de Boussay, Éc. i 
seigneur de la Tour-de-Charrais, et de Louise de 
la Bodiniëre. 

XXVI. — René de Sallo de Semagne, 1660-86. 

XXVII. — Jacques de Voyer de Paulmy (1687), 
capitaine de la galère Santo-Pietro, commandeur 
de Saint-LÔ d'Angere et receveur du trésor com- 
mun du g^nd-prieuré d'Aquitaine. 

XXVIIÏ. — Laurent de Martel, 1717, 1724. — Il 
était fils de Charles de Martel, seigneur de Darcé, 
en Poitou, et de Suianne de Landrepouste. 

XIX. ' Philippe de Lhemery de Choisy, 1724. 

XXX. — Léon-Hyacinthe Lingier de Saint- 
Sulpice (1769-90), commandeur d'Artins, ancien 
capitaine des galères et conservateur du trésor de 
l'ordre. 

Archives de 1% Vienne, H, 3. — Bibl. de Toon, manui- 
eriU n*«l2l2, 1317. — Bibl. naUonele, Geignèrei, 678. » 
Areh. d'L-et-L., C, 346; G, ^i lettre* patente*, 439; 
Bien* nationaux. — Laine, Archive» de la noble**e de 
France, V, généal. Brosein. — D. Hoaiseaa, XVIII. — 
Dafoor, Diction, de Varrondiuement de Loche*» II, 289. 

— Rôle de* fief» de Touraine. — Beauchet-FiJleau, Dic- 
tion de* familU* de Vaneien Poitou, I, 433 ; II, 370, 826. 

— La Chesnaye-dee-Bois et Badier, Diction, de la no- 
ble*ae, XiV, 791. — Vertot, Hi*t. de» chevalier» de 
SaifU'Jean de Jéntaalem, VII. 

Fretay (le Petit-), ou Aireau-de-la- 

Barletière» c** de Loches. — Parvxis Fre- 
ieiuB, 1373. — Ancienne dépendance de Fretay. 
Il est cité dans des actes de 1373 et de 1600. — 
(Archives de la Vienne, H, 3. — Arch. d'I.-et-L., 
Htrei de Fretay.) 

Fretay» ancien fief, situé dans le bourg de 
Manthelan. — Il est cité dans un acte du zvii* 
siècle. — (Arch. d*I.-et-L., titres du Liget. — 
Rôle des fiefs de Touraine.) 

S^retay, ou S*erté, vil., c-» d'Orbigny, 
20 habit ^ f)retay, ajmd Orbigne, 1208 (charte 
de Viileloin). — Ferti, carte de Cassini. ^ An- 
cien fief, relevant de Montrésor. En 1205, Geof- 
froy de Palluau, seigneur de Montrésor, Ma- 



thilde, sa femme, et Bouchard, son fils, dminè- 
rent deux tiers du fief de la dîme de Fretay à 
l'abbaye de Viileloin, l'autre tien à Tabbaye 
d'Aiguevive. A cette époque, le domaine et la 
dtme de Fretay appartenaient à Quarin Agnlen?, 
qui en avait pris possession après la mort de Re- 
naud Barbillon et de son fils Raoul. L'année sui- 
vante, Guarin Agulens et Aalis, sa femme, donnè- 
rent deux tiers de la dîme k l'abbaye de Cormery, 
l'autre liera à Pabbaye d'Aiguevive. Celle dona- 
tion fut approuvée par le seigneur de Montrésor 
et par Tarchevéque de Toura. — En 1590-1006, 
le flef de Fretay était possédé par Georges de Gi- 
gogne, Éc; — en 1740-78, par Louls-GaStan 
de Gigogne. — (Areh. d'I.-et-L., B, 133, S2S; 
Râle des 20**. — D. Housseau, V, I89S; VI, 3301, 
221 1 ; XIII, 1 1044 bis. — Archives de Loir-etrCber, 
titres d'Aiguevive. — Bibl. nationale, Galgnàres, 
678.) 

B*retière (le lieu de la) paroisse de Neu- 
ville. •— Il est cité dans une charte de 1250. — 
(Areh. d'I.-et-L., charte de Marmoutier.j 

Fretières (les), f., c** de Francueil. — 
Fretières, carte de Cassini. 

XTretUIère, (la)> f*> c** de Saint- Avartin. 

S^etonnerle (la), f., c* de Cussay. — 
Fertonnerîe, carte de Tétat-major. 

Fretonnlère (la), f., c-* de Crissé. — 
Hôtel de la Fretonnière, 1367. — F\retonnière, 
carte de Cassini. — Ancien fief, relevant de 
Crissé. En 1367, il appartenait à Jean Preton, 
suivant un aveu rendu à l'archevêque de Tours 
par Guy Turpin, seigneur de Crissé. -* {CartU' 
laire de l'archevêché de Tours, 363-70.) 

Freuillets (les), ou S*eulU6t0, f., c-* 

de Rilly. — Les FreuiÙets, carte de Cassini. 

Freorie (la), vil., c* de Nouans. 

S^riandière (la), f., c^ de Perrières-Lar- 
çon. — Friandière, carte de l'état-major. — Par 
ordonnance royale du 15 novembre 1826, elle fut 
détachée de la commune de Betz pour être réunie 
à celle de Ferriëres-Larçon. Elle relcTail de la 
chàlellenie de Sainte-Julitte et appartenait, eu 
1456, à Adam d'Azay, seigneur de la GeUe-Draon : 
— au zvin* siècle, à la famille de Préville. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 23. — Plan cadastral. — But- 
tetin de la Soc. archiol. de Tour. (1868), p. 143.) 

B*ri0he8 (les), f., c** de CharentlUy. — 
Friches, carte de Tétat-maJor. — Ancien fief, re- 
levant de Poillé. — (Arch. d'I.-et-L., titres de 
Charentilly.) 

S*riche8 (les), c* de Chisseauz. V. Char- 
vière. 

Friches (les), f., c«* de Cléré. 

Friches (les Grandes et Petites-), f., c** de 
Saint-Laurent-en-Gatines. 

B*ri6he8 (le bois des), c^ de Vallèras. 
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», troisième abbé de Cormery» 
succéda à Alcuin vers 804. Il obtint de Louis le 
Pieux et du Chapitre de Saint-Martin, l'autorisa- 
tien, pour son monastère, d'élire ses abbés. La 
charte portant cette autorisation fixa à cinquante 
le nombre des religieux de Cormery. Fridegise 
eut pour successeur Jacques, vers 831. — [GoUia 
ehristiana, IV, 597; XIV. — Carlulaire de 
Cormery. — Mém, de la Soc. archêol. de 
Tour., IX, 213.) 

BMgaudS (le bois des], C* de Vou. 

Ii*rileiuse, f., c" de Salnt-Cyr-du-Gault 
(Loîr-et-Cher). — Frileuse, carte de Cassini. — 
Ancien fief, relevant du Plessis-Auzouer, à foi et 
hommage-lige. Bo 1716, il appartenait à Henri 
Chateigner; — • en 1737, à Jean Chateigner; — en 
1779, à André-René Mayaud, Éc, contrôleur or- 
dinaire des guerres. — (Arch. d'I.-et-L., E, 119. 
-^ Registres de Saint-Étienne de Tours, 1779. — 
Bûle de$ fiefs de Touraine.) 

SUllière, ou Filliôre (la), f., paroisse 
d'Esvres. — Ancien fief, relevant du château de 
Uontbazon. En 1781, il était annexé au fief de la 
Rochefarou. — (Arch. d'I.-et-L., E, 323.) 

Frlllière (la), f. et chat., c" de Genillé, — 
FrUlire, 1688. — Frillière, carte de Cassini. — 
Ancien fief. En 1580, il appartenait à Jean de 
Machefert; — en 1598--1627, à Jacques de Mâche- 
fert; — en 1629, à Jean de Machefert; — en 1645, 
àHippoIyte de Machefert; — en 1664, à Jérôme 
de Machefert; — en 1683, à Charles de Mâche- 
fert, capitaine des chasses de la forêt de Loches; 
— en 1699, à Jean de Machefert, qui, par acte du 
16 mars 1700, vendit ce domaine aux Bamahites 
de Loches. Ceux-ci, à la date du 28 mars 1719, 
le cédèrent aux religieux du Liget, sur lesquels 
il fut vendu nationalement, en 1791, pour 15,200 
livres. On voyait dans le logis Beigneurial une 
chapelle qui avait été bénite en 1710, par Nicolas 
firinaolt, curé de Saint-Germain. — (Arch. d'I.- 
et-L., E, 96, 135, 137, 139; Biens nationaux; 
iilres du Liget.) 

Frillière (la), vil., c" de Vouvray, 33 
habit. — FriUière, carte de Cassini, — Ancien 
fief, relevant de la châtellenie et de la prévôté de 
Vouvray. En 1568, il appartenait à Guillaume du 
Porray; — vers 1570, à la famille Moreau; — 
en 1639f & la veuve de Pasquier Marteau et à 
Denis Marteau; — en 1750, à Mathieu Duchamp, 
conseiller du roi au bailliage de Tours, qui ren-* 
dit aveu le 1*' juin. La collégiale de Saint-Martin 
possédait divers terrains dans ce village, au zvi* 
siècle. — (Arch. d'I.-et-L., prévôté d'Oë — Rôle 
des fiefs de Touraine. — Bibl. de Tours, fonds 
Lambron, Châteaux et fiefs de Touraine.) 

Frillière (le ruisseau de la). — - Il prend 
sa source près de la Frillière, c°* de Genillé et se 
Jette dans l'Indrois, près de la Roche. 

Frillouses (le lieu des), près de la Por- 
cherie, e** de la Gbapelle-Blancbe. 



Frijnonière (la), f., c** d'Assay. 

Fripe (étang de la), c** de Manthelan. 

Fripière (la), f., c" de Saînt-Paleme. — 
Fripière, cartes de Cassini et de l'état-major. 

Friponnière (la), c" de Betz. V. PMHp^ 
ponière. 

Frippières (les), vil., c** de Chaumussay, 
33 habit. — Philippières, 1700. — Phelippière, 
carte de Cassini. — Il relevait censivement du 
fief de Chaumussay. — (Arch. d'I.-et-L., E, 23.) 

Friquet (le bois), c" de Paulmy. 

Frise (la), c"* de Nazelles. V. Lassefrise. 

Frison (le lieu de), c"' de Marcllly-snr- 
Vienne. — Ancien fief. Il est cité dans une charte 
du XI» siècle. — [Cartulaire de Noyers.) 

Frizon de Blamond (Simon-Nicolas), 
docteur de Sorbonne, chanoine de l'église de 
Reims, fut nommé abbé de Beaulieu en 1722, en 
remplacement de Joseph-Jean-Baptiste Quinot, 
démissionnaire. Il donna sa démission en 1745 
et eut pour successeur Nicolas Parchappe de 
Vinay. — (Arch. d'I.-el^L., titres de Beaulieu, 

— Gallia ehristiana, XIV, 287. — Mém. de la 
Soc. archéol. de Tour., IX. — Etat de la France 
(1727), p. 663.) 

Frizon de Blamond de Belleval 

(Augustin-Armand), chanoine de Reims, fut 
nommé abbé de Rangerais en 1724, en remplace- 
ment d'Étienne-Suzanne-Nicolas do la Ghàtei- 
gneraie, décédé. Il eut pour successeur, en 1773, 
Simon Fremyn de FonteniUes. — (Arch. d'I.-et- 
L., titres de Baugerais et de Villeloin. — Gallia 
ehristiana, XIV. — Mém. de la Soc. archéol, 
de Tour., IX.) 

Frogecds (les), ham., c** d*Azay-le. Ri- 
deau, 13 habit. — Frogeais, carte de rétat-migor. 

— Ancien fief. En 1684, il appartenait à Vincent 
Baslard. — (Arch. d'I.-el-L., E.) 

Frogerie (-la \ ou Frugerie, ham., c*« 
de Bosséo, 10 habit. — Frogerie, cartes de Cas- 
sini et de rétal-major. 

Frogerie ( le lieu de la), paroisse de Crissé. 

— Hébergement de la Frogerie, 1367. — A cette 
époque, il appartenait ù Guy.Turpin, seigneur 
de Crissé. — (Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres 
de Varchevéché de Tours.) 

Frogerie (la), f., c** de Marcilly-snr- 
Maulne. 

Frogerie (la), et la PetiLte-Froge- 

rie, f., c** de Neuvy-Roi. — Frogerie, carte de 
l'état- mi^ or. — Elle relevait censivement de la 
prévôté d'Oë. — (Arch. d'I.-et-L., prévôté d'Oë.) 

Frogerie (la), f., c» de Sorigny. — Fro- 
gerie, carte de Cassini. — Au xvii* siècle, il y 
existait une chapelle dont le titulaire, présenté 
par le seigneur de Montbazon, était nommé par 
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l'archevêque de Tours. — {PouUU de l'arehevê" 
ché de Tours (1648), p. 48.) 

9*rogerie (la), f., c" de Veigné. — fro- 
gerie, carte de Cassini. — Elle fui vendue natio- 
nalemenl, le 26 messidor an IV, sur les princes 
de Rohan, émigrés. — (Arch. d'I.-eUL., Biens 
nationatix,) 

S*rogerle (la), f., c" de Vllliers-au-Boîn. 

]Prolde-Veaux (le lieu de), près de la 
Bomellière, c** de Varennes. 

ITromagerle (la), f., c** de Marray. -> 
Fromagerie, carte de Cassini. — Ancien fief. — 
{Râle des fiefs de Touraine,) 

Fromageon, c"* de Pont-de-Ruan. V. la 
Fosse, 

ITromaget (le lieu de), ou IPourma- 
get, paroisse de Beaumont-en-Véron. — Ancien 
fief, relevant de Beaumont, à foi et hommage 
simple. En 1542, il appartenait à Jean Besnard; 
— en 1657, à Etienne Yinet, procureur en l'élec- 
tion de Chinon. — (Arch. d'I.-et-L., E, 164, 165.) 

FromenteaUy f., c* de Villlers-en-Brenne 
(Indre). — Ancien fief, relevant de Ghâlillon- 
sur-Indre. En 1408, il appartenait à GeolTroy de 
la Celle; — en 1452, à Hector de la Jaille, qui le 
vendit à l'église collégiale de Loches. -^ (Bibl. 
Dationale, Oaignères, 678. — Arch. d'I.-etp-L., G, 
603.) 

Froxnenteau, vil., c** d'Yzeures, 45 ha- 
bit. — Ancien fief. En 1591, il appartenait à Jean 
de Ifenou; — en 1652, à Marie de Menou, veuve 
de Jean de Meaussé; — en 1653, à Louis Bona- 
my. Il passa ensuite à la famille de Nesdes. — 
[Râle des fiefs de Touraine. ~ Arch. d'I.-et-L., 
E, 91. — Preuves de Vhisloire de la maison de 
Menou, 75.) 

B'roinenteaux (les), f. et étang, c" de 
Cangy. — Fromenteaux, carte de l'étal-major. 
•» Les Fraumentaux, carte de Cassini. 

Fromenteaux (le lieu de), près de 
Champchévrier, c"" de Cléré. 

Fromenteaux (le lieu des), près de 
THerpinière, c"* de Savigny. 

From.entière (la), f. et moulin, sur le 
Douay, c"* de Huismes. — Fromenlière, cartes 
de Cassini et de l'état-mijor. 

Froxnentières» t, c** de Chinon. — Fro" 
m^ntière, carte de l'état-major. — Ancien fief, 
relevant du château de Chinon. Il a fait partie de 
l'ancienne paroisse de Saint-Louans. En 1408, il 
appartenait à Jacques de Verneuil, Éc; — en 
1431, à N. de Coesmes, du chef de sa femme, 
Isabelle de Verneuil; — en 1436, à Jean du Mas; 
->- en 1623, à Galizle Malherbe, procureur au 
Parlement; ^ en 1684, à Félix Deshayes; — en 
1715, à Maro-René-Alexifl de Valory, chev., sei- 
gneur de Destilly. •- (Bétaneourt, Noms féodaux, 



II, 600. — D. Housseau, XIV. — Arch. d*I.-e(-L., 
C, 654.— Bibl. de Tours, fonds Lambion do 
Lignim, Châteaux et fiefs de Touraine.) 

Fromondière (le lieu de la), ou Fre- 
mondière, ou Aitre-de-la-Tour» pa^- 

roisse de Saint-Paterne. — Il relevait du fief du 
Chêne. En janvier 1250, Pierre Malet, chev., ven- 
dit à l'abbaye de la Clarté-Dieu une rente qui lui 
était due sur ce domaine par Jean de Nourai. — 
(Arch. d'I.-et^L., G, 257; chartes de la aarté- 
Dieu. — D. Housseau, Vil, 2994.) 

Fronteaux (les), f., c** du Petii-Pressi- 
gny. — Fronteaux, carte de Cassini. 

Frotalre» Frotier, ou Fortin» abbé 

de Saint-Julien, fut élu archevêque de Tours en 
957 (en 959 d'après Maan), en remplacement de 
Joseph. U mourut en 960 (en 962 d'après Maan} 
et eut pour successeur Hardouin. •— (Iban, S. et 
metrop, eccUsia Turonensis, 74. -* M. Marteau, 
Le paradis délicieux de la Touraine, II, 1 H . 
-—Bibl. de Tours, manuscrit n« 1234.^ChaImel, 
Hist. de Tour., III, 449. ^ GaUia chrisliana, 
XIV. — Mém. de la Soc. archéol. de Tour., IX. 
-» D. Housseau, XV, 95.) 

Frotterie^(la), f., c*« de Chanceaux-aur- 
Choisille. 

Frou, ou Fron» vil., c*< de Langeais. — 
Le Frou, carie de Cassini. 

Frou (le), c* de Rochecorbon. V. Champ- 
Long. 

Frouarderle (la), f., c** de Monthodon. 

— Ferouarderie , carte de l'état •major. -^ 
Frouarderie, carie de Cassini. 

Froûe (le lieu de la), paroisse de Saint-Cyr- 
sur- Loire. — Il relevait du fief de Chaumont, 
suivant des déclarations féodales des 24 mars 
1510 et 6 décembre 1773. — (Arch. d'I.-et-L., G, 
394.) 

Frouterle (le lieu de la], paroisse de 
Saint-Paterne. — Il relevait de la prévôté d'Oë, 
suivant un bail à rente du 14 Juin 1460. — (Arch. 
d'I.-et-L., prét)d/ë d'Oc.) 

Frouti (le lieu de), près de la levée du 
Vieux-Cber, C* de Bréhémont. 

Froynlère (le lieu de la), ou Froniôref 
paroisse de Clvray-«ur-E8ves. — U relevait de 
Maulay et appartenait, en 1835, à Aimery de 
Billy ; — en 1461, à Jean Le Maire. — (D. Hous- 
seau, ZII, 5949, 6015. — Cartulaire de Vatrehe- 
véché de Tow*s.) 

Fruchaud (Félix-Pierre), né à Trémen- 
tines (Maine-et-Loire), le 30 juillet 1811, fit ses 
études au collège de fieaupréau et au séminaire 
d'Angers. Vicaire à Segré, puis à Saint-Maurice 
d'Angers, en 1837, curé de Saint-Nleolas de 
Saumur, en 1841, il fut nommé vicaire-général à 
Angoulémeen 1842. Par décret du 80 Juillet 1859, 
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il fut appelé ou siège épiscopal de Limogea, pois, 
par un autre décret du 30 fleptembre 1871, à l'ar- 
chevèché de Tours. Son installation eut lieu le 
6 décembre. Il mourut à Tours le 9 novembre 
1874 et fut inbumé dans la cathédrale, au pied de 
l'autel de la chapelle Salnt-Lidoire. Son oraison 
funèbre fat prononcée par M«' Freppel, évoque 
d'Angers. Mv Fruchaud était chevalier de la Lé- 
gion d'honneur (décret du 29 août 1859], prélat 
de la maison du pape, comte romain, assistant au 
troue pontifical, et chanoine d'honneur de Li- 
moge, d'Angers, de Cambrai et d'Augoulôme. 
Excellent administrateur, doué au plus haut de- 
gré des vertus sacerdotales, aimé de son clergé 
auqnel il témoignait en toute circonstance la 
bienveillance la plus affectueuse, ce vénérable 
prélat a laissé dans le diocèse les plus vifs 
regrets. 

Dans les derniers jours d'octobre 1876, un mo- 
nument, exécuté par M. Damien, sculpteur à 
Tours, a été placé sur sa tombe. Ce monument a 
été sculpté dans un bloc de marbre de Carrare, 
donné par le gouvernemenU M»» Fruchaud est re- 
présenté dans l'attitude de la prière , le visage 
tourné vers Tau tel de la chapelle. Autour de son 
portrait on lit l'inscription suivante, en carac- 
lères du xin* siècle : 

f Hic jacel venerabilis in Chrislo Felix^ 
Peints Fruchaud, Turonensis eccleH» archie- 
piscopus, olitn Lemomcensis episcopus, qui 
non recu$anê laborem immaturam mortem 
obiit IX* die novembris anni mdccclxxiv, aetatiê 

tum LXÏY. 

Une autre inscription, placée au pied du mo- 
nument, indique que cette tombe a été élevée par 
des fidèles des deux diocèses (Tours et Limoges) 
successivement administrés par M'' Fruchaud : 

BXRB ICBftElfTI FILII IX UTRAQUB DIOCOBSX LUSSIfTES 

POBUXBB. 

Sur la mâme manament on voit les armoiries 
du défunt : I/or, à deux branches, Vune de 
chêne, l'autre de laurier, toutes deux de sino^ 
pie, posées en sautoir et cantonnées de quatre 
croisetles de gueules, — Devise : Simpliciler et 
confiderUer, 

Le tombeau a été inauguré le 3 novembre 1876, 
par Me Golet, archevêque de Tours. 

M^ Fruchaud a publié soixante-quinze mande- 
ments comme évèque de Limc^es, — dix*sept 
lettres pastorales comme archevêque de Tours — 
et une allocution prononcée dans l'église de 
Beaupréau, à l'occasion de la translation des 
restes de M. U, Loir^Mongazon, Angers, Ba- 
rassé, 1866, in-4*. 

Journal dTndre-et'JLoirt da 10 novembre 1874. — 
Semaine reliçieme du diocéte de Tovra de novembre 
1874 «t A novembre 1676. — C. Port, Diction, hittoriqve 
et çéogr^tkique de Maùtê-eULoire, H, 215. — Oraiion 
funibr^ de Àfyr Fmehaud, par Algr Freppel, évêqM 
d'Angvrs, Barasté, Angsn, iB-8* de 24 peget . 



BVragerle (le lieu de la), paroisse de Saint- 
Étienne-de-Chigny. — Ancien fief, propriété du 
prieuré de Sainl-Céme. 11 est cité dans des actes 
de 1437, 10 mai 1440 et 1585. — (Arch. d'I.-et-L., 
prieuré de Saint-Céme.) 

S^rugerle (la), ham., c* de VUledômer, 
13 habit. 

Fuannerie (la), f., c*« de Vernou. 

S*ublaux ( le lieu des), c** de Civray-sur- 
Cher, près du chemin de la Vallée-de-Mesvres aux 
Touches. 

Facliard (la), f., c-» de Chezelles. 

Faga. V. la Fuie, c- de Saint-Avertin. 

Fuie (la), ham., c- de Ballan, 11 habit. — 
Fuie, carte de l'élat-major. — Bn 1666, Gabriel 
Laurenceau était qualifié de sieur de la Fuie. — 
(Registres d'état-civil de BaUan.) 

Fuie (le lieu de la), près de la Gomman- 
derle, c"" de Brizay. 

Fuie, ou Fuye (la), f., c"« de Chinon. — 
La Fuye, ou Villiers, xiii» siècle. — La Fuye, 
carte de l'état-major. — Ancien fief, relevant du 
château de Chinon et de l'abbaye de Turpenay. 
Au commencement du xui* siècle, il fut donné à 
l'abbaye de Turpenay par Mathieu Anguille. Vers 
1559, il appartenait à Claude Bottereau, Éc, qui 
fit fortifier le logis seigneurial; — en 1666, à 
Pierre Bottereau; — en 1753, à Anne de Bon- 
nard, veuve de Joseph Bottereau, Éc. — (Arch. 
d'I.-et-L., Rôle des 20*'; litres de Turpenay et 
de Pommiers-Aigres, — Goyet, Nobiliaire de 
Touraine,) 

Fuie (la), ou Fuye, f., c»* de Gouesme. — 
La Fuye, cartes de Gassini et de Tétat-major. 

Fuie (la), ou Fuye, f., c" de Courçay. — 
Manoir de la Fuye, xvi* siècle. — Par testament 
de 1328, Foulques, dit Oraffln, fonda dans l'église 
de Saint-Martin de Tours la chapelle de Saint- 
Jacques-la-Catu et donna à la collégiale, pour 
cette fondation, le domaine de la Fuie. — (Arch. 
d'I.-et-L., fabrique de Saint-Martin.) 

Fuie (la), f., c"* d'Épeigné-les-Bois. 

Fuie (la), f., c* de Francueil. — En 1523, 
elle appartenait à Thomas Bohler, seigneur de 
Chenonceau. — (C. Chevalier, Hist, de Chenon" 
ceau, 76, 168.) 

Fuie (la), f., c" de Larçay. — Elle fut ven- 
due nationalement, le 25 brumaire an III, sur le 
duc d'Aiguillon, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., 
Biens nationaux») 

Fuie, ou Fuye (la), f., c* de La Riche. — 
La Fuye, alias la Poterie, 1321, 1329, 1508, — 
La Fuye, carte de l'état-mejor. — Elle fut don- 
née au Chapitre de Saint-Martin de Tours, en 
1429, par Jean Blanchard, un des vicaires de la 
collégiale. A cette époque, on y fabriquait de la 
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poterie et des tuiles. Elle fut vendue national e- 
ment le 21 décembre 1791, pour 26,000 livres. — • 
(Arch. d'I.-et-L.y prévâU de la Varenne; Biens 
nationaux.) 

B^uie, ou la Fuye» vil., c" de Ligré. — 
La Fuye, carte de Gassini. — Ancien flef. En 
1687, il appartenait à Jean David; — en 1763, à 
Marie-Anne Drouin de Beauvais, veuve de Jac- 
ques-Philippe Ragonneau. — (Arch. dl.-et-L., E, 
157. — Registres d'étatKÛvil de Richelieu. — 
RéU des fiefs de Touraine,) 

Baille, ou fuye (la), f., c"* du Louroux. 

fuie (bois de la], C* de Marçay. 

Bhxie, ou S*uye (la), ham., c* de Marigny, 
13 habit. — Domus de la Fuye, 1442. — Fuye- 
de-Nancré, ivn* et xviii* siècles. — La Fuye, 
carte de l'état-major. — Fuye-de-Nancré, carte 
de Gassini. — Ancien fief, relevant de la Tour- 
Ballan, à foi et hommage-lige, une paire de ganls 
blancs et vingt sols de loyaux aides. Aux xiv*, 
XV* et XVI* siècles, il appartenait à la famille de 
la Jaille. Il passa ensuite dans la famille de Re- 
migeoux, qui le posséda jusqu'à la Révolution. 
Le 16 septembre 1760, Marie lUe, veuve d'Etienne 
de Remigeoux, Éc, rendit hommage pour ce ûef 
& François de la Motte de Montberard, seigneur de 
la Tour-Ballan. François de Remigeoux, chev., 
seigneur de la Fuye-de-Nancré, comparut à l'as- 
semblée électorale de la noblesse du Poitou, en 
1789. 

Arch. d'I.-etrL., E, 166, 167, 168, 169. — Mém. de la 
Société des antigiiaire» de V Ouest (1858-59), p. 525.— 
Bibl. de Toun, fonds Stlmon, Paroiues et familles de 
Touraine, — Lhermite-Soulien, Bist, de la noblesse de 
Touraine. — Goyet, Nobiliaire de Touraine, 

Fuie (la), f., C* de Monts. — La Fuye, 
carte de l'état-major. 

S*Uie (la), f., c" de Perrusson. — Le 10 juil- 
let 1680, Madeleine Ghaspoux, veuve de Jean 
Bochart de Ghampigny, la vendit à Louis de Ba- 
raudin. — (Arch. d'L-et-L., C, 602.) 

Wde (le lieu de la), c"* de Rilly. — Les 
Fuyes, carte de Gassini. — Il relevait du flef de 
Douce, suivant une déclaration féodale du 31 mars 
1732. — (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des cens et 
rentes de l'abbaye de Noyers.) 

S*ule (la), f., C* de Rivière, près du bourg. 
— La Fuie, carte de l'état-major. 

WvXBf ou Fuye (la), f., C* de Sache. 

S*uie (la), C* de Saint-Benoit. Y. Gatines. 

Xi*aie (la), ou B'uye» ham., c"* de Saint- 
Denis-hors, 18 habit. — Fuye-en-Chandon, 
1523. — (Arch. d'I.-et-L., G, 634.) 

IPule (la), f., c»* de Sainl-Pierre-des-Corps. 

Fuie (la), f., c** de Saint-Quentin. V. Fuie- 
do-Champeigne, 
WdB (le lieu de la), c^ de Saint-Senoch. — 



Il relevait du Plessis-Savary (1680). — (Arch. 
dl.-^t-L., C, 602.) 

Shxie (la), f., c" de Tauxigny. — La Fuye, 
cartes de Gassini et de l'état-major. — Ancien Ûef. 

— {Rôle des fiefs de Touraine.) 

S'oie (la), ou B*aye, ham., c** de Vil- 
laines, 15 habit. — La Fuye, cartes de Gassini 
et de rétat-msjor. 

Fuie (la), ou Fuye, f., €■• de biVllle- 
aux-Dames. 

Fuie (la), ou Fuye» vil., c** de Vouvray. 

— La Fuye, carte de l'état-major. — La collé- 
giale do Saint-Martin possédait un domaine dans 
ce village. — (Arch. d'I.-et-L., prévôté d'Oë.) 

S^uie^de-Oliaxnpeigne (la), f., c**d6 

Saint-Quentin. — Fuye^e-Champeigne, cartes 
de Gassini et de l'étatr-mjgor. — Ancien fief, rele- 
vant du Plessis-Savary. En 1529, 11 appartenait i 
Guillaume Portier; — en 1599, à Henri et Ch&rlcs 
Portier; — en 1685, à Henri Piozet. — (Arch. 
d'I.-et-L., titres de Saint-Qttentin et de la Bour- 
diUière.) 

Fuie-de-Glianteloup (la), f., cr ds 

Jaulnay. — La Fuye, carte de Gassini. — Ancien 
flef. En 1559, il appartenait à René Lhuilller. Par 
la suite, il a été possédé par les familles do Re- 
migeoux, de Bueil et Bouin de Noire. —(Archives 
de la Vienne, E, 37. — Arch. dU.-el-L., B, 168. — 
Conférence de la rédaction de la coutume de 
Touraine, — Registres d'état-ci vU de Jaulnay.) 

Fuie-de-Olianteloup (lacroixde la),c'' 
de Marigny, prôs du chemin du ChiUou à Leigné. 

Fuie-de-Corviers (la), c"* de Lozillé. 
V. Corviers. 

Fuie-de-OourceUes (la), cM de Cour- 
celles. V. la Tannerie, 

Fuie-de-la-Houdinière (la), f., cf* 
de Gh^teau-la-ValUère. — La Fuye^ cartes de 
Gassini et de l'état-miyor. 

Fuie - de - Saint - Biaise (la), ou 
Fuye, f., c" de Gourcoué. — Fuye-de^int- 
Biaise, carte de l'état-major. 

Fuie-de-Saiut-Blalse (laj, c-* de 
Lusé. V. Biaise (Saint-J, 

Fuie-de-Vaux (la), f., &*• do Saint*- 
Maure. 

Fuie-en-Oliandon (la), c^ de Saint- 
Denls-hors. V. Fuie, 

Fuie-Poitevin (la), ou Foye, t, c*« 

de Yemeuil-le-GhAteau. — Puye-de-Poitevin, 
carte de l'état-major. — La Fuye, carte de Gas- 
sini. — Ancien fief. En 1737 , Il appartenait à 
Hélène Le Hayer. Il fut vendu natioiuîlamaot, eo 
1793, sur N. Ruzé d'Efflat, émigré. — (Arch. d'I.- 
et-L., E, 127; Biens nationaux.) 
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Fale-Vaugnérln (la). V. Vauguérin, 
c'» de Trogues. 

Foies (les), f., c" de Parçay-gur-Vienne. — 
Les Fuyei, carte de Cassini. 

Famée (Adam), seigneur de Genillé et des 
Roches-Sain l-Quen tin, né à Tours vers 1430, était 
fils de Pierre Fumée, receveur des deniers com- 
muns de cette ville. Il étudia la médecine à 
HoQtpellier et fut le premier médecin des rois 
Charles VU et Louis XI. En 1492, il fut nommé 
garde des sceaui, en remplacement de Guillaume 
d« Rochefort. Il mourut à Lyon au mois de no- 
vembre 1494, laissant plusieurs enfants, entre 
autres Adam, deuxième du nom, maître des re- 
quêtes, Hardouin, abbé de Beaulieu, et Antoine, 
seigneur de Genillé, chanoine de l'église de 
Tours. -~ (P. Anselme, HiaL génial, de la mai^ 
ton de France, VI, 422. — Chalmel, Hist. de 
rowr., IV, 189.) 

Fumée (Hugues), né à Tours, fut nommé 
abbé de Beaulieu, le 5 Juin 1485, en remplace- 
ment de Jean, décédé. Il mourut le 12 août 1494 
el fut inhumé dans l'église abbatiale, près du 
tonibeau de Foulques-Nerra. — (Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Beaulieu, — Gallia 
ehristiana, XIV. — Mém, de la Soc, archéoL 
de Tour., IX, 175.) 

Fumée (Hardouin), chanoine de l'église do 
Paris, fui nommé abbé de Beaulieu, le 20 août 
1494, en remplacement de Hugues Fumée. 11 
mourut le 7 octobre 1521 et eut pour successeur 
Jean de Bourdeilles. Il était fils d'Adam Fumée, 
garde des sceaux, seigneur de Genillé et des 
Roches-Saint-Quentin, et de Jeanne Pellorde. — 
(P. Anselme, Hist. génial, de la maison de 
France, VI, 422. — Bibl. de Tours, fonds Sal- 
mon, titres de Beaulieu. — Gallia Christiana, 
XIV. — Mém, de la Soc. archéol, de Tour,, IX, 
175.) 

B*umée (Antoine), doyen de l'église de 
Toars, succéda à Jean de Lenoncourt en 1512 et 
eut pour successeur, en 1513, Martin de Beaune. 
II était fils d'Adam Fumée, seigneur de Genillé et 
de8 Roches-Saint-Quentin, et de Thomine Ruzé. 
— (P. Anselme, Hist. génécU, de la maison de 
France, VI. — Mém, de la Soc. archéol. de 
Tour., IX, 336. ~ Bibl. de Tours, fonds Salmon, 
titres de l'église de Tours,) 

Fumée (Antoine), seigneur de Biandé, 
conseiller au Parlement (1536), second président 
au Parlement de Bretagne (1563), maître des 
requêtes (29 mars 1567], naquit en 1511, au châ- 
teau des Roches-Saint-Quenlln. Il était fils 
(l'Adam Fumée, deuxième du nom, et de Cathe- 
rine Burdelotril mourut & Lyon en 1587. On a de 
lui les ouvrages suivants : Les histoires d'An- 
toine Fumée, ehev., seigneur de Biandé, Paris, 
Nicolas Chesneau, 1574, 1588, in-f». — Panégy^ 
Tique pour la bienvenue et retour du tris-^hr^ 



tien Henry, roi de France el de Pologne, Paris, 
Nicolas Chesneau, 1584, in-8*. — (P. Anselme, 
Hitt. généal, de la maison de France, VI. — 
Chalmel, Hist, de Tour., IV, 191. — l5. Hous- 
seau, XXIII, 296, 315.) 

Fumée (Nicolas), fut nommé abbé de Beau- 
lieu au mois d'août 1584, en remplacement de 
Nicolas de Tiercelin d^Appelvoisin, décédé. Il 
mourut & Chartres le 28 mars 1593. Son corps, 
transporté aux Roches>Saint-Quentin , en Tou- 
raine, fut inhumé dans la chapelle appartenant à 
sa famille. — (Mém. de la Soc, archéol, de 
Tour., IX, 175. — Qallia christiana, XIV. — 
Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Beau- 
lieu.) 

Famée (Guy), abbé de Beaulieu en 1593, 
en remplacement d'Urbain de Rorthays, donna sa 
démission vers 1612. Il mourut à Loches en 1637. 
Son successeur fut François de Saint-Pastour de 
Salern. — {Mém. de la Soc, archéol. de Tour,, 
IX, 175. — OaUia ehristiana, XIV. — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de Beaulieu,) 

Fumée (Adam), seigneur des Roches^aint- 
Quentin, conseiller au Parlement (1548), fut 
nommé maître des requêtes le 28 septembre 1553. 
Il mourut le 17 octobre 1574. La Croix du Maine 
le représente comme un des hommes les plus sa- 
vants de son temps. Cependant il ne nous est 
resté de lui aucun ouvrage. Il était fils de Martin 
Fumée, seigneur des Roches-Saint-Quentin, con- 
seiller au Parlement, et de Martine d'Alais. — (P. 
Anselme, Hist. généal, de la maison de France, 
VI. — Chalmel, Hist. de Tour., IV, 193. — La 
Chesnaye-des-Bois et Badier, Diction, de la no- 
blesse, VIII. — D. Housseau, XXIII.) 

Fumée (Nicolas), frère du précédent, sei- 
gneur de la Touche, chanoine de l'église de Paris, 
évéque et comte de Beauvais, pair de France 
(1575), abbé de la Couture, du Mans, mourut à 
Chartres le 3 mars 1592. Son corps, rapporté en 
Touraine, fut inhumé dans La chapeUe des Ro- 
ches^Saint-Quentin. — (P. Anselme, Hist, gé- 
néal, de la maison de France, VI. — Chalmel, 
Hist, de Tour., IV, 194. — GaUia christiana.) 

Fumée (Antoine), frère du précédent, con- 
seiller au Parlement, puis maître des requêtes et 
conseiller du conseil privé du roi (1574); mourut 
en 1583. Il a composé trois traités de jurispru- 
dence intitulés : De eo quod interest; De substi- 
tutionibus; De conjunctionibus, et qui ont été 
publiés & Lyon, à Venise, à Cologne et à Spire. 
On a encore de lui l'ouvrage suivant : Histoire 
de la constitution du monde, contenant les 
interprétations des docteurs ecclésicutiques sur 
le premier chapitre du premier livre de Moïse, 
Lyon, 1574, in-f*. —(P. Anselme, Hist. généal, 
de la maison de France, VI. — Chalmel, Hist. 
de Tour,, IV, 193. — La Chesnaye^es-Bois et 
Badier, Diction, de la noblesse, VIII. — D. Hous* 
seau, XXIII.) 

19 
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SHimée (Martin ), seigneur de OeniUé et de 
Marly-le-Ghatel, gentilhomme de la chambre du 
duc d^Anjou, conseiller au Parlement, né vers 
1540, était flls de Martin Fumée, seigneur des 
Roches-Sain t-Quentîn, et de Martine d'AIais. On 
ignore l'époque de sa mort. Nous avons de lui les 
ouvrages suivants : Histoire générale des Indes 
occidentales et terres qui jusqu'à présent ont 
esté découvertes (traduit do l'espagnol, do Fran- 
çois Lopez de Qomara), Paris, Michel Sonnius, 
1568, in-8' (première édition, très-rare) ; Paris, 
Bernard Turrisan, à la boutique d'Aide, 1569, 
in-8*; Paris, Michel Sonnius, 1577, 1578, 1580i 
1587, in-8*. — Histoire des guerres faites par 
l'empereur Justinien contre les Vandales et les 
Qoths (traduit de Procope et Agathias), Paris, 
Michel Sonnius, 1587, in-f*. — Traité pour 
Vunùm et concorde entre ceux qui se disent 
chrétiens. Tours, M. Lemercier, 1591,in-8«. — 
Histoire des troubles de Hongrie, contenant la 
pitoyctble perte et ruine de ce royaume, et les 
guerres advenues de ce temps entre les chres- 
tiens et les turcs, Paris, Laurent Sonnius, 1594, 
in-8«; Paris, Robert Fouet, 1608, 2 tomes in-4*. 
Le même ouvrage a été publié en anglais : Lon- 
don, F. Kingston, 1600, in-f» — Du vray et par- 
faict amour, écrit ei» grec par Athéfiagoras, 
contenant les amours honestes de Théogènes et 
de Charide, de Pherecydes et de Melangenie, 
Paris, Michel Sonnius, 1599, in- 12; Paris, Da- 
niel Guillemot, 1612; Paris, veuve M. Guillemot, 
1612, in-12. — (P. Anselme, HisL généal. de la 
maison de France, VI. — Chalmel, Hist. de 
Tour., IV, 194-95. — La Ghesnaye-des-Bois et 
Badier, Diction, de la noblesse, VIII. — Qué- 
rard, Les supercheries littéraires dévoilées, I, 
24. — D. Housseau, XXIII, 315.) 

B'oinée (Jacques), seigneur de Bourdeille, 
chevalier de Malte (1607), commandeur de Cas- 
tres, était fils d'Antoine Fumée, seigneur do 
Blandé, et de Françoise du Fau. Il a publié les 
ouvrages suivants : De Vorigine, progrès, insti- 
tution et cérémonies des chevaliers de l'ordre de 
Malte, Paris, Guillaume Auvray, 1604, in-8*. — 
L'arcenac de la milice françoise, où est repré- 
sentée la reformaiion et grcûiualion delà carte 
marine du Levant, avec plusieurs instructions 
aux chefs et conducteurs d'armée pour faire la 
guerre tant sur terre que sur mer, ensemble ce 
qui dépend de l'artillerie, Paris, J. Gûrrozet, 
1607, in-8*. — (P. Anselme, Hist, généal, de là 
maison de France, VI. — Chalmel, Hist, de 
Tour., IV, 196.) 

S'uxnée (Jean-François-Armand), seigneur 
des Roches-Saint-Quentin et de Blandé, abbé de 
Conques, de Figeac et de Saint-Genouph, mou- 
rut le 80 Janvier 1712, âgé de quatre-vingt-deux 
ans. Il était fils de François Fumée, seigneur des 
Roches-Sain t-Quentin, mestre de camp de cava- 
lerie, et de Charlotte de Vernou. — (P. Anselme, 



Hist. généal. de la maison de France, VI. — 
GaUia christiana, II, 147.) 

SHunerolleSy f., c^* de Sainte-Manre. - 
Fumerolles, carte de Cassini. 

B*uxxiière8 (le Heu de), paroisse deChe- 
millé-sur-Dôme. — Fumeres, 1219; Fumièrei, 
1249 (chartes de la Clarté-Dieu). — En 1219, 
Ebbes de la Chaîne engagea sa dtme de Fumeres, 
à Raoul, curé de Sou vigne, pour la somme de 
quinze livres tournois. Dans la même anoéc, 
cette dîme passa aux mains d'une dame nommée 
Mathildo, qui la donna aux religieux de la 
Clarté-Dieu. — (D. Housseau, VI, 2483, 2985. - 
Arch. d'I.-et-L., chartes de la Clarté-Dieu,} 

Funcher. V. Fonlcher, 

X*undeta. V. Fondeltes, commune. 

Fandus Oari* V. Fontcher, 

B'urclietes. V. Fourchettes, C* de Pocé. 

B^uretrie (la), c" de Cangy. V. Fusselrie. 

Fox^onnière , ou S^irgeonnière 

(la). — Ancien fief, relevant du château de 
Ghinon. — En 1605, il appartenait à Jean Le 
Jeune, du chef de sa femme, Marie Furgeon, hé- 
ritière de Guillaume Furgeon. Son flls, Pierre Le 
Jeune, possédait ce domaine en 1665. — (Bétan- 
court, Noms féodaux, I, 538.) 

B'umeoli. V. les Fourneaux, c"* de Mari- 

gny- 
B*urneri8a, B'uxnlères, paroisses de 

Saint-Paterne et de Saint-Christophe. — En ]23i, 
Geoffroy de Brenne engagea, a l'abbaye de Mar- 
moutier, pour vingt livres tournois e( vingt se- 
tiers de blé, la dfme qu'il possédait sur ce do- 
maine. — (D. Housseau, VII, 2764.) 

B'umeriaux (le lieu des), près de l'élaDg 
de l'Ile, c** de Mazlères. 

B^useau. V. Aitre-des-Jalles. 

fuselière (la), f., c** de Bossée. 

I^usellères (les), ou I^usillères, f-, 

c" d'Ambillou. — Fusselières, carie de Cassini. 
— Ancien fief. — {Rôle des fiefs de Touraine.) 

£*U88etrie (la), f., c** de Cangy. — Fure- 
trie, 1 700. — Fessetrie, carie de l'état-major. — 
Fusetrie, carte de Cassini. — Elle a fait partie de 
l'ancienne paroisse de Fleuray. — (Registres 
d'élat-civil de Fleuray et de Cangy.) 

S*tt8tière (la), f., c"" de Mousay. — Faî- 
tière, carte de l'état-major. 

B'ntade (le lieu de la), c'« de Chambon, 
près du chemin de Chambon à Chaumussay. 

Brutale (la), f., c* de Monthodon. 

B'utaies (les). V. 2e< Fosses-Mercier, c"' de 
la Ghapelle-sur-Loire. 

Fatales ( les), f., c** de Soint-Brancbs. 
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Fntan&bre (la boire), près des Granges, 

C de Berthenay. 

Fliteail(ld lieu de), c"* d'Esves-le-Moutier, 
près do chemin de Ligueil à Saint-Flovier. 

Fuye (la Haute-), c"* de Braslou. V. Mai- 
sons-Rougea. 

Paye (la). V. Fuie, c"» de Chinon, Coues- 
îùB, Courçay, Épeigné-les-Bois, Larçay, La Biche, 
ligré, du Louroux, de Marigny, Monts, Perrus- 
ion, Rivière, Sache, Saint-Denis-hors, Saint- 
Pierre-des-Corps, Saint-Quentin, Tauxigny, la 
Ville-Eux-Dames, Vouvray. 



Fuye-Poitevln (la). V. Fuie-PoOevin, 
c'* de Verneuil-le-Château. 

7uye-de*01iaiupeigne (la), c* de 

Saint-Quentin. V. Fuit'de^Champeigne. 

B'aye-de-Nancré (la), c"« de Marigny. 
V. Fui&<ie'Nancré. 



(la), €•• de Cour- 
coué. V. Fuie-de-Sainl'Blaise, 

iFuye-Vauguérln (la), c*« de Trogues* 
V. Vauguérin, 

VXkzetrie (la), c** de Cangy. Y. Fuuetrie. 



G 



Oaatello (terra de). V. la Oalée, c*« de 

Rilly. 

OabelenrB (le lieu des), c* de Rilly, près 
du chemin de Vinay aux Mariaux. 

Q^abellerie (la), f., c"*de Sainl-Laurent- 

de-Lin. 

Qal>erle (la), paroisse de Luzillé. — An- 
cien Ûef. — {RiSle des fiefs de Touraiiie], 

Qaberot (Louis), avocat au présidial de 
Toura, originaire de Bléré, naquit dans cette 
ville à la fin du xvi* siècle et y remplit les fonc- 
tioQB de bailli. On a de lui une traduction des 
odes d'Horace et les Triomphée du roy Louis le 
Juste, sur son heureux retour de la Rochelle, 
Paria, P. Rocolet. 1628, in-8« de 8 pages. — 
(Chahnel, Hist, de Tour., IV, 197. — Almanach 
de Touraine, 1773. — S. Belianger, La Tou^ 
raine ancienne et moderne, 586.) 

Gaberot (Jean, ou François), neveu du 
précédent, né à Bléré vers 1620, était chapelain 
de I» chapelle Sain t-Jean, desservie dans l'église 
dt' Bléré. Il est qualifié de poêle excellent pai l'abbé 
ue MaroUes. On a de lui trois tragédies : Le mar- 
tyre des saints Innocents, Caton et la Mort de 
César, qui n'ont jamais été représentées. Il mou- 
rut en 1695, d'après Tabbé de Marolles, en 1692, 
d'après Chalmel. — (Chalmel, Hist. de Tour., 
lY, 197. -- Mémoires de Tabbé de Marolles. — 
.Almanach de Touraine, 1773. ^ D. Housseau, 
ÎÎIII, 376. — S. Belianger, La Touraine an^ 
cienne et moderne, 586.) 

G^bielles (les), f., c* de Sorigoy. — Go- 
bieUe$, carte de Tétat-major. 

Q^ablUère (la), f., c** de Brizay. — Les 
bâtiments étalent en ruines en 1831. 

G-abillouse (la), f., paroisse de Boussay. 
— Elle relevait censivement de l'abbaye ,de 
Preuilly, suivant une déclaration féodale de 
US4. A cette époque, les bâtiments étaient en 
ruinée. — (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des titres 
de l'abbaye de Preuilly,) 



Qabinerie (la), f., C* de Neuyy-Roi, près 
du bourg. 

QabiS (le lieu des], près de la Tour-de-Brou, 
c*^ de Faye-la-Vineuse. 

Qabletterie (la), f., c"« d'Azay-suKîher. 

Qablinerie (la), ham., C* du Pelit-Pres- 
signy, 14 habit. — Glabinerie, carte de Cassini. 

G-ablinière (la), ham., c"* de la Cell»- 
Guenand, 13 habit. — Gablinière, carte de Cas- 
sini. 

Qabliniëre (la), f., c** de la Chapelle- 
Blanche. 

Qabloterie (la), f., c"« de Truyes. 

Qablottlëres (les), ou OallM>tlère8, 

ham., c" do Vou, 10 habit. — Gablottières, carte 
de Cassini. 

QabOtte (le lieu de la), c*' dTzeures, près 
du chemin d'Yzeures à Tournon. 

Qabrais (le lieu des), près de la Ganne- 
raie, c" de la Celle-Saint-Avenl. 

G-abriel (Jacques et Louis), frères, archi- 
tectes, seraient nés à Saint-Paterne à la fin du 
xvi« siècle, d'après Chalmel. Ils acquirent dans 
leur profession une certaine célébrité. Jacques 
eut un fils portant le môme prénom, et qui suivit 
la même carrière, où il se distingua. Le château 
de Cholsy-le-Roi et le Pont-Royal de Paris furent 
construits sous sa direction. Jacques, deuxième 
du nom, mourut en 1686, laissant un fils, né en 
1667, et qui fut architecte du roi. — (Dldot, Bio^ 
graphie générale, XIX, 108. ^ Chalmel, Hist. 
de Tour,, IV, 197-98. — Larousse, Grand dtc- 
tion, universel du xix« siècle, VIII, 909. — Qua- 
tremère de Quincy, Dictionnaire d'architeo' 
(uire.) 

Qabriel de Chinon» capucin, né à Chi- 
non vers 1610, fut envoyé en mission dans la 
Perse. II s'établit à Ispahan vers 1640 et fonda, 
peu de temps après, un couvent de son ordre à 
Tauris, capitale de l'Aderbidjan. En 1670, il par* 
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tit pour le Malabar, où 11 mourut do la dyssen- 
terie le 27 juin. Il est auteur d'un excellent ou- 
vrage intitulé BekUiona nouvelles du Levant, 
ou Traité de la religion, du gouvernement et 
des couttimes des Perses, des Arméniens et des 
Gaures. Ce travail fut publié à Lyon, en 1671, 
par les soins de Louis Moréri. — (Dellon, Traite 
des maladies relatives aux pays orientaux, — 
Larousse, Grand diction, universel du xix* siè- 
de, VIII, 909. — Chalmel, Hist. de Tour,, IV, 
198-99. — Nlcéron, Mémoires pour servir à 
l'histoire des hommes illustres, XXVII, 311. •- 
Didot, Biographie générale, XIX, 109.) 

Qabrielle d'Sstrées. V. Estrées. 

Qabronnes (le lieu des), près de la Forge, 
c** de Ghambon. 

Qaby (Jean-Baptiste), né à I/>ches en 1620, 
entra dans l'ordre de TObservance et fut envoyé 
en mission dans la Sénégambie. Il s'embarqua 
au HAvre le il mars 1666. On a de lui un ou- 
vrage ayant pour titre : Relation de la Nigriiie, 
contenant une exacte description de ses royau- 
mes, avec la découverte de la rivière du Séné- 
gal, Paris, 1689, in-12. Ce missionnaire mourut 
en 1710. — (Didot, Biographie générale, XIX, 
118.) 

Qabye (le lieu de la), C* de Montlouis, 
près du chemin de Montlouis à la Ville-aux- 
Dames. 

Qacerie (la), c"* d'Auzouer. V. Gasserie, 

Qactaaux (les), ham., c*« de Draché, 14 
habit. — Qachaux, cartes de Gassini et de l'état- 
major. 

Qacbe (la), f., c** d'Athée. — Gaehe, carte 
de Gassini. 

G-acbellëre (le lieu de la), près de la 
Milletière, c* de Bossée. 

G-acbère (la), f., c*« de la Gelle-Guenand. 

— Gaeherie, 1581. — Gachère, carte de Gassini. 

— Ancien fief. En 1581, il appartenait à François 
de la Noue. •— (D. Housseau, XII, 7332.) 

Qacliet , f. , c* de Saint - Germain - sur- 
Vienne. 

G-acbetiëre (la), f., c* de Paulmy. — 
Gachelière, carte de Gassini. — Elle falsail partie, 
autrefois, de la paroisse de Ferrières-Larçon, dont 
elle fut détachée, par lettres patentes du 2 sep- 
tembre 1757, pour être réunie à celle de Paulmy, 
nouvellement créée. — (Arch. d'I.-et-L., G, 78, 

— Dufour, Diction, de Varrondissement de Lo- 
ches, II, 348.) 

Qaobetière (la), f., c"*de Saint-Ghrlsto- 
phe. — Gachelière, carte de l'état-major. 

Qaobetière (la), ou G-aobeterie, f., 
c"« de Verneuil-le-Ghâteau. — Gachelière, cartes 
de Gassini et de rétat«maJor. — Ancien fief. En 



1725, il appartenait à Alexis- Joseph Tusseau de 
Maisontiers, chev., lieutenant-colonel du régi- 
ment de cavalerie d'Oriac, marié à Aane-Fran- 
Qoise Godefrin; — en 1726, à Gabriel le Brun de 
la Brosse; — en 17 66, à Jean-Louis-François 
fiouin de Noire. Il fut vendu nationalement, ea 
1793, sur N. Ruzé d'Effiat, émigré. — (Arch. d'I.- 
et-L., Biens nationaux. — Beauchet-FUleau, 
Diction, des familles de Vanden Poitou.) 

Qacbets (le lieu des), ou la Lauri- 
nerie, paroisse de Saint-Avertin. — Il relevait 
du prieuré de Bois-Rahier* — (Arch. d'I.-et-L., 
prieuré de Grandmont.) 

Qacbonnières (le lieu des), près de 
Beauvais, C* de la Gelle-Guenand. 

G-aconneries (les), ou G-acongne- 

ries» f. , c** de Contlnvoir. — OacongnerisSf 
carte de l'état-major. 

Qada£ré, ou Qondafré (le lieu de), 
paroisse de Joué. Il est cité dans un titre de 
1539. Il relevait de la prévôté de la Varenne. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, prévôté de la Varenne.] 

Oadalle, f., c** de Truyes. 

Qadins (les), c"« de Luzé. V. Godinais. 

Q-adoue (bois de la), c* de Nouxllly. 

G-adoulllère (la), c- de GhelUé. V. Ca- 
douillère. 

Qadriëre (la), f., c** de Saint-Christophe. 

— Gadrière, carte de Tétat-m^jor. 

Qaiferle (la), ou QaAPÔe, bam., c**de 
Mouzay, 11 habit. — Gaffeire, carte de Gassini. 

QaflCbers (les), f., c"« de Restigné. 

Qagenetterie (la), f., c** de Bossay. 

Q-agnaicum. V. Guenay, c** de Jauloay. 

Qagnée (la), ou Baignenz, paroisse 

de Barrbu. — Ancien fief. Propriété de l'abbaye 
de Beaulieu. — (NoblUeau, Notice sur Vabbaye 
de Beaulieu, 34.) 

O-agneraie (la), c* de Joué-les-Tours. V. 
Aître-iieS'' Touches. 

Qagneraie (la), f., c"* de Neoll, 31 habit. 
^ Gagneraye, carte de Gassini. 

Qagneraie (la), f., c** de Monts. ^Oa- 
gneraye, cartes de Gassini et de l'élal-major. — 
Ancien fief, relevant du château de MontbazoD. 
En 1639, il appartenait à François Porcher, Éc; 

— en 1660, à Gabriel Dubois; — en 1697, à Louis 
Dubois; — en 1731, à Louis-Jean Dubois; — ea 
1737, à Jean Gordier, conseiller du rot, élu en 
l'élection de Tours; — en 1789, à Pierre-Armand 
Vallet de Villeneuve, Ëc, trésorier général des 
domaines de la ville de Paris. — (Arch. d'I.-et-L.. 
G, clergé séculier. — Registres d'état-civil, de 
Monts. — Mém, de la Soc. archéol, de Tour., 
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Oagnerie (la), f., c>* d'Athée. — i7ë!»er- 
gemenl de la Qangnerie, 1426. — Qagnerie, 
carta de Cassini. — Ancien fief, relevant du fief 
de Saint-Julien, à Biéré, & foi et hommage simple 
et dix sols de seryice. Il appartenait, eu 1444, à 
Jaquet Anseaome, qui rendit hommage le 10 oc- 
tobre; — en 1566, à N. Bohier, évoque de Saint- 
Malo, qui le vendit, le 11 mars do l'année sui- 
vante, à Denis Tramin, sieur de Beauregard, pour 
2,500 livres; — en 1604 , à Malhurin du Uameii 
sieur de Ghenaye; — en 1680, à Charles Bou- 
chard; — en 1772, à Lucien-François Daen, 
chev., seigneur de Ghenaye-Athée. — (Arch. d*I.- 
et-L., 6, 12; Inventaire des titres de Bléré (ab- 
baye de Saint-Julien] ; trésorerie de Saint~Mar~ 
tin. — Bétancourt, Noîm féodaux, II, 808.) 

Q-acrnerie (la), f., c** de Braye-sous-Faye. 

Qagnerie (la), ou les Qagneriee, 

ham., e** de Braye-sur-Maulne, 13 habit. 

Qagxierle (la), t, c"* de Ck>ntînvoir. — 
Gagnerie-dU'Prieuré, xvix» siècle. — Elle fut 
incendiée le 5 mars 1757. — Elle appartenait au 
prieuré de Benais. — (Arch. d'I.-et-L., titres de 
Bertais,) 

Ohagnerle (la), f., c** de Courçay, près du 
bourg. — Gaigneria, 1338. — Qcignerie, cartes 
de Casainl et de l'état-major. — Ancienne pro- 
priété de la collégiale de Saint-Martin. An zviii* 
siècle, elle formait un des bénéfices des vicaires 
de cette église. On y voyait une chapelle appelée 
chapelle de Notre-Dame, alias des Bouis, ou de 
la Cirasserie. Par testament du 15 mars 1588, 
Guillaume Billonneau, chanoine de Sainl-Venant, 
la dola de la métairie de la Cirasserie (ou Scias- 
serie). Bile fut réparée en 1671. On la démolit en 
1768 et on transporta dans l'église de Gormery le 
service qui y était attaché. La métairie de la Qa- 
gnerie fut vendue nationalement, en 1791, au 
prix de 27,000 livres. — (Arch. d'I.-e^L., G, 525; 
fabrique de Saint-Martin; Biens nationaux.) 

Qagnerie (la). V. Puy^GibauU, c»« de 
Loches. 

G-agnerle (la), f., c"* de Lublé. — Ancien 
flef, relevant de Ghftteau-la-ValUère. Marie-Au- 
gustine de Vaugirault, veuve de Louis Legoux, 
chev., seigneur du Plessis-le-Vicomte, rendit 
aveu le 26 août 1748. — (Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, titres de Château-la-Vallière,} 

Qagnerie (la), f., c-« de Meltray. — Gan^ 
gnerie de Saint-Martin, xiv* siècle. — Gagne- 
rie, cartes de Gassini et de Télat-major. — Elle 
devait une rente a la collégiale de Stdnt-Martin. 
Eq 1652, N. Solier était qualifié de sieur de la 
Gagnerie. — (Arch. d'I.-et-L. , titres de Charen» 
lilty, — Regisires d'état-civil de Mettray.) 

Qagnerie (la), f., paroisse de Reignac. — 
Domus qum vocatur Qaengnerie, in parochia 
d€ Braiis, 1278. Elle appartenait, è cette époque, 



à Rideau, seigneur de Bray (aujourd'hui Rei- 
gnac). — (Archives nationales, J. J. 30 A.) 

Qagnerie (la), f., c*« de Saint-Gyr. — Go* 
gnerie, cartes de Gassini et de l'état-major. — 
Elle relevait censivement de l*abbaye de Mar- 
moutier et appartenait, en 1758, à la veuve de 
N. de Thibergeau. — (Arch. d'I.-et-L., abbaye de 
Marmoutier, pilancerie.) 

Qagnerie (la), f., c** de Saint-Ouen. — 
Ancienne propriété de Tabbaye de Fontaines-les- 
Blanches. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Qagnerie (la), f., c*« de Saint-Pierre-de»- 
Gorps. — Ancien fief. Il fut réuni, vers 1267, au 
fief de Boisrideau. — (Arch. d'I.-et-L., G, 82.) 

Qagnerie (la), f. et chat., c-* de Semblan- 
çay, 14 habit. — Qagnerie, cartes de Gassini et 
de l'état-major. — Ancien fief, relevant de la 
Roche-Behuart, à foi et hommage simple et un 
cheval de service estimé vingt sols. Gilles Lefeb- 
bre-Thoinier, négociant à Tours, sieur de la Ga- 
gnerie, rendit hommage le 21 novembre 1774. 
Précédommônt ce fief appartenait aux familles 
Pregent du Breuil et de la Forge. — (Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de Semblançay.) 

Qagnerie (la), ou Qanerie, f., c* de 

Véretz. — Ancien fief, relevant du chAteau de Vé* 
retz. Il fut vendu nationalement sur le duc d'Ai- 
guillon, émigré, en 1793. — (Arch. d'I.-et-L., E, 
147; Biens nationaux,) 

Qagnerie (la), f., C* de Yillebourg. — 
Gagnerie, carte de Gassini. — Ancienne proprié- 
té du Chapitre de Bueil. — (Arch. d'I.-et-L., titres 
de Bueil.) 

Qagneriee (les), f., c— de Braye-sur- 
Maulne. y. Gagnerie, 

Qagneriee (le lieu des), près des Brisa- 



ciers, c"* de la Ghapelle-aux-Naux. 

Qagneriee (les), f., c^* de Rillé. — Ga- 
nerie, carte de l'état-major. — Ancien fief, rele- 
vant de Rillé. — (Arch. d'I.-et-L«, Biens natio" 
naux.) 

Qagneterie (Ui), f., c** de Bossay. 

Qagneux (les), f., c** de la Gelle-Guenand. 
— Gagneux, carte de Gassini. 

Qagnié, f., C* de Sainte-Maure. — Gaenier, 
carte de Gassini. 

Qahtnaicum. V. Guenay, c** de Jaul- 
nay. 

Qaieté (la), vil,, c*« de Loches, S3 habit. 

Qaieté (la), ham., c>« de Nazelles, 14 habit. 

Qaieté (la), f., c"* de Sorigny. 

Qaignerie (la), paroisse de Parilly. V. 
Vaitguyon, c"* de Chinon, 

QaiUage (le), f., c** de la Haye, près du 
bourg. 



GAI 

O-aillard (le), f., c*« du Louroux. 

(Michel), chey. , seigneur de 



GhaiUard 

Ghailly et de Longjuxneau, conseiller au Parle- 
ment de Paris (1484), receveur général des finan- 
ces, fut nommé maire de Tours, en octobre 1493, 
en remplacement de Nicolas Gharetier. L'année 
suivante, il eut pour successeur Jean Bernard. — 
(Lambron de Lignim, Armoriai des maires de 
Tours. — Chalmel, Hist. des maires de Tours 
(manuscril), p. 93.) 

Q-alllard (Michel), seigneur de la Menau- 
dière, fut nommé maire de Tours en 1682 et 
prôta serment le 11 novembre. En 1686, il eut 
pour successeur François Hubert de Lauberdiôre, 
trésorier de France au bureau des finances de 
Tours. — (Chalmel, Hist. des maires de Tours 
(manuscrit), p. 146. — Lambron de Lignim, 
Armoriai des maires de Tours. — Archives 
municipales de Tours, registres des délibéra- 
tions.) 

Qaillard de Cornac, abbé de Viile- 

loin, succéda a Achille de Harlay, en 1608. Il fut 
remplacé, en 1626, par Michel de Marolles. -- 
(Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Ville- 
loin. — Gallia christiana, Xiv. — Mém. de la 
Soc, archéoL de Tour., IX, 361. — Arch. d'I.- 
et-L.,E, 102.) 

Qaillarderie (la), f., c- de Chelllé, — 
Gaillarderie, carto de Cassini. 

Qaillarderie (la), ham., c* de Dolus, il 
habit. — Gaillarderie, carte de l'état-major. 

Qaillardière (la), vil., c"« de Berthenay, 
33 habit. — Baillardière, carte de l'état-major. 

GWLllardière (la), f., c»" de Chambray. 

Gaillardiëre (les Haute et Basse-), f., 
c»» de Chanceaux-sur-Choisillo. — Gaillardière, 
carte de l'état-major. 

Qaillardière (la), f., c* de Gharnizay.— 
Gaillardière, carie de Cassini. -- Ancien fief.— 
{Râle des fiefs de Touraine,) 

G-aillardière (la), f., c* de Chemillé- 
sur-Indrois. — Gaillardière, carte de Cassioi. — 
Le 28 septembre 1432, Jean Barre la vendit à 
Pierre Cormier, à Jean Gaillard et autres. En 
14S4, Catherine du Breuil la céda aux Chartreux 
du Liget , sur lesquels elle fut vendue nationa- 
lement, en 1791, pour 10,000 livres. — (Arch. 
d'L-et-L., Inventaire des titres du Liget; Biens 
nationaux.) 

Oaillardière (la), ham., c*« de la Crolx- 
de-Blôrô, 20 habit. — Gaillardière, cartes de 
Cassini et de l'état-major. — Une métairie, fai- 
sant partie de ce hameau, appartenait à Jean- 
François Martineau, avocat au {Parlement, juge 
au siège présidial de Tours et administrateur de 
l'hôpital de la même ville, décédé à la Oaillar- 
dière, le 9 décembre 1784. — (Registres de la 
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Croix. — Archives d'I.-et-L., titres de BUré.) 

Qaillardière (la), f., c"* de Marray. 

Qaillardière (la), f., c»* de Metlray, — 
Gaillardière, carte de Cassini. 

Qaillardière (la), f., c* de Monthodon. 

— Gaillardière, cartes de Cassini et de l'état- 
major. 

Qaillardière (la), f., c** de Rochecorbou. 

— Ancienne propriété du Chapitre de Saiot- 
Galien de Tours, sur lequel elle fut vendue ua- 
tionalemeot, le 19 septembre 1791, pour 10,300 
livres. — (Arch. d'I.-etrL., Biens nationaux.) 

Qaillardière (le lieu de la), près delà 
Dargeraie, c"* de Sache. 

Qaillardière (la), f., c"de Saint-Aver- 
tin. 

Qaillardière (le lieu de la), près de la 
Folie, c»« de Soint-Patrice. 

Qaillardière (la), vil., près de la Masse, 
c"* de Saint-Règle, 38 habit. 

Qaillardière (la), f., c** de Semblançay. 

Qaillardière (la), f., c* de Sonxay. — 
Gaillardière, carte de l'état-major. 

Qaillardonnière (la), paroisse de Saint- 
Cyi^du-Gault (Loir-el^Cher). — Ancien fief, rele- 
vant de Ghâteaurenault. Les héritiers de Jacques 
Malon en étaient seigneurs en 1558. — (Archives 
du château de Pierrefitte.) 

Qaillardrie (la), f., c" de Mettray. - 
Gaillardière, carte de Cassini. 

Qaillards (les), f.^ c** de Bossay. 

Qalllards (les), f., c»* de Boussay. — 
Gaillards, carte do Cassini. 

Qaillennerie (la), vil., c**de Bossay, 18 
habit. — Il relevait censivement de l'abbaye de 
Preuilly (1550). — (Arch. d'I.-et-L., abbaye de 
Preuilly,) 

Qaillennerie (fontaine de la), c** de 
Bossay. -^ Elle est située près du village de la 
Gaillennerie. Elle forme un rulMeaa qui fait 
mouvoir le moulin de Volette et se jette dans la 
Glaise. 

Qaillerie (la), f., c" de Razines. — Gail- 
lerie, carte de Cassini. 

Qailletries (bois des), près des Échelle- 
ries, c"* de Saint-Michel-sur-Loire. 

Qailloclierie (la), f., c"* de Monnaie. 

Qaillon, vil., c"* de Langeais, 28 habit. 

Qaillon, f., près du bourg du Petit-Pre$- 
signy. 

Qailloterie (la), f., c"* de Chaoceaux-sur- 
Choisille. 

QaUlOtière (la), f., c- d*Athée. 
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Qaixiionty vil., c"« de Vouvray, 44 habit. 

Oraison, goaverDear, comte de Tours et de 
Tourainevers 561, succéda à Alpin. Son admi- 
nistration fat marquée par des vexations de toute 
nature à l'égard des habitants de Tours. Il vou- 
lut, notamment, les contraindre à payer des taxes 
dont le roi les avait déchargés depuis longtemps. 
L'évoque de Tours, Euphrône, prit avec énergie 
la défense de la ville. Il fit saisir le r6le de 
contributions qui avait été dressé par Tordre du 
gouverneur et le livra aux flammes. Il alla en- 
suite trouver le roi et obtint de hii la destitution 
immédiate de Oaîson. — (Chalmel, HisL de 
T<mr., L 142. — Qreg, Turon» kisl. Franc.) 

Gaisaier (le), c** de Véretz. V. Quesner. 

Gaissiars (les), ou Q-aisslèreSy vil.i 
c'* de Ghanceaux-aur-Ghoisille , 33 habit. — 
Gaimères, carte de Tétat-major. 

Gkdtbervllle (métairie de), paroisse de 
Semblançay. — En 1789, elle appartenait à 
l'église de Tours, à laquelle elle avait été léguée 
par N. Hubert, en 1585. — (Arch. d'I.-et-L., G, 
90.) 

aaltrle (la), r., c*« de Haiilé. 

Galaicbôre (la), c* de Gourcelles. V. Ga- 

lichère, 

Galais (le), ruisseau. V. Calais, 

Galedsie (le lieu de la), près de la Jaille, 
c» de Saint-Senoch. 

Galaisiére (la), vil., c* d'Artannes, 15 
habit. — GcUesière, carte de Gaasini. — Galai- 
siére, carte de l'état-major. -«- Ancien fief, rele- 
vant du château d'Artannes. En 1467, il apparte- 
nait â Jean d'Artannes, Éc; — en 1S77, à Tho- 
mas Le Cooslelier; — en 1596, à François Da- 
moura, Éc. ; — en 1605, à Jean Porcher, Éc. ; — 
en 1659, à Anne Le Goustelier; ^ ea 1772, à 
Claude-François Jahan, Éc., contrôleur ordinaire 
ans guerres. — (Arch. d*l.-et-L., prieuré de 
Rehy; G, 19. — Bibl. de Tours, fonds Lambron 
(^e Lignlm, Châteaux et fiefs de Tour aine.) 

Galanchère (la), f., c** de Nouzilly. 

Galande (le lieu de la), près de la Mar- 
niêre, c" de Boussay. 

Galaaderie (la), f., c^* de Ghambray. — 
Ancienne propriété du couvent des Ursulines de 
Tours, sur lequel elle fut vendue nationalement, 
le 8 février 179J, pour 18,900 livres. — (Arch. 
d'I.-el-L., Biens ncUionaux.) 

Galanderie (la), f., c* de Monnaie. — 
Galandrie, carte de Tétat-major. 

Galanderie (étang de la), c*« de Monnaie. 
— Il était desséché en 1818. 

Galanderie (la), vil., c" de Saint-Cyr, 
29 habit. — • Ancien fief, relevant de Marmoulier. 
Vers 1600, il appartenait à Jacob Béret, procureur 



du roi à la prévôté royale de Tours; — en 1621 , 
à Jacques Baret, référendaire à la chancellerie de 
France; —en 1681, à Bfichel Taschereau; —en 
1728, à Joseph Taschereau, trésorier de France à 
Tours. Ge dernier, en sa qualité de seigneur de la 
Galanderie, avait le droit de banc dans la chapelle 
Saint-Michel de l'église de Sainl-Gyr. — (Arch. 
d'I.-et-L., litres de Marmoulier; Aîinimes du 
Plessis. — Registres d'état-civil de Saint-Cyr. 
— Almanach de Touraine, 1781.) 

Q-alanderie (la), vil., c" de U Ghapelle- 
Blaoche, 19 habit. — Galanderie, carte de Gas- 
sini. 

Q-alanderie (la), f., c>* de You. — Ga- 
landerie, carte de Cassini. 

Qalandes (le lieu des), près des Renau- 
drles, c"* de Saint-Épain. 

G-alandière (la), f., c>* de Ylllalnes. — 
Gallandière, carte de Cassini. — Ancien fief. — 
{Rôle des fiefs de Touraine.) 

G-alarderie (la), f., c"* de Notre-Dame- 
d'Oë. 

Q-alardière (la), f., c" de Marray. 

G-alardière (la), f., c" de Neuillé-Pont- 
Pierro. — Gaillardière, carte de l'état-major. 

Q-alardière (la), f., c"« de Semblançay. 

QaJLardière (la), f., c"* de Sonzay. •* 
Gaillardière, carte de l'état-major. 

Qalardon, f., c* de Ghambray. 

QaXardon (le lieu de la), près de la Véne- 
rie, c"* de Nouillé-le-Lierre. 

Qalardon (Thierry de), sénéchal et bailli 
de Touraine et de Poitou, succéda à Robert des 
Loges, en 1219. Dans le cours de cette année, il 
rendit un jugement en faveur de l'abbaye de 
Marmoulier. On le voit figurer avec la qualifica- 
tion de bailli de Touraine, dans une charte d*Ai- 
mery, vicomte de Thouars, du mois d'avril 1220. 
On le trouve encore mentionné dans un titre de 
1223, avec Jeao, archevêque do Tours, et Hugues 
de Sainte-Maure, chanoine de Tours et prieur de 
Loches. II fut remplacé, en 1227, par Richard Le- 
clerc. Chalmel a donné, à tort, à ce personnage, 
le prénom de Geoffroy. — (Laine, Archives de la 
noblesse de France, V, généal, de Maillé, 13. — 
Brussel, Nouvel examen de l'usage des fiefs en 
France, I, 489. — Recueil des historiens des 
Gaules, XYII, 305. — P. Anselme, HisL généal» 
de la maison de France, V, 8. — Chalmel, Hist, 
de Tour,, III, 399.) 

Qalatières (les), vil., c>*de Seuilly, 36 
habit. 

Qal'boisière (le lieu de la), c»* de Salnt- 
Pierre-des-Corps. — Ancienne propriété du Cha- 
pitre de Sainl-Plerre-le-Puellier. — (Arch. d'L- 
et-L«, Bien» nationaitx,) 
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G-alboisiëres (le lieu des), C' de Saint- 
GenoQph. — Il relevait du fief de Nouy. •— (Arch. 
d'I.-«t-L., abbaye de Saint-Julien, fief de Nouy,) 

Ghalbotiére (la), c** de You. V. Gablot- 
itère, 

Q-albrune (le lieu de la), C* de Sache. — 
Ancien fief. Il appartenait aux chanoines de Saint- 
Mexme de Ghinon, qui le cédèrent, par échange, 
en 1682, à N. de Valentinay d'Ussé. — (Arch. 
d'I.-et-L., C, 654 ; (tires de Turpenay.) 

Qalbrunerle (la), f., c** de Reugny. 

Q-albrunes (les), f., c*« de Ballan. 

Ohalbrons (le lieu des], c** de Bueil, près 
du chemin de la Chartre à Neuvy. 

Qaleolière, ou G-alocbère» ou G-ali- 

Cbère (la), vil., c* d*Ingrandes, 18 habit. 

G-aleobère (la), f,, c* de Saint-Chris- 
tophe. 

Ghalefrais (le lieu de), ou Q-alefroi» 

paroisse de Genillé. — Il est cité dans une charte 
de 1270. — {Cartulaire du Liget). 

G-alenière (U), ou G-alinière, f., c* 

du fioulay. — Galinière, carte de Cassini. — 
Cfalénière, carte de l'état-major. 

Qalenière (la), ou Q-alinière, f., c* 
de Saint-Paterne. — GaUnière, carte de Cassini. 

Qalerle (la), f., c"* de la Gelle-Ouenand. — 
QaUerie, carte de Cassini. 

Qalerle (la), c** de Channay. V. Gallerie. 

G-alerle (hi), f., c** d'Esvres. — Elle rele- 
vait censivement des ûefs de Montbazon, la Do- 
rée, la firanchoire et Thorigny. Par acte du 
10 août 1720, Madeleine Sauvillain la vendit à 
René Cuisnier, procureur au grenier à sel de 
Tours. — (Arch. d'I.-et-L,, E, 73.) 

G-alerle (la), c** de Oenlllé. V. Gcdlerie. 

Gktlerle (la), f., c* de Luynes. 

Qalerle (la), paroisse de Nouillé-le-Lierre. 
— Ancien fief, relevant de la Graffardière à foi 
et hommage simple et neuf sols quatre deniers de 
service annuel. En 1685, il apparlenait à Julien 
do Morillon, Éc; — en 1688, à Gilles Belin; — 
en 1696» à Ambroise Belin, qui rendit hommage, 
le 1*' mars, à Roland Papillon, Éc, seigneur de 
la Graffardière. — (Arch. d'I.-et-L., E, 22, 119. 
-^ Archives du chAleau de Pierrefitte.) 

Qalerle (la), c** de Reugny. y. QaUerie. 

Qalerle (la), ham., c* de Saint-Michel- 
sur-Loire, 10 habit. 

Qaleme (la), t., c"« de Luxé. 

Qaleme (la), f., c" c»« de Pussigny. — 
Qaleme, carte de Cassini. 

Qaletlère (la), c** d'Artannos. V. Galai- 
stère. 



Qaletrle (hi), f., près de la Ciaiey cf*de 
Limeray. — GaUirie, carte de Cassini. 

Qalette (le lieu de la), près de la Petite- 
Barre et de la Rauderie, c** de Druyes. 

Qaleux (le lieu de), c"* de Gonllnvolr, près 
du chemin de Continvoir à Raimbeuf. 

Qalgerlos xnons. V. Monigauger. 

Qallce» vil., c"* de Sepmes, 17 habit. — La 
GcUlice, carte de Cassini. — Galice, carte de 
l'état-major. 

Qallclière, ou Qalleôlière (U), ham., 
c'" de CourcelleSf 15 habit. — Qalaiehère, carte 
de Cassini. 

Qallchère (la), c~ d'Ingrandas. V. Gale- 
chère. 

Oalleherle (la), vil., c** de la Chapelle. 
Salnt-Hippolyte, 34 habit. 

QallolléS (les ), vil., c* de Restigné, 20 ha- 
bitants. 

Qallfemlère (la), f., c"< de Brèches. 

Qallgaî (Sébaslien-Dori), frère de Léonor 
Galigaî, maréchale d'Ancre, favorite de Marie de 
Médicis, naquit à Florence vers 1S80. Il n'était 
encore que sous-diacre lorsque le roi lui donna, 
le 8 juillet 1610, l'abbaye de Marmoutier; mais 
on lui imposa l'obligation de se faire prêtre avant 
l'expiration de l'année. 11 chargea Guillaume da 
Peyrat de prendre possession pour lui de ce riche 
bénéfice, ce qui eut lieu le 22 octobre. Le 9 mars 
1617, il fut nommé archevêque de Tours, en ram- 
placement de François de la Guesle. Cette nomi- 
nation précéda de quelques jours la mort du 
marquis d'Ancre, son beau-frère, qui fut assas- 
siné sur le pont du Louvre, et Texécution de 
Léonor Galiga!, femme du maréchal. Craignant 
lui-même d'être arrêté et ensuite poursuivi de- 
vant le Parlement, il prit la fuite avant d'avoir 
été installé sur le siège de Tours et donna sa dé- 
mission. Il se réfugia, non pas en Italie, comme 
le dit Maan, mais a Notonville, où il passa le 
reste de ses jours. Son successeur, à l'archevêché 
de Tours, fut Bertrand d*Eschaux. L'abbaye de 
Marmoutier fut donnée à Alexandre de Vendôme, 
grand prieur de France. — (A. Jal, Diction, de 
biographie et d'histoire, 416-17. — Gallia 
christiana, XIV, 137^ 225. — D. Marlène, Uisi. 
de Marmoutier, n, 467. — M. Marteau, Paradis 
délicieux de la Touraine, II, 168. — Maan, S, cl 
tnelrop, ecclesia Turonensis, — Chalmel, Hisi. 
de Tour., III, 464. — D. Housseau, XV, 195. - 
Mém» de la Soc, archéol, de Tour,, II, 12; IV, 
77; XI, 271.) 

Qallgnozine (la), vll,, c"* de Dierre, 17 

habitants. 

Qallnlère (la), c>« du Boulay. V. GaU- 
nière. 

Qallnlère (bois de la), s"* de Chançay. 
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Galiniàre (la), c*« de IfarclUy-sur^Maulne. 
V. GaUinière, 

Gallnlère (la), t., c" de Nouzilly. — Gct- 
linière, carte de Tôtat-major. — Au xv* siècle, 
ellâ appartenait à l'abbaye de Marmoutier. -^ 
{Kich. d'I.-et-L , tUret <U Marmoutier.) 

Galiniére (la), f., C de Saint-Paterne. 

Galinière (la), f., c-« de Sonzay. — Galù 
nière, cartes de Casaini et de l'état-major. — Bile 
relevait de la commanderie du Gast (1528). — 
(Arch. d'I.-et-L., terrier de la commanderie de 
BaUan,) 

Gallnlère (la), f., c-« de Vernou. — An- 
cien ûef, relevant du château d'Amboise à fol et 
hommage lige. Il fut compris dans la chàtellenie 
(le JaliangeSy de Rochereau et de Viilemereau, en 
octobre 1631. Bn 1485, il appartenait à Thomas 
le Breton; — en 1523, à François le Breton; — 
eo 1554, à Claude le Breton; — en 1576, à Guil- 
laume le Breton; — en ld34, à Robert de Meur- 
drac; ^en 1672, à Nicolas Le Febvre, conseiller 
aa Parlement de Bretagne; — en 1731, à Claude 
Le Febvre; — en 1742, à Claude Le Febvre, fils 
(lu précédent; — en 1789, à Claude-Pierre Le 
Febvre, chev., seigneur de la Falluôre et de Jal- 
langes, sur lequel il fut vendu nationalement, le 
6 aoréal an VI. Dans le manuscrit u* 1200 de la 
blbllulhèque de Tours se trouve un plan do ce 
fief. — (Arch. d'I.-et-L., C, 633, 651; E, 355; 
Bieru nalionaïuc. — Râle des fiefa de Touraine. 

- Bétanoourt, Noms féodaux, I, 406, 407. — 
Bibl. nationale, Gaignères, 678.) 

(Hdlppe (la), f., c"* de Panzoult. 

G-allppes (le lieu des), près de la Touche, 
c* d'Avon. 

QaUppes (le lieu des), près de la Rei- 
gnére, c"* de Sazilly. 

Qallpses (le lieu des), c"* de Sainl-Ger- 
main-sur-Vienne, près du chemin de la Cour à 
la Chaussée. 

GkOlsson et le Petit-G-allsson, vil., 
c» de Salnt-Épain, 53 habit. — Aireau de Gale- 
ç'm, 1410. — Galisson, cartes do Cassini et de 
l'etal-major. — Au xv» siècle, le lieu de Galis- 
son appartenait au Chapitre do Saint-Martin. 
Par la suite, il devint une dépendance du ch&- 
ieau de Noyant. — (Arch. d'I.-et-L., B, 310; In- 
vfjitaire des titres de Saint-Épain,) 

Galland (Aule), seigneur de Bezay, de 
MoQtoran et de Bouchlllon, fut nommé maire de 
Tours en 1597, en remplacement de Jacques 
fiouet de la Noue. Il eut pour successeur, en 
1S98, Jean Porget, seigneur de la Tortinière, 
maître des requêtes de la reine. — (Chalmel, 
Hisi, des maires de Tours (manuscrit)» p. 128« 

— Lambron de Ugnim, Armoriai des maires de 
Tours,) 



Ghalledldre (la), c-* de Gourcelles. V. 
Galichère. . 

QalleQon, c** de Saint-Épain. V. Galisson. 

G-alleplères ( les ) , ou G-alles - 

ZHerres» f., c" de Ciran- la-Latte. — Galles* 
Pierres, carte de l'état-major. 

G-allerle, ou GÂlerle (la), f., c** de 
Channay. 

I G-allerie, ou Q-alerle (U), f., c"* de 
Genillé. -^ Gallerie, carte de Cassini. — Ancien 
fief, avec droit de moyenne et basse justice. En 
1767, il appartenait à Louis-Honorat de Baraudin, 
Éc. — {Râle des fiefs de Touraine. — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, /tires de Notre-Dame de 
Loches.) 

Q-allerle, ou Q-alerle (la), f., c-* de 

Reugny. — Gallerie, carte de l'état-miigor. — Ga- 
^érie, carte de Cassini. — Ancien fief. En 1714, il 
appartenait à Ambroise Belin, fils de Gilles Be- 
lin, sieur de la Bourgeoiserie. — (Arch. d'I.-et- 
L., E, 22.) 

Qalles-Plerres, c" de Ciran. V. Galle-- 
pierres. 

G-allet (N.), célèbre joueur, vivant du 
temps du poôte Régnier, était originaire de Chi- 
non. D'après Ménage, ce personnage serait de la 
famille d^Ulrich Gallel, que Rabelais fait figurer 
avec la qualification do mettre des requêtes de 
Grand-Gousier, dans son premier livre de Gar^ 
ganlua. — {Almanach de Touraine, 1776. — 
Moréri, Diction, historique. G, 36. — Clialmel, 
Hisl. de Tour., IV, 202, 203.) 

G-alletrle (le lieu de la), c"* de Savigny. 
— Il relevait de Mathefelon, suivant un aveu du 
17 septembre 1584. — (Arch. d'I.-et-L., B, 163.) 

G-alllcllères (le lieu des], c" de Beau*- 
lieu, près du chemin de Vau-Bertrand à Li- 
niores. 

G-alUdlés (les). V. les Galuches, c"* de 

Bourgueil. 

Q-alUozon (Catien), né à Angers le 27 oc* 
tobre 1658, entra dans les ordres et fut reçu doc- 
teur en théologie en 1688. Nommé chanoine et 
chantre, puis officiai de l'église de Saint-Martin 
de Tours, il recueillit dans les archives de la 
collégiale divers documents qu'il publia sous ce 
titre : Quœdam epistol» summorum pontifi- 
cum Leonis VU, Alexandri JII et Innocen" 
ta III, aliaque monumenta, Tours, Ch. Flos- 
ceau, 1694, in-12. Évéque d'Agathoclo et coadju- 
tcur de l*évêque de Babylone en 1707, il mourut 
a Ispahan le 22 ou le 27 septembre 1713. — 
{Journal des savants (1695), p. 263. — Didot. 
Biographie générale, XIX, 237. — C. Port, Dic- 
tion, géographique et historique de Maine-et 
Loire, II, 223. — Moréri, Diction, historique.) 

G-aUlère (la), paroisse de Jaulnay. — An- 

20 
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cien fief, relevant de Fayfr-la-Vineuae. En 1550, 
il appartenait à Guy le Roy; — en 1653, à Louis 
du Plessla. — (Arch. d'I.-el-L., C, 600.) 

G-allinière (la), ou G-alinière, f.» c-* 

de Marcilly-sur-Maulne. 

G-alloire (la), f., c"* de Brèches. — Gai- 
loire, cartes de Gassini et de Tétat-major. 

Qallaère (la), f., c** d'Àzay-le-Riduuu. 

G-allnère (la), f., c" do Tauxigny. — Le 

17 janvier 1542, Guillaume Sauvage, abbé de 
Bau gérais, donna, pour la fondation de la cha- 
pelle Notre-Dame-de-Lorette, une rente de douze 
setters de froment et de deux setiers d'avoine, 
assise sur ce domaine. —(D. Hqusseau, X, 4233.1 

G-alxnagne (le lieu de la), c** de Huismes, 
près du chemin des Maupas au Petit-Carroi. 

Q-alxnain (le Haut-), ham., c"* de Pan- 
zouit, 10 habit. — Vaugalmin, carte de Gassini. 

O-alOdieau (Jean), fut nommé maire de 
Tours en 1470, en remplacement do Jean Bri- 
çonnet, seigneur de Ghanfreau, et prêta serment 
le ]*■' novembre. En 1471, il eut pour successeur 
Jean de Beaune, argentier des rois Louis XI et 
Charles VIII. — (Chalmel, Hist. des maires de 
Tours (manuscrit), p. 87. — Lambron de Li- 
gnim, Armoriai des maires de Tours,) 

OalOClieaQ (Jean), Ûls du précédent, fut 
nommé maire de Tours en 1512, en remplace- 
ment de Jean de Cueillette, seigneur de Fres- 
chines, contrôleur général des 'finances, et prêta 
serment le 1" novembre. En 1513, il eut pour 
successeur Jean Ragueneau, lieutenant particu- 
lier au bailliage de Touraino. — (Chalmel, Hisi, 
des maires de Tours (manuscrit), p. 102. — 
Lambron de Lignim, Armoriai des maires de 
Tours.) 

G-alOChère (les Haute e( fiasse-), vil., c"* 
de Ferrières-sur-Beaulieu, 20 habit. — Galoche- 
rie, carte de Gassini. 

G-aloclière (la), c* d'Ingrandes. V. Gale- 
chère* 

Q-aloCllères (les), vil., c"* de Yilledômer, 

18 habit. — Galochères, carte de Gassini. 

G-aloclierle ( le lieu de la), prôs de la Mi- 
gnonnière, c" de Ferrières-Larçou. 

Q-alOClierie (la), C" de Ferrières-sur- 
Beaulieu. y. Brossardière. 

Qaloisière (la), f., c" de Villlers-au-Boin. 
— Galoisière, carte de l'élat-major. 

Qaloppe (la), c"' de Loches. V. Pelile^ 
Maison, 

Galopperie (la), f., c** de Neuvy-Roi. 

Qalottière (la), ham., c*^ d'Ingrandes, 11 
habit. — Ancien fief. En 1552, il appartenait à 
Denise de Farineau; — en 1666, à Pierre Bour- 



reau. Par la suite, il devint use dépendance àe 
Rochecot. — [Rôle des fiefs de Touraine, — Re- 
gistres d'état-civil de Restigné. — Arch. d'I.-et- 
L., titres de Bourgueil.) 

GkalOttière (closerie de la), près de Mar- 
moutier. — Ancienne propriété de l'abbaye de 
Marmoutier qui la vendit, en 1632, à U charge, 
par Tacquéreur, de payer tous les ans un poioçua 
de vin, neuf boisseaux de froment et dix-neuf 
sols. — (Arch. d'I.-el-L., titres de Marmoutier.) 

Galottiniëre (le lieu de la], près de 
Mouchault, c"* de Huismes. 

O-alouettes (le lieu des), c"* de Theneuil, 
près du bourg. 

G-altereia» V. la Gautraye, c** d'Anché. 

G-altière (le lieu de la), paroisse de Pont- 
de-Ruan. — Il est cité dans un titre de 1780. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 117.) 

O-altières (le lieu des), près de Salai- 
Gilles, c** de Razines. 

Q-alnclière (la), c* dUngrandes. V. GaU- 
chère, 

G-aluClies (les), f., c"* de Bourgueil, près 
du Ghangeon. — GaUichés, xvi* siècle. » Elle 
devait uue rente à la prévôté de Restigné. — 
(Arch. d'I.-et-L., prévale de Restigné.) 

O-aluches (le lieu des), près de Fuchanl, 
c" de Chezelles. 

G-aluclies (le lieu des), près de Plerrefiite, 
c"' de Marçay. 

Qaluclies (le lieu des), près de Bois-Tur* 

bel, c"' de Marcé-sur-Esves. 

G-alnclies (les), f., c** de Savigny. 

Q-alnches (le lieu dos), près des Roberts, 
c»* de Trogues. 

G-alvauderle (la), f., c"* de Rivière. — 
Gaivaudrie, cartes de Gassini et de Tétat-major. 

G-amadieS (Philippe de), savant théolo- 
gien, né a Tours en 1568, fut reçu docteur en 
1598 et occupa la chaire de théologie à la Sor- 
bonne pendant vingt-cinq ans. Nommé abbé de 
Saint-Julien de Tours en 1624, en remplacameul 
de Charles d'O, il mourut le 21 juillet de l'annik* 
suivante. On a de lui un- ouvrage intitulé : Thet}- 
logia scolastica, spéculation praclica, hive 
commentarii in très partes Summse D. Tho* 
mas, Paris, 1627, 2 vol. in-f. — (Pierre Bayle, 
Diction, historique et critique, II, 1235. — Cre- 
vier, Hist. de V Université, — Goujet, Mém. sur 
le collège royal de France, — Moréri, Diction, 
historique, V, 2« partie, 51. — Gallia cArw- 
tiana, XIV. ^ Didot, Biographie générale, XIX, 
380. — Mém. de la Soc, archéol. de Tour,, II, 
344. — Michaud, Biographie universeiU, XVI. 
409.) 
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(leB), r., C* de Chamboorg. 

Qaxnalte (le lieu de la), près de la Creuse, 
c»* d'Yzeures. 

Gammorais (fontaine de la), ou de la 
Pommeras» C' de la Perrière. 

G-anache» c** de Beaumont- Village. V. 
Gi'ejtache. 

Ganacliëre (la), f.,c"* de Beaumont-la- 
Roace. — Ganaehère, cartes de Gassinl et de 
létal-major. 

Ganaclière (la), f./c* de Contiuvoir. — 
Ganaehère, caria de Gassinl. — En 1789, elle 
appartenait aux chapelles réunies de Saint-René 
et da Saint-Martin, desservies en l'église de Gi- 
z'ux. — (Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Ganaudries (les), f., c' du Lourouz. 

Ganay» f., c" de Fondetles, 

Ganay (île). V. Gasnay, C* de Saint-Mars. 

Gandellerie (la), f., C* de Saint-Laurent- 

de-Lin. 

Gandière (la), f., c** de Salnt-Laurent-en- 
Gatines. — Gandière, cartes de Gassinl et de 
l'état-major. 

Gandoin (le moulin), sur la Vende, c"* de 
Braye-sous-Faye. — Gandoin, carte de l'ôtat- 

major. 

Gandozmière (la), f., c** des Hermltes. 

— Gaudonnière, carte de l'état-major. 

Gundoubert (les Haut et Bas-), f., c* de 
MoQtbodon. — Gaudouhard, 1789.— Gandou- 
bard, carte de l'état-major. -— Gandoubert, carte 
de GassinL — Elle a fait partie de l'ancienne pa- 
roi59e du Sentier. 

Gundonet, ou Qandoit, f., c* d'Athée. 

— Gandcit, carte de l'état-major. — Ancien fief, 
relevant de Montbazon (1388). — (D. Housseau, 
III, 6988.) 

Ganeau (lie), dans la Loire, c"* de Lan- 

;/iais. 



(la), ou Gasneraye, f., c'' 

«J'.Azay-le-Rideau. — Ganneraie, cartes de Gassini 
et de l'état-major. 

Ganerale (la), f., c* de Druyes. — Gan- 
nerie, 1669. — Ganneraye, carte de Gassini. — 
François de la Forge est qualifié de sieur de la 
Gaunerie dans un acte de 1669. — (Registres 
d'état-civil de Cormery.) 

G^Uierello (le lieu de la), c"* de Nouâtre, 
près de la Vienne. 

G-aaerie (la), f., c"*de Braye-sur-Maulne. 
•— Ganerie, carte de Gassini. — En 1668, Urbain 
du Vivier était qualifié de sieur de la Ganerie. 
-<- (Registres d'étal-civil de Ghannay.) 

Ghanerle (le lieu de la), ou le Temple» 



dans le bourg de Chàteau-la-Vallière. •*- (Arch. 
d*I.-et-L., E, 334.) 

Ganeries (le lieu des), près de la Vallée- 
Pécard, c" de Vallères. 

G-anetrie (le lieu de la), paroisse de Ghan- 
ceaux-sur-Ghoisille. Il r^^levait de la seigneurie 
de Ghanceaux à franc devoir noble, suivant un 
aveu rendu, le 15 septembre 1756, par Philippe 
Taboureau, veuve de Gabriel Taschcreau de Bau- 
dry. Il appartenait, en 1757, à Nicolas-Charles de 
Malon de Bercy. — (Arch. d'I.-et-L., Chambrerie 
de Saint-Julien. »- Inventaire des litres de 
Châlenay,) 

Gange (le), f., c* de Gouziers. 

Gangilon (le lieu de), paroisse de Sain t- 
Laurent-en-Gatines. — Il relevait da fief de 
Saint-Laurent et appartenait, en 1680, à François 
Fourneau, Éc. — (Arch. d'I.-et-L., B, 120.) 

Gangnerie (la), c* de Neuillé-Pont- 
Pierre, V. Marcilly. 

Gangnerie (la), c* de Semblançay. V. 
Gagnerie. 

Ganier (le), c"* da Ghâteau-la-Vallière. V. 
Gasnier, 

Ganier (le), f., c"* de Saint-Laurent-de-Lin. 
— Le Gagné, carte de Gassini. 

Ganiëre (le lieu de la), près de Jaulrou, 
c" d'Avon. 

Ganne (moulin de), sur le Négron, c* de 
la Roche- Glermault. 

Ganneraie (la), f., c* de Chezelles. — 
Gueneraie, 1483. — Gasneraye, xviii* siècle. — 
Ancien fief. — Au xviii* siècle, il appartenait à 
la famille de Rosel. — (Rôle des fiefs de Tou- 
raine, — D. Housseau, XIII, 8279.) 

Ganneraie (la), ham., c"* de Joué, 14 ha- 
bit. — Ancien fief, relevant de Montbazon. En 
1495, il appartenait à Nicolas Joubert; -— en 
1560, à Renée Hubert, veuve Vaugrignon; — en 
1583, à François Begnart; — en 1682, à Made- 
leine Dubois. — (Râle des fiefs de Touraine. — 
D. Housseau, XI, 4700; XII, 6972.) 

Ganneraie (la), f., c* de la Celle-Saint- 
Avent. — Ancien fief, relevant du château de 
Nouâtre, à un chapeau de roses de service an- 
nueL En 1407, il appartenait à Jean Gannes; — 
en 1448, à Gharles Gannes, valet; — en 1534-40, 
à René Gannes, Ec. — (D. Housseau, XII, 7145; 
XIII, 8242, 8263, 8265.) 

Gannerie (la), f., c* de Morray. — Gan- 
nerie, carte de l'état-major. 

Gannerie (la), c"* de Monnaie. V. Gaa- 
nerxe, 

Gannerie (i&)i f.f c* de Mouzay. 
Gannerie (la), f., c"* de Nouans. — Gan^ 
nerie carte de Gassini. 
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Ganneries (le lieu des), près de la Bros- i 
831'dière, c** de Gharnizay. ' 

Qannes. V. Crassay. 

G-anodies, c»* de Foodelles. Y. Cherièreê. 

Qanolre (la), f., c*« de Chanceaux-sur- 
ChoisiUe. 

Ganoliëre (la), f., c"' du Louroux. — 

Ganoillère, carte de Cassini. 

Gans (Aimery de), bailli de Touraine, suc- 
céda à Geoffroy . Bruère eu 1252, el doq pas en 
1254, comme le dit Chalmel. Au mois de mai 
1252, il rendit un jugement relatif à des dom- 
mages que Barthélémy de l'IIe-Bouchard avait 
causés dans la prévôté de Saint-Épain. On le voit 
figurer dans un autre acte de 1255. Il fut rem- 
placé, en 1256, par Raoul de Magny. — (D. Uous- 
seau, VII, 3015. — Brussel, Nouvel examen de 
l'usage des fiefs en France, I, 489. — Chalmeli 
Hisi. de Tour., III, 400. — Beauchet-Filloau» 
Diction, des familles de Vancien Poitou, I, 
237.) 

Qantellerle (la), ou Qantellerie, f., 

c"* de Gonlinvoir. — Ganlellerie, carte de l'étal- 
major. 

G-antellerle (la), f., c* de Saunay. — ' 
Ganlellerie, carte de l'état-major. I 

Gantiers (les), f., c* du Bridoré. ! 

Qaona» nom donné a un fief situé près de 
Relay, dans la paroisse de Pont-de-Ruan, et qui 
fut vendu, vers 1110, par Aubert Piro, à l'ab- 
baye de Fontevrault. — (Cartulaire de FontC' 
vrauU,) 

G-apiaux, ou Gapeanx (les), f., c** de 

Marigny. »- Gapiaux, carte de Cassini. 

Gapiaux (les), f., c- do Pussigny. — Go- 
piaux, cartes de Cassini et de l'état-major. 

Gapiére (la), c*« do Gerelles. V. Gaspière, 

Gapière (la), f., c* de Cqurcoué. 

Gapière (la), f., c>* de Louestault. — Ga- 
pière, carte de l'état-major. — Gaspière, carte de 
Cassini. 

Gapière (la), f., c*« de Nouzilly. —Ga- 
pière, carte de l'état-major. — Gaspière, carte de 
Cassini. 

Gapillère (le lieu de la), paroisse de Li- 
gueil. — Il relevait de la baronnie de Ligueil, 
suivant un acte du 10 septembre 1502. — (Arch. 
d'l.-ot-L.,G, 404.) 

Gapillière (la), bam., c*« de Pussigny, 1 1 
babil. — Gapillière, cartes de Cassini et de l'état- 
major. 

Gappière (la), ou Gaptière, f., c-« do 

Gourcoué. — Ancien flef. En 1698, il appartenait 
& la fomille Lebrun. — > (Beaucbet-Filleau, DiC' 
^ion, des familles de Vancien Poitou, I.) 



Gktranoerie (la), ou Garaneière, r, 

c"* de Neuvy-Roi. — Elle dépendait de la cliapelle 
du château du Bois, dont le curé de Neuvy était 
desservant en 1789. Elle fut vendue nationalement 
en 1791. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux:' 

Garaud (lie), dans la Loire, C* de Saint* 
Patrice. 

Garaude (le lieu de), c** d'Ambillou. — 
Ancien fief. Il est cité dans un titre de 1662. — 
(Arch. d'I.-et-L., cure d'AmbiUou.) 

Garaude (le ruisseau de). —H prend sa 
source dans la commune d'Ambillou et se jette 
dans la Brenne, près du Grand-Cimetière, c*' de 
Pernay. 

Garauderie (les Haute et Basse-}, f.,c-* 
de la Chapelle-Blanche. — Garauderie, carte de 
l'état-major. — En 1705, René Bonneau était 
qualifié de sieur de la Garauderie. — (Arch. d'I.- 
et-L., E, 71, 223.) 

Garaude-Tlillouze, vii., c"* dePemsy, 
25 habit. — Ancien fief. — {Rôle des fitft df 
Touraine,) 

Garaudières (le lieu des], près des 
Basses-Benardières, C* de Rilly. 

Garauds (les), ou Garrands, L,c- 

de Bréhémont. 

GarbouiUëre (la), f., c-* d'Tzeures. 

Garçois (le), c"« de Charentilly. V. Gar- 
sois, 

Gard ( le lieu du ), près de la CresBaudièrv. 
c'* de Vouvray. 

Garde (la), f., c»» d'AblUy. — Ancieone 
propriété de l'abbaye de Fontevrault. » (Arcb. 
d'L-et-L., Biens nationaux,) 

Garde (la), f., c" d'Anché. — ^ Gardf, 
ou le Pont, 1538. — Pontrd64€hGarde, x^ii* 
siècle. — La Garde, cartes de Cassini o( de l'état- 
major. » Ancien fief. En 1538, il appartenait à 
Gabriel Mirault, docteur en médecine; — en 
1635, à noble homme René Philberl; — en 1634, 
à Pierre Martineau ; — en 1747, h Michel-ÉtieDDe 
Turgot, marquis de Sousmons, conseiller d'État, 
marié à Madeleine-Françoise Martineau, et qui 
mourut avant 1764. — (Arch. d'I.-et-L., E, 219, 
220; titres de Saint-Étienne de Chinon. — 
Rôle des fiefs de Touraine,) 

Garde (la), ou les Gardes, f., c*« de Li- 
gueil. ^ La Garde, carte de Cassini. ~ En 
1565, elle appartenait à Antoine Pierres, che>. 
En 1793, elle fut vendue nationalemeot sur FraD- 
çois Orouet-Ghalus, ancien cuié de Pemissoo, 
déporté. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux. 

— 8alnt-Allais, Notnliaire de France, l, — Lai- 
né, Archives de la noblesse de France, VI.) 

Garde (la), f., c*« de Marcllly-sur^Vienoe. 

— La Garde, carte de Téiat^mi^or. — Ancieo 
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6er. Bd 1483, il appartenait à Hector Andréa Éc. ; 
— en 1607, à René de la JaiUe;— en 1628, à 
Jean d'Armagnac, chey., seignenr de la Motte-de- 
Nouâtre, de Marcilly, d*Isoré, etc., conseiller 
d'État, mattre d'hôtel ordinaire du roi, capitaine 
des chasses et maître des eanz et forôts au ressort 
de Chinon, gouverneur de Loudun, marié, en 
premières noces, en 1592, à Anne Hamelln, dont 
il n*eut pas d'enfants ; en secondes noces, en 1628, 
à Louise d'Aviau, fille de Louis d'Aviau, chev., 
seigneur de Piolant, et de Jeanne de Martel. De ce 
mariage sont issus : Jean, qui suit, et Charles. 

Jean d'Armagnac, chey., seigneur de la Oarde 
et de Piolant, rendit hommage au château de 
Châtellerault, le 4 février 1682. La Garde passa 
ensuite aux mains de son frère Charles, chev., 
seigneur d'Isoré, de PouUgny et de Signé, sous- 
lieutenant aux gardes, marié à Marguerite Letel- 
lier. 

Jean-Joseph -Louis-Bernard d'Armagnac, chev., 
seigneur de la Garde, de Salvert et d'Isoré, lieu- 
tenant des maréchaux de France, mourut le 25 
avril 1722 et fut inhumé dans l'église des Jaco- 
hins de Poitiers. Sa femme, Marie-Thérèse Hue 
de Miromesnll, était décédée le 25 juillet 1 718. 

Mathieu-Pierre d'Armagnac, chev., seigneur de 
la Garde et de la Motte-Pressigny, fils du précé- 
dent, mourut en 1753. Ses héritiers, Jean-René 
Rabault desRoUands et Charlotte- Thérèse-Fran- 
çoise deRuzé, vendirent la Garde, vers 1764, à 
Anne Perrine de Gréaulme, veuve d'Armand-Phi- 
lippe Oazeau de la Bouère. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 98, 223. — Rôle des fiefs de Touraine, — 
D. Houjseeau, XIl, 7135; XIII, 8217. — Beau- 
cfaet-Filleau, Diciion. des famiUee de Vanden 
Poitou, I.) 

Qarde (la), f., c»« d'Orbigny. — La Garde, 
rarfe de Cassini. 



(la), f., c" de Ports. — La Grande- 
Garde, 1782. — Ancien fief, relevant du château 
de Nouâtre. — Il a été possédé, au xvii* siècle, 
par la famille d'Armagnac, qui déjà était pro- 
priétaire d'un fief du même nom, paroisse de 
Mardlly-sur-Vienne. — (Bibl. de Tours, fonds 
Salmon , titres de Nouâtre, — Rôle des fiefs de 
Touraine. — D. Housseau, XIII.) 

Qarderie (la), f., c"« de Louestault. ~ 
Garderie, carte de l'état-major. 

G-arderles (doserle des), ou des Ore- 
neaux» paroisse de Saint-Symphorien. — Ello 
relevait de rab))aye de Marmoutier et appartenait, 
en 1696, a Albert du Breil. — (Arch. d'I.-et-L., 
G, 147 ; cure de Saint-Symphorien), 

G-ardes (les), c"« de Ligueil. V. la Garde. 

Oardes (les), c"* de Limeray. V. Ile-Barbe. 

Q-ardes (les), c*« d'Orbigny. V. la Garde. 

G-ardes (le lieu dee), près de Saint-Martin, 
c"« de Saint-Épain. 



Qardes (le fief des), situé dans la paroisse 
de Saint-Ours, de Loches. — Il relevait du roi, à 
cause du château de Loches. En 1483, il apparte- 
nait à Lidoire Berruyer, Éc.; — en 1541, à Claude 
Berruyer; — en 1644, à Louis Berruyer; — en 
1676, à François Forcadel; — en 1677, à Charles 
Isoré, marquis d'Hervault; — en 1681, â Nicolas 
Clavetière; — en 1688, à Pierre Fabre, prévôt de 
la maréchaussée de Loches; — en 1732, à 
Charles-Paul-Jacques-Joseph de Bridieu; — en 
1780, à Charles-Marie-Marthe de Bridieu; — 
(Arch. d'I.-et-L., C, 555, 587, 603; B, 140. — 
Rôle des fiefs de Touraine. — Bibl. nationale, 
Gaignères, 678. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, 
titres de Loches.) 

Gardette (Bené), seigneur de Yarennes, 
conseiller au présldial de Tours, fut nommé 
maire de cette ville en 1559 et prêta serment le 
2 novembre. Il eut pour successeur, en 1561, 
Claude Dupleix, seigneur de Lormaye. — (Chal- 
mel, Hist, des maires de Tours (manuscrit), 
p. 118. — Lambron de Ugnim, Armoriai des 
maires de Tours.) 

G-ardien ( Jean-François-Marie), avocat, né 
à Châteaurenault en 1751, fut nommé procureur^ 
syndic de celte commune en 1791, puis député à 
la Convention nationale en 1792. Après avoir 
siégé pendant quelque temps sur les bancs de la 
Montagne, il s'attacha au parti des Girondins. 
Lors du jugement de Louis XVI, il rejeta l'appel 
au peuple; mais il se prononça contre la peine 
de mort, et répondit afilrmativement sur la ques- 
tion : Sera-t'il sursis à Vexécution de Louis 
Capet 9 Voici comment il motiva son vote sur la 
troisième question. 

« Si, sur la troisième question. Quelle peine 
« Louis, ci'devant roi des Français a-t'il en* 
« courue 9 je votais pour la mort de Louis, et que 
« mon avis fut adopté par la majorité, lejuge- 
« ment de la Convention serait irréparable et dé- 
« finitif. Le peuple n'exercerait sa souveraineté 
a que par théorie, et je veux qu^il la mette 
« en pratique. Je ne crains ni les fa4itions ni 
« les brigands, et leurs mesures ne m^en impo- 
« seront jamais. Je me crois libre, parce que je 
« n'ai pas peur. Voici donc mon opinion : Louis 
« doit être détenu jusqu'à la paix, et ensuite 
« banni du territoire de la République. » 

Les meDBces dont Gardien voulait parler dans 
cette explication de son vote, provenaient des 
députés Jacobins qui n'épargnaient aucun moyen 
d'intimidation pour entraîner leurs collègues aux 
mesures extrêmes et les déterminer à voter la 
peine de mort contre le roi. 

Nommé membre de la Commission des douze, 
présidée par Rabaut-Saint-Étienne, il insista for- 
tement pour qu'on traduisit au tribunal révo- 
lutionnaire, les principaux factieux qui se 
réunissaient à l'Évéché, et principalement Hébert 
et Ghaumette. Mais lui et ses amis politiques 
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devaient succomber eux-mêmes sous les efforts 
des Montagnards. Dans les journées des 31 mai et 
2 juin 1793, le parti de la Gironde fut reuTersé, 
et Tingtet un députés, parmi lesquels était Gar- 
dien, furent Jetés en prison. Madame Gardien 
demanda à la Convention et obtint d'être enfer- 
mée, ainsi que ses quatre enfants, avec son mari. 
Après plusieurs mois de captivité, les vaincus 
du 31 mai comparurent devant le tribunal révo- 
lutionnaire, comme accusés de conspiration 
contre la République, et contre la liberté et la 
sûreté du peuple français. 

Ck)ndamné à mort, avec vingt autres Giron- 
dins, Gardien périt sur l'échafaud le 31 octobre 
1793. Il était âgé de quarante-deuK ans. 

En Tan IV, il fut question, au Conseil des 
Cinq-Cents, d'accorder une pension dû deux 
mille livres à la veuve de Gardien, mort victime, 
disait le projet de loi, présenté par Bailleul, de 
son dévouement à la patrie; mais il ne fut pas 
donné suite à ce projet. — {PetiU biographie 
conventionnelle, PariSy K. EymeTyj 1815, in-12. 
— Biographie des contemporains, par Âroault, 
Jay et Jouy, p. 450-51. — Moniteur universel, 
janvier 1792.) 

G-ardlère (la), f., c* de Louestault. 

G-ardiôre (la), vil., c"* de Saint-Nicolas- 
de-Bourgueil, 100 habitants. 

G-ardières (les), ou la G-ardlère» f., 

c" de Paulmy. — Basses-Oardières, 1757. — 
Les Oardih*es, carte de Cassini. — Ancien Ûef, 
relevant de la baronnio de la Haye. Il faisait 
partie, autrefois, de la paroisse de Neuilly-le- 
Brignon, dont il fut détaché, pour être compris 
dans le territoire de la paroisse de Paulmy, érigée, 
par lettres patentes du 2 mars 1757, enregistrées 
à la chambre des comptes le 8 mars 1 759. Jean 
de Voyer rendit aveu pour ce domaine, le 25 
août 1539. — (Arch. d'I.-et-L., E, 4 ; G, 78.) 

G-ardoir (le lieu du), près de Ligueil. 

Gardois (le Heu du), près de Champ-De- 
rouet, c"* de Cussay. 

G-ardS (les), c** de Luxillé. V. Gars. 

G-are (la), ham., c"* de Chissoaux, IC habi- 
tants. 

G-are (la), ham., c"* de Umeray, 15 habi- 
tants. 

Gare (ls)i station du chemin de fer, com- 
mune de Mettray. 

Oare (la), station du chemin de fer, c* de 
Notre-Dame-d'Oë. 

Gare (la), station du chemin de fer, c"* de 
Noyant. 

Gare (la), station du chemin de fer et ham., 
c** de Saint-Antoine-du*Rocher, 24 habitants. 

G^ireaa (leUeu de), près des Bregeons, 
c>« de Bets. 



Gfrarean» f., C* de Fondettes. — Oaro, 
xvit* siècle. — Gareau, carte de Cassini. — An- 
cien fief, appartenant à l'abbaye de Marmoutier. 
Il fut vendu nationalement, en 1791. — (Arch. 
d'I.-et-L., litres de Marmoutier, — Râle det 
fiefs de Touraine,) 

G-areau (le lieu de), près de Cussé, c** de 
Nolre-Dame-d'Oe. 

G-arelUôres (le lieu des), près des Cavea- 
du-Vau-Renou, c" de Saint-NicoIas-de-Bourgueil. 

G-arellerie (la), f., c"* de Pernay. — Gar- 
lerie. Galerie, dans les anciens titres. — An- 
cienne dépendance de la terre de la HerfBsandiôre 
et du Harrouard. — (Note communiquée par M. 
Galian de Glérambault.) 

G^trellière (la), f., c*« de Razines. — 
Garlière, cartes de Cassini et de l'état^major. 

G-arence (René de), seigneur du Pavillon, 
fut nommé maire de Tours, en 1582, en rempla- 
cement de Jean du Faultray. Il eut pour succes- 
seur, en 1583, Pierre Gochu, seigneur de Trizay. 

— (Chalmel, Hist. des maires de Tours (manus- 
crit), p. 122. — Lambron de Lignim, Armoriai 
des maires de Tours,) 

G-arenne (la), f., c-* d'Antogny. 

G-arenne (la), f., c* d'Azay-sur-Indre. — 
La Garenne^ alias le Petit Bergeresse, i 700. — 
Garenne, cartes de Cassini et de l'état-major. — 
Ancien ûef, relevant de Reignac, à un roussin de 
service et quinze jours de garde. En 1664, il ap- 
partenait à Jacques-Edmond Theret; — en 1727. 
à Jean-Isaac du Chêne, tic.; — en 1789, à Pierre 
PériUaultde Chambeaudrle. — (Arch. dl.-«t-L., 
E, 131. — Bétancourt, A^oms féodaux, II, 9tl. 

— Du four, Diction, de Varrondissement dt 
Loches, I, 4. — D. Rousseau, XIV.) 

G-arenne (la), f., c"*de Balesmes. 

Garenne (la), f., c-* de Bléré. 

Garenne (la), f., c"* de la Celle-Guenand. 
près du bourg. 

G-arenne (la), f. et ch&t., c** de Chambon. 

Garenne ( la ), f., c** de Cbannay. — Ancien 
fief. — [Rôle des fiefs de Touraine.) 

Garenne (la), f., c"* de Courcelles. — Les 
Garennes, carte de Cassini. 

G-arenne (la), f., c** de CrouxiUes. 

Garenne (le lieu de la), c* de Ferrièrcs- 
sur-Beaulieu. — Ancienne propriété des seigneurs 
des Fourneaux, pour laquelle cinq sols de renie 
étaient dus au roi. On y remarque une gruUe 
qui était autrefois ornée de peintures à frosquo 
et servait de retraitée des ermites. Par la suite, 
on construisit, près do la grotte, uue petite mai- 
son qui fut habitée par des religieux. Cette mai- 
son est depuis longtemps en ruines. — (Mém. 
de la Soc. archéol, de Touraine, I, 42.) 
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(la), f., C-* da Haismes. 

(bois de la), c»« de la Ferriôre. 

— Il fait partie de la forôl de la Perrière. 

G-arenne (la), f., c" de Louans. 

G-arenne (le lieu de la), c-* de Preullly, 
près de la ville. — Ancienne dépendance du 
château de Preuilly. 

Garenne (le lieu de la), c-* de Saint-Cyr- 
sur-Loire. — AUrede la Garenne, »▼• siècle. — 
Ancienne propriété de la collégiale de Saint-Mar- 
tin, à laquelle elle fut léguée vers 1460, -par 
Jean Gk)nfolant, prêtre. Elle est citée dans des 
baux des 7 décembre 1474, 25 janvier 1493 et 
îi février 1565. — (Arch. d'I.-et-L., G, 393.) 

Garenne (la), f., c" de Saint-Paterne. 

Garenne (le lieu de la), c-* de Verneuil- 
sur-Indre. — Il est cité dans un titre de 1739. 

- (Arch. d'I.-et-L., B, 108.) 

Garenne (la), f., c*»» de Villeloin. — itf^- 
tafrie des Gautiera, 1677. — (Arch. d'I.-et-L., 
tttres de VilUloin.) 

Garenne- de -rsntonnoir (le lieu 
deJa), près de Bois-Guenand, c" dô Charnizay. 

Garenne-de-Mauny (le bois de la), 
paroisse de Marray. ^ Ancienne propriété de 
i église de Tours. — (Arch. d'I.-et-L., G, 63.) 

Garenne-de-19'algrefln (le lieu de 

ia!, près de ia Cave, c" de Theneuil. 

Garenne-et-Morennerie (le lieu de 

la;, paroisse de Sainl-Roch, près du bourg. — 
11 relovait du fief de la Chapelle-Sain t-Remi. — 
[Arch. dl.-el-L., Fief de Sain^Roch,) 

Garenne -G-audrue (le lieu de la), 
prés de la Paqueraye, c" de Chezelles. 

Garennerie (la), f., c- deChampigny- 
.•*ur-Veudo, près du Mable. 

Garennes (le lieu des), près des Cornus, 
c** de Razines. 

Gareuil, f., c-« de Parçay-sup-Vienne. 

Gargaudière (la), f., c- d'Athée. 

Gargeau (étang), c" de Ciran-la-Latle. — 
Cet élang, qui était desséché en 1791, avait été 
ainsi nommé, par Jean Gargeau, chanoine de 
Saint-Martin de Tours, qui en était propriétaire, 
en l:i47. Au centre, on remarquait, en 1762, une 
île mouvante, qui se haussait ou s'abaissait sui- 
vant les variations du niveau des eaux. Elle avait 
le douze à quinze pieds de diamètre. En 1793 
C'A étang appartenait à Gilbert des Voisins, baron 
du Grand-Pressigny, émigré, sur lequel il fut 
vdndu nationalement. — (Arch. d'I.-et-L., titres 
de Saint-Martin et Biens nationaux, — Aima- 
nach de Tauraine, 1762.) 

Gargeay, ou Gtarget, f., c«« d'Ambii- 

lou. 



Oargety f., c" de Pernay. — Garget, carte 
de rétat-msjor. ^ Oargi, carte de Catsini. — . 
Ancien fief. En 1700, on y voyait une chapelle, 
dite de Garget ou de Saint-Julien, qui avait été 
dotée d'une rente de cent livres, en 1675, par 
Etienne Mortel, maître d'hôtel du roi. — (Arch. 
d'I.-et-L., titres de Saint^tUien.) 

Oargilère (la), f., c-« dTTxeures. ^ Elle 
fut vendue national ement, en 1793, sur Charles 
d'Aloigny de Rochefort. — (Arch. d'I.-et-L., 
Biens nationatix.) 

Oargouille (le lieu de la), c** de Civray- 
sur-Cher, près du chemin des Fougères à Thoré. 

Oargouille (le lieu de la), c** de Neuillé- 
le-Lierre, près du ruisseau de Madelon. 

G-argouillére (le lieu de la), près de 
Crémille, c"* de Mazières. 

G-arguesalle (Jean de), chev., seigneur 
de Coulaines et de Pocé, grand-écuyer de France, 
fut nommé capitaine-gouverneur du château de 
Chinon, en 1461. Il eut pour successeur, en 1463, 
Charles de Gaucourt, maréchal de France; mais 
en 1467, cette charge lui fut de nouveau donnée. 
Il la conserva jusqu'en 1470. A cette époque, elle 
passa à Tanneguy du Châtel, vicomte de la Bel- 
lière, grand-écuyer de France. — (P. Anselme, 
IJisl. généal. de la maison de France, VIII, 490. 

— fiibl. de Tours, fonds Salmon, titres de CAt- 
non,) 

G-arlande (Robert de), anglais, seigneur 
de Tourneham, accompagna le roi Richard en 
Palestine et se trouva à la prise de l'Ile de Chy- 
pre dont il fut nommé vice-roi en 1191. De retour 
en France, l'année suivante, il remplit les fonc- 
tions de sénéchal do Touraine, en remplacement 
de Payen de Rochefort. En 1197, il promulgua la 
charte d*un échange fait entre les religieux de 
Marmoutier et le roi d'Angleterre. Il eut pour 
successeur, en 1199, Aimery de Thonars. — (P. 
Anselme, Hist. généal, de la maison de France, 
Vï, 34. — Chalmel, Hist. de Tour., lU, 332. — 
D. Housseau, V, 2016.) 

OarUère (la), f., c- de Llgré. 

G-arlière (la), c- de Razines. V. Garel^ 
Hère. 

G-armonniôre (la), f.,c-deMo8nes. — 
Garmonnière, carte de Cassinl. 

Oarmouzlère (la), vil., e-« de Ghemillé^ 
sur-Indrois. — Garmousière, carte de Cassinl* 

— Les religieux du Llget possédaient, dans ce 
village, une métairie qui fut vendue nationale- 
menl, en 1791, pour 16,000 livres. — (Arch. d'I.- 
el-L., titres du Liget; Biens nationaux.) 

G-amaolie (la), c- de Beaumonl-Village, 
V. Grenache. 

G^umaiGhère (le fief de la), paroisse de 
Gizeux. — Il relevait de la seigneurie de Qizeux 
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à foi et hommage lige et quinze jours de garde. 
SoQ étendue était de deux cents arpents environ. 
Au xy* siècle, il appartenait à Guillaume et 
Louis de Mareil. Il passa ensuite à Jean de Guine- 
folle, marié & Cécile de Hodon, veuve de Marc 
Lecomte, seigneur des Coudrais. Par acte du 
23 octobre 1713, N. de Lespinay, seigneur de 
Courléon et de Chapaux, le vendit à Claude-Jean 
de Ver. Aujourd'hui, il ne reste aucune trace de 
l'ancien logis seigneurial. — (J. Guérin, Notice 
historique sur Gizeux, 70.) 

G-amauderie (le lieu de la], paroisse de 
Luzé. — Il relevait de la seigneurie de Franc- 
Palais, suivant un aveu rendu, le 5 août 1672, 
par Louis de Bernabé. — (Arch. d'I.-et-L., E, 
!56.) 

G-amauderle, ou G-amaudlôre (le 

lieu de la), paroisse de Nouzilly. — Guamode- 
ria, in parochia de Nozilleyo, 1469. — An- 
cienne propriété de l'abbaye de Saint-Julien. — 
{Mariyrol, S. Juliani.) 

Oamauderie (la), vil., c"«de Panzoult, 
16 habit. — Gamauderie, cartes de Cassini et de 
l'élat-major. — Ancien fief. En 1691, il apparte- 
nait à René Torterue. — (Archives de la famille 
Torterue de Sazilly.) 

G-amauderie (la), f., C* de Sainte- 
Maure. — Gamauderie, cartes de Cassini et de 
l'élat-major. 

G-arnaudlère (la), c"* de Nouzilly. V. 
Gamauderie. 

Oamier (le moulin), c* de Vernou, sur la 

Brenne. 

I 

Ghamier, prieur de Notre-Dame-de-Rameru 
et de Saint-Thomas d'Épernon, fut élu abbé de 
Marmoutier en 1137, en remplacement de Eudes. 
Il mourut en 1165, et eut sa sépulture dans le 
Chapitre. Son successeur fut Robert Megueri. — 
(0. Marténe, Uist. de Marmoutier, 11,90, 116. 
Gallia christiana, XIV. — Mém, de la Soe, 
archéol. de Tour., IX, 256. -^ D. Housseau, V, 
1729, 1732, 1736.) 

G-amier, abbé de Saint-Julien de Tours, 
fut élu, en 1167, en remplacement d'Aimery, 
décédé. Il eut pour successeur, vers 1161, Pierre, 
premier du nom. — (fiibl. de Tours, fonds Sal- 
mon, titres de Saint'Julien. — GcUlia ehris^ 
tiana, XIV. — Mém. de la Soc. archéoL de 
Tour., IX, 343.) 

Garochère (la), f., c"« de Nouzilly. — 
Garochère, carte de Cassini. 

Garonnerie (la), f., c-* de Villedômer. 

Garosse (la), f., c* de Saint-Symphorien. 

Garot (le lien de), C* de Parçay-Meslay, 
près du chemin de Parça^ à Monnaie. 

Garot (moulin de), c** de Saint-Cyr-sur- 
Loire. — Ancienne propriété de l'abbaye de Mar- 



. moutier. Elle fut vendue, le 6 thermidor an IV, et 
adjugée à la veuve Chalmel. — (Arch. d*I.-et-L., 
Biens nationaux,) 

GarraudS (les), f., c" de Bréhémont. V 
Garauds. 

Garreau (île). V. Simon (îlej, 

Garria. V. la Jarrie, c^ d'Athée. 

Garrois (le lieu des), près des Bonneaux, 
c"* de Chaumussay. 

Garrot (moulin de), c"* de RocheoorboD. V. 
Gravot. 

Gars (les Grands et Petits-), viL, c" de Lu- 
zillé, 64 habit. — La Huchonnière, alias Us 
Gats, 1460, 1477. — Huchelonnière, 1480. — 
La Huchonnière, alias l'Abbaye, ou les Gars, 
1680, 1722, 1746. — Les Gais, Gasts, ou Uis 
Gars, fin du xviii* siècle. — Ancien fief, relevant 
du château d'Amboise, à foi et hommage lige. Bd 
1460, 11 appartenait à Bertrand du Pont, £c.; — 
en 1477, à James Bosoël; —en 161 S, à Thomas 
Bohier; — en 1516, à Jacques Bérard; — en 
1523, à Philippe Gaudoln; —en 1637, à Jacques 
Bernon ville, sommelier de la reine; — en 1660, 
à N. de Lindebœuf, Éc; — en 1677, à Nicolas de 
Bonnette; — en 1578, i François du Teil; — en 
1670-72, à Jacques de la Croix; — en 1680-1722, 
à François Dubois de Villiers. Il rendit hommage 
pour ce fief en 1722; — en 1741, à Qilles-César 
de Trémaux; — en 1746, à Jean ne- Angélique 
Guionneau, veuve du précédent, qui rendit hom- 
mage le 25 février ; — en 1 747-82, à Jacques 
Lhomme de la Pinsonnière. — (Arch. d'I.-ct-L., 
G, 566, 659, 603, 633, 634, 661 ; E, 26, 39; G, 
570. — Bâle des fiefs de Touraine. — Bibl. na- 
tionale, Gaignôres, 678. — Saint-AIlais, Aobi" 
liaire de France, VII. — C. Chevalier, Diane dt 
Poitiers au Conseil du roi, a.) 

Gars (étang des), c"« de Luzillé. 

Garsois (le), vil., c** deChareatiUy, 18 
habit. — Gale-soie, xviii* et xix* siècles. — Gar- 
soir, carte de Cassini. — Ancien fief. En 1422, il 
appartenait à la collégiale de Saint-lfartin ; — en 
1604, à Thomas Bonneau, seigneur de la Gogue- 
rie, maire de Tours; — en 1704, à Urbain Cou- 
dreau, échevin de Tours, administrateur de l'Uô- 
lel-Dieu de cette ville. En 1793, 11 fut vendu na- 
tionalement sur Marie-Louise- Adêlaîde^acquette 
de Robien, veuve de N. de Riquetli de Mirabeau, 
émigré. — (Arch. dl.-etrL., G, 16; litres de Cha- 
rentilly; Biens nalionatuc, — Bibl. de Tours, 
manuscrits n** 1420 et 1496. — Chalmel, Hist. 
des maires de Tours, 129.) 

Garteznpe (la), rivière. — GuralempU^ 
fluvius, 1177 (charte de Tabbaye de la Mcrei- 
Dieu). — Gartinpte, 1236. — Gartemple^ l?60 
(charte d'Eschivard, seigneur de PreaiUy et de 
la Rochepozay). — Elle prend sa source dans le 
département de la Creuse, passe dans la Haut^ 
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Vienne et dans la Vienne, et forme la limite, dans 
une étendue de cinq à six kilomètres, de ce der- 
nier département et de l'Indre-et-Loire. Elle se 
jette dans la Creuse à un kilomètre environ au- 
dessus de la Rochepozay. Son parcours total est 
de cent soixante-dix kilomètres. -^ (Lalanne, 
HisL de ChâteUerauU, I, 574, 576. — A. Du- 
Hist, de la fnaiêon de Chaeteigner (preuves, 
183). —A. Jeanne, Géographie d'Indre^i-Loire, 
2B.) 

d-as (le lieu des), c** de Charnizay, près du 
chemin du Petit-Pressigny à Sainl-Flovier. 

Qascard (le lieu de), c*« du Grand-Pres- 
signy, près de la route du Grand-Pressigny à 
Preuilly. 

Onaoheitiére (la},c"* de Vemeuil-le-CbA- 
teau. V. Gachelière. 

Gfrascogne, f., c** de Marçay. 

GkUBCOgne (Pierre de), abbé de Marmontier, 
succéda à Robert de Blois en 1176. Il mourut 
Tannée suivante au prieuré de Tavant. Son corps, 
rapporté à Marmoulier, fut inhumé dans l'église 
abl>atiale, devant l'autel du Crucifix. — (U. Mor- 
tène, UièL de Marmoutier, II, HÇy, — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titrtê de Marmoulier, — 
Mcm, de la Soe, archéoL de Tour,, IX, 256.) 

GkiSCOgnerles (les), ham., c"* de Con- 
tinvoir, 16 habit. — Gaecogneries , carte de 
rétat-major. 

Gfrasoongne, ou G-ascongnerie, pa- 
roisse de Saint-Benott. V. Gouelerie. 



(le lieu de la), c" de Saint- 
Pierre-des-Corps. — Il relevait des flefs des Bains 
et de Saint-Loup. — (Arch. d*I.-et-L., G, 85.) 

Qasnay, ou G-anay (lie), dans la Loire, 
paroisse de Saint-Mars. — Intula quœ vocalur 
ile Laprosie, 1251. — (Arch. d'I.-et-L., charte de 
Saint-Julien.) 

GkuEniay (Charles de), conseiller au prési- 
dial de Tours, fut nommé maire de cette ville, en 
1639, en remplacement de Nicolas Leroux, sei- 
gneur de Rochefuret. Il eut pour successeur, en 
1641» César Gotlereau. -~ (Chalmel, HisL dei 
maires de Tours, 137, — Lambron de Lignim, 
Armoriai de* maires de Tours.) 

Ghasneraies (les), f., c^ de Sorigny. — 
Gagneraie, carte.de Gassinl. 

Gkisneraye (la), c-* d'Azay-Ie-Rideau. Y. 
Ganeraye. 

G-asnaraye (la), c-« de Cbezelles. V. 
Ganneraie, 

Gkasnerie (la), f., cr* de Monnaie. — Ailre 
de la Gasnerie, 1453. — Gasnerie, carte de 
Tétat-major. — Il relevait du fief de la Grange- 
Saint-Jean. Par acte du 14 août 1453, Jacques 
Charrier, sieur de Bourdigal, Tacheta do Juan 



Lequen. En 1789, il appartenait à Tabbaye de 
Marmoutier. — (Arch. d'I.-et-L., fief de la 
Grange'Saint'Jean,) 

G-a4Eaiier, ou Qanier» f., c"* de Ch&teau- 
U-Vallièro. — Gagné, carte de Gassini. — Elle a 
fait partie de l'ancienne paroisse de Cbouzé-le* 
Sec. 

G-asnier, ou les Oasniers» f., c"« de 

Sainte-Maure, près de la Manse-de-lCareille. -~ 
Gasnier, carte de Gassini. 

Ghasnler (Jean), prêtre, né à Tours en 1639, 
a publié les ouvrages suivants : Défense (/e la 
foy de l'église catholique contre les ministres 
de la Butte, à une lieue de Tours, Tonrs, Flos- 
seau, 1 685, in-8* ; — Triomphe de Louis le Grand 
sur l'hérésie, par la justice et la sainteté de ses 
lois, contre les prétendus réformés', prouvées 
par saint Augustin, Tours, Flosseau, 1687, in- 
8*. On ignore l'époque de sa mort. Il résidait 
dans la paroisse de Saint-Saturnin. — {Alm^i- 
nach de Touraine, 1777. — Chalmel, Hist. de 
Tour., IV, 30;^. — D. Housseau, XXIU, 496.) 

G-asniôres (le lieu des), paroisse de Saint- 
Branchs. — Il relevait censlvement du fief do 
Saint-Branchs, suivant une déclaration féodale du 
18 mars 1688. — (Arch. d*I.-et-L., G, 68.) 

Q-asziiers (les), f., c** de Druye. — ^ ir- 
ritera, carie de Tétat^migor. 

G-ASniers (les), f., c"* de Monts. 

dasnlers (les), c-* de Sainte-Maure. 
Gasnier, 

G-aspiau (le lieu de), paroisse de Cigogne. 
— Ancien fief. — {Rôle des fiefs de Touraine,) 

Gfraspiôre (la), f., c"* de Cerelles. — Ga- 
pière, carte de Tétal-maJor. 

G-assellerie (la), f., c"* de Saint-Antoine- 
du-Rocher. 



(la), f., c"« d'A'usouer, près de la 
Brenne. — Gasserie, carte de Gassini. — Ancien 
fief, relevant de Brouard, à foi et hommage sim- 
ple. En 1535, il appartenait à Jean le Blanc; — 
en 1569, & Jacques Adam, conseiller du roi, 
mattre d'hôtel de la roino-mère; — en 1582, à 
Laurent le Blanc, Éc, seigneur de la Vallière; — 
en 1647, à Jean de la Baume le Blanc, Éc.; — eu 
1652, à Isaac Touchelée, Éc., président au siège 
présidial de Tours; — en 1702, à Pierre Besnard, 
sieur de Repinsard. — (Arch. d'I.-et-L., E, 22. — 
Lhermite-Souliers, Hist. de la noblesse de Tou- 
raine, 70. — P. Anselme, HisL génécU. de la 
maison de France, V, 490. — Chalmel, Hist, 
des maires de Tours, 140. — Morérl, Diction, 
historique, II, 279.) 

Ghassion (Jean de), maréchal de France, né 
à Pau, le 23 août 1609^ fils de Jacques de Gassioo, 
président au Parlement de Béarn, et de Marie 
iTEsclaux, fut un dos plus grands capitaines do 

21 
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Aon époqui\ Il servit sous les ordres du prince de 
Piémont, puis dan» Ins troupes do Gustave, roi do 
Suède. Par lettres du 4 septembre 1640^ le roi 
Louis XIII lui conféra la charge de lieutenant-gé- 
néral au gouvernement de Touraine, en remplace- 
ment de François de l'Aubépine. Le 17 novembre 
1G43, il fut nommé maréchal do France. L'année 
suivante, il donna sa démission de lieutenant- 
général de Touraine en Taveur de Georges Isoré, 
seigneur de Plumarlin et marquis d'Horvaut. Il 
mourut à Arras, le 2 octobre 1647, par suite des 
blessures qu'il avait reçues au siège de Lons. — 
(De Pure, Vie de M. de Gassion, — La Chesnaye- 
des-l)ois et Badier, Diction, de la noblesse, II, 
170. — P. Anselme, Hist. généal. de la maison 
de France, VII, 536. — Extrait raisonné des 
registres du Parlement de Paris, II, 4y6-97. — 
Clialmel, UisL de Tour., III, 388.) 

G-ast (le), ham., c" de Sonzay, 11 habit. — 
Domitê de Vaslo, 1270. — Hôpital de Saint- 
NicolaS'du-Gast, !280. — Le Gats, carte de 
l'état-mftjor. — Ancienne commanderie de l'ordre 
du Temple, puis de l'ordre de Saint-Jean de Jéru- 
salem. Les biens qui en dépendaient étaient peu 
importants. Dès le xiv« siècle, ils étaient réunis à 
la commanderie de fiallan. Ils furent vendus na- 
tionalemenl, le 28 messidor an IV. La chapelle, 
dédiée à saint Nicolas, o»t mentionnée dans un 
un acte de 1S08. Ceite commanderie constituait 
un fief ayant droit de haute, moyenne et bass*) 
justice. — (Arch. âe la Vienne, prieuré d'Aqui" 
laine. — Arch. d'I.-et-L., État des prieurés de 
Marmoulier, — Bibl. de Tours, fonds Salmon, 
titres de la commanderie de Ballon.) 

Oast d'ArtiLgay (Michel de), abbé de 
Gastincs, succéda n Michel de la Hillière vers 
1060. En mars 1678, il donna sa démission en 
faveur de Achille-Ix)ui8-Thomas de Gast. — 
(Arch. d'I.-et-L., titres de Gastines. — Gallia 
christiana, XIV, 320. — Mém, de la Soc. ar- 
ehéol. de Tour., IX, 232, — Bibl. dé Tours, 
fonds Salmon, titres de Gastines.) 



( Arhille-Louis-Thomas de), prieur de 
Moutsoreau, nommé nbbé de Gastines, le 8 avril 
1678, eut pour successeur, en 1725, Berlrand- 
César Ta.schereau de Lignièrcs. — [Gallia chris- 
tiana, XIV, 320. — Arch. dl.-et-L., titres de 
Gastines. — Mcm. de la Soc. archéoL de Tour., 
IX, 232. — Bihl. de Tours, fonds Salmon, titres 
de Gastines.) 

G-astacler, c"« de Truyes. V. Gale-Acier. 

Oastanetus. V. Chaligny, c" de Fon- 
dettes. 

Oastaulty c"« du Grand-Pressiguy. V. Gâ- 
teau. 



(Léonard-Fulcliran), docteur-méde- 
cin, né à Mellray, le 3 mars*170l, fit ses humani- 
tés à Tours et étudia la médecine à Paris. Il servit 



I dans les armées en qualité de chirurgien-aid*v 
major et se trouva à la bataille de Waterloo. Par 
la suite, il quitta la chirurgie pour Ja .médeciue 
et obtint, par voix de concours, la chaire de pro- 
fesseur à rhôpital d'inslruclloo de Metz. Vers 
1844, il fut appelé aux fonctions de médecin en 
chef de Tarméo d'Afrique. Il mourut dans celte 
contrée le 22 juillet 1846. On a de lui divers ou- 
vrages, entre autres : un Mémoire sur te calcul 
appliqué à la médecine, et une Esquisse sur le* 
principaux changements qui surviennent dans 
le physique et le moral de la femme, depuis 
la naissance jusqu'à la décrépitude. {C*i travail 
a élé inséré dans les Annales de V Académie 
royale de Metz) \ — des Mélangea die médecine 
et un Abrégé de V histoire de la médecine (1836). 
Le docteur Gasté était membre titulaire de la 
Société des sciences de Strasbourg; membre cor- 
respondant de la Société médicale d'émulation de 
Paris; membre do l'Académie royale do médecine 
et des Sociétés de médecine d'Indre-et-Loire, de 
Marseille, de Niort, de Toulouse et do Lyon. — 
f Journal d'Indre-et-Loire du 12 septembre 
1840. — Annales de la Société d'agriculture 
d'Indre-et-Loire (1847), p. 131. — GazaUs, Éloge 
du docteur Gasté (dans les Mémoires de V Aca- 
démie de Mets). 

Oasteau» c"** de Gravant. V. Gâteau. 

OasteaUy c** de Mouzay. V. la Varenne. 

Oasteau, C" du Grand-Pressigny. V. Ga* 
teau. 

Oaste-aux-Marteauz (la), c"* de 

Villicrs-au-Boin. V. Gale. 

Oaste-aux-TruclLons (la), f., c- de 

Villiers-au-Boin. — La Gâte, carte de Têiat- 
major. 

Oastée (la), c" de Rilly. V. Gâtée. 

Qasteliniôre (la), ou Oatelinière, 

f., paroisse de Pozay- le- Vieil, en Poitou. — An- 
cien fief, n^lovant de la baronnie de Preuilly, à 
une lance ferrée, peinte aux armes du seigneur. 
En 1302, il appartenait à Hector de Marconnay, 
seigneur de Chdtcauneuf, un des neuf écuyers do 
Jean de Lezay, chev. ; — en 1414-47, à Gilles de 
Marconnay, fils du précédent, seigneur de Chail- 
ly, Neuilly-le-Noble, Rochebourreau , marié i 
Jeanne Fouraleau, dont il eut : 1* Gillette, qui 
épousa, le 15 juillet 1456, Colas de Karaleu, sei- 
gneur de Montenaut; 2* Françoise, mariée à 
Guillaume d'Oyron. Cette dernière eut la Gasto^ 
linièrc en dot. Gilles do Marconnay rendit hom- 
mage au baron de Preuilly, le 6 février 1447. Kn 
1597, la Gastclinière était possédée par Françoise* 
de Maillé, veuve de Bernard de la Garnaye. — 
(A. Duchesne, Hist. de la maison des Clumtci- 
gner, 63. — D. Uousseau, XII, 5890. — Bibl. 
nationale, Gaignères, 678. — Beauchet-Filleau. 
Diction, des familles de l'ancien Poitou, II. 
356.) 
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Gasteliniôre (la), flef, silué dans la ville 
de Preuilly. — Il relevait de la Gasteliuière, en 
Puiiou, et appartenait, en 1533, à René de Menou, 
cher., seigneur de Bonssay. — {Preuves de T/iw- 
t'-tire de la maison de Menou.) 

Gastellerle (la), f., c~ de Saint-Avertln. 

Gasteplerre (la métairie de), paroisse de 
r^relles. — Ancienne propriété de la collégiale 
de Saint-Martin. — (Arch. d'I,-et-L., prévôté 
(fOé.) 

QastLère (la), ou G-atière» f., c** de 

Cliambray. — Gaigyierie de la Gastière, 1329. 
— Gastière, carte de l'êtat-major. — Galière, 
cQTln de Cassini. — Ancien fief, relevant de 
Munlbnzon. Vendu nationalement, le 15 pluviôse 
an II, sur Jacques-François-Henri des Bssards, 
cbev., seigneur do Trizay, officier au régiment de 
Bourgogne, il fut adjugé à N. Lesuire. Une cha- 
pelle, qui a été démolie après la Révolution, dé- 
|i«Ddait du logis seigneurial. Elle est mentionnée 
comme étant une chapelle publique, dans le 
Registre de visite du diocèse de Tours, de 1787. 
On y célébrait la messe une fois par semaine. 
Elle avait vingt-deux pieds de longueur sur dix 
de largeur et était surmontée d'un clocher. — 
(Arch. dl.-et-L., litres de la f/rèvâté de la Ka- 
renne; Biens nationaux; G, 14. — L. de la 
Roquo et £. de Barthélémy, Catalogue des gen- 
tilshommes de Touraine.) 

Gastignoniére (la), paroisse de Brizay. — 
Ancien fief, relevant de Paye-la-Vineuse, à foi et 
hommage simple. En 1554, il appartenait aux hé- 
ritiers de Simon Dreux. —(Arch. d'I.-et-L., C, 600.) 

Ga8ti2ie(la). V. Gatine. 

Gastineau» ou G-atlneau, ham. et 
moulin, c*' de Chamillé-sur-Déme, 16 Labit. — 
Ga.^tineUu8 , 1145-60. — Galineau, carte de 
Tôlat-major. — Ancien prieuré-baronuie qui esi 
qualifié de première baroiinie de la sénéchaus- 
sée de Daugé dans un acte de 1678. Ce prieuré 
fut fondé vers 1135. Il dépendait de l'abbaye des 
iitinédiclins do Vendôme. La phapelle prieurale, 
placée sous le vocable de saint Siméon-Stylile 
existait encore en 1870. Son revenu, à la Un du 
xnn' siècle, était de cinq cents livres. On y cé- 
lébrait la messe une fois par mois et aux jours 
<ir.s Rogulions. 11 n'existe aujourd'hui aucune 
trace de l'ancien logis seigneurial. Gulllaume- 
Beritard de Bezé était prieur-baron de Gastineau 
en 166f>; — Charles Huet, clerc tonsuré, du dio- 
cèse de Paris, en 1678. Au xviii* siècle, le Cha- 
pitre de Bueil possédait, dans la circonscription 
do cette barotinie, un fief appelé le Petit-Gasti- 
neau. — {Pouillé du diocèse du Mans (16'i8), 
p. 39. — Le Paige, Diction, du diocèse du 
Mans, I, 105. — Cauvin, Géographie ancienne 
du diocèse du Mans, 220. — Arch. d'I.-el-L., 
b, 9; libres de Bueil; Biens nationaux. — 
t^'ooiis thés, anecd., 415.) 



G-aatlneau (le Petit-), c** de Ghcihillé- 
sur-Dôme. V. l'article précédent. 

Gastineau (Péan), chanoine de Saint- 
Martin de Tours, appartenait à une famille noble 
de Touraine, qui possédait la terre de Chaumus- 
say. Des chartes de 1225 et de 1240 font mention 
de deux de ses parents, Jean et Guillaume Gasti- 
neau, chevaliers. En 1227. il fonda un anniver- 
saire dans l'église do Saint-Martin de Tours. 
Quelques écrivains croient que la Grande chrO" 
nique de Touraine a été écrite par ce chanoine. 
On lui attribue également une Vie de saint Mar^ 
tin. — {Chronique de Touraine, xviii, xit. — 
Mém, de la Soc, arehiol. de Tour., XII, lxxii. 
— D. Rousseau, XII, 6825, 6829.) 

Gastineau (Jean), abbé de Villeloin, suc- 
céda à Hugues de Notz, vers 1339. Il fut remplacé, 
vers 1354, par Philippe. Rigault de Luc. — {Gal~ 
lia christiana, XIV. — Mém. de la Soc. ar- 
chéoL de Tour., IX, 360. — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Villeloin). 

Gastinellerie (la), c** de Huismos. V. 
Rivières (les Hautes-). 



(la forêt de), C* dos llcrmilos. 

Gastines, ou Gatine, f., c" de Snint- 

Benott. -^ Gasiine, ou la Fuye, 1641. — Gatine, 
carte do l'état-major. — Catinerie, carte de Cas- 
sini. — Ancien fief. Vers 1510, il appartenait à 
Jean Fils-de-Ferame. Celui-ci laissa une fille, 
Marie, qui épousa Antoine de Macé et eut en dot 
la terre do Gastines. Après avoir élé possédé pen- 
dant longtemps par la famille do Macé, ce fief 
passa à la famille de Gain {xvin* sièele). — 
(Arch. d'I.-et-L., titres de Pommiers- Aigre. — 
Saînl-Allais, Nobiliaire universel de France, 
XV, 231. — A. de Maulde, Essai sur V Armoriai 
du diocèse du Mans, 219. — D'Hozier, Ai^wrial 
de France, reg. 5'. — Borel d'Daulerive, An- 
nuaire de la paiiHe et de la noblesse (1851), 
p. 215.) 
Gastines» ou Gatine, f., c* do Saint- 

Jeau-Saint-Germain. — Elle relevait du fier de 
Saint-Germain et appartenait, en 1 "70, à Charles- 
Paul-Jarques-Joseph de Bridieu. — (Arch. d'I.- 
et-L., ^, 94.) 

Gastines (la croix do), c" du Saint-Jean- 
Saint-Gormain, près de Gastines et du chemin de 
Loches. 

Gastines (le lieu de), (Uiroisse de Salnt-^ 
Symphorion. — Ancien fier, relevant du château 
de Tours. En 1682, il appartenait à la collégiale 
de Saint-Martin. — (Arch. d'I.-et-L., C, 656.) 

Gastines (le fief de), situé dans la ville de 
Tours. — Il relevait du château de Tours et ap- 
partenait, au xvm*. siècle, à la collégiale de 
Saint-Martin. — (Arch. dl.-cl-L., C, 336. — Rôle 
l des fiefs de Touraine.) 
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G-astines, vil., c** de Villeddmer, 22 habit. 
— Ancienne abbaye, de Tordre de Saint-Augtie- 
tlD. ^ Eecïeëia de Gastineta, BecUa Maria de 
Gastini», abbatia de Gaatinelis, «eu de Gastû 
nella, xii* et xia* siècles. — Gâtines, caries de 
Cassini et de l'étal-major. — Le lieu où fut bàli 
le monaslôre avait été habité, pendant assez 
longtemps, par des ermites qui, en 1137, prièrent 
Hugues, archevêque de Tours, d'ériger ce lieu en 
abbaye. Gastinea se trouvant dans un flef appar- 
tenant au Chapitra de la cathédrale, l'archevêque 
ne pouvait, de sa propre autorité, accueillir favo- 
rablement cette requête. Les chanoines, qu'il 
consulta à ce sujet, donnèrent leur consentement, 
mais à condition que tons ceux d'entre eux qui 
voudraient aller passer quelques Jours à l'abbaye 
seraient hébergés sans frais. De son côté, l'arche- 
vêque ne voulut donner son approbation qu'au- 
tant que les religieux adopteraient la règle de 
saint Augustin. 

Ces conditions ayant été acceptées, le monas- 
tère fut fondé (11S8). 

A la fln du xu* siècle, l'église et les bâtiments 
claustraux furent entièrement détruits par un 
incendie. Thibault de Champagne, comte de Blois 
et de Chartres, les fit reconstruire. Geoffroy de la 
Lande, archevêque de Tours, consacra la nouvelle 
église le 29 avril 1207. Mutilé par les protestants, 
en 1562, l'édifice fût réparé en 1564 et 1565. 
D'autres travaux de restauration eurent lieu en 
1630, 1727 et 1767-68-69. En 1737, la maison 
conventuelle, tombant de vétusté, les religieux 
l'abandonnèrent pour en construire une autre sur 
un emplacement voisin de l'ancien bâtiment. 
Commencé le 3 février 1737, le cloître fut achevé 
le 1*' novembre de l'année suivante. 

L'abbaye fut unie à la Congrégation des cha- 
noines réguliers le 30 décembre 1C68. 

En 1789, son revenu était évalué à 7,400 livres. 
Il n'y avait alors que cinq chanoines. Elle possé- 
dait les domaines suivants : 

Les fiefs de la Guérie, de la Cloutière, de la 
Sangle et de BrosseriOi paroisses d'Authon et de 
Monthodon; 

Le fief du Gué-du-Roi, paroisse do Villebourg; 

Les métairies de Beauvals et d'AubIgny et le 
moulin de la Blutière, paroisse d'Auzouer; 

Le fief de la Travalllère, paroisse de Dame- 
marie ; 

La métairie de la Liennerie, paroisse de Saint- 
Laurent-en-G«stlnes ; 

Le quart du moulin du Moulinet, à ChAteaure- 
oault ; 

La métairie de la Yerderie, paroisse de Neuvy- 
Roi; 

Les métairies de la Charbonnerie et de la SolA- 
trorie, aliaa Redonnièro, paroisse de Chemillé; 

Les métairies de la Guïnaudrie, des Larderies 
ot des Petlts-Fougerets, le lieu des Frelauderies, 
paroisse du Boulay; 

Le moulin de la Blanehère, les métairies des 



BrnèrcB, des Houx, de la Vieillerie, de la Oontàr- 
drie, de la Morillonniôre, de la Huberdière, de It 
Veronnorie, de l'Attre-dea-Loges, le lieu des 
Viages et le Jardin-aux-Caves, paroisse de Viile- 
dômcr; 

Le flef de la Touche-i-la-Borde, paroine de 
Chemillé; 

Le fief do la Guillonnière et la Brossellerie, 
paroisse d'Épeigné; 

Les dîmes du Pichon et du Poirier-MaloUeau, 
près d'Auzouer; 

La métairie d'Herseux et le moulin de Monœl- 
lereux, dans le Blésoii; 

La dtme de la Guerrière (paroisse de Neuville], 
qui lui avait été vendue en 1226, par Michel 
Bon flan ; 

L'nftre de Boessay, paroisse de Monnaie ; 

Quatre étangs ei cinq cents arpents de bols. 

On voit, par un aveu rendu, le 16 octobre IC83, 
par AchilIe-Loui»-Thomas de Gast, abbé de Gas- 
tines, que le monastère avait à prendre, sur la 
recette de Montoire, une rente de sept livres dix 
sols, à la charge, pour les chanoines, de dire uoe 
messe et de réciter l'oraison Deus venicU iargi' 
tor, pour le seigneur de celte chAtellenie et de 
mettre ses armes aux principales vitres de l'ab- 
baye. 

En vertu du concordat du 23 mai 1668, les 
chanoines de Gastioes avaient le droit de ocmt^ 
TOT les bénéfices suivants : 

Le bénéfice simple de 8aint^Jean-de4a4oiirdi- 
nière, paroisse de Polvillette, au diocèse de Char- 
tres; 

La chapelle de Saint-Laurent-de-Lauré, paroisse 
de Santenay, diocèse de Blols; 

Le prieuré de l'Hermitage, paroisse do Saint- 
Nicolas, près de Blois (Ce prieuré fut fondé vers 
1190, sous le vocable de sainte Marie -Madeleine, 
par Thibaud, comte de Blois}; 

La chapelle de la Prée, paroisse de Fontaine, 
diocèse d'Orléans; 

La chapelle de Saint-Plerre-d'Aillon an diocèse 
de Rennes ; 

La chapelle de^Monsureau, paroisse de Vaastt 
diocèse du Mans. 

Abbés bb Gasthibs. 

I. — Alain, 1138, décédé en 1173. 

IL — Geoffroy, 1173,1206. 

m. — Guillaume, 1207, 1216. A cette dernière 
époque, Guillaume des Roches, sénéchal d'Anjou, 
donna à l'abbaye un moulin situé près do Chi- 
toaudun. 

IV. — S...., 1220. 

Y. — Jean, 1225, 1242. En mars 1229, Agathe, 
femme de Rahel de Galonges, donna à l'abbaye la 
métairie de la Varenne, située dans la paroiase 
de Noizay. 

(Lacune d'un siècle). 

VI. — Qervais, est cité dans une charte de 
1342. Il vivait encore en 1864* 



OàS 



- 165 — 



GAT 



vn.^Oaillamne, prieur de Uonlsorean, nom- 
laéen mai 1S65. 
YIII. •- Clémenl Ferrent, décédé en 1404. 
IX. ~ Olivier, 1406. 
X. --Etienne, 1415. 

XI. — Regoault de Rorlhais, 1418. 

XII. — Jean Hubert, ou Imbert, 1419. 

XIII. — Jean, figure dans une quittance du 
18 février 1436 et dans une charte de 1441. 

XIY. — Hardy Marvllleau, 1452. 

XY. — Jean Hubert, déjà nommé, abbé pour la 
seconde fois, donna sa démission en avril 1462 et 
mourut dans le mois suivant. 

XVL — Olivier Ferrand, élu le 6 avril 1462, 
mourut le 15 juillet 1473. 

XVII. -^ Pothon de Goué, abbé commendatalre, 
1474, mourut en 1400. 

XVIII. — Alexandre Ooury, 1501, mourut en 
iS3&. 

XIX. — Guillaume Goury, neveu du précé- 
dent, 1635^. 

XX. — Jean de Troyes, nommé en 1560, fut 
tué par les prolestants, à Orléans, en 1563. 

XXI — Louis Cartier, 1563. 

XXII. — Philippe GoUlneau, 1603. 

XXUI. — Claude de Roesut d'Escry, oonseiller 
ot auménler du roi, abbé de SalnM^répin de 
Soidsons (1620), céda son abbaye, par échange, 
au suivant, en 1625. 

XXrV. .— André Courtin, chanoine de la 
Sainto-Chapelle de Paris et abbé de Saint-Crépin 
de Soissons, céda l'abbaye de Gastioes au sui- 
vaul, en 1632. 

XXV. — Ambroise Courtin, neveu du précé- 
dent, 1632. 

XXVI. — Séraphin de Hauroy, abbé du Lan- 
dais, donna sa démission en faveur du 8ui\'ant, 
en 1636. 

XXVn. ^ Michel de la Hilliôre, 1649-50. 

XX Vm. — Michel de Gast d'Artigny, conseil- 
ler et aumônier du duc d^Orléans, donna sa dé- 
misâlon en mars 1678, en faveur du suivant. 

XXIX.— Achille-Louis-Thomas de Gast, prieur 
de UoDtsoreau, nommé le 8 avril 1678. 

XXX. — Bertrand-César Tascbereau de Li- 
gnières, 1725-65. 

XXX L — Charles Noizel de Barat de Btinc*, 
1765, chanoine de Téglise de Saint-Quentin et 
chapehtln ordinaire du roi, décédé à Venailles lo 
21 novembre 1772. 

XXXn. — Pierre Pourteiron, conseiller du roi, 
ebanoine de la Sainte-Chapelle de Paris, 1772- 
1790. 

PaiBUBs DB l'abbàts ub Gastines. 

Mathurin Jallière, 1612. — Louis Duplais, 1604. 
Jacques Loffibart, 1692. — Pierre Le Brun, 16d5. 

— Jacques Cadul, 1699. — René Bonnette, 1707. 

— Jacques de Launoy, 1720. — PierrfrJoseph 
Girardet, 1731. — Gaston-Jean-Baptiste Bouillotte. 
n)5 — Nicolas Modaine, 1737. — Jacques Pla- 



ment, 1746. «- Ouillaume Moplnot, 1753. — 
Claude-François Dupont, 1763. — Paul-Jules 
Clicquot, 1767. — * Alphonse-Jacques-NIcolas Per- 
rinel, 1770. — Pierre Boulanger, 1772. — César- 
Charles-Philippe de la Force, 1780. — • André 
RoIIat, 1760-1790. 

Une chapelle, dépendant de l'église abbatiale 
et dédiée à saint Jean, constituait un bénéfice 
dont Jacques Blanchecotte était titulaire en 1584. 

L'église et la maison eonventuelle furent ven*- 
dus nationalement, le il juillet 1791, pour 
32,000 livres. 

L'abbaye de Gastines portait pour armoiries : 
Ua9UT, à une annfmdaiiùn de la Sainte 
Vierge, d'argent, et un lié, ausei d*argent, 
placé entre l'ange et la sainte Vierge; en 
pointe, une crosêe (Por accoilée de deux êeue^ 
som de même^ — Ou, d'après V Armoriai gêné" 
rai (1696} : Cfa^ur, à une foêce d'argent; éoar- 
télé d^argent à la bande d'asur, 

Âitk. d'I.-«i-L., eàmtts de Goitmet: C, 877; B,38; 
Bieiu natimtaux, ^ GaUia ehritiana, VII, 803; XIV, 
85, 317-19. — État de la France (1727), p. GC3. — Bibl. 
de Tonra, manascriU n«< 11*15, 1220, 1327, 1346, 1494. — 
Chalmal, Hitt. de Tow„ III, 506. — C. Chefalier, inven- 
taire det arehivee dAmlnnte, 305. — L« Palg«, Topo- 
ffraphie de ta province du Maine, I, 26. — Mémoire» de 
Condé, 1, 100. '-^Mim. de la Soe. arehéol, de Tour., IX, 
232. — D. HooMem, IV, 1605. — Chromquei de Tom- 
rttinê, 374. 

QaBtines (le grand étang de). — Une par- 
tie se trouve sur la commune des Hormites, le 
reste sur la commune des Hayes (Loir-et-Cher). 

(étang de), c"' de Villedômer. 

(forêt de), Wastina êilva, 1064 
(Liber de servis). — Foresta de Gastina nigra, 
1195 (chartes de Boucliaud, comte île Vendôme). 
— Guastinisensis silva, xiii* siècle. •— Cette 
forêt s'étendait sur les paroisses de Villedêmor, 
Saint-Laurent, le Boulay, la Perrière, Marray, les 
Hermites, Monthodoo , Gheroillé, Monlrouveau, 
les Hayes, 8aint-Martin-d es-Bois, Saint'Amoud, 
Authon, Prunay, Montoire, etc. Les bois de la 
Perrière en faisaient partie. Aux xi*et xxi* siècles, 
la forêt de Gastines appartenait aux comtes de 
Vendôme. Par la suite, les abbayes de la Trinité 
de Vendôme et de Gastines en possédèrent une 
partie. — (Arch. d'I.-et-L., chartes de Ifarmou- 
tier, de Saint-Julien et de Gastines. — D. Hous- 
seau, IV, 1157, 1291; V, 2075; VI, 2353; VII, 
3394. — Mabille, Divisions terriioriales de 
l'ancienne Touraine, 150.) 

Ghastinières (les), c** do Nazelles. V. Oa- 
tinières. 
G-atauderle (la), ham., c»* de Bossay. 

G-atault» c" du Graod-Prcsslgny. V. Ga* 
teau. 

Chate (la), f., C"* d'ÉpeIgné-sur-Dême. — 
Gâte, carte de Tétat-major. — Quête, carte de 
Casalni. 
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G-ate (la), f., C-* de Lublé. — Gâte, cartes 
de Cassini oi de l*état-major. 



Oate (la Grande-), f., c*« de ViIlîer&«u-Bo!n, 
— Gale, carte de rétnt-major. 

Oate- Acier, ou G-astader, f., c** de 

Truyes. — Clos de Gatagaier, 1673. — Gale- 
Agsietle, \ 700. — Ancien fief, propriété de Tab- 
baye de Gormery, suivant un bail du 25 septem- 
bre 1671. — (Rôle de» fUfs de Touraine. — 
Cartulaire de Cormei'y, xcvi. — Arch. d'I.-et- 
L., Inventaire des titres de V abbaye de Cor» 
mery,) 

G-ate-aux-Marteaux (la), ham., c"« 

de ViUiers-au-Boin, 13 habit. 

G-ateau (le bois), près de Touchaulard, c'* 
de Bossay. 

Gâteau (gué du), sur la Ligoire, c-' de la 
CUapelle-Blanche. 

Gâteau, ou Gasteau et le Petlt- 

Gateau, f., ©■• de Gravant. — Gâteau, carte 
de l'ôtat-major. — Ancien fief, relevant de Gra- 
vant, à fol et hommage lige. En 1482, il apparte- 
nait à Marc de Cou tances; — en 1484, à Pierre 
du Puy; — en 1654, à Charles Drouin; — en 
1681, à Charlotte Proust, veuve de Henri-Fran- 
çois d'Espinay; - en 168J<, à N. de la Fonlaine- 
FoUîn. — (Arch. d'I.-et-L., E, 146; prieuré 
d'Âvon. — Bibl. nationale, Gaignères, 678.) 

Gâteau, ou Gastault, f., c"* du Grand - 

Pressigny, près de TÉgronne. — Taslen^y, xv« 
et xv^« siècles. — Gâteau, carte de Cassini. — 
Ancien ûef, relevant du fief des Halles et du Pa- 
lais, au Grand-Pressigny. Il apparlennit, on 1490- 
151 1, à Perrine Garreau, veuve de Jean Gaudion. 
Par acte du 27 avril 1566, Jean Chevalier le vendit 
à Claude Benoit, qui le céda, peu de temps après, 
à Bené Brochard, conseiller nu Grand-Conseil. 
Celui-ci, le 16 mars 1568, le vendit à Honorât de 
Savoie, baron du Grand-Pressigny. En 1793, ce 
fief fut vendu nationaloment sur Pierre Gilbert 
de Voisins, émigré. — (Arch. d'I.-at-L., E, 103, 
104. — Râle des fiefs de Touraine.) 

Gâteau (le lîou de), e** do Varennes. 

Gâteau (le lieu de), près de Gallotières, 
c»« de Vou. 

Gateblé, f., c- de Bueil. — Gadehled, 
1766. — Gate-Blé, carte de l'élal-major. — Elle 
relevait du Plessis-Barbe et appartenait, en 1766, 
à MicheMiolIand des Escotais. ^ (Arch. d'I.-et- 
L., E, 81.) 

Gatebois (le lieu de), près de Fougères, 
c* de Civray-sur-Cher. 

Gatebois (le lieu de), près de la Canti- 
nière, c"« de Noyant. 

Gatebourse (le lieu de), c"* de Bossay. 
— 11 relevait do l'abbaye do Preuilly, suivant 
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une déclaration féodale du 12 septembre 1526. — 
(Arch. d*I.-et-L., abbaye de PreuUly.) 

Gatebourse, f., C* de Braye-sous-Pnye. 

— GcUe-Dourse, carte de Cassini. 

Gatebourse, f., c*« de MaillÀ-LalUer. 

Gatebourse (le lieu de), près de Douce, 
c" de Pouzay. 

Gâtée (la), ou le Gasté, f., c** de Rtny. 

— Terra de Gastelio, 1144 (Cartulaire df 
Noyers), ^ La Gâtée, cartes de Cassini et de 
rétat-major. 

Gate-Faux (le lieu de), c** de Saint- 
Épaio, près du chemin de Sainto-Biaure *à Thi- 
louze. 

Gate-Fer (le lieu de), près des Rober- 
dières, C' de Sainte-Maure. 

Gate-Fers (le Heu des), près de la Giro- 
pière, c" du Petit-Pressigny. 

Oatellerie (le lieu de la), c** de Chinna. 

— Le 28 juillet 1768, M. Bernin de Valentiaay le 
vendit à François Berger. — (Bibl. de Tour-, 
manuscrit n* 1420.) 

GatelUère (la), f., c*« de Rillé. — Gaul- 
Hère, caries de Cassini et de l'état-msjor. 

Gatelonnière ( la) , f., c*« de Faye-la- Vi- 
neuse. V. Gatillonnièf^e. 

Gatepierres, f., c-* de Ciran-la-Latte. — 
Galles-Pierres, carie de rétat-major. 

Gâtés (étang des), c-* de Saint-Patrice. 

Gates-Ver (le lieu des), près de Neuville, 
c" d'Yzeuros. 



Gate-Soie, c** de Charentilly. V. Garsois. 

Gatbnaicuxn. V. Guenay, c"* de Jaulnay. 

Gatiau (Jacques), conseiller au présidial, 
fut nummé maire do Tours en 1659, en romplae(>- 
mont de René Carré, siuur d'Aligny. Il eut iK>ur 
successeur, en 1660, Charles Bigot. — (Chalmel. 
Nist. des maires de Tout^ (manuscrit), p. 142. 
— Lambron de Llguim, Armoriai des maires de 
Tours») 

" Gntlclierle (la), r., c** de la Cbapello- 
Saiul-Hippolyle. — GcUicheiHe, carte de Cassini. 

Gatien (chapelle de 8t-). V. Chinan, col- 
légiale de Saint-Mexme. 

Gatieu (prairie de St-), c" de Reignai-, 
au couûuent du ruis^oau de Villepnys et de 
l'Indre. 

Gatien (saint), évoque de Tours, né à 
Rome, fut envoyé dans les Gaules pour y prê- 
cher le christianisme, au milieu du m* siècl«ï. Il 
fit do nombreuses conversions & Tours et dans les 
pays voisins. Persécuté au sujet de ses prédica- 
tions et contraint de se cacher, il chercha un 
asile dans une grotte, où il établit un oratoirr 



GAT 



.- 167 — 



GAU 



ùéâié à la Bûnle Viergo. Cette grotte éudt sUaée 
fiaas le coteau qui borde la Loire au nord de 
Tours où, par la suite, on conalruiait l'abbaye de 
Marmoutier. D'après le martyrologe romain, il 
mourut à Tours le 20 décembre 301. Il eut sa 
sépulture dans le cimetière des pauvres, situé en 
d'hors de la ville, à l'endroit où l'on a construit 
depuis l'église de Kotre>Dame-de-la-Riche. Plus 
tard, ses restes mortels furent transportés dans 
!e monastère de Saint*M)>dnrd ; puis, exhumés de 
nouveau, vers le xii* eièrle, ils furent déposés 
dans l'église de La Riche. 

Greg» JVr. ffist, Ub. X. -^ J.-J. Bourassé, Égliset 
mentionnée* par Grégoire de Tovr». — Almanaeh de 
Tduraitte, 1763. — A. B«i]let, Recueil de» vies des saints, 
H déceabre. — Chalmel, Hist. de Tour., I, 70, 77; III, 
\i\. —Annales de la Société d'agriculture d'indre-et- 
Lmrt (1870), p. 67. — SUan, S. et metrop, ecclesia 
rurtmensis, 7. — Didot, Biographie universelle, XIX, 
lis. — Larousse, Grand diction, universel du xix" siècle. 
Mil, 1071. — Martin Marteau, Paradis délicieux de la 
To^trnine, II, 10. — Jliém, de la Soc. archéol. de Tour.^ 
n. 127, 149; III, 184,211,224,2*8,241; IV, 35; VU, 
4rs 47, 84, 95 ; VIII, 12 ; IX, 265 ; XI, 248. 

Gutianneries (les), r., c*« de Saint-Mi- 

i*hfl-8ur-Loire. 
Gatière (la), c* de Charobray. V. GcutUère, 

Gratière (fontaine de la], près des Aunays, 
c"* de Sache. 

Qatillon (le Heu de), c"* de Saint-Germaio- 
.«ur-Vienoe. 

Gatillonnière (la), ou Oatelonièret 

f., r*' de Faye-la-Vineuse. — GaliUonnitre, 
''nrte de Cassini. 

Gatine (la), on G-astine. — Nom donné 
à une partie du Bas-Veodômois, dans laquelle 
Liaient comprises quatorze paroisses environ , 
fianni lesquelles figurent relies de Chemillé, des 
litTinites et de Monthodon, qui dépendent aujour- 
d'hui du département d*Indre-et- Loire. — (Cau- 
\in, Géographie ancieyine du diocèse du Mans, 
•129-30. 

Gatine» c"* de Saint-Benoit. V. Gasiine. 

Q-atlne, c"* de Saint-Jean-Saint-Germain. 
T. Gastines. 

Gatine (la), f., c** de la Ville-aux-Dnmes. 

Gatineau» f., c** de Brèches, — Gatineq^, 
certes de Gassini et de l'élat-major. — Ancien 
lier. En 1754, il appartenait à Michel-Roland des 
iw^^lais. — (Arch. d'I.-ol-L., E, 82.) 

GkitineaUy c*« de Chemillé-sur-Déme. V. 
'jastineau. 

Gatinelle» tH., r"* d'Athée, 41 habit. — 
tititinelle, cartes de Cassini et de rétal-mjyor. 

GatineUes (le lieu des), c"^ de Bueil. — 
li relevait du lief de Bueil, suivant une déclara- 
tion féodale de 1737. — (Àrch. d'L-el-L., G, 257.) 



G-atines, c** de Saint-Jean-Salnt-Germain. 
V. Gastines. 

Gatines, ancienne abbaye, c"* de Villodp- 
mcr. V. Gastines. 

Gatines (forêt de). V. Gastines, 

Gatinière (la), f., c»* deBossay. — ^o- 
line, carte de Cassini. 

Gatinière (le lieu de la), paroisse de 
Druye. — En 1459-151 1, le droit de dlrae sur ce 
domaine appartenait au prieuré de Saint-Côme. 
— (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des titres de 
Saiîil-Come.) 

Gatinière (le lieu de la), paroisse de Mon- 
naie. — Par acte du 25 avril 1458, l'abbaye de 
Mnrmoutier le céda à bail à perpétuité. — (Arch. 
d'I.-el-L., Inventaire des titres de Saint^LaU" 
rent.) 

Gatinière (la), vil., c** de Rochecorbon, 
35 habit. — Haute-Gatinière, carte de l'éUil- 
major. 

Gatinière (la), bam., c** de Saint-Cyr- 
sur-Loire, 17 habit. — Gastignière, 1515. — 
Gatinière, carte de Cassini. — Ancien fief, rele- 
vant de Chaumont. En 1515, il appartenait à Jean 
Galochau; — en 1653, h Simon Galland, qui le 
vendit à Robert Thuré, contrôleur des rentes sur 
le clergé; — en 1659, i l'abbé de Jaucourt, ar- 
chidiacre de Tours. — (Arch. d'L-et-L., G, 393; 
Minimes du Plessis. — Bélanooart, Noms fèo^ 
daux, I, 448.) 

Gatinière (le lien de la), prés de Galice, 
c'* de Sepmes. 

Gatinière (la), f., c" de Villandry. — La 
Motle-de-la-Grande-GcUinière, alias SasUlé, 
1629. — Ancien fief. Au xvn* siècle, il était an- 
nexé à la chàtellenio do Villandry. — [Rôle des 
fiefs de Touraine, — Arch. d'I.-ot-L., titres de 
Saint'Câme.) 

Ghatinières» ou Gaetiniéres (les), f., 

c" de Nazelles. — Galinières, carte de l'étal- 
major. 

Gatnaicum» Ghatnaica ecclesia, Gat- 
naicuzn. V. Guenay, c*« de Jaulnay. 

Gatraie (la), f., c:" de Luzé. 

GatS (les Grands et Petits-), fiefs situés à 
Francucil. — En loi 5, Jacques Berard, seigneur 
de Chissé, les vendit à Thomas Bohier. — (A/ém, 
de la Soc. archéoU de Tour., IX, 1 1 3.) 

GatS (les), f., c"* de Montreuil, près du 
bourg. — Gats, cartes de Cassini et de Télat- 
major. 

GatS (les), vil., c"* de Salnt-Oucn, 20 habit. 

Gau1>erdlère (la), et la Haute-Gau- 

berdière» f., c" de la Membrolle. — Gober- 
dière, carte de Gassini. 

Gauberge» vil., c** de Bueil, 18 habit. — 
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Goberge, carte de rétat-m^or. — Gauberge, 
carte de Gassini. 

Gkiubernière (la), f., c** do la Celle- 

Gueoaad. — Gobemière, carte de Cassioi. 

Q-aubertelle» ou Oaubretelle (la), 
vil., (*■* de Monnaie, 42 habit. — GottbertelU, 
carte de l'ôlat-major. 

Oaubertelle (la), f., c»« de Parcay- 
Meslay. 

G-aubertière (la), c** de Mazières. V. 
Goubaudière. 

G-aubeterie (la), f., c** de Villebourg. 

G-aubourg, f., e*« de Villebourg. -^ Gau" 
bourg, carte de l'ôtat-major. 

G-aubretelle, c-* de Monnaie. V. Gauber» 
telle. 

Gaucher (le lieu de), près de la Loire, c"* 
de Monllouis. 

Gaucherale (le lieu de la), ou les Gau- 
cberais» paroisse d*Âzay-le-Rideau. — Ancien 
fief, propriété de l'abbaye de Fontevrault. — 
(Arch. d'I.-et-L., prieuré de Relay; Biens na* 
iionaux.) 

Gaucberaie (le lieu de la), paroisse de 
Salnt-Laurent-en-Gatiaes. -* Au zv* siècle, il 
appartenait à l'abbaye de Marmoutier. — (Aich. 
d'L-el-L., Inventaire des titrée de Saint'Lau* 
rent.) 

Gaoobaraia (la), c** de Balesmes. V. 
Glanchère, 

G«iu<âieri6 (la), f., c*« d*AinbiUou. 

Gaucberie (la), f., c-* de Dolus. — Gau^ 
chérie, carte de rétal-mi\|or. 

Gaucberie (la), f., c*« d'Ingrandes. — 
Ancien fief. — {Rôle des fiefs de Touraine.) 

Gaucberie (la), f., c"* de Monnaie. — 
Gaucherie, carte de l'étal-major. 

Gaucberie (les Grande et Petite-), ham., 
c** de Restigné. 

Ghaucoort (Raoul de), chambellan du roi, 
fut nomme capitaine-gouverneur de Chinon en 
1432. Il eut pour successeur, vers 1450, François 
du Ghesnoau. — (La Thaumassiôre, Hist, du 
Berry, 589. — Arch. d*l.-et-L., titres de C/ii- 
non.) 

Gaucourt (Charles de), maréchal de 
France, fut nommé capitaine -gouverneur de 
Chinon par lettres du 10 décembre 1463, en rem- 
placement de Jean de Garguesalle. Ses gages 
étaient de 1200 livres par an. — (La Thaumas- 
siôre, Hist du Berry, 598. — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Chinon.) 

Gaudalserie (la), f., c*« de Bille. 

G^udasserie (le lien de la), prés delà | 



fontaine du Pont, paroisse de Saunay. — n rele- 
vait du fief de Saunay, suivant une déclaration 
féodale faite, le 26 décembre 1622, par Rolland 
de Lestang, Éc, seigneur de la Cressonnière. — 
(Arch. d'I.-et-L.| Inventaire des titres de Saint" 
Julien.) 

Gaudeberts (les), f., c-« de Pouxay. — 
Les Godeberts, alias la Crossonnière, 1626. — 
Gaudeberts, cartes de Gassini et de Tétat-major. 

— Elle relevait de Tabbaye de Noyers, suivant 
une déclaration féodale faite le 25 novembre 1G26. 
En 1793, elle fut vendne nationalement sur Ga- 
briel d'Arsac, marquis de Temay, et Marie- Vie- 
toire-Adélaîde-Henrielte Cantineau de Comma- 
cre, sa femme; — (Arch. d'L-el-L., Inventaire 
des titres de Noyers; Biens nationaux.) 

Gaudeberts (le ruisseau des). — Il prend 
sa source au lieu appelé les Gi rondes, commune 
de Maillé-Lailler, passe aux Gaudeberts, va dans 
les communes de Pouzay et de Nou&tre et se Jette 
dans la Vienne. Son parcours est de deux kilo- 
mètres. Il fait mouvoir une uilne. 

G^udellerie (la), vil., c"* de Moatlools, 
19 habit. — Gaudelkrie, cartes de Gasaial ol de 
rélat-mi\|or. 

Gaudellerie (la), f. et étang, c** de Sem- 
blançay. — Gaudellerie, carte de l'élat-major. 

Gaudelles (le lieu des), près de la Cour- 
Neuve, c** de Hulsmes. 

Gaudereau (le lieu de), près de Roossay, 
c** de Semblançay. 

Gaudères (le lieu des), près de Travaille- 
Coquin, c"* de Langeais. 

Gauderie (la), paroisse de Luxillè. V. 
Caudrie. 

G-auderie (le), c*" de Neuilly-le-Brigoon. 
V. Oaudière, 

Gfrauderies (les), c"« de Sorigny. — Gaul- 
dry s, xvii* siècle, — La Goderie, 1741. — Go- 
deries, carte de Gassini. — Ancienne propriété 
du Chapitre de l'église de Tours, sur lequel elle 
fut vendue nationalement, le 5 mars 1791, pour 
17,500 livres. Son étendue était de cinquaoler 
neuf arpents. — (Arch. d'I.-et-L., G, 79; Bien* 
nationaux.) 

Gfrandets (les), c** de Barrou, V. QodeU. 

Gaudetterle. ou Godetterie (la), r.. 
c** de la Celle-Guenand. — TapisquineriSt x^x* 
siècle. — Godetterie, carte de Gassini. — Ancien 
fief, relevant de la chAlellenie de Sainte-Julitte. 
En 1548, il appartenait à Michel de Bellère, âc. ; 

— en 1611, à Julienne de Bellère; — en 1634-41, 
à Urbain de Bellère, Éc., qui eut une fille, Fran- 
çoise, mariée, le 3 avril t641, à Emmanuel de 
Lostenou, Éc„ seigneur de Bouferré. Gelai-ci, 
par suite de son mariage, devint soigneur de In. 
Gaudetterie. Il mourat le t2 janvier 1684. Ce fief 
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passa ensuita: à Urbain-Roné de Leslenou, |685; 

— Reaé-Bmmanuel de Lestenou, Éc., 1700; ^ 
Joseph de Lestenou, 172S, décédé le 27 juillet 
172S; — Joseph de Lestenou, Éc., mort le 26 juin 
1782; — Joseph-Isaac-Louis de Lestenou, Éc., sei- 
gneur de Bouferré, marié, le 17 octobre 1788, à 
Anne-Hélène Odard de Parigny, et décédé le 
3juUIet 1807. — {Arch. d'L-et-L., B, 223; G, 404. 

— Registres d'étal-civil du Grand-Pressigny et de 
Saiiit-Flovier. — La Chesnaye-des-Bois et Badier, 
Diction, de la noblesse, XVI, 38S. — Mém. de 
la Soc. archéol. de Tour., XVII, 212. — BuUelin 
de la même Société (1875), p. 299.) 

Gaadetterie, c» de Monnaie. V. Godet- 
terie, 

Qandettrie (la), f., c-* de Perrasson. — 
Gaudetterie, carte de Gassini. 

Qaudiacus. V. Joué4e9'Tour8, 

Gtaudlannerie (la), c*« de Civray-sur- 
Cher. V. Gatidionnerie, 

Qaudiau» c*« de Barrou. V. GaudioL 
Gkiudier (le), ou Oaudiôre, f., c** do 

Braye-sur-Maulne. — Godier, tabl. de recons. de 
1872. -— Gaudinière, carte de Gassini. 

G-audlère (la), vil., c"* de Barrou, 27 ba- 
bil. — Ancien fief. — {Rôle des fiefs de Tou^ 
raine.) 

Qaudiàre (la), c** de Ghanceaux-sur-Ghoi- 
sille. V. Gaudières, 

Oandière. ou Bellevue (la), f., c"« de 

Joué-les-Tours. 

Gandière (la), vil., c** de Marcay, 32 ha- 
bit. — Ancien fief. Au xvii* siècle, il appartenait 
aux familles de Lossendière et Grizay de Pont- 
pierre; ^ en 1790, aux dames de l'Uniou-Ghré- 
titinae, do Ghinon. — (Arch. d'I.-el-L., rôle des 
-0"; Biens nalionaux,) 

Qaaâière (la), f., c-« de Mazières. — Gatt- 
drière, carte l'état-major. — Gandière, carte de 
Cassini. — En 1789, elle appartenait à la famille 
Duvau. — (Arch. d'I.-et-L., E.) 

Cktudière (hi), ou Ghauderie, f., c** de 

>'eailly-le-Brignon. — Ancien flef, relevant de la 
Guerche, à foi et hommage -lige et trente sols 
d'aides. — (D. Housseau, XII, 6829.) 

Qaoâiàre (la), f., c-* de Paulmy. — Gath- 
diire, carte de Gassini. 

Gandière (la), c** de Ports. V. Gaudt- 

nière, 

Qaadière (la), f., c"* de Saint-Laurent-en- 
Gatines.— Gaudière, cartes de Gassini et de 
l'état-major. 

G-aaâiëre (la Petite- ), paroisse de Sonzay. 
V. PetiMHrardière. 

Gaudières (les), ou la Q-audière» f., 



c"* do CIjanceaux-8ur-Choisille. — Gaudonyère, 
1370. — Ancien fief. Auxiv* siècle, il relevait de 
l'arche vôché de Tours. Par la suite, il releva du 
Plessis-les-Tours. En 1370, il appartenait à Jao- 
quelin d'Andigné; — en 1686, à Antoin&-Henrl 
La Hullière. — (Arch. d'I.-et-L., C, 603. — Car- 
tuUjLire de Varchevéehé de Tours.) 

Oaudières (les), vil., c-* do Mettray, 33 
habit. — Gaudières, cartes do l'état-major. 

Oaudières (les), vih, c-* de Saint-Pa- 
terne, 18 liabit. — 11 relevait de la prévôté d'Oe. 
— (.\rch. d*I.-et-L., terrier d'Oë.) 

G-audin (le), f., c"* d'Azay-le-Rideau. 

Q-audin (Jean), fut nommé maire de Tours, 
en 1473, en remplacement de Jean Sainlier. Il 
eut pour successeur, en 1474, Jean Godeau. — 
(Ghalmel, Hist, des maires de Tours (manus- 
crit), p. 88. — Lambron de Lignim, Armoriai 
des maires de Tours.) 

Ghaudin (Nicolas), conseiller et secrétaire 

du roi, receveur des Tailles à Louduu, puis ar- 
gentier do la reine, fut nommé maire de Tours 
on 1601, on remplacement de Guillaume Sireau, 
et prêta serment le t**" novembre. Il eut pour suc- 
cosseur, en 1506, Henri Bohier, baron de Saint- 
Cyergue. — (Ghalmel, Hist. des maires de Tours 
(manuscrit), p. 98. — Lambron de Lignim, Ar^ 
morial des maires de Tours.) 

G-audin (Jacques), docteur de Sorbonne, 
chanoine et chantre de l'église de Paris, prieur 
de Saint-Maximin-lcz-Beauvais, né à Saint-Ëpain 
en 1613, fut pendant quelque temps secrétaire 
du cardinal de Richelieu. Le 4 février 1671, il 
prononça l'oraison funèbre de PéréÛxe, archevê- 
que de Paris (Paris, 1671, in-4). Il mourut à 
Paris, le 18 juillet 1695. — {Hist. abrégée de 
Touraine (dans VAlmanach de Touraine de 
1773). — Ghalmel, Hisl. de Tour., IV, 204. — 
D. Housseau, XXIV, 271. — 8. Bol langer, La 
Touraine ancienne el moderne, 586.) 

G^udin de Poent, abbé de Noyers, 
succéda à Etienne en 1111. Il eut pour succos- 
seur,en 1132, Hugues Bemier.«(Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Noyers. — G. Chevalier, 
Hist. de Vabbaye de Noyers, 137. — Mém, de la 
Soc. archéol. de Tour., IX, 285.) 

G-audine (la), ou G-rande-G-audine, 

ham., c** de Saint-Paterne, 11 habit. - Gaudine, 
cartes de Gassini et de Tétat-major. 

Gaudinellerie (la), f., c" de Saint- 
Ouen. 

G^udines (le lieu des), près de la Jalle- 
tière, c" de Noyant. 

G-audinière (la), c»* de Brayo-sur-Maulne. 
V. Gaudier. 

G-audinière (U), ou les Gaudinières» 

1 ou Godinière, f., r"« do Bueil. — Elle rele- 

2Î 
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vait de la prévôté d'Oô et da Plosais-Barbo. Au 
zv* siècle, elle appartenait à Jehan Mauclerc. Elle 
fut vendue nationalemeol, le li prairial an II, 
sur Rolland des Escotais. — (Arcli. d'I.-et-L., E, 
81 ; terrier d'Oë; Biens nationaux. — Bibl. de 
TourSf manuscrit n* 1359.) 

Oaudiniëre (la), f., c»« de Channay. — 
Gaudinière, cartes de Gassini et de l'état-major. 

G-audinière (la), f., c- de Crotelles. — 
Gaudinière, carte de Gassini. — Ancienne pro- 
priôlô de la fabrique de l'église de Tours, à la- 
quelle elle avait été léguée, en 14G6, par Jean 
Boutoroue, chanoine, pour la fondation de la 
chapelle de Sainte-Marthe, desservie dans celte 
église. — (Arch. d*I.-et-L., G, 90.) 

G-audinière (la), et la Basse-G-au- 
dinière» f., c** de Langeais. — Les Gaudi- 
nièreSs carte do Casai ni et de l'état-major. 

Oaudinlère, ou.Godlnière (la), vil., 

C* de Lignières, 22 habit. 

Oaudiniôre (la), f., c*« de Loches. ^ 
Gaudinière, cartes do Gassini et de l'élal-major. 

G-audinière (la), f., c-* de Maillé-Lailler. 
— Gaudinière, carte de Gassini. 

G-audinière (la), ham., c-« de Mouzay, 12 
habit. — Gaudinière, cartes de Gassini et de 
l'état-major. — Louis de Marsay, Éc, était quali- 
fié de seigneur de la Oaudiniôre en 1S96. — 
(Arch, d'I.-et-L., E, 103.) 

Gaudinière (la), f., c-* deNeuil. 

Gaudinière (la), f., c- de Ports. — 
Roche-Oaudinière, ou Godinière, xv* siècle. ^- 
Gaudinière, carte de l'état-major. — En 1499, 
elle appartenait à l'église de Tours; — eu 16G1, à 
Gharlcs Amirault, procureur au présidial de 
Tours. — (Arch. d'I.-et-L., E, 228; G, 79.) 

G-audinière ( la), c** de Restigné. Y. les 
Gaudinières. 

Gaudinière (les Haute et Basse-), f., e"« 
de Reuguy. — Gaiidinière, carte de l'état-major. 

G-audinière (la), f., paroisse de Rilly. — 
En 1666, elle appartenait a Martin Martel, Éc. — 
(Qoyet, Nobiliaire de TouraineJ) 

Gaudinière (la), f., c"« de Sache. — Gau- 
dinière, carte de l'état-major. 

G-audinière (la), f., c"« do Saînt-Cyr-sur- 
Loire. — Elle relevait de l'abbaye do Marmoutier 
et devait une rente au prieuré de Saint-Gôme, 
d'après un acte du 1 1 juin 1496. — (Arch. d'L- 
el-L., Marmoutier, mense séparée; titres de 
Saint'Câme.) 

Gaudinière (la), f., C' de Sainl-Genouph. 
Godinière, carte de Gassini. 

Gaudinière (ile de la), dans la Loire, pa- 
roisse de Saint-Gtmoupli. — Bile est monlionuce 
d.in.'» un acte d» 1785. — (Arch, d*I.-et-L., G, 84.) 



Gaudinière (la), r., c-* de Salol-Manre. 

G-audinière (la), paroisse de Saint-Règlfl. 

— Ancien fief, dépendant des Arpcntis et rele- 
vant du château d'Amboiso. — (Arch. d'I.-ol-L., 
G, 633.) 

Gaudinière (la), f., c- de Saiote-Radé- 

gonde. 

G-aadinière (la},c*< deSaint-Symphorien. 
V. Gaudinière. 

G-audinière (la), vtl., c" do Tauxigny, 
36 habit. — Grange^te-la-Gaudinière, 1673, — 
Gaudinière, cartes de Gassini et de l'état-major. 

— Ancienne propriété de l'abbaye de Cormery. 

— {Cartulaire de Cormery.) 

Gaudinière (la), ham., c- de Valtères, 

10 habit. — Gaudinière, carte de l'état-major. 

Gaudinières (les), ham., c** de Che- 
millé-sur-Oôme, 1 1 habit. 

GaudizUères (les), f., c-* de Lnblé. — 
Gaudinières, carte de rétal-msgor. 

G-audinières (bois des), c*« de Nou- 
zilly. 

G-audizUères (les), f., c- de ResUgné, - 
En 1765, N. Villeneuve était qualifié de seigneur 
des Gaudinières. — (Arch. d'I.-«l-L., Bâle des 
20".) 

Gaudinières, ou Ghodinières (les), 
f., c"* de Saint-Laurent-en-Galines. — Ancien 
fief. Il a fait partie de l'ancienne commune de 
Ghenusson, réunie, en 1823, à celle de Saint- 
Laurent. 

Gaudinières (les), f , c** de Villier»-au- 
Boiu. — Gaudinières, carte de l'éVai-major. 

G-audins (les), f., c» de Gouziere. 

G^udins (les), f., c-« de Ligré. — Gau- 
dins, carte de Gassini. 

Gaudionnerie (la), ou G-audian- 

nerie, f., c»* de Givray-sur-Gher. — Gaudion- 
nerie, carte de Tétal-major. — Ancienne proprié- 
lé des Feuillants de Tours, sur lesquels elle fut 
vendue nationalement, le 2 mai 1791. — (Arch. 
d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

G-audiot» G-audiau, ou Gk>diot (les 

Grand et Petilf), f., c" de Barrou. — Ces do- 
maines relevaient du fief de la Guitlemandière. 

11 y existait, en 1737, une chapelle dédiée à 
Sainte-Gatherine et qui était connue sons le nom 
de Chapelle-des-Gaudiots. En 1790, elle était des- 
servie dans réglise de Barrou. — (Arch. d'I.-ct- 
L., E, 103; Biens nationattx.) 

G-audiS, f., c"* de Beaumont-Ia-Ronco. — 
Graudis, carte de l'élal-major. 

G-audonnerie (la), f., c-* do Haugny. 

Gaudonnière (la), f., c-* des Hormiles. 

— Gaudonnière, carte de rélat-miyor. 
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Qamlonnfère (Ja), t, c** d^zenres. 
Oaudosairie (la), f., rf de Billé. 

Gaudouyère» c-* de Chanceaux-sur-Choi- 
sille. V. Oaudière. 

Gandraye (la), f., c-* de Joué. — Bile 
relavait du fief de Narbonne. — (Arch. d'I.-el-L., 
E, 69.) 

Oaudreau, f., c-« de Mettray. 

Gandrôe (la), e-« de Léméré. Y. Gaudrées, 

Gaudrée (la Pelile-), f., c** de Lerné. — 
Godrée, carte de Gaasioi. — Ancien fiof. En 
1616, il appartenait à Jacques de Rouville, sei- 
gneur de Ghavigny; — en IHdS, à Annand-Léon 
Bouthillier, seigneur de Ghavigny et de Cessigny, 
maître des requêtes; — en 1727, à François le 
Maître. — (Arch. d'I.-et-L., E, 250; terrier de 
l'abbaye de SeuiUy.) 

Gaudrée (la), vil., c* de Saint-Germain- 
suT-Vienne, 34 habit. 

Gaudrée (la Grande-) ham., c"* de Thizay, 
10 habit. — Godrée, carte de Cassini. 

Ghaudrées (les), ou G-audrles, ou la 

Gfraudrée, f., c** de Lémeré, près du bourg. 
~ Ancien fief. Bo 1621, il appartenait à Jacques 
de BeauvBUy cbev., seigneur du Rivau. — (Arch. 
d'I.-et-L., E.) 

Gaudrelle (la), f., c»* de Vouvray. — Go- 
dreUe, carte de Cassini. — En 1537, elle apparte- 
uait à Jean Dubissier, dit d'Auvergne, qualifié de 
seigneur de U Gaudrelle. En 1580, Guillaume 
Colioet et Jean Marchais la vendirent à Jean Las- 
neau, seigneur de Gohabert. Il y existait une 
chapelle qui est mentionnée dans le Registre de 
visite des chapelles du diocèse de Tours, en 
1787. Elle appartenait , à celle époque , à N. 
yayaud, négocia ut à Tours. — (Arch. d'I.-et-L., 
G, 14. — Archives du château de Pierrefille.) 

Gaudrie (la), ou Oauderie, paroisse 
de Luzillé. — Ancien fief, relevant du château 
d'Amboise. Louise de Prix, veuve de Philippe de 
la Molte-IIoudancourt, maréchal de France, ren> 
dit aveu le iC avril 1704. — (Arch. d*I.-et-L,, C, 
C33.) 

Gaudrie (la), c*« de Neuilly-le-Brignon, V. 
Gaudière, 

Gaudriére (la), et la Petite-Gau- 

driére, f., c** de Mazières. — Gaudriére,, carie 
de réiat-major. — Gaudière, carte de Cassini. 

Gaudries (les), c** de Lémeré. Y. Gau- 

drées, 

Gctudrons (bois des), c** de Monnaie. 

Gaudm, f. et chat., partie sur la c** de 
Saint-Pierre-de-Toumon, partie sur celle d'Tzeu- 
res, i 1 habit. — Ancien fief. Dès le milieu du 
iv siècle, il appartenait & la famille Le Souf- 
fleur de Gsttdru. Jean Le Souffleur, Éc., est cité 
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dans des titres de 145S-75. Les registres d'état- 
eivil de la paroisse de Saint-Pierre-de-Tournon 
font mention d'Antoine Le Souffleur, Éc, mort le 
9 janvier 1690; — de Gilles Le Souffleur, Éc, 
décédé le 26 décembre 1729; •— d'Antoine- 
Auguste Le Souffleur, aussi seigneur de Gaudru, 
vivant en 1754 ; — et de Gilles Le Souffleur, Éc, 
aussi seigneur de Gaudru, décédé le 27 Juillet 
1776. Le 7 février 1786, ce fief, mis aux enchères 
publiques, fut adjugé à Hubert Pressigny. Il passa 
ensuite, vers 1789, aux mains de Stephanopoli- 
Démétrius de Gomnène, cbev., issu des Gomnène, 
qui ont donné six empereurs de Constantinople 
et dix empereurs de Trébisonde. Le seigneur de 
Gaudru avait le droit de chapelle et de banc sei- 
gneurial dans réglise de Salnt-Pierre-de-Tour- 
non. — Un puits artésien a été creusé à Gaudru 
en 1858. 

Arch. (i'I.-€t-L., Biens nationaux, •— Registres d'état- 
civil de Saint-Pierre-de-Tournoo, de Preuilly et d'Yxeures. 

— Rôle des fleft de Tauraine. — A. Duchesne, ffist. de 
la maison de Chasteigner, 97. — La Chesnaye-des-Bois et 
Badier, Diction, de la noblesse, XVI, Wt — C. Cbevalier 
et G. Chariot, Études sur la Towaine, 177. — Beauchet- 
Filleau. Diction. de$ familles de l'ancien Poitou, II, 460. 
~ Mém. de la Soc. archéol. de Tour., X, 214. 

Gaufi*ay» paroisse de Neuville. — Ancien 
fief, réuni au marquisat de Château renault, au 
xviii* siècle. Précédemment, 11 dépendait du 
Plessis-Auzouer. — (Arch. d*I.-«t-L., E, 119.) 

G-auiCray (le Petit-), f., c* de Draché. 

G-augalne, f., c* de Noizay. — Gaugairu^ 
carte do l'état-major. 

G-augé (le), f., c** do Gouziers. 

Oauger (bois de), c** de Chlssoaux. 

G-augXLety c* de Beaumont-en-Yôron. V. 
Gogué. 

Oaugnin, ou Qoguin, paroisse de So- 
rigny. — Ancien fief, relevant de Montbazon, à 
fui et hommage simple. En 1389, il appartenait à 
Jean Gauguin. —Le 6 février 1488, Jean Travers, 
bourgeois de Tours, le vendit à Alexis Guiot. 
Après ce dernier, on trouve Pierre Forgel, 1536; 

— Jacques Voisin, 1574. Le Chapitre de l'église 
de Tours acheta ce fief le 23 mars 1599, et le 
revendit plus tard à Jean Guimler (1722). — 
(Arch. d'I.-et-L., G, .79. — Rôle des fiefs de 
Touraine, •— D. Housseau, XI, 4700; XII, 6936- 
40-59.) 

Oauja (Jean-Raymond-Prosper), né à Ren- 
neville (Haute-Garonne) le 29 juillet 1801, était 
gérant du National, à Pépoque de la Révolution 
de juillet 1830. Il entra dans l'administration et 
fut successivement préfet de l'Ariège, des Hautes- 
Alpes, de Maine-et-Loire, du Pas-de-Calais et de 
la Vendée. Nommé préfet d'Indre-et-Loire, le 
3t octobre 1848, il passa, le 31 décembfe de la 
même année, à la préfecture de la Lolre-Infé- 
rieura. Mis à la retraite en 1873, il se fixa à 
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Tours, où 11 mourut, le 24 décembre 1875, âgé de 
soixante-quinze ans. 11 était officier de la Légion 
d'honneur. — {Hecueil des actes administratifs 
d'Indre-et-Loire, 1875, n* 3. -^Journal d^ In- 
dre-et-Loire, 1876. — Biographies politiques, 
1842, in-12.) 

G-aulcherie (la}, c-* de Resligné. Y. 
Gaucherie, 

Q-aulepied (le bols), c*« de Bléré. — Le 
16 mai 1724, les héritiers d 'Etienne-Jacques 
Guillerault le vendirent à Gabriel Taschereau, 
cbov., seigneur de Baudry et de Linières. — 
(Arch. d'l.-et-L.,E, 133.) 

Oanllepied (Jean-Baptiste), seigneur de 
Boisleroy, lieutenant particulier au bailliai^e de 
Touraine, fut nommé maire de Tours en 1677, en 
remplacement de François de la Barre. Il eut 
pour successeur, en 1678, Jean Taschereau de 
Baudry. — (Chalmel, Hist, des maires de Tours 
(manuscrit), p. 145. — Lambron de Lignim, Ar^ 
morial des maires de Tours.) 

G-aulerie (la), f., c* de Balesmes. — Gau- 
lerie, carte do Gassini. 

Oaulerie (la), ham., c"« de Neuiily-le- 
Brignon, 12 habit. — Gaulerie, cartes do Gassini 
et de l'état-major. 

G-aullère (la), f., c* d'Auzouer. — Gau- 
Hère, carte de l'élal-major. — Gaullière, carie de 
Gassini. 

G-aulières ( le lieu des), près do la Touche, 
c" de Barrou. 

G-aullier (île), dans la Loire, c*" de Saint- 
Palrice. 
G-aulpied ( le bois), c** do Sublaincs. 

Glhaillt(le), ruisseau. V. Grenet. 

Oault (Eustnclie), soigneur de la Brillau- 
diêre, fut nommé maire de Tours, en 1595, en 
remplacement de Victor Brodeau. H eut pour 
successeur, en 1596, Jacques Bouet de la Noue. — 
(Lamhruu de Lignim, Armoriai des maires de 
Tours. — Ghalmol, Ilist. des maires de Tours 
(manuscrit), p. 127.) 

Q-ault (Jean), seigneur do Boisdcnier, fut 
nommé maire de Tours, en IGOO, en remplace- 
ment do Jacques Houdry. Michel Mnldent, sei- 
gneur du Mortier et de Pontchcr, lui succéda en 
1607. — (Ghalmel, Ilisl, des maires de Tours 
(manuscrit), p. 130. — Lambron de Lignim, Ar- 
moriai des maires de Tours.) 

Oault (Eustache), no à Tours en 1590, com- 
mença ses études dans sa ville natale, fit sa phi- 
losophie au collège de la Floche et étudia la théo- 
logie à Paris. Entré dans la congrégation de 
l'Oratoire en 1618, il fut nommé, quelques aonéea 
après, directeur du séminaire de Bordeaux. Dé- 
signé pour l'évéché de Marseille en février 1639, 
il mourut & Bazas, le 13 mars suivant, avant 



d'avoir reçu ses balles. On a de lui un Discours 
de VEstat de la couronne de Suède, divisé en 
deux pckrties, la première contenant um des- 
cription géographique très particulière ds 
toutes les provinces qui en dépendent, la se^ 
conde, un abrégé de l'histoire de tous Us roys 
de Suède jusqu'à présent, Paris, A. Courbé, 
1633, in-8*; le Mans, Hierosme Olivier» 1656, 
in-8«. — (Almanach de Touraine, 1756- — 
Ghalmel, Hist. de Tour., IV, 205. — D. Houi- 
seau, XXIII.) 

Oault (Jean-Baptiate), frère du précédent, 
né à Tours le 29 décembre 1595, entra dans lea 
ordres, puis dans la congrégation de l'Oratoire. 
11 fut successivement supérieur du séminaire de 
Langres et des maisons de l'Oratoire de Dijon et 
du Mans. Nommé curé de la paroisse de Sainte- 
Eulalie de Bordeaux, il fut appelé à l'évéché de 
Marseille, en 1642, en remplacement de son frère, 
décédé. Pendant la courte durée de son épisoopat, 
il déploya les vertus évangéllques dans toute 
leur perfection et se signala par des œuvres de 
bienfaisance dont le souvenir existe encore dans 
ces contrées. En faisant des prédica lions dans le 
bagne, il contracta une maladie contagieuse dont 
il mourut le 23 mai 1643. LUnscription suivante 
fut mise sur son tombeau : 

Cy-git le vénérable serviteur de Dieu Mgr 
Jean-Baptia^te GauU, évêque de Marseille, mort 
en odeur de sainteté le 23 mai 1643. Son corys 
a été mis ici le 26 du mois de juillet 1724. 

De la Serre, La vie et la mort du hienheiprettx J.-B, 
GauU, Parie, J. de la Caille, 1649. in-8v >- Ricard, Vi> 
de Mgr J.-B. GauU, évêque de Marteillt, 1864, ia>S** 
— Didot, Biographie universelle, XIX, 608. — D. Hooi- 
seau, XXllI. — Senault, Vie de J.-B. Gault. — Alma- 
nach de Touraine, 1756. — Larousse, Grand diction, uni- 
gel du XIX" siècU, VIII, 1085. — Chalmel, Hùt. de Tom-., 
IV, 207. 

Oaultier.(le bois), c"de Saint-Michel-sur- 
Loiro. 

Oaultier (Adrien), religieux bénédictin, 
docteur de Sorbonne, neveu do Mathieu Gaultier, 
abbé de Marmoutier et évoque de Négrepont, na- 
quit à Tours vers 1505. Bailli et sacristain do 
l'abbaye do Marmoutier en 1535, il fut nommé, 
Tannée suivante, abbé de Notre-Dame-de-l'Absie, 
nu diocèse de Maillezais, puis prieur de VUlebel- 
fort, où il mourut le 16 septembre 1548. On a de 
lui un ouvrage intitulé : J^lquilibrum virtutum 
summm perfectionis sanctorum Pauli et Mar- 
tini, Turonis, M. Ghercèle, 1635, ln-12. 11 a 
composé également deux homélies pour la fôte de 
l'Assomption et un Traité de la primatie de saint 
Pierre el de saint Paul. — (D. Marlène, Hisi. de 
Marmoutier, II, 365. — Ghalmel, Uixt. de 
Tour., IV, 208. —D. Housseau, XXUl, 108, 303.) 

Gaultier (Jacques), seigneur de la GrouiK 
1ère et de la Fontaine, fut nommé maire de Tours 
en 1619, en remplacement de Jean de la Baume 
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le Blanc. Il eut pour successeur, en itttl, Ri- 
chard de Fleury, sei^eur de Yilletrun. Il mou- 
rut à Tours le 11 février 1623, et fut inhumé 
dans l'église des Carmes. — (Ghalmel, HiaL des 
maire$de Toun (manuscrit), p. 133. — Lam- 
broo de Lignim, Armoriai de» mairea de 
Toun.) 

Gaultier (Urbain-Adam-Louls-François), 
né à Tours, paroisse de Saint-Pierre-du-Boile, le 
30 octobre 1740, reçu avocat au Parlement le 
]8août 1767, succéda & son père, en 1768, dans 
les fonctions d'avocat du roi au bailliage et siège 
présidial de Tours et fut élu député du tiers-état 
aux États-généraux, en 1 789. Arrêté comme suspect 
en 1793, par Tordre du Comité révolutionnaire de 
Tours, il répondit à ceux qui lui demandaient 
quelle était son opinion sur la condamnation de 
Louis XVI : « Ma vie et mes actions sont publi- 

• ques, vous pouvez les juger; mais mon opi- 
« nioo est à moi, je n'en dois compte qu*à ma 
I conscience. » Élu membre du Conseil des an- 
cieos le 1" prairial an V, il fut nommé, trois ans 
après, président du tribunal de Tours (28 floréal 
an Vin). Il mourut le 14 octobre 18)7. Voici on 
quels termes le JourncU d'Indre-^t-Loire rendit 
hommage à sa mémoire : « Peu d'hommes firent 
1 sentir avec plus de dignité l'accord des deux 
■ mérites qui constituent lu véritable magistrat : 
a uae connaissance profonde des lois et celte 
' raison supérieure qui sait en faire la plus justo 
« application sous les auspices d'un cœur intè- 
Q gre et de la plus scrupuleuse probité. La na- 
« 'ure l'avait doué d'un jugement aussi oxquis 
>■ que solide; il y joignait une pénétration vive 
« el sûre qui lui présentait tout à coup les 
' affaires les plus compliquées sous leur véri- 

• table point de vue; et cette précision que ses 

> lamières acquises perfectionnaient encore, por- 
« \à\\ dans ses discussions ce caractère de snga- 
« cité, cet esprit d'analyse qui étonne, mais qui 

> piirsuade et atteint toujours le but qu'il se pro- 

• pose. lia parcouru dans Tordre judiciaire une 
« carrière longue et pénible, et, quoiqu'il eut pu 
*■ prétendre à la supériorité dans les places les 

• plus éminentes de la magistrature, il n'eut 
i jamais d'autre ambition que celle d'ubtenir le 

• poste modeste qu'il a tant honoré et qui était 

• inférieur aux services qu'il aurait pu rendre. • 
— [Journal dlndrerti- Loire des l^*" et 29 no- 
vembre 1817. — Le Moniteur univeraei,) 

Gaultier de la Perrière (Philippe), 

né à Loches en 1688, d'après Chalmel, en 1668, 
d'après VAlmaruich de Touraine, entra dans la 
congrégation des Barnabiles. Il mourut le 13 dé- 
nombre 1760. Il est auteur d'un ouvrage intitulé : 
fway sur la perfection chrétienne, Paris, 1748, 
JQ-»*. — {Hist. abrégée de Touraine (dans l'^l^ 
fnanach de Touraine de 1777). — Ghalmel, 
//ûl. de Tour,, IV, 200. — 8. Bellanger, La 
Touraine ancienne et moderne, 587.) 



G-aultiers (les bois), c"« de Pemay. 

G-aultlers (fes), f., c" de Vemeuil-sur- 
Indre. 

G-aultraye (la), c~ de la Celle-Saint- 
Avent. V. Gautraye, 

G-aumarote (le lieu de], près de la Hanse, 
c" de Noyant, 

G-aumère (la), f., c** de Saint-Branchs. — 
Gomère, carie de Cassini. 

G-auronxiiôre (la), f., c* d'Avrîllé. — 
Gauronnière, carte de l'état-major. — Garon- 
nière, carte de Cassini. 

G-auronnière (la), f., c-* d'Hommes. — 
Goronnerie, carte de l'état-major. — Garon- 
nière, carte de Cassini. 

Gansbert, premier abbé de Bourgneil et 
en même temps de Marmoutier (991-1005}, était 
parent d'Eudes, comte de Champague et de Blois, 
et d'Emma, fondatrice de ce monastère. Il mou- 
rut i Bourgneil, le 15 octobre 1005 (1007, d'après 
D. Martène), et fut inhumé dans le Chapitre. 
Avant d'être appelé à administrer l'abbaye de 
Bourgueil, il avait été abbé de Saint-Julien de 
Tours ot de Maillezais. — (Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, tilrea de Bourgueil, — Recueil des 
chroniques de Touraine. — D. Martène, Hist, 
de Marmoutier, 235-41.) 

Gausson (lie), dans la Vienne, c"' de 
Saint-Germain-sur-Vienne. 

GauteUerie (la), ou Gothellerie, 

ham., c" d'Avrillé, 12 habit. 

GauteUerie (la), c** des Hermites. — 
Gautellerie, cartes de Cassini et de l'étal-major. 

GauteUerie (la), f., c*' de Saint-Laurent- 
de-Lin. 

GauteUerie (la), vil., c* de Saint-Mars, 
21 habiL 

GauteUerie (la), f., c** de Saunay. — 
Gautellerie, carte de l'état-major. — Elle rele- 
vait du Ûef de Saunay et appartenait, en 1671, à 
Aone Gilbert, veuve de Nicolas Le Fort, sieur de 
la Pigounnièro. — (Arch. d'I.-el^L., Inventaire 
des titres de la chambrerie de Saint-Julien.) 

GkkUteUerie (la), f., C* de Savigné. An- 
cien fief, relevant de Rilié. — (Arch. d'I.-et-L., 
B, 318.) 

GauteUerie (la), f., c" de Truyes. — 
GauUrie, 1685. — Gautellerie, carte de Cassini. 
— Elle fut créée au milieu du xvi* siècle, par un 
bourgeois de Tours, auquel l'abbaye de Gormery 
avait vendu, moyennant une rente annuelle, une 
certaine quantité de terrain couvert de bois. Bile 
dépendait de la seigneurie de Vaugrignon et ai>- 
partenait, en 1685, à Pierre Tournier, trésorier de 
France à Tours. — (Arch. d'I.-et-L., /nventotVe 
des titres de Cormery.) 
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GhauteUière (la), c-* de VlUedômer, près 
de l'étang de l'Archevôque. -r GauteUière, cartes 
de Gasslnl et de l'état-major. 

Ghauteraye (laj, c* de Sonzay. V. Gau- 
fraye. 

Ghauterie (la) , f. , c" de Saint-Flovier. — 
Oaulrie, cartes de Cassini et de Tétat-maJor. 

G-auterie (la), c** de Yerneuil-sur-Iadre* 
V. Gautrie. 

Q-autllier (Mathieu), originaire de Limoges, 
fut élu abbé de Bourgueil, en i 371, en remplace* 
meut de Pierre le Voyer, et prêta serment de fidé- 
lité au roi le 8 juin 1372. Il mourut le l*' dècem« 
bre 1384. Son successeur fut Guillaume le Dan. 

— (Wbl. de Tours, fonds Salmon, litres de Bour- 
gueil.) 

G-autbière, ou G-altlère (le lieu de la], 
c*" de Marcilly-sur-Vienne. — Gallereia, 1185. 

— A cette époque, elle appartenait à Pierre Sa- 
vary. — (D. Housseau, V, 1986.) 

Oauthiererle (la), f., c" de Luynes. — 
Gautraye, xvu* siècle. — GaïUtiererie, carte de 
r^tat-major. — Ancien fief. — (Râle des fiefs de 
TouraineJ) 

Gkautier (Mathieu), religieux bénédictin, 
fit profession dans Tabbaye de Marmoutier, le 
9 novembre 1494. Prieur de Saint-Martin-au-Val, 
v<er8 1500, il fut élu abbé de Marmoutier en 1512, 
en remplacement de François Sforce, décédé. Le 
16 novembre 1537, nommé évéque de Négrepont 
par le pape Paul III, il fut consacré à Bourgueil 
par François Bohier, évoque de Saint-Malo, le 
7 avril 1538. Il mourut au Loroux en 1552. Son 
corps, rapporté à Marmoutier, fut inhumé dans la 
chapelle de Saint-Anne avec cette épitaphe : 

Gt-oist rbyebbmt père en Dieu Mathieu 6au- 
tibh, évéque db nearel>oi(t, jadis absé de céans, 

LEQUEL DECEDA LE 15 JUILLET DE L'aN 1552, AGE, 
DE 85 ANS. 

Le dessin du tombeau de cet abbé se trouve 
dans l'un des volumes de la collectiou Gaignôres. 

— (D. Martène, Uist. de Marmoutier, II, 359-65. 

— Gallia christxana, XIV. — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, litres de Marmoutier. — Mém. 
de la Soc. arehéol, de Tour., IX, 257.) 

G-autlers (les), f., c- de Verneuil-sur- 
Indre. — Gauliers, carte de Gassini. 

GhautOUZ (les), ham., c** de Brèches, 14 
habit. — Gouloux, carte de Gassini. 

Gautraie (la), vil., c"* de Draché, 34 ha- 
bit. — Gaulraie, carte de l'étal-major. — Gati^ 
traye, carte de Gassini. 

G-autraie (la), c* de Druyes. Y. Gau- 
frage. 

Gautraie (la), f., c"* de Joué'-les-Toun. 



— Gaulieraye, 1S41. — (Arch. d'I.-et-L., titres 
de Saini^UmerU de Toure.) 

Gautraie (la), f., c"* de Saint-Paterne. 

Gautraie (la), ou Gauteraye» f, c*« 

de Sonzay. — Gautray, carte de Gassini. — Elle 
relevait de la prévôté d'OS (1789). ^ (Arch. d'I.- 
et-L., prévôté d'Oë.) 

Gautraye (la), f., c" d'Azay-lo-Rîdeau. 

Gautraye (les Basse et Haute-) f., c"* 
d'Anché. — Gautraye, ou les Parodist^rei, 
1650. ~ Gautraye, carte de Gassini. — (Arch. 
d'L-et-L., litres de Saint-Jacques de Chinon.) 

Gautraye (la), on Gautraie, f., c« 

de la Gelle-Saint-Avent. — Gaulieraye, 1483. — 
Gruteraye, plan cadastral. — Gautraye, carte 
de i'état-major. — Gautrie, carte de Cassini. — 
Ancien fief, relevant du cbAteau de Nouétr<«, à 
foi et hommage simple. *- (D. Housseau, XIII, 
8277. — Rôle des fiefs de Touraine.) 

Gautraye, ou Gautraie (la), f., c** 

do Druyes. — Gancheraie, 1623. — Gautraie, 
carte de l'état-major. — Gautraie, carte de Cas- 
sini. — Ancien fief, relevant d'Azay-le-Eideaa. 
En 1576, il appartenait à René Lemoyne. ~ 
(Arch. d'I.-et-L., prieuré de Relay.) 

Gautraye (la), c** de Luynes. V. Gau- 
Ihiererie, 

Gautrëclies (le lieu des Grandes et P^ 
tites-), c"* de Fondettes. — II est cité dans des 
titres de 1425-1736. — (Arch. d'I.-et-L., prêvCtè 
de la Varenne.) 

Gautrie (la), vil., c-« d'Orbigny, 10 habit. 

— Gautrie, carte de Cassini. — Ancien ûeL Eu 
1692, il appartenait à Gaspard Lasneau, procu- 
reur du roi en l'Hôlel-de-Ville de Loches. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 135.) 

Gautrie (la), f., c* de Sainl-Flovier. — 
Gautrie, cartes de Gassini et de Tétat-major. — 
Propriété des Ursulines de Chàtillon-sur-Indrt\ 
au xviu* siècle. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nalù.»- 
naux.) 

Gautrie (la), paroisse de Saint- Hippolyi<>. 

— Gautrie, ou Baigneux, 1725, 1743. — Gau- 
traye, 1760. — Ancien Ûef, relevant du château 
de Loches. En 1726, il appartenait à Paul-Guil- 
laume de Garsaulan, chanoine de Soissons, et à 
Madeleine Compaln, veuve de René firiffault, 
greffler au bailliage do Tours, héritiers de René 
Rocher; — en 1743, à Jacques BriiTault. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, 563, 603. — Rôle des fiefs de 
Touraine.) 

Gautrie (le lieu de la), c** de Sainte-Radé- 
gonde. — 11 relevait de Tabbaye de Marmoutier 
(1737). — (Arch. d'I.-el-L., Marmoutier, Sommier 
des rentes.) 

Gautrie (la), Gauterie, on Gau- 
tz^ye, viU, c** de VenMuil-suMndrs, 21 habit. 
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— Gautrie, carto do l'état-^s^or. — Ancien fief, 
relâvaot du château de Loches. Par acte du 
15 mai 1418, Jean Galteau fonda une messe à 
l'autel de Saint-Jean- Baptiste, dans la collégiale 
de Loches e( donna, pour cette fondation, une 
rente assise sur la Gautrie. En 166i, le flef appar- 
tenait à Gaillard de Ceriziers, président au gré- 
ai er à sel de Loches, qui, par acte du 24 avril de 
cette année, fit un don à l'église de Saint-Jean- 
sur-Indre. En 1746, il était possédé par Maria- 
Anoe-Jeaone Bizet de la Madeleine, femme, sépa- 
rée de biens, de Claude d'Agneaux, ancien maître 
d'hôtel de la reine. Elle rendit hommage, au 
château de Loches, le 28 février de cette année. 
la 1749, Eusèbe-Jacques Ghaspoux de Yerneuil 
éuiit propriétaire de la Gautrie. — (Arch. d'I.-et- 
L., C, 570, 603; litres de Saint-Jean-Saint- 
Germain, — Râle des fiefs de Touraine,) 

Gavachère (le lieu de la), paroisse de 
Beaumont- la -Ronce. — Il relevait de Saint- 
Antoine-du-Roeher et appartenait, en 13S9, à 
Martio d'Alàs. — {CartiUaire de l'archevické de 

Toun.) 

Gavellerie (la), f., c-* de Monts. 
Gaverie (la), f., c~ de Parçay-Meslay. 

Gaveroie (le lieu de), paroisse de Crissé. 

— Macé du Poez en était propriétaire en 1367. — 
[Cartulaire de Varchevéché de Tours.) 

Gavien, évéque de Tours, succéda à Ostald, 
et occupa ce siège de 760 à 765, d'après Chalmel, 
et de 76â à 769, d'après Maan. — [Gallia chHs" 
tiana, IV, 526. — Maan, S. et metrop. eccUsia 
Turonensis, 48. — Chalmel, Hist, de Tour., III, 
44Î. — D. Housseau, XV, 74 bis. — Mém. de la 
Soc. arehéoL de Tour., IX.) 

Gavot, e"* de Rochecorbon. V. Gravât, 

Gavot (le), ruisseau, c"* de Saint-Paterne. 

— il se jette dans TEscotais. Son parcours est de 
trois kilomètres. Il fait mouvoir six usines. 

Gavotte (la), f., c"' de Monnaie. -* Ca- 
r^lttf carte de l'état-major. 

Gay» c** de Mazières. V. Geay» 

Gktyen (Etienne), bailli de Touraine, suc- 
câia, dans ces fonctions, à Jean de Maillé, chev., 
seigneur de Chançay, en 1853. Il fut remplacé, 
in 1354, par Guillaume Mauvinet. — (Chalmel, 
Hist. de Tour,, III, 405.) 

Gayxkiôre (la), c« de Neuville. V. Gue- 
niere. 



(Raoul do), doyen de Saint-Martin do 
Tour», succéda à Victor Moreau de Bellisle, en 
1614. Le 3 mai 1618, il' donna sa démission en 
faveur d'Aimery de Bragelongne. — (Gallia 
ckrisliaTia, XIV, 184. — Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, titres de Saint-Martin,) 

G-azOlère (la), vil., c-« da Chédigny, 24 
babil. — GasiUère, carte de l'étal-major. 



Gté, c« de Gourçay. V. Geay. 

Gheai (le moulin du], sur la firesme, c** de 
Luynes. 

Gheais (la fontaine dos), c" d'Avon. — Ses 
eaux se jettent dans le ruisseau de la Fontaine- 
à-Genest. V, Fontaine-à-Genest, 

G-ôardiôre (la), paroisse de Monnaie. V. 
rAujardière, 

G-eay (le), ou Ghé, vil., c»» de Courçay. — 
VUlage du Grand-Geay^ ou Mairie de Gé, xvii« 
siècle. — Geay, cartes de Cassini et de l'étal- 
major. — Ancienne dépendanse de la prévôté de 
Courçay. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Saint- 
Martin.) 

Gheay (le), ou Oay, f., c- de Mazières. 

Ghebriacus. V. Gévrioux. 

Q^draye ( le lieu de la), paroisse d« Lnzé. 
— Il relevait du fief de Franc-Palais (1672). — 
(\rch. d'I.-el-L., E, 156.) 

Gteillaumes (les), f., c** de Par^y-sur- 
Vienne. — Les Jeliaumes, carie de rétai-maior. 
Geleaumes, carte de Cassini. 

Gtelerie (la), f., c- de Rengny. — GaUerie, 
carte de l'élat-major. 

Gtelerie (la), f., c"* de Semblançay. 

G-elerles (les), f., c-* de Bourgueil. 

Gtellf (le bois), C-* de Chinon, près de la 
route do Cliinon i Tours. 

Gkelinière (la), f., c"* de Gerellea. ^ (?e- 
linière, carte do Cassini. — Ancienne propriété 
de l'abbaye de Saint-Julien. — {Arch. d*L-ei-L., 
Biens nationaux.) 

Q-eliziS (les bois), près de la Cauchoisey c*' 
de Manthelan. 

GtelU (Jacques), né à Yvoy, diocèse do 
Trêves, vers 1371 , fut reçu maftre-ès-arts à lUni- 
versilé de Paris, en 1391, et licencié-ès-lois, à 
l'Université d'Orléans, le If mars 1401. Maître 
des requêtes de l'hôtel de Ix)uis, duc d'Orléans 
(t402j, conseiller au Parlement de Paris (26 avril 
1405), préaident au Parlement de Dauphiné (juin 
1407), général des finances (5 octobre 1414), il fut 
nommé archevêque de Tours, le 7 novembre de 
celte dernière année , et reçut la consécration , le 
13 janvier suivant, en présence du roi, dans 
Phôtel Saint-Paul, à Paris. Son entrée soleonello 
à Tours eut lieu le 8 avril 1415» Dans la mèma 
année, il assista au concile de Constance, et fut 
employé ensuite par le roi dans diverse» négocia- 
tions avec le roi de Gastille et la reine de Sicile. 
En 1426, il fut transféré du siège da Toura à Tar- 
chevêche d'Embrun, où il mourut le 7 septembre 
1432. Il a écrit lui-môme les principaux inci- 
dents de sa vie dans une sorte de journal qui a 
été publié par 0. Martène, dans ]b ThMSewrm 
aneedotorwnu — (GalUia christiiama, ni, 1000; 
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XIV, 126. — Tfus, anecdolorum, III, 1947. — 
Maan, S. et metrop. eccUsia Turonensia, 163. 

— Chalmel, HUt. de Tour., III, 459. — Bulletin 
de la Soc, archéol. de Tour. (1868), p. 133, 164; 
(1875), p. 26T, 275. — Didol, Biographie uni- 
verseUe, XIX, 843. — D. Housseau, XY, 173.) 

Gtemées (le lieu des), c* de Sainle-Caihe- 
rine-de-Fierbola , près du chemin de Saiot©- 
Maure à Maalbelan. 

Gheznine (Ste-), prieuré-flof, en Berry. 

— Il relevait du château de Loches. — (Arch. 
d'I.-el-L., C, 336.) 

Gtemznetrie (la), f., c" de Saint-Michel- 
sur-Loire. 

Ghanardiôre (le lieu de la), c-deRilly. 

— Ancien flef, relevant de l'Ile-Bouchard. — 
En 1754, il appartenait à Marie-Anne de Rigné, 
veuve de Hilaire-René Boivin. -— (Arch. d'I.-et- 
L., G, 600.) 

Gtenardiôre (le lieu de la), paroisse de 
Saint-Germain-Bur- Vienne. — Il relevait du Pelit- 
Thouars et appartenait, en 1539, à François d'Al- 
lemaigne ; — en 1669, à Georges Auberl. — (Arch. 
d'I.-et-L., C, 654. — D. Housseau, XIII, 8238.) 



(le lieu des), c"* de Sainl-Se- 
noch, près du chemin de Sainte-Julitte à ChAtil- 
lon. 

Gtenaudière (la), c'* de Gharnlzay. — 
Ancien fief, relevant de la baronnie de Preuilly. 
En 1639, il appartenait à Nicolas Arlault; — en 
1656, a Louis de Périon. — (Arch. d'I.-et-L., E, 
338, — Bibl. nationale, Gaignôres, 678. — Râle 
des fiefs de Touraine.) 

G^naudière (la), c" de Luzé. V. Gwe- 
naudière. 

Ghenaudière (la), f., c" de Rochecorbon. 

Genault, ou Gteneau, vil., c-* de Betz, 
26 habit. — Genault, ou la CicadelU, 1793. — 
Geneau, carte de l'état-major. — Ancien fief. En 
1580, il appartenait a Pierre MauUard, Éc.; — 
en 1696, à Claude Benoit, assesseur à l'hôlel-de- 
ville de Loches; — en 1740, à un autre Claude 
Benoit; — en 1790, à Gabriel d'Arsac. — (Arch. 
d'I.-et-L., E, 129; G, 404; Biens nationaux; 
lettres patentes, 426.) 

Oenault (étang de), c" de Betz. — Ses 
eaux recouvrent d*una couche calcaire les objets 
qui y sont déposés. L'étendue de cet étaog était 
de trois arpents environ, en 1761. — {Almanach 
de Touraine, 1761. — Jagu, Topographie géo- 
logique et minéralogique du département 
d'Indre-et-Loire, 75.) 

Gtenauries (le lieu des), prés de Parls- 
Buton, c"* de Bourgueil. 

Genoiiiiôres» ou Jenolniàres (les 
Grandes et Petites-), f., c** d'Eeves-le-Moulier. 



Q-endarmerie (la), t., c** de Vouvray. 

Gtendraux (les), f., c** de Marigny — 
Qendreaux, caries de Cassini et de l'état-major. 

Gtendrie (la), f. , c"* de Marcilly-sur- 
Haulne. — Qendrie, caries de Cassini et de l'état- 
major. 

Gtendron (Louis), religieux carme, né à 
Sonzay, vers 1535, se distingua dans la prédica- 
tion, dans laquelle il s'attacha particuliôremoot 
à combattre les doctrines du protestantisme. La 
vigueur de ses attaques contre les hérétiques mit 
plus d'une fois sa vie on péril, surtout à Tours, 
où il prêchait dans l'église des Carmes. Un jour, à 
la suite d'un de ses sermons, il fut poursuivi par 
des Huguenots qui voulaient le massacrer, et il 
ne leur échappa que grâce au capitaine-gouver- 
neur de Tours, qui lui procura une barque, sur 
laquelle il se sauva vers Nantes. En 1593, il fut 
nommé provincial de son ordre en Touraine. H 
mourut à Vannes, le 9 février 1604. On a de lui 
un ouvrage intitulé : Traité du saint sacrifice 
de la messe et du Saint-Sacrement du corps et 
du sang de Jésus-Christ, Limoges, 1581, in-12. 

— [Almanach de Touraine, 1761. — Chalmel, 
Hist. de Tour., IV, 209-10. — D. Housseau, 
XXIII, 130.) 

G-endron (Pierro-Andrô), médecin, né à 
Bueil, en 1765, était fils d'un notaire de cette lo- 
calité. Il fit ses humanités à l'école royale-mili- 
(aire de Vendôme et étudia la médecine à Paris, 
où il fut reçu docteur en 1787. Il s'établit à la 
Chartre, qu'il quitla au bout de quelques années, 
pour être attaché, comme médecin, au collège de 
Vendôme, qui avait alors une grande et juste 
renommée. Il mourut dans cette ville en 1814. Il 
était membre des Sociétés de médecine de Toors, 
de Paris, d'Orléans et de Montpellier. On a de lui 
des Observations sur Vusage de V opium à 
grande dose dans la colique des peintres (Re- 
cueil de la Société de médecine de Paris, U) ; — 
des Observations sur une hémorrhagie inté- 
rieure guérie par vomissement (môme recueil ^ ; 

— et un Mémoire inséré dans la l** séria des 
Annales de Montpellier et concernant la pro- 
priété vomitive du faux acacia Robinia. Les deux 
premiers ouvrages ont obtenu des mentions ho- 
norables, décernées par la Société de médecine 
de Paris. — (Bibl. de Tours, manuscrit n* Uil. 

— Chalmel, Hist. de Tour., IV, 493-94.) 

Gtendronnière (la), f., c*^ de Salnt-Lau* 
rent-de>Lin. — Bn 1749, Léonard de la Montagne 
était qualifié de seigneur de la Gendronnière. — 
(Arch. d'I.-et-L., titres de SaintrCôm^,) 

Gkendry (le bois), c"* de Saint-Michel-snr- 
Loire. 

Ghéne, ou Gtenne (le lieu de la), c^ de 
Berthenay. — Bn 1462, il appartenait à Jacques 
de Saint-Père. — (Arch. d'I.-et-L., fief de Bcr^ 
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thtnay et inoerUaire des titres de SoMU-^fu-- 

lien.) 

Oeneau, c"* de Betz. y. GenauU. 

Genebex*t, f.» c** de Langeais. 

Genèbre, paroisse de Bléré. Y. Genièwre. 

Génèrateau (le), t., c" de Verneuil-sur- 
lodre. — Les Générateaux, carte de Cassini. 

Generie (la), f., C* des Essarls. 

Gônes (bois de), C* d'Épeignô-sur-Déme. 

Gènes, ou G-ennes, f. et chftt., c** de 
Saint-Christophe. — Jeena, xvii* siècle. — Gêne, 
earte de i'état-miyor. — Geene», carte de Cassini. 
- Ancien Ûof. Vejs 1170, Geoffroy le Bel donna 
à Tabbaye de SaintrFlorent de Saumur la dime de 
ce domaine. En 1769, Jean du Noyer était sei- 
gneur de Géoes. Il mourut le 28 mai de cette 
année. Son successeur fut N. Bourgault. Il exis- 
tait, dans le logis seigneurial, une chapelle qui 
est mentionnée dans le Registre de visite des 
chapeUes du diocèse de Tours, en 1787. — (Re- 
gistres d'étal civil de Saint-Christophe. — Arch. 
dl.-el-L., G, 14. — Livre noir de Saint-Florent 
de Saumur. — Râle des fiefs de Touraine,) 

Gènes, f., c" de Villebourg. — Gênes, 
carte de i'état-major. — Gesnes, carte de Cassini. 

Genest (la fontaine), c' d'Avon. V. Fon- 
taine-à^enest, 

Genest (le Petit-). — Ancien fief, s'éten- 
dant sur les paroisses d'Abilly et de Balesmes. Il 
releTait de la châtellenie de Sainte-Julitte, à foi 
et hommage lige et quinze Jours de garde. 
Claude de la Roche-Géry en était propriétaire en 
1722. — (Arch. dL-et-L., E, 23. — Râle des fiefs 
de Touraine.) 

Genest (le lieu de), prés de la Petite-Cail- 
lére, c** de Chaumussay. 

Gtenestre (le),f., c*«deSaunay. V. Genétres. 

Genestrole (le lieu de la), près de la 
Gringoterie, c"* de Saint-Paterne. 

Genêt (le), ou les Gtenèts, f., c** de la 

Celle-Guenand. — Genêt, carte de Cassini. — 
Ancien fief, releyant de Betz et de la Celle-Draon. 
Jehan Fougereau rendit aveu le 22 mars 1427. 
Une chapelle, bâtie dans ce lieu, au xv* siècle, par 
les seigneurs de la Celle-Guenand, existe encore 
aujourd'hui. — (Arch. d'I.-el-L., titres de la 
Celle, — Râle des fiefs de Touraine. — Bulletin 
de la Soc. archéol. de Tour. (1868), p. .148. 

Genêt (bois de], près des Fosselles, C* de 
Cham bourg. 

Genêt (le lieu de la Fosse-à-), dans les bois 
de la Duporterie, c"* d'Esvres. 

Genêt (le)y f. et chÂt., c*' de Joué-les-Tours. 

Gtenetalre (la), nom donné à une partie 
de la forêt de Chinon. 
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G-enetay (les Grand et Petit-), f., c- de 
Paulmy. — En 17^, ces domaines appartenaient 
a Marc-Pierre de Voyer de Paulmy. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 78.) 

Gheneté (la), vil., c** de Thilouze, 24 habit. 
— Genetê, cartes de Cassini et de l'état-major. 

Gteneteil-aox-Marécliaax (le). V. 

Maintrie, c" de Charentilly. 

G-enetelle (la), f., c** de Villeperdue. — 
La Genetelle, carte de Cassini. 

GtonetetS (les), f., c* de Manlhelan. 

Oenetière (les Grande et Petite-), f., c"* 
de Mon treuil. — Genetière, cartes de Cassini et 
de Tétat-major. 

G-enetouzière (la), f., c**de Saint-Lau- 
rent-en-Gatines. — Genetouzière, cartes de Cas- 
sini et de l'état-major. 

G-enetrés (la lieu des) , près de Monjallon, 
c" de Rilly. 

O-enêtres, ou G-enestres (les), f., c" 

de Saunay. — Genestres, cartes de Cassini et de 
rétat-major. — Ancien fief, relevant de Château- 
renault. — En 1S58, il appartenait à Louis Thi- 
bault. — (Aveu rendu par le seigneur de Châ- 
teaurenault au comte de Blois, 1558. — Arch. 
d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

G-enetrie (le lieu de la), c** de Saint- 
Pierre-de-Tournon, près du chemin d^Tzeures à 
Tournon. 

Genetrières (les), c** de Saint-Cyr-sur- 
Loire. V. la Gobinière. 

Genetries (les), f., c* du Boulay. — 
Geneteries, carte de l'état-major. — La Genet^ 
terie, carte de Cassini. 

G^netrolle (le lieu de), près de Grouillas, 
c" do Chemillé-sur-Déme. 

Genêts (le bois des), c*' de Bournan. 

Genêts (les), f., c" de Chamizay. 

Genêts (les), f., c" de Courcoué. — Ge- 
nêts, cartes de Cassini et de l'état-major. 

Genêts (le lieu des], près de la Mazère, c"* 

du Louroux. 

Genêts (le bois des), près du Petit-Cou- 
dreau, c" de Reugny. 

Genêts (les), f., c" de Thilouze. — Genêts, 
carte de l'état-major. 

Genêts (les), f. et chat., c« de Villeloin. — 
Genêts, carte de Cassini. — Ancien fief, relevant 
de Coulommiers. Il avait droit de haute, moyenne 
et basse justice. Tous ceux qui devaient des cens 
ou rentes au propriétaire du fief, étaient tenus de 
lui offï'ir, outre Targent donné en paiement, une ' 
chandelle évaluée trois deniers et un pain de trois 
deniers. En 1503, il appartenait à André dePercy; 
— en 1560, â René de Percy, Éc, — en 1590, à 
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ThibSuU de Pëfet, Éc., m»iéà RdChdt do Katis- 
nthté, fille de Pnuçols de Matifleabié, telgnaur de 
inilablin, et de Atine de Mftulmont; — en 1600, 
à René de Percy; — en 1616, à Jean de Ronsard, 
seigneur de Glatigny, par suite de son mariage 
avec Hélène, fille de René de Percy; — en 1625» 
& Gaspard de Maussabré, chev., seigneur de la 
Forêt et de la Sabardière; — en 1664, à René de 
Ifaussabré, chev., sous-lieutenant de chevau- 
tégers; — en 1676, à Louis de Maussabré; — en 
1694, à René de Maussabré, deuxième du nom, 
capitaine au régiment de Piémont, puis aide-de- 
camp du maréchal de Tourvilie; — en 1720, à 
Jacques de Maussabré, fils du précédent; — en 
1731, à Antoine de Maussabré, chevalier de 
8aint-Louis, marié à Henriette de Gottereau, fille 
de Pascal-Joseph de Gottereau de Grandchamp, et 
décédé sans postérité, en 1763; — en 1775, à 
François Guillemot, Éc, — en 1789, à Jean 
Guillemot de l'Espinasse, frère de François. 

Il existait, dans le logis seigneurial, une cha- 
pelle, que nous voyons mentionnée dans un acte 
du 22 mars 1687. 

Le fief du Goudray, paroisse de Go^langé, re- 
levait des Genêts, à foi et hommage simple et 
une demi livre de cire. 

Afoh. d'I.-«t*L., lifrei de SaânUÂndté de Beauiieu, de 
la BourdilUére, des Viantaiaes de Beaulieu et de la 
eure de Coulangé; E, 13&. — Luné, Archives de la no- 
blesse de France, X, 37. — D'Hozier, Armoriai général 
de France, Te%. 1*, 1** partie, 373. — La Chetnaya-des- 
Bois et Badier, Diction, de la noblesse, XIII, 502. — Rôle 
des fiefs de Touraine, — Dufonr, Diction, historique de 
l'arrondissement de Loches, I, 350. — C. Cheralier, Bist. 
de Chenoneeau, 42, 43 ; Diane de Poitiers au Conseil du 
roi, 110. 

G-âneteuil, G-enetuel. Y. Genneleuil, 
c** de Neuillé-Pont-Pierre. 

G-enette (la), c* de Monnaie. Y. U$ Ches- 
neauœ. 

GhenetulS (le lieu des], près de la Ferru- 
gineuse, c"« de Bossay. 

O-eneviève (chapelle de Ste-). Y. Pan- 
zouU, 



(le lieu de la}, ou des 
nevraiSy paroisse de Fondettes. -^ Il relevaU 
censivement de Maillé, suivant un bail à iBote 
du 11 février 1442. — (Arch. d*l.-et-L., G, 519.t 

Ghenevraie (la), vil., c** de Marigny, 20 
habit. — Terra gum Viniperia, id est Crenevria 
appHlcUur, xu* siècle. — Genevraie, cartes de 
Gassini et de l'ètatrmajor. — Ancien fief. Yers 
1109, un nommé Herbert de la Motte donna ce 
domaine à l'abbaye de Noyers. Rn 1602, Charles 
Turpin de Crissé en était propriétaire. — (Ar- 
chives de la Yienne, D, 169. — Cartulaire de 
Noyers, — D. Housseau, XIII, 8275.) 

GfrenâTrale (la), f., c* de Baint^Épain* — 
Genièves, cUias Lanheriinais, xviii* siècle. — 



La Chennem-oM, carte de rétalFOiiJor. — Gsm- 
vraye, carte de Gassini. — Ancienne propriété 
de la collégiale de Saint-Martin. — (Arch. d'I.« 
et-L., Inventaire des titres de SainUÈpain.) 

G-enevraiS (les), paroisse de Fondettes. 
Y. Genevraie, 

Gtenevray, f., c" de Sorîgny. — Qenevn, 
in parochia de Sorigneio (charte de 1271). — 
Genevray, cartes de Gassini et de Tétai-major. — 
Ce domaine dépendait du Chapitre de Téglise de 
Tours. — (Arch. d'I.-et-L., G, 79.) 

Gtenevrô, c^ de Sorigny. Y. Genevray, 

Ghenevria» e"« de Marigny. Y. Ganeoraie. 

Genévrier (le lien du), c* de Chauinus- 
say, près de la Glaise et du bourg. 

Ghenicotiôre (le lieu de), paroisse de 
Nouâtre. — Ancien fief. En 1684, il appartenait 
à François des Lamberts. — (Arch. d'I.-et-L., E.) 

Ghenièbres» pafoisse de Saint-Ouen. Y. 
Genièvres, 
G-dniôre (la), c** de Buell. Y. Oesmère. 

G-enière (la), f., c*« de la Chapelle-Blanche. 

— La Gesnière, carte de Gassini. 

Q^nièvre (le lieu de), prts du Yal-d'Or- 
quaire, paroisse de Bléré. — Genèbre, 1577. — 
Ancien fief, relevant du château d'Amboise. ~ 
Au XVI* siècle, il appartenait au Chapitre do 
Saint-Martin et à la famille de Fortia. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 638, 651.) 

OrBOièVTB (le), f., c"« de Dmyee. — Oe- 
niève, carte de Tétai-major. — Bn i7SS, elle ap- 
partenait à Robert Jahan; — en 1745, aux Orsu- 
Unes de Tours, — (Arch. dl.-et-L., Prieurés de 
Saint^Côme et de Relay,) 

Qenièvre, f., c" de SBini-Ouen. — CUh 
série des Geniébres, 1672. — Genièvres, 1791. 

— Bile a fait partie de l'ancienne paroisse de 
Fleuray. L'abbaye de Fontaines-les-BI anches eo 
était propriétaire. — (Arch. d'I.-el-L., titres de 
Fontaines-ks-Blanches ; Biens nationaux.) 

Ghenièvres (le lieu des), prés de la Bour- 
née, C de Gandes. 

G-enièvres (le lieu des), près de Maulay, 
c»' de Civray-sur-Esves. 

Ghenièvres (les), f., o'* de Dmché. — 
Genièvres, cartes de Gassini et de Tétat-mi^or. 

G-enièvres (les), f., c-* de Faye-Ia- Vi- 
neuse. — Genièvres, carte de Gassini. 

Geniôrres (le lieu des), c** de Neuil, 
près du chemin de Saint-Épain à Ponl-de-Ruan. 

Genièvres (le lieu des), c** de Parçay- 
Meslay, près du chemin de la Thomassière i 
Couleurs. 

Genièvres (le Heu des)vPrès do la Ber- 
geaudrie, c* de Sainte-Maure. 
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G^nlèvreil (le Uea dos), pris da la Jage- 
nie, c** de Sainte-Maure. 

Gtenillé» commune du canton de Ifontrésor, 
arrondiaaementde Loches, à 52 kilomètres de Tours, 
13 dQ Loches et 9 de Monlréeor. — Geniliacu$ 
vieus, TU* siàcle (monnaies mérovingiennes). 

— Vkaria Geniliacensi», 894 (chartes du comte 
Robert et de Radohius). — - Geniliacus, 1136. — 
GtnilUiufn^ 1140 (charte de l'abbaye de Mar- 
moatier). — EccUtia GenUiaca, 1200 (charte de 
l'abbaye de yilleloio). — Gen»^6ium, 1211 (charte 
de SulpicSy seigneur d'Amboise). — Parochia de 
Genilie, 1213 (charte de l'abbaye de Villeloin). — 
EccUsia de GeniUeyo, xiv* siècle (charte du 
Liget). 

Elle est bornée, au nord, par les communes de 
Lazillé et de Géré; à Touest, par celle de Saint- 
Oaentio; à Test, par Ghemillé et Beaumonl-Vil- 
Uge; au sud, par Ferrières et Beaulleu. Elle est 
arrosée par Tlndrois, qui fait mouvoir les mou- 
lias du Pont, du Mottage, de la Roche, le Moulin- 
Neuf, et les moulins de Méréans et de la Chaume ; 

— par le ruisseau de Marolles, qui prend sa 
source près des Hauts-Benoits, fait mouvoir le 
moulin de Marolles, passe à Genillé, et se Jette 
dans llndrois, près des Ouches; — par le ruis- 
seau de la Frilllère, qui prend sa source près de 
U Frilllère, et se jette dans l'Indrois, près de 
ia Roche; — par le ruisseau d'Hys, qui. vient 
de la commune du Liège, et se jette dans Tin- 
drois, BU lieu appelé les Secherios; — par le 
niitseau de Perouzin, qui reçoit les eaux de la 
foD laine de la Lande, et se jette dans l'Indrois, 
près de la Davière; — par le ruisseau de Mon- 
tagu, qui prend sa source à Moniagu, et se jette 
daos l'Indrois. Elle est traversée par les chemins 
de grande oomunication n* SI, de Loches à Mon- 
trichard, et n* ^, de Bléré à Buxançais. Une 
partie de la forât de Loches s'étend sur son terri- 
toire. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
deut de eette commune : Les Gaves-de-la-Roche 
{17 habit.}. — Les Caves-des-Blavetières (41 ha- 
bit.). — Courchamp (88 habit.), ancien flef. — 
La Davière (1 1 habit.), ancien fief. — Les Ghônes 
(tS habit.). -^ Le Coudray (41 habit.); le prieuré 
de la Bourdillère y possédait une métairie. — Le 
Carroir-è-Pion (11 habit.). — La Chaume (t4 ha- 
bit.}, ancien fief, relevant du château de Loches, 
de Conrçay et de Saint-Quentin. — La Charriera 
(H habit). — La Bourdillière (28 habit.), ancien 
prieuré. — Les BilloU (28 habit.), Villa Billoi, 
en 1316. — La Ber loque (27 habit.)» — La Berge- 
rie (28 habit.), ancienne dépendance du fief du 
PoqL — La Beangerie (13 habit.). — La Blonne- 
rie, ancienne propriété des Chartreux du Liget. 
— Le Pont (64 habit.), ancien flef, relevant du 
ehitean de Loches. — Pentange (15 habit.), an- 
cienne propriéié des Ursullnes de Tours. — Ri- 
gny (16 babil.), ancien fief, relevant du château 



de Loches. — La Pnehère (22 habit.), ancienne 
propriété du prieuré de la Bourdillière et de l'ab- 
baye de Beaumont. — La Réaudière, ancien flef. 

— Rassay (17 habit.), ancien flef. — LaTrillon- 
nière (36 habit.). — Les Pins (13 habit.). — U 
Vénerie (] 1 habit.), ancien fief, relevant du Pont, 
propriété des Filles de la mère de Dieu, de Beau- 
lieu, au xviii« siècle. — La Peaudière (38 habit.). 

— La Gallerie, ancien fief. — Les Hauts-Millets 
(13 habit.). — La Posse-aux-Vaches, ancien fief, 
propriété de l'abbaye de Villeloin. — Marolles, 
ancien fief. — La Girardière (9 habit.). — La 
Marcaderie (10 habit.). — La Maison-Neuve (12 
habit.). — Le Graod-Marsain (77 habit.), ancien 
fier, relevant du château de Monlrésor. — Le 
Petit-Marsain, ancien fief, relevant du Grand- 
Marsain. — LaGittonnière (12 habit.), ancienne 
propriété du prieuré de U Bourdillière et de 
l'abbaye de Beaumont-les-Tours. — La Girau- 
diôre (17 habit.), ancien fief. — Les Hauts-Be- 
noits (31 habit.). — U Miltière (21 habit.). — Le 
Mottage (13 habit.), ancienne propriété des Bar- 
nabites de Loches et des Chartreux du Liget. — 
Les Iles (16 habit.). — MerUer (20 habit.), an- 
cienne propriété du Chapitre de Loches et des 
Minimes de Saint-Grégoire de Tours. — Mauper- 
tuls (24 habit.). — Logny (90 habit.), ancien fief. 
<- Merrins (39 habit.). — Les Ouches (10 habit.), 
ancienne propriété de l'abbaye de la Bourdillière 
et de l'abbaye de fieaumont-les-Tours. — La 
Hutière (37 habit.). — La PeUte-Hutière (U ha- 
bit.). — Hys (29 habit.), ancien prieuré, apparte- 
nant à l'abbaye de Villeloin. — Foucharé (38 
habit.), ancien fief, propriété des Bamabites de 
Loches et des Chartreux du Liget, au xviii* siècle. 

— La Frillière, ancien flef. — Montaigu (11 ha- 
bit.), ancien fief, relevant d'Âxay-sur-Indre, pro- 
priété des Ursulines de Tours, au xvni* siècle. — 
Le Long-du-Bois (48 habit.). — La Lande (44 ha- 
bit.). — Le Grand -Couasnay (28 habit.), ancien 
fief, relevant du château de Loches. — Le Petit- 
Couasnay (10 habit.), sncien fief, relevant aussi 
du château de Loches. — La Crepinière (21 ha- 
bit.). — La Clemencerie f62 habit.]. — Les 
Bruyères (13 habit.). — Bourdin, ancien fief, re- 
levant du Pont. — Les Booroais, ancien fief. — 
Brouillard, ancien fief, relevant du château de 
Loches. — L'Abbaye, ou l'Abbée (13 habit.). — 
U Vallnlère (18 habit.). — Le Pressoir, Sainte 
Pierre, le Moulin-de-la-Roche, la Croix, la Ferdi- 
nand rie, Fine-Épicé, la Migeonnerie, le Poteau, 
la Méchante-Maison, la Pyramide-de-Montalgu, 
le Moulin-Neuf, Juspie, la Bergerie-de-Rassay, 
la Morandière, le Clos, les Bourdes, la Pichon- 
nière,. le Pavillon, la Dominerie, la Foucherie, 
l'Âtrappe, la Verdonnerie, la Cadoise, la Tbibau- 
dière, Baulaire, la Grande-Métairie, la Folie, le 
Four-à-Chaux-de-Marolles , les Fouassiers, la 
Pyramide-des-Chartreux, la Naudinière, etc. 

Avant la Révolution, Genillé était dans le res- 
sort de réleelion de Lpches et faisait partie du 
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doyenné do Loches et da grand-archidiaconné de 
Toura. En 1793, il dépendait du district de Lo- 
ches. 

Superficie cadastrale, — 6312 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Delaunay, a été ter- 
miné le 30 juillet 1831. 

Population. — 315 feux en 1764. — 1906 ha- 
bit, en 1801. — 1900 habit, en 1804. — 1930 ha- 
bit, en 1810. -- 1988 habit, en 1821. — 1954 ha- 
bit, en 1831. — 1912 habit, en 1841. — 2063 ha- 
bit, en 1851. — 2043 habit, en 1861. ^ 2087 ha- 
bit, en 1872. — 2242 habit, en 1876. 

Foires le 8 mal et le 20 octobre. — ÀBsembUe 
pour location de domestiques le jour de l'Ascen- 
sion. 

Recette de Poste, — Perception de Mon tré- 
sor. 

Genillé est cité pour la première fols dans une 
charte de Robert, abbé de Saint-Martin, en date 
du mois de juin 894. Il était alors le cheMieu d'une 
vlgueriti, dans laquelle étaient compris Breneçay, 
Hys, appelé Ivis, au ix* siècle, Chédlgny, Ghe- 
millé et Orblgny. On possède des monnaies qui 
y ont été frappées à l'époque mérovingienne et 
sur lesquelles on lit : Geniliacus vicus. 

En 1870, on a trouvé, dans les environs du 
bourg, une grande quantité de médailles d'em- 
pereurs romains, qui ont été données au musée 
de la Société archéologique de Touraine, par un 
de ses membres, M. Pécard. 

L'église est placée sous le vocable de sainte 
Eulalie. Le clocher, avec flèche en pierre, appar- 
Qent au xi* siècle; d'autres parties de l'édiflce 
sont du siècle suivant et du xv*. Une des fenêtres 
de la nef, établie à la fin de ce dernier siècle ou 
au commencement du xvi*, porte les armes de la 
famille Fumée; les autres ont été faites de nos 
Jours. Derrière le mailre-autel on voit le siège 
des abbesses de la Bourdillière, qui fut acheté, en 
1780, par Tessier de Sainte-Marie, curé de Ge- 
nillé. 

Par acte du 4 mal 1486, Adam Fumée, seigneur 
de Genillé et de la Bourdillière, fonda, à l'autel 
de la Sainte-Vierge, une chapellenie qui fut éri- 
gée en bénéfice et que l'on appela par la suite 
chapelle de la Bourdillière. 

La chapelle, dite du Rosaire, a été construite 
en 1660. Les propriétaires de la terre de Genillé 
y avaient droit de banc seigneurial et*de sépul- 
ture. 

Prés de l'entrée de l'église se trouve un béni* 
lier de marbre blanc portant la date de 1494 et un 
écusson sur lequel on voit un rameau posé en 
bande et accompagné de deux glands. Les cou- 
leurs ne sont pas indiquées. 

Sur les bords de la coupe on lit cette inscrip- 
tion : 

Qui a donné ce bénitier 
En paradis est son chantier» 

Parmi les tombeaux que l'on voyait autrefois 



dans l'église et qui ont été détruits à la Eévolu- 
tion, on remarquait celui de Madeleine de Tripsé, 
veuve d'Alexandre -Gaétan de Thienne, inhumée 
le 3 août 1765. 

Primitivement, le droit de présentation au titre 
curial de Genillé appartenait à l'archevêque de 
Tours. En 1208, l'archevêque Jean de Paye céda 
ce droit au Chapitre de son église. 

Dans l'enclos du prieuré de la Bourdillière se 
trouvait une chapelle placée sous le vocable de 
Notre-Daroe-de-Pitié et dont Louis Garnier était 
chapelain en 1768. Son revenu était de 500 livres. 
Le titulaire était tenu d'y célébrer trois messes 
par semaine. Par ordonnance de l'archevêque de 
Tours, du 30 octobre 1778, cette chapelle fut in- 
terdite. A partir de cette date, les offices dus par 
le desservant eurent lieu dans l'église de Genillé; 
le droit de présenter le titulaire fût exercé par 
le seigneur de la paroisse. Le chapelain devait 
résider à Genillé, sous peine de perdre son bén^ 
fice. 

On comptait dans la paroisse de Genillé sept 
autres chapelles. Celle d'Hys appartenait à un 
prieuré (V. Hys); celle de Saint-Pierre est men- 
tionnée dans une charte du xiv* siècle. La cha- 
pelle de Marsain existait dès le xii* siècle. En 
exécution d'une transaction passée, en 1318, le 
curé de Genillé était dans l'obligation d'y célé- 
brer ou d'y faire célébrer une messe tous les 
dimanches, le jour de saint Jean-Baptiste et aux 
fêtes de Noël, de la Pentecôte et de la Toussaint. 
Il devait aussi y dire deux messes par semaine 
pendant le Carême. Cette chapelle est qualifiée 
d'église dans un titre du 2 novembre 1598. A la 
suite d'un grand scandale qui s'y produisit, elle 
fut déclarée polluée, par l'archevêque de Tours, 
et on la bénit de nouveau le 5 août 1701. Cette 
bénédiction fut donnée par Louis Potier, curé de 
Saint-Pierre de Perrusson, désigné à cet effet par 
l'archevêque. Le bêtiment était en ruines en 1787 . 

Les chapelles du château de Marolles, de Raa- 
say, du Pont et de Mer lier sont mentionnées dans 
le Registre de visite des chapeUes du diocèse de 
Tours, en 1787. 

Les registres d'état civil de Genillé commen- 
cent le 25 janvier 1571. 

GurAs db GaiiiLLé. — Bernard Dumont, 1420. 

— Jehan Sauvage, décédé en 1508. — Antoine 
Fumée, 1559. — Desroches, 1571. — Chrisloph» 
Fumée, 1580. — Mathias Marteau, 1600. •> Jean 
Imbert, 1614, décédé vers 1647. — Mlchel-Simoo 
Bel langer, chanoine de Téglise de Tours, 1647, 

— Pierre Bellanger, frère du précédent, 16»0^ 
91. — François Ugay, 19 novembre 1691, 
mort vers 1742. — François Gourdin, 27 février 
1742, décédé le 7 novembre 1764; il fût iohainè 
dans l'église. — Jean Tessier de Sainte-Marie, 
1765-90. — Jean-Baptiste PeUtbeau, 1791, cur*? 
constitutionnel, 1792, nommé de nouveau curé, 
le 6 avril 1804^ démissionnaire en mai 183 1,' 
mort le 30 mars 1833. — AgoUas Bounin, mal 
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183 f y 1839. — Édoaard Huré, du 20 septembre 
1839 au 28 mai 1842. — Pulgence Bouô, jéBuitOt 
du 29 mai 1842 au 2 novembre 1847. — Alexan- 
dre Millet, du 3 novembre 1847 au 19 mai 1861- 
— Lucien Uoreau, du 20 juin 1861 au 15 juillet 
1874. —Eugène-Adolphe Maurice, 15 juillet 1874, 
actuellement en fonctions (1880). 

Genillé, d*abord simple fief, relevant de Mon- 
trichard, fut érigé en chàtellenie, en 1515, avec 
union, de la terre des Roches- Sainl-Quen tin. Le 
fief de la dime de Logny relevait de cette châlel« 
lenie à foi et hommage simple. 

Sbigneubs db GEinLLé. 

L — Adam Fumée est le premier seigneur 
connu. Il était ÛIs aîné de Pierre Fumée, rece- 
veur des deniers communs de la ville de Tours. 
II étudia la médecine à l'Université de Montpel- 
lier et fût médecin des rois Charles VII et 
Louis XL Le 3 octobre 1*483, il rendit hommage 
pour sa terre de Genillé. Il fut maître des re- 
quêtes puis garde des sceaux de France, en rem- 
placement de Guillaume de Roche fort. Il mourut 
à Lyon au mois de novembre 1494. En premières 
Doces, il avait épousé Jeanne Pellorde; en se- 
condes, Thomine Ruzé, veuve de Jean Burdelot 
et fille de Jean Ru2é, seigneur de Beaulieu, et de 
Gillonne Berthelot. Du premier mariage il eut : 
1' Adam, dont on parlera plus loin; 2* Hardouin» 
chanoine de Paris, abbé de Beaulieu; 3* Fran- 
çois, seigneur des Fourneaux, marié à Catherine 
Marques, fille de Guillaume Marques, seigneur 
de la Folaine et de Chédigny; 4* Jeanne, mariée, 
le 17 juillet 1493, à Pierre Bonnin, Éc, seigneur 
de Nourion et du Corpoy, procureur-général au 
Grand-Conseil; S* Marguerite, femme de Jean 
Goyet, Éc., seigneur de Montenault, secrétaire 
du roi (contrat du 12 septembre 1481). — Du 
second mariage sont issus : 1* Louis, mort sans 
postérité; 2* Antoine, qui suit; 3* Jean, chanoine 
de Saint-Martin de Tours, décédé vers 1531. — 
Thomine Ruzé fit son testament le 29 septembre 
1494 et mourut quelques jours après, à Lyon. 
Elle fut inhumée dans l'église Salnte-Croiz de 
celte ville. 

II. — Antoine Fumée, seigneur de Genillé, 
clianoine de Téglise de Tours, figure dans un acte 
de 1523. Après sa mort,* la terre de Genillé revint 
à son frère, Adam Fumée. 

III. — Adam Fumée, deuxième du nom, sei- 
gneur de Genillé et des Roches-Saint-Quentin f 
conseiller au Parlement de Paris et mettre des 
requêtes, fut commis pour tenir les sceaux aux 
grands jours de Poitiers, en 1531-33. Il épousa 
Catherine Burdelot. De ce mariage sont issus : 
1* Martin, dont on parlera plus loin; 2* Adam, 
décédé sans postérité; 3« Antoine, qui suit; 
4* Louis, notaire et secrétaire du roi, conseiller 
au Parlement de Paris (19 décembre 1528), mort 
le 23 août 1532; 5* Hardouin, prieur deSaint- 
Nieolai d'AuDsau, décédé vert 1554; 6* Louise, 



mariée, en premières noces, en 1518, à Pierre 
Angemont, conseiller au Parlement; en secondes 
noces, a François Lefevre, seigneur de Beaulieu, 
avocat du roi à la Cour des comptes; 7* Cathe- 
rine, femme de Louis de Fromentières, Éc, sei- 
gneur des Étangs; 8* Gaillarde, mariée, à Loches, 
le 2 janvier 1523, à Loiiis Trousseau, Éc, sei- 
gneur de Cbambon, vicomte de Bourges. 

IV. — Antoine Fumée, seigneur de Genillé (en 
partie) et do Blandé, conseiller au Parlement de 
Paris (13 novembre 1536), fut ensuite président 
du Parlement de Bretagne. Il épousa Françoise du 
Fau, fille de Hardouin, seigneur du Fau, et d'An- 
toinette de Menou. De ce mariage naquirent : 
1* Adam, seigneur de la Grassière; 2* Louis, 
seigneur des Bourdelles; 3« Jacques, chevalier de 
Malte, commandeur de Castres; 4* Madeleine; 
5* Renée, mariée à Gabriel de Beauregard, Éc, 
seigneur du Verger; 6* Marguerite, femme d'An- 
toine Prévost, Éc. , seigneur du G batelier- Por- 
tault. 

V. — Martin Fumée, frère du précédent, sei- 
gneur de Genillé et des Roches-Sain t-Ouen tin, 
maître des requêtes, mourut en 1562. Il avait 
épousé, en premières noces, Martine d'Alais, fille 
de François d'Alais, seigneur de la Roche-d'Alais, 
médecin du roi, et de Martine Le Gaultier. Il eut, 
de ce mariage : 1* Adam, conseiller au Parlement 
de. Paris, décédé le 17 octobre 1574, sans avoir 
été marié; 2* Antoine, seigneur ^de Blandé et des 
Roches -Saint -Quentin, conseiller au Conseil 
privé du roi, mort en 1583; 3o François, con- 
seiller au présidial de Poitiers; 4* Nicolas, évéque 
et comte de Beauvais, pair de France, abbé de la 
Couture, mort à Chartres, le» 3 mars 1592. Son 
corps, rapporté eu Touraine, fut inhumé au châ- 
teau des Roches-Saint-Quentin ; 5* Jacques, mort 
sans postérité; 6* Claude, conseiller au Parle- 
ment de Paris; 7* Françoid; 8* Pierre; 9* Martin, 
qui suit. 

VI. — Martin Fumée, chev., seigneur de Genillé 
et de Bfarly-le-Chatel, gentilhomme de la chambre 
du duc d'Anjou et chevalier de Tordre du roi, rendit 
hommage pour sa terre de Genillé le 30 mai 1573. 
Par contrat du 19 juin de cette même année, il 
épousa Marie Louet , fille de Clément Louet , 
maître des requêtes, et de Marguerite de Querla- 
voine. Il eut, de ce mariage, trois filles : Marie, 
Françoise et Madeleine, cette dernière, mariée, le 
21 juin 1591, à Jean de Menou, seigneur de 
Boussay. 

VII. — Jean de Menou, chev., seigneur de Ge- 
nillé (du chef de sajemme), de Boussay, Rilly, 
Méré, la Forge, Marray, gouverneur du Blanc, en 
Berry (6 juillet 1591), capitaine du chAteau d'An« 
gles, eut, de son mariage avec Madeleine Fumée, 
un fils, René, qui suit. D'un second mariage, 
avec Anne de Bloys, il eut neuf enfants, entre 
autres, Jean, qui forma la branche de Rilly, et 
Charles, auteur de la branche de Narbonne. Il 
mourut en 1633. 
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VIII. — René de Meaou, chev., seigneur de 
Genillé, Boussay, la Forge, la Roche-d'Âlaifl, 
Baratoire, la Penissiôre, baron de Coargain, gen- 
Ulhomme ordinaire de la chambre du roi et 
maître des eaux el forôls du comte de Loches, 
épousa , en premières noces , par contrat du 
18 juin 1618, Madeleine Fumée, sa cousine, fille 
de Martin Fumée, maître des requêtes ordinaires 
de l'hôtel, et de Madeleine de Grevant. En se- 
condes noces il épousa, le 16 avril 1644, Louise 
de Montfaucon, fille de François de Montfaucon 
et de Françoise de Mondain. Du premier mariage 
naquirent dix-neuf enfants, entre autres, Louis, 
qui suit; François, seigneur de la Roché-d'Âlais; 
Bené, chevalier de Malte, commandeur de la 
Guerche , et Edmond , prieur de l'abbaye de 
Preuilly. Du second mariage sont issus quatorze 
enfants, qui, presque tous, moururent en bas 
âge. RoDé de Menou décéda au mois de sep- 
tembre 1601. 

IX. — Louis de Menou, chev., seigneur de 
Genillé, Boussay, la Forge, colonel du régiment 
de Touraine, fonda le couvent de la Bourdillière 
en 1662. En 1668, il rendit aveu pour sa terre de 
Genillé. Il épousa Catherine Perrot, fille de Claude 
Perrot, chev., seigneur du Plessis, grand-maftre 
des eaux et forêts de France, au département de 
Touraine, Anjou et Maine, et d'Anne du Breuil. 
Il eut huit enfants : René, qui suit; Roger, lieu- 
tenant de cavalerie; Louis; Charles, vicaire g^ 
néral de Pamiers et doyen de Saint-Aignan; Ca- 
therine, prieure de la Bourdillière; Anne, Marie 
et Agathe, religieuses dans ce même prieuré. 
Devenu veuf, à l'âge de trente ans, Louis de Me- 
nou entra dans les ordres. Il mourut en 1698. 

X. — René de Menou, chev., seigneur de Ge- 
nillé, Boussay, Chambon, Rlgny, etc., épousa, 
par contrat du 21 avril 1668, Dorothée Ghâtei- 
gner, flUe de Louis Châtelgner. chev., seigneur 
de Lussais el d'Andon ville, maréchal des camps 
et armées du roi, et de Théodore de Trégouln. 
Dorothée Châleigner mourut dans le mois qui 
suivit son mariage. Bené de Menou épousa, en 
secondes noces, le & février 1670, Claude-Marie 
Leaud, fille de Pierre Leaud, Éc., secrétaire du 
roi, et de Claude Morisse. De ce mariage il eut : 
1* René-Charles, qui suit; 2* Louis, abbé de 
Bonny-0ur-Loire et prieur de Saint-Christophe, 
au diocèse de Beau vais ; 3* Roger, tué au siège 
de Dénia, en Espagne, en 1710; 4*" Edmond, abbé 
de Saint-Pierre de Preuilly, décédé le 20 octobre 
1758; 5» Marie, morte en 1752; 6* Louise; 7% 
8* Dorothée et Antonine, jumelles, mortes en bas 
âge; 9% 10*, 11* Elisabeth, Claude et Françoise- 
Madeleine, religieuses à la Bourdillière; 12* Ca- 
therine, abbesse de la Bourdillière; 13* Gene- 
viève morte en bas âge. René de Menou mourut 
en 1710. 

XI. — René-Charles de Menou, chev., seigneur 
de. Genillé, Boussay, Méré, la Forge, baron de 
Beauçay, brigadier des armées du roi, rendit 



hommage pour sa terre de Genillé en 1740. Il 
mourut à Boussay le 13 décembre 1744. De son 
mariage, contracté le 8 août 1715, avec Louise 
Léaud de Llgnières, il avait eu deux filles^ l'une, 
morte en bas âge, l'autre, Louis-Marie-Cbarlolte, 
qui fut mariée, le 3 janvier 1746, à René-François 
de Menou, son cousin. 

XII. — René-François de Menou, chev., mar- 
quis de Menou, maréchal de camp, gouverneur 
de la citadelle d'Arras, fut seigneur de Geniilé, 
par suite de son mariage avec Louise-Marie- 
Charlotte de Menou. Il mourut le 30 seplambre 
1765, laissant plusieurs enfants, entre autres. 
René-Louis-Charles, qui suit, et Jacquee-Fran- 
çois, député de la poblesse de Touraine aux 
États-généraux, en 1789, général de division, 
mort le 11 août 1810. 

XIII. — René-Louls-Charles de Menou, chev., 
marquis de Menou, seigneur de Genillé, Boussay, 
Chambon, Chaumussay, mourut à Bonasay le 
29 janvier 1822. Il avait épousé, le 31 janvier 
1769, Anne-Michelle-Isabelle Chaspoux de Ver- 
neuil, fille d'Eusèbe-Jacques Chaspoux, marquis 
de Vemeuil, comte de Loches, et d'Anoe*AdéUjde 
de HarvlUe. De ce mariage sont issus : René- 
Louis-François, marquis de Menou, mort le 9 oc- 
tobre 1841; René, décédé le 17 juiUei 1808, et 
Anne-Denise-Félicité, mariée â Alphonse Savary» 
marquis de Lancosme. 

Maibis db Gknuxé. — Hercule-Silvain Jouas»- 
lin, 1791. — Jussi, 1802. — Jousselin, 39 décem- 
bre 1807, 14 décembre 1812. — Le Oardeur de 
Repentigny, 3 mai 1816. — Etienne Meunier, 
1*' août 1821. —Hercule Sellier, 29 octobre 1821. 

— Roy-Jousselin, 10 janvier 1823, — Urbain- 
Charles, comte de Barbançois, 17 août 1827. — 
Roy, 1837. — De Marseuil, 1841. — Meunier, 
1852. — Anthyme Vénier, 21 janvier 1874, 
21 janvier 1878. 

Aroh. d'I.^t-L., C, 555, 603; E, 22; G, 14,92; li<ret<fe la 
Bourdillière, du Liget, de Beaugeraiê, des BamaMttt 
de Loche$. — Bêle de* fiefs de Touraine. — D. Hom- 
■«aa, 1, 120, 121; IV, 1586; VI, 2315, 2349; VU, «870, 
3005, 3048, 3302 ; IX, 4856 ; XU, 5291, 5313; XUX, 8307 ; 
XXL — Expillf, Diction, de* Gaules et de la France, 
III, 589. — Cartulaire du lÀget et de l'arehevétké de 
Tours. — Bibl. de Tours, mtDuseriti n*> 1265, 1267, 1313. 

— P. Aasekne, Bist. généaU de la maison de France, 
VI. — La Cbeinaye-dM-Bois «t Radier, Diction, dé la no^ 
blesse, VIII, 726. — Procis^erbal de la Société archéo- 
logique de Touraine du 28 janrier 1863. — De Pontoa 
d'AmôcoQrt, Recherches sur les monnaies mérovingiennes 
de Touraine, 6. — Bulletin de Un Société archéologique 
de Touraine (1870), p. 318. — Preuœs de l'histoire de 
la maison de Menou, 87. — Lhermite-Soulien, ffist, de 
la noblesse de Touraine, 257*. — De Marelles, Hist. des 
comtes d^ Anjou, 193. — Bétancourt, Noms féodaux. 11, 
634. — B. Mabille, Notice sur les dansions territoriales 
de la Touraine, 85. — Duft>ur, Dietion. de rarrMdi*sf- 
ment de Loches, I, 265 et sùv. — Mém, de la Soc. ùr" 
ehéol. de Tour., IX, 232, 

Genillés ( le lieu des), près du Lane, cm ds 
la Ghapelie-aup*Loire. 
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ÙûmkébBJet^ t, c-« de Langoolft. 

Geonebré, t, c-* d'Hommes. 

Gennegées (le lieu des}, près d» la Bré- 
cholière, c"* de Louans. 

Gtenneraie (bols de la), c-* d'Esves-le- 

Mou lier. 

GhenneSy paroisse de Bertheoay. V. Gênes, 

Gennes» paroisse de SaiaUChristophe. V. 
Gênes, 

Oenneteoil» f., c~ de Neuillé-Pont-Pierre. 

- GeneUuU, Genetud, 1285, 1680; Geneteil, 
\&iO.—Genneieuil, cartes de Cassini et de l'état- 
major. -^ Ancien fief. En 1637, il appartenait à 
Louise le Blanc, veuve de Gilles des Roches; — 
en IS&l, à Gilbert des Roches; — en 1660, à Ni- 
colas Galien; — en 1745, à Louis Durand, chev.; 

- en 1763-79, à Charles-Nicolas Le Pellerin de 
Gauville. — (Arch. d'L-et-L., E, 83, 147; prévôté 
d'Oï. - Rôle des fief' de Touraine,) 

Gtonnetlère (la), f., c" de Luzé. 
Oennetlàre (la), t, c-« de Saint-Denis- 

hors. 

Gennetrle (la), f., c- de Saint-Michel- 
sQf-Lofre. — Gennetrie, carte de Tétat-major. — 
Jiimctrie, carte de Cassini. 

Gtenotrie (la), f., c" d'Avrillô, près de la 

Roumer. 

G^nonplx (St-), commuoe du canton de 
Tours-sud, arrondissement de Tours, à 7 kilomè- 
tres de Tours. — Saint-Genoulf, carte de Cas- 
sini. — Elle est bornée, au nord, par la Loire; à 
l'est, par la commune de La Riche; au sud, par 
œlie de Savoonières; à l'ouest, par fierihenay. 
£i!e est traversée par le chemin de fer de Tours à 
Nantes. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de cette commune : Le Bas^Chemin (110 ha- 
bit.). — La Bise (21 habit.). — La Gaudiniôre 
(22 habit). — U Roche (15 habit.). — Nouis, 
ancien fief, relevant du château de Tours, et pro- 
priété de Tabbaye de Saint-Julien. — Le Grand- 
Moulin (19 habit.). — Les Montils (18 habit.), 

ancienoe propriété des Minimes du Plessis. 

Marçay (22 habit.), connu dès le x* siècle. — 
Touche-Ronde, la Vergerie, la Robinière, Châ- 
teau-Gaillard, etc. 

Avant la Révolnlion, Saint-Genouph était dans 
h ressort de l'élection de Tours et faisait partie 
da doyenné d'Azay-le-Rideau et du grand-archl- 
ili/iconné de Tours. En 1793, il dépendait du dis- 
trict de Tours. 

Superficie cadasirale, — 486 hectares. — Le 
pian cadastral a été dressé par Bnixon, vers 1825. 

PopuicUion, — 320 habit, en 1801. — 300 ha- 
bit, en 1804. — 376 habit, en 1808. — 344 habit, 
en 1810. -- 330 habit, en 1831. — 375 habit en 
1831.— 393 habit en 1841. — 389 habit en 1651. 



— 372 habit en 1861. — 367 habit en 1872. -^ 
363 habit, en 1876. 

Assemblée pour location de domestiques le 
premier dimanche de mai. 

Bureau de poste de Tours. — Perception do 
La Riche. 

L'église n'offre rien d'intéressant. Elle est quo* 
lifléo de chapelle, fillette ou succursale de Ber^ 
thenay, dans des titres de 1730 et 17S8. Ce fut 
vers cette dernière époque que Saint-Genouph 
fut érigé en paroisse. Le titre de desservant était 
à la présentation de Tarchevôque. 

DjtsssRVÀNTS ST cuaés DB Sa.int-Gbnouph. — 
Thimolhée Moreau, 1730, 1758. — Silveslre Por- 
gete, 1767. — Jacquet, 1768. — Michel-Thomas 
Deschamps, 1777-82. — Saulquin, 1804. — Dela- 
molère, 1810. — Berge, 1821. — Rabiet, 1831. — 
Fremont, 1840, actuellement en fonctions (1880). 

En 1846, en exécutant des travaux de terrasse- 
ment dans cette commune pour rétablissement du 
chemin de fer de Tours à Nantes, on a découvert, 
renfermés dans un vase de terre cuite, divers ob- 
jets antiques en bronze : haches, javelots, fibules, 
fragments de poignards, etc. Ces objets sont au- 
jourd'hui conservés au musée de la Société ar- 
chéologique de Touraine. 

Saint-Genouph a été cruellement éprouvé par 
l'inondation de 1856. La perte, pour celte com- 
mune, fut évaluée à 211,600 francs. 

Mairbs dk SAiifT-GBNoupH. — Dupont, 1792. — 
Pierre Gaillard, 1804, 29 décembre 1807, 1821. — 
Gatien Leroux, 21 juin 1830. — Caillard-Mazery, 
17 septembre 1830. — Dupont-Joubert, 1852, 
i3 février 1874. — Louis Picou-Ribot, 21 jan- 
vier 1878. 

Arch. d'I.-et-L., abbaye de Saint-Julien, fief de Notty; 
titres de la cure de Saint-Genouph. — J^ém, de la Soc. 
archéoL de Tour., IH, 335; IX, 232-33; Bulletin de la 
même Société, (1868), p. 51. — Rouillé Gonrbe, Les inon- 
dation* dans le département d'Indre^t-Loire, 432.— 
E. Mabille, Notice sur le» divisions territorialeê dé la 
Touraine, 188. — Anmuars-almanaeh d'Indre^t-Loirs 
(1877). p. 173. 

Ghenouplx (Si-), abbaye, en Berry. — Le 
Ûef de cette abbaye relevait du château da Lo- 
ches. —(Arch. d'L-et-L., C, 603.) 

Ghenouplx (St-), cUias la C91iaifle-St- 
Ghenoux, c-« de la Chapelle-Saint-Hippolyte. 
— Ancien fief, relevant de Senneviôres. En 1710, 
il appartenait à François Luthier. Par acte du 
11 septembre 1723, Michel Luthier de Montou- 
vrain et Marie Luthier, femme de Grégoire Boil- 
lac de la Doratière, le vendirent à Guillaume 
Gaulepied, baron de Senneviôres. — (Arch. d'I.- 
et-L,, C, 602; E, 130, 135.) 

Gtenoux (le lieu de), près du Rouchouz, 
c"* du Grand-Presslgny. 

Gentil (le fief), ou BHef-Jean-Maav 

ques, situé dans la ville de Bléié. — Il rele- 
vait du château d'Ambolse. En 1514, il fût uni a 
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la châtellenie de Chenonceaa. En 1S20, il appai^ 
Dail à Robert Marques; — en 1481, à Jehan Mar- 
ques; — en 1460, à Pierre Marques; — en 1469| 
à Guillaume Marques, qui le vendit, à réméré, à 
Pierre de Montplacé, abbé de Saint-Julien, pour 
cent vingt écus d'or. Retiré, en 1475,11 fut vendu, 
le 3 juin 1496, à Thomas Bohier. Il revint en- 
suite à Catherine Marques (1502), puis à Thomas 
Bohier, qui Je fit réunir à la chAtellenie de Che- 
nonceau. — Au ziii* siècle, le moulin de Guloi- 
son relevait du fief Geolil à foi et hommage 
simple et un roussin de service abonné à vingt- 
cinq sols, à muance de seigneur. Boisramé rele- 
vait également de ce fief à fol et hommage simple 
et un denier de franc-devoir. — (Arch. d'I.-et-U, 
G, 633, 634, 651. — Réle de» fiefs de Touraine. 

— Mém. de la Soc. archéoL de Tour., IX, 1 12. 

— C. Chevalier, Hist. de Chenonceau, 39, 40, 
41, 49, 58, 59, 63, 66, 69, 73, 75, 78, 79, 85, 120, 
122, 169; Diane de Poiiiers au Conseil du roi, 
87.) 

Chentillioinxnerle (la), f., c* de.Saint- 

Rocb. — Elle relevait du fief de la Ghapelle-Saint- 
Remi, — (Arch. d'I.-el-L., fief de Saint^Roeh.) 

Oentillerle (le lieu de la), c** de Saint- 
Senoch, près du chemin de Barbeneuve au Gar- 
roi-des-Contents. 

Gtentlllier (la fontaine du), près de Gbft- 
teaupin, c** de Ligueil. 

Gentillier (le lieu du Pults-de-), c* de 
Ligueil. y. PuitS'de^GentHlier. 

Gtentilliére (la), vil., c"* de Restigné, 26 
habitants. 

Gtentinière (la), ham., c"« de Souvigny, 
15 habit. — VArgentinière, 1575. — Qentinière, 
carte de Cassini. — Ancien fief, relevant du châ- 
teau d'Ambolse, à soixante sols de franc-devoir. 

— En 1575, il appartenait à Robert Gentin; — en 
1606, à ^neas Biarchant. — (Arch. d'I.-et-L., C, 
003, 633, 651. — Bétancourt, Nom» féodaux, II, 
604. — RôU de» fief» de Touraine, — Livre de 
recette» d'Amboi»e, 1575.) 

G^xity (la fosse], c* de Druye, près du car- 
refour de la Croix-Robert. 

Genulplius fSanetu»). V. Genouph 
(Saint-). 

Oteottroy I'% dit le Martel, comte 
d'Anjou, fils de Fonlques-Nerra et d'Hlldegarde, 
s*empara de la ville de Tours après un long siège, 
en 1043, battit les troupes de Thibault, comte de 
Tours, et d'Etienne, comte do Champagne, près 
du village de Nouis et devint, par suite de cette 
victoire, maître de toute la Touraine, qu'il réunit 
à son comté d'Anjou. Il fit ensuite la guerre à 
Guillaume VI, comte de Guienne et de Poitou, 
puis au comte du Maine. Deux fois il incendia la 
ville du Mans. Il était sur le point de s'emparer 
du comté du Maine, lorsqu'il mourut à Angers, 



le 14 novembre 1060. On lisait cette ineerlpUon 

sur le tombeau qui lui fut élevé dans l'église de 
Saint-Nicolas de celte ville : 

Dum vtffuit, tua dum valtât. Mortelle, potettOM, 
Frmu latuU, pax magna fuit, regnavit AouMfof. 

En premières noces, il avait épousé Agnès de 
Bourgogne, veuve de Guillaume le Grand, comte 
de Poitiers; en secondes noces, Grescia, veuve de 
Berlay II, seigneur de Mon treuil ; en troisièmes 
noces, Adelaîs, d'origine allemande. Il n'eut pas 
d'enfants de ces trois mariages. Sa succession 
passa à Geoffroy le Barbu et à Foulques-Réchin, 
ses neveux. — (Moréri, Diction. hi»torique, II, 
36. — Du Haillan et Bourdigné, Hi»t. d'Anjou. 
Mém. de la Soc. archéol. de Tour., IX, 264. — 
Chalmel, Hist. de Tour., I, 46, 353^5. — Au- 
teuil, Hi»t. de» ministre» d'État. — SpieiUg., 
X, 474.) 

Gheofûroy II, dit le Barbu, neveu du 
précédent, comte d'Anjou et de Touraine (1060), 
fut fait prisonnier par son frère, Foulques-Ré- 
chin, en 1068, et resta enfermé dans le cbAteau 
de Chinon pendant vingt-huit ans. Délivré de 
cette captivité, par suite de rintervention du 
pape Urbain II, au mois d'avril 1096, il mourut 
en 1097, d'après quelques historiens, en 1103, 
d'après Orderic Vital. Tous ses biens passèrent h 
son neveu Geoffroy III, dit le Martel. — (Moréri, 
Diction, historique, II, 36. — Chalmel, Hist. de 
Tour., I, 46, 380 et suiv. — Du Haillan et Bour- 
digné, Hist. d'Anjou.) 

O^oitroy m, dit le Martel, fils de 

Foulques-Réchin, comte d'Anjou et de Touraine 
(1103), eut à soutenir une guerre acharnée contre 
son propre père, qui lui-même était poussé à ces 
tristes extrémités par Bertrade, sa femme. En 1105, 
il porta secours à Henri I*', roi d'Angleterre, qui 
combattait contre son frère, Robert, duc de Nor- 
mandie, et s'empara de la ville de Lisieux. L'an- 
née suivante , tandis qu'il faisait le siège de 
Candé, en Anjou, il fut atteint par une flèche 
empoisonnée. Il mourut le 18 mai 1106 et fut in- 
humé dans l'église de Saint -Nicolas d'Angers, 
près de son parent, Geoffroy Martel, premier du 
nom. — (Chalmel, Hist. de Tour,, I, 46, 416. — 
C. Port, Diction, hielorique et géûgraphiq%u de 
Maine-et-Loire, II, 253.) 

O-eofRroy IV, dit le Bel, comte d'An- 
jou et de Touraine, fils de Foulques le Jeune el 
de Sibylle de la Flèche, épousa, au mois d'août 
1128, Mathilde d*Angleterre, qui eut le comté du 
Maine en dot. Il fil la guerre à Thibault IV, comte 
de Blois, et à Rotrou, comte du Perche (1131), «t 
fit rentrer sous son obéissance plusieurs de ses 
vassaux qui s'étaient révoltés, entre autres, les 
seigneurs de Thouars, de Parthenay, d'Amboise, 
de rile-Bouchard, de Pressigny, de Sablé et da 
Laval. Après la mort de Henri 1% roi d'An* 
gle terre, 11 s'empara de la Normandie, qu'il céda. 
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ea 1149, à son fils aine, Henri. Il mourut à 
Cliâteau-du-Loir, le 7 septembre 1151, et fut 
iohumé dans l'église de Saint-Julien du Mans. 
De son mariage avec Mathiide d'Angleterre, 11 eut 
trois enfants : Henri, roi d*Angle terre et duc de 
Normandie; Geoffroy, comte d'Anjou, de Tou- 
raine et du Maine, et Guillaume, dit Longue- 
Épée, comte de Morlain. — (Orderic Vital, Hist. 
ecclés., 389. — Roger, HisL d'Anjou. — Benoit, 
Chr<mique des ducs de Normandie, lll. — 
Chalmel, Hist. de Tour., I, 47; II, 22. — G. 
Port, Diction, historique et géographique de 
Maine-et-Loire, II, 2S4-S5.) 

Oteoitroy V, dit Plantagenet, fil^^ 

du précédent, comte d*Anjou, de Touraine et du 
Maine, se brouilla avec son frère Henri qui, après 
une guerre meurtrière, le dépouilla de tous ses 
bicos. S'étant réfugié à Nantes, il fut proclamé 
comte par les habitants. Il mourut dans cette 
ville le 27 juillet 1158. — (Boger, Hist. d'Anjou. 
— D. Housseau, V, 1725. — Mém. de la Soc 
archéot. de Tour., IV, 68. — Chalmel, Hist. de 
Tour., I, 47 ; H, 29. — Orderic Vital, Hist, 
ecclés. — Moréri, Diction. histoiHque, II, 36. — 
C. Port, Diction, historique et géographique de 
Maine^t-Loire, II, 255.) 

GeolBroy, abbé de Noyers, succéda à An- 
dré, en 1062. L'église du prieuré de Saint-Gilles 
de rile-Bouchard fut fondée par suite de ses dé- 
marches. Barthélémy, archevêque de Tours, posa 
La première pierre, vers 1067. Geoffroy fut rem- 
placé par Renier, vers 1073. — (Cartulaire de 
Noyers. — Gatlia christiana, XIV. — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de Noyers, — Mém. 
de la Soc. archéot. de Tour., IX, 285. — D, 
Housseau, II, 468.) 

Gtooffiroy H, baron de PreuiUy et sei- 
gneur de la Rocbepozay, fils de Geoflï'oy I*', dit 
le Martel, et d'Aimode, naquit à Preuilly, vers 
1030. Il prit une part active à la guerre allumée 
entre GeoiIh>y le Barbu, devenu comte d'Anjou et 
de Touraine, par la mort de Geoflh)y le Martel, 
qui Pavait fait son légataire universel, et Foul- 
ques le Récbin. Ce dernier, jaloux des avantages 
faits à son frère, lui avait juré une haine mor- 
telle. Il Tenveloppa de sourdes menées et s'assu- 
ra, parmi ses vassaux, de défections importantes, 
entre lesquelles compta particulièrement celle do 
Geoffroy de Preuilly. Sur ces entrefaites, Geoffroy 
le Barbu, à la suite de quelques légères usurpa- 
tions qu'il avait commises sur les biens de la 
cathédrale de Tours, fut excommunié par le car- 
dinal Etienne, légat du Saint-Siège en France. 
On confisqua ses biens, pour les adjuger ensuite 
à Foulques le Récbin, dont les machinations, et 
peut-être aussi les conseils de son ami, le célèbre 
archidiacre Bcrenger, n'avaient pas peu contribué 
à celle spoliation scandaleuse. Pour consommer 
Tusurpalion, il fut résolu qu'on s'emparerait do 
GeolTroy le Barbu, pour le détenir prisonnier jus- 



qu'à la fin de ses jours. Gooflnroy de Preuilly, 
Renaut deChàteau-Gonthier, Gérard de Montreull, 
Robert de Bourgueil et plusieurs autres seigneurs, 
entièrement dévoués aux intérêts de Foulques, 
pénétrèrent, par surprise, dans la ville d'Angers, 
le 5 avril 1067, et s'assurèrent de la personne du 
malheureux prince. Mais la nouvelle de cette in- 
fâme trahison s'étant rapidement répandue, les 
habitants prirent les armes pour délivrer leur 
comte, dont ils aimaient l'administration, assail- 
lirent les auteurs de l'entreprise et les massacrè- 
rent. 

Geofllroy do Preuilly eut deux enfants de son 
mariage avec Ameline de Blols : Geoffroy III, dit 
le Jourdain, baron de Preuilly et comte de Ven- 
dôme, et Geoflroy, qui est cité dans une charte 
de 1092. — (P. Anselme, Hist. généal. de ta 
maison de France, VIII, 720. — Chronique de 
Hugues de Fleury (collection Guizot), VII, 78, 
78. — Chalmel, Hist. de Tour., IV, 210. — D. 
Rousseau, II, 499.) 

Gheoffroy, premier du nom, abbé de Saint- 
Julien de Tours, succéda à Pierre, vers 1165. Il 
eut pour successeur, Guillaume, en 1171. — 
(G allia Christiana, XIV, 247. — Mém. de la 
Soc. archéot. de Tour., IX, 343. — Bibl. do 
Tours, fonds Salmon, titres de Saint^Julien.) 

Gheofflroy 3LI, abbé do Saint -Julien do 
Tours, remplaça Guillaume P% vers 1176. Son 
successeur fut Philippe, vers 1194. — [Gallia 
christiana, XIV, 247. — Arch. d'I.-el-L., titres 
de Saint-Julien. — Mém. de la Soc. archéot. 
de Tour., IX, 343.) 

Gteofflroy I*''» abbé do Bourgueil, fut élu 
en 1238, en remplacement de Guy, décédé le 
13 juin de cette môme année. Il fil réparer l'église 
abbatiale en 1246 et mourut le 19 juin 1257. — 
(Bibl. de Tours, fonds Satmon, titres de Bour- 
gueil.) 

Gteofflroy XI, abbé de Bourgueil, élu au 
mois de novembre 1301, en remplacement de Hu- 
gues, décédé, mourut le 28 août 1303. Il eut pour 
successeur, Gillcbert de Vernou. — (Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de Bourgueil.) 

Qeofflroy de Coursol, vingt-unième 
abbé de Marmoutier. V. Coursol. 

Gheofûroy de la Xjande, ou du 

XjUdet chanoine de l'église du Mans, puis 
archidiacre de Paris, fut nommé archevéciue de 
Tours, en 1207, en remplacement de Barthélémy 
de Vendôme. Il mourut à Tours, le 19 avril 1208, 
et eut sa sépulture sous le maitre-aulel de la 
cathédrale. Son successeur fut Jean de Faye. — 
(P. Marchegay et E. Mabille, Chron. S. Albini 
Andegavensis, 57. — Maaa, S. et metrop. eccle- 
sia Turonensis, 132. — Gatlia christiana, XIV. 
— Chalmel, Hist. de Tour., III, 453. — Mém. 
de la Soc. archéoL de Tour., IX, 333. — D. 
Housseau, XV» 142.) 

24 
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GfreofRroy de' Poitiers, abbé de Saiot- 

Jaliea de Tours, succéda à Jean, vers 1259. Il 
mourut en 1298 ou 1299 et eut pour successeur 
Pierre de Châteaurenault. — [Oallia cAmttana, 
XIV. — Mém, de la Soc, archéoL de Tour., IV, 
73; IX, 156,249,327,343.) 

G-eorgère (la), f., c** d'Hommes. 

Gteorgère (la Pelilo-), ham., c* de Lan- 
geais, 12 habit. 

Georgerie (la) et la Basse-Oeor- 

gerie, f., c** de Rouziers. — Georgerie, carie 
de Pétat-major. 

Georges (St-), paroisses. V. Saint- 
GeorgeS'Sur-Cher et Saini-^Georges-sur' Loire, 

Georges (le lieu de), près de la Gontière, 
c" de Faye-la- Vineuse. 

G-eorges (le lieu de St-), près de la 
Vallée-Germain I c"* des Hennîtes. 

Georges (lie S^), dans la Loire, partie 
sur le territoire de Rochecorbon, partie sur la 
commune de Saint-Pierre-des>Corps. 

Georges (chapelle de St-). V. la Grange- 
Sainl'Martin, 

Georges (Claude do St-), appartenait à 
une famille noble et ancienne, originaire du 
Poitou. Il était fils de Claude de Sainl-Gcorgcs, 
chev., seigneur de Monceaux et do Verdello, ol 
de Marie de Cremaux d'Entragues. Évéque de 
Mâcon en 1682, puis de Clermont en 1684, il fut 
appelé au siège archiépiscopal de Tours, en 1687, 
en remplacement de Michel Amelot de Goumay; 
mais il ne put parvenir & obtenir ses bulles. Le 
5 septembre 1693, il fut nommé archevêque de 
Lyon, où il mourut en 1715. Il eut pour succes- 
seur, à Tours, Mathieu Isoré d'Hervaut. — (Beau- 
chet-Filleau, Diction, des familles de Vanden 
Poitou, II, 649. — Chalmel, Hisl. de Tour,, III, 
465. — La Chesnaye-des>Bois et Radier, Diction, 
de ta noblesse, XVIII, 104. — GcUlia christiana, 
XIV. — Mém. de Iti Soc, archéol. de Tour., 
IX, 334.) 

Georges - du - Petit - Rocher; V. 

Georges (Saint-), c" de Rochecorbon. 

Georges-sur-Clier (St-), commune 
du canton de Montricbard, arrondissement de 
Blois (Loir-et-Cher). — Parochia S. Georgii st^ 
per Carum ; S. Georgius de Chesa, xiii* siècle 
(charte de l'abbaye de Saint-Julien et Cartulaire 
de V archevêché de Tours). — Saint'Georges 
de Bléré, 1&07. 

Autrefois, cette paroisse faisait partie de la Tou- 
ralne. Elle dépendait du doyenné de Montrichard 
et du grand-archidiaconné de Tours. Le titre curial 
était à la présentation alternative de l'archevêque 
do Tours et des abbés de Saint-Julien et de Mar- 
moutier. Les droits honori tiques, dans TégUse, 
appartenaient au seigneur do Bléré. 



Le logis seigneurial du flef ou hébergement de 
Comilleau, ou Saint-Georges, était situé près do 
l'église. Il fut détruit avant 1561. Il a été possé- 
dé, en 1507, par Adam Puméd; — en 1550, par 
Jean Trochard, Éc, à cause d'Antoinette Buido- 
lot, sa fenmie. En 1561, Nicole Louetiire était 
propriétaire de l'emplacement où s'élevaient au- 
trefois les bâtiments du flef. En 1769, LouSs- 
Gaëtàn de Thienne, capitaine-gouverneur des 
ville et bailliage de Sens, était qualifié de sei- 
gneur de SaintrGeorges-sur-Cher. 

Les seigneurs de Bléré avalent les droits de 
foire et de boucherie à Saint-Georges. 

Au château do la Chaise, il existait une cha- 
pello qui est mentionnée dans le Registre de 
visite du diocèse de Tours, en 1787. 

En 1860, on a découvert dans celte commune 
les restes d'une voie romaine. 

Areh. dl.-«t^L., chartes de Stint-JolieD; G, f 4. -> Bib). 
de Tours, fonde Salmon, titrea de Sainli/ulien ; Ltmbroo 
de Lignim, Châteaux et fiefs de Touraine, >— ÂtffumaeÀ 
de Touraine, 1790. — Pouillé de VareKevéché de Tomn 
(1G48), p. 30. — Mém. de la Soc. arehéol. de Tour , IX, 
233; X, 85: XI, 16; XIII, 88, 60. — B. MebUle, Notice 
sur les divisions territoriale? de la Touraine, 187- — C. 
Cheralier, Hiit. de Chenoneeau, 49, 86, 165, 189, 290. 
507, 530. 

G«orges-sur-X>olre (St-), vil., c*' 
de Rochecorbon, 133 habit. — Parochia S, 
Georgii, 1256 (charte de Marmouller). — ParO' 
chia 3. Georgii super Ligerim, xiii* siècle 
{Cartulaire de Varchevéché de Tours). — 
Sain t-Georges-sur-Loire-leZ'Marmoutier, 1 536 . 
— Georges-du'Petit'Rochery 1793. — Saint- 
Georges, carte de l'étal-major. — Ancienne com- 
mune, qui fut réunie à celle de Rochecorbon, par 
décret du 2 février 1808. 

Population. — 278 habit, en 1801. — 370 ha- 
bit, en 1808. 

Avant la Révolution, la paroisse de Saint- 
Georges était dans le ressort de l'élection de 
Tours et faisait partie de l'archidiaconé d'outre- 
Loire. En 1793, elle dépendait du district de 
Tours. 

L'ancienne église paroissiale n'existe plus. 

La chapelle de Saint-Germain, située dans cette 
paroisse, est citée dans une charte de Geoffroy de 
Brenne, seigneur de Rochecorbon, en date du 
mois de mars 1221 et dans un titre de 1740. 

Le droit de présentation au titre curial appar- 
tenait à rarchevèque de Tours. 

Cubés de SAiiiT-GBOHass. — Pierre Martineau, 
1536. — V. Roy, 1737. — François Harouard, 
1753, décédé le 18 novembre 1782. — Le Bert, 
Janvier 1783. — Louis-François-Denis Raboteau, 
Juin 1783, décédé le 20 août suivant. — Joubert, 
novembre, 1783. — Barbier, de décembre 1783 
au mois d'avril 1791. — Gatien, 1791, curé cons- 
tituUonnel, 1793. — Baulé, 1804. 

Cette paroisse constituait un flef relevant de 
l'archevêché de Tours, à foi et hommage simple 
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el six ddolers de service annuel. Le seigneur de- 
Tait ea outre une livre de poivre, qu'il était tenu 
(i offrir, tous les ans, à l'archevôque de Tours, ou & 
800 représentant, dans le cimetière do Saint- 
Georges. Le logis seigneurial était taillé dans le 
roc. 

En 1266, ce fief appartenait à Philippe Patry, 
Ée.; — en 1392, à Jean Patry; — en 1411-34, à 
Jean Dapuy; — en 1466, à Jean Bonnenfant; — 
en 147&, à Aliéner Dupuy, femme de Raoulin 
U Boucher; — vers 1480, à Jean Toreau, bour- 
geois de Tours; — en 1506-21, à Raymond Ger- 
mer; — en 1528, à Jeannot Le Lièvre, Mathieu et 
Michel Bonnenfant; — en 1640, à François de 
Booigalle; — en 1648, à Jean do Cingy; — en 
lâ62-66 , à Pierre Martineau , seigneur de la 
Tour; — en 1700, à Claude-Marie Bouet; — 
eQ 1737, à Claude Fermon; — en 1771, à Jac- 
ques-Nicolas Lambron de Maudoux, Éc., ancien 
mousquetaire de la garde ordinaire du roi, ca- 
pitaine de la grande Fauconnerie de France, 
marié à Gilles-Marguerite Testant des Boumais. 

On remarque, à Saint-Georges, un gigantesque 
escalier qui dépendait de l'ancien logis seigneu- 
rial. U se compose de cent vingt-deux marches, 
partagées en six paliers. Les deux premiers pa- 
liers sont taillés dans le roc. 

En 1861, on a découvert, dans cette commune, 
une tombe paraissant appartenir à l'époque mé- 
rovingienne et qui contenait des perles, un an- 
neau en cuivre et un bracelet. Ces objets se trou- 
>eQt aujourd'hui au musée de la Société archéo- 
logique de Touraine. 

UiiBSS DB Saint-Georobs. — Gautier, 1792. — 
Duchamp de la Frillière, 1801. — Legras, 16 juil- 
let 1806. — Brault, 7 novembre 1807. 

Arth. d'I.-et-L., chartes de Marmoutier; G, 5, 91, 102; 
Bient nationaux. — Bdle des fiefs de Touraine. — D. 
Houssetu, VI, 2529; XIII, 8359. -^ Panorama pittoresque 
de la France (Indre-et-Loire), p. 9. — A. Noël, Souve- 
nirs pittoresques de la Touraine (description et dessin de 
ic'ScaJier de Saint-Georges). — R. de CroY,Étudesstatisti' 
quft iur le département d' Indre-et-Loire, 231. — Heg^s- 
tres d'éUt-cirU de Saint-Satamin de Tours, 1700-37. — 
UfflbroD de Lignim, Châteaux et fiefs de Touraine (ma- 
oascrit). — Correspondance administratire du département 
d'kdre-et-Loire (1808}, p. 53. — Cartulaire de l'archevê- 
ché de Tours, — Registres d'état civil de Saint-Georges. 
— Àmuttire-aimanaeA d'Indre-et-Loire (1877), p. 164. 
—Mém. de la Soe. arehéoL de Tour., IV, 36; IX, 233; 
X, 216, 

Cheorget (le lieu de), près de la Berangcrio, 
c** (le Saiut-Jean-Saint-Oermain. 

G^orget (Étlenne-Jean), médecin, né à 
Vemou, le 9 avril 1796, fit ses études médicales 
à Paris et fut reçu docteur à l'âge de 24 ans. Sa 
situation d'interne, à l'hôpital de la Salpétrière, 
lui avait permis de faire des observations impor- 
^Dtes sur raliénation mentale. 11 obtint un prix 
fondé par le doctenr Bsqulrol sur cette question : 
ÈtMir l'existence des aliéraiicms cadavériques 
dans les aliénés. En 1820, il publia un Traité 



sur la folie, Paris, Migneret, 1820, in-8*. Nous 
avons de lui un autre travail intitulé : Physio^ 
logie du système nerveux et spécialement du 
cerveau, suivie de recherches sur les maladies 
nerveuses en général et en particulier sur U 
siège, la nature et le traitement de Vépilepsie, 
de l'hystérie, de V hypocondrie et de V asthme 
convulsif, Paris, Baillière, 1821, in-8\ Il créa un 
recueil ayant pour titre : Archives générales de 
la médecine. Il mourut au mois d'avril 1828, âgé 
de trente-trois ans. — (Chalmel, Hist, de Tour,, 

IV, 212. — S. Bellanger, La Touraine ancienne 
et moderne, 687.) 

Gteorgetterle (le lieu de la), près de la 
Pinsonniôre, c** de Parçay-Meslay. 

Gteorgettière (la) f., c-* de Ghemlllé-sur- 
Déme. 

G-eorgettière (la), ou Gteorgetterie» 

paroisse de Nouzilly. — Ancienne dépendance du 
fief de la Roche-d'Ambille. — (Arch. d'I.-et-L., 
titre de la Roche.) 

Q^orgettière (la), f., C'de Villlers-au- 
Boin. 

G-eorgettlères (les), c"* de Loches. V. 
Jolletières, 

Gheraldeia. V. la GiraudelUère, c"* de 

Sorigny. 

Gterandellière, ou Gfrirandellière 

(le fief de la). — 11 s'étendait dans les paroisses de 
Sorigny et de Villeperdue et relevait du château 
de Sainte-Maure et de Thaïs. Le 6 octobre 1742^ il 
fut vendu par le Chapitre do l'église de Tours au 
seigneur do Thaïs, pour une rente do soixante 
boisseaux do froment. Primitivement, on 'l'appe- 
lait fief des Belots. — (Arch. d'I.-et-L., G, 79. — 
Réle des fiefs de Touraine, — D. Housseau, XIII, 
8031,8056.) 

Qérardiôres (métairie des), paroisse de 
Perrussou. — Elle est citée dans un titre de 1720. 

— (BibL de Tours, fonds Salmon, titres de Notr&- 
Dame de Loches,) 

Gherauderie (la), f., c* de Parçay-Meslay. 

GKeraudière (la), c»* de Marcé-sur-Bsves. 

V. Gii'audière, 

Gheraudière (la), f., c de Salnt-Pateme. 

— Eu 1793, elle fut veuduo natiuualement sur 
Jaoques-Louis-Rolaud des Escotais. — (Arch. d'I.- 
et-L., Biens natio7iaux,) 

Gherbaudières (les), f., c"* de Souvigny. 

— Eu 1727, elle appartenait à Antoine-Guillaume 
Sostier, trésorier de France à Tours. — (Arch. 
d'I.-el-L., titres de Saint-Venant,) 

G-erbault (le lieu de), paroisse de Saint- 
Symphorien. — Il relevait de l'abbaye de Mar- 
moutier et appartenait, en 1733, à Jean Croix. — 
(Arch. d'I.-ol-L., Marmoutier, mense séparée.) 
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G^rbaulty ham., c"* de Saint-Ouen, 11 ha- 
bit. — Gerbault, cartes de Cassini et de l'état- 
major. 

Gerbault, f., c" de Vou. — Gerbault, 
carte de Tétat-major. — Elle dépendait du fief de 
la Roche-de-Gennes. — (Arch. d'I.-et-L., E, 223.) 

G^rbauts (les)» ou G-erbeauz, f., c"« 
de Géré. 

GherbelotS (le lieu des), c** de Ligré, près 
du chemin de Touraine à Ligré. 

Gherberie (les Grande et Petite-), c"* de 
Neuillé-le-Lierre, près du ruisseau de Madelon. 

Gherberons (le lieu des), paroisse de 
Saint-Mars. — Ancienne dépendance du fief de la 
Salle-Gésar. — (Arch. d'I.-et-L., litres de la 
Salle-César.) 

G-erbiers (les), ou Village-des- 

G^rbiers, vil., c- d'Athée, 17 habit. — Ger- 
tiers, carte de Télat-major. 

Gerbilière (la), vil., c"* do Balesmes, 13 
habit. — Gerbillière, carte de l'état-major. 

Gerce (le lieu de la), c"* de Druye, près de 
la Petite-Barre. 

Gerfiault, ou G«rfà.uz, f., c"* d'Azay- 
le-Bideau. — Bourg-de^Bruère^ xvi* siècle. — 
Ancien fief, relevant de Vauguérin. En 1629, il 
appartenait à Pierre Odespung; — en 1670, à 
François GastiUon; — en 1720, à Etienne Cas- 
tillon. — (Arch. d'I.-el-L., fyrieuré de Relay.) 

Gergiottières (le lieu des), c"* d'Yzeures, 
près du chemin de Cirande à Marlgny. 

(le moulin de St-), alias 
;, à Bourgueil. — Il fut vendu nationa- 
lement sur l'abbaye de Bourgueil, le 28 février 
1791, pour 13,000 livres. — (Arch. d'I.-et-L., 
Biens nationaux,) 

Ghermain (St-), f., c"* de Saint-Avertin. 

L, f., c"« de Sainl-Flovier. 

(moulin de St-], sur l'Indre, 
c** de Saint-Jean-Saint-Germain. 

Germain (ilo de St-), dans la Vienne, 
c"* de Saint-Germain-sur-Vienne. 

G^rxnain-d'Arcé (St-), commune du 
canton du Lude, arrondissement de la Flèche 
(Sarthe), 769 habit. — Cette paroisse dépendait 
autrefois de l'archiprôtré du Lude, diocèse d'An- 
gers. La présentation au titre curial appartenait 
au prévôt d'Anjou, de l'église Saint-Martin de 
Tours. Dans l'église, il existait trois chapelles : 
une, dédiée à sainte Barbe, et qui avait été fon- 
dée par N. de l'Espinay; l'autre, placée sous le 
vocable de saint Julien, et qui avait eu pour fon- 
dateur Jean Fournier; la troisième, appelée cha- 
pelle du Perray. La chAlellenie de Saint-Germain 
relevait de Ch&teau-la-Vallière et faisait partie 
du duché de ce nom. 



Antoine de Savonnièros, chev., seigneur de la 
Troche, possédait la chàtellenie de SaiaC-Ger- 
main. 11 mourut oo 1580 et eut sa sépulture dans 
l'église de cette paroisse. En 1561, il avait épousé 
Charlotte de Saint-Germain, fille de René da 
Saint -Germain et de Madeleine de Rivaude. 
Charlotte eut en dot les terres de Saint-Ger- 
main et des Hayes. De ce mariage sont issus : 
1* Charles, qui suit; 2* Jean, seigneur dos Hayes, 
décédé le 25 septembre 1612; il fut inhumé dans 
l'église de Channay; 8* Mathurin, qui fut tué au 
liège de Castillon, en 1586; 4* Louis, capitaine 
au régiment de Saint-Paul, décédé en 1590; 
5* Antoine, lieutenant d'une compagnie de gen- 
darmes, marié à Anne de la Tremoille; 6* Louis, 
seigneur de la Gaillardière ; 7* Antoine, capitaine 
au régiment de la Troche, tué au combat de Cbi- 
teaubriand, en 1596; 8* Jacques, abbé de Bour- 
gueil; 9* René, prieur de Saint-Aubin d'Angers; 
10* César, qui prit l'habit religieux à l'abbaye de 
la Trinité de Vendôme; 11* Olive, qui épousa, 
par contrat du 22 août 1581, Jean de Meaulno, 
Kc, seigneur de Meigné-le-Vicomte -, 12« Fran- 
çoise, mariée à Jean de Petitjean, Éc., seigneur 
de Linières; 13* Antoinette, femme de Jacques da 
Maubert, Éc, seigueur de la Touche; 14* Marie, 
qui épousa René d'Espagne, Éc.; 15* Renée, reli- 
gieuse à Fontevrault. 

Charles de Savonnières , Éc. , seigneur de 
Saint-Germain et de la Troche, capitaine de cin- 
quante hommes d'armes, mourut à Paris, le 
12 février 1606. Son corps, rapporté à Saint-Ger- 
main, fut inhumé dans l'église paroissiale. De 
son mariage avec Gabrielle le Gay, fille de Fran- 
çois le Gay, vicomte de Forges, et de Marquise 
du Bois des Arpentis, Charles de Savonnières eut 
quatre enfanta : 1* Simon, qui suit; 2* Gabri<!l; 
3* Charles, abbé de la Roô; 4* Jeanne, religieuse 
â Fontevrault. 

Simon de Savonnières, Éc., seigneur de Saint- 
Germain, guidon de la compagnie de gendarmes 
du Bellay, fit son testament le 20 février 1621 et 
mourut quelques jours après, laissant deux en- 
fants de son mariage avec Jeanne Raoul, fille 
d'Etienne Raoul, seigneur du Clos, conseiller au 
Parlement de Bretagne, et d'Hélène de la Tour- 
d'Evié : 1* Martin, qui suit; 2* Françoise, qui 
épousa Martin de Savonnières, marquis de la 
Bretesche, seigneur de Machecoul. 

Martin de Savonnières, marquis de la Troche, 
conseiller au Parlement de Bretagne, épousa, le 
28 novembre 1641, Marie Goddes do Varenn», 
fille de Charles Goddes de Varennes, seigneur de 
la Perrière, conseiller au Parlement de Bretagne, 
et de Marie Daguet. De ce mariage naquit un tiU 
unique, Martin, maréchal dos camps et armées 
du roi, qui fut tué au combat de Leuze, le 
15 septembre 1591. 

La terre de Saint-Germain passa ensuite da as 
la maison Le Vacher. Timoléon Le Vacher rendit 
hommage pour ce domaine, le 10 septembre 1664. 
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— Joseph-Louis-Yictor Le Vacher rendit égale- 
ment hommage le 3 juillet 1749. 

Pouilté du diocèse fAnff en (mS), p. 44. 51. — D. 
Hoa68««a, XIII, iOT70. -> L« Cbesnaye-det-Bois et Badîeri 
Diction, de la nobleue, XVIII, 382-83. — D'lloii«r, Ar- 
moriai général de France, réf. 1*' et 4*. -^ Arch. dX-ct- 
L.. G, 38.— Bibl. de Toors, manuscrit n* 1846. — A. 
JoasDe, IHetion. des communes de la France, 882. 

Ghermain-de-Bourgueil (St-). V. 

BourgueiL 

O^rmain-des-PréB-les-Oandes 
(S't-). V. Germain-sur^ Vienne fSaint-J, 

G-ennain-sur-IZLdre (St-), vil., c"* 

de Sain(-Jean-Saiat-6ermain, 200 habit. — S. 
Germanus, parochia S. Germani de Pralis, 
XIII* siècle. — S. Germanus prope Lochas, 
XIV* siècle. — Saint-Germainsur-Aindre, 1336. 

— Ancienne paroisse et commune, réunie, en 
18^3t à celle de Saint-Jean, sous le nom de 
Saiftl-Jean-Saint' Germain . 

Le plan cadastral, dressé par Alizard, a été ler- 
roinû en juillet 1836. 

Population . — 50 feux en 1764. — 194 habit- 
en 1801. — 207 habit, en 1810. ~ 307 habiL en 
1831. ^ 209 habit, en 1831. 

Avant la Révolution, Saint-Germain était dans 
le rcdsort de l'élection de Loches et faisait partie 
du doyenné de Loches et du grand-archidiaco- 
né de Tours. En 1793, il dépeudait du district de 
Loches. 

L'ancienne église paroissiale n offre rien d'in- 
Icressant. Elle a été réparée au xvii* siècle. Aux 
voûtes de la chapelle seigneuriale se trouvent les 
armoiries de la famille fierruyer. 

Une chapeilenie, dite chapelle du Crucifix, 
fut fondée dans celle église en 1420, par Philippe 
Guerrier, curé do la paroisse. Marc Poullin en 
était desservant en 1 755. 

CuaÉs DB Saint-Gbrmain. — Philippe Guerrier 
1420. — Jean Barret, 1445. — Marc Perier, 1550. 

— Etienne Mariau, 1561. — Catherin Picard 
1Ô94. — Jehan Picard, 1598-1606. — Jean Bled] 
1607. — Jean Furet, 1617.— René de Malvaut, 
1C62. — Gilles Hellye, 1656. — Nicolas Briffault, 
1G75-I7t0. — Marc Poullin, 1755. — Jean-Bap- 
liifle RoUandin, 1790. — Bussière, curé Qpnstitu- 
lionnel, 1792. 

Saint-Germain formait une châtellenie relevant 
de l'arcbevêché de Tours, à foi et hommage lige 
et cent sols d'aides à muance do seigneur. L'aveu 
suivant, rendu en 1358, par Pierre de Moroay, 
indique les droits et les dépendances féodales de 
ce domaine : 

« De TOUS je, Pierre de Moumay, cheva- 
lier, seigneur de S^ Germain à cause de Jehanne 
de S* Germain ma famé, advoe tenir à foy et 
homaige lige à cent soûls de devoir à muance de 
seigneur mon habergement de Saint Germain et 
toutes les rentes, terres, vignes, prez, moulins et 
aaltres choses que je ay en la paroisse do S^ 



Germain, de Senevères, de la Chapelle S^ Ypo-> 
iite, c'est a assavoir, le dit habergement comme 
il se poursiet, mes moulins de S^ Germain qui 
vallent par an dix muis de mosturange avec le 
destroit et obeyssans de mes masnans qu'ils sont 
tenus de moudre a bani a mesdiz molins, et la 
prise de la farine, et sur les vauchères le cheval 
et le pain cuit en laucet quant le cas y eschot 
tant en ma terre de S^ Germain comme en la terre 
de Senevères. 

tf Hem, ma disme de S^ Germain qui vaut an 
par autre un mul de blé par quart. 

a Item, la touche de la Pierre de la Brandelle, 
contenant cent arpents de bois ou environ. 

(X Jlem, le deffois que je ay en l'esve dont 
meulent mes dits molins dedans certaines bornes, 
dont le profHt que je y prans, avec la taille de 
mes hommes vaut 12 livres an par autre ou en- 
viron. 

a Item, mon four à ban, la juridiction et des- 
troit et profllt de mes homes valant par an 4 li- 
vres ou environ. 

a Item, mes bois dlverneau comprenans trois 
cents arpens ou environ. 

a Item, le droit de patronage de l'église de 
S^ Germain. 

d Item, sept arpens de vigne en la paroisse de 
S^ Germain et toutes les autres chouses que j'y ay 
domaine, et toutes autres chouses que je tiens 
en la dite paroisse et en celle de Senevères, ex- 
ceplé seulement quatre arpents de préz et une 
moée de terre que je tiens dou seigneur de 
Pons. 

a Item, toute voerie grande et petite, haute et 
basse justice en tous les lieux que j'ay advoe 
tenir de vous. 

c Jlem, je advoe a tenir do vous deux molins 
en la ville d'Escuillé, avec les appartenances tant 
en terre qu'en ayve, lesquels molins valent bien 
huit muids de blé par quard ou environ, et aussy 
le four que je ay en la dite ville, à banc et à la 
juridiction et le proffit, lequel vaut quinze livres 
de rente ou environ* 

« Jlem, l'estang de Godray qui vaut bien cent 
soulx de rente. 

c Item, tiens à mon domaine la terre de Cour- 
tré que feu Pierre d'Azay souloit tenir de mes 
prédécesseurs a foy et homaige, laquelles mes- 
diz prédécesseurs ont acquis, c'est assavoir, huict 
arpens et un quartier de prez séans au dict lieu 
de Courlré en la rivière d'Aindroys. 

a Item., l'estang de Courlré ou la bonde et 
apartenances qui vallent bien cent soulx de 
rente. 

a Item, huict soxtiers de froment de rente que 
plusieurs personnes me doibvent au dit lieu de 
Courtré et de Godray, et dix cbiefs de poulaille 
sur certaines choses a déclarer. 

« Item, viugt et six soûls, tant que cens que 
tailles que plusieurs personnes me doivent cha- 
cun an à la S* Michel et à la S' Morice par moitié. 
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avecques la voerie jusqu'à soixante bouIs, avec co 
quy s'en despcnl, en la manière que le dlct 
Pierre d'Azay le tenoit de mes prédécesseurs, et 
se resorlont les diltes choses à S^ Germain on 
souveraineté. 

i( Ilem, à mon domaine certains terrages en la 
paroisse de Tauzigné vallenl environ quatre sez- 
tiers de blô par quart. 

a Jtem, a domaine neuf quartiers de prez et 
saulayes que je ay en la paroisse de filerô en la 
rivière de Chiur, et treize soûls de menus cens 
en la ville de Bleré, deuz par plusieurs fostes de 
l'an do plusieurs personnes sur plusieurs choses 
qu'ils tiennent dç moy. 

a Hem, Jehan Patry tient de moy en ilé à foy 
et homaige son berbergement de Villecuir, les 
bois, la garenne et six arpents de vigne, quatre 
arpons de prez, la justice, jusques à sept sols six 
deniers, et les choses qui en despeudent et aussy 
en ses domaines appartenant au dit berbergement. 

a Item, des choses que le dit Jehan Patri tient 
de moy, se despend le fié que Beraud et Guil- 
laume de la Roche tiennent de celuy, lequel fief 
est tenu ancienment de Villecuir. 

a hem, les dlsmes et terrages, le molin, les 
cens et coustume appartenant au dit berberge- 
ment de Villecuir, excepté que si le dit Jehan 
Patri ou autre de ses prédécesseurs avoient acquis 
ou tems passé aucuns domaines hors de mon fié 
de vous, monseigneur, ou d'aulcuns de vos sub- 
gietz qui tenissent de voz et eussent adjoint 
ycelles acquisitions au dit berbergement qu'il en 
pourroit dire que seroient des appartenances du 
dit berbergement et tous les profflts, emolumens 
et devoirs qui à moy peuvent appartenir avec la 
justice et obéissance es choses dessus dites que le 
dit Jehan Patri tient de moy tant en ce qu'il 
tient à domaine comme on ce que ses subgietz 
tiennent do luy du dit fié. 

a Jlem, mil arpens de bois ou environ appelés 
les bois de Ballon que le dit Jehan Patri tient de 
moy. 

a Item, Jehan de Seneverea tient de moy les 
doux parts de la disme aux Recreus, l^s deux 
parts de la disme de la terre S^* Marie, la tierce 
partie de la moitié des terrages as recreus et cens 
de la Borde, les deux pars de la disme aux R&- 
naudins, la musnerie de Quiquempoist et de 
Grouteau que les musnicrs tiennent du dit Jehan, 
dont je advoe de vous, Monseigneur, tous les de- 
voirs, la justice et les obéissances que je y ay et 
puis avoir et les prollits qui s'en de^pendent. 

a lUm, Johan de Bois-Simon tient du dit Je- 
han de Senevcres en parago en fié que le dit Jo- 
han lient de moy, la tierce partie de la disme aux 
Recreus, la tierce partie du la disme S^* Marie et 
trois soulx de taille, la tierce partie des terrages 
aux Recreus. 

a lV:m, le fils feu Allion tient de Jehan do 
Brion cent sols de rente ou environ ou fié que le 
dit Brion tient de moy. 



a Itefm, Jehan de Gamay tient de moy et do 
seigneur de Seneveres environ soixante soulx de 
rente os paroisses de S* Germain, de Seneveres et 
es lieux voisins. 

a lUm^ toutes les choses que Jehan de Sor- 
biers, sire d'Escuillé, tient de moi en parage en 
la ville et paroisse d'Escuillé qui se despendent 
des fiés que je tiens mon très chler seigneur de 
vous. 

« Item, trente sextiers de froment, six sexlleia 
de seigle à la mesure de Loches et que feu Ra- 
beau do Chabris tient et poursuit sur la Gaignerie 
de Crien qui est l'abbé et couvent de Beaulieu se 
dépendent des fiés que je tiens de vous; si advoe 
tous les devoirs, les rentes, services, obéissance 
que je ay sur tous mes homes dessus dix et sur 
les choses qu'ils tiennent de moy, et toute telle 
justice comme moy et mes prédécesseurs avons 
explecté es choses dessus dites, quar je no puis 
advoer le domaine de mes homes. 

a Hem^ Monseigneur Guillaume Oastineau ad- 
voe a tenir de moy à foy et homaige lige deux ar- 
pents et demy de prez en la rivière d'Aindre, sous 
Ballon, appelez lez prez de la Boyre, jouxte les 
prez Ginon Gastineau, aux loyaux aydes. 

a Item, Guyon Gastineau, escuier, tient de 
moy a foy et homaige lige dix arpents de prez 
soubz Ballon en la ditte ryvière, appelés les prés 
de la Boyre, lesquelles chouses tant du dit che- 
valier comme du dit Guyon s'en despendent de 
ce que je tiens do vous. 

a Item, Monseigneur Hue de Vallaines, cheva- 
lier, à cause de sa femme tient de moy à foy et 
homaige à deux sols de services rendus à S^ Ger- 
main le jour de la S^ Germain, à trente sols 
d'aydes tant solement quant le cas y advient, la 
moitié du hébergement de Bussières, excepté le 
mur et la maugevère do la grant marochascie 
jusques le chief de la Grange au Pain, exceptés 
apenlis qui y sont des la première porte jusques 
à la grange; la moitié du plesseis darrière le 
hébergement qui est cloz à murs, si comme les 
viez fossez en eimanent et la moitié de la vigne 
qui se tient au dict hébergement close à mur, si 
comme l'on valt de l'uis de la vigne par une 
sente près du Columbier, devers la maison Raoul 
Topeau. 

a liem, le petit estang qui est audessous la 
vigne du hébergement qui vaut an par autre 
cent sous» 

« Item, diz oict deniers do cens que les Raxe- 
lés li doibvent de quatre arpents demy de terre 
seans a Marchesnoir et la moitié de dix oict de- 
niers que les Razelés doivent de (erres séant eo- 
viron la Roche Rigné, et l'usage es bois de Bois 
Gart au dict hébergement de Bussières à toutes 
choses nécessitées et la moitié du dict beberge- 
meot de Bussières. 

a Item, tient de moy son hébergement do 
l'Arcaudièrei la Garenne, le Colombier, les terres 
d'environ le dit hébergement, c'est assavoir gai* 
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goerie à (rois beafs, excepté un quartier de terre, 
les saulaies qui sont soubz le dit hébergement, 
eoTÎron cinq arpents, pol plus moins, un demi 
arpent de terre au Marlray et Tusage es bois de 
Bois Gart à l'enlour du dict hébergement de l'Ar- 
caudière et la justice qu*il a au dict hébergement 
et un arpent de prez es prez de la Voiture de Lo- 
ches et six sols quatre deniers de cens et de taille 
qu'il a en Vau de Ballon. 

a Item, l'ereau aux Letars de quoy l'on tire 
trois sols de taille, une minée d'avoine, un chap- 
poo et sa segance, et une minée de seigle de mes- 
tÎTe pour Tusaige de Bois Gart, et diz oict deniers 
de cens. 

« Jtem, il tient de moy ce que OeoiTroy Ribaut 
tient de luy à Bauvoer qui vaut environ 40 sols 
(le rente, que en cens, que en terraiges, de quoy 
le dit Geffroy rend au dit chevalier deux sols et 
une livre de service. 

c Item, il tient de moy le hébergement de la 
Bouchard ière, avec la Garenne, le Colombier, la 
vigne et les terres qu'ils tiennent au dit héber- 
gement à gaignages de deux beufs, excepté une 
pièce de terre jouxte la maison feu Geffroy Re- 
nart et une autre pièce qui est a mesure d'icelle 
devers Buxières, et demi arpent de vigne qui 
gied à la meÎHon du dit Geffroy, et un quartier de 
vigne vers Maupertus, et demi arpent de vigne 
que le Rétif tient de lui à quatre sols de cens et 
sept quartiers de terre tenant à la dite vigne, et 
demi arpent de pré à Mauvières et un arpent de 
prez es prez Leroy et le quart des cens communs 
au dit chevalier et au Temple, rendus à Loches le 
jour de S' Uorice, qui vallent 20 sols de rente ou 
environ, et la moitié des chiers cens qui sont 
deuz à Loches au jour de la S* Michau, qui vallent 
environ 35 sols, et 15 sols de cens de Maupertus 
rendus au dit jour de la S' MicheL 

a Item, il tient l'aireau aux Lisabeaux et la 
justice des dits heraux, de quoy 20 sols de taille 
sont deuz par chacun an au dit chevalier et trois 
gelinea et trois rées d'avoine, deux setiers de 
froment de rente, une mine de seigle de mestive 
et oict deniers de cens, une mine d'avoine, un 
chappon et la séquence dé ceulx des Nonnains 
et environ pept sols de cens rendus à la Tous- 
saint et a Nodl, et la moitié de la taille des 
hommes de Rigné, qui vaut sept livres de rente 
par an, et la mestive des bois de Bois Gart qui 
vaut environ demi mui de seigle que les diz 
homes doibvent, et la moitié de soixante six 
gelines que doibvent les diz homes, et la moitié 
des fourres qui vallent environ onze sex tiers 
d 'avoine, et doze deniers, et la quarte partie des 

terrages qui partent o le commandeur de Fretay, 
qui vsUent environ trois sexliers de bled, et la 
quarte partie des terrages du Puy des coustumes, 
qui voilent par deux sextiers do blé, et la moUié 

de la justice du terroer de Rigné et de tous ceux 

qol doivent la taille, et la justice de la Boucliar- 

dicre et des appartenances, et la quarte partie des 



bruères qui partent o le commandeur de Fretay 
devers la meison Laurent Paonneau et la moitié 
des landes qui sont à la meson Triboureau et 
Perier, et la moitié de l'eireau Triboureau et 
Cornu et la moitié du Bornage des terres de Bus- 
sières et de la Bouchard ièro. 

a Item, telle partie, comme monsieur mon 
père avait es bois de Bois Gart, et la moitié de 
l'usaige que les homes du terroer du Bûcher et 
de la Bouchardière ont es bois de Bois Gart, et la 
moitié du cherroy de huche que les hommes 
doibvent une fois l'an au dit chevalier; et les- 
quelles choses sont tenues de moy et sont et se 
despendent des fiés que je, mon très chier sei- 
gneur, tiens et advoe tenir do vous. 

a Item, Jehan Artus tient de moy et du sire de 
Senevères a foy et homaige et cinq sols aux 
loyaux aides, premièrement : son terraige es pa- 
roisses de S^ Germain, de Senevères et de la 
Chapelle S^ Hippolyle, au lieu appelé la Pépi- 
nière, la Métairie, la Motte S* Germain et de Hi- 
gné, lequel terraige vaut bien six sextiers de blé 
par tiers, seigle, orge et avoine. 

a Item, une mine d'avoine, deux gelines, deux 
sols en deniers que les hoies feu Laurent Pener 
et Bricon Tailleau 11 doibvent au jour de Tan 
neuf. 
a Item, demi arpent de terre séant au Puiz. 
a Item, Guillaume Guerr, comme baail du 
ûlz feu Régnant Guérin tient de moy à fol simple 
à cinq sols d'aide quatre arpents de prés seans en 
grans près qui vallent quatre livres de rente an, 
par autre. 

a Item, les esves de Rouray, qui vallent 20 sols, 
ou environ. 

c Item, l'auberaye de la Fontaine et le vivier 
qui vaut bien par an par autre cinq sols. 

« Item, un quartier de vigne séant au Champ* 
Chenu* 

a Item, un quartier et demi de vigne séant à 
Monte-en-Pot. 

a Item, la dime de Cembonne qui vaut six 
sextiers de bled par quart et demi pipe de vin. 

a Hem, le sire de Jeu Maloches tient de moy 
en la paroisse de Senevères, à foy et homaige 
simple une disme qui vaut un sextier de blé par 
quart. 

a Item, Jehan Menault tient de moy a foy 
simple une métairie appelée Vallières, en la pa- 
roisse de Sennevères, a gagnago do deux beufs, 
un arpent de vigne ou environ. 

« Item, une disme appelée la dime de Gem- 
bonnes ea la paroisse de S^ Jehan sur Aindre et 
de S^ Pierre de Peruçon, qui vaut par an six sex- 
tiers de blé par quart et une pipe de vin. 

a Item, Jehan de Teillon tient de moy et du 
sire de Sennevères a foy et homaige le fié de la 
Metaerie, et toutefois qu'ils vendent le bois 
d'icelle metaerie cinq sols, avec la basse vaerie 
et ce qui en despend et six sextiers d'avoine, 
deux sextiers mine de seigle que plusieurs per- 
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sonnes li dotbveot en pointe cinq sols à muanc 
de seigneur et loiaux aides. 

a Item, Jehan de Brion tient de moy a foy et 
homaige une gaignerie appelée Faye, séant vers 
Subiaines, gagnage à quatre beufs, avec la ga- 
renne comprenant environ doze arpents de bois 
ou environ ot autres appartenances à la basse 
vaerie et ce qui s'en despend. 

a Item, Monsieur Heudes de Fougères, a cause 
de Dorée» sa femme, tient de moy a foy et ho- 
maige lige el a leaux aydes une disme en la pa- 
roisse S^ Hippolyto, qui vaut bien trois mines de 
blé par quart ou environ. 

a Item, Macé Régnier tient de moy à foy sim- 
ple, à cinq sols de devoir à muance de seigneur 
quarante cinq arpents de terres ou environ en la 
paroisse de Tauxigné et de Doluz et droits de cens 
rendus a Tauxigné à la S* Martin d'hyver que 
plusieurs personnes tiennent de luy. 

a llem, Simon de Vendôme lient de moy à foy 
lige, â cinq sols a muance de seigneur et a leaux 
aydesi es paroisses de Genillé et de S^ Quentin, 
cinquante neuf sols de taille, diz oict soûls do 
cens, diz oict ponlles et un sextier de froment, 
rendus chacun an à la S^ Morice. 

a Item, Jehan de Seneveres, seigneur de Loche, 
tient de moy à foy et homaige lige le village de la 
Verrière ses homes et soubgiez sur lesquels il a 
haute justice, moyenne et basse, et les devoirs 
que les dits homes 11 doivent chacun an, et les 
cens, rentes, dismes et terrages, et telle partie 
comme il a es boys de Gastines et toutes el cha- 
cune les choses que le dit sire et ses prédéces- 
seurs tiennent de moy et ont accoustumé a tenir 
de mes prédécesseurs à la foy et homaige dessus 
dits. 

c Item, Monseigneur Raoul de Préaux tient de 
moy a foy et homaige lige, à un roucin de ser- 
vice à muance de seigneur et aux leaux aydes le 
hébergement île la gagnerie de Moquentaut ot les 
appartenances et six arpepts de bois ou environ 
joignant à la dite gagnerie. 

a Lesquelles choses, en ma ville el terre de S* 
Germain, je advoe toute justice haute moyenne 
et basse et les trois grands cas et le droit de ban- 
nyr et appetir et toutes les choses qui en deppen- 
dent et justice telle comme en ce que je liens a 
domaine, comme en ce que mes hommes de foy 
et subgiez tiennent de moy, si comme moy et mes 
prédécesseurs avons accoustumé et vous en doyS, 

mon très chier seigneur, honneur, révérence 

Donné soubz mon séel le lundi avant la feste de 
Tous Saints l'an de grftce mil trois cent cinquante 
oict. o 

Marc de Saint-Germain, cité dans une charte 
de Dreux de Mello de 1208, avec Geoffroy de Pal- 
luau, seigneur de Mon trésor, Girard, abbé de 
Villeloin, el Geoffroy d'Aubigny, est le premier 
seigneur connu de la châtellenie de Saint-Ger- 
main. Il eut pour successeur Bouchard de Saint- 



Germain , premier du nom , chev., que nous 
voyons mentionné dans des chartes de l'abbaye 
de Moncé, de 1239 el 1242, et dans une charte do 
la commanderie de Fretay, de 1 250. 

Archambauld de Saint-Germain, chev;, fils do 
Bouchard, était seigneur de Saint-Germain en 1285. 

Bouchard de Saint-Germain, deuxième du nom, 
dit de Vendôme, fils d 'Archambauld, eut une 
fille, Jeanne, dame de Saint-Germain, qui épou- 
sa, vers 134S, Pierre de Momay, chev., seigneur 
de la Ferté-Nabert, conseiller et chambellan du 
roi, sénéchal de Périgord, de Queicy et de Sain- 
tonge. 

Bouchard de Momay, issu de ce mariage» est 
qualifié de seigneur de Saint-Germain, de la 
Ferté-Nabert, des Roches et de la Chalemaison, 
écuyer du duc d'Orléans, dans un acte du 21 fé- 
vrier 1404. Il épousa Jeanne des Essarta, fille do 
Julien des Essarta, seigneur d'Ambleville, de Bou- 
ville et de Farcheville, et d'Isabeau de Vendftme. 
et eut un fils, Charles. 

Charles de Momay, chev., seigneur de Saint- 
Germain, de Villiers et d'Acheri, eut, entre au- 
tres enfants, de son mariage avec Bonne de \a 
Viefville, dame de Vaux, André de Mornay, qui 
eut lui-même trois filles, dont une fut mairiée 
au seigneur de Feugrin. 

Julien Berruyer, Éc., devint propriétaire do 
la terre de Saint-Germain vers 1460. Il était fils 
de Henri Bermyer, chev., et avait pour frère 
Martin Berruyer, évoque du Mans, mort le 
24 avril 1466. Il épousa Perrotte de Voyer. 

Lidoire Berruyer, Éc., fils du précédent, sei- 
gneur de Sainl-Germaln-sur-Indre, grand échan- 
son de France, eut, de son mariage avec Franroisc 
d'Oulrelavoye : !• Pierre, qui suit; 2* Jeanne, 
qui épousa, en premières noces, Jean de Villc- 
bresme, Éc. , seigneur de Fougères, et, en secondes 
noces, Jacques de Maillé, chev., seigneur de Bene- 
hart; 3* Jean, Éc, seigneur de Taffonneau et do 
Courvalin, marié à Suzanne de Goningbam ; 
4* Anne. Lidoire Berruyer fit son testament le 
20 juillet 1500. 

Pierre Berruyer, Éc., seigneur de Saint-Ger- 
main, comparut, en 1507, à la Réformation de la 
coutume de Touraine. Il épousa Elisabeth do Cr^ 
vaut, fille de Jean de Crevant, chev., seigneur de 
Bauché, et de Catherine de la Jaille, dame de la 
Moite, et eut cinq enfants: 1* Louis, qui suit; 
2* Martin, seigneur de Bnssy, en Champagne: 
3* Claude, décédé sans postérité; 4* Jeanne, 
dame de Coltereau, femme de Jean de Masselles, 
Éc, seigneur de la Fontaine-Mllon ; 5* Diane, 
mariée à Louis Bongrand, Éc, seigneur de Basse 
et du Breuil. 

Louis Berruyer, premier du nom, Éc, seigneur 
de Saint-Germain, épousa, vers 1540, Marie de 
Larçay, dont il eut : 1* Pierre, seigneur de Saiot- 
Germain, tué au combat d'Étampes; 2* Louis, qui 
suit ; 3* Charlotte, mariée à René Levraull, Âc. 
seigneur de la Citière. 
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Louis Berroyer, deuxième du nom, Éc, sel- 
gaear de Saint-Germain, eut deux enfaots de son 
mariage avec Suzanne de la Yignole : 1* Louis, 
qui fut seigneur de Saint-Germain, après son 
père, vers 16S0, et Françoise, qui épousa René de 
Percy, Éc., seigneur de la Hamelinière. 

La terre de Saiol-Germaln fut ensuite possédée 
par Claude Luthier, vers 1666; — Pierre Clave- 
tier, vers 1688 ; — Charles-Paul-Jacques-Joseph de 
Bridleu(n34J; — Charles-Marie-Marthe do Bri- 
dieu (1768J*, — Marie-Catherine le Boucher de 
Verdun, veuve du précédent. Elle comparu!, par 
fondé de pouvoir, à l'assemblée de la noblesse de 
Touraine, en 1789. 

UAimKa ns Saikt-Gbemain. — Fouchardière, 
1801. — Charles Durand, 1804, 29 décembre 
1807. — PiUauU-Sabardière, 14 décembre 1612. 

— Charles Durand, 20 juillet 1816-26. — Fissour, 
18 août 1830. 

Cartuiaire de Varekevéchë de Tours. — Cartulaire du 
Uçet. — Areh. (fl.-et-L., C, 603; E, 94. 134, 140; G, 5- 

— Mdie des fiefs de Touraine. — Saint-AUais, Nobiliaire 
umtersei de France, VI, Xll. — Alnumach de Touraine, 
1700. — ArchÎTet de la Vienne, H, 3, liasses 476, 50:1. — 
Meeueil des historiens des Gaules, XXIII, 663. — Greg» 
Tiar. Jffist. Lib, X, — La Chesoaye-des-Bois et Badier, 
Diction, de la noblesse, XIV, ï>91. — La Thaamassière, 
ffist, du Berry, 553. — Conférence de la Rédaction de 
la coutume de Touraine (1559). — P. Anselme, Bist. gé- 
néal, de ta maison de France, IV, 382; VII, 512. — 
Laine, Archives de la noblesse de France, X, 34. — 
Atém. de la Soc. arehéol. de Tour., IX, 234; X, $9, 247. 

— Lhermite-Souliers, Bist. de la noblesse de Touraine^ 
83, 84, 145. — BibK de Tours, manuscrit n« 1494. -^ 
Goyel, Nobiliaire de Touraine. — Do four, Diction, de 
l'arrondissement de Loches. — Expilly, Diction, des 
Gaules et de la Fnatce. — Bibl. nationale, Gaignères^ 
678. 

Q^nuain-sur- Vienne (St-), com- 
mune du canton et de Tarrondissement de Chi- 
non, à 60 kilomètres de Tours et à 14 de Chinon. 

— Basilica S. Germant, vi« siècle {Greg. Tur. 
ilist., lib. X). — EccUsia S. Germani juxta 
Candatum, 1229. — Sain ('Germain-dea- Prés, 
1314 [Cartulaire de Varchevéché de Tours), — 
Saint'Germain-deS'Prés-'les-Candes, 1 663. 

Elle est bornée, au nord, par la commune de 
Savigny; à l'est, par celle de Thizay; à l'ouesl, 
par Candes et Couziers; au sud, par Lerné. Elle 
est arrosée par la Vienne et par le ruisseau du 
Grand-Couraot, qui prend sa source dans les 
marais de la Boire-Bouchard et se jette dans la 
Vienne, près du Bardeau. Elle e^t traversée par 
le chemin de grande communication n* 36, de 
Saumur à Bourges, Une partie de la forêt de Fon- 
tevrault se trouve sur son territoire, au sud. 

Les hameaux et villages suivants dépendent de 
celle commune : Le Coieau-de-Cumel (23 habit.), 

— Le Haut-d'Avril (12 habit.). — Le Bardeau 
(2i habit.}. — U Vallée-de-Crotte (81 habit.).— 
La Vallée-des-Vaux (05 habit.). — La Chaussée 
(70 habit.). — La Barre (19 habit.). — Le Fort- 



Bedent (17 habit.). — Le Ballet (23 habit.). — La 
Gaudrée (34 habit.). — Le Coteau-de-la-Chaussée 
(76 habit.). — Rassay (21 habit.), ancien fief. — 
Le Port-Guyot (85 habit.). — Lf Perron (23 ha- 
bit.). — Le Petit-Thouars, ancien fief, relevant du 
château de Chinon. — Le Peuil (15 habit.}. — La 
Tiraudière (11 habit.). — La Houtonnerie, la Va- 
cherie, les Tours-Baton, Falèche, les Riaumes, 
les Caves-Blanches, la Guernerie, etc. 

Avant la Révolution, Saint-Germain était dans 
le ressort de l'élection de Chinon et faisait partie 
du doyenné de Beaumout-en-Véron et de l'archî- 
diaconé d'outre-Vienne. En 1793, il dépendait 
du district de Chinon. 

Superficie cadastrale. — 1337 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Alizon, a été terminé 
le 21 octobre 1837. 

Population, — 600 habit, en 1801. — 604 ha- 
bit, en 1804. — 630 habit, en 1810. — 650 habit, 
en 1821. — 700 habit, en 1831. — 807 habit, en 
1841. — 772 habit, en 1851. — 723 habit, en 
1861. — 647 habit, en 1872. — 619 habit, en 
1876. 

Assemblée pour location de domestiques le 
quatrième dimanche d'août. 

Recette de poste de FontevrauU (Maine-et- 
Loire). 

Au VI* siècle, une église fut fondée dans cette 
localité par l'évèque de Tours, Injuriosus. Après 
avoir été possédée, pendant plusieurs siècles, par 
les archevêques de Tours, elle fut unie, par la 
charte suivante, à la chevecerie de la collégiale 
de Candes : 

In nomine S, Trinitalis, ego Juhellus divi^ 
na miseralione Turonensis archiepiscopus, ûfi- 
vino nutu motus, ad at^mentum capicerie 
Candatensis qui nimis tenuis diu extitit, ec- 
clesiam S, Germani juxta Candatum, ad 
meanx donationem pertinentem adjungo in 
perpetuum et annecto cum assensu capituU 
Turonensis et voluntate ejusdem, salvo tamen 
jure archidiaconi et archipresbyteris ejusdem 
loci. Ego iterum^ statuo et ordino, cum assen^ 
su capituli Candatensis, quod omnes^nonici 
ecclesie Candatensis tam présentes quam fu- 
turi jurent fidelitalem ecclesie Turonensis et 
ecclesie Candatensis ser^aturos Datum an- 
no ucczzix. 

L'église actuelle offre, dans sa muraille sep- 
tentrionale, des restes asse; curieux de l'édliice 
bâti, au VI* siècle, par Injuriosus. a Au milieu du 
tt petit appareil dont celte muraille est formée, 
« lisons-nous dans l'ouvrage intitulé i?ec/ierc/ie« 
a sur les églises romanes en Touraine (p. 79), 
ce on remarque avec curiosité, sur des pierres 
a d'appareil moyen, des sculptures d'une forme 
« et d'un style caractéristiques, dont les similaires 
« ne se retrouvent plus à partir du xi* siècle; 
(( ce sont des entrelacs d'un type mérovingien, 
a des palmes, des arbres, des hommes, des lions, 

25 



msR 



— ■»4 — 



OtR 



« évidement imités des étoffée orlenlàtM*, le 
ff toat d'un relief tellement bas, qu'il serait trèè 
« facile de les estamper sur papier, comme les 
a pierres tombales. Nous avons là encore un prê- 
te cieux spécimen des premiers tâtonnements de 
a la sculpture, et un nouvel exemplaire des des- 
ce sins grossiers qui ornaient la porte de nos 
« églises primitives. A la vue de ces curieux dé- 
a bris, le congrès archéologique de Saumur, en 
a 1862, n'hésita pas à reconnaître un édifice an- 
d tôrieur à l'an 1000. » 

L'abside et le clocher sont de la seconde moitié 
du xii* siècle. 

Georges Aubert du Petit-Thouars, chev., mort 
eh 1720, et Georges Aubert, chev., décédé en 
1762, furent inhumés dans cette église. 

La cure possédait le lieu des Chambrons, qni 
relevait de la seigneurie d'Orval, suivant une 
déclaration féodale du 5 mars 1787. 

U existait trois chapelles domestiques dans la 
paroisse : celle du château du Pelit-Thouars ; 
celle du ch&tèau de Saint-Germain, et la chapelle 
Saint-Ignace. Cette dernière est mentionnée dans 
le PouilU de Varchevêché de Tours, de 1648. 
La collation de ce bénéfice appartenait à Tarche- 
véque de Tours. 

Curés de Saint-Germain. — N. Auger, 1723. 

— Charles Ferrand, 1760. — Nicolas Desmé, 
1776-90, cunô constitutionnel, 1793. — Prigoiau, 
1804, 1881. — Hurtaull, 1841. — Leblois, 1860. 

— Douin, octobre 1871, actuellement en fonc- 
tions (1880). 

La paroisse et le château de Saint-Germain 
constituaient un fief relevant de l'archevôque do 
Tours. En 1304, ce fief appartenait à Aimery 
d'Archiac, chev., troisième fils d'Aymery d'Ar- 
chiac n et de Marguerite de Rochechouart. 

Aymery d'Archiac épousa, en premières noces, 
Alix do Vivonne, et, en secondes noces, Marie 
Çhasleignier, dame de la Chàteigneraie, de la 
Guerche et du Patis, et veuve de Savary de Vi- 
vonne. Du premier mariage naquit Jean d'Ar- 
chiac, chev., seigneur de Saint-Germain et de 
Vivonne, qui eut deux filles : 1* Marguerite, 
femme de Louis Feydeau, chev.; 2* Jeanne, 
dame de Vivonne et de Saint-Germain, mariée à 
Aymery de Rochechouart, deuxième du nom, 
seigneur de Morlemart, et décédée au château de 
Vérac, en 1378. 

Vers 1470, le fief de Saint-Germain passa aux 
mains do Gauthier de Pérusse, fils puiné d'Au- 
douin de Pérusse et d'Hélène de Roquefouille, 
chambellan du roi Charles VIII, gouverneur de 
la Haute et Basse-Marche et de Poitiers, sénéchal 
du Périgord, seigneur de la Vauguyon, de la 
Goussière, du Repaire et do la Tour-de-Baz. 

Gauthier de Pérusse épousa, au mois d'octobre 
1498, Marie de Montbron, fille de Louis de Mont- 
bron, seigneur de Fontaine-Chalendray, et de 
Radégonde de Rochechouart. Il eut un fils, Fran- 
çois de Pérusse, qui fut seigneur de Saint-Ger- 



liiftiay de la Tour-de-Bas et de la Vâuguyoïi, ca- 
pitaine de cinquante hommes d'armes, gouver- 
neur du Lyonnais, du Dauphiné, de la Savoie et 
du Piémont. 

François de Pérusse rendit hommage, pour son 
fief de Saint-Germain, le 21 mars 1538. De son 
mariage, contracté le 22 février 1516, avp^; Isa- 
beau de Bourbon, fille de Charles de Bourboo, 
prince de Carency, et de Catherine d'Alègre, il 
eut : 1° Jean, qui suit; 2* Suzanne, mariée, par 
contrat du f octobre 1536, à Geoffroy de Pompa- 
dour, vicomte de Combdrn; 8* Marguerite, ab- 
besse de Ligueux, morte en 1589; 4* Anne, 
morte sans avoir été mariée ; 5* Anne, qui épou- 
sa, le 26 juin 1563, Jean de la Quèilie, ehev., 
gouverneur de l'Auvergne. 

Jean de Pérusse, prince de Careticy, comte de 
la Vauguyon, seigneur de Saint- Germain, de 
Vendac et d'Albret, lieutenant général des aimées 
du roi et sénéchal du Bourbonnais, mourut le 
21 décembre 1595. Il avait épousé, le 1"* octobre 
1561, Anne de Glermont, fille d*Antoine de Cier- 
mont et de Françoise de Poitiers. Il eut cinq en- 
fants : 1* Claude, prince de Carency, mort sans 
enfants, en 1586; 2» Henri, marié à Anna de 
Caumont, marquise de Fronsac, et décédé sans 
postérité, en 1590; 3* Louise, abbesse de Ligneux 
(1576); 4* Diane, mariée, en premières noms, en 
1573, à Charles, comte de Maure, et, en secondes 
noces, à Louis d'Bstuer de Caussade; S* laabeao, 
femme de Jean d'Amanzé, chev. (contint do 
tO septembre 1595}. 

En 1617, Florent de Brouilly, receveur des 
tailles à l'éleclion de Saumur, possédait le fief de 
Saint-Germain, qui passa ensuite à Georges Au- 
bert, chev., seigneur du Petit-Thouars, de la Fo- 
rostcie, de Fournieux et de Rassay, exempt des 
gnrdes du corps du roi, qui mourut en 1648, 
laissant, de son mariage avec N. de Buislne : 
•!• Louis, enseigne-colonel du régiment de Picar- 
die, mort en 1665; 2* Georges, chev., seigneur 
du Petit-Thouars et de Saint-Germain, lieutenant 
de la grande-fauconnerie de France, marié, en 
premières noces, à Jeanne-Esther-Philiberte de 
Rochu, et, en secondes noces, à Julie-Catherine 
de la Haye. Il mourut en 1720, laissant plusieurs 
enfants, entre autres, Georges III, qui suit, et 
Jean-Bapliste-Auguste, seigneur de Rassay, lieu- 
tenant-colonel du régiment de Vaubécourt, ma- 
rié à N. Calmel du Gazel. 

Georges Aubert III, chev., seigneur du Petit- 
Thouars, do Saiut-Germain cl de la Foreslrie, 
major du régimeilt do Brest, lieutenant du roi 
dans les villes, châteaux et pays de Saumur et 
Haut-Anjou, fut blessé aux combats de Cbiari et 
de Verceil, et au siège de Turin (1701-4-6). Le 
20 octobre 1735, il rendit hommage au baron de 
Marmande, pour son fief de la Fôrestrie. Il mou- 
rut en 1762. En 1723, il avait épousé Hyacinthe- 
Céleste Blonde de Messémé, dont il eut plusieurs 
enfants, entre autres, Louis-Henri-GeorgeSi ma- 
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r^bal des camps et années du roi, Hyacinlha- 
Louis ei Marie-Madeleine-Sttzanne, chaDoiaeese 
du Chapitre Doble de Salle-ea-Beaujolais, co- 
seigoeurs de Saint-Germain et qui comparurent, 
par fondés de pouvoir, à i'assemblée électorale 
de la noblesse de Touraine, en 1789. 

Le château de Saint-Germain passa ensuite à 
Anatole de Puizieux et à Marie-Charlotte-Louise 
de la Porte de Vezins, veuve de Fidèle- Armand- 
Marie-Constant Denis, comte de Keredern. Le 
4 juillet 1842, Léon-Phi lippe- Victor Cuny et 
CaŒille-Sophie Brocard, sa femme, le vendirent 
à Jean-Âmile Proust, avocat à Saumur, et à Marie- 
Enpbrasie Lambert, sa femme. 

La dfme de la paroisse de Saint-Germain for- 
mait un ûef, dont un quart appartenait, en 1337, 
à Jean Beasonneau, valet, un autre quart à Tar- 
cbevéque de Tours. Le reste était possédé par 
1 abbé de SeulUy et Régnant de Pouanl, Éc. En 
1370, Guillaume Maydon était possesseur de la 
moiiié de cette dime. 

La justice, dans le môme temps, était partagée 
entre Perrot de Lnains, Éc, et Jean Bessonneau. 
Elle relevait de Tarchevôché de Tours. 

Vers la même époque, le seigneur do l'Abysme 
était propriétaire de la voirie de Saint-Germain, 
formant un fief, et qui relevait de l'arcbevôque 
de Tours à foi et hommage simple et un roussin 
de service. 

Maiebs SB Saiht^Okrmain. — Joseph Loré, 
1801, 29 décembre 1807, 14 décembre 1812, rem- 
plit ces fonctions jusqu'au 17 octobre 1830. — 
Chevalier-Couléon, 22 novembre 1830. — Bois- 
seiier, 1841. — Babonard, 1862. — Jean-Baptiste 
Yacher-Boutet, 17 février 1874, 21 janvier 1878. 

Arth. <n.-et-L.. G, 854 ; G, 4, 259. — Cartuîairé de 
Varchet)éehé de Towrt. — Rôle des fiefs de Touraine. — 
La Cheuaje-dfla-Boia et Badier, Diction, de la nobletae, 
I, 681, 914. — D'Hoxier, Armoriai général de France, 
TtfF. 5*. ffénéal. Âubert. — Mém, de la Société de» anti- 
qnairet de l'ouest (1856-58), p. 139. — Beauchet-FUleaa, 
Diction, de* familles de l'ancien Poitou, I, 81, 124; IL 
513. — Pauillé de l'archevêché de Tours (1648), p. 40. 

— Congrès archéologique de France, xxti, p. 199. — G. 
Cberalier, Promenades pittoresques en Touraine, 484. 

— A. LoBgBon, Géogri^ie de la France au ▼<• siècle, 
289. — Bétancoori, Noms féodaux, 1, 192. '^Mém. de la 
Soc. archéol. de Tour., I, 10; X, 110, 112. — Annuaire- 
«foionacA d: Indre-et-Loire (1877), p. 173. — Bibl. de 
Toan, manaserit n* 1267. — Journal d'Indre-et-Loire da 
1*' lepienibra 1842. — A, Joanoe, Géographie d^lndre- 
et'Lorre, 98. — J.-J. BoaruBé et G. GheTaller, Bêcher- 
ches sur le* église* romanes en Touraine, p. 79, 80. 



(les), bam., c"* de Sennevières, 
14 habit. — Germains, carte de Cassini. 

Gerxnanerie (la), f., c* de Saint-Benoît. 

GermaiitaciM|. V. Germigny, c"* de 
Braye-aous-Faye. 

Q^BpvfkUfnjfs vil., p"* de Braye-aoua-Faye, 
ynigny, carte de Cassini, -^ Verf Ip^f), A\r^y^^ 



du Poni donna A l'abbaye de Noyers deux arpents 
de vignes sitoés à Germigny. — (Carlulaire (U 
Noyers), 

G-erminiére, ou Ghenninerie (la), f., 

c"* de Saiot-Laurent-en-Gatines. — Jaminière, 
carte de l'état-major. 

G-ermonerle (la), vil., c"* de Monnaie, 
18 habit. — Germonnerie, carte de l'état-major. 

Q^rmonerie (la), f., c"* de Monthodon. 

— Germcnerie, carte de l'état-major. 

G-ermonnerie (la), f., c»* de NeuUlfr-l^ 

Lierre. — Germonnerie, carte de rélat-m^joç. 

G-ernaicas. V. Guenay, c* de Jaulnay. 

G^X*on, f., c* de la Chapelle-Blanche. — 
Géron, caries de Cassini et de l'état-major. 

G^rtrud, ou Gez*tra,*fM c"* de Boi^sée. 

— Gertrud, carte de Cassini. 

Gertuzette (le Ueu de), près de Belair, c"* 
de Bougny. 

Gervals (le lieu de St-), c** d'Esves-le- 
Moutier, près du chemin d'Esves à Ferricre. 

G^rvals (chapelle de St-). V. Ciran. 

Gervais» abbé de Bourgueil, fut élu en 
avril 1316, en remplacement de Guibert, décédé. 
Il mourut le 2 novembre 1355 et eut pour suc- 
cesseur Bertrand de Vignac. — (Bibl. de Tours, 
manuscrit n* 1494. — Cfironicamonasterii Bur^ 
guliensis, 49. — Gallia christiana, XIV.) 

Geslet (le), vil., c" de Bourgueil, 37 ha- 
bit. — Geslier, 1548. — Ancien fief, relevant de 
l'abbaye de Bourgueil à fol et hommage lige. En 
1548, il appartenait à Gilles de Laval. ~ (Arch. 
d'I.-et-L., tilres de Bourgueil.) 

Gesnière, ou Genière (la), vlL, c"* de 
Bueil, 17 habit. — Gesnière, carte de Télat-ma- 
jor. — Génière, carte de Cassini. — Il relevait 
du Plessis- Barbe. «- (Bibl. de Tours, manuscrit 
n- 1357.) 

Gesplère (la), c" d'Auzouer. V. Guepière. 

Gestière (la), f., c"« du Louroux. — Ges- 
Hère, carte de l'état-major. 

Geterles (le Heu des), près des Pretre- 
reaux, c** de Charnizay. 

Getières (les), f., c" de Vouvray. 

Getrie (la), f., c»« de Saint-Antoine-du- 
Rocher. 

G^vardlère (le lien de la), c* du Lon- 
roux, près du chemin du Carroi à Bossée. 

Gevôques (le lieu des), près de la Bas- 
tien nierie, C* de Thilouze. 

GévxiouXy f., C* de La Riche, près de la 
Loire. T- Cjfi6rtacw« mu Ifus, ix" siècle. — Ci- 
vrç(, 13140- -r Givriqux, 1^47. — Gcvriçtuc, 
Cf^tj» 4e l'.4ffijr?nj«QX. r? Giyei^i^UQp, ca^te ^^ f^%r 
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sini. — Ce domaine figure parmi les possessions 
des chanoines de Saint-Martin de Toum, men- 
tionnées dans une charte de Charles le Chauve , 
de 862. Au xv* siècle, il dépendait du fief dos 
Bordes, dans la circonscription de la prévôté de 
la Varenne. — {ReciieU des historiens des 
Gaules, VIII. — Arch. d'I.-el-L., prévôté de la 
Varenne.) 

Q^vriOUX (île de}, dans la Loire, c"* de 
La Riche. — Givro, xiii* siècle. — Jean Beurier 
la vendit à la collégiale de Saint-Marlio, en 1340. 
En 1400, elle était devenue la propriété de N. Le 
Meignan, chanoine de Saint-Martin, qui la légua 
aux vicaires de cette église. Ceux-ci, par acte du 
il juin 1430, la vendirent à Jean Chauvin. En 
1562, cette ile fut le théâtre d'un crime épouvan- 
table. Le 14 novembre, les autorités de Tours 
avaient fait arrêter un certain nombre d'habi- 
tants soupçonnés d'intelligences avec les Hugue- 
nots et parmi lesquels se trouvait Jean fiourgeau, 
président du présidial. Bourgeau, tandis qu'on le 
conduisait à la prison, parvint à rompre ses liens 
et à se sauver. Il s'enfuit du côté de Saint-Côme 
et se jeta dans un bateau conduit par deux 
hommes qui lui étaient dévoués. Mais plusieurs 
individus de La Riche se mirent à sa poursuite, 
et, étant parvenus à le rejoindre au moment où il 
abordait à l'ile de Gévrioux, ils le tuèrent à coups 
de bAton. On le croyait porteur d'une certaine 
somme en or ; ne l'ayant pas trouvée dans ses 
poches, ces misérables supposèrent qu'il l'avait 
avalée ; ils la recherchèrent en ouvrant l'estomac 
et les entrailles de leur victime. Ils pendirent en- 
suite à un saule le cadavre horriblement mutilé. 
Ce crime resta impuni. Comme tant d*autres for- 
faits commis à cette époque, on eut le tort de 
le considérer comme de justes représailles des 
excès dont les protestants s'étaient rendus coupa- 
bles. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Saint-Martin; 
prévôté de la Varenne, — Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, titres de Saint'Martin.) 

Qibauderie (le lieu de la), près de la 
Michaudrie, c** de Neuilly-le-Brignon. 

Qibauderie (la), c*« de Sorigny. V. Gt- 
baudière, 

G-ibaudlére (la), f., c-* de Chambourg. — 
Gibaudière, cartes de Cassinl et de Tôlat-major. 
— Ancien fief. En 1426, il appartenait à Jean 
Barbin, conseiller au Parlement de Paris, marié 
à Françoise Gillier, fille d'Etienne Gillier, sei- 
gneur des Rouziers, et d'Andrée Andrault; — en 
1450, à Blanc Barbin; — en 1470, à Mathurin 
Barbin; — en 1488, à Jean d'Argy, Éc. Il mourut 
le 3 avril 1505 et fut inhumé dans l'église des 
Franciscains, à Loches; — en 1506, à François 
d'Argy, décédé le 28 avril 1527; — en 1545, A 
François d'Argy; — en 1588, à Amblard de Cha- 
dieu, capitaine des gardes de la reine-mère, 
leignettr d'Azay-sur-Indre; — en 1675, & Claude 



Benoit; — en 1705, à François de la Borde. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 132, 135. — Laine, Archives 
de la noblesse de France, X. — Bibl. de Tours, 
manuscrit n* 1311.) 

G-lbaudière (la), ham., c*" de Cléré, 14 
habitants. 

G-lbaudlère (la), f., c** de Mazières. 

Q-ibaudière (la), f., c** de la MembroUe. 

— Gibaudière, carte de l'état-major. — En 1623, 
Jean Félon était qualifié de sieur de la Gibau- 
dière. — (Registres d'état-civil de Mettray.) 

G-ibaadiôre (la), U, c*« de NeuiUé-Pont- 

Pierre. 

G-lbaudlèx^e (moulin de la), sur le ruis- 
seau de Saulay, c" de Saint-An toi ne-du-Rocher. 

— Langibaudière, dans un titre de 1785. — An- 
cien fief. — En 1785, il appartenait à Jeanne 
Mollet, veuve de Denis-François Brousse de Gcr- 
signy, Éc, greffier en chef du bureau des finances 
de Tours. — (Arch. d'I.-et-L., E.) 

Gibaudière (la) , ou Qibauderie , 

vil., c" de Sorigny, 30 habit. — Gaignerie de la 
Gibaudière, xiv* siècle. — Gibaudière, carte de 
l'étal-major. — En 1365» le domaine de la Gi- 
baudière appartenait à Jean de Thais. — (CaHu- 
laire de l'archevêché de Tours,) 

Q-ibaudières (la croix des), c** de llar- 
ray, près du chemin de Marray à Beaumont. 

Gibaudrie (la), f., c"« de Bossay. 

G-ibault (le), f., c-« do Monthodon. 

G-ibaults (le lieu des), c** d'Tzeores, près 
de la Creuse et de Poisay. 

G-ibellerle (la), f., c* de Parçay-^fealay. 

— Gibellerie, carte de l'état-major. 

Qiberdière* ou G-ilberdière (la), 

ham., c" d'Ambillou, 12 habit. — Giberdière, 
carte de l'état-major. — Gilberdière, carie de 
Cassini. 

Qiberdière (la), c» de Manthelan. V. la 
Marche, 

Giberdière (la), vil., c- de VaUères, 24 
habit. — Gilberdière, carte de Cassini. 

Giberdièree (le lieu des), près du Oros- 
Chéne, C* de Eigny. 

Giberies (les), f., c"* de Chaneeaui-sur- 

Choisille. 

Gibertière (la), c*« de Loche. Y. Juber- 
dière. 

Gibet (le lieu du), près de Planchoury, c** 
de Langeais. 

Gibet (la croix du), c" de Lîgré, près du 
chemin des Plaudlères à la Morlière. 

Gibet-de-la-Coupeline (le lieu du), 
C"* de Saint- Patrice, près du chemin d'Iograndes 
aux Échelleries. 
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Gibets (le liea des), près de la Carrière, 
c" de Charenlilly. 

Q-ibetS (le lieu des), près do la Bourdoa- 
ûière, c" de Saint-Épain. 

Giborgère (la), f., C* de Bournan. 

Gibottière (la), f., c** de Marcé-sur-Esves. 

— Ancien flef, relevant de Bagneux. En 1509, il 
appartenait à Jehan des Housseaux, Éc; — en 1639, 
à Jacques des Housseaux; — en 1682, à Jacques 
des Housseaux; — en 1755, à Pierre-François 
Perrault, chev.; — en 1782, à Jean-Baplisle Fey 
de la Grange; — en 1788, k Jean-Luc, baron do 
Préaux. — (Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres 
de Nouâtre et de Saxnte^Maure. — Arcliives de 
la Vienne, E, 153. — D. Housseau, XII, 4935, 
5973. — Rôle des fiefs de Touraine,) 

Giboiirs (le lieu des), près de Brouard, c** 
de Neuillé-le^Lierre. 

Gibrault (le lieu de), c" de Thilouze, près 
du chemin de Thilouze à la Guenetterie. 

Gicomes (le lieu des), c"* de Tavant, près 
du chemin de Tavanl à la Guerre-des-Bois. 

Gicton (le), f., c" de Géré. 

Gidairon (le moulin de), sur le ruisseau 
de Chantereine, c" de Chambourg. 

Gidaudiëre (la), c* de Courcelles. V. Gi- 
gaudière. 

Gidoin (Ambroise), négociant, fut nommé 
qaatre fois maire de Tours : 1* le 6 septembre 
1794, en remplacement de François-MicheUJean 
Perré; il exerça ces fonctions pendant quatre 
mois. Il eut pour successeur Henri Goiiin ; 2* le 
23 fructidor an V, en remplacement de Pierre- 
Augustin Eatevou. Louis Guérin lui succéda le 
29 pluviôse an VU; 3* le 1" floréal an VII, en 
remplacement de Louis Guérin. Léonor Drouin 
lui succéda le 23 du même mois; 4* le 19 messi- 
dor de la môme année, en remplacement de Léo- 
nor Drouin. Élienne-Marie Cassin lui succéda le 
22 prairial an VIIL — (Registres des délibérations 
du Conseil municipal do Tours. — Chalmel, -^îs(. 
des maires de Tours (manuscrit). 

Giô, ou G-yéy ancien fief, relevant de Rei- 
gnac. — On voit, par un titre de 1432, que ce fief, 
cimsislant en bâtiments et en cens et rentes, était 
situé dans l'enceinte du château de Loches. En 
1432, il appartenait à Jean du Ru; — en 1486, à 
Louis le Maye; — en 1547, à François le Breton; 

— en 1576, à Adrien le Breton; — en 1739, à 
Marie-Marguerite de la Vallée de Pimodan, veuve 
de Louis Barberin de Reignac. — (Arch. d'I.-et-L., 
C, 602. — Bibl. nationale, Gaignères, 678. — 
Bibl. de Tours, fonds Salmon, litres de Notre- 
Dame de Loches.) 

Gié-en-Clianceaux. V. Marray (Pc" 
tit-), c** de Chambourg. 



G-igandière (la), f., c" de Barrou. — 

Gigaudière, carte de Cassini. 

G-igaudiére (la), f., c* de Courcelles. — 
Gidaudiëre, 1 750. — Gigaudière, cartes de Cas- 
sini et de rétat-major. — Ancien fief, relevant 
de la baronnie de Rillé, à foi et hommage simple 
et deux sols de service. Il appartenait à la cure 
d'Hommes. Jean Andreux, curé de celte paroisse, 
rendit aveu le 3 août 1750; Jean-Nicolas Renard, 
aussi curé d'Hommes, le 8 juillet 1775. — (Arch. 
d'I.-et-L., E, 83, 318; Biens nationaux.) 

Qigault (le moulin), c*» de Perrusson. 

Gigault (Jean), abbé de Baugorais, succéda 
à Guillaume Sauvage, en 1513. Il donna sa dé- 
mission en 1517 et mourut en 1524. Il était con- 
seiller au Parlement de Paris. — {Gallia chriS' 
tiana, XIV, 333. — Bibl. nationale, Gaignôres, 
678. — Arch. d'I.-et-L., titres de Bougerais. — 
Bibl. do Tours, fonds Salmon, abbaye de Bau^ 
gérais.) 

Gigonelles (les), f., c* de Beaulieu. 

Gigots (les), f., c»* du Grand-Pressigny. 

Gigoulières (le lieu des), près de la Li- 
metlrie, c" de Gizeux. 

Gigoulières (le lieu des), près du Roche- 
reau, c** d'Ingrandes. 

Gigourie (le Heu de la), c" de Salnt-Sym- 
phorien. — Il relevait du fief de Bezay (1740). — 
(Arch. d'I.-el-L., G, 91.) 

Gilain (la croix), c" de Saint-Jean-Saint- 
Germain, près de la route de Tours à Château- 
roux. 

Gilbardière, ou Giberdière, f., c-* 

de Savigné. — Guilleberdière, xvii» siècle. — 
Gilberdière, cartes de Cassini et de l'état-major. 
— Ancien fief, relevant de la baronnie de Rillé. 
Au xviii* siècle, il appartenait à la cure de Savi- 
gné. — (Arch. d'I.-et-L., E, 318; Biens natio- 
naux. — Rôle des fiefs de Touraine,) 

Gilberderle, ou Gillebarderie, f., 

c" de Brayc-sous-Faye. — Gilberderie, carte de 
l'étal-major. — En 1703, Guillaume Poirier était 
qualifié de sieur de la Gilberderie. — (Arch. d*I.- 
et-L., E, 157. — Registres d'élat-civil de Riche- 
lieu.) 

Gilberdière (la), c" d'Amblllou. V. Gi- 
berdière. 

Gilberdière (la), c" de Loche. V. Jubar- 
dière. 

Gilberdière (la), f., c" de Rilly. — Gil- 
leberdière, carte de l'élat^-major. — Gilberdière, 
carte de Cassini. 

Gilberdière (la), f., c" de la Roche- 
Clermault. — Elle fut vendue nationalement, en 
1793, sur N. Le Breton de la Bonnetière. — (Arch. 
d'I.-el-L., Biens natûmauœ.) 
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OUbwdière (la), c-« d» Saviga^.'V. (Hl- 
bardière, 

Qllberdière (la), f., c* do Savigay. ~ 
GW^erdièrc ou Cour-ùosnier, xviii* siècle. — 
QMberdière, caria de Gasslnl. — Elle relevait de 
IjfathaCeloa. et appartenait, en 1667, à René Ra- 
b^ult de Jazeaeuil. ^ (Arch. dl.-et-L., E, 163.) 

Gil'beFâière (la), f., c** de Semblançay. 

— GilUberdière, cartes de Gasaiai et de Télat- 
major. — Aocieo fief. Eu 1774, il appartenait à 
Gilles LefebTro-Thoinier, négociant à Tours. — 
(Arch. d'I.-et-L., S.) 

ailberdière (la), c- de VaUères. Y. Gi- 
berdière, 

G-il'berdière (la), f., c» de VlUierfr-au- 
Boin. 

G-ilbeiTt» ancien fief, près de La Groiz-de- 
Bléré. — Gilbert, Gillebert, ou Bonnardière, 
XV* siècle. — Ce fief reloTait d'Amboise, à foi et 
hommage lige et sept sols de service. En 1460, il 
appartenait à Jean Bonnard; — en 1471, à Pierre 
Rouvert, qui rendit aveugle 19 décembre; — en 
1483, à Baudouin de Guiteboust, marié à Jeanne 
Brrçonnet. Gelle-ci épousa, en secondes noces, 
vers 1514, Jean Galochau, élu à Tours. Elle ren- 
dit aveu au roi, à cause du château d'Amboise, le 
23 avril 1M)4 et le 15 décembre 1536; — en 
1554-56, à François Testu de la Orange, François 
Ruzé et Marie Ruzé, veuve de Joacbim de Gor- 
lieu; — en 1560, à Marie Ruzé, qui rendit hom- 
mage le 24 septembre; — en 1564, à Denise 
Redon, veuve de Gharles Prévost; — en 1577, à 
Élie Deodeau, qui le vendit, le 9 juin 1581, i 
René Berard; — en 1704, à Charles de Morals; 

— en 1711, À Étlenne-Jacques GuillerauU; — en 
1737, à Gabriel Taschereau; — en 1766, à Nico- 
ia»-Charle8 Malon de Bercy, qui le vendit, le 
31 mars, à Etienne-François, duc de Choiseul- 
Amboise. 

Arch. d'I.-ot-L., C, 603, C51;E, 26, 30, 31, 123.— 
Bét&Dcourt, Noms féodaux, I, 448* — P. Anselme, BUt. 
généal^ dé ta meàum de Franct, VI, — La Roqae, Bitt. 
de la maison de ffarcourt, I, tô9. — Bàle des fiefs de 
J'ouraine. 

G-ilbert (la foase)» près de la Giberdière, 
c** de Vallôres. 

ailbert, ou G-ilbert de Maillé, fut 

élu archevêque de Tours, en 1117, en ren\place- 
ment de Raoul II, son oncle. Il assista au con- 
cile tenu à Rbims par le pape Calixte II, le 20 no- 
vembre 1119, et fit un voyage à Rome, pour dé- 
fendre les droits de son église, qui étaient con- 
testés par l'évoque de Dol. Il mourut & la fin de 
l'année 1124. — (Livre noir de Saint-Florent 
de Saumur, — Saint-Allais, Nobiliaire univer- 
tel de France, IX. — Monsnier, II, çslix. — 
Gallia chriiliana, U, 48; XIY. — Maan, S. et 
TAelTOp» eçcUeia Tur^nenm, iO^. -r Chalmel, 
HieL de Tour., I, \^^U\ Ul. é^lr r- »£. M^r- 



teau, Paradis délicieux de la Touraine, Uv 

123.) 

CUlbertS (les], vil., c* de Beaumont^la- 
Ronce, 17 habit. 

G-ilbourgeon, f., c** de Souvigny. 

Q-Udals. V. Guilday, C" de Montreuil. 

Q-ilettiëre (le lieu de la), c" de la Celle- 
Guenand. — En 1282, ^uillaum^ de la Celle- 
Oraon céda à Guillaume Gilet et À Ozanne, sa 
femme, ce qu'il possédait à la Braniordière, et 
reçut, en échange, ce que ceux-ci postaient à 
la Gileltiire. -^ {Bulletin de la Soc, archÂçL de 
Tour. (1848), p. 141.) 

Giletterie (la), c»* d'Athée. Y. OiUeHene. 

G-illairie (le lieu de la], a Bourgueil. — Il 
relevait du fief de l'abbaye de Bourgueil (1599). 

— (Bibl. de Tours, manuscrit n* 1338.) 

Ghille (la gaignerle de], paroisse de Sorigny. 

— Elle est citée dans un titre de 1365. — {Car^ 
tulaire de Varchevêchi de Tours.) 

G-iUeberdière (la), ou Ghilberdière, 

f., c"* de Marcilly. 

G-iUebert (le flef). Y. Gilbert, prêt de U 
Croix. 

G-illebert, ou G-oitbert, abbé de Mar- 
moulier, succéda, en 986, à saint Mayeul, qui 
avait donné sa démission. Pendant son adminis- 
tration, il reçut, pour son monastère, de Thibault 
de l'Ile, un don important, conaistanl dans le 
prieuré de Tavant et dans un domaine affrandu 
de tous droits. L'acte de donation fut poas^ en 
987. Gillebert fut remplacé par l'abbé Beroier, 
en 991. — (D. Martène, Hist. de Marmautier, 
I, 218. — Bibl. de Tours, fonds Salmon» tUree de 
Marmoutier. — Gallia chrisliana, XIV. — 
Mém, de la Soc, archêoL de Tour,, IX.) 

G-Ule-Compain, f., c** de Yemonu 

G-Ules (St-), vil., c>«de Benaia, 18 habit. 
" Hâtelrfort de Saint-GilUSj^ 1690. — Ancien 
fief, appartenant à l'abbaye de Bourgueil. Dans le 
logis seigneurial se trouvait une chapelle, qui est 
mentionnée dans des titres de 1493 et 1718. — 
(Arch. d'I.-et-L., titres de Bourgueil; Biens na- 
tionaux.) 

G-illes (bois de St-), c"* de Benais. 

Gmiea (moulin de Si-), c*« de CioiiziUes. 

— Saint-Gilles, carte de Casaini. 

QiUes (le Heu de St-), prés daClos*6ar- 
nier, c»* de Dolus. 

Qilles (n^oulin de St-]| sur la Manse, c** 

de rile-Bouçhard. 

GUles (Str), c- de RaâaM. Y. QHUs-des- 

Coups (Saint"), 

Qille« (SV)i ftt ^'* 4? SaiQtrChrislopbt?. 

— Saint-Gilles, cartes de CaaalA^ et ds l'étJiH 
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major. — Afldenne in'opriété de Ta^bbàyè db 
Saint-Florent de Saumur. On y voit lïnetfhapelle 
dédiée à saint Gilles et qni a été fondée, au xir 
siècle, par un seigneur de Sainl-Cbristophe. La 
voûte a été refaite à l'époque de la Renaissance. 
Cette chapelle était desservie autrefois par un 
moine do Saint- Florent. Le l"' septembre, elle est 
Tisitée par un grand nombre de pèlerins. Près de 
là était un cimetière qui est mentionné dans un 
litre de f499. — (Arch. d'I.-et-L., prieuré de 
Saint'Chriêtophe, — Semaine religieuse du 
diocèse de Tours du 8 septembre 1877. — Jour- 
nal eCIndre^lr-Loire du 16 mars 1873.) 

Gilles (le ruisseau de Ôt-). — Il prend sa 
source dans le Grand- Étang, c* de Con tin voir, 
passe aux Trois-Pai lions, à la Basse-Afercerie, 
aaz Caves- Bodelles, va dans la commune de Be- 
nais et se jette dans le Ghaogeon. 

Gilles-des-Cols (St-), f., c* de Ra- 

zines. — Capella S. Egidii, Capella de CoUe 
S. Egidii, xi* siècle. — Capella S, Egidii de 
CoUibus, seu de CoUis, xii* siècle. — Saint- 
Gilles-des-Cols, xiii* siècle. — Saint-Gilles-des- 
Coups, xviii* siècle. — "Saint-Gilles, carte de 
i'état-major. — Saint-Gilles-des-Cols , carte de 
Cassinû — Ancien prieuré, appartenant à l'ab- 
baye de Noyers. La chapelle, fondée au xi* siècle, 
fut reconstruite au commencement du xiii*. La 
dédicace eut lieu en 1203. Gautier en était prieur 
vers 1100; — Louis de Cbergé, eu 1649. Avant la 
Révolution, une foire se tenait à Saint-Gilles le 
jour de la dédicace de l'église. Elle avait été con- 
cédée à l'abbaye de Noyers, vers flSO, par un 
clievalj<}r nommé Nivelon. Cette eonoession fut 
confirmée, en 1216, par Ours, seigneur de Faye. 
Le prieuré de Saint-Gilles constituait un fief qui 
râlevait du château de Saumur. 

Areh. d'I.*el-L., C, 603; G, 336, — Cartulaire de 
Noyers, 252, 258, 276, 450, 618, 652, 659, 660. — D. 
BousKsu, V, 1888, 2429; VII, 8380. — Beauchet-Filleau, 
Diction, des familles de l'ancien Poitou, 1, 642. — Laine, 
Archives de la noblesse de France, géne'al. de Pont- 
d'Aubevoye, 9. 

Gilles de la Tourette (Joséph-Cbarles), 

médecin, né à Faye-ln-Vineuse en '1758, membre 
de lecole pratique de chirurgie de Paris, dé- ' 
moQstrateur royal des accouchements à Loudun, 
mourut dans cette Ville le :0 janvier 17^. On a 
de lui plusieurs ouvrages, entre autres L'art des 
accouchements, propre aux instructions élé- 
me.intairts des élètes en chirurgie, nécessaire 
aux sages-femmes, etc., Angers, Pavie, 1787, 
2 vol. in-12. — (C. Port, Diction, historique et 
biographique de MainC'^t-Loire, U, 262.) 

aUlet (la), f., c" d'Avrillé. — Gillel, carte 
de rétal-major. — Gillette, carte de Cassini. 

Oillet (le), f., c" de Marray. — QiUet, 
carte de l'état^major. 

QUlètS (les), f., C^-'de Sorîgliy. ^ 



omette (isrofx 'de la), c*** ^e 'B(Miësày, 
près de la route de la Haye à Preuilly. 

Q-Uletterie (la), f., c* d'Athée, près du 
Cher. 

Q-illetterle (la), f., c>* de Bossay. 

Q-illettexie (la), f., c" de Braye-sur- 
Maulne. — Piletterie, carte de l'élat-major. 

GiUettière (la), f., c- de Neuillé^Pont- 
Pierre. — Gilletière, carte de l'état-miyor. 

Qillettrie ( la), f., c"* de Ghannay. 

aiUettrie (la), f., c-* d'Orbigûy. *-<?t- 
Utterie, carte de Cassini. 

Qlllettries (le lieu des), près de la Ha* 
chérie, c" de Noyant. 

Q-illettries (les), vîl., c»* de Tftfyôs, 22 
habit. ^ Qilleteries, carte de Cassini. 

Q-illier (le fief), à Benais. — En 1765, il 
appartenait au prince de Robec. — (Arch. d*I.-et- 
L., titres de Bourg ueil.) 

Qillot (Laurent), fut nommé abbé de Mar- 
moutier, par le pape, en 1582; mais il n*était, en 
réalité, que le prôte-nom et le fondé de pouvoir 
de Jean de Montluc, qui tenait ce bénéûce du roi 
et en touchait les revenus. La bulle qui le nom- 
mait abbé de Bourgueil existait encore dans les 
archives de ce monastère en i 789. — (Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de Bourgueil.) 

G-ilmenotLère (la), f*, c-« de Neuillé- 
Ponl-Pierre. 

G-llonnerie (la), f., c*« de Villeperdue. — 
Gitonnerie, carte de Cassini. 

Q-Uoterie (la), f., c" de Marigny. 

G-Uottière (la), f., c>«de Saint-Paterne. 

Oilouards (les), f., c* du Petit-Pressigny. 

G-ilS-d'iLzay (le lieu des), c"* de Han- 
thelan, près du chemin de la Niverdière à 
l'Étang- Cassé. 

OMm'bertières ( les ) , ou Oinber- 

tièreSy f., c" du Grand-Pressigny. — Elle*a 
fait partie do l'ancienne paroisse d'Étableaux. 

Q-ixnondrie (la), ou Oinondrie» f., 

c"' d'Avoine. — Gimondrie, carte de Cassini. 

GHmont, ham., c" de Bléré, il habit. ■*- 
Gabriel Taschereau, chev., seigneur de BlérÀ, 
était qualifié de seigneur de Qimont en 1737. -^ 
(Arch. d'I.-et-L., E, 123.) 

OinalduSt ou Q-iralde, évéque do Tours, 
succéda à Algérie, en 618, d'après Chalmel, en 
619, d'après Maan. Il eut pour successeur Vala- 
rius ou Walacus. — (Maan, S. et melrop, eccle- 
sia Turonensis, A^. — Chalmel, Hist, de Tour., 
III, 446. — D. Housseau, XV, 61 bis. — Gallia 
chrisliana, ^IV. — Mém. de ta Soc. archéol. 
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de Tour., IX, 332. — Almanach de Touraine, 
1777.) 

G-inardière (le lieu de ]&), c"* d'Aulrèche. 
— Propriété de Tabbaye de FonlaiBes-les-Blan- 
ches, en 1672. — (A.rch. d'I.-el-L., titres de Fon- 
taines-Us-Blanches,) 

Gfrinbertlères (les], c* du Grand-Pressi- 
gny. V, Gimbertières. 

G-ingolerie, ou CHngotterie (la), f., 

c"* de Noizay. 

G-inUlelum. V. Genillé. 

G-irandellière (le), f., c* de Sorigny. 

G-irard» t, c** d'Autrèche. — Girard, carte 
de Gaesini. 

G-iPard (Pierre), chanoine et cellerier de 
Saint-Martin de Tours, mourut le 1'"' août 1556 
et fut inhumé dans la collégiale. On lisait sur 
son tombeau l'épi laphe suivante : 

Cy gist Pierre Girard, jadis en cette église 
Chanoine et celerier, au cercueil estendu. 
Terre, dis-je, du corps qui en terre est remise 
Mais au ciel son esprit céleste il a rendu. 
Ayant par testament, en ce très noble temple 
En septembre fondé, le jour de Nostre Dame 
Un sancta solennel, en imitant l'exemple 
De son oncle inhumé sous la prochaine lame. 
Lequel entretenu acquist dès sa jeunesse 
Science et bonnes moeurs et bon fruit en tout lieu. 
Puis vivant sobrement, départit sa richesse 
Bt aux tiens et au Temple et aux membres de Dieu. 
Et ce jusques à tant que oultre sexagénaire 
Cinq cent cinquante six et d'aoust le premier jour 
De mort préméditif, en estât ordinaire 
Dieu le tira du monde au céleste séjour. 

Pierre Girard était neveu de Louis de Breslay, 
chanoine et of&cial de Saint-Martin, qui mourut 
en 1559. — (Chalmel, Hist. de Saint-Martin de 
Tours (manuscrit), p. 233-34.) 

Girard-i^anay. V. les Girards, c»« de 
Saint-Michel. 

G-irard d'i^thée, né en Touraine, vers 
1155, aurait appartenu, d'après Guillaume le 
Breton, à une famille de serfs. Mais cette asser* 
tion a été combattue par M. Lambron de Lâgnlm, 
qui en a parfaitement démontré la fausseté. Ce^ 
personnage était noble, et, selon toute vraisem- 
blance, il possédait la seigneurie dont il portait 
le nom. En 1198, on le voit figurer dans des 
chartes de Richard Cœur de Lion et en compa- 
gnie des plus hauts barons de la Touraine et de 
l'Anjou. Après la mort do Richard Cœur de Lion, 
en 1199, il s'attacha au parti de Jean sans Terre 
et combattit pour lui sous les ordres de Robert 
deTourneham, eénéchal de Touraine LaqualiQca- 
tion de lieutenant de Robert de Tourneham, lui 
est donnée dans une charte du mois de mars 
1201. L'année suivante, il fut lui-môme appelé 
aux fonctions de sénéchal et nommé capitaine de 
Tours, dont il s'était emparé. En 1205, renfermé 



dans le château de Loches, il soutint un long 
siège contre les troupes du roi Philippe-Auguste. 
Mais, forcé de se rendre, avec cent vingt cheva- 
liers et hommes d'armes qu'il commandait, il fut 
emmené prisonnier au château de Compiègne, où 
le vainqueur le garda pendant deux ans et demi. 
A la fin de l'année 1207, après avoir fait verser 
au Trésor royal une rançon de 2,000 marcs d'ar- 
gent qui lui avaient été fournis par le roi iean, 
il passa en Angleterre et y mourut vers 121S. II 
était capitaine-gouverneur des châteaux de Glo- 
cester et de Bristol. 

Lambron de Llgnim , Recherches historiqu/u sur Gi- 
rard d'Athée (Mém. de la Soc. arehéoL d^ Tour., YU^ 
172). — A. Salmon, Nouveaux documents sur Girard 
d'Athée (Mém. de la Soc. archéol. de Tour., XIII. m). 

— D. HouBteaa, VI, 2015. 2100, 2183, 24b4. — Recueil 
des historiens des Gaules, XVII. — Bry d« la Qergerie, 
ffist. des Comtes d'Alençon et du Perche. -^ Chron. 
Tur. magnum, — Ménage, Hist, de Sablé^ 19). — Liber 
compositionum, 49. — Bibl. nationale, Gaiguères, 678. — 
Du Tiilet, Recueil deà traités entre les rois de France 
et d'Angleterre, 32. >- C. Chevalier, Promenades pitto- 
resques en Touraine, 2S5-86. 

Girarderie (la), f., c»« d'Auzouer. 

Girarderie (la), f., c»« de Cerellos. — 
Girarderie, carte de CaBsini. — GirardièrCt 
carte de l'élat-major. 

Girarderie (le lieu de la), paroisse de 
Cléré. — Il relevait de Cléré, suivant une décla- 
ration féodale du 18 juillet 1776. — (Arch. d'I.- 
et-L., titres de Cléré,) 

Girarderie (la), f., c" de Courçay. 

Girarderie (la), f., c" de Druyes. — Gi- 
rardière, carte de Cassini. — Girardière, carte 
de l'état-major. 

Girarderie (la), f., c" de Joué-les-Tours. 

— Girardière, carte de Gassini. — GirardiéreSj 
carte de l'élat-major. 

Girardett f. et chat., c*» d'Épeigné-sur- 
Déme. — Girardet, cartes de Cassini et de l'étal- 
major. — Ancien fief, relevant de la baronnie do 
Villedieu, qui dépendait de l'abbaye de Vendôme. 
En 1461, il appartenait à Jean de Bueil, qui ren- 
dit hommage le 20 avril. — (Arch, d'I.-el-L., G, 
46. — Rôle des fiefs de Touraine.) 

Girardet (le fief de), distinct du précédent 
et situé également dans la paroisse d'Épeignê- 
sur-Dôme. — Il relevait de la Marchère. En 1593, 
il appartenait à Louis de Fouratcau, Éc. ; — un 
1C66, à Louis' de Fouratoau; r- en 1698, à Au- 
bert-François de Fourateau; — en 1745, à Joseph 
de Fourateau; — vers 1750, à N. Mandat, miiia' 
des requêtes. — (Arch. d'I.-et-L., E, 120; G, 46. 

— A. de Maulde, Essai sur Varmorial du l'en- 
dômois, 21. — Goyet, Nobiliaire de Touraint, 

— Râle des fiefs de Touraine. — Registres 
d elat-civil de Châteaurenault, 1745. — Lhermile- 
8ouliers, Hist de la noblesse de Touraine, 238.) 
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Oiraa^et, c"* d'Bsves-le-Moutier. Y. Girath 
dière, 

GMrardière (la), ^il., c>* d'Ambillou, 31 
habiU — Girardière, cartes' do Cassini et de 
l'état-major. — Ancien flef. — (Rôle des fiefs de 
Touraine,) 

Oirardière , ou Q-irardlère-des- 

I^andes (la}, f., c* d'Ambillou. 

Oirardière (la) , paroisse d'Assay. V. 
Jaulnay, 

OiraiNliére (la), paroisse d'Azay-sur-Cher. 
V. PerrawiièTe, 

Oirardière (la], ham., C" de Garrou, li 
habit. — Girardière, carte de Cassini. — Ancien 
âef, dépendant du fief dos Gourtils. Il relevait de 
la baronnie de Preuilly et appartenait, en 1597, 
à Charles de Bizac, Éc. .-- (Bibl. nationale, Gai- 
gnères, 678. — Archives de la famille des Gour- 
tils.) 

G-irardière (le lieu de la), paroisse de 
Beaumonl-les-Tours. — Il relevait du ûef de 
Beaumont, suivant une déclaration féodale du 
8 juillet 1734. — (Arch. d'I.-et-L., fief de Beau- 
ûyynt.) 

Ghirardiëre (la), c* de fietz. V. Girar^ 
dière». 

G-irardière (la), \il., c"* de la Chapelle- 
Blanche, 21 habit. — Girardière, carte de l'ôlat- 
inajor. 

Oirardière (la), ham., c* déchargé, li 
habit. — Ancien ilef. Il fut vendu nationalement, 
le 27 frimaire an III, sur Louiso-Marie-Adélaïde 
»le Bourbon-Penlhièvre, veuve de Philippe d'Or- 
léans. — (.\rch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Girardière (la), c*« de Druyes. V. Girar^ 
derie. 

GHLrardiére (la), f., c»» do Gourcoué. — 
Ancien fief. En 1689, il appartenait à Charles du 
-Sillas, Éc. — (Hôte des fiefs de Touraine») 

Oirardière (la), f., c" d'Épclgnô-les-Bois. 

Oirardière (la), ham., c* de Genillé, 10 
habit. — La Girardière, ou les Bas-Brouil' 
lards, 1668. — Giraudière, carte de Cassini. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 10.) 

Oirardière (la), c^de Joué-les-Tours. V. 

Girarderie. 

Oirardière (la), f., c-* de Langeais. 

Oirardière (la), f., paroisse do Ligré. — 
Maison seigneuriale de la Girardière, 1721, — 
En 1697, elle appartenait à Henriette Bidé, femme 
d'Anna nd-Louis de Ruzé, chev., soigneur do 
Ciiancelée (bail du 27 juillet 1697). — (Arch. d'I.- 
ot-L.,E, 219.) 

Girardière (U), f., paroisse de Luzé. — 



i 



fief| relevant de Franc-Palais. Ce domaine porte, 
depuis le xvjii* siècle, le nom de Pelite-Blnel- 
lière. — (Arch. d'I.-et-L., E, 1S6.) 

Oirardière (la), c"* de Monts. V. Girar- 
dières. 

Oirardière (ie lieu de la), près de la 
Rue-de-Fortune, €■• de Pouzay, 

Oirardière (la), paroisse de Rivière. — 
Maison noble de la Girardière, 1725. — Elle 
relevait du ûef de la Rajace et appartenait, en 
1624, à François de Sassay, Éc. ; — en 1650, aux 
religieuses de Bonne-Espérance, de Ghampigny, 
qui la vendirent, le 21 juin, à Pierre de Baignan ; 
— en 1725, à la famille Turgot de Sousmons. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 166, 219, 232; titres de 
Champigny.) 

Oirardière (la), f., c»« de Saint-Averlin. 

Oirardière (la), vil., c"* de Saint-Branchs, 
24 habit. — Girardière, carie do l'état-major. 

Oirardière (la), ham., c"* de Sainl-Épaiu, 
16 habit. 

Oirardière (la), ham., c** de Savonniôres, 
13 habit. — Girardière, carte de Cassini, 

Oirardière, ou Petite - Oaudière 

(le lieu de la), paroisse do Sonzay. — Il relovai l 
censivement de la prévôté d'Oë (1786). — (Arch. 
d'I.-et-L., terrier d'Oé.) 

Oirardière (la), f., C" do Soriguy. 

Oirardière (la), c"* de Vemeuil-le-Châ- 
loau. V. Binellière. 

Oirardière (la), vil., c"» do Vemouil-sur- 
Indre, 35 habit. — UEzerar dière, carte de Cas- 
sini. — Une ferme, située dans ce village, fui 
vendue nationalement, en 1793, sur N. de Gras- 
leul, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., Bien^ natio- 
naux.) 

Oirardière-des-Ijandes '( la ) , c"* 

d'Ambillou. V. Girardière, 

Girardières (les), f., c" d'Artannes. 

Girardières (les Grandes-), f., u"* de 
Beiz. — Girardièi^es, carte de Cassini. — An- 
cienne propriété des Ursulines de Lochfs, qui 
l'avaient achetée, vers 1680, do N. do Lanche. — 
(Arch. d'I.-et-L., 0, 404; Bieiis nationaux.) 

Girardières (les Petites-), f . , c" de 
Betz. — Propriété des Viantaises de Beauliou, 
1790. — (Arch. d'L-et-L., G, 400; Biens nalio- 

naux.) 

Girardières (les), f., c" de Betz. — Elle 
fut vendue nationalement, le 15 ventôse an VII, 
sur N. de Fontenilles, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., 
Biens nationaux.) 

Girardières (les), f., c*« de Ciran-la- 



Hébergement de la Girardière, 1672. — Ancien | Latte. -^ Ancienne propriété des Viantaises de 
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fieaulieu. — (Arch. d'I.-el-L., Biens natiO" 
naux.) 

G-lrardlères (les), f., c"« de Civray-aur- 
Bflves. 

Ghirardlères (les), f., c*« d'EsTos^le-Mou- 
lier. 

G-irardiëres (les Grandes et Basses-], f., 
d'Hommes. 
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G-irardières (les), f., c** de Joué-les- 
Tours. — Girardière, carte de Cassini. 

G-irardlères (les), f., c~ du Lonroux. — 
Girardières, carte de Cassini. 

G-irardières (les), vil., c"* de Monts, 37 
habit. — Ancien fief. Au xiv* siècle, il relevait de 
l'archevêché de Tours, à foi et hommage simple. 
Vers 1350, il appartenait à Guillaume Girard; — 
en 1662, à Claude Brosseau, Éc. Près du logis 
seigneurial se trouvait une chapelle, qui existait 
encore en 1791. — (Cartulaire de l'archevêché 
de Tours. — Biens nationaux.) 

G-irardières (les), f., c"* de Saint-Épain. 

G-irardlères (les), ham., c"* deSorîgny, 
19 habit. — Ancien fief, relevant du château de 
Sainte-Maure. En 1658, il appartenait à Claude 
Gorbin, Éc. — (Bibl. de Tours, fonds Salmon, 
titres de Sainle-Maure.) 

Gtirardiéres (les), f. et chat., c" de Vou- 
vray. — Giraudières, xyi« siècle. — Ancien 
flef, relevant de la prévôté d'Oë. — (Arch. d'I.- 
Gi-L., prévôté d'Oë.) 

Girardins (le lieu des), paroisse de Giran. 
— Il relevait censivemenl du flef do Giran et 
appartenait, en 1662, à François Gagnepain. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 223.) 

Qirardrie (la), f., <"* de Chezelles. 

Gtlrards (le lieu des), c"* de Marigny, près 
de Nancré. » Il est cité dans un acte du 6 jan- 
vier 1782. — (Arch. d'I.-et-L., B, 168.) 

Girards (les), ou Girard-i^unay, 

vil., c" de Saint-Michel-sur-Loire, 28 habit. — 
Ancien flef. Il fut uni à la terre de Rochecot, 
érigée en marquisat, en janvier 1767, en faveur 
de Fortuné Guillon. — [Titres de Saint'Michel- 
sur'Loire.) 

G-iraudeaUt c"* de Souvigné. y. Cham^ 
part. 

GMraudeau (Étienne-Louis), né à Tours, 
paroisse de Sainl-Plerre-le-Puellier, le 6 janvier 
1776, membre, puis président du Tribunal de 
Commerce de Tours, fut nommé maire de cette 
ville le 16 février 1828, en remplacement de René 
Legras. Sous son administration, des travaux de 
voirie fort importants furent exécutés; il perfec- 
tionna l'éclairage et apporta de grandes amélio- 
rations dans la distribution des eaux destinées 
aux habitants. En 1829, il soumit au Conseil ma» 



nicipal divers projets, parmi lesquels figuraient 
rétablissement d'une rue qui devait longer le 
mail, du côté sud, depuis Saint-Éloi jusqu'au 
canal, et la construction d'une halle au blé. Le 
Conseil approuva l'ensemble des projets, ainsi 
que la proposition d'un emprunt de 360,000 francs 
nécessaires pour l'exécution; mais le Gouverne- 
ment refusa d'autoriser cet emprunt. Aux jour- 
nées de juillet 1830, Etienne Giraudeau montra 
une grande énergie. On savait qu'une révolution 
avait éclaté à Paris, mais on était sans nouvelles 
précises sur les faits politiques qui l'avaient gui- 
vie. Une grande inquiétude et aussi une certaine 
eifervescence régnaient dans la ville. Des groupes 
tumultueux parcouraient les rues et jetaient 
l'alarme et la panique. Le maire fit aillcher deux 
proclamations empreintes d'autant de fermeté que 
de sagesse, et, avec le concours de la ganle na- 
tionale, il parvint à maintenir l'ordre. Le faoût, 
quelques individus exaltés s'étant emparés, pour 
le traîner dans la boue, du drapeau blanc qui 
flottait encore au-dessus de la porte de la mairie, 
Giraudeau le leur arracha de ses propres mains ; 
puis, passant au milieu d'une foule évidemment 
hostile, mais pleine d'admiration pour cette cou- 
rageuse manifestation de son attachement à la 
cause des Bourbons qu'il avait servie jusqu'à la 
dernière heure avec le plus entier dévouement^ 
il se rendit à la préfecture et y déposa cet em- 
blème de la royauté. Deux jours après, il donna 
sa démission. Il mourut à Tours, le 17 mars 1866, 
âgé de quatre-vingt-dix ans. Ses concitoyens ont 
rendu un juste hommage à sa mémoire, en don- 
nant son nom à l'une des rues de Tours nouvel- 
lement créées. — {Mém. de la Société d^agrieul- 
ture dlndre-^t'Loire {tS6Q)t p. 260. -^Journal 
d*lndre^t'Loire des 2 et 5 août 1830 et 18 mars 
1866. ~ Chalmel, Hisl. des maires de Tours 
(manuscrit), p. 173.) 

Giraudellerie (la), f., c"* de Sorigny. 

GiraudeUière, ou Geraudelliére 

(la), f., c"* do Sorigny. — Villa çu* dicitur 
Geraldeia, xi* siècle. — Geraudellière, carte de 
l'état-major. — En 1089, ce domaine fut donné 
à l'abbaye de Noyers, par Guillaume des Aubris. 
Cette donation fut ratifiée par Pierre, fils de 
Geoffroy do Montbazon. — [Cartulaire de 
Noyers,) 

Giraudellière (la), paroisse de Villeper- 
due. V. Geraudellière. 

Girauderle (la), f., c* d'AvriUé, près de 
la Roumer. — Girauderie, carte de l'état-major. 

Girauderle (le lieu da la), paroisse de La 
Riche. — Propriété du prieuré de Saint-Gôme en 
1588. — (Arch. d'I.-et-L,, prieuré de Saint- 
Côme.) 

Girauderle ( la), f., c"* de Saint-Benoit. 

Girauderle (la), paroisse de Sennevières. 
V. Bordebure. 
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GUl^anderie (la), f., c"« de Vernou. 

O-iranderies (les), f.,c"' d'Âmbillou. — 
Giratiderie, carte de Tétat-major. 

Gktrandet, f., c* d'fisves-le-Moutier. V. 
Girodet. 

Oirandet (Alexandre-Amédée), docteur en 
médecine, né à Paris, le 11 novembre 1798, ap- 
partenait à une ancienne famille, originaire de 
Moulins. A Tège de seize ans, il était chirurgien- 
90u»-aide au Val-de-Gràce. L*année suivante, il 
faisait partie de la maison du roi. Il prit ensuite 
du service dans l'armée, comme chirurgien, et 
remplit ces fonctions jusqu'en 1827. Fixé à Tours, 
vers 1838, il fut un des organisateurs et fonda- 
teurs de la Société archéologique de Touralne, 
qui le nomma secrétaire -général. Il fut aussi 
membre de la Société d'agriculture, sciences, arts 
et belles-lettres du département d'Indre-et-Loire. 
Il mourut à Tours le 25 mars 1863. Nous avons 
de lui les ouvrages suivants. Trois de ces publi- 
cations ont été couronnées par l'Institut : 

Thérapeutique des maladies des enfants, 
Montpellier, Gabon, 1827, in-8*. — Topographie 
physique et médicale de Ctii'se^ (Allier], Mont- 
pellier, Gabon, in-8*. — Mémoire sur Vangine 
couenneuse (compte rendu à TAcadémie de méde- 
cine), juillet 18'29. — Mémoire sur le rouissage 
du chanvre, considéré sous le rapport de l*hy- 
giène publiqtie, Paris, Crocbard, in-8^. Ce mé- 
moire qui a d'abord paru dans les Annales d'hy^ 
giène publique et de médecine légale (I. VII, 
2* partie), fait partie du travail de Parent du 
Chàtelet, intitulé Le rouissage du chanvre, con* 
sidéré sous le rapport de l'hygiène publique; 
ouvrage couronné par Tlnstitat (prix Moothyon). 

— Mémoire sur la paléontologie des bassins 
di*Auvergne (en collaboration avec Geoffroy 
Saint-Hilaire)*, compte rendu à l'Académie dos 
sciences, dans la Bévue encyclopédique, 1834. 

— Recherches sur les antiquités de Vichy-les» 
Bains, Paris, Duverger, 1838 (ouvrage couronné 
par l'Académie des inscriptions et belles-lettres)- 

— Essai sur les terrains de la Touraine, con^ 
sidérés aux points de vue géognostigu^ et agri^ 
coU, Tours, Mame, in-8'. (Ce travail a paru dans 
les Annales de la Société d'agriculture d'Indre- 
et'Loire, 1838, p. 210.) — De la magnanerie de 
Chenonceau, Tours, Mame, in-8*. (Ce travail a 
paru dans les Annales de la Société d'agricul- 
ture d^lndr^-et-Loire, 1838, p. 161.) — Descrip- 
tion géognostique des environs de Vichy, Tours, 
Mame, 1839, in-8*. (Cet ouvrage a paru dans les 
Annales de la même Société, 1839, p. 25, 61.) ~ 
De la culture du domaine de la Sourderie 
(dans les mômes Annales, 1839, p. 182.) — Mé- 
moire sur de prétendus ossements humains, 
trouvés dans la formation crétacée du sol de 
Tours (dans les mêmes Annales, 1839). -^ Du 
calcul des probc^lités appliqué à la médecine» 
Tours, Mame, 1840, in-8*. (Ce travail a paru dans 



les mêmes Annales, 1840.) ^ Nouveaux élér- 
ments de géologie. Tours, Mame, in-8*, 1848. 
(Tirage à 5000 exemplaires; l'édition était épui- 
sée en 1848. — Les verrières de Saint-É tienne* 
de-Chigny, rapport inséré dans le tome II des 
Mémoires de la Société archéologique de Toi*- 
raine, p. 221. — Éloge de Dutrochet, de VJnsti" 
tut. Tours, imp. Lecesne et Laurent, 1K47, in-8*. 
(Ce travail a paru dans les Antuiles de la Société 
d'agriculture d'Indre-et-Loire, 1847.) — Tours, 
ses monuments, son industrie, ses grands 
hommes, Tours, imp. Lecesne, 1845, in-18. — 
Des lois physiologiques de Vinnéité et de Vhé* 
redite (dans les mêmes Annales, 1848.) — Re^ 
cherches historiques et statistiques sur l'hy- 
giène de Tours et le mouvement de sa popula- 
tion, depuis i6Z2 jusqu'à 1851, Tours, Imp. La- 
dovèzo, 1851. (Une mention honorable a été dé- 
cernée i l'auteur, pour cet ouvrage, par l'Acadé- 
mie des sciences.) — Statistique des épidémies 
de choléra de 1832 et de 1849, dans le départe- 
ment d'Indre-et-Loire, rédigée d'après le pro- 
gramme du ministère de l'agriculture et du com- 
merce, 1851. — Des faluns de la Touraine, 
Tours, imp. Ladevèze, in-8*, 1854. -^ Histoire 
des anciennes pestes de Tours, de 540 à 1649, 
Tours, imp. Ladevèze, in-8*, 1855. 

Outre ces ouvrages, le docteur Glraudet a pu- 
blé un grand nombre d'articles dans diverses 
Revues scientifiques. 

G-iraudière (la), f., c- d'Abilly. —Elle 
relevait du fief de la Chatière. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 103.) 

Glraudlère (la), f., c** de Balesmes. — 
Giraudière, cartes de Cassini et de l'état-ma^or. 

G-iraudiôre (la), vil., c-« de Beaumont- 
en-Véron, 27 habit, — Giraudière, carte de Cas- 
sini. — Ancien fief. En 1298, Josbert de la Mort 
et Isabelle, sa femme, donnèrent au prieuré de 
Pommiers-Aigres six sols de rente à prendre 
annuellement sur leur domaine de la Giraudière. 
— {Bôle des fiefs de Touraine. — D. Housseau, 
XXXI.) 

Giraudière (les Grande et Petite-), f., c-* 
de Ghambray. — Giraudière, cartes de Cassini 
et de Tétat-major, 

Oiraudlère (la), f., c* do Clnais. — Gi~ 
raudière, carte de Cassini. — Ancien fief. En 
1666, il appartenait à Eustache des Jardins, Éc; 
^ en 1689, à Horace des Jardins, Éc., qui com- 
parut, cette même année, au ban de la noblesse 
du bailliage "de Chinon. — (Goyet, Nobiliaire de 
Touraine. — Bôle des nobles du bailliage de 
Chinon.) 

Giraudière (la), f., paroisse de Cléré-du* 
Bois (Indre). — Ancien fief, relevant de la Char- 
praye, paroisse de Perrusson, à fol et hommage 
simple et une paire de gants blancs. En 1670, 11 
appartenait à Gilles de Beauregard, Éc. — (Arch> 
d'I.-ot-L., C, 602.) 
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G-iraudière (la), f., c« de DoIub. — Gi- 
raudière, cartes de Cassini et de rélat-major. — 
Ancien fief, relovant de la châtellonie do l'Épi- 
uay, à une paire de gants blancs et quatre de- 
niers de franc devoir. Il appartenait au prieuré 
do Bcautertre. Le prieur, en sa qualité de sei- 
gneur do la Giraudière, était tenu de se rendre, 
la veille de Noël, au château de l'Épinay, pour 
mettre le feu à Vêlre-fouau. — (Arcli. d'I.-et-L., 
Biens nationaux. — Aveu rendu à Reignac le 
10 juillet 1742.) 

G-iraadière (la), vil., c-" de Gonillé, lî 
habit. — Giraudière, carte de Cassini. — Ancien 
fiof. En 1C89, son étendue était do quatre-vingt- 
huit arpents. Il devait une rente à l'abbayo de 
Beaulieu. — (Arch. d'I.-el-L., tilres de Beaulieu. 

— Rôle des fiefs de Touraine.) 

G-iraudière (la), f., c" d'Hommes. — Gi- 
raudière, carte de Cassini — Girauderie, carte 
de rélat-major. — Ancion fief, relevant de la ba- 
ronnie de Rillé. En 1674-77, il appartenait à 
Donatien de Lugré; — en 1789, à René-Alexandre 
de Sarcé. — (Arch. d'I.-et-L., E, 318. — Regis- 
tres d'ôtal-civil do Rillé. — Journal de Maine- 
et-Loire du 10 février 1862.) 

G-iraudiëre (le lieu do la), paroisse do 
Jauinay. — Ancien fief, relevant de Faye-la-Vi- 
neuse. — (Arch. d'I.-el-L., G, 600.) 

G-iraudière (la), f., c" de La Croix. — 
Giraudière, carte de l'état-major. — Elle rele- 
vait de Paradiâ. Par acte du 17 avril 1740, Marie- 
Jeanne Denis, veuve de Jean Cbdteigncr, la ven- 
dit à Guillaume de la Mardelle, secrétaire du roi. 

— (Arch. d'I.-et-L., E, 33.) 

Giraudière (la), f., c"« de Marcé-sur-Esves. 

— Geraudière, 1483. — Giraudière, carhe do 
l'élal-major. — Ancien flef, relevant de Noua Ire 
et de la châtellenie de la Louère. En 1483, il ap- 
partenait à Émar de la Jaille, Éc; — en 1782, à 
Jacques-Urbain Guérin et à Georges Pirault. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 15. — D. Housseau, XIII, 
8043. — Râle des fiefs de Touraine. — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de Noiiâlre.) 

Giraudière (la), f., c* de Neuilly-le- 
Brignon. 

Giraudière (la), f., c* de Neuillé-Pont- 
Pierre. — Giraudière, carie de l'état-major. — 
Ancien flef, relevant de la prévôté d'Oë. En 1754, 
il appartenait à Michel-Roland des Escotais. ^ 
(Arch. d'I.-cl-L., E, 82, 83; titres d'Oë,) 

Giraudière (la), f., c" de Rivarenncs. — 
Giraudière, carte de Cassiifi. 

Giraudière (la), f., paroisse de Saint- 
Louans. — Ancien flef. Il appartenait aux cha- 
noines de Saint-Louis de Champigny. — (Arch. 
d'I.-ol-L., G, 281 ; Biens nationaux.) 

Giraudière (la), f., c""* de Sorigny. 



Giraudière (la), f., c" de Veigné. 

Giraudière (la), ham., c** de Véretz, 10 

habitants. 

Giraudière (la), c"* de Verneuil-lo-Chà- 
teau. V. Tour-du-Raynier. 

Giraudière (la), f., c" de ViUandry. — 
Giraudière, carte de Cassini. — Girauderie 
carte de l'état-major. — Ancienne propriété des 
religieuses de la Visitation, de Tours, sur les- 
quelles elle fut vendue nationalement, îe 3 jan- 
vier 1791, pour 41,100 livres. Son étendue était 
de soixante arpents. — (Arch. d'I.-et-L., Bietts 
nationaux,) 

Giraudière (la), ham., c"« de Villiers-au- 
Boin, 13 habit. — Giraudière, carte de Cassini. 

Giraudières (les), c« de Vouvray. Y. 
Girardières. 

Giraudrie (la), f., c» d'AmbiJlcm. — Gi- 
raudrie, cartes de Cassini et de l'étal-major. 

Glrault (le moulin), sur l'Égronne, c'^^de 
Charnizay. 

Glrault (le moulin), sur la Manse, c«« di- 
rile-Bouchard. — Moulin-de-Girault, carte dr 
rélat-major. 

Glrault (le moulin), sur la Veude, c*' de 
Razinos. 

Glrault, paroisse de Restigné. V. Giroust. 

Glraults (le lieu des), près de la Fosse- 
Guyau, c" do Ligueil. 

Giraux (les), f., c"« de Marigny. 

Girod (Amédée), né à Gez (Aio), le 19 oc- 
tobre 1781, reçu avocat à Tàge de dix-sept ans, 
exerça jusqu'en 1806, époque a laquelle iJ fut 
nommé substitut du procureur impérial à Turin. 
Substitut du procureur impérial à Alexandrie, en 
1807, aubstilut du procureur général à Lyon, eo 
1809, audileur au conseil d'État, en 1810, avocoi 
à la cour impériale de Paris, en 18H, président 
du tribunal de la Seine pendant les Ceot-Joun, 
puis député de Gex, 11 défendit le général Drouui 
devant un conseil de guerre et obtint son acquit- 
tement. 11 fut ensuite député de l'arrondissement 
de Chinon (1827), vice-président de la chambre 
en 1829, puis préfet de police. Réélu dépuié 
d'Indre-et-Loire en 1830, appelé à la présidence 
de la chambre des députés le 1*** août 1831, il ent 
le portefeuille de ministre de l'instruction pu- 
blique et des cultes le 30 avril 18^?. Dans la 
même année, le roi le nomma pair de Franco el 
président au conseil d'État. Il remplit ces der- 
nières fonctions pendant quinze ans. 11 mourut à 
Paris le 27 décembre 1847. Il était grand 'croix àe 
la Légion d'honneur. — [Moniteur unitfersel, 
4 décembre 1827, 28 décembre 1847. — J. Dou- 
rille, Biographie de» députés de la nouvelle 
chambi'e, Paris, Daubréo, 1829, ln-8». — Wdot. 
Biographie universelle, XX, 727. — Larousse, 
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Grand diction, univerêel du xix* tiècle, Vni, 

1274.) 

Oirodett ou G-iraudet, f., c*" d'Esve?- 
le-Moutier. — Giraudtite, carte de Gassini. — 
Girodelf carte de Tétal-major. — Ancienne prc>- 
[j ri été des Vian taises de Beaulieu. — (Arch. d'I.- 
el-L., Biens nationaux.) 

Qiroir (le lieu de), près de Combles, c"' de 
Boussay. 

Oiron (Mathieu, ou Mathurin), religieux 
bénédictin, né à Bourgueil (d'après Chalmel), à 
Tours (d'après VAlmanach de Tourainé)^ verg 
1530, remplissait à Marmoutier l'office de sacris- 
tain en 1Ô94. Il eu^ mission, avec deux autres 
religieux de son abbaye, Jacques d'Huisseau et 
Isaie Jaunay, de porter la sainte ampoule ù 
Cîiarlres, pour le sacre du roi Henri IV. Nous 
avons de lui une Lettre écri le au roi sur le sacre 
de Sa Majesté et qui fut imprimée à Chartres 
(1594, in-i*). On ignore l'époque de sa mort. — 
^ D. Martène, Hist. de Marmoutier, II, 406. — 
Chalmel, Hisi. de Tour., IV, 214. — Almanach 
de Touraine, 1782. 

O-jJronde'Cla), f., c"* de Courcelles. 

G-ironde (ravin ou courance de la), c"* de 
I.arr;ay. 

Olronde (le lieu de la), près de la Jacquc- 
rJH, r",de Ports. 

Q-ironde, f., c' de Sonzay. 

Oironde (te lieu de la), paroisse de Val- 
iicres-Fondettes (dans lo bourg de Vallières). — 
Il relevait du fief de Vallières, suivant nne dé- 
claration féodale faite, le 21 janvier 1443, par 
Macé Potel. — (Arch. d'I.-et-L., terrier de Saint- 
Roch.) 

Gfrironde«Btll880Xi ( le lieu de), paroisse 
de Saint-Mars. — Il relevait du fief de la Salle i 
appartenant à la collégiale de Saint-Martin. — 
(Arch. d'I.-et-L., titres de la Salle.) 

Oirondellerie (la), f., c"" de Maillé- 

Laillor. 

Olrondelleries (les), f., c* do Sorigny. 

Otrondes (le lieu des), prés des Doucets, 
c*^* de Maillé. 

Oironnerle (la), f., c^ de Bossay. 

Oironnerie (la), ham., et chat., c"* de 
Loche, 31 habit. 

Oironnerle (la), c"* de Perrusson. V. les 
Jférardières, 

Olronniére (la), f., c" de la Villc-aux- 
Damcs. 

Oironnet, ou la G-ironnette» f.» c* 

de Saint-Aubin. 
G-tronnière (la), f., c"« d'Hommes. 



GUrons (le Hou des), près du Tulfsenu de 

Fontbon, c" de Rilly. 

G-iroreille» c"* de Brizay. V. Vire- 
Oreille. 

G-irouarderie (la), f., c" de Mariguy. 

— Rupes Giroardi, xii* siècle. — {Cartulaire 
de Noyers.) 

G-irouardiére (la), f. et chat., e"»d'Ob- 
terre (Indre). — Ancien fief, relevant de la châ- 
tellenie des EfTes et de la baronnie de PreulUy. 
En 1525, il appartenait à François de Bizac, Éo.; 

— en 1569, à Charles de Bizac, Éc; — en 1687, 
à Marie-Charlotte Robin, lllle de Louis Robin, 
Éc, seigneur de Montgenaud, près Palluau, prévôt 
des maréchaux de France, et femme de Louis de 
Guenand, seigneur de Vitray et de Saint-Paul; 

— en 1698, à Jean Bobin, Éc, seigneur de Lam- 
bre, conseiller du roi et prévôt provincial de 
Châtillon-sur-Indre. Aujourd'hui, la Qirouardière 
appartient à M. le docteur Mascarel, de GhAtelle- 
rault, du chef de M"^ Paulcon, sa femme. — 
(D'Hozier, Armoriai général, reg. III*, l'* partie, 
génécU, d'Alès, — Registres d'étatpcivil de Saint- 
Flovier et d'Azay-le-Féron. — Notes communi- 
quées par M. Rabier, membre de la Société ar- 
chéologique de Touraine.) 

Girouards (les), f., c** du Petit-Pressigny. 

GirouetS (les), vil., c* de Nazelles, 17 ha- 
bitants. 

Girouette (la), f., c"* de Saint-Pierre-des- 
Corps. 

Girouettes (les), f., c* de Panzoult. 

Glroust (le lieu de), paroisse do Resligné. 

— Girault, 1573. — Champotier, 1735. — 
(Arch. d'I.-et-L., prévôté de Restigné.) 

GlrouXy f.« c"« d'Avrillé, près du ruisseau 
de Cremille. — Giroux, cartes de Casaiui et de 
Tétat-major. 

Glroye» ou Glrolr, sénéchal do Tou- 
raine, succéda dans ces fonctions à Pierre, en 1083. 
Il figure, en cette qualité, dans une charte de 
l'abbaye de Marmoutier. Son successeur fut 
Payen de Maugô, vers 1089. — (Chalmel, Hisl. 
de Tour., III, 329.) 

Glry de Salnt-Cyr (Odet- Joseph), doc- 
teur en théologie, chanoine, puis vicaire-géné- 
ral et officiai de l'église de Tours, fut nommé 
abbé de la Clarté-Dieu, en remplacement de 
Henri do Belz de la Harteiloire, et prit possession 
le 27 avril 1733. Il donna sa démission au mois 
de mai 1749, et mourut à Versailles le 13 jan- 
vier 1761. Son successeur fut Nicolas Navarre, 
évoque de Sydon. — (Arch. d'I.-et-L., G, 123; 
titres de la Clarté-Dieu, — Gallia christiana, 
XIV. — Mém. de la Soc. archéol. de Tour., IX, 
208.) 

Glterle (la), f., c** de Moasaie. 
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G-itgotterle (la), f., c** de Salnt-Mars. 

G-itière (la), f., c" de Savîgné. — Gitiére, 
cartes de Cassini et de l'état-migor. 

G-itoUière (la), f., c* de Marcé-sur-Esves. 

— Giltalière, carte de l'état-major. 

Ghitonnerie (la), c*" de Genillé. V. Giton- 
nière. 

Oitonnerie (la), c* de Mouzay. V. Gt/on- 
nière. 

Qltonnerie (la), f., c*« de Vllleperdue. — 
Gitonnérie, caries de Cassini et de l'état-major. 

G-itonnière (le lieu de la), près d*Âm- 
boise. — Ancien Qef, relevant du château d'Am- 
boise, à foi et hommage-lige. — En 1688, il ap- 
partenait à Marie Bruneau. — (Arch. d'I.^t-L., 
C, 633.) 

G-itonnière (la), f. et chAt., c"« d'Azay- 
sur-Cher, 14 habit. — Gitonnière, cUûm Guerù- 
nière, xv* et xvi» siècles. ^'Gitonnière, carte de 
Cassini. — Ancien ûef, relevant du château 
d'Azay-sur-Cher, à foi et hommage simple et 
doux sols de service. En 144H, il appartenait à 
Jean de Montbazon; — en 1500, à Jean Petit, 
bourgeois de Tours; — en 1510, à Renée Burde- 
lot, veuve de Jean Fournier, secrétaire du roi; 

— en 1522, à Charles Fournier; — vers 1540, à 
Léonard Rancher; — en 1576, à Antoine Rancher, 
chev., maître des requêtes de l'hôtel du roi; — 
en 1626, à François Chevalier; — en 1630-42, A 
Claude Compain, greffier au bureau des finances, 
de Tours; — en 1665, à Charlotte ChoUet, veuve 
du précédent; — en 1706-11, à André d'Arcy; — 
en 1716, à N. de Malherbe; — en 1718, à la veuve 
d'Antoine Bouault;— en 1738, à Laurent d'Ar- 
cy; — en 1738, à Marie Michelet, veuve de 
François Noirais, capitaine de cavalerie ; elle ren- 
dit aveu le 27 décembre; — vers 1760, à Jean 
Gasnier; — en 1771, à Madeleine Girollet, qui 
vendit ce fief, par acte du 30 mars, à Antoine- 
Louis Houdin. — Le 7 février 1784, Jean-Alexan- 
dre Chaillou, Éc, garde de la porte du comte 
d'Artois, se rendit adjudicataire, pour 40,000 li- 
vres, de la terre de la Gitonnière, vendue aux 
enchères, au Chatelet de Paris. Il avait épousé 
Marie-Louise-Jacqueline Dubourg. Par acte du 
11 novembre 1791, il vendit ce même domaine 
pour 65,000 livres, à René-Pierre de Renusson 
d'Hauteville, ancien mousquetaire du roi, et à 
Amable-Victoire Robin, sa femme. — (Arch. d'I.- 
et-L., B, 8; cb&tellenie d'Azay. — Rôle des fief» 
de Touraine, — Registres d'étal-civil d'Aza y-sur 
Cher et de Véretz. — Bibl. de Tours, manuscrits 
nr* 1446, 1448. — Bulieiin de la Soc. archéol. 
de Tour, (1873), p. 432. — Les généalogies des 
maîtres des requêtes de Vhâtel du roi, 333.) 

Gitonniôre (la), vil., c-* de Bourgueil, 
48 habit. — Gitonnière, carte de Cassini. 

Gitonnière (le lieu de la), c** de Cerelles. 



— Gytonnière, xvi* siècle. — Ancienne proprié- 
té de la collégiale de Saint-Martin. — (Arch. d'I.- 
el-L., prévôté d'Oe,) 

Gitonnière (la Petite-), C"* de Charaizay. 
Y. le Buisson. 

Gitonnière (la), f., c" de Givray-sur 
Esves. 

Gitonnière (la), c-* de Genillé. Y. Giton- 
nière, 

Gitonnière (la), f., c** de Juué-les-Tours. 

— Gitonnière, carte de l'étatrmajor. 

Gitonnière (la), f., c" de Lochâ. — Gi- 
tonnière, carte de Cassini. — Elle dépendait do 
la sergenlerie royale de Loches, dont le siègu 
était â Loche. — (Arch. d'I.-et-L., E, 112.) 

Gitonnière (la), vil., c** du Louroux, 19 
habit. — Gitonnière, cartes de Gassiai et de 
l'état-major. 

Gitonnière (la), f., c"* de Marcilly-«ur- 
Maulne. — Gitonnière, carte de l'état-major. 

Gitonnière, ou Gitonneria (la), 
ham., c" de Mouzay, 11 habit. — Gitonnière j 
cartes de Cassini et de l'état-major. 

Gitop.nière (les Haute et Basse-), f., c** de 
Neuvy-Roi. — Gitonnière, carte de l'état-major. 

— Anciens fiefs, ayant droit de moyenne et basse 
justice. En 1608, ils appartenaient à N. Dupuy; 

— en 1621, à Jacques Paris; — en 1629, à 
Jeanne Tournereau, sa veuve; ^ en 1745, à An- 
toine-Pierre, comte de Bueil; — en 1758, à Mi- 
chel-Roland des Escotais de Chantilly; — en 
1789, à Anne-Jean Legras, marquis du Luart. — 
(Arch. d'L-et-L., E, 81,- 82; titres de la prévôté 
d'Oë; Biens nationaux. — Râle des fiefs de 
Touraine.) 

Gitonnière (la), f., c"* de Yarannes. — 
Gitonnière, cartes de Cassini et de l'état-major. 

Gitons (les), f., c" de Tauxigny. 

Gitourie (la), f., c" d'Esvres. — Propriéic 
de l'abbaye de Cormery. — (Arch. d*I,-cl-L., 
titres de Cormery; Biens nationaux») 

Gitray. — Ce nom se trouve dans VHist. </f 
Marmoutier, par D. Martène (I, p. 192). — Dan* 
la charte du x* siècle, qu'il a consultée, D. Mar- 
tène a lu GitriactM, alors qu'il devait lire ('t- 
triacus, — Y. Ad illas mansiones. 

Gittière (le lieu de la), c" de la Ghapelle- 
aux-Naux, près des Yutiers et do la Loire. 

Gittonnière (la), Gtitonnière, ou 

Gitonnérie, ham., c** de Genillé. — Giton- 
nière, carte de Cassini. -^ Il relevait ceasivemeot 
du Grand-Meursain. Il a été possédé par les reli- 
gieuses de la Bourdil liera, puis par l'abbaye de 
Beaumont (1790). — (Arch. d'I.^t-L'., E, 99: 
Biens nationaux.) 
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CKttrle (la), f., c** de Braye-sur-Maulne. — 
Oiltrie, carte de Cassini. 

Oivelgiie ( le lieu de), paroisse de la Celle- 
Guenand. — Hébergement de Giveigne, xiii* et 
xiV aièdes. — £ii 1283, il appartenait à Phi- 
lippe Jacqueline, femme de Guillaume de la 
Celle-Draon; — en 1363, à Geoffroy de la Celle- 
Draon. — [Bulletin de la Soc' archéoL de Tour^ 
(1868), p. 142.) 



', vil., c" de Thilouze, 16 habit- 

— Givraiêay, cartes de Caasini et de l'étal' 
major. 

Oivray, c- d'Athée. V. Givry, 
Olyray, c»* de Gravant. V. Givre. 

Oivray (le lieu de), paroisse de Montlouis. 

— Ancien fief, relevant du château d'Amboise. 

— (Arch. d*I.-el-L., C, 336, 633.) 

Oi-vray, ou G-ivry, f. et moulin, sur la 
Masse, C"* de Saint-Règle. — Givri, carte de 
l'état-major. — Ancien fief, relevant du château 
d'Amboise. En 1431, il appartenait à Louis Du- 
bois, Éc.; — en 1476, à Jean Dubois; — en 
1533-42, à Louis Dubois; — en 1S62, à Jean Du- 
bois. — (Arch. d'L-et-L., C, 556, 633. — (Bibl. 
de Tours, fonds Lambron de Lignim, Châteaux 
et fiefs de Touraine.) 

GUvray, ou Ghivrô, f., c" de Vou. — 
Givrais, carte de l'état-major. ^ Ancien fief, 
relevant du Grand-Glos. En 1372, Archambaud 
d'Argy donna à Pierre de la Brosse, seigneur de 
Langeais, l'hommage et les redevances que le 
seigneur de Bray tenait de lui à cause du fief de 
Givré. Au XVII* siècle, ce fief appartenait aux 
Chartreux du Ligel. — (Arch. d'L-eIrL., C, 615. 

— Archives nationales, J. 738.) 

Q-ivrÔ, OQ GUvray, f., c»* de Gravant. — 
Uivré, 1343 ; Givré-ëous-Basse, 1686 ; Guivray, 
1687. — Ancien fief, relevant du château de Gra- 
vant. En 1290, il appartenait à Jean de Bascop, 
qui donna une rente au prieuré de Pommiers- 
Aigre; — en 1343, à Jean de Neuil; — en 1554» 
à Jean Potet; — en 1639, à Jean Jamart; — en 
1677-1707, à C6me de Beauvau. Dans la circons- 
rription de ce fief se trouvait une métairie appe- 
lée également Givré, et dont l'abbaye de Turpe- 
nay était propriétaire. — (Arch. d I.-et-L., titres 
de Turpénay et de Pommiers-Aigre; E, 146; 
G, 7. — Rôle des fiefs de Touraine,) 

G-ivriaCUS. V. Givry ^ c" d'Alhée. 

G-iVriOUX, Glvro, c« de La Riche. V. 
Gévrioux. 

GHLvronnière (la), f., c" d'Hommes. — 
Givronnière, carte de l'état-major. 

GUvry (les Grand et Petit-), f., c" d'Am- 
billou. — On y voyait une chapelle dédiée à 
saint Jean-Baptiste et qui avait été fondée en 
t272« Le desservant était nommé par l'archevê- 



que de Tours. Elle a été détruite avant la Révo- 
lution. — {Pouillé de l'archevêché de Tours 
(1648), p. 54. — Arch. d'I.-et-L., titres d'Am- 
billou.) 

Givry (étang de), c" d'Ambillou. 

Gttvry, ou Givray (le lieu de), c»« 
d'Athée. — Givriacus, ix* siècle. — Ce lieu est 
cité dans une charte d'Hérard, archevêque de 
Tours, relative à l'abbaye de Cormery. — {Car» 
tulaire de Cormery, xxiii.) 

Givry, c" de Saint-Règle. V. Givray. 

Gizenx, commune du canton de Langeais, 
arrondissement de Chinon, a 31 kilomètres de 
Langeais, 30 de Chinon et 45 de Tours. — Gt- 
' sons, 1136. — Qisos, Gisous, xiu* siècle (chartes 
de l'abbaye de Bourgueil). — Giieux, xv* siècle 
{aveu de Jehan du Bellay, du {^ février 1452.) 

Elle est bornée, au nord, par les communes de 
Parçay et de Rillé; A Test et au sud, par celle de 
Continvoir; à l'ouest, par Courléon et Bourgueil. 
Elle est arrosée par le Changeon, qui vient de 
l'étang du Mur, fait mouvoir les moulins du Mur, 
de la Besse et de Rouget, et va dans la commune 
de Bourgueil; — par le ruisseau de Graffln, qui 
vient de Maine-et-Loire, traverse l'étang du Gué, 
et se jette dans le Changeon, près du moulin de 
Raimbeuf, au lieu appelé les Aunais; — par le 
ruisseau des Fontaines, qui prend sa source au 
lieu appelé les Bessos-des-Motlais, et se jette 
dans le ruisseau de Graffln, au lieu appelé les 
Bosses-de-Sainte-Marie. Elle est traversée par le 
chemin de grande comunication n* 38, de Chi- 
non à Châleau-du-Loir. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de celte commune : Les Goupillaux (34 ha- 
bit.). — La Croix-Rouge (21 habit.). — La Barre, 
ancien fief. — La Bouteillerie (23 habit.). — La 
Bluterie (31 habit.). — U Fossardière (12 habit.). 

— La Davellerie (22 habit.). — La Cardinlère (19 
habit.]. — La Petite-Couture, ancien fief, rele- 
vant du Mur-au-Prleur. — La Chaubruère, an- 
cien fief, relevant de la châtellenie de Gizeux et 
du Mur-au-Piour. — La Guichardière (30 habit.). 

— La Cave-Vaudelet (20 liabiL). — Sainl-Phil- 
bert, ancienne paroisse (13 habit.). — Le Sou- 
chau (17 habit.). -^ La Renaudière, ancien fief, 
relevant du Mur-au-Prieur. — Les Fortinerios 
(40 habiL). — La Bodrie (12 habit.;. — Le Mou- 
lin-Rouget (11 habit.). — La Prouteric, Chau- 
mont, la Frichetière, le Gué, la Besse, l'Aunaye, 
le Mortier, la Pictière, Pied-Fourier, la Chuche- 
rie, la Delugrie, la Chassclovrie, la Joulinière, 
la Thibaudière, la Lorioltorie, la Bourdaisorie. 
les Raimbaudiôres, les Mollus, la Baugcrie, la 
Bouchardière, la Marcillerie, la Boilovric, la Re- 
naudrie, le Moulin-du-Mur, la Hacquetrie, le 
Vieux-Mur, la Rivière, la Chandellerie, le Pré- 
Cotlin, la Varenne, la Renaudrie, la Butte, la 
Limettrie, le Moulin-Sec, la Loge, le Troche- 
teau, etc. 
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Avaat la Révolutioa, Gi^eux ôlait dans le rea- 
3ort de r^leclion de Saumur et faisait partie de 
l'archiprâtré de Bourgueil, diocèse d' Angers. Eo 
1793, il dépendait du district de Langeais. 

Superficie cadastrale, — 2110 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Collet, a été terminé 
le 30 mai 1829. — La commune de Saint-Phili- 
bert a été réunie à celle de Gizeux en 1817. 

Population. — 110 feux eu 1764. — 515 ha- 
bit, en 1801. — 500 habit, en 1804. — 562 ha- 
bit, en 1810. — 761 habit, en 1821. — 821 ha- 
bit, en 1831. — 559 habit, en 1841. -^ 817 ha- 
bU. en 1851. — 871 habit, en 1861. — 864 ha- 
bit, en 1872. — 827 habit, en 1876. 

Foires le premier lundi de Garôme, le 8 mai et 
le 2 novembre. — Assemblée pour location de 
domestiques le dimanche après le 30 août. 

Recelte de Poste, — Perception d'Ingrandes. 

L'église actuelle, dédiéo à Notre-Dame, en a 
remplacé une autre plus petite, et qui était sous le 
vocable de saint Hermeland. L'abside et le chœur 
datent du xii* siècle. L'édifice a été agrandi en 
1840. On a bÂti lu clocher à cette même époque. 
Les deux chapelles latérales appartiennent au 
XVI* siècle. 

Quatre statues en terre cuite, que l'on voit 
dans le chœur, ont été exécutées par Âvisseau 
père, de Tours, en 1826. 

Dans la chapelle de Saint-Jean, bâtie en 1608, 
on remarque les tombeaux de René du Bellay, 
mort en 1611, et de sa femme, Marie du Bellay, 
princesse d'Yvetot, sa cousine. Ces deux person- 
nages sont représentés par des statues de marbre 
blanc, placées dans l'attitude de la prière. L'ins- 
cription qui accompagne les statues est en partie 
nflTacée; mais on en trouve la copie suivante dans 
les registres de rétal-civil : 

a Sous ce pieux monument gisent et repo- 
sent les cendres de haut et puissant seigneur 
messire René du Bellay, seigneur du Bellay^ 
Giseux, baron des baronnies de la Lande, 
ThoiMrcé, Commequiers, la Forét-sur-Sèvre, 
la Haye-Jousselin, le Plessis-Macé , A vrillé, 
prince souverain d'y^vetot, chevalier de l'ordre 
du roi, député aux Etals-généraux de 1588. 
Eustache du Bellay, son oncle, évèque de Paris, 
lui donna ses biens avec clause de substitution 
au profit de ses enfants mAles. Il mourut en 
\^\\. Et de dame Marie du Bellay, princesse 
d*Yveto(f sa cousine, dame de Langey, Des- 
quels la vie sage et vertueuse continuée plu- 
itieurs années dans les liens sacrés du mariage, 
dans une union parfaite d'esprit et de senti- 
ments, donne à espérer que leurs âmes jouis- 
sent au ciel d'un bonheur éternel. Leurs dé- 
pouilles mortelles, recueillies sous ce m.onu- 
ment par les soins de Martin, leur fils. Pas- 
aants, pries Dieu pour qùHls soient bénis et 
que leur mémoire soit immortalisée. 

Le cœur de Claude de Villequier, fils de René 



de tillequier, vicomte de la Guerohe, décédé le 
20 avril 1607, à l'âge de dix-huit ans, fut déposé 
dans la même chapelle, avec rinscriplion dont 
nous donnons le texte. Son corps avait été inhu- 
mé à Clervaux : 

D. 0. M. 
Sacrum et icbmorl« atebnje Claudii Ville- 

QUERII, GUERCHIJ: VICE-COMITIS, ClAREVALUS, BE- 
MEKEVILLII, ESTABLŒII, FaIJB ET ALDntI 1!( PiCTA- 
vmUS, BARONJS RENATI UTRIL'SQUE OROIKIS BQCniS 
TORQUATI, PrIMICERII SACRI CrBILI SACRIQCE GaL- 
LIARUM CONSITORII, TUR1L£ CENTUM EQUITCT* CATA- 
PURACTORUM PRJEFECTr, AC URDI LUTECIJB PaRISIO- 
RUM ET I7<8UL^ FRANCIJS PRjESIDIS, riLII, ADOLSS- 
CKNTIS NOBItISSIMI AC ULTIMl, EX ANTIQCA VlLLE- 
QUIORUM FAMILIA , LITTERIS OR^CIS ET LATIXIS . 
MATOEMATICAS DISCIPLINIS, HISTORJARUM COONI- 
TIONE, ITALICJK ET UISPANICiE LINGUARUM P-fiRITHE, 
OMNIBUS MILITARIBUS STUDIIS ET VIRTUTIBUS EXCr- 
LENTISSIMI, QUI IN PRIMA ADOLESCEITTIA PERBGRATA 
OMXI iTAtiA, POSTQUAM AD SUOS BEDIIT ET ly AU- 
LAM REGIS HbNRICI IIII SB CONTUUT, GRAVI UORBO 
CORREPTUS, SUORUH OMNIUM MGERORE AC IUCREDIBII I 
DBSIOERIO SUI OB IN6ENIUM COMITATUM ET ANTE AN- 
NOS PRUDENTIAM, RELICTO AD FONnS-BBLLAQUli 
REGIAM EXTINCTUS EST. CoRPUS EJUS AD ClaHEVAI - 
LUM DELATUM EST JUXTA PATREM. CoR AUTBM JACL'T 
IS AC ^OE SACRA GiZOLII BeLLACORUM DlTIO!f IS ARCIS. 

LUDOVICA DE SaPVBNIBRES MATER , 8BCCM)N 
NUPTIIS BeLLAIO ToPARCHjE, YVETOTl PRI>^CIP1 CUN- 
JUNCTA, FILIO DULCISSIMO ET EEGA SE FIISSIHO, Tl- 
MULUM FIKRI JUSSIT. 

VlXIT ANNOS XVIII, MBNSBS X, DIES VI. ObIIT AKV 
^VICVII, X KaL. MAIL 

Dans la chapelle de la Vierge se irouvo K> 
tombeau de Martin du Bellay et de sa femme, 
Louise de Sapveniôres. Il est orné de doux sta- 
lues de grandeur naturelle et porte l'iaflcription 
dui vante, accompagnée des armoiries des dé- 
funts : 

Ci gisent et reposent le corps de haut et 
puissant seigneur messire Martin du Bellay, 
capitaine de cent hommes d'armes, maréchal 
des camps et armées, chevalier des deux c^rdrcs 
du roi, prince d'Yvetot, marquis de Touarré, 
baron de la baronnie de la Hay^ouslin et df 
Plessis-Macé, seigneur des châteltenieê de Oi- 
zeuxt Benêts, Montbusson, Moté, Remesuif, 
Puy-de-Serre, le Chastelier, Ribelière, Glati- 
(jny, Boisvinet, le Bouchet et Touleville-Vala- 
aaise, qui décéda en 1627; et de dame Louise 
de Sapvenièrcs, .fille de la Bretèche, veuve de 
feu messire de Villequier, en son vivant c/je- 
valier des ordres et gentilhomme de la cham- 
Ifre du roi, gouverneur de Paris et de VJle^ir- 
France, femme, en secondes noces, du dit xri- 
gneur du Bellay, laquelle décéda le 23 dlécem- 
bre 1625. Desquels la vie vertueuse si illustre, 
continuée plusieurs années dans les liens sa- 
crés du mariage, dans une unùm parfaite 



GIZ 



— 209 — 



GIZ 



d'eêfiriê ei (U sentiments, donne à espérer que 
leurs âmes jouissent au ciel d'un bonheur 
étemel. 

Les tombeaax de René et de Martia du Bellay, 
terminés en 1630, ont été exécutés par uu artiste 
originaire de Tours, Simon Guilain, dit de Cam- 
bray, directeur de l'Académie de sculpture de 
Paris. 

Dans un caveau, creusé sous la chapelle de la 
Vierge, reposent les corps de Louis-Gabriel-Marie 
de Gontades-Gizeui et de Perrine-Julie Goostanlln 
de la Lorie, son épouse. On lit les inscriptious 
suivantes, sur des plaques de marbre placées près 
de l'autel : 

Daks cette chapelle reposent les corps de 
Lolis-Gabriel- Marie, marquis de Coiïtades- 

GlZEL-X, NÉ LE 11 octobre 1759, MARIÉ, LE 17 OC- 
TOBRE 1786 , A Juue-Perrinb Constantin de la 
Lobie, chevauer de s* Louis et de S^ Jean de 
Jérusalem, lieutenant-général des .armées du 
roi, membre du Conseil général du département 
d'L\#re-et-Loir£ et maire de la commune de 

GiXEUX , décédé a son CHATEAU DE GiZEUX LE 

IS JUIN 1825. Digne petit-fils du maréchal de 

CONTADES, il SERVIT FIDÈLEMENT SON DlEU ET SON 
Roi, ET AYANT CONStAMENT SUIVI LES CHEMINS DE 
l'honneur et de LA RELIGION CHRÉTIENNE, IL LAISSE 
A SA FAMILLE LE SOUVENIR DE SES VERTUS, A TOUS 
DES REGRETS SINCERES ET L''ESP0IR QU'IL JOUIT AU 
CIEL d'un bonheur ÉTERNEL. 

Passant, joins tes prières aux nôtres. 

la, pres de son époux, repose dame julie- 
Perinb Constantin de la Lorie, marquise de 

CoNTADES. 

Ce monl^ent de la piété filiale lui fut 
élevé par ses enfants. 

Camille-Auo**, marquis de Contadës. 

Isabellb-Marib de Maillé, marquise de Con- 
tadës. 

Julie de Contadës, baronne de Champghevrier. 

René de la Rue, B** de Champchevrier. 

Henriette-Charlotte de Contadës, comtesse 

DE MoNBRUN. 

Alexandre de Bunault, C*' de Monbrun. 
Fidèles, pries pour elle. 

Il existait à Gizeux trois chapelles: une, dédiée 
à saint Martin, l'autre, à saint René, la troisième, 
à saint Nicolas. 

La chapelle de Saint-René fut bâtie, le 1 1 dé- 
cembre 1607, par Marie du Bellay, qui fonda en 
même temps un collège. Elle était desservie par 
le directeur de cet établissement. Par la suite, 
elle fut réunie à celle de Saint-Martin, qui eut 
pour fondateur, le 3 novembre 1626, Martin du 
Bdllay. Bn 1790, ces deux chapelles possédaient 
les métairies de la Bourdaiserie (paroisse de Gi- 
zeux) et de la Oanachère (paroisse de Con tin voir). 
Le dernier chapelain fut Urbain Quincé (1790). 

Ia chapelle Siiinl-NIrAlas était «ituée dans le 



chAteau de Gizeux. On ignore l'époque de sa 
fondation. Antoine Leblond en était titulaire en 
1727; -> Claude-Thomas de Lamberlin, vicaire 
de Saint-Sulpice de Paris, en 1782; — Pierre 
Lemaitre de Puygirard, en 1785. 

Le droit de présentation à ces trois chapelles 
appartenait au seigneur de Gizeux. 
' Le prieuré-cure de Gizeux possédait la moitié 
du moulin de Jauncau. 

Les registres d'état civil de lu paroisse remon- 
tent à 1G30. 

Curés de Gizeux. — Philippe Oouard, 1450. 

— Guillaume du Vau, U70-92. — René Berlin, 
1530-37. — Grégoire Thérode, 1540. — Claude 
Bernardeau, 1545. — Pierre Graveau, 1546. — 
Florent Thérode, 1560-82. — Guillaume Douard, 
1582-1601. — Michel Lamy, IG28. — Jacques* 
Daveau, 1650. — Pierre Forgel, 1669. -— René 
Boreau, 1671-93. ~ Charles Courtault, 1694-96. 

— Jean Fronteau, 1696. — Michel Lizée, 1711-28. 

— Louis Simon, 1728-30. -— Valet, 1730. — 
Andrieux, 1731. — Pierre Jozé, 1740. — Laurent- 
Mathieu Tallecourl, 1751 , décédé le 8 juillet 1785> 

— Jacques Texier, 1786-90. — Montjallrm, 1802. 

— Barraull, 1822. — François-Paul Goupil de 
Bouille, 1829. — Simon Thibault, 1870. — Aris- 
tide-Louis-Clément Raimbault, 1870. — Auguste 
Reneaume, octobre 1879, actuelleoieut en fonc- 
tions (1880). 

Gizeux coQStituait une châtellonie relevant du 
château de Montsoreau, à foi et hommage lige. 
Los fiefs de la Poitevinière, de Contiuvoir, de 
la Douce, de la Fresnaye, de Courléon, do la 
Brunetière, du Pré -en- Va liée, de la Garnaichère, 
de la Chàleigneraie, des Mortiers, des Coudrays, 
de la Mort et du Breuil, relevaient de Gizeux. 
Ceux de Courléon, de la Garnaichère et de la 
Brunetière, devaient quarante jours de garde, 
par an, au château du suzerain ; ceux du fief 
Quentin, de la Châteigneraie et du Pré-en-Vallée, 
quinze jours. 

Les seigneurs de Gizeux possédaient dans le 
bourg un hôtel qui fut vendu pur Ëustache du 
Bellay, le 9 décembre 1470, pour une rente de 
cioquanle sols six deniers. Ëustache du Bellay 
aliéna en même temps son droit de vendre vin, 
au détail, sur des tables, devant sa maison, de- 
puis le 15 mars jusqu'au 25 avril. 

Le château, si lue à re.\trômi(é du territoire de 
la châtellenie, près du Mur-au-Prieur, parait 
avoir été commencé au milieu du xiv* siècle. 
Achevé vers 1415, il fut restauré par Jacques du 
Bellay vers 1559. Un aveu, rendu eu 1473, fail 
mention o d'une grosso tour avec mâchicoulis el 
barbacane. » Dans un autre aveu, de 1605, cité par 
M. Guéri n, dans sa Notice sur Gizeux, l'cdiUce 
est ainsi décrit : a Notre chaslel de Gizeux, con- 
(( sistant en hautes salles, cavos dessous, corps 
(f de logis joignant ces salles du côté du midi. 
(( tour, grande montée pour aller aux salles, 
« vieilles cuisines où était anciennement la clia- 
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o pelle, fuye, grange, établea, haute et basse 
« cour, le tout cloa de hautes murailles, flan- 
« quées de tours, tourelles et cannonières, por- 
a tail avec pont-levis et planchette basse, haut et 
« bas jardin, clos de murailles... 9 Les communs 
ont été construits vers 1741, par René Grand- 
homme, seigneur de Giseux. 

SBIGNBUaS DB GiZEUX. 

I. ' Escot de Gizeux, chev., cité dana une 
charte de 1136, est le premier seigneur connu. 

IL — Guy de Gizeux, chev., se rendit à Jéru- 
salem, vers 1190. Avant de partir, il Ût à l'ab- 
baye du Louroux divers dons qui sont relatés 
dans la charte suivante, délivrée par Barthélémy II, 
dit de Vendôme, archevêque de Tours. 

Ego Bartholomeus, Dei gratta TuronenaU 
archiepiscopus, omnibtis tam futuris quam 
fresentibus notum fatio quod nohilis vir Guido 
de Gisos, parrochiantLS noster, quando iter 
arripuit Jerosolimam profeclurus pro remedio 
animm 8um et parentum suorum, dédit perpe- 
tuam elemosinam Johanni abbati et fratribus 
de Oratorio triginta et unum arpennum pra^ 
torum in loco qui dicitur Chapil et decem 
libras annui redditus apud villam quae appel" 
latur Benaes, quam dédit ei, pro aervitio buo, 
illustris rex Anglix Ricardiu dominus ejua : 
centuum videlicet aolidos in annona décime 
sue in festo Nativitatis Domini, et reliquos 
centum in annona molendinorum suorum in 
medio Quadra^eHme. Jnsuper dédit eis tri' 
ginta solidos annui reddiiue in censibus suis 
de CurtUum, cum assensu fratris sui Roberti, 
reddendos in festo S. Thomm apostoli, Quod 
ut ratum et illibatum permaneat hoc ita fac^ 
lum ad precem ipsius Guidonis conscribi feci^ 
mus et sigiili nostri munimine roborari. Tes- 
tes sunt Johannes abbas Baugesei,HamOjprior 
S. Cosme, Johannes Mathi, miles, Girardus 
de Curtleum et mulli alii, 

III. — Mathieu de la Jaille, chev., succéda à 
Guy de Gizeux. Vers 1212, il figura dans un ac- 
cord fait entre Hubert, abbé de fiourgueil, et 
Alix de Courléon, au sujet de divers biens situés 
à Bourgueil et provenant de la succession d'Ai- 
mery Graifin, seigneur de la Gra£Qnièro. 

IV. — André de Doué, chev., était seigneur de 
Gizeux, en 1277. Il eut un ûls, Hugues, qui suit. 

V. — Hugues de Doué, chev., seigneur de Gi- 
zeux, épousa Philippe de Pecquigné. En 1315, il 
vendit au Chapitre de Loches une rente à pren- 
dre sur les dîmes de Gizeux, de Continvoir et 
d*A vrillé. Il eut une fille unique, Aliéner, qui 
porta la terre de Gizeux dans la maison du 
Bellay, par son mariage avec Hugues VI du Bel- 
lay, fils de Hugues, seigneur de la Brosse- 
d'Alonnes. 

VI. — Hogaes da Bellay, chev., seigneur de 



Gizeux, vivant en 1362, eut deux en&ntfl : 
1* Jean, qui suit; 2' Jean. 

Vn. — Jean du Bellay, premier du nom, sei- 
gneur de Gizeux et du Bellay, mourut en 1382. 
Il avait épousé, eu 1361, Jeanne de Souvalns, 
fille de Pierre de Souvains et de Jeanne d'Anca- 
nis, dont il eut : 1* Hugues, qui suit; 2* Oli- 
vier, prieur de Doué; 3* Jean, abbé, de Saint- 
Florent de Saumur, puis évoque de Poitiers, dé- 
cédé en 1434; 4* Jean, seigneur de Bréhabert; 
5* Jeanne, femme de Louis Carion, Éc., seigneur 
de la Grise; 6* Isabeau, marié à Jean, seigneur 
de Goulaincs et de la Possonnière , 7* Marguerite, 
qui épousa, en premières noces, Jean de Bugle, 
seigneur de Vernay; en secondes noces, Pierre 
d'Aigret ; en troisièmes, Guillaume de la Belliôre ; 
8* Marie, femme de Jean de rOisellière. 

VIII. — Hugues du Bellay, seigneur de Gixeux, 
fut tué à la bataille d'Azincourt, en 141S, laissant, 
de son mariage avec Isabeau de Montigny, dame 
de Langey, près Chàleaudun : 1* Jean II, qui 
suit, seigneur du Bellay, chambellan du roi 
Charles VII, mort sans postérité; 2" Bertrand, 
tué à la bataille d'Azincourt; 3* Pierre, mort à U 
bataille de Verneuil; 4* Jean IH, qui suit; 
5* Jean, évoque de Poitiers; 6* Philippe, abbesse 
du Boncerai; 7* Jeanne, mariée à Jean BouauU 
de Boismenart; 8* Catherine, femme de Louis de 
Fremagon. 

IX. — Jean du Bellay, troisième du nom sei- 
gneur du Bellay et de Gizeux, chambellan du 
roi Charles VII, mourut en 1481. De son mariage 
avec Jeanne de Logé, dame de Boisthibault, il 
eut : 1* Eustache qui suit; 2* Jean, seigneur de 
la Flotte, capitaine de cent hommes d'armes, 
mort en 1S22; 3* René , abbé de Notre-Dame-la- 
Grande, de Poitiers; 4* Louis, abbé de Saint-Flo- 
rent de Saumur; 6* Martin, prieur de Saint-Mi- 
chel de Thouars; 6* Louis, seigneur de Langey, 
décédé le 9 janvier 1643; 7* Jacqueline, femme 
de Jean, seigneur d'Ancerville ; 8* Jeanne; 
9* Françoise, abbesse de la Trinité, de Caen; 
10* Philippe, mariée, le 26 août 1456, à Jean 

' d'Angennes II, seigneur de Rambouillet, gouver- 
neur de Mantes. 

X. — Eustache du Bellay, chev., seigneur de 
Gizeux et du Bellay, conseiller et chambellan de 
René, duc d'Anjou et roi de Sicile, épousa, en 
1470, Catherine de Beaumont, fille de Louis de 
Beaumont, seigneur de la Forêt, gouverneur du 
Maine, et de Jeanne Jousseaume. De ce mariage 
sont issus : 1* René, qui suit; 2* Louis, eon- 
soi lier-clerc au Parlement de Paris, docteur de 
Sorbonne ; 3« Thibault , religieux bénédictin : 
4* Louise, mariée, en 1491, à Olivier de Meri- 
chon, gouverneur de l'Aunis; 5* Jean, seigneur 
deGonnor; 6* Michelle; 7* Jeanne. — Eustache 
du Bellay se fit prêtre après la mort de sa 
femme. 

XI. — René du Bellay, chev., seigneur de Gi- 
zeux, eut, de son mariage avec Marquise da La* 
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val, fille de Pierre de Laval, chev., seigneur de 
Loué, et de Philippe de Beaumont : t* Gilles, qui 
suit; 2* François, dont on parlera plus loinî 
3* Louis, baron de Gommequiers; 4* Pierre, mort 
en bas âge; 5« Eustache, évoque du Mans, puis 
de Paris; 6* François, mort jeune; ?• Jacques; 
8* René, conseiller au Parlement de Paris; 
9* Marguerite, abbesse de Nioiseau; 10* Anne, 
abbesse d'Estival; !!• Catherine, femme de Jac- 
ques Tnrpin, seigneur de Crissé; 12* Jeanne, 
mariée, en premières noces, à Tristan de ChàtiU 
Ion, et, en secondes noces, à Jean du Bouchot, 
seigneur du Puygreffier; 13* Jeanne; 14* Phi- 
lippe, morte en bas fige. 

XII. — Gilles du Bellay, chev., seigneur de 
Gizeux, mourut sans laisser d'enfants, en 1535. 
La terre de Gizeux passa à François, son frère. 

XIII. — François du Bellay, chev., seigneur 
du Bellay et de Gizeux, baron du Plessis-Macé, 
mourut en 1553, laissant deux fils de son mariage 
avec Louise de Clermont-Tonnerre : François- 
Henri et Jacques. 

XIV. — François-Henri du Bellay, chev., sei- 
gneur de Gizeux, mourut peu de temps après son 
père. 

XV. — Jacques du Bellay, frère du précédent, 
comte de Tonnerre, baron de Thouarcé, seigneur 
de Gizeux et du Bellay, lieutenant du roi en 
Anjou (1575-76), épousa Antoinette de la Fallu, 
dont 11 eut René, qui suit. 

XVI. — René du Bellay, chev., baron de la 
Lande, seigneur de Gizeux, député aux États- 
généraux, en 1588, chevalier de l'ordre du roi, 
mourut en 1611, laissant neuf enfants, de son 
mariage avec Marie du Bellay, princesse d'Yve- 
(ot, fille aînée de Martin du Bellay, seigneur de 
Langey, et d'Isabelle Chône : l* Pierre, baron de 
Thouarcé, marié à Madeleine d'Angennes, et dé- 
cédé avant son père; 2* Jacques, mort en bas 
fige; 3* Martin, qui suit; 4* Claude, abbé de Sa- 
vîgny, décédé en 1609; 5* Marie, femme de 
Georges Babou, seigneur de la Bourdaisière ; 
6" Aune, mariée à Antoine d'Appelvoisin, chev., 
seigneur de la Châteigneraie; 7* Anne, abbesse 
de Mioiseau; 8* Renée, femme de Gilbert delà 
Haye, Éc. ; 9* Isabelle, prieure de Beaulieu. 

XYII. — Martin du Bellay, chev., seigneur de 
Gizeux, prince d'Yvetot, maréchal des camps et 
armées du roi, lieutenant du roi, en Anjou, lit 
son testament le 25 novembre 1627 et mourut 
quelques jours après. En premières noces, il 
avait épousé Louise de Savonnières, fille de Jean 
de Savonnières, seigneur de la Brelesche, et de 
Guyonne de Beauvau du Rlvau; en secondes 
noces, Louise de la Châtre. Il n'eut pas d'enfants 
de ce second mariage. Du premier lit sont issus : 
1* René, marquis de Thouarcé, décédé en 1627; 
2* Marie; 8* Louise^ 4" Martin, mort en bas âge; 
5* Charles, qui suit. 

XVIIL — - Charles du Bellay, chev., seigneur 
de Gizeux, prince d'Yvetot, épousa, en 1622* 



Claude-Hélène de Rieux, dont il n'eut pas d'en- 
fants. Il mourut le 8 juillet 1661. Par suite d*une 
substitution qui avait été imposée par Hugues 
du Bellay, ôvêque de Paris, les biens de Charles 
du Bellay passèrent à la famille d'Anglure-Sa- 
vlgny. 

XIX. — Antoine-Saladin d'Anglure-Savigny, 
comte d'Estoges, marquis du Bellay, fils aîné de 
Charles-Saladin d'Anglure, et de Marie Babou de 
la Bourdaisière, épousa, en 1640, Louise- Angé- 
lique de Braux, baronne d'Anglure, fille de Côme 
de Braux, président au bureau des finances de 
Champagne, et d'Hélène de Cardonne. De ce ma- 
riage sont issus : Maro-Antoine-Saladin, marquis 
d'Anglure et du Bellay, mort en 1688; 2« Charles- 
Nicolas, capitaine au régiment des gardes; 
3* Claude-François, chevalier de Malte; 4« Louise- 
Marie, femme de Charles de Genicour, comte 
d'Autry; 5* Anne-Angélique; 6* Gabriel le-Fran- 
çoiso, religieuse à Andecies. — Le 13 décembre 
1663, la terre de Gizeux fut vendue par décret et 
achetée par Henri - Emmanuel Hurault, pour 
60,000 livres. 

XX. — Henri-Emmanuel Hurault, marquis de 
Yibraye, seigneur de Gizeux et de la Roche-des- 
Aubiers, capitaine de chevau-légers, était fils de 
Jacques Hurault, comte d'Onzain, et d'Augusline 
Le Roux. Par contrat du 19 mars 1658, 11 épousa 
Polixène Le Coi gueux, fille de Jacques Le Coi- 
gneux, président au Parlement de Paris, et d'Éléo- 
nore deChaumont de Quitry. Il eut un fils, Henri- 
Éléonor, marquis de Yibraye, qui mourut le 
l-» janvier 1728. 

XXI. — Antoine-Saladin d'Anglure-Savigny, 
ci-dessus nommé, rentra en possession, par re> 
trait féodal, de la terre de Gizeux, en 16C5. Il 
mourut en 1675. 

XXII. — Marc- Antoine-Saladin d'Anglure, 
comte d'Estoges et marquis du Bellay, seigneur 
de Gizeux, vendit cette seigneurie à Anne de 
Frezeau, par acte du l*' février 1677, pour 
60,000 livres. 

XXIII. — Anne Frezeau , dame de Gizeux , 
comtesse fie la Roche-Millet, fille d'Isaac Frezeau, 
seigneur de la Frezelière , de Tafl'onneau , 
d'Amaillou, etc., et de Madeleine de Savonnières, 
épousa René de Rouxellé, baron de Sache et de la 
Roche-Millet, fils de René de Rouxellé, baron de 
Sache, et de Marguerite de Montmorency. Elle 
mourut à Gizeux le 7 mars 1705, figée de soixante- 
douze ans. La terre de Gizeux passa à son petit- 
fils, Henri-Anne-René. 

XXIV. — Henri-Anne-René de Rouxellé, chev., 
vendit la terre de Gizeux au suivant, par acte 
du 4 août 1723, moyennant une rente viagère 
de 24,500 livres. 

XXV. — René de Grandhomme, secrétaire du 
roi, seigneur de Gizeux, d'Avrillé, la Cour^Isoré, 
Hommes, etc., mourut en 1741, laissant un fils 
unique, Simon-René. 

XXVL ' Simon-René de Grandhomme, sel- 
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gneur des mômes terres, maître des cérémonies 
de France, mourut en 1767. Il laissa, de son 
mariage avec Marie-Anne de la Motte, une Ûlle 
unique, Marie-An ne-Ronée-Jacqueli ne, qui épousa, 
le 9 mars 1747, Louis-Paul de Brancas. 

XXVII. — Louis-Paul de Brancas, né le 25 mai 
1718, fils de Louis do Brancas, marquis de 
Céreste, et d'Élisabeth-Charlotte-Candide de Bran- 
cas , maréchal des camps et armées du roi « 
gouverneur de Nantes, eut deux enRints : N.» 
prince de Nisaro, et Françoise-Marie-Candide, 
qui mourut en bas âge. Par Iv suite. M"* de 
Brancas donna la terre de Gizeuz à Louis-Ga- 
briel-Marie, marquis de Gontades, en faveur de 
son mariage avec sa filleule, Porrine-Julie Cons- 
tantin do la Lorie. Lieutenant-général, chevalier 
de Saint-Louis et de Saint-Jean do Jérusalem, 
président du Conseil général d'Indre-et-Loire et 
maire de Gizeux, le marquais de Contades mourut 
le 18 juin 1825. 

Maires de Gizeux. — Pierre Mercier, 1790. — 
Vincent Marquis, 1793. — Louis-Gabriel-Marie 
de Conlades-Gizeux, 1800, M décembre 1812, 
décédé en 1825. — Camille- Auguste de Contades- 
Gizeux, 20 juillet 1825. — Louis Sirolleau, 1831. 
-— Cosnard, 18 février 1834. — Denis-Ferdinand 
Tulasne, 1837. — Hippolyle Lcchéne, 1840. — 
Louis-René Laurendeau, 1846. — Pierre Hubé, 
1864. — Ferdinand Tulasne, 13 février 1874. — 
François Léger, 21 janvier 1878. 

Arcb. dT.-et-L., B, 39; C, 337. 603; E, 113, lU, 603; 
Tf, rg, 513, 517; cure dt Gixtux; Biens nationaux.-^ 
Bctancourt, Noms fcodauT, I, 486. — Expilly, Diction, 
dei Gaules et de la France, 111, 609. — Laine, Archives 
de la- nobUise de France, VIII, généal. Brizay. — Mar- 
chcgay. Archives de VAnjou, 33, 38, 44. — Pouillé de 
l'cvt'ché d'Angers (I6i8), p. 63. — Panorama pittores- 
que de la France (Indre-et-Loire), p. 13. — C. Port, 
Diction, historique de Maine-et-Loire, I, 780; II, 69.— 
D. Uoufseau, VI, 2o3:\ XII, 4095, 6982, 7066. — La 
Cbcpnaye-d»B Bois et Baditr, Diction, de la noblesse, 111 
9&2-8.^: X. f92; XVIII, 367. — Moréri, Diction, histon, 
que, l, 89; H, 318, 322; V, 376. — P. Anaelme, Bist. 
généal. de la maison de France, II, 424. — .ta Touraine, 
194. — C. Chevalier, Promenades pittoresques en Tou- 
raine, 442-43. — Bibl. de Tours, manuacrits n" 1265, 
1308, 1424. — Mcm. de la Soc. archéol. de Tour., IV, 
32 ; XI, 300; XX, 231-32. — Bulletin de la même Société 
(1877), p. 118. — A. Jeanne, Géographie (T Indre-et-Loire, 
9g^ 99. — Annuaire- aimanaeh d'Indre-et-Loire (1877), 
p. 102, 103. — Bodifl, Hist. de l'arrondissement de Sau- 
hik;.. — j. Gaérin, Notice historique sur Gizeux et sur 
les communes environnantes. Tours, imp. Mazereau, 1872, 
in-8* de iC6 pages. — L. de la Roque et E. de Barthé- 
lémy, Catalogue des gentilshommes de Touraine, 7. — 
Journal de Maine-et-Loire du 3 février 18V3, La noblesse 
d'Anjou en 1789. 

Olacière (le Heu de la), près deChemilly, 
c"* de Langeais. 

G-lalse (la), rivière.— Glandesa, 1050.— 
Glandesia, xiv* siècle. — Elle forme la limite 
entre les communes du Boulay, de Uonthodonet 
de Saint-Laurent-en-Calioes et se jette dans la 



Brenne, au moulin du Haut-VlUé, oonnnaDe dn 
Boulay. — [Liber de servis, 134. — D. Housseau, 
II, 550. •— Narratio de commend. Tur., 293.) 

G-laiterie (la), f. , c»« de Marcilly -sur- 
Vienne. 

G-laxnenerie (la), f., c" de Sepmos, près 
du bourg. 

G-lancliëre (la), f., c** de Balearaes, prè; 
du ruisseau de Follet. — GaiLchère, 1516. — 
Glanchère, carte de Tétat-major. — Ancien Ûef, 
relevant de la baronnie de la Haye, à foi et hom- 
mage simple et vingt sols d'aides. Le logis sei- 
gneurial était fortifié au xvi* siècle. Bn 1777, ce 
Qef appartenait à César- Victor de Pierres de Pod- 
teuailles, curé de Dierre. — (Ârch. d'I.-et-L., E. 
144. — Rôle des fiefs de Touraine, — D. Hous- 
seau, III, 6039, 6044.) 

G-landains (les), ou le Ghlandin» f., 

c" de Meltray. — Ancien flef. — [Râle des fiefs 
de Touraine.) 

Chlanders. V. Glandier. 

G-laadier (le), f., €■• de Vernou. — Tene^ 
menium de Glanders, 1242. — HereilUtum 
de Glandiers, in parcchia de Vemoto, ri\^ 
siècle. ^ Ancien fief, relevant de l'archevêché df 
Tours, auquel il devait dix sols de service, paya- 
bles le dimanche qui suivait la fôte de saint Mau- 
rice. Le propriétaire de ce fief était tenu d'ac- 
compagner l'archevôquè de Tours lorsqu'il st* 
rendait à Borne. En 1242, il appartenait à Pierre 
de Granders; — vers 1340, à Hugues de Glan- 
ders. Au XIV* siècle, le logis seigneurial était 
fortifié et entouré de fossés. — {Cartulaire df 
l'archevêché de Tours. — Méfn. de la Soc. ar- 
chéol. de Tour., IV, 71.) 

G-landier (le), ou les G-landlers, L, 

c"* de Vouvray. — Glandier, carte do l'éiat- 
major. — Elle fut vendue nationalemenl, le 
29 pluviÔAo an II, sur Pierre-Adrien, comte de 
Passac, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., Biens na- 
tionaux.) 

G-lanâlëre (la), ham., C" de Gbarnizay. 
11 habit. 

Q-landière (la), c» de NeuiIIy-lc-Bri{;non 
V. Glaumière. 

G-landiére (la), f., c** de Saint-Cbristopbe. 
— Glondière, 1737. — Ancien flef, relevant Ui 
la Cuinlèro. — (Arch. d'I.-et-L., Chapitre d< 
Bueil,) 

G-landin (le), c* de Mettray. V. Glan- 
daine» 

G-landinerle (la), f., c** de Ligré, pn» 
du bourg. 

G-lands (les), f., c« de Vllledômain. 

G-lardière (la), ou Olaudiére» f., c** 

de Continvoir. ^ Glardière, carte de Cassini. 
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Olardonnlàre (la), f., e"« de Xhllouse. 
Glardonnière, carte de l'étal-major. 

Olatlnet, ou Qlatinay, nu Q-lati- 
gny, f., c" de Joué. — Glatigny, 1483. — 
(ihisUné, 1640. — Glatiné, carie de Cassini. — 
Aucieo lief, relevant de l'Aumônerie do Sainl- 
Marlin de Tours, à foi et hommage simple et 
cinq sols de service, suivanl un aveu rendu le 
12 février 1483. Au xv« siècle, son étendue étail 
de soixante arpenls. En 1640, il apparlenait à 
Êlie Lehoux. — (Arch. d'I.-el-L., G, 423.) 

Q-laume» ham., c" d'Amblllou, 13 habil. 

— La Glaume, carie de l'ôtat-major. — La 
Glannie, carte de Cassini. 

G-latuneau (Jehan), né à Nouans, le 
21 décembre 1617, entra dans les ordres et eut 
une scmi- prébende dans Téglise de Moutier- 
Moyen, à Bourges. En 1562, il se fit protestant el 
88 retira à Genève. Il est auteur d'un journal 
dans lequel on trouve quelques faits qui concer- 
nent la Touraine. Ce journal a été publié à Bour- 
ges, en 1968. — {Bulletin de la Soc. archéoL de 
Tour., t. in, 346.) 

d-lauxueaux (les), ou G-launaux, 

bam., c** de Chaumussay, 13 habit. — Glon- 
neaux, 1780. — Glomeaux, carte de Cassiui. — 
Il dépendail autrefois de la paroisse d'Élableaux. 

— (Arch. d'I.-€t-L.,E, 103.) 

G-lauxnettrie (la), c" de Saint-Senocb. 
V. Glomeltrie. 

G-lauxnière (la Petite-), f., c" d'Abilly. — 
Glaumièrc, carie de Cassini. — En 1793, les b«A- 
ijmenls étaient en ruines. Cette propriété fut 
vendue oationalement sur Pierre Gilbert de Voi- 
sins, émigré. — (Arch. d*I.-et-L., Biens naiio- 
naux.) 

Q-laumière (la), f., c" de Neuilly-le-Bri- 
gnoD. — Glaudière, ou la Borde, xv« siècle. — 
Ancien fief, relevant de la Guerche, à foi el hoiu 
mage plaîn. En 1793, il fut vendu nationalemenl 
sur Pierre Gilbert des Voisins, émigré. — (Arch. 
d'I.-el-L., Biens nationaux. — D. Housscau, 
XII, 5829, 6018. — Rôle des fiefs de Touraine. 
— Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de la 
Guerche.) 

Ghlexneterie (la), c" de Saint-Senoch. V. 
Glomeitrie, 

G-lenardiôre (la), f., c»« de Sorigny. 

Olenetterle (la), c* de Saint-Senoch. V. 
Glomeitrie. 

G-lèterie (la), f., c"de Luzé. — Guetterie, 
carte de Cassini. 

aiéterie (la), f., c" de Rilly. 

G-literie» c" de Saint-Senoch. V. Glomei- 
trie. 

Q-loisièrd (la), f., c** de Neuillô-le-Uerre. 



— Ancien fief, relevant de l'abbaye de Fontaines* 
les-Blanches, à foi et hommage simple et seize 
deniers tournois de service annuel. Malhurin 
Morillon, écuyer de la cuisine du roi, rendit 
aveu, le 16 octobre 1556, pour ce fief, qui lui était 
échu, par hérilage, de Renée Cousture, sa mère, 
et de Jehan Cousture, son oncle. — (Rôle des 
fiefs de Touraine. — Arch. d'I.-el-L^ E, 38; 
titres de Fontaines-les^Blanches.) 

G-loxnenerie (la), vil., c"* de Sepmes, 19 
habitants. 

G-Ioxnettrie (la), ham., c" de Saint-Se- 
noch, 11 habit. —Glitterie, UC2. — Glenelterie, 
GUmelterie, ou Glaumettrie, 1600. — Olomet- 
terie, cartes de Cassini el de l'étal-major. — Il 
relevait censivement du fief du Plessis-Savary. — 
(Arch. d'I.-€t-L., C, 602. — Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, titres de Notre-Dame de Loches.) 

G-londiëre (la), c*« de Saint-Christophe. 
V. Glandière. 

Qlondière (la), c** do Villeboarg. V. 
Glandière. 

Qlonneaax (les), c"* de Chaumussay. V. 
Glaum^eaux. 

G-loriette (la), f., c" de Luynes. 

Ghloriette f., c* de Saint- Aubin, près du 
bourg. 

Q-loriette (prés de la), près Tours. — Glo- 
riet, XII" siècle. — Ces prés furent donnés à la 
collégiale de Saint-Martin de Tours, vers 1170, 
par le roi d'Angleterre. Par la suite, ils consti- 
tuèrent un fief relevant du château de Montbazon, 
à foi el hommage simple et un éperon d'or à 
muance de seigneur. En 1558, leur étendue était de 
sept arpents.— En 1434, ce fief appartenait à Jamet 
Chamblais; — en 1506, à Denise Le Boucher, 
veuve Briçonnol. — (D. Housseau, XIIL — Bibl. 
de Tours, fonds Salmon, titres de Saint^Mar- 
tin.) 

G-lorieuse (la), f., c" de Sainl-Averlin. — 
Closerie Glorieux, 1453, 1723. — Elle relevait 
censivement du fief de Bréchenay et appartenait à 
Jean de Préaux, qui la donna à rente, le 9 juin 
1453, à Raoul Glorieux et à sa femme. Plus tard, 
elle fut possédée par N. Feau, docteur en méde- 
cine, puis par le prieuré de Saint-Côme. — 
(Arch, d'I.-cl-L., titres de Sainl-Côme; 0, 517.) 

G-lOtière (la), ham., C" d'Ambillou, 13 ha* 
bitants. 

Q-oard (le lieu de), C* de Mazlères, près du 
bourg. 

Q-Obellevilles (les Basses-), f., c"* de 
Semblançay. — Basses-Gobellevilles, carte de 
rétat-major. 

Gk>binière (la), f., c** de Saint-Oyr-sur- 

Loire. — Les Gobinières, ou les Maisons-Blan- 

I ches, ou les Gtnetrières, xvi«, xvii* et xtxu* siè- 
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des. — Bile relevait censivement de l'abbaye de 
MarzDoutier et de ChaumoDt, suivant des décla- 
rations féodales rendues, le 12 avril 1604, par 
Jean Benard; en 1629, par la veuve Falaiseau ; 
le 9 février 1703; le 18 juillet 1786, par François 
Vict, trésorier de France à Tours. Le nom de Ge- 
netrières était également donné à la propriété de 
la Grandç-Cour, située dans la même paroisse. 
— (Arch. d'I.-el-L., terrier de Saint-Cyr; ab- 
baye de Marmoutier, mense séparée; G, 393, 
394.) 

G-obletterie (la), f., c" d'Azay-sur-Cher. 

Godardy f., c"* de Faye-la- Vineuse. 

Gk>daz*d (la fosse), près des Loges, c"* de 
Tauxigny. 

Godard (le), f., c* de Thilouze. 

Godarderie (la), f., c»* de Marray. — 
Gaudardrie, cartes de Gasslni et de Tétat-major. 

Godarderie (la), f., c"* de Vernou. 

Godardière (la), f., c>*de Neuillé-Pont- 
Pierre. — Godardière, carte de l'état-major. — 
Près de là est une fontaine portant le môme nom. 

Godardiôres (les), f., c-« de Restigné. 

Godeau (ile). V. Jacques fiU Saint-). 

Godeau (Jean), fut nommé maire do Tours 
en 1474, en remplacement de Jean Gaudin. Il eut 
pour successeur, en 1476, Jehan Lopin. ^ (GhaU 
mel, Hist, des maires de Tours (manuscrit), 
p. 88. — Lambron de Lignim, Armoriai des 
maires de Tours,) 

Godeau d'Bntraigues (Alexandre- 
Plerre-Amédée), né le 6 juillet 1786, était fils de 
Jean-Baptiste-Alexandre Godeau d'Entralgues, 
conseiller au Parlement de Dijon, et d'Alexan- 
drine-Philippine-Sophie-Adélaîde de Nesdes. Son 
aïeul, Toussaint - Pierre Godeau, sieur de la 
Douve, était greffier du grenier à sel de Neuvy. Il 
fut nommé préfet d'Indre-et-Loire le 2 août 1830 
et remplit ces fonctions pendant seize ans. Ad- 
mis à la retraite à la fin de l'année 1846, il mou- 
rut dix ans après. Il était officier de la Légion 
d'honneur. — {Recueil des actes administratifs 
(1880), p. 201. — Bibl. de Tours, manuscrits 
n" 1440, 1447. — Journal d'Indre-etr Loire du 
6 août 1830). 

Godeaux (les), ham., c* de Monthodon» 
13 habit. 

Godeberts (les), c" de Pouzay. V. Gau- 
deberts. 

Godeftoy (la), f., c»* de Salnte-Catherine- 
de-Fierbois. — Godefroi, carte de l'état-major. ' 

GodeA^y (Joseph -Claude), docteur en 
médecine, chevalier de la Légion d'honueur, 
chirurgien -major du 4* régiment de sapeurs 
(1809), a publié un Essai sur le tétanos trau- 
matique. Cet ouvrage est dédié au baron Heur- 



teloup. — (Blbl. de Tours, manuscrit n« 1440. — 
Annales de la Société d'agriculture d'Indre-et- 
Loire (1809), p. 76. 77.) 

Goneillères (le lien des), près des Lieu- 
bardières, c" de Vi Haines. 

GKodelinëre (l'aîreau de la), paroisse de 
Parçay-Meslay. — Il est cité dans une charte de 
l'abbaye de Marmoulier, de 1277. — (Arch. d'I.- 
et-L., charte de Marmoutler.} 

Godenaudrle (la), f., c** de Dolas. — 
Godenatuierie, carte de Gassini. 

Godenet (le lieu de), paroisse d'Athée. — 
En 1611, il dépendait du Chapitre de Saint- 
Martin de Tours. — (Arch. d'I.-et-L., tHres de 
Saint-Martin,) 

Goderean (Martin), prêtre, né à Noizay, 
vers 1686, d'une paovre famille de cultivateurs, 
fut instruit par un ecclésiastique de Tours, qui 
avait remarqué ses heureuses dispositions pour 
l'étude. Ordonné prêtre, il entra dans les Missions 
étrangères et fut envoyé en Perse. A son retour 
en France, nommé chanoine de la collégiale 
d'Amboise, il remplit plus tard les fonctions 
d'interprète du roi pour les langues orientales* 
Il mourut à Paris en 1760. On a de lui une Orai- 
son funèbre du grand Dauphin, publiée à Paris 
en 1712. — (Chalmel, Hist, de Tour., IV, 215.) 

Gk>derle (la), c* de Sorigny. V. Gaude- 
ries. 

Godet (le), ham., c"* du Louroux, 15 habit. 

Godet (le lieu du), c" de Saint-Flovier, 
près du bourg. 

Gk>det8 (les), ou OaudetB, f., c*« dfi 

Barrou. 

Godetterie (la), c** de la Celle-Guenand. 
V. Gaudetterie. 

Godetterie (la), Gaudetterie, ou 

Godetière, c"* de Monnaie. — Ancien fief. 
Il est cité dans un acte de 1613. — (Arch. d'I.-et- 
L., abbaye de Marmoutier. — Rôle des fiefs de 
Touraine,) 

Godetterie (le lieu de la), c"* de Mon- 
tbodon. — Il relevait censivement de la ch&tel- 
lenio de la Ferrière, suivant une déclaration féo- 
dale du 3 mai 1765. — (Archives du chAieau de 
la Ferrière.) 

Godfrairle (la), f., c** de ChemiUé-sur- 
Dême. 

Gk>dier (le), c** de Braye-sur-MauIne. V. 
Gaudier. 

Godière (la), f., c** de Marcé-sur-Esves. 

Godiëre (la), f., c" de Paulmy. — Gau- 
dière, carte de Gassini. 

Godin (la fontaine), près de la ferme appe 
-lée Fontaine-Qodin, c** de Benaia. 
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Oodln (le), f., c" de Neuil. — OodUn, 
cartes de Gassini et do Tétat-major. 

Ck>dinaiB (les), f., c- de Luzé. — Godins, 
1672. — Gadins, 1793. — Godins, carte de l'ôlal- 
major. — Godinels, carte de Gassini, — Elle re- 
levait du flef de Fraoe-Palais, suivant une décla- 
ration faite, le 6 août 1672, par Louis de Bernabé. 
Elle fut vendue nationalement, en 1793, sur N. 
Pocquet de Livonniôre, émigré. — (Arch. d'I.-et- 
L., E, 156; Biens naiional^x.) 

Godlneau (île), dans la Loire, c'* de Fon- 
délies et de Saint-Genoupb. 

GkMlineaux (les), c" de Bourgueil. V. 
Ouche-deS'GodineatuD, 

GkKUnière (U), c- deBueiL V. Gaudi- 
nière, 

Gtodlnière (la), c" de Lignières. V. Gau- 
dinière. 

GK>dinlôre (la), f., c»* de Maillé-Lailler. — 
Gatuiinière, carte de Gassini. 

GKKlinière (le lieu de la), près des Bril- 
lons, c** de Marcilly-sur- Vienne. 

Gk>dliiière (la), ou les Gtodiniëres, 

f., c" de Mosnes. — ThomeauX'Qodinière, 
1677. — Gaudinière, carte de Gassini. — Ancien 
lîef, relevant du château d'Amboise. En 1677, il 
appartenait à François Nau. — {RâU des fiefs de 
• Touraine, — Arch. d'I.-et-L., G, 555; E, 342.) 

GkHlinière (fontaine de la], près de la Go- 
dîniôre, c"* de Mosnes. 

Gtodinière (la), f., c- de Villeperdue. — 
Gaudinière, carte de Gassini. 

Oodinières (les), c- de Mosnes. V. Godi- 
nitrt, 

Godinières (les), c^ de Saint-Laurent- 
de-Lin. V. Gaudiniires. 

Gk>dins (le lieu des), ou la Perruche» 

c" de Fondettes. — Il relevait censivement du 
fief de Gharcenay (1696). — (Arch. d'L-et-L., 
fief de Chareenay.) 

GkMUns (les), c" de Luzé. -^ V. Godinais. 

CkxUns (les), f., c>* de Maillé-Lailler. 

QodiOt, c** de Barrou. Y. Gaudiot. 

Gk>don, ou Q-audon (Silvain), né à Mé- 
zières-«n-Brenne , vers 1625, fut chanoine de 
l'église de Aouen. Il mourut à Paris en 1699. Il a 
donné une traduction des lettres d'Auger-Gisleu 
de Busbech, ambassadeur de l'empereur Ferdi- 
nand II, près du sultan Soliman II (Paris, 1649, 
in-8«). — (Cbalmel, HUt. de Tour., IV, 215-16.) 

Qoeslerie (la), paroisse de Saint-Benoit. 
V. Gouelerie. 

(le bois), paroiaae d'Athée. ^ En 



1263, il appartezuit à Jean de la Brosse. — (Ar- 
chives nationales, J, 726.) 

Gtogant (le clos), près de l'Artivière, c"' de 
Vallères. 

Gk>gard (Geoffroy), docteur régent de TUni- 
versité d'Angers, chanoine de ce diocèse (1372- 
89), fut ensuite doyen de l'église de Tours (1396). 

— (P. Rangeard, Hist, de l'Université d'Angers, 
I, 373. — GaUia christiana, XIV, 149.) 

GhoglUy f., c"' de Sainte-Radégonde. — Oo- 
guelu, 1737. — Elle relovait censivement de 
Tabbaye de Marmoutier. — (Arch. d*I.-et-L., ab- 
baye de Marmoutier, sommier des rentes.) 

Gk>gonniôre (la), c* de Dierre. V. Gon- 
gonnière. 

Gogué» ou G-auguet, vil., c* de Beau- 
mont-en-Véron, 23 habit. 

GoguelUy c* de Sainte-Radégonde. V. Go- 
glu, 

Goguenne, ou Gaugaine, vil., c** de 
Noizay, 37 habit. — Gaugaine, carte 4fi l'état- 
major. 

Goguerie (la), ham., c"* do Charentillyi 
23 habit. — Ancien ilef, relevant du château de 
Tours. Le château, bâti vers 1659, par Gharles 
Cher bon nier, ancien échevin de Tours, fut re- 
construit vers 1773. Ce domaine appartenait, en 
1557, à Robin Pichepain, maire de Tours; — en 
1572, k Adam de Longuemort, valet de chambre 
du roi; — en 1604, à Thomas Bonneau, seigneur 
du Garsois, maire de Tours; — en 1659, à Charles 
Cherbonnier; — en 1677, à N. Goudreau; — vers 
1700, à Marie-Marguerite Quentin du Vau; — en 
1750, à N. le Boucher de Saint-Sauveur, lieute- 
nant particulier des eaux et forêts de Tours, qui 
le vendit, en 1766, à Claude le Bas du Plessis, 
chev., ancien garde des rôles et offices de France. 
Marie- Angélique d'Amboise, veuve de ce dernier, 
mourut à la Goguerie le 17 septembre 1785. 
Claude lo Bas du Plessis vendit la Goguerie, 
par acte du 17 janvier 1787, a Marie-Louise-Adé- 
laïde-JacquettedeRobien, chanoinesse-comtesse de 
l'Argentière. Ce flef passa ensuite à N. do Riquetti 
de Mirabeau, sur lequel il fut vendu nationale- 
ment le 5 germinal an II. — (Bétancourt, Noms 
féodaux, I, 139. — Arch. d'I.-et-L., C, 639; G, 
398; titres de Charentilly ; Biens nationaux. 

— Registres d'état civil de Charentilly et de Met- 
tray. — Chalmel, Hist. des maires de Tours 
(manuscrit), p. 117, 129. — Biblioth. de Tours, 
n- 4783. — Râle des fiefs de Touraine.) 

Gollier (Louis -Jérôme), n'est pas origi- 
naire du département d*Ille-et-Vilaine, comme le 
dit Larousse dans son Dictionnaire, ni de Rou- 
ziers, comme le prétendent d'autres ouvrages. Il est 
DÔ à Semblançay, eu Touraine, au mois de février 
1746. Voici, du reste, le texte de son acte de bap- 
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téme, extrait des registres de la paroisse de Sem- 
blançay : 

a Le 27 février 174G, a été par nous, curé sous- 
« signé, baplizti Louis-Hyerôiue, fils de M* Louis 
a Gohior, praticien, et de Anne Moreau, sa légi- 
tt time épouse. A été son parrain, M* Louis-Hye- 
a rôme Delanoye, vicaire de cette paroisse, avec 
« la permission de monsieur Dampicrre, vicaire- 
« général, en date du 27 février, signé Dampiorre, 
« vicairo-général; la marraine, damoiselie Mar- 
« guérite Petit, qui ont signé avec nous et le père 
« de l'enfant. Signé : M. Petit, Delanoye, Go- 
« HIER, Houille, curé. » 

Gobier fit ses études au collège do Tours, tenu 
par les Jésuites. Avocat à Rennes, à l'époque de 
la suppression des parlements, il fut nommé 
membre de la cour supérieure de Bretagne (1789), 
puis député à l'Assemblée législative (1791). Le 
15 août 1792, il lut un rapport, à la suite duquel 
fut prononcée la déchéance de Louis XVI. Il fit 
un autre rapport, le 16 septembre de la môme 
ann^e, sur les papiers découverts au Tuileries 
après la journée du 10 août. Successivement se- 
crétaire-général du ministère de la justice en 
1793, président du tribunal. révolutionnaire eu 
l'an IV, puis du tribunal criminel et du tribunal 
< de cassation, il fut élu membre du Directoire, le 
18 juin 1799, en remplacement de Treilhard. Il 
se montra favorable au retour d^ émigrés et fut 
un dus plus énergiques défenseurs des libertés de 
la presse. A' la suite du 18 brumaire, il vécut 
pendant quelque temps dans la retraite, à Eau- 
bonne. Sous l'Empire, 11 remplit les fonctions de 
commissaire-général en Hollande. II mourut le 
29 mai I84IO. Il avait composé lui-même l'épi- 
taphe qui devait être placée sur sa tombe : 

Tendre épouse, parents, amis, fille chérie. 
Vous tous à qui je dois le bonheur de ma vie. 
Autour de ces cyprès voyez croître les fleurs. 
Jetez sur mon tombeau quelques feuilles de rose. 
Garde^^jous d'arroser ma cendre de vos pleurs. 
Mon ombre en gémirait. Libre enfin, je repose, 

Gobier a publié les ouvrages suivants : Le coU' 
ronncment d'un roi (pièce de théâtre), composée 
à l'occasion de ravènemcnt de Louis XVI (1776); 
elle a été réimprimée en 1825. — Mémoire pour 
le tiers-état de Bretagne, 1789, ln-8' de 185 pages, 
— Mémoire au roi, remis aux ministres le 
5 avril 1789, in-8* de 3 pages. — Mémoires de 
Louis-Jérôme Gohier, Paris, Bossange, 1824, 
2 vol. in-8*. — Le procès intenté par la famille 
La Chalotais au journal VÈloile, Paris, Laclie- 
vardiôre, 1825, iu-8* de .40 pages. — Eu 1794, il 
refit le dénouement d^une tragédie de Voltaire, 
la Mort de César. On a aussi do lui un certain 
nombre de plaidoyers» 

Notice iur L.-J. Gohier, Paris, 1830, in-8«. — Bibl. 
de Toan, manaicrit n* 1441. — Laroaste, Grand diction, 
univertel du xut* 9iècle, Vill, 1350. — Registres d'éUt 
oml de Semblençey. — Arnault, Jay et Jouy, Biographie 



' des eontemporaint. — Le Bu, Diction, eneifeU^édxque 
de la France — Rabbe, Biographie portative det com- 
temporains. — Qaérard, La France littéraire, UI, 3yS. 

- Didot, Biographie générale, XXI, 76-82. — Le Mont- 
teur universel. — L. Grégoire, ûieticn. enqfclopédtçw, 
869. 

Q-oilandière (aître de la), ou les. Gk>a- 
baux, paroisse do Saint-Cyr. — Il est eitH 
dans un acte de 1551. — (Areh. d'I.-et-l., ab- 
baye de Marmoulier.) 

G-oini (le bois de), paroisse de Sonzay. — Il 
est cité dans une charte de l'abbaye de Noyers, 
de 1117. — {Cartulaire de Noyers.) 

Ghoizerie (la), vil., c" de Clerc, 18 habit. 

— Gotiaiserie, carte de Gassinl. 

Gtolanclière (la), f., c- de NouzlUy. - 

Golanchère, carte de Télat-major. 

Golettrie (la), f., c" d'Aïay-sur-Char, prt-ï 
du Cher. — Foleltrie, carte de Cassini. 

Qolixxiôres (le lieu des), c" de Louans, 
près du chemin de la Séguinière à la Croix. 

Oombarderie (la), f., c- do Dmyea. 

Oombaudière (la), c" do Saini-Baulcî ' 
V. Coubaudière. 

Gtomxnerelles (les), f., c" de Bourgueii. 

Gtoxnolidum, m vicaria Subnasse (vlf^nc- 
rie de Saunay, in pago Turonico). — Il est ciic 
dans une charte de labbaye de Cormery, de 8ôl. 
On ne trouve, aujourd'hui, dans la commune de 
Saunay ni dans les environs, aucun nom de lieu 
répondant à celui de G omolidum. ^{Cartulaire 
de Cormery, '69. — D. Housseau, l, 74.) 

Gonard, c* de Chemillô-sur-Iodrois. V. 
Gouard. 

Gonaudière (la), f., c" du Louroui. 

Gx>ndia8 (bois des), près de la Perauderie, 
c^'^le Parçay-Meslay. 

Gtondonniëre (la), f., c-» de Panzoult. — 
En 1557, Marie Brosset, femme de Jean Sapin, 
était qualifiée de dame de la Gondonnière. — 
{Mémoires de Condé, I.) 

Gondonnière (la), vil., c- de Sepmt^. 

près de la Manse, 21 habit. — Gondonnièrt. 
carte de l'état-major. 

Gk>ndron (lie), dans le Cher, c*« de Vè- 

relz. 

Goncfonnière (la), f., c" de Dierre. — 

Gogonnière, 1779. >- Ancien fief. Bd 1665. i! 
appartenait à Louis-Prançois Jouslia; — en 1764. 
à François et à iean Jouslia. — (Bâte de* fiefs 
de Touraine. — Arch. d'I.-et-L., fief de la secre- 
terie de Saint- Julien.) 

Gongonniére (étang de la), c"* de Dterre. 

~ Gongonnière, carte de J'état-major. 

Gongvdniàra (la), f., c* de Loa«Ht. 
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Gonnelle (le lieu fie la}« près de Malessart, 
e" du Grand-Pressigny. — Il a fait partie de 
l'ancienne paroisse d'Étableaux. 

Gonnerie (la), f., c"" de la Cuile-Sainl- 
Avenl. 

Gonniclion (le lieu de), c"* de Courcouo 
près du chemin de Gourcoué à Verneuil. 

Gtonsardiôres ( les), f., c**' de Marigny. 

Gontllier, évoque de Tours. V. Goniran, 

GkMitierreries (les), f., c* de Gbouzé- 
sur-Loire. 

Gk>ntran, ou Gonthler, premier du 

nom, évéque de Tours, succéda à saint Baud, en 
652, d'après Chalmel, en Si 4, d'nprùs Maan. Prô> 
cédemment, 11 était abbé de Saint-Venant. Il 
mourut en SS5 (en 557, d'après Marteau). Il fut 
remplacé par Euphrône. — (Chalmel, HxBt, de 
Tour.,1, 132; III, 445. — Marteau, L« paradis 
délicieux de la Touraine, 11^ 92. — D. Uousseau, 
XV, 46. — Greg. Tur. fiist. Franc, lib. X, — 
Almanach de Touraine, 1774. — Maan, S. et 
fnetrop. eccleêia Turonenêis, 37. — GaUia 
christiatia, II, 241. — Mém, de la Soc. archéol, 
de Tour., IX, 332.) 

Oontran, deuxième du nom, évoque de 
Tours, suceéda à Ibbon en 724 (on 727, d'après 
Maan). Il eontirma les privilôi^cs de Saint-Martin, 
dont il avait été abbé. Il mourut en 732 (en 742, 
d'après Maan) et fut remplacé par Didou. — (Mar- 
teau, Le paradis délicieux de la Touraine, II, 
91. — Ghalmel, Hist. de Tour., l, 214; III, 447. 

— Maan, S. et metrop. ecclesia Turotiensis, 48. 

— Mém. de la Soc, archéol. de Tour., IX, 332. 

— D. Uousseau, XV, 72. — Gallia christiajia, 
XIV.) 

Oopillàre (la), c** de Ballan. V. Goupil- 
1ère. 

Ghoret, f., c" de Sorigny. — Le Goret, 
("artes de Cassini et de l'élat-major. 

Qorgonaut, c-* de Rivarennes. V. Gour- 
donnerie, 

Gk>rgoilill8 (Sanclus). V. Gourgon 
'SairU-J. 

OorgOBSeàu (le lieu de), près de la Ceuille- 
Boutet, c*".de Saint-MIchel-sur- Loire. 

Gk>l*01iellerie (le lieu de la), paroisse 
JRsvres. — Il devait une rente à l'abbaye de 
Cormery (1741). — (Arch, d'I.-ef-L., Liève des 
flèches de Vabbaye de Cormery.) 

G-oriniére (le lieu do la), c" de Luzé. — 
Il rt'levait du fief do Franc-Palais, — (Arch. d'I.. 
et-L, E, 156.) 

Qorion» ou Goribnides (Josopb-Beu), 

•l'origine juive, serait né en Touraine, d'après 
Scaliger ot Papyre Masson. Mais on n'est pas 
d'accord sur Tépoque à laquelle il a vécu. Plu- 



sieurs autaura disent qu'il Tivait au vu* siècle, 
tandis que d'autres prétendent qu'il est du ix*. 
On a de lui une Histoire des Juifs, publiée en 
hébreu, à Constantinople, en 1520, et qui a eu 
plusieurs éditions. La dernière est de 1707. Cet 
ouvrage est rempli d^anachronismes. Il a été tra- 
duit en allemand (1546, 1661, 1613) et en fran- 
çais {noo). ^ (Almanach de Touraine 1777. 

— De Kossi, Disionnario slorico degliantori 
Ebrei,-^ Chalmel, Hist. de Tour., IV, 216-17. 

— "Wolflus, BibL Hebrxa, I. — Larousse, Grand 
diction, historique du xix* siècle, VIII, 1377. — 
Biographie universelle, XXI, 298.) 

Gk>mèclie6 (le lieu des), près de la Lan> 
drie, c" de Bossôe. 

Qomlère (bois de la), c** de la Roche- 

Clermault. 

Goron (le bois), c"* de Gravant. 
Goronnerle (la), f., c*« dp Cléré. — Go- 

ronnerie, carte de l'état-major. 

Goronniëres (les), vil., c** de Cléré, 25 
habit. — Goronnières, carie de l'élat-major. 

Gorourdiëx^ (la), f., c** d'Antogny. 

Gosleni (molendinus), paroisso de la 
Roche-CIermauIt. — Vers 1128, Aimery, sur- 
nommé Boslard, donna ce moulin à l'abbaye de 
Noyers. — {Carlulaire de Noyers, 463.) 

Qosselin» seigneur de Ponlaine-Milon, fut 
nommé sénéchal de Touraine on 1 158. Il eut pour 
successeur Guy des Moulins, en 1 164. — (Chal- 
mel, Hist. de Tour,, III, 330. — Recueil des his- 
toriens des Gaules, XVI, 98.) 

Gotterie (la), f., c** de Bléré. — Ancienne 
propriété de l'hôpital de Bléré. — (Arch. d'I.-el- 
L., Biens nationaux.) 

Gouard (les Grand el Petit-), f., c" de 
Chemillé-sur-Indrois. — Gonard, carte de 
Gayard. — Anciennes propriétés des Chartreux du 
Liget, sur lesquels elles furent vendues nationa- 
lement, en 1791, pour 9025 livres. .— (Arch. d'I.- 
et-L., Biens nationaux.) 

Gouarderle (la), t., c** de Saint-Senoch. 

Gouarderle (étang de la), c** de Saint- 
Senoch. 

Gouairie (la), ham., c>* de Bossay, 15 ha- 
bitants. , 

Gouaudières (les), f., paroisse de Saint- 
Paterne. — Ancien Uef. En 1418, il appartenait à 
Jean Helyot. — (Arch. d'I.-el-L., prévôté d'Oë.) 

Gouault (le moulin), paroisse de Nouzilly. 

— En 1528, il appartenait à Philibert Bault, sei- 
gneur de Charentais. —(Arch. d'I.-et-L., titres 
de la Roche.) 

Goubardière (la), f., c"* de Druyes. 

Goubardiôre (la lieu de la), c» de RiUé. 

28 
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— Vera 156S, il appartenait à Gervais Tulasne. 

— (Arch. d'I.-el-L., B, 26.) 

GoubardS (bois des), c* de Bourgueil. 

Goubaux (les), C* de Saint-Gyr-sur-Loire. 
V. Goilaudière. 

Ooubeau de laSilennerie (Jacques- 

Prançois), né à Loches vers t772, reçu avocat eu 
1805, procureur impérial à Geva, département de 
Montenotte, puis juge à la cour d'appel de Flo- 
rence, président de la cour criminelle de l'Om- 
bronne, conseiller à la cour impériale de Paris 
(1810), président du tribunal civil do Marennes 
(1819). Il a publié les ouvrages suivants : De la 
calomnie, Poitiers, 1817, ln-8" de 4« pages. — 
Traité sur les sticcessionSf Florence, 1819. — 
Histoire abrégée des Jésuites, Paris, Delaunay, 
1819, 2 vol. in-^*, — Dissertation sur les huîtres 
vertes de Marennes, Rochefort, imp. Goulard, 
1821, ln-8*. — Traité des exceptions en matière 
de procédure civile, Paris, Bavoux, 1823, in-8*. 

— Traité général de Varlntrage en matière 
civile et commerciale, Paris, Renard, 1827, 2 vol. 
in-8«. — (Bibl de Tours, manuscrit n* 1441. — 
Quérard, La France littéraire, III, 417. — La- 
rousse, Grand diction, historique du xiz* siècle, 
VIII, 1386.) 

Goubec (moulin), c" de Nolzay. V. Oou- 
bert, 

Ooubernière (la), ham., c** de la Gelle- 
Guenand, 14 habit. 

G-OUbert (le moulin), sur la Gisse, c"' de 
Nolzay. — Molendinus de Goubec, 1206. — 
Goubert, carte l'état-major. — Gouberte, carte de 
Cassini. — Il relevait du fief de Maulaville. En 
1206, Maurice Raimbaud en donna la moitié à 
l'abbaye de Villeloin. En 1595, il appartenait à 
Jeanne de Verclo, dame de Noizay. — (D. Hous- 
4eau, Xm, 10890. — Bibl. de Tours, fonds Sal- 
mon, titres de Villeloin.) 

Goubinerie (la), r., c** d'Athée. 

Goubins (les), f., C* de Monts. 

Goudafrô» f., paroisse de Joué. Y. Ga- 
dafré, 

Goudardière (la), f., c" de Neuillé- 
Pont-Pierre. — Ancienne propriété du poôte Ra- 
can et de la .famille Le Pellerin de Gauvllle. — 
{Journal d'Indre-^^Loire du 21 septembre 
1879:) 

Goubauderie (la), f., c-* de Saint-Sym- 
phorien. 

Gouelande» vll., c*" de Thllouse, près du 
ruisseau de Pont- Thibault, 27 habit, — Goue- 
lande, carte de l'élal-major. 

Goulerie (la), f., c** de Saint-Benoit. ~ 
Goeslerie, Gascongne, Gascognerie, ou Naudi- 
nière, xv* et xvii* siècles. — Ancien fief, pro- 
priété du prieuré de Pommiers-Aigres. Los bAti- 



ments furent reconstruits en 1496. — (Arch. d'I.- 
et-L., titres de Pommiers-Aigres,) 

Goueterie (la), f., c** de Cléré. 

Gouetière (la), f., c" de Saint-Ghristopbe. 

— Gouetière, carie de l'état-major. 

Gouey de la Besnardiôre. v. Bes- 

nardière. 

Gouffler (Almery), seigoeur de Bonnivel, 
gouverneur de Touralne après Guillaume d'Àvao- 
gour (1450), était fils de Jean Gou£Qer, chev., et 
de Jeanne d'Âloigny. Il eut pour successeur, au 
gouvernement de Touraine, Antoine d'Aubusson 
(1451). — (Waroquier, Tablettes généalogiques, 
III. — Beauchel-Filleau, Diction, des familles 
de Vancien Poitou, II, 163. — Moréri, Diction, 
historique, lU.) 

Gouffier (Guillaume), chev., seigneur de 
Boissy, do Champigny-le-Sec et de Sonnay, baron 
de Roannez, bailli-gouveriTeur de Touralne et de 
Languedoc, mourut à Amboise le 23 mai 1493, et 
fut inhumé dans l'église des Cordeliers de cette 
ville. Il était fils d'Aimery Gouffier. En premières 
noces, il avait épousé Louise d 'Amboise, et, en 
secondes noces, Philippe de Montmorency, veuve 
de Charles de Meluu, grand-mai tre de France. De 
son premier mariage il eut, entre autres enfants, 
Madeleine, qui fut mariée, le 16 mai 1481, à René 
le Roy, seigneur de Ghavigny. Du second ma- 
riage naquirent huit enfants, entre autres, Adrien, 
cardinal, évôquo de Goutances. — (P. Anselme, 
Hist. généal. de la maison de France, Y, 605. 

— Beauchet-Filleau, Diction. ^ des familles de 
l'ancien Poitou, II, 163. — Étrennes à la no- 
blesse, IV, 167.) 

Goulfiler (Adrien), cardinal, évéque de 
Goutances, grand-aumônier de France, ministre 
d'État, légal du Saint-Siège, fut nommé abbé de 
Bourgueil en 1481 et administra ce mon«astère 
pendant trente-trois ans. Il donna sa dômissioD 
en 1513. Décédé le 24 juillet 1523, il eut sa sé- 
pulture dans l'église de Bourgueil, à l'entrée de 
la chapelle de la Vierge. — (Bibl. de Tours, ma- 
nuscrit n* 1494. — P. Anselme, HisL généal. de 
la maison de France, IV, 608; VIII, 2S2, — La 
Chesnaye-des-Bois et Badier, Diction, de la tio- 
blesse, IX, 489. — Beauchet-Filleau, Diction, des 
familles de Vancien Poitou, II, 163.) 

Gouffier (Artus), duc de Roannez, seigneur 
de Boissy, de Maulévrler et de Bonnlvet, grand- 
mailre de France, fut nommé capitaine-gouver- 
neur de Chinon le 15 juin 1514 et mourut an mal 
1519. Il était (ils de Guillaume GoulIIer, baron de 
Roannez, et de Philippe do Montmorency. ~ (P. 
Anselme, Hist. généal. de la maison de France, 
VIII, 384, 505. — Beaucbet-Fllleau, Diction, des 
familles de Vancien Poitou, II, 163-04.) 

Gouffier (Qaude), fils du précédent, duc 
de Roannez, marquis de Boissy, comte de Mau- 
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lévrier et de Caravaa, seigneur d'Oyron, grand- 1 
écuyer de France, fut nommé capitaine-gouver- 
neur de Chinon le 3 novembre 1619, eu rempla- 
C4;mei]t de son père, décédé. — (P. Anselme, 
Hist. généaL de la maison de France, VIII. — 
Beauchel-Filleau, Diction, des familles de Van- 
cien Poitou, II, 164. — Arch. d'I.-et-L., 6a- 
ronnie de Chinon,) 

Oouifier (Artus), troisième fils du précé- 
dent, comte de Caravas et de Passavant, né le 
11 novembre 1556, eut, le 22 décembre 1507, la 
charge de gouverneur de Chinon, bien qu'il ne 
fût âgé que de douze ans. Il n'eut pas d'enfants 
de son mariage avec Catherine de Mars, fille de 
ilathurin de Mars, seigneur de Sa in te- Agathe, et 
de Perronnelle de Cambou. — (Beauchet-Filleau, 
Diction, des familles de Vancien Poitou, II, 
184. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de 
Chinon.) 

Gk>uffier (Louis), abbé de Cormery, en 
1627, donna sa démission en 1630, en faveur de 
Armand-Jean du Plcssis, cardinal de Richelieu. 
Il était fils de Louis Gouffler, duc de Roannez, 
gouverneur de Poitiers, et d'ÉIéonore de Lor- 
raine. — {Cartulaire de Cormery. — Beauchel- 
Filleau, Diction, des familles de Vancien Poi- 
tou, II, 164. — Gallia chrisliana, XIV.) 

Oouffier (Henri), marquis de Boissy, comle 
de Maulévrier, né en 1603, à Sonnay, près Chi- 
non, était (Ils de Louis Gouffler, duc de Roannez, 
et d'Éléonore de Lorraine. Il fut tué au combat de 
Saint-Iterkerque, le 24 août 1639. Son corps, rap- 
porté à Amboise, fut inhumé dans l'église des 
Cordeliers. On lisait sur son tombeau l'épilaphe 
suivante : 

Dedans cette petite espace 
Est le cœur d'un jeune guerrier 
Qui par une immortelle audace 
ÀUa chercher la mort à l'ombre d'un laurier. 
Passant, s*il te prend quelque envie 
De savoir quelle fut sa vie, 
Apprends qu'il vit toujours le danger sans ef- 

[froy; 
Qu'il fut si généreux et digne de mémoire 
Que, s'étant empêché de mourir pour la gloire, 
il a voulu mourir pour celle de son roy. 

1639. DUVERDIER. 

WaroqaUr, Tablettes généalogiquei» III, 73. — ChaJ- 
mel, Hitt, de Tour., IV, 218. — Beauchet-Fillean, Dic- 
tion, des familleë de Vancien Poitou, II, 164. *- Bibl. de 
Toon, foodfl SaJoon, titres <V Amboise, 

Gooffixiière (la), f., C* de Sublaines, 
10 habit. — Propriété de la famille de Faverolle.<i, 
vers 1650; — de Claude de Rigué, Éc, en 1660; 
— et d*Étienne-Jacques Guiilerault, seigneur de 
Bléré, en 1720. — (Arch. d'I.-et-L., E, 123. — 
Bibl. de Tours, manuscrit n« 1436.) 

Q-OUflï*e (la lieu du), près d'Aubigny, c"' 
de Brizay. 



Q-OufBre (le), f., c" de Ghanceaux, c»" de 
Loches. 

QoufCre (le lieu du), c" de Marigny, près 
du chemin de Richelieu à Marigny. 

G-Oufl^e (le lieu du), près do laBarillère, 
C* du Petit-Pressigny. 

• G-OUfCre (le lieu du), près de la Fuie, c*" dv 
Rivière. 

G-OUfCre (le Heu du), c" de Saint-Chris- 
tophe. — Il relevait censlvemout du iSef de la 
Cuinière. — (Arch. d'I.-et-L., Chapitre de 
Bueil.) 

Q-oulBres (le lieu des), près de la Chardon-» 
nerie, c"* de Bournan. 

Gk>ufCre8 (le lieu des), près des Ormeaux, 
c" de Saint-Paterne. 

Qouifres (les), ou le PetiLt-Moulln, 

c"* de Saunay. — Petit-Moulin, carte de Cassini. 

— On y voit des traces d'anciennes forges. — 
(C. Chevalier et G. Chariot, Études sur la Tou- 
raine, 343.) 

Q-ougeonnière (la), ou Ooujon- 

nière, f., c" d'Azay-le-Rideau, près du ruis- 
seau de la Lautière. — Gougeonnière, carte de 
l'étal-major. — Ancien fief, relevant de la Ri- 
vière, à foi et hommage simple, suivant un aveu 
rendu, en 1719, par Françoise Nau, veuve de 
Claude Ledoux, baron de Melleville. — (Arch. 
d'I.-et-L., E, 24. 

Q-ougeonnière (la), f., c*« de Cbftteaure- 
nault. 

G-ougeonnière (la), f., c" de Neuvy-Roi. 

— Gougeonnière, caries de Cassini el de l'état- 
major. — Ancien fief. En 1789-90, il appartenait 
à Marc-Antoine Le Pellerin de Gauville. — (Arch. 
d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

G-ougeonnlère (la), f., c* de Rouziers. 

— Gougeonnière, caries de Cassini el de l'état- 

major. 

G-ouget (le Grand-), f., c" de Saint-Avei^ 
tin. — Les Gougeltes, carte de Cassini. 

G-OUgnaux (les), f., c* de Bossay. 

Gouignières (le lieu des), près de la 
Lieubardière, C* de Villaines. 

Gouiller (ile), ou Goulier, dans la 
Loire, partie sur la commune de Bréhémont, 
partie sur celle de Saint-Patrice. Elle est près de 
rile Chevrou. 

Gouiller » ou Ooulier ( les trois lies d« 
Bas-), dans la Loire, c** de Bréhémont et près de 
l'île Gouiller. 

Goûin (Henry-Jacques-Harle), négociant, 
né à Tours, paroisse de Saint-Saturnin, le 14 fé- 
vrier 1758, secrétaire-greffier du Point-d'bonneur 
au département de Langeais (1789), fat nommé 



GOU 



— 220 - 



GOD 



maire lie luun», par It» repréHentant Puchûlle, le 

13 avril 1795, et remplit ces fonctions jusqu'au 

14 novembre suivant. Membre du Conseil muni- 
cipal, juge, puis président du tribunal de Com- 
merce, il fut élu député d'Indre-et-Loire en 1816. 
Ses concitoyens lui renouvelèrent deux fois ce 
mandat. Plus tard il reçut la croix de la Légion 
d'honneur. Il mourut à Tours le 5 avril 1823. — > 
(Lambron de Lignim, Armoriai des maires de 
Tours, 74, 75. — Moniteur du 30 août 1815. — 
Chalmel, Hist, des maires de Tours (manuscril), 
p. 162. — Registres d'état-civil de Tours.) 

Ooûin (Henry), fils du précédent, né à 
Tours, paroisse de Saint-Pierre-le-Puelller, le 
5 octobre 1782, fut un des fondateurs de la So- 
ciété archéologique de Touraine, créée en 1 840, et 
on fut le premier président. Appelé de nouveau 
à diriger cette société par l'élection du 31 jan- 
vier 1844, il donna sa démission en 1845, en 
raison du mauvais état de sa santé, et fut nommé 
président honoraire. 11 mourut à Tours le 11 jan- 
vier 1861. 

Dans une notice nécrologique publiée en 1871, 
le secrétaire-général de la Société archéologique 
de Touraine, M. Ladevèze, interprète des senti- 
ments de Bea collègues, rendit hommage à la mé- 
moire de M. Henry Goûin. Nous extrayons de 
cette notice les passages suivants : 

a M. Henry Goiiiu fut le premier do nos prési- 
dents; c'est vous dire combien son nom est inti- 
mement lié à l'histoire de notre Compagnie; 
quelle part lui revient dans sa prospérité pré- 
sente. Pour les. sociétés comme la nôtre, c'est une 
rare bonne fortune d'avoir tout d'abord à leur 
tète un de ces hommes considérables par leur 
situation^ par la haute et universelle estime qui 
les entoure, dont le concours, à lui seul, est 
une efficace recommandation, une puissante ga- 
rantie. 

« M. Goûin ne nous apporta pas seulement le 
patronage d'un nom vénéré-, il était aussi doué 
de toutes les qualités nécessaires pour imprimer 
à nos travaux une direction vraiment utile, pour 
créer parmi nous ces sentiments de discipline et 
de dignité dont la trace ne s'eiTace jamais. Malgré 
le vif intérêt qu'il portait aux recherches archéo- 
logiques, M. Goûin no s'y mêlait pas de la 
plume; mais personne ne s'y montra plus atten- 
tif, ne mit plus do zèle à signaler aux travailleurs 
les faits de nature à attirer leur attention, à appe- 
ler leurs investigations, à stimuler leur ardeur. 
Aussi de sa présidence datent quelques-uns det 
actes qui fout le plus grand honneur à notre 
initiative : la restauration de la Pile de Saint* 
Mars et l'acquisition de ses abords; l'achat et le 
projet de restauration de l'église Saint-Julien; la 
souscription qui eut pour résultat l'érection de- 
là statue de Descaries sur la place de l'Hêtel^de- 
Villej enfin les fouilles productives effectuées 
sur à*emplac6raent du Pal&is-de^Juatice et dans 



les terrains du domaine de la Verge. Ce sont la 
des titres d'honneur pour notre Société et pour 
celui qui en était alors le président. 

a II n'est aucun de nous qui no se rappelle 
avec un afl'ectueux sentiment M. Henry Goûia. Si 
ce fut un jour de sincères et universels regrets 
que celui où une cruelle infirmité le détermina à 
une retraite prématurée, ce fut aussi un jour de 
deuil profond que celui où il noue fallut nous 
séparer de lui pour toujours. » 

Atém. de la Soc. arthéol. de Tour., I, 27; II, 16; III 
5. — Bulletin de la même Société (1871), t. 11, p. 58, 59. 
— Registres d'état-cirii de Toara. — Journal Hmirë et- 
Loire de 1861. 

Qoûln (Alexandre-Henri), né à Tours, le 

26 janvier 1792, fils d'Alexandre Gouln et de Marie- 
Madeleine Benoistde laGrandière, négociant, pré- 
sident du tribunal de Commerce de Tours, mem- 
bre du Conseil général (30 novembre 1830), fut 
nommé député d'Indre-et-Loire en 1831. Il montra, 
à la chambre, une remarquable compétence dans 
toutes les questions financières. Après avoir volé 
pendant plusieurs années avec la majorité minis- 
térielle, il fit partie de l'opposition. Le 5 novem- 
bre 1837, le premier collège d'Indre^t-Lolre l'en- 
voya de nouveau à la chambre par ZAi voix, 
contre 117 données à M. Viot-Prudhommo et 25 à 
M. Tuschereau. Nommé ministre du commerce, 
en mars 1841, alors que M. Thiers était le chef 
du cabinet, il se retira le 29 octobre de la même 
année. Aux élections du 10 juillet 1842, 11 obtint 
337 voix, contre 76 données à Etienne Giraudeau 
et 22 à Lamartine. Deux ans après, il prit la dl- 
rection de la caisse commerciale qui avait été 
fondée par Jacques LafBlte. Réélu député en 1848. 
par 43,010 voix, il soutint énergiquement l'ad- 
ministration de Cavaignac, puis celle du prince 
Napolé(9U. Son mandat lui fut continué en 1852. 
en 1857 et en 1863. Dans cette dernière élection. 
il eut 11,169 suffrages contre 4,543 donnés à 
M. Houssard et 4,082 à M. Rivière. Nommé séna- 
teur le 17 novembre 1867, il mourut à Tours le 

27 mai 1872. Il était commandeur de la Légion 
d'honneur. En 1857, il avait publié un travail 
iutitulé : Quelgties réflexions à Voccasion de la 
question relative à l'établissement d^un nouvel 
impôt sur les vcUeurs mobilières, Paris, in-8*. 

Journal d' Indre-et-Loire. — Le Moniteur universel. 
— Vapereaa, Diction, des ctmtemporains, 766.' -^Bio- 
graphie universelle^ XXI, 392. — Larousse, Grand dic- 
tion, historique du xa* siècle, VI II» 1390. » Diction, de 
In conversation. -» Biographie de* 750 grands hommes 
composant tassemblée législative (1849), Paris, Msis- 
trasse, 1849. — Recueil des actes administratifs d'In- 
dre-et-Loire (1830). — C.-M. Lesaulnier, Biographie des 
900 députés à l'assemblée nationale^ Paris, ▼• Jaoet 
1848. 

Q-OÛin (Eugène), fils du précédent, né à 
Sainl-Symphorien, près Tours, le 18 septembre 
1818, maire de Tours (par décret du 28 novem- 
bre 1866), fut élu député du département dlndre- 
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tfi-Loiri! le 8 février t67i, |iar S7,1ld4 voix, puis 
conseiller général, le 8 octobre de la môme an- 
QÔC', pour le canton de Toore-nord. En janvier 
18T1, pendant Toccupation prussienne, il défen- 
(iit avec une grande énergie et un entier dévoue- 
.Tient les intérêts de la ville da Tours. Il fut nom* 
mé sénateur le 15 décembre 1875. M. Gouin 
«■3l chevalier de la Légion d'honneur. — (Vape- 
reau, Diction, des contemporains, 766. — La- 
rousse, Grand diction, historique du xii.* siècle, 
Vin, 1390. — Journal d' Indre-et-Loire i86(i. 
1871, 1875.) 

Gtouinaïuc (les), f., c" de Marigny. ~ 
Qouineaux, carte de Télat-major. 

Goujonnerie (la), f., €■• de Chemlllé- 
-ur-lndroia. 

Gtoujonnerie (la), f.,c"*de Saint-Avertln. 

Goujonnerie (la), f., c"« de Saint-Benoit. 

G-ouJcnnière (la), f., c"* do Couziers. — 
Goujonnière, cartes de Cassini et de l'étal-major. 
— En 1550, elle appartenait à Michel de Ghavi- 
?ii>\ Éc., archer de la garde du roi qui, de sou 
mariage avec Perrine de Champeaux, eut une 
tille. Florence, mariée à René de Hellaut, Éc. 
seigneur de Vallières, archer des gardes du corpB 
du roi. — (La Ghesnaye-des-Bois et Badier, Dic- 
tion, de la noblesse, X, 622.) 

Qoi:4oiinière (les Grande et Petite-), f., 
'•• des Hermiles. — Goujonnière, cartes de Cas- 
-iai cl de l'étal-roajor. 

G-OIllarderie (la), c"* du Grand-Pressi- 
eny. — Goularderie, carlo de Cassini. — Elle 
rf levait censivcment de la baronnle du Grand - 
Prrisîgny. Par acte du 4 décembre 1627, Honora'- 
Krançoia de la Borde, Éc, seigneur des Courtisa. 
la vendit à Pierre Brnlard, baron du Grand-Pres- 
signy.— (Arch. d'I.-et-L., E, 103.) 

Goularderie (la), f., c* du Petil-Pressi- 

Goulardière (la), r., c* de Betz. 
Gtonlarâières (le lieu des), prés de 

Roux, c"* de Boussay. 

Goulerie (la), f., c" de Barrou. 

Goaleoxnes (le lieu de), C" de Sazilly, 
près du chemin de la Queue^u-Bqis à Tavant. 

Goulet (île du), dans le Cher, près de l'île 
l'erron, c" de Saint-Avertin. — En 1370, elle ap- 
partenait à Jacquelin d'Andigné, Éc. — {Cartu- 
fnire de l'archevêché de Tours,) 

Gonleton» ou Ooulton (le fief de), pa- 
r<>isae de Yonvray. — Au xv* siècle, il apparte» 
nuit à la collégiale de Saint-Martin et dépendait 
U la prévôté d'Oë. — (Arch. d'I.-et-L., Tprévôté 
'i*Of;0, 481.) 

GOQlettrle (la), ham , r" de Joué-Ies- 
ToQrs, il habit. 



Goulettrle (la), vil., f., c* des Uermiies. 
18 habit. — GouloUerie, carte de l'état-major. 

Q-OUlettrie ( la), f., c" de La Fcrrière. 

Goule vent, f., c* de Marray. — Goule- 
vent, carte de l'état-major. 

Gk>alier (lie), c** de Bréhémoat. V. Gouii- 
ler. 

Gouloux (les), c" de Brèches. V. Goussils. 

Qoulurle, ou Mauvais - Ma^cbé 

(le lieu de la), c" de Sainl-Cyr. — H relevait 
censivement du fief de Ludetesse, suivant des 
déclarations féodales faites les 27 janvier 1521, 
13 septembre 1613,27 décembre 1730. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 394.) 

Gtoumandière ( la), vil., c* de FrancueiL 
20 habit. 

G-Ounière f la), f., c* de Chambon. 

GoupillaUX (les), vil., c" de Oi»enx, 34 
habit. — Goupillaux, carte de Cassini. 

Gk>upillère (la), ham., C' de Ballan, 18 
habit. — Gaignerie de la Gopillère, 1400. — 
Goupiller, carte de Cassini. — (Arch. d'I.-et-L., 
titres de Beaumont.) 

Goupillôre (étang de la), c*" de Ballan. 

Goupillère (la), f., c" de Cangy. — Cou- 
pillère, 1700. — Goupillère, carte de l'état-major. 

— Elle a fait partie de Tancienne paroisse de 
Fleuray. 

Goupillôre (la), ou SlanlaC» paroisse 
de Dierre. — Hébergement de Blanlac, 132?. — 
Gaigneria de Albo lacu, 1323. — Blanlac, alias 
Goupillère, 1628. — En 1322, Jean Le Cousle- 
lier, prêtre d'Amboise, vendit ce domaine, pour 
100 livres, à Jean le Rétif, religieux de Saint- 
Julien, qui le donna ensuite à son monastère. 
Plus tard, la Goupillère fut attachée à l'offlcede 
sacristain. D'après un titre du 26 février 1635, le.s 
terres qui en dépendaient avaient une étendue de 
huit arpents. — (Arch. d'I.-et-L., titres de l'of- 
fice de sacristain de Saint-Julien.) 

Goupillère (la), f., paroisse de Montreuil. 

— GoupillèrCy carte de l'état-major. — Ancien 
fief, relevant de Brouard, à foi et hommage sim- 
ple. En 1484, il appartenait à Jean Forget, mar- 
chand à Amboise, — on 1694, à Antoine Berge- 
ron, intendant de la province d'Alsace; — en 
1696, à Jean Bergeron; — en 1768, à Charles- 
Marie-Marlhe de Brldieu. — (Arch. d'I.-et-L., E, 
22, 23, 38. — Râle des fiefs de Touraine. — Re- 
gistres d'état-civil de Saint-Florentin d*Ambolse. 

— D'Hozier, Armoriai généi*al.) 

Goupillère (la), paroisse de Saint-Denis- 
hors. — Elle est citée dans une charte de 1305. 

— {Cartulaire du Ligel). 

Goupillère (la), ou la Grange- 

Saint-Odme, f., paroisse de dirîiltttf-^Ôeâe- 
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viève de Luynes. Ancienne propriété du prieuré 
de Sainl-Côme — (Arch. d'I.-et-L., Prieuré de 
SaintrCôme.) 

Ooupillères (le ruisseau ou ravin des]» 
f.,.c"" d'Azay-le-Rideau. 

Ctoupillères (les Grandes et Petites-) f., 
c" de Bossay. — Grande^Goupillère, carte de 
Cassini. — Ooupillère, carte de l'élal-major. 

Gk>apillère8 (les), c" du Bridoré. V. 
Coupillières, 

Q-oupillëres (les), f., c" d'Esvres. — 
Goupillères, carte de Tétat-major. — Elle relevait 
du château de Montbazon et appartenait, en 
1583, à René Cyrol, chirurgien à Tours; — en 
1747, à Pierre-Hector-Étienne Lebreton. — (D. 
Housseau, XI, 4700; XII, 7003. — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Montbason,) 

GouplUière (la), f., c" d'A vrillé. — 
La Goupillère, cartes de Cassini et de l'état- 
major. 

CtoupUlière (la), f., c- de Monthodon. 
— Goupillière, cartes de Cassini et de rélal- 
major. 

Goupillière (la), ham., €»• de Saint- 
Christophe, 13 habit. — Goupillière, carte de 
l'élal-major. — Ancien fief, propriété de l'abbaye 
de la Clarté-Dieu. — (Arch. d'I.-et-L., titres de 
la Clarté. — Râle des fiefs de Touraine.) 

Goupillière (la), ham., C" de Sainl- 
Laurent-en-Galines, 12 habit. — Goupillière, 
carte de rélal-major. — Ancien fief. — {Réle des 
fiefs de Touraine.) 

Goupillière (moulin de la), c" de Saint- 
Mars. — La Goupillère, carte de l'état-major. 

Goupillères (les), f., c- d'Azay-le-Ri- 
deau. — Les Goupillières, carie de Cassini. 

Gouraudière (le Heu de la), paroisse de 
Cravant. — Ancien flef, relevant de Gravant. En 
1687, il appartenait à François Bridonneau, pré- 
sident en l'éteclion de Chinon. — (Arch. d'I.-el- 
L., E, 146.) 

Gouraudrie (le lieu de la), près du Bas- 
Monteil, c"* do Luzé. 

Gk>urbier (le), f., près de la Vende, c" de 
Ligré. — Gourbier, carte de l'état-major. 

Gourbillonnière (la), f., c>' de Beau- 
mont-en-Véron. — Ancien flef. En 1714, il appar- 
tenait à Marc-René-Alexis de Valory, chev. — 
(D. Housseau, XIV. — Rôle des fiefs de Tou- 
raine.) 

Gourde (la), f., c^ de Tours. — Elle a fait 
partie de l'ancienne paroisse de Beaumont-les- 
Tours. 

Gourdins (le lieu des) c"* de Salnt^Mars. 



— 11 dépendait de la Salle-César (1574). — (Anti. 
dl.-et-L., titres de la Salle^César.) 

Gk>urdonnerie (la), ou Gourgo- 
naut, f., c" de Rivarennes. — Terragin dt 
Gourgonauty 12tt. — Gourdonnerie, carit^ i\c 

Cassini et de l'état-major. — En 1211, elle ap- 
partenait à Hugues do Rilly. — (D. Housseau. 
VI, 2317.) 

Gk>urellerie (la), f., c*» de Reugny. 

Gk>uret (le), f., C" de Sorigny. — Gorçt, 
cartes de Cassini et de l'état-major. 

Gourgauderie (la), vil., c*» de Bour- 
gueil, 30 habit. 

Gourgaudière (la), f., c" d'Athée. - 

Gargaudière, carte de l'élal-major. — Grégun- 
dière^ carte de Cassini. 

Gourgon (St-)» commune du canton di* 
Saint-Amand, arrondissement de Vendôme (Loir- 
et-Cher), à 28 kilomètres de Blois. — Parochia 
S. Gorgonii, xiii* siècle. — Avant la Révolu tiua 
cotte paroisse faisait partie du doyenné de Chà- 
teaurenault et de l'archidiaconné doutre-Loin", 
diocèse de Tours. La présentation au litre curia^ 
appartenait au doyen de l'église do Tours. La pa- 
roisse constituait une chàlellenie dont le Cha- 
pitre de la même église était propriétaire. — 
(Arch. d'I.-el-L., C, 336. — PouiUé de Varch^ 
véché de Tours (1648), p. 37. — Almanach du 
Touraine, 1790. — Cartulairede Varchetéchr 
de Tours. — Mém, de la Soc. archéol. de 
Tour., IX, 234, 235. — A. Joanne, Diction, de*- 
communes, 914.) 

Gourgon (chapelle de St-), près de Mar- 
moulier. — Ecclesia S. Gorgonii, xi* siècle. — 
Capella S. Gorgonii, 1148 (chartes de l'abbayf 
de Marmoulier). — Elle fut bâtie, au milieu du 
IX* siècle, à l'occasion de la translation, de Rome 
à Marmoutier, des reliques de saint Gourgon. D. 
Martène rapporte que cette translation donna lieu 
à plusieurs miracles. La chapelle était située 
hors de l'enceinte de l'abbaye de Marmoulier. On 
la trouve mentionnée dans une charte d'Ensi»- 
bault, archevêque de Tours, qui confirma le» 
possessions de ce monastère. — (D. Martèiie. 
Hist. de Marmoutier, I, 172. — Dedieatio ee- 
cUsise Majoris monasterii (dans les Chroni- 
ques de TouiHiine)^ p. 341. — D. Housseau, V 
1733). 

Gk>urie (la), f., c» de Bossay. 

Gourxnois (moulin de), c"* d'Hommes. - 
Gourmois, carte de Tétat-major. — Ancien lipf. 
relevant de la baronnie de Rillé et apparltciul 
au prieur de Saint-Loup. Le prieur, devait au 
baron de Rillé un chapeau de roses de service 
annuel. Louis Chauveau, prieur, rendit hommagL* 
le 3 septembre 1711. — (Arch. d'I.-et-L., B. 37.) 

Gourmois (étang de), C-* d'Homme». — H 
constituait un fief relevant du ch&leau de Rllic. 
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Vers 1629, il fut réuni à cette baronule. — (Arch. 
il-el-Loire, B, 318.) 

Gtourmond (les caves de), c** de Grou- 
ailles, près du chemin de CrouziUes à Saint- 

GtoumiOXld (le lieu de), près de la Ceri- 
saie, c" de Saint-Germain-sur- Vienne. 

Gtoaraay, f. , c" de Fondettes. — Le 
Oournay, carte de Télat-major. 

Qooron (le fief). V. la Gonronnière, c" de 

Mariguy. 

Gk>aroxi (la croix), près de Tancu, C* do 

rfarigny. 

Gouron fia croix), c"* de Ports, près du 
oIiomiQ de Richelieu à Ports. 

Gk>uroxui6rle (la), f., c"* de Louans. — 
Gouronnerie, carte de l'état-mi^or. 

Gouronnerie (la), f., c"» du Louroux. — 
Oowonnene, carte de l'état-major. 

Goaronnière (la), f., c" de Marigny. — 
Fief'Gouron, Peiite-Gouronnière, xvn* siècle. 

— Gouronnièrtf carte de Gassini. — Ce fief rele- 
vait du ch&teau de Nou&Irc. En 1444, il apparie- 
rait à Guion de la Touche, Éc; — en 1474, à 
Marguerite Huberde; — vers 1760, à Georges- 
rlorimoQd de la Chesnaye-des-Pins; — en 1789, 
\ Thérèse-Marguerite de la Chesnaye-des-Pins, 
«>.'uve de Jean-Baptiste Gaborit de la Brosse, et a 
'larie- Victoire de la Chesnaye-des-Pins. — (Arch. 
i I.-«t-L., B, 262. — RôU des fiefs de Touraine, 

- D. Housseau, XIII, 8242, 8258, 8260. — Bibl. 
le Tours, fonds Salmon, titres de Nouâtre,) 

Goorre (la), f., c" de Chançay. 

Goupy (les Grand et Petit-), f., c** de Bri- 
2ay. — Goury, carte de l'état-major. 

Goury (Alexandre), abbé de Gastlnes, suc-^ 
.(:.:aà Pothon de Goué, vers 1501, et mourut en 
1536. Il fut remplacé par Guillaume Goury, son 
ùevea. — [GtUlia chrisliana, XIV, 319. — 
Arch. dl.-et-L., titres de Gastines. — Mém, de 
'.a Soc. archéol, de Tour., IX, 231.) 

Goury (Guillaume), abbé de Gastines, suc- 
éib à son oncle, Alexandre Goury, eu 1535. Il 
i'il remplacé, en 1560, par Jean de Troycs. — 
['Jallia chrisliana, XIV, 319. — Mém, de la 
>oc. archéol. de Tour., IX, 231.— Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de Gastines.) 

Qousils (le lieu des), c*' de Brèches, près 
lu chemin des Césars et d'un lieu appelé le 
CaiToi-du-Trésor. 

Goassard, f.^ c*« de Ligueil. 

GouBsarderie (le lieu de la), c"* de 
Tauxigny. — Il est cité dans un titre de 1715. — 
Arrh. d*I.-el-L., Liève des frèches de l'abbaye de 
Cùrmery.) I 



Gonssorderle (la), t., c* de Vemou. 

Gk>u8sardière (la), f., c* d'Azay-le-Rl- 
deau. — Goussardière, ou Maison-Neuve, xviu* 
siècle. — Gousardière, carte de Tétat-major. — 
Les bâtiments étaient eu ruines en 1708. — An- 
cien fief, relevant du prieuré de Relay. En 1513, 
il appartenait à Alexandre Fréoié, archer de la 
garde du roi; — en 151G, à David Craffort, Éc. ; 

— en 1572, à Balthazar le Breton, seigneur de 
Colombiers; — en 1762, à Balthazar le Breton. 

— (Arch. d'I.-et-L., fMrieuré de Relay. — Râle 
des fiefs de Touraine.) 

Gk>ussarâière (le bois de la), c* de 
Druyes. — Il fait partie de la forêt de Villan» 
dry. 

Ghoussardière (fontaine de la), paroisse 
de Lièze. — Elle est citée dans un acte du 23 oc- 
tobre 1580. — (Arch. d'I.-et-L., prieuré de 
Lièse.) 

Ghoussardière (la), f., c" de Marigny. — 
Goussardière, carte de l'état-major. 

Qoussart (île). V. Aucard (îlej. 

Qousse (le lieu de la), c"« de Saint-Senoch. 

— Il relevait du Plessis-Savary. — (Arch. d'I.-ol- 
L., C, 602.) 

Oousserie (la), f., c*" de Chemillé-sur- 
Dôme. — Gou3>erie, carte de Cassini. 

Gk>U8Set (étang du), c" du Louroux. — 
Goussec, Gousses, 1791. — Propriété de l'arche- 
vêché de Tours. Il fut vendu nationalement en 
1791. — (Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Qoussils (les), O-otudls, ou Q-ou- 
lOUX, f., c"" de Brèches. • 

Ghouteaa.( moulin), C* de Marcé-sur-Esves. 
V. Gyuteau. 

Q-OUtetS (le lieu des), près de Ligueil. — 
Il est cité dans un acte du 20 décembre 1577. 
Plus fard, il fut appelé les Préaux. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 404.) 

Q-OUtiëre (la), ham., c" de Faye-la-Vi- 
neuse. — Ancien fief, relevant du château de 
Faye-la-Vineuse. — (Arch. d'I.-et-L., C, 600.) 

G-OUtillerie (la), f., c" de Neuvy-Roi, 
près du bourg. 

Gk>uttes (le lieu des), près des Pios, C* de 
Jaulnay. 

Gouverne (la), ruisseau. V. Barbelange. 

OrOUy (Philippe de), né en Touraine, prit 
part aux guerres du xvi* siècle. On a de lui un 
petit ouvrage intitulé : Discours sur l'arrivée 
de Monseigneur le duc de Nemours, avec un 
poème ou prière pour la prospérité du dit sei' 
gneur et de toute la saincte union des pi'inc^ 
catholiques, Paris, Michel Joulo, in-8*> de 14 
pages. — (Chalmel, Hist. de Tour., IV, 219. — 
Catalogue de la bibliothèque de J, Taschereau, 
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71. — S. Bellanger, La Tourçtirie' ancienne et 
moderne, 587.) 

Oouzardière (la), f., c" de Neuillé-Pont- 
Pierre. — Louzardière, carlo de Cassini. 

Gk>uzets (les), ou Q-ouzayt vil., c- de 

Luynes, 19 habit. 
Gk>uzillerie (la), f., c- deCheillé, 
Gk>UZil8 (les), c" de Brèches. V. Goussils, 

Goyaudière (la), f., c- de Thilouze. — 

Goyaudière, caries de Gasslni el de Télal-major. 

— Anciea fief. — {Rôle des fiefs de Touraine.) 

Qoyet (Gervais), seigoeur de la Raturière, 
maître des requêtes de l'hôtol du roi, fut nommé 
maire de Tours eu 1476, en remplaccmonl de 
Jean Lopin. Il eut pour successeur, en 1477, 
Louis de la Malzière. — (Lambron de Lignim, 
Armoriai des maires de Tours. — Chalœel, 
Hist. des maires de Tours (manuscrit) p. 89.) 

Goyet (Alexis), seigneur de la Dorée, fut 
nommé maire de Tours en 1514, en remplace- 
ment de Jean Ragueneau. Jean Prunier, seigneur 
de t'ouchault, lui succéda en 1515. — (Chalrael, 
^15/. des maires de Tours (manuscrilj, p. 103. 

— Lambron de Lignim, Artnorialdes maires de 
Tours.) 

Q-rabollière (la), c" de Chambon. V. 
Grobellière, 

Q-raffard» f. et moulin, c" du Boulay. — 
Hébergement de Graffard, xiu* siècle. — Graf- 
fart, carte doCassini. — En 1290, Macé de Chan- 
leloup el Jeanne du Sentier, sa femme, veudirent 
ces domaines à l'abbaye de Marmoutier, qui les 
posséd» jusqu'à la Révolution. Une métairie, si- 
tuée au même lieu et portant le môme nom, ap- 
partenait à la famille de Reméon, au xviii" siècle. 

— (Arch. d'L-et-L., titres de Saint- Laurent; 
Hiens nationaux.) 

OrafliBTdière (la), f., c" d'Auzouer. — 
Grafardère, xiii* siècle. — Granfardière, plan 
cadastral et carte de l'état-major. — Grafardière, 
carte de Cassini. — Ancien fief, relevant du flef 
fiernier et de l'archevêché de Tours, à foi et 
hommage simple et un roussin de service. Vers 
1300, il appartenait à Pierre de Yemou; — eu 
1335, à Jehan de Buchay; — en 1631, à Pierre 
Papillon; — en 1640, à Denis de Longueil; -> en 
1696, à Rolland Papillon; — en 1716, à N. de 
Longueil; -— en 1733, à la famille de Dodun. Le 
Ûef de la Galerie, paroisse de Nouillé-Io-Lierre, 
relevait de la Graffardière, à foi et hommage 
simple et neuf sols quatre deniers de service an- 
nuel, suivant un aveu rendu le 1" mars 1690, 
par Ambroise Belin. — (Arch. d'i.-et-L., E, 22, 
119, 120. — Cartulaire de V archevêché de 
Tours.) 

QtveJBJOL (le lieu de), près de la Bluterie, c"* 
de Gizeux. 
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Qraffin (le lieu de), c»« de Saint-Cyr-sur- 
•Loira. _ En 1653, il appartenait à Etienne lo 
Pelletier, Éc. — (Arch. d*I.-et-L., titres de Saint- 
Julien.) 

Q-raffln (le lieu de), ou Ghreflln, paroisse 
do Velgné. — Ancien Ûef, relevant de Thorigny, 
à foi et hommage simple. En 1394, il appartenait 
à Jehan Baudet, valet, qui rendit hommage le 
15 mars; — en 1500, à Jehan Thorin; — en 1520. 
à Jacques de Beaune; — en 1583; à Jacques de 
Nossay. — (D. Housseau, XI, 4700; XII, 0993, 
7008, 7074; XIII, 8031. — Bibl. do Tours, fond* 
Salmon, titres de Montbason.) 

Q-raffin (le ruisseau de), c" de Giicux. — 
Il traverse Tétang du Gué, fait mouvoir le moulin 
du même nom, et se jette dans le Chaogeon, prv-> 
du moulin de Raimboeuf, au lieu appelé les 
Aunais. 

Q-raffinière (la), ham., c"* de Chemillé- 
sur-Dôme, 12 habit. — Graf/inière, caries de 
Cassini et de l'état-major. 

Q-rafiOliiÔre (la), c* de Chissé. — Ancieu 
ûef, relovant de Chissé, à foi et hommage simple 
et deux sols six deniers touruois. Le 22 octobre 
1496, Gilles de HoUefeuille, Éc., lo vendit à Reué 
de Nouveau, receveur des tailles et aides. - 
(Arch. dl.-et-L., B, 267. — Bibl. de Tour», ma- 
nuscrit n* 1448.) 

Gkrafflnière (le lieu de la), paroisse de 
Saint-Antoine-du-Rochcr. — Bn 1212, il apparte- 
nait à Aimery Graffln. — (D. Housseau, VI, 2335 
— C. Chevalier, Promenades pittoresques en 
Touraine, 442.) 

Q-raham (Jean-Robert), fut nommé préfei 
d'Indre-et-Loire le 18 mai 1800. Il montra beau- 
coup de zèle dans les recherches qui eurent pour 
objet de découvrir les auteurs do l'enlèvement tH 
de la séquestration du sénateur Dominique Clé- 
ment de Ris. Il fut remplacé, le 30 novembre de 
la même année, par le général Pommereul. — 
{Biographie des préfets, Paris, 1826 (p. 240). - 
Bibl. de Tours, manuscrit n* 1440.) 

Qrallla. V. la Orille, c- d'Antogny. 

Civray-sur- 



Ghrainetières (les)) f., c* 

Esves. 

Q-raiSf f., c"*» d'Azay-sur-Cher. — Ancien 
prieuré, de l'ordre de Saint-Augustin, placé sous 
le vocable de saint Jean-Baptiste. — Prioratus 
S. Joannis de Gréez, 1017. — EccUsia de 
Gressu, 1046. — Monasterium de Gressio, 12oô. 
— Conventus de Gressu, 1234. — Couvent de 
Satnt-^ean-doU'Gres, 1277. — Pi<oratus S. 
Joannis de Gressio, 1 396. — Grais, cartes de 
Cassini et de l'état-major. — Saint-Jean^dt*- 
Grec, carte de Cassini. — Ce prieuré fut fonde 
en 1017, par Foulques Nerra; mais si Ton ou 
croit la Grande chronique de Touraine, l'ôgliac 
aurtdt été bâtie par un nommé Joscelln (et non pa"; 
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Jousseaume, comme le dit Chalmel), qui mourut 
en 1146. {Anno Domini MCXLVÏ et Conradi 
imperatoria IX et Ludovici régis IX, obiil Josce- 
linua fundator ecclesùe de Gressu in Turonia 
titae (Chronicon Tur. Magnum, 134). Dans le 
principe, le Grais fui possédé par la collégiale de 
Saint*Martin de Tours. En 1163» il fut érigé en 
prieuré par Barthélémy, doyen de la collégiale, 
qui le donna ensuite à des ermites établis dans le 
voisinage, près de la chapelle de Paissonneau, 
sous la direction d'un nommé Etienne. Ce don 
eut lieu à la condition qu'Etienne et ses compa- 
gnons resteraient dans la dépendance du Cha- 
pitre et qu'ils paieraient tous les ans, le lende- 
main de la Saint-Martin d'hiver, doux sols de 
cens. 

Par l'acte de fondation, Foulques dota de di- 
vers biens le nouvel établissement, notamment 
d'une partie de la forêt de Bréchenay. A cet acte 
de libéralité vinrent s'ajouter des dons assez im- 
portants, faits par les plus riches propriétaires 
do pays. Un chevalier, nommé Philippe de Ba- 
mefort, donna aux religieux une chapellenie qui 
avait été fondée par son père dans l'église de 
You. Ces religieux prirent l'engagement de dire 
ane messe, chaque année, pour le repos de l'âme 
du donateur. 

Sulpice, seigneur d'Amboise, du consentement 
de sa femme, et de ses frères Hugues, Jean et 
Guillaame, fit don à l'église du Grais de sept ar- 
pents de vigne, à la condition que les religieux 
prieraient pour le repos des âmes de Hugues, 
son père, et de Mathilde, sa mère. L'acte de dona- 
tion fut passé à Amboise le 17 février 1 199. 

En 1207, Hugues, maire du Perray de Corme- 
ry, donna aux mêmes religieux tout ce qu'il pos- 
sédait à Leugny {apud Luciniacum). 

En 1212, le Grais reçut d'£bbes de la Chaine, 
en pure aumône, une partie d'un moulin, situé 
sur le Cher, entre Azay et Leugny. 

Sept ans après, Geoffroy Isoré, chev., fit don 
de toute la dime qu'il possédait à Azay. Cette 
donation fut certifiée par une charte d'Etienne, 
archidiacre de Tours, en date du mois de juillet 
1219. 

Déjà, à cette époque, les religieux se trouvaient 
dans une certaine aisance, puisqu'on les voit 
prêter de l'argent à un nommé Archambaud 
Preaust, qui leur ofi'rit en gage sa dîme de la 
Fraudôre et celle qu'il possédait dans la paroisse 
ie Saint-Quentin. Le prêt et l'engagement des 
deux dîmes furent constatés par une charte de 
Jean, archevêque de Tours, de 1223. 

En 1225, Pétronille, dame d'Ersay, donna à 
l'église du Grais la dtme de son fief, ce qui fut 
confirmé par ses héritiers, André David et sa 
femme, en présence d'Eujorrand, archidiacre de 
Tours. 

En 1228, nouvelle libéralité de Gervais Coron, 
chev., seigneur de Yôretz, qui fil don à la même 
église d'une iie située dans le Cher, paroisse 



d'Azay, et des cens qu'il percevait à Tours et 
dans les environs. 

Parmi les autres bienfaiteurs du Grais, on re- 
marque Philippe d'Esvres, chev., qui fit don de 
sa dîme de Forges; — Laurence, veuve d'Etienne 
de Croix; — Guillaume Fromond et Odeline, sa 
femme, qui donnèrent leur dîme de Ris, située 
dans la paroisse de Saint-Quentin-des-Prés, et 
relevant du fief de Simon Baudry, chev. ; — 
Jeanne, femme de Guillaume du Plessis, chev., 
résidant dans la paroisse de Mettray; — Isambert 
de Mauny (1252); — Aimery Savary, frère de 
Pierre Savary, chev., seigneur do Monlbazon; — 
Jean de Thaïs, chev. (1260); — GeofTroy, sei- 
^neixT de Montbazon (1277) ; — André de Chauvï- 
gny, chev. (1290). 

En 1603, le Grais devint la propriété des cha- 
noines réguliers de Saint-Augustin. Le 24 dé- 
cembre 1701, il fut uni aux biens du collège 
royal de Tours, pour l'entretien d'une chaire de 
théologie. Son revenu était évalué, en 1670, à 
1200 livres; en 1762, à 3000 livres. Deux cents 
arpents de terre en dépendaient. 

Voici les noms des prieurs que nous avons pu 
recueillir : Alain, 1182. — Reguaud, 1205. — 
Guillaume, 1225. — Philippe 1244. — N. Pernac, 
1435. — Philippe d'Argougcs, 1473-1508. — Jao 
ques Chambellan, 1528. — Jean Miron, 1534. — 
Claude Belol, 1591. — Roger de Coningham, 
1620-30. — Le Bouthillier, archevêque de Tours, 
1664. — Christophe Boulin, 1670, chevalier des 
ordres de Saint-Lazare et de Notre-Ûame-du-Mont- 
Carmel. 

Le prieuré constituait un fief relevant des châ- 
teaux de Larçay et de Montbazon. Au xiii* siècle, 
il n'avait que le droit de basse justice, qui lui 
avait été concédé par André Dain, seigneur de 
Larçay, à la charge de lui payer une livre de cire 
de franc-devoir à la fête de saint Jean-Baptiste; 
mais par la suite il eut aussi le droit de haute 
justice. 

Une foire se tenait près du prieuré à la fête de 
saint Jean-Baptiste. Le seigneur de Montbazon 
avait le droit a de contraindre tous les vendeurs 
« de vin, étrangers ou non à la localité, do pren- 
(( dre, pour le dit jour, la mesure de vin em- 
(I ployée dans la seigneurie de Monlbazon. Ces 
« marchands devaient au seigneur dix deniers 
« ou une pinte de vin, à leur choix. 

Le même jour, la police était exercée sur le 
champ de foire par les ofliciers du seigneur de 
Montbazon. 

Si un jeu do quilles y était établi, les quilles 
devaient être relevées par l'exécuteur de la haute 
justice, qui, pour cet office, recevait de chacun 
des joueurs une certaine somme et payait luf- 
môme, au seigneur de Montbazon, une redevance 
de cinq sols tournois. 

L'église prieurale et les bâtiments conven- 
tuels tombaient en ruines au milieu du xviii* 
siècle. Les constructions qui restent aujourd'hui 

29 
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paraissent dater de la fondation du prieuré. Le 
clocher, surmonté d*une flècho octogone en 
pierre, n'offre rien de remarquable. Une grande 
salle voûtée, du zii* siècle, mérite de fixer l'atten- 
tion. Les voûtes s'appuient sur des colonnes dont 
quelques-unes sont monolithes et ornées de très- 
beaux chapiteaux. On présume que les pierres 
ont été fournies par les carrières de Belleroche, 
situées près du Cher. 

On trouve dans la Touraine et dans les Pro- 
menades pittoresques en Touraine, un dessin 
représentant la tour romane de Saiot-Jean du 
(irais et une partie de l'ancien prieuré. 

Areh. d'L-et-L., C, 603, 633; D, i; prieuré du Grait; 
Biens nationaux. — Chronicon Turonense magnum, 134. 

— D. Housseau, IV, 1123, 1589; V. 1851, 1955, 2038, 
2113; VI, 22Î0, 2241, 2322, 2477, 26(i8, 2664 bis; VII, 
2715, 2724, 2756, 2772. 2918, 2976, 3000, 3013, 3064, 
3123, 3135, 3299; VIII, 3749; XI, 4700. — État de la 
France (1727), p. 663. — P. Tarbé, Examen de diverses 
chartes relatives à la Touraine (Bévue rétrospective, 
janvier 1837). — Fouillé de l'archevêché de Tours [iÙiS), 
p, 71. ^ Tableau de la généralité de Tours (mannscritj. 

— Chaloel, Bist. de Tour,, I, 444; III, 514. — C. Che- 
valier, Promenades pittoresques en Touraine, 275-76. — 
La Touraine, p. 306. — Bibl. de Toun, manuscrita 
n** 728, 1424, 1494. — Chalmel, ffist. de Saint-Martin 
lie Tours, (manuacrit), p. 125. — Registres d'état civil 
d'Atay-aur-Cber. — Mém. de la Soc. archéol. de Tour., 
XI, 225-26. — Bituale B. Martini, auctore P. Gasti- 
neau, 124. — Généralité de Tours (Bibl. de Rouen, coll. 
Leber), n« 5793. — Le Paige, Diction, topographique de 
ta province du Maine, I, 28. — Annuaire-tUmanach 
d: Indre-et-Loire (1877), p. 48. 

Q-raiS (le Petit-), vil., c"» d'Azay-sur-Cher, 
20 habit. — Domus parvi Gressi, 1231. — Le 
Grais, ou la PaHueiHe, 1626. — Petit-Grais, 
carte de l'état-major. — Ancien fief, relevant de 
Montbazon. En 1656, il appartenait à Pierre Pal- 
luau. En 1780, Henri-Louis-Marie et Jules-Her- 
cule, princes de Rohan, cédèrent le droit de 
haute justice sur ce domaine à Louis-Barbe Juche- 
reau de Saint-Denis. — (Arch. d*l.-ei'L. y châtel- 
lenie d'Asay; prieuré du Grais; C, 356. — 
Cartulaire de l'archevêché de Tours.) 

Q-raiS (le), vil., c"« d'Azay-sur-Ciier, 34 ha- 
bit. — Grais, carte de l'état-major. 

Ghrais (le fief du), paroisse de LussaulU ^ 
Ancienne propriété du prieuré du Grais, puis du 
Séminaire de Tours. — (Arch. d'L-et-L., Biens 
nationaux,) 

GhraiS (le), ham., c"* de Monthodon, 11 ha- 
bit. — Le Grées, cartes de Cassini et de Tétat- 
major. 

Q-rcULs (le lieu du), c" de Saint-Paterne, 
près du bourg. — Il relevait de la prévôté d'Ofl 
«1786). — (Arch. d'I-ei-L,, prévôté d'Oë,) 

GhraJetiëre (la), f , c- de la Chapelle- 
Saint-Hlppolytè. 

Q-rallneries (le lieu des), près de la Da- 
vière, c" de Bournan. 



Q-redineries (les), f., c" de Truyes. — 

Gralineries, carte do Cassini. 

Q-rallerles (le lieu des), près du Grand- 
Vairin, c" do Neuilly-le-Brignon. 

Graindsoxi , f. , c" de (lourcelles. — 
Grandson, carte de l'état-major. 

G-ramxnont, c» de Benais. V. Grande 
mont. 

Ghraminont , c* de Chlnon. V. Grande 
mont. 

G-ramxnonty c* du Grand-Pressigny. Y. 
Grandmont. 

Q-rammont» c* de Saint-Benoit. Y. Pom^ 
miers-Aigres. 

Q-ramxnont» près Tours. V. Bois-Bahier. 

G-rand- Aigrefin (le), c" de Saint-An- 
toine-du-Rocher. V. Aigre/in. 

Qrand-Aireau (le), c** do Souvigny. 
V. A ireau. 

Gh^and- Alleu (métairie du), paroisse de 
Kerrières-Larçon. — Propriété de l'abbaye de 
l'reuilly (1763). — (Arch. d'I.-et-L., titres de l'ab- 
baye de Preuilly.) 

Ghrand- Alleu (le ruisseau de), c"* de 
Manthelan. — Il est cité dans un acte de 1691. 
— (Arch. d'I.-et-L., C, 615). 

Ghrand-Aubry (le), c*« de Saint-Chris- 
tophe. V. Aubry. 

Q-rand-Balcd (le), f., c** de Chlnon. — 
Grand-Balet, carte de Cassini. 

Qrand-Beauregard (le), f., c* de 

Sainl-Symphorien. 

Q-rand'Berais (le lieu de la), c-* de 
Bossée. — Il devait une rente à l'abbaye de Cor- 
niery, suivant une déclaration faite par N. Delon, 
la U avril 1712. —(Arch. d'I-et-L., titres de 
Cormery.) 

Q-rand-Bercbenay (le lieu du), près 
de la CalUaudière, c** d'Bsvres. 

Q-rand-Berry (le), c" do Saint-Paterne. 
Y. Berry, 

Orand-Biard (le bois du), c** du Liège. 
Ghrand-Bois (le), bois, c** de Dolus. 
Ghrand-Bois (le lieu de), ou Q-rande- 

Toudie» paroisse de Manthelan. — Il relevait 
du fief du Grand-Clos et appartenait aux religieux 
du Liget (1691). — (Arch. d'I.-et-L., C, 615.) 

Ghrand-Bois-d'lTon (le), c-* de Neu- 
ville. Y. Bois-Yon. 

Q-rand-Bourgeon (le lieu du), près du 
Plessis, c"» de Vouvray. 

Orand-Bourreau (le), f., c** de Jooé- 
les-Tours. — GrandrBoureau, cartes de Cassini 
et de l'état-major. 
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Q-rand-Bray (le), f., c" du Louroux. — 
Grand'Bray, cartes de Cassini et de Tétat- 
major. 

G-rand-Bretill (le), f, c" de Luynes. — 
Le B/euil, cartes de Cassini et de Tétat-major. 

Q-rand-Srixnaure (le), C* de Mazière^. 
V. Brimaure, 

Q-rand-Canal (le Heu du], n"* de Gizcux. 

— Un canal part du château de Gizeux et va 
aboutir au chemin du moulin de la Besse à Gon- 
tinvoir. 

G-rand-Carroi (le), c** de Langeais. — 
Le Carroi, carte de Tétat-major. 

Orand-Carroi (le), f., c-* de La Riche. 

Orand-Carroir (le), f., c-* de Bour- 
gueil. 

G-rand-Cartadeau (le), f., c* de Rillé. 
y. Carladeau. 

G-rand-Cerf (le), f., c»« de Nouans. 

Orandcliampy f., c** d'Âutrèche. 

Gkrandcliainp, f., c** de Bourgueil. — 
El le relevait du ûef du Colombier (1691). — (Bibl. 
de Tours, manuscrit n* 1311.) 

Grandcliamp, f., c"*de Chànceaus-sur- 
Choisi lie. V. Grands-C hampe, 

Grandcliainp, f., c** de Cléré. 

Grandclianip, f., c* de Continvoir. 

Q-rand-Cbamp (le lieu du), C'de Luzé. 

— Il relevait de la seigneurie de Franc-Palais. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 156.) 

Orand-Obainp, ou les Grands - 

GliainpSy ham., c** de Manthelan. — Grand-' 
champ, carte de l'élat-major. — Il relevait cen- 
sivement de la commanderie de Dolus. — (Arch. 
d'I.-et-L., commanderie de Ballan.) 

Grand-Cbamp, f., c"* de Hestigné. 

GrandCliaznpS, C* d'Orches (Vienne). — 
.^jacien fief, relevant de Faye-la-Vineuse (1553)- 

— En 1658, il appartenait à François des Monts* 
te. — (Arch. dl.-et-L., C, COO. — Registres d étal 
civil de Jaulnay.) 

Grand - Cbaxme (le lieu du), c** de 

Saint-Épain, près du chemin de la Morinière aux 
Berthelonniéres. 

Grand-Cliexniii (le), vil., c" de Rou- 

ziers, 38 habit. 

Grand-Cllexnin (le), vil., c"* de Saint- 
Quentin, 21 habit. 

Grand-Cbéne-au-XiOup (le). Y. 

Chéne-au-Loup, paroisse de Saiut-Denis-hors. 

Grand-Cimetière (le), f., c"*d'Anché. 

Grand-Oimetière (le), f., c» du Bri- 
«lorô. 



Grand-Cimetière (le), f., c'^deCUau- 
nay. 

Grand-Cimetière (le), f., c-« deCha- 
renlilly. 

Grand-Cimetière (le), f., c"* de Cour- 
celles. 

Grand-Cimetière (le), ham., c* d'É- 

peigné-les-Bois, 19 habit. — Grand- Cimetière, 
carte de Cassini. — Le prieuré d'Épeignô y possé- 
dait une métairie en 1789. — (Arch. d'I.-et-L., 
Biens nationatuc.) 

Grand-Cimetière (le lieu du), près do 
la Grande-Guerrie, c"" de Montfaodon. 

Grand-CimetiLère (le), f., c* de Per- 
nay. — Grand- Cimetière, carte de rétat-mojor. 

Grand-Cimetière (le), f., c* de Per- 
russon, près du bourg. — Grand-Cimetière, 
carte de Cassini. 

Grand-Cimetière (le), f., c" deRou- 
ziers. 

Ga*and-Cimetière (le), f., c* de Sa- 
zllly. 

Grand-Clos (le), vil., c** de Bourgueil, 
31 habit. 

Grand-Clos (le), f., c** de Brèches. — Le 
Grand-Clou, carte de Cassini. — Grand-Clos, 
carte de l'état-major. 

Grand-Clos (étang du), c** de la Cha- 
pelle-Blanche. 

Grand-Clos (le), c"* de Manthelan. V- 
Clos (Grand-) 

Grand-Clos ( le lieu du), près de Chaslel, 
c"* de Bfazières. 

Grand-Clos (le lieu du), près de la 
Roche, c"* do Rochecorbon. 

Grand-Conseil (le), f., c"* de Monnaie. 

— Grand-Conseil, carte de l'état-major. 

Grand-Cormier (le), c** de Perrussson. 
V. Cormier, 

Grand-Cottereau (le), c"* de Umeray. 
V. Cottereau, • 

Grand-Courant (le), petit bras de la 
Vienne, qui se détache à Châtillon, passe à la 
Chaussée, reçoit les eaux de la fontaine Coquarl 
et rejoint la Vienne au Pont de Rassé , c"* de 
Saint-Germain-sur-Vieone. 

Grand-Domaine (le), ham., c** d'Épei- 
gné-sur-Dême, 14 habit. 

Grand-Duit (le lieu de), c» de Bréhé- 
mont, près de l'Indre. 

Grand-ÏCtang (le), étang, c"* d'Auzouer. 

— Il dépendait du prieuré d'Autrèche et étaii 
desséché en 1790. Son étendue était de huit ai^ 
pents. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux,) 
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Ghrand-JËStang ( le lieu du), pràe des Cinq- 
Frères, c" de Bueil. 

Q-rand-ÏCtang C le lieu du), près de Fallu, 
c" de Cigogne. — Aocieu étang; il était desséche 
en 18?3. 
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Q-rand-£^tang (le), c"* du Louroux. V. 

Lourotix. 

Q-rand- Falaise (le), c** d'Âzay-sur- 
Cher. V. Falaise, 

Q-rand-Fossé (le), f., c* de Loche. 

Ghrand-G-eay, c* de Courçay. V. Geay. 

G-rand-Ghibet (le), f., c* de Bourgeuil. 

G-rand-Q-ouard (le), c>* de Ghemillé- 
8ur-Indrois. V. Qouard, 

G-rand-Q-uô (le), f., c°* do Manthelan. 

Grand-G-uet (le bois de), c** de Sazilly. 

Grand-Hérault (le), c" de Souvigny. 
V. Aireau, 

Grand-Hôtel-de-Mosnes (le), C" 
de Mosnes. V. Thommcaux. 

Grand - Hôtel - de - Tbommeaux 

(le). V. Thommeaux. 

Grand-Jardin (le), f., c" de Bléré. 

Grand- Jeu (le). V. Randonnière, C" 
d'Azay-sur-Gher. 

Grand' Jument (l'éiang de la), c" do 
Saint-Benoit, près de la roule de Chinon à Azay. 

Ghrand-Xievier (le lieu du), près de la 
Trochelière, c"* de Glérô. 

Grand-Xiogis (le), manoir construit dans 
la ville de Bléré, au zv* siècle, par Pierre Berard. 
— [Mém. de la Soc, archéol. de Tour., XI, 102.1 

Ghrand-ILiOgiS (le), f., c"* de Chàteau-Ia- 
Vallière. 

Grand - Louage (le lieu du), c"* de 
Nouans. — Il fut vendu nationalement, en 1793, 
sur N. Lhuillier de la Mardelle, émigré. — (Arch 
d'I.-et-L., Biens nationaux,) 

Grand-Marray (le), c** de Chambourg. 
V. MaiTay, , 

Grand-Mauny (le), c* de Rochecorbon. 
V. Mauny, 

Grand-Mesnll (le), c** de Neuville. V. 
Mesnil. 

Grand-Mortier (le), f., c* de Cour- 
celles. — Mortier, carte de Cassini. 

Grand-Mortier (le), c"» deNeuvy-Roy. 
V. Mortier. 

Grand-Mortier (le), vil., c"* de Saint- 
Nlcolas^de-Bourgueil, 42 habit. 

Grand-Moulin (le), moulin, sur le Cher, 
C" de Baliau. — Molendinus Macrei, 1167 



(charte de Saint-Julien.) — Inventaire des lUres 
de Port-Cordon, — Grand-Moulin^ carte de 
Tétat-major. 

Grand-Moulin (Ue du), dans lo Cher, 
c'* de Ballan. 

Grand -Moulin (le), moulin, sur le 
Changeon, C" de Benais. 

Grand -Moulin (le), moulin, sur la 
Manse, c"* de Crissé. — (Srand-Moulin, carte de 
l'élat-major. 

Grand -Moulin (le), moulin, sur la 
Creuse, c"* de la Guerche. 

Grand -Moulin (le), moulin, sur la 
Brenne, c"* de Luynes. 

Grand -Moulin (le), moulin, c-* de 
Moutbazon. , 

Grand-Moulin (ie) , moulin, c" do 
Pernay. — Grand-Moulin, carlo de l'état-major. 

Grand-Moulin (le), moulin, c"« do Rei- 
gnac. — Il est désigne sous le nom d'Estivart. * 
dans une charte de \2hS {Molendinus d*Estiwirl, 
in parochia de Braiis, in feodo Qaufridi de 
Bergeresse). — (Archives de la Vienne, charte de 
Fretay, prieuré d*Aquitaine, H, &• liasse, 503.) 

Grand-Moulin (le), vil., c** de La Riche* 

extra, 48 habil. 

Grand-Moulin (le), yil., c"« de Saint- 
Genouph, 19 habit. 

Grand-Moulin, f., c"* de Saunay. — 
Grand-Moulin, cartes de Cassini et de l'état- 
major. 

Grand-Moulin (le), f., c"« de Semblan- 

Grand-Kaye (le), c*« d'Avon. V. Naie. 

Grand-Ormeau (le), f.,c** de Cléré. - 
Clos-de-VQrmeau, carte de Cassini. 

Grand-Ormeau ( le), f., c-« de Leroé — 

Grand-Ormeau, carte de Cassiui. 

Grand-Ormeau (le), f., c"' de Loche. — 
Grand-Ormeau, carte de l'étal-major. 

Grand-Ormeau (le), f. , c- de Su- 
blaines. 

Grand-Ormeau (le), f., c-» de Vouvray. 
— Grand-Ormeau, carte de l'état-major. 

Grand-Pacbé (le), f., c- de Villiers-au- 
I Boin. — Pachê, carie de l'état-major. 

Grand-Parc (le lieu du), vaste éteudue 
de terrain, où se trouve la métairie du Parc, c»" 
de Chaveignes. 

Grand-Parc (le lieu du), c-* de Poot-de- 
Huau. — Il relevait de Relay (1568). — (Arch. 
d*I.-et-L., prieuré de Relay.) 

Grand-Pas (le),f.,c" d'Aven. — Orancf^ 
Pas, cartes de Cassini et de Télal-major. 
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Ghrand-Pas (le lieu da), près des Pron- 
leaux, €■• du Pelil-Pressigny. 

Grand-Passctge (le lieu du), près du 
chemin de la Vallé«-de-Vaux à Ghalenlier, c" 
de Chançay. 

Grand-Passage (le Heu du), prèsden 
Galienneries, c" de Salnt-Michel-sur- Loire. 

G-rand-Passoir (lo lieu du), dans le? 
landes du Ruchard, c** de Gravant. 

Grand-Piagu (le), c*« de Ballan. V. 

Piagu. 

Grand- Pignon (le), f., c** de Saint- 
Laurent-de-Lin. 

Grand-Pin (le), f., c" de Rillé. V. Pin. 

Grand-Pont (le), f., c" de Louans. — 
Grand-Pont, car lu de Gassini. 

Grand-Pré (le), f., €•• do Chouzé-sur- 
Loire. — En 1658, elle appartenait à Jacques 
Âmirault; — en 1666-80, à Jacques Boureau. — 
[Arch. d'I.-el-L., E, 228, — Registres d'état civil 
de Restigaé.) 

Grand-Pressigny (le), v. Pressigny 
(k Grand'), 

Grand-Pressoir (le), f., c*« de Jouô- 
lea-Tours. — Le Pressoir, carte de Cassini. 

Grand-Prinsay (le), c-* d'Autrèche. V. 

Prince, 

Grand-Pnits (le), f., c-« de Beaumont- 
en-Véron. 

Grand-Salé (le), c** de Montreull. V. 
Salé. 

Grand-Van (le Bas-), vil., c-* de Loclies, 
25 tiabit, — La Raslellerie, xvi* siècle. — 
Granvaux, le BaS'Grandvaux, dans uo litre de 
1662. — Grandvau, cartes de Cassini et de l'état- 
major. — Par lettres de mars 1588, le roi 
Henri III permit de clore de fossés la maison de 
Grandvaux et de la fortifier. Elle relevait des ÛePs 
de May et de Loigny. Anne d'Anglerais était quali- 
fiée de dame de Grandvauz en 1662; — N. Tou- 
ctiard, Éc., était sieur de Grandvaux en 1712; — 
Jacques Odart, en 1735; — Jacques-Jeao-Baplisle 
Odart, en 1768. — (Arch. d'I.-et-L., E, 223. — 
Registres d'état civil de Salnt-Plovier, 1712.— 
Laine, Archives de la noblesse de France, X, 
généaL (klart.) 

Grand -Vau (le), vil., €■• de Sainte- 
Maure, 38 habit. — Vaux, carte de Gassini. 

Grand-Vau-d' Avril (le), paroisse de 
Luynes. — Ancien flef, relevant du château de 
Luynes. — (Arch. d'I.-et-L., E, 365.) 

Grand-Vau-de-Verneuil (le), v. 

Vau, c** de VerneuU-le-Chàteau. 

Grand- Vaudour (le). V. Vaudour, c** 

(le Sainttt-RaUégonde. 
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Grand-VauTien (le lieu du), près des 
Rustaudries, c''* de Gravant. 

Grand- Village (le), f., c- d'AWlly. — 

Grand' Village, carte de Cassini. 

Grand-Village (le), vil., c** d'Athée, 

17 habit. — Grand-Village, cartes de Gassini et 
de i'état-major. 

Grand- Village (le), c"* de Barrou. — 
V. Village (le Grand-). 

Grand- Village (le), f., c" do Betz. — 
Grand-Village, carte de Cassini. 

Grand- Village (le), vil., c>* de la Cba- 
pelle-Sainl-Hippolyte, 26 habit. — Grand-Vil- 
lage, cartes de Gassini et de rélat»major. 

Grand- Village (le), f., c** de Loche. — 
Grand-Village, carte de Gassini. 

Grand-Village (le), f., c*« de Louans. — 
Grand-Village, caries de Gassini et de l'étal^ 
major. 

Grand- Village (le), vil., c** de Mosnes, 
103 habit. — Grand-Village, carte de Gassini. 

Grand-Village (le), f., c"« de Nouans. 
— Grand-Village, carte de l'état-maJor. 

Grand- Village (le), f., c" de Vou. — 
Grand-Village, carte de Gassini. — Ancien flef. 
Il fut vendu nationalement, on 1793, sur N. de 
Pierres de Fontenailles, émigré. — (Arch. d'I.-et- 
L., Biens nalionaux.) 

Grand-Villiers (le), c* de Dierres. V. 

Villiers, 

Grand-Villiers (le), c** de Nettillé-le- 
Uerre. V. Villiers, 

Grand- Vilpaln (le), c~ de Montreull. 
V. Vilpain, 

' Grande-Baille (le lieu de la), c"^ do 

Mouzay, près du chemin de Mouzay à Beaure- 
paire. * 

Grande-Balllée(la), c** de Ghambourg. 
V. Baillée. 

Grande-Basse (la), f., c-* de Savon- 
nières. 

Grande-Bergerie (la), c" de Larçay. 

V. Bergerie, 

Grande -Boissiére (la), c» des Her- 
mites. V. Boissiére. 

Grande -Borde (la) , c** de Saint-Sym- 
phorien. V. Borde. 

Grande-Borne (le lieu de la), près do 
rOuche-des-Brunets, c** de Bréhémont. 

Grande -Borne (le lieu de la), c» de 
Yillebourg, près du chemin da Villabourg à 
Saint-Christophe. 

Grande-Boutraye (la), c"* de Saïai- 

Pateme. V. Boutraye. 
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Ghrande-Bruère 

Pont-Pierre. V. Bruyère. 

G-rande-Cbaume-de-Bray (la), c"« 
de Sennevières. V. Bray. 

G-rande-Clieminôe (la), f., c-«de Lerné. 
— Grande-Cheminée, carie (Je Gassini. 

Q-rande-Cliexninôe (la), f. , c-« de 

Ugré. 

G-rande-Oour (la), c-* d'Abilly. — 

Gratte-Cour, carie de Tétat-major." — En 1864, 
on y a trouvé des éclats nombreux de silex tra- 
vaillés pour façon d'instruments de l'ftge do 
pierre, — (Procès-verbal de la Société archéolc- 
glque de Touraine du 39 juin 1664.) 

O-rande-Oour (la), f., c» de BenaiF. 

Q-rande-Ck>ur (la), f., c" de Belz. — 
Ancienne propriété des religieuses Viantaises de 
Beaulieu. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Q-rande-Cour (la), vil., c"* de Salnt- 

Pierro-des-Corps, 45 habit. 

Q-rande-Oour (la), f., c" de Seuilly. — 
Grande-Cour, carte de l'état-major. 

Q-rande-Cour (la), f., c" de Vouvray. 

Q-rande-Oroix(la), f., c"*de Crissé, près 
de la Manse. — Grande-Croix, carte de Gassini. 

Q-raiide-Oroix (la), f., c>* de Saint-Lau- 
rent-do-Lin. — Les Croix, carte de Gassini. 

Q-rande-JDixne (la), c"* de Civray-sur- 
Cher. V. Cartes (les), 

Q-rande-JDime (le lieu de la), c* de 
Marcill y-sur- Vienne, près du chemin d'Avrigny 
à Marcilly. Dans ce lieu se trouve une footalne. 

Ghrande- Fosse (le lieu de la), c* d^ 

Sepmes, près du chemin de Sepmes à Bournan. 

Q-rande-Frarye-de-Soiriëi^e (la), 
c"* de Verneuil-sur- Indre. V. les Martineaux. 

Q-rande-S^oy (la), c« du Petit-Pressî" 
gny. V. la Chevrollière. 

Q-rande-Q-agnerie (la), f,, c*« de Rillé 

G-rande-Q-arde (la), c>* de Ports. V 
Garde. 

G-rande- Oenetiëre (la), c* de Mon- 

Ireuil. V. Gen^tière, 

Orande-Orange (la), f., c"de Cheiilt'. 

Q-rande-G-range (la), f., c" de Neuvy- 
Boi , près du bourg. 

Orande-riaize (la), c** de Fondettes. V 
Laise. 

G-rande-Loge (la), c"* de Gravant. Y. 
Loge, '■ 

Grande-Maison (la), f., c** d'Assay. 

Grande-Maison (la), dans le bours^de 



Balesmes. — Elle relevait du flef du prieuré de 
Balesmes, suivant une déclaration féodale du 
11 juillet 1643. A cette époque, elle appartenait L 
Bené de Guenand, Éc, seigneur de Saint-Paulr 
et à Louise du Puy, sa femme, ÛUe de Françoi.« 
du Puy, Éc., seigneur de la Chevallerie. —(Arch. 
d'I.-ot-L., prieuré de Balesmes.) 

Grande-Maison (la), f., c" de Ballao. 
près du bourg. 

Grande-Maison (la), vil., c** de Be- 
nais, 62 habit. — Grande-Maison, carte de Gas- 
sini. 

Grande-Maison (la), vil., c** de Brè- 

hémont, 17 habit. — Ancien flef. En 1657, il ap- 
partenait à René Harpaillé, Éc. ; — en 1780, à 
Nicolas Bunault de Rigny; — en 1793, à Gbarles- 
Louis Bunault de Montbrun, émigré, sur lequel 
il fut vendu nationalemeut. — (Arch. d*I.-et-L , 
E, 164, 223; Biens nationaux.) 

Ghrande-Maison (la), située dans le 
bourg de Cerelles et près de l'église. — Elle rele- 
vait censivement du fief de GhAtenay, suivaut de€ 
déclarations féodales de 1641, 1673 et 13 avril 
1741. En 1641, elle appartenait à Michel Por- 
thays; — en 1673, a Pierre Fcrregeau, échevln 
de Tours; — en 1756, à Jean-François Fremln. 
Éc., seigneur des Grandes- Brosses, ancien chef 
de fruiterie du roi, marié à Jeanne Domllliers. 
Par acte du 16 octobre 1760, Jean-François Fremin 
la vendit à Geneviève-Thérèse Perrot, femme, 
non commune en biens, de Justin Bothmont-De- 
nizy. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Châtenay,) 

Grande-Maison (la), f., c* de Chan.- 
pigny-sur-Veude. — Ancienne propriété des Mi- 
nimes de Ghampigny. 

Grande-Maison (la), f., c*' de Gbac- 

nay. — Grande - Maison , carte de Gassini. — 
Ancien flef, relevant de Rillé. En 1577, il appar- 
tenait à Madeleine de Rynaulde; — en 1682, à 
Jacques SauUy. — (Arch. d*l.-«t-L., B, 26, 35.) 

G>rande-MaiSon (la), f., c"* de la Gha- 
pello-sur-Loire. 

Grande-Maison (la), f., c* de Ghavei- 
gnes. — Grande-Maison, carte de Gassini. 

Grande-Maison (la), dans le bourg de 
Ghouzé-le-Sec. — Par testament du 10 juilloi 
1703, Madeleine et Hélène Dain, demeurant à 
Vaujours, léguèrent cette propriété à la cure dt 
Ghouzé. — (Arch. d*J.-el-L., titres de Chou^é,] 

Grande-Maison (la), f., c** de Cînais 

— Elle relevait de l'abbaye de Seuilly. — (Bibl. 
de Tours, fonds Salmon, Extrait du terrier d 
Seuilly.) 

Grande-Maison (la), f., c"« de Gravant. 

— Elle dépendait du prieuré de la Madeleine d* 
Gravant. — (Arch. d'l,-ot-L., Biens ntUionaux. 

G>rande-Maison (la), f., c"* de botu5. 
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— Orande-Maison, cartes de Cossini et de l'élat- 
major. 

Ox*ande-Maiso]l (la), f., c'de Huismes. 

Orande-Maison (la), r., c- de Jaulaay. 

G-rande- Maison (la), f. , c" de La 

Riche, près du Cher. — Grande-Maison, ou 
Orange-Houtereau, 1791. — Ancienne propriété 
de l'hôpital Saint- Gaiicn. — (Arch. d'I.-et-L., 
Biens nationaux.) 

Cfrrande-Maison (la), f., c** de Lémeré, 
près du bourg. 

Orande-Maison (la), f., c*«de Limeray, 
près de la Loire. 

Orande-Maison (la), c* de Luzé. v. 

Grandes-Maisons . 

Orande-Maison (la), f., c"« de Manlhe- 
lan. — Elle relevait du flof du Bois-Guy-d'Azay. 
Les bâtiment^ n'existaient plus en 1765. — 
Arch. d'I.-et-L., E, 130.) 

Orande-Maison (la), f., c** de Montho- 
ilon. — Elle a fait partie de Pancienne paroisse 
•la Sentier. Jean-Baptiste Pingault, Éc, capitaine 
nu régiment de la Vieille-Mariue, est qualifié de 
seigneur de la Grande -Maison, dans un acte de 
1723. — (Archives du château de la Ferriôre. — 
Hegislres d'état civil du Sentier.) 

Orande-Maison (la), f., c* de Monts. 

Orande-Maison (la), f., c-* de Morand. 

— Grande-Maison, carte de Cassim. — En 1612, 
elle appartenait à René Debure;— vers 1700, à 
René Peltereau ; — en 1717, à Pierre Pelterem; 

— en 1760, à Catherine Ledoux de Melleville, 
veuve de Nicolas Leclerc. — (Archives du chà- 
leau de Pierrefltle. — Registres d'état civil d'Au- 
zouer.) 

Orande-Maison (la), ham., c» de Né- 
gron, 14 habit. 

Orande-Maison (la), f., c* de Neuvy- 
Roi. — Les Grandes-Maisons, 1450. — Elle re- 
levait de la seigneurie du Bols et appartenait, au 
TV* siècle, au prieuré de TEncloltre. — (Car tu- 
taire de FontevrauU. — Arch. d'I.-al-L., E. — 
Qlbl. de Tours, manuscrit n* 1 169.) 

Orande - Maison ( la ) , paroisse de 

Noyers. — Vers 1660, elle appartenait à Marc 
Bonthet; — en 1713, à Marguerite Ladmiraud. — 
Arch. d'I.-et-L., B, 228.) 

Orande-Maison (la), f., c"* de Parçay- 
^(eslay, près du bourg. 

Ghrande-Maison (la), dans le bourg de 
Pont-de-Ruan. — Elle dépendait du fief de Pont- 
'le-Ruan (1780). — (Arch. dX-et-L., E, 117.) 

Orande-Maison (la), f., c"« de Rillé. — 
Grande-Maison, cartes de Cassioi et de l'état- 
major. — Ancien fief. En 1686, il appartenait à 



François-Martin de Savonnières, chov., seigneur 
de la Troche, de la Roche-Hubert, de la Lucasiôre, 
•le Champeigné, de la Ploquinière et des Haïes, 
lieutenant des gardes du corps du roi. — (Arch. 
d'L-et-L., G, 38.) 

Orande-Maison (la), vil., c" de SainU 
Épaiii. — Grande-Maison, cartes de Cassini et 
«ie Tétat-major. 

Orande-Maison (la), f., c* de Saint- 
Laurent- de- Lin. — Grande-Maison, carte de 
Cassini. 

Orande-Maison (la), f., c-'' de Saiat- 
Laurent-en-Gatlnes. — Ancienne maison seigneu- 
riale de l'abbé de Marmoutier. Elle paraît dater du 
XV* siècle. Autrefois elle était entourée de douves 
et protégée par une forte enceinte de murailles. 
De nos jours elle a été transformée en église. -:- 
[Mém, de la Soc. archéol, de Tour., XIII, 273. 

— Annuaire-almana^h d'Indre-et-Loire (1877), 
p. 175.) 

Orande-Maison (la), f., c» de Saint- 

Mirtin-le-fieau. 

Orande-Maison (la), f., c-« de Saiot- 
Nicolas-de-Bourgueil. — Grande- Maison, carte 
lie l'état-major. 

Orande-Maison (la), f., c' de Sazilly. 

— Grande'Maison, carte de Cassini. 

Orande-Maison (la), f., c*" de Ver- 
iieuii-sur-Indre. — Philippe Verrier est qualifié 
(le soigneur de la Grande -Maison en 1678. — 
(Registres d'état civil de Saint-Flovier.) 

Gkrande-Maison (la), ham., c-* de Vou- 
vray, 1 1 habit. — Grande-Maison, carte de Cas- 
sini. 

Orande-Maison-de-Mendray (la), 

c"* de Luynes. — V. MaindreL 

Orande-Maison-de-Vernou ( la), 

à Vernou. — Ancien flef. En 1522, Philibert 
Babou céda à François de Blanchefort les droits 
réodaux qu'il avait sur celte propriété. — (Arch. 
d'I.-et-L., E, 60.) 

Orande-Malvert (bols de la), c"* de la 

Perrière. — 11 fait partie de la forêt de la Per- 
rière. 

Orande-Marcbe (la), f., c"« de Manthe- 
lan. — La Marche, carte de l'état-major. 

Orande-Môtairie (la), f., c*« de Bossay. 

Orande-Métairie (la), f., c*" d'Hommes. 

— Grande-Métairie, carte de l'état-major. 

Orande-Môtairie (la), f., c- de Noi- 
zay. — Grande-Métairie, cartes de Cussioi et de 
Tétat-maJor. 

Orande-Métairie (la), f., c" de Paulmy. 

Ghrande-Métairie (la), c-* de Saint- 
Laurent-en-Gatines. V. Métairie. 
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Grande - Métairie ( la ) , vil. , c 

dTzeures, 74 habit. 

Q-rande-Motte (le lieu de la), près du 
Vieux Cher, c"* de Brébémont. 

Ghrande-N'oue (la), f., c" d'Auzouer. — 
Grande'Noue, carte de Cassini. 

Orande-N'oue (la), c" de Saunay. V. 
Noue, 



Orandelle (le lieu de la], paroisse de 
Vouvray. — Il est cité dans un acte de 1714. — 
(Arch. d'I.-et-L., prévôté d'Oë.) 

Q-randerie (ia), paroisse de Saint-Hlppo- 
lyte. V. Gautrie. 

Q-randeries (les), ham., c"* de Baaumont- 
en-Véron, 16 habit. 

G-randes-Sertiniëres [ les ) , hatc . , 



Ghrande-Oucbe (la), f., c*« de Chouzé- | C* de Saint-Aubin. — Bertinières, carte de Cas- 



sini. 



sur-Loire. 

Q-rande-Pierre (le lieu de la), près de 
la Vieillerie, c"* de Cbaveignes. 

Q-rande-Planclie (la), f., c"« de Saint- 

Pierre-des-Corps. — Qrande-Planche, carte de ! de Ponllevoy. 
rétnt- major. 

Q-rande-Roolie (la), c** de Bléré. V. 
Roche. 

Ghrande- Prairie (boire de la), c-* 

d'Artannes. 

G-rande-Roue (la), moulin sur TÉgronne, 
c" de Charnizay. 

Q-rande-Rue (la), f., c** de Ghouzé-sur- 
Loire. 

Q-rande-Rue (la), f., c* de Rocbecorbon. 
G-rande-Rue (la), vil., c» de Sazilly. 

63 habit. 

Qrande-Russaudiôre (la), c" de Cl- 

vray-sur-Esves. V. Russaudière. 
Ghrande-Saunerie (la), c** de Monnaie. 

V. Sauneriè, 



GHrandes-Bolres (les), f., c-* de la Cba- 

pelle-sur-Loire. 

Q-randes-Bordes (les).'V. Bordes, c-* 



G-rande-Touclie (la), c"*deManthelan. 
V. Grandbois. 

Q-rande-Touclie (la), c** de Villebourg. 
V. Touche. 

G-rande-Trappe (le lieu de la), près de 
la Potetrie, c** de Bossay. 

Q-rande-Tuilerie (la), f., c'deBous- 
say. 

G-rande-Vaclie (le lieu de la), près do 
la Grange, c** de Mazières. 

Q-rande-Vallée (la), f., c"de Marray. 
— Grande-Vallée, carte de Cassini. 

Q-rande-Vallée (le lieu.de la), près de 
la Gautellerie, c"' do Truyes. 

Q-rande- Vérité ( le lieu de la), près de 
Fouillé, c" de Saint-Patrice. 

Q-rande-Vigne (le lieu de la), près de la 
Lande, c''* de Panzoult. 

Orande-Vigne (la), ou les Q-randes- 

Vifraes^ ham., c*' de Resligné, 10 habit. — 
Il relevait censivement du fief du Colombier. — 
(Bibl. do Tours, manuscrit n* 1311.) 

Ctrande-Voirie (moulin de la), paroisse 
de Neuvy-Roi. V. Voirie, 



Q-randes-Bossées (le lieu des), près 

de la Poterie, c"* de la Celle-Guenand. 

Orandes-Buf&éres (les), c* de Saint- 
Paterne. V. Buffières, * 

G-randes-Oliarboxiniéres (les), c*« 

de Noyant. V. Charbonnières. 

Q-randes-CliauxQes ( les fontaines des ) , 
près de la Gargilôre, c"' d'Yzeupes. 

Q-randes^Cliexnlnée8 (le lieu des), cv 
de La Croix, près du bourg. 

Q-randes-Fontaines (moulin des), c"* 

de Bléré. V. Fontenay. 

Q-randes-Forges (les), €■• de Vi»ed6- 
mer. V. Forges, 

Grandes -Fosses (le lieu des), c*» 
d'Avon. — Le ruisseau de la Fonlaine-à>Geoest y 
prend sa source. 

Q-randes-Iïayes (le lieu des), près du 
bourg de Verneuil-le-Chàteau. 

G-randes-Maisons (les), vil., c-* de 

Gliambray, 25 habit. 

Grandes-Maisons (les), r., c-* de CUe- 
millé-sur-Dômo. — Grandes- Maisons, cartes de 
Cassini et de l'état-major. 

Grandes-Maisons (les), Grande- 
Maison, ou la Soriniére, f.» c** de Luzé. 

— Elle relevait de la seigneurie de Franc- Palais, 
suivant un aveu rendu le 6 août 1672, par Louis 
de Bernabé. — (Arch. d'I.-el-L., E, 156.) 

Grandes-Mcdsons (les), c** de Mon- 
naie. V. le Boulay. 

Grandes-Maisons (les), c- de Neuvy- 
Roi. V. Grande-Maison, 

Grandes-Maisons (les), ham., c^ de 

Paulmy, 12 babit. ~ 11 a Ml partis de la paroi&ee 
(le NeuilIy-le-Noble. Par lettres patentes du 2 sep- 
tembre 1757, il fut distrait de cette paroisse pour 
(Hre réuni à celle de Paulmy , nouvellemt^nl 
créés. — (Dufour, Diction, de l'arrondissement 
de Loches^ II, 348.) 
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(les), f., c** de la 
Roclie-ClermauU. — Grandes- Maiions-de'Laii- 
nay, 1663. — Ancien fief, relevant de la Roche- 
Clermault, à foi et hommage plain. Il a été pos- 
sédé, au XVII* siècle, par Pierre Huliert, seigneur 
tle Bresne. — (Arch. d'I.-el-L., baroni\ie de CM- 
non» 



tue 



>■• 



de 



de 



de 



Orandes- Maisons (les), f. , c-« de 

Sainl-Cy r-sur-Loî ro. 

G-randes -Malsons (les), f. , 

Salnt-Élienne-Hle-Chigny. 
G-randes - Mcdsons (les), f . , 

Trogues. 

G-randes- Maisons (les), f. , c" 

Tniyes. 

G-randes-Maisons (lo Heu des), c'' de 

Vallères. — Là se trouvait, nvaut 1G70, la maison 
seigneuriale du fief de l'Arcliidiacré. — (Arch. 
d'I.-el-L., E.) 

Orandes-19'oues (les), fusses, près de la 
Grange-de-Naie, c'* d'Avon. 

Orandes-Planclies (le Hou des), près 

lie la Martiniùre, r"* do Ghomillé-sur-Démc. 

G-randes - Hottes (les), ham., c** do 

tlestigoé, 13 habit. 

(les), f., c"' de Sazilly. 



Ghrandes-Vallées (le lieu des), c'de 

il Chapelle-Blanche, près du chemin de Mnnthe- 
an à Ligueil. 

Orandes-Vallées (le lieu fies), près du 

(jrand-Élang, c" do Gontinvolr. 

Grandes- Vallées ( le Heu des), près do 
la Raudière, c*' du Louroux. 

G-randes- Vignes (le lieu des), c" de 

liouans, près du l)0urg. 

Orandet (le Heu do), paroisse de Sache..— 
Gn 1777, Françoise-Elisabeth firiochet, veuve de 
de Pierre-René Péan de Livaudière, était qualifiée 
de dame de Grandet. — (Bibl. de Tours, manus- 
.-rit n* 1315.) 

G^randfondy vil., c** de Mouzay, 21 habit. 
— Gabriel Dalonneau était qualifié de seigneur 
deGrandfond eu 16M. — (Arch. d'I.-ct-L., titres 
de Beaulieu.) 

Grandière (la), f., c- de Belz. — Elle fut 
vendue nationalement sur Gabriel d'Arsnc, émi- 
gré, en 1793. — (Arch, d'I.-et-L., Biens natio- 
naux.) 

Grandlôres (les), ham., C'de Gravant, 
12 habit. 

G-randin (le lieu de), près de la Houchi- 
QÎère, c** de Salnt-Branchs. 

Ghrandineries (les), f., c"« d'Esves-le- 
Moutier. — Grandineries, carte de Télat-major. 



G-randinière (la), f., c** de Gigogne. — 

Grandinière, carte de rétal-major. 

G-randinière (la), f., c-' de Saînt-ChriB- 
tophe. — Grandinière, cartes de Cassini et de 
rétat-major. 

G-randins (les), f.,c"d'Esvo8-le-Moulicr. 

— Grandins, carte de l'étal-major. 

Grandlay, vil., c»* de Bléré, 132 habîL — 
Grandlay, carte de l'élat-major. — Granlay, 
carte de Cassini. — Ancien fief. En 1676-1700, H 
appartenait à Guillaume Belluot, chef d'échan- 
sonnerie du roi. — (D'Uozier, Annorial général. 

— Registres d'étal civil de Saiut-Florentin d'Am- 
boise.) 

G-randlay, c« d'Alhéo. V. Granlay. 

Grandniond* ham., c** de Bemiis, 12 ha- 
bit. — Grammont, xvi* siècle. — Ancien fief, 
relevant de Douais. — Eu 1582, il appartenait à 
Malhurin de la Brunelière. — (Bélancourl, Noms 
féodaux, I, 114. — Bihl. de Tours, fonds Sal- 
mon, titres de Benais.) 

Grandmont (le Heu de), près de l'Étang, 
c"' de Boussay. 

Grandmont, f., c-« de Chavcignes. — 
Grammont, carte do Cassini. 

Grandmont, f., c" de Chinon. — Gram- 
mont, carte de l'ctat-major. 

Grandmont, ou Grammont, f., c* 

du Grand-Pressigny. — Graniont, carte de Cas- 
sini. — Ancien lief, relevant de la baronoie de 
>reuilly. En 1483, il appartenait a Antoine du 
Bois, Éc. ; — en 1544, à Michel Thibault; — en 
1547, à François du Puy; — on 157», à Honorai 
de Savoie, qui rendit hommnge le 23 juillet. De- 
puis celte époque jusqu'à la Révolution, il fit 
partie de la baronnie du Grand-Prossigny. — 
(Arch. d*I.-et-L., E, 103. — Râle des fiefs de 
Touraine.) 

Grandmont, c"* de la Hoche-Clermault. 
V. Aunay. 

Grandmont , Grandmont - les - 

Ollinon. V. Pommiers-Aigres. 

Ghrandmont (prieuré de), près Tours. V. 
BoiS'Hahier. 

G-randrée (la), ou Grandrie, vil., c- 

de Saint-Germain-sur- Vienne. — Auguste-Jean 
Desmé de Chavigny était qualifié de seigneur de 
la Grandrie en 1781. — (Arch. dl.-et-L., E, 79.) 

Grands-Babeaox (les), c» du Peiit- 

Pressigny. V. Babeaux. 

Grands-BoumaiS (les), c* de Loches. 
V. Jolletières, 

G-rands-COiamps (les), f., c"* d'Autrè- 
che. — Grands-Champs, carte de Cassini. 

G-rands-Oliamps (le lieu des), paroisse 

« 30 
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de BeaumoDt-les-Tourfl. — Il relevait ceDsiTexnent 
de Tabbàye de Beauniont (1736). L'élendue de 
coite propriété était de onze arpents. — (Arch. 
d'I.-el-L. , titres de BeaumontJ) 

G-rands-Ohamps (les), f., c** de Chan- 
ceauz-sur-Cboisille. — Ancienne propriété du 
Chapitre de Téglise de Tours, auquel elle avait 
été léguée par Guillaume Binet, chanoine. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, 90. — Liber compos., Î40.) 

G-rands-Oliaxnps (le lieu des), près do 
la Pichellerie, c"* de Civray-sur^Cher. 

Qrands-Oliainps (les), c"* de Manthe- 
la». V. Grandchamp. 

Ghrands-Cliainps (le lieu des), paroisse 
de Perrusson. — Il relevait censivemont de la 
Charpraye (1670). — (Arch. d'I.-et-L., C, 602.) 

G-rands-Ohamps (le lieu des), paroisse 
de Saint-Laureot-eu-Gatinos. — Il relevait cen- 
sivement du Ûef de Saint-Lauréat (1459). — 
(Arch. d'I.-et-L., titres de Saint' Laurent.) 

Orands-Ohamps (les), f., c* de la 
Ville-auz-Dames. 

G-rands-Cliainps (les), f., c* de Ville- 
dômer. — Grands 'Champs^' carte de l'élal- 
major. 

Grands-Ohamps-de-lar-Oroix ( le 

lieu des), près de la Séguinière, C* de Nouans. 

Ghrands-Sssarts (le lieu des), paroisse 
do Marcilly-sur-Vienne. — Il relevait du flef de 
Douce, suivant une déclaration féodale du 13 fé- 
vrier 1631. — (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des 
titres de Noyers.) 

Grands-Gats (les), paroisse de Luzillé. 
V. la IJuchonnière. 

G-rands-Greniers (le lieu des), près de 
la Gafrie, C* de Mouzay. 

Ghrands-Moulins (les), moulins, c* du 
Grand-Pressigny. 

Grands-Moulins (les), c* de Saint- 
Christophe. 

G-rands-Ormeaux (le lieu des), c"* de 
Marcilly-sur-Vienne. — Il relevait du flef de 
Douce, suivant une déclaration féodale du 18 mai 
1610. — (Arch. d'I.-el-L., Inventaire des titres 
de Noyers.) 

Grands -Ormeaux (les), f., c* de 

Sain t-Michel-sur-Loi re. 

Grands-Ormeaux (les), c* de Thi- 
lou2e. V. Onneaux, 

Grands -Ponts (le lieu des), c' de 
Louans, près du chemin de Louans au Louroux. 

Grands-TaUIis (les), f., c* de Pernay. 

Ghrange (la), f., c** d'Ambillou. — Grange, 
carte de l'état-migor. 



G-range (la), f., c«* d'Assay, près du rois- 
seau de la Vende de Basché. — Grange, carte de 
Gassini. 

Grange (la), paroisse d'Azay-sur-Indre. V. 
Grange-Èmery. 

Grange (la), f., c"« de Ballan. — Grange, 
carte de Tétal-major. — Elle relevait censivement 
du fief de Port-Cordon, suivant une déclaration 
féodale de 1701. — (Arch. d'-I.-el-L., titres de 
Port-Cordon.) 

G-range (le lieu de la), paroisse do Beau- 
mont, près Tours. — Il relevait censivement du 
Qef de Beaumont, suivant une déclaration féodale 
du 9 février 1610. — (Arch. d'L-et-L., titres de 
Beaumont.) 

Grange (la), f., c** de Beaumont-la-Ronce. 

Grange (la), viL, c*« de Bléré, 26 habit. — 
Grange^Saint'Julien, carte de Cassini. 

Grange (la), c" de Bo^say. V. Grange- 
Saint'Leoffort. 

G-range (la), f., c-* du Boulay, près de la 
Brenne. — Ancienne propriété de l'abbaye d'Es- 
tival, sur laquelle elle fut vendue nationalemeDt. 
le 26 janvier 1791, pour 8050 livres. — (Arch. 
d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Grange (tuilerie de la), c*' du Boulay. 

Ghrange (la), f., c" de Braye-sous-Faye. — 
La Grange, carte de Cassini. 

G-range (la), f. , c«« dé Congy. — L« 
Granges, carte de Cassini. — Jean Guettrole 
était qualifié de seigneur de la Grange en 1686. 

— (Arch. d'L-el-L., E, 51.) 

G-range (le ûef de la], paroisse de U Gelle- 
Sainl-Avent. — Il est mentionné dans un acte de 
1685. — (Arch. d'I.-el-L., Inventaire des Cens et 
rentes de l'abbaye de Noyers.) 

Grange (la), f., c" de Chambray. — Le* 
Granges, carte de Cassini. — Grange, carte de 
l'état-major. — Ancienne propriété de l'arehevé- 
ché de Tours. Elle fut vendue nationalement, le 
27 mai 1791, pour 17,600 livres. — (Arch. d'I.- 
et-L., Biens nationaux.) 

Ghrange (la), f., c** de Gbampigny^ar- 
Veude. — La Grange, cartes do Cassiui et de 
l'état-major. — Elle devait une rente à la collé- 
giale de Champigny, suivant des déclaralioas 
féodales des 13 août 1654 et 15 novembre 1758. 

— (Arch. d'I.-el-L., G, 282.) 

Grange (bois do la), c"* de Charnizay. 

Ghrange (la), f., c"* do Cigogne. — Ancieunt- 
propriété du collège de Tours (1791). — (Arcli. 
d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Grange (la), c*« de Crevant. V. Orange- 
Lambert, 
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Qrange (la), f., c"* de Crissé. — Grange, 
carte de CauiDl. 

G-range (la Haolû-), f., c"" du Grand-Pres- 
signy. — £Ue a fait partie de l'ancienne paroieso 
d'Étableaux. 

G-range (la), f. et chat., c-< des Hermiles, 
t i habit. — ta Grange, cartes de Gassini et de 
l'élat-iDsJor. 

Orange (la), f., c"* de Haismes. — Le$ 
Granges, carte de Cassini. — Elle relevait ceosi- 
vement de la seigneurie de Huismes, suivant une 
déclaration féodale faite, le 16 novembre 164 i, 
par Bené Rancher, Éc. — (Arch. d'I.-ot-L., G, 42.) 

Orange (la Petite-), f., c"« de riie-Bou- 
cbard, près de la ville. — La Grange, carte de 
Cassini. 

Orange (la), ham., c"*' de Joué-les-Tours. 

— Grange-Godeau, 152Î. — Grange, carte de 
l'état-major. — Ancien fief, relevant de l'Épan. 
Vers 1!>00, il appartenait à Hardouin Monmous- 
seau; — vers 1620, à Jacques de Beauue; — en 
1539, à Antoine Burgensis. De nos jours, ce do- 
maine a été possédé par la famille Bardonin de 
Sansac et par GuiUaume-l.ouis, marquis de Mira- 
mon. Ce dernier, par acte du 2 septembre 1837, 
le vendit à César -Gaétan -Eu la lie, comte de 
Thienne. — (Proclamation des biens à vendre 
de Jacqites de Beaune, — Journal d'Jndre^t- 
Loire des 6 novembre 1837 et 22 décembre 1875.) 

Orange (la), f., c"* de Langeais. 

Orange (la), f., c"* de la Riche-extra. — 
Ancienne propriété de l'Hôtel- Dieu de Tours. 
Avant 1526, on l'appelait les Bordes. — [BullC' 
lin de la Soc, archéol. de Tour. (1871), p. 156. 

— Arch. d'I.-et-L., G, 496, 519.) 

Orange (la), f., c" do Larçay. — La 
Grange, carte de Cassini. 

Orange (lie de la), dans la Loire» c** de 
Lussault. V. Grange-et'durJard. 

Orange (la), c** de Lussault. V. Grange- 
Molard. 

Gtrange (la), vil., c* (je Luzillé, 27 habit. 

— Tusca Apvril, la Touche- Avril, Touche 
de la Grange-Àufyry, xiii* siècle. — Granye- 
Maitre-Aubry, 1746-89. — La Grange, cartes de 
Cassini et de l'état^major. — Une métairie, située 
dans ce village, appartenait au Chapitre de Péglise 
de Tours, auquel elle avait été donnée, en mars 
1232, par Hugues de Noire. Elle fut vendue na- 
tionalement le 4 juin 1791. — (Arch. d'I.-et-L., 
G, 81 ; Biens nationaux, — Liber compos,) 

Grange (la), f., c** de Mariay. — Grange, 
carte de Cassini. 

Orange (la), f., o** de Mazières. — Les 
Granges, carte de Cassini. 

Grange (le lieu de la), pthê de la Oasnerie, 
e** de Uonoaie. 



Grange (la), f., c" de Neuil. —Elle fut 
vendue natlonalement, en 1793^ sur le duc de 
Praslin, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., Biens na- 
tionaux.) 

Orange (la Grande-), f., c" de Neuvy-Roi. 

— Grange-Bouge, caries de Cassini et de l'élat- 
major. 

Orange (le lieu de la), près de la Vacherie, 
C"* de Paozoult. 

Orange (la), c" de Paulmy. V. Grange- 
Neuve. 

Orange (la), ou Petite*Orange» f., 

C" de Perrusson. — La Grange, caries de Cas- 
sini et de l'élat-major. — Par acte du 10 juillet 
1680, Madeleine Ghaspoux, veuve de Jean Bo- 
chard de Champigny, la vendit à Louis de Ba- 
raudin. — (Arch. d'I.-et-L., C, 602.) 

Orange (la), paroisse de Poizay-le-Joll, en 
Poitou. — Ancien fief, relevant de la baronnie de 
la Haye. — (D. Housseau, XII, 6039.) 

Orange (bois de la), près de la Chamar- 
dlère, c" de Rilly. 

Orange (la), f., c* de la Roche-Clermault. 

— Grange-Guerine, carte de Cassini. 

Orange (la), f., c** de Rouziers. — 
Grange-deA'Endoilre, — 1452. La Frangerie, 
Frangeuse, 1577. — Grange-Milon, xviii" siècle. 
— »• Grange, carte do Cassini. — Ancien fief. En 
1452, il appartenait au prieuré de l'Encloitre; — 
vers 1770, à Pierre-Claude Lenolr, bourgeois de 
Tours, qui le vendit à Pierre Martel de Magesse, 
lieutenant des maréchaux do Fra'hce à Loudun. 

— (Bibl. de Tours, manuscrit n* 1169. —Ar- 
chives de la famille de Martel.) 

Grange (la), f., c* de Saint-Avertin. — 
Grange- Galland, xviii* siècle. — Les Granges, 
cartes de Cassini et de l'état-major. — En 1568, 
elle appartenait à François Testa, marié à Claude 
d'Argouges. — (Arch. d'I.-et-L., litres de Saint- 
Martin.) 

Orange (la), f., c** de Saint-Benoit. ~ An- 
cienne propriété de l'abbaye de Turpenay. — 
(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Orange (la), c" de Sainl-Michel-sur-Loire. 
V. Grange-de-Vlû. 

Orange (la), f. , c" de Tours. — Elle a fait 
partie de l'ancien ne paroisse de Sainl-Élienue. 

Orange (la), ou Orange -Sain-fr- 
Martin, ham., c"* de Saint-Paterne. V. 
Grange-Saint-Martin. 

Orange (la), f., e"« de Saint-Senoch. — 
Grange-Saint-Senoch, carte de l'élat-major. 

Orange (la), c"* de Savlgné. Y. Us 
Granges. 

Orange ( la )^ f., op* de SavooniàBBf. 
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Ghrange (la), f., c** de Sonzay. ~ La 
Grange, cartes de Gassini et de l'état-major. 

G-range (la}, hnm., c"* de Theneuil, 13 
habit. — La Grange, carie de l'éJal-major. ~ 
Ancien Hef. — {Rôle des fiefs de Touraine,) 

G-range (la), f., c" de Thilouze. 

Grange (la), ham., c* de VilIeloiD, 14 ha- 
bit. — La Grange, cartes de Gassini et de l'étal- 
major. 

Grange (François de la), abbé de Seuiily, 
succéda à Jean d'AvailloIes, vers 1580. Il fut 
remplacé, vers 1600, par un autre François de la 
Grange. — {Gallia chrisHana, XIV, 310. — 
Blbl. de Tours, fonds Salmon, titres de Seuiily. 
— Mém. de la Soc. archèoU de Tour,, IX, 323. > 

Grange (François de la), deuxième du 
nom, abbé do Seuiily, succéda à François de la 
Grango l", vers 1600. Il fut remplacé par Joa- 
cbim do Villedonné. — (Mém. de la Soc. ar- 
chéoL de Tour,, IX, 323. — Bibl. do Tours, fonds 
Salmon, litres de Seuiily, — Gallia christiana, 
XIV, 310.) 

Grange-au-Bois (la), f., c"* do viiian- 

dry. — Grange- aux- Bois, carie de l'état-major. 

Grange- Aubry (la). V. la Grange, c" 

de Luzillé. 

Grange-au-CbÀtelain (la), f., pa- 
roisse de Saint-Floreutin d'.\mboise. — Mazères, 
ou la Baudougniève, xV siècle. — Ancien fief, 
relevant du château d'Amboiso. Eu 1475, il ap- 
partenait à Macé des Cartes, qui rendit aveu le 
25 avril; — on 1523, à Philibert Babou. — (Arch. 
d'I.-et-L., C, 633. — Bibl. nationale, Gaignèreg, 
678. - Rôle des fiefs de Touraine, — Bibl. de 
Tours, manuscrit n* 1436.) 

Granges - aux - Bretbes (la), c' 

d'Azay-le-Rideau. V. les Granges. 

Grange-aux-Bames (la), f., c"' do 

Luynes. — Les Granges, carte de l'état-major. 

G-range-aux-Bimes (la), f., c"* de 

Luynes. — Ancien fief. En 1700, il appartenail à 
Jacques - Alexandre Guillon , juge -garde de la 
Monnaie do Tours, qui eut un fils, Jean Guillon, 
après lui seigneur de la Grange, et qui mourut 
au mois d'août 1727. — (Arch. d'I.-ot-L., K.) 

Grange-auz-I^ombards (la), près 

d'Amboise. — Par acte du 26 octobre 1460, Macé 
Rabouin céda ce domaine à noble homme Pierre 
du Perche, seigneur du Breuil, et reçut en 
échange le lieu des Cloux. — (Arch. d'I.-ot-L.. 
G, 345.) 

G-range-auz-Martin (la), f., c* de 

Tours. — Ancien fief. II a fait partie de l'ancionn** 
paroisse de Saiut-Étienne. — Râle des fiefs de 
Touraine.) 

Orange-aux-Moines (la), vil., c** de 



Bertlieuay, près de la Loire, 24 habit. — Urunye- 
aux-Moines, carte de Gassini. — Les Grange*, 
carte de l'état-major. 

Grange-aux-Moines (la), f., c- de 

Panzouli. — En 1430, elle appartenait à Jean do 
Pont, chev. Elle fut ensuite possédée par le prieu- 
ré de Ta van t. — (Arch. d'I.-el-L., Biens natv>- 
naux. — Sainl-Allais, Nobiliaire universel de 
France, VIL — La Chesnaycnies-Bois el Badier, 
Diction, de la noblesse, XVI, 98.) 

Grange-aux-Moines (la), vil., c-" <\t 

Preuilly, 21 habit. — Ancienne propriété de l'ab- 
baye de Preuilly. On voit, par un acte du 22 avn'J 
1521, qu'il existait dans ce lieu un étang, appelé 
le Vieil -Étang. — (Arch. d'I.-el-L., abbaye de 
Preuilly.) 

Grange-BariUère(la).V. les Granges. 

paroisse du Polit-Pressigny. 

Grange-Baudet (la), f.,c"'' de La Cruix. 
Grange-Billard (la), f. , paroisse de 

Gravant. — En 1763, elle appartenait à Alexan- 
dre de Romans, archidiacre de Saintes. — (Bibl. 
de Tours, commanderie de Vile- Bouchard.) 

Grange-Bottereau (la), c» de Lign-. 

V. les Treilles. 

Ghrange-Bonrdin (le lieu de la), c^ dt 

Continvoir. — Il dépendait de la prévôté de Be6-> 
ligné (1536). — (Arch. d'ï.-et-L., prévôté de Ref- 
ligné,) 

G-range-Brûlée (la), c" d'Avuiue. v. le 
Bouchel, 

Grange-Brûlée ( le lieu delà), prèàdi 
la Vienne, c"* de Saint-Germain -sur- Vienne. 

Grange-Brûlée (la), î,, c* de Saviguy 

— Elle relovait censivemcnt du fief de Mathofe- 
lon (1660). —{Arch. d'I.-el-L., E, I63.J 

Grange - Chambellain (la), v. lo 
Grange-Guillet, C* do Sainl-Pierrc-des-Corps. 

Grange-Ghampion (la), c* de Négrou 

V. VA%tre-<le$-Piniers, 

Grange-Cbapelle-Saint-Jean (la). 

paroisse de Monnaie, dans le bourg. — Aucien 
llef, appartenant à l'abbaye de Marmoutier. — 
(Arch. d'I.-ci-U, fief de la Grange.) 

Ghrange-Oliardon (le lien de la), pa- 
roisse du Liège. — En 1726, Louis Rousseau 
était qualifié de sieur do la Grange-Chardon. — 
(Arch. d'I.-et-L., B, 174.) 

Grange-Gh&telain (la), v. les Granges, 

€■• de Cangy. 

G-range-Courtalon (la), f., c-« de Ciû- 

Don. — Grange-CourtaUm, carte de Gassini. 

Grange-^l'Arçay (le Heu de la)» pa- 
roisse d'Azay-sur-Cher. — II relevait Gensivei&eot 
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du prieuré du Grais. — (Arch. d'I.-eUL., prieuré 
'Ih Grai$.) 

Orange-d'^A^se (la), bam., c-* de Ge- 

rrlles, 16 habit. 

Qrange-Dave (la), f., c" de Luynes. — 

h'range-cTAve, carte do Cassini. — Ancien flef. 
— [Rôle des fiefs de Touraine.) 

G-range-David (la), ham.) c"* de La 

Riche, 11 habit., près du Cher. — La Grange, 
ou tes Assis, ou Assises, 1614. — Grangt-Da- 
vid-BrûUe, 1624. — Grange-David, 1633; — 
carte de Cassiai. — Ce domaine dépendait du fiel 
des Bordes et appartenait, en 1614, à Jacques 
Bouttz. Par la suite, il fut possédé par les Mi- 
nimes du Plessis. U fut vendu nationalement, le 
'M) septembre 1791, pour 4,376 livres. — (Arch. 
«l'I.-et-L., prévôté de la Varenne; Biens natio- 
naux.) 

Ghrange-de-Bréliéinont(ia). v. Drc- 

hémont, c" de Luynos. 
G-range-de-l'BSncloitre (la), v. la 

fjrange, c" do Rouzierâ. 

Orange-de-l'Ile (la), f., c" de Saini- 

MicIiel-sur-Loiro, près de la Loire. — La Grange, 
carte de l'étal-major. 

G-range-de-IjOumay (la), f., c"'' du 

Luynes, près de la Loire. — Lournay, carte df 
rétat-major. 

O-range-de-Lournay (les lies do la), 

dans la Loire, c"** du Luynes. 
Orange-de-Méré (la), c" d'ArUiunes. 

V. Mère, 

Grange-de-19'aie (la), r, c*« d'Avou. — 

*Viii/, carte de Cassini. — Elle relevait censive- 
ment du fief d'Oigné (164.^). — (Arch. d*l.-et-I ., 
C, 621.) 

Orange-^Le-Sain-fr-Oôme (la), v. lu 

GoupilUre , paroisse de Sainte -Geneviève de 
Luynes. 

Orange-dea-Bonrdes ( la), c* de Cru- 
van t. V. Bourdes. 

Orange-des-Oanches (la), f., c"« du 

Chinon. 

Orange- des -Cliamps (la), T., c"^ 

«l'Azay- sur- Indre, près do l'Indre. 

Orange-des-Dixnes (la), f., c-* du 

Reugny, près du bourg. 

Oraage-des-Dixnes (la), f., c-* du 

Saint-Épaln. — Grange-des* Dîmes, carte du 
Cassini. 



(la), f.,c"*deThi- 
louze. — Grange^Dimeresse^ carte de Cassini. 

Orange-de»-Maare8 (la), f., c* du 

Toorfl. — Bile a fait partie de l'ancienne paroisse 
de Saint-Étienne. Elle relevait du fief de Rigny, 



suivant des déclarations féodales faites les 6 juil- 
let 1615, 15 juin 1646, 3 novembre 1657 et 29 jan- 
vier 1704. — (Arch. d'I.-et-L., G, 617.) 

G-range-des-Maures (le lieu du la). 

paroisse de Saint-Pierre-dos-Corps. — Il relevait 
du fief do Saint-Loup (1776). - (Arch. d'I.-el-L., 
abbaye de Saint-Jalien.) 

G-range-des-Prés (la), f., c-« de Ci- 
nais, près do la Vienne. 

G-range-^le-Tliouars (la), paroisse du 

Saint-Germain-sur-Vienne. — Ancien fief, rele- 
vant de la Roche-Glerroault, à foi et hommage 
plain. — (Arch. d*I.-et-L., baronnie de Chinon.) 

G-range-du-Bois (la), vil., c" d'Épei- 
gné-les-Bois, 21 habit. — Grange-du-Bois, carte 
de l'état-major. — Il relevait censivement du fief 
de la Tour-d'Argy. — (Arch. d'I.-«l-L., E, 42.) 

Oraage-du-Bois, vii., c-" de Luziiié. 

23 habiL — La Grange, carte do 1 elat-major. 

Grange-du-Bois-Saint -Maurice 

(la), c** de Saint-Branctis. V. les Granges. 

Grange-du-Breull (la), c" de Soriguy. 

V. le Breuil. 

Grange-du-Perray (la), f., c" du 

Tours. — Grangè-dU'Perray, carte de l'état- 
major. 

Grange-du-Vigneau (la), paroisse de 

Soriguy. V. Vigneau» 
Grange-ïiinery (la), ou la Grange, 

paroisse d'Azay-sur-Indre. — En 1659, ce domaine 
appartenait à Pierre Gousse. — (Arch. d'I.-et-L.,. 
E, 131; chdtellenic d'Azay,) 

Grange-e^du-Jard (ilu du lu), dans 

la Loire, c"' de Lussault. — Eu 1790, elle appai- 
teuait à Louise-Marie- Adélaïde du Bourbon-Peu- 
thièvru, veuve de Philippe d'Orléans. — (Arcli. 
d'I.-ut-L., Biens nationaux.) 

Ghrange-Feu-Farineau (la), f., c' 

do Cangy. V. les Granges. 

Grange-B*olle (le lieu de), c*« de Gra- 
vant. — > Au XVI* siècle, elle appartenait à Louis 
d'Espinay. — (Arch. d'I.-et-L., E, 146.) 

Grange-Glenard (la), f., c-* de Chi- 
non. 

Ghrange-Habert (le lieu de la), ou les 

Boamais, c** de Loches. 

Grange-Bocquet (la), f., c"« de Sep- 
mes. — GrandrHocquet, carte de Tétat-major. 

— Ancien fief, relevant de Sainte-Maure, i foi et 
hommage lige. — Par acte du 29 mars 1429, Mar- 
guerite de Craon, dame de Montbazon, le donna à 
Jean Barbin, avocat, seigneur de la Tour-Sybille. 
Il fut ensuite possédé par Mathurin Barbin, 1460* 

— Jean d'Argy, Éc., 1600; — François d'Argy, 
décédé le 28 avril 1527; — René d'Argy, mort 

vers 1656; — Renée de Quincampoix, 1657; — 
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Jean Chauveau, 1570; — Pierre de MoraiB, 1571 ; 

— Malhurin Chauveau, 1600; — Pierre de la 
Porto, 1650; -- N. do Caumarlin, 1666; — Da- 
niel BarrauU, Éc, qui, par acte du 8 novembre 
1709, le vendit à Jacques-Charles Bigot, Éc, sei- 
gneur du Puy-de-Seinnes, vivant encore en 1758. 
Ce flef passa ensuite à Ballhazar Dangô d'Orsay, 
qui le vendit, le 3 septembre 1771, à René-Fran- 
(}ois-Gonstance Dangé d'Orsay. 

D'Hozier, Armoriai général, reg. S«.>— Laine, Archives 
de la noblesse de France, X. — Michel de MaraUes, Hist. 
des comUs d'Anjou, généal. de Craon, 2* partie, 17. — 
La Chesnaye-des-Bois et Badier, Diction, de la noblesse, 
III, 2?3. — Hole des fiefs de Touraitie. — Arch. d'I.-et- 
L., E, 74, — D. Housseau, XIII, 8031, 8056, 8084. 

G-range-Koutereau (la), c- d(i La 

Riche. V. Grande-Maison. 

G-range-Jacquemln (la), c" de Preuii- 
ly. V. le Pouët. 

G-range-J'ulienne (la), c-« de Savigné. 
V. les Granges, 

G-range-rtombert (la), f., c** de Gra- 
vant. — Grange-Folle, Grange-Linard, xva» 
siècle. — Ancien fief, relevant de Gravant, à foi 
et hommage simple. En 1554, il appartenait à 
Louis do Mauléon; — en 1581, à Pierre de Gui- 
neuf; — en 1626, à Antoine de Guineuf; — en 
1677, à Côme de Beauvau, qui rendit aveu le 
26 janvier; — en 1687, à Pierre de Guineuf. — 
(Arch. d'I.-el-L., E, 146. — Rôle des fiefs de Ton- 
raine. — fnveniaire des titres de Pommiers» 
Aigres.) 

G-range-riesourd (la), f., c*« de Luynes. 

G-range-Xjinard (la), c« de Gravant. V. 
Grange^Lambert . 

G-rangellerie (la), f., c" de Reugny. 

Qrange-Maâtre-Aubry (la), c» de 
Luzillé. V. la Grange. 

G-range-lftilon (la), «•• de Rouziers. v. 
la Grange. 

Orange-Molard (la), ou la Q-range, 

vil., c** de Lussault, près du bourg, 20 habit. — 
En 1630, Nicolas Brochet était qualifié de sieur 
de la Grange. — (Registres d'état civil de Mont- 
louis.) 

G-raage-IQ'euve (la), f., c" deChami- 

zay. — Grange'Neuve, cartes de Gasaini et de 
l'état-migor. 

Qrange-IQ'euve (la), hatn., c** de Dolus. 

— Grange-Neuve, carte de l'ôtat-magor. — An- 
cien fief, propriété des religieux du Liget. — 
(Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

G-range-N'eave, vil., c" de Luzé, 2i ha- 
bit. -- Grange-Neuve, carte de l'élat-major. 

G-range-IN'GUVG (la), f., c"* deMantho- 
1 an. — Ancienne propriété des Chartreux du Li- 



get, relevant du Grand-Clos et de Fontenty. — 
(Arch. d'J.-et-L., C, 615.) 

Orange-N'euve (la), ou la Ghrange, 

f., c"* de Paulmy. — Grange-Neuve, carte dr 
Gassini. — Ancien fief. Autrefois, il faisait par- 
tie de la paroisse do Neuilly-lo-Brignon. Il Tut 
compris dans la paroisse de Paulmy, érigée par 
lettres patentes du 2 septembre 1757. Il relevait 
de la baronnie de la Haye. En 1673, le prince do 
Guéméné décida que cette terre et celles du Ri- 
vau, du Puy-d'Abilly et de Barge, seraient réunie.* 
sous un même horomage envers lui, seigneur di- 
la Haye. En 1680, co fief appartenait à la comtessr 
d'Uzès. -^ (Arch. d'I.-et-L., B, 4; G, 78. — Rôir 
des fiefs de Touraine. — D. Housseau, XII, 5888. 

— Du four, Diction, de Varrondisêement de Lo- 
ches, II, 349.) 

Grange-19'euve (la), f., c'^ de Sainte-Ca- 
therine do Fierbois. — En 1563, elle relevait du 
flef do la Voirie et appartenait A la famille dt 
Gommacre. — (Arch. d'I.-et-L., E, 255.) 

Grange-Pérlon (la), c" de Preuilly. V. 
le Pouët. 

Grange-QulUet (la), f., c»* de s«ni- 
Pierre-dos-Corps. — Grange-ChambeHain, 1590. 

— (Archives do la fabrique de la VlHe-aux- 
Dames.) 

Grange-Rave (la), ham., c*« de Luynes. 

Grange-Renart ( le lieu de la), paroisse 
doRestigné. Il est cité dans un titre de 1312. — 
(Arch. d'I.-et-L., titres de Restigné.) 

Grange-René (la), f., c*« d'Yzeures. 

Grangerle» c* de Mouzay. V. Grange- 
Rouge. 

Grange-Rouge (la), f., c** d'Artannes. 

Grange-Rouge (la), f. , c*» d'Auzouer. — 
Grange-Rouge^ carte de Gassini. — JBn 1(>34. 
César Seillatz était qualifié de sieur de la Grange- 
Rouge. — (Archives du châtoaVi de Pierrefitle.) 

Grange-Rouge (la), f., c* d'Azay-sur- 

Cher. 

Grange-Rouge (la), f., c** de Loues- 
lault. — Grange-Rouge, ou la Vacherie, xvii' 
siècle. — Elle dépendait de la chàtellenie dr 
Louestault et appartenait, en 1650, à Anne de 
Menou. — (Arch. d'I.-et-L., trésorerie de Saint- 
Martin,) 

Grange-Rouge (la), f., c** de Montba- 

zoo. — En 1750, elle appartenait à Jean-Martin 
Guimier, valet de chambre du roi. — (Arch. d'I.- 
et-L., titres de Saint-Julien.) 

Orange-Rouge (la), f., c^da ifootré- 
sor. — Grange-Rouge, cartes de Gasaini et d« 
l'état-mi^or. — Au xvii* siècle, elle apparlonait 
aux Chartreux du Liget. — (Arch. d'I.-el-L., /r>- 
ventaire des titres du Liget.) 
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(^range*Rouge (la), ou G-rangerie» 

f-, c" de Mouzay. — orangerie, carie do Cas- 
sini. — Elle relevait cenaiyement de Mouzay. — 
(Arch. d'I.-et-L., B, 74.) 

Ghrange-Rouge (la), f., c* de Nazelles. 
— Grange-Rouge, carte de Cassini. 

Oorange-Rouge (la), c-* de Neuvy-Roi. 
V. la Grange. 

Ghrange-Rouge (la), f., c** de Saunay. 
— Ba 1789, elle faisait partie du marquisat de 
CbAteaurenauIt. — (Arch. d'I.-et-L., Biens natio^ 
naïuD.) 

G-range-Saint-Jean (le fief delà), ou 
ûef de l'A-Umônerie, situé dans le bourg de 
Monnaie. Il fut donné, on 1073, par deux nobles 
dames, Segarde et Marie, à l'abbaye de Marmou- 
tier, qui le posséda jusqu'à la Révolution. — 
Arcb. d'I.-«l-L., fief de la Grange-Sainl-Jean,) 

Orange-Saint-Julien (la), paroisse de 

Bléré. — Propriété de l'abbaye de Saint- Julien, 
en 1585. (Arch. d'I.-et-L., fief de Bléré,) 



(la), ou la 
if f., c"* de Bossay. — Ancien fief, re- 
levant de la baronnie de Preuilly. — Il apparte- 
nait, en 1480, à Méry GrajoD, Éc.,qui eut une fille, 
Louise, mariée, le 8 octobre 1484, à Jean, bâtard 
dAloIgny; — en 1527, à Louis de Vaillant, Éc; 
— en 1789, au comte de Livenne. — (Rôle des 
fiefs de Touraine. — Bibl. nationale, Gaignères, 
♦i78. — Arcli. d'I.-et-L., Biens nationaux, — 
Beauchet-Pilleau, Diction, des familles de l'an- 
cien Poitou, I, 41.) 

Ghraage-Saint-Martin (la), f.,c»*de 

Saint-paterne. — Grange-Saini-Martin, carte 
de Cassini. — Ancienne chAtellenie, relevant de 
ia prévôté d*Oë. Une chapelle y fut fondée au 
commencement du xvi* siècle, par Jehan Le Pi- 
card, conseiller au Parlement, chanoine de Paris 
et prévôt d'Oë. Cette fondation est constatée dans 
(acte suivant : 

c Sachent tous présens et à venir comme feu 
de bonne mémoire, vénérable et discret messire 
Jean Le picard, eu son vivant conseiller du roi 
nostre sire en sa cour du parlement de Paris, 
chanoine du dit Paris et aussi chanoine et prévôt 
d'Oë en l'église de monsieur saint Martin de 
Tours, par son testament et ordonnance de der- 
nière volonté, roeu de dévotion à la dite église 
monsieur saint Martin et en reconnaissance des 
biens qu'il a prins et perceus à cause d'icelle, 
voulant pourvoir au salut deson âme et de ses amis 
bicnfaicteurs, dit, entre autres choses coutenues 
et déclarées en son dit testament, voulu et ordon- 
ne* estre fondé et érigé en l'honneur de mon dit 
sieur saint Martin, pour et au nom de luy, une 
chapelle ou chapelleuie, de laquelle chapelle la 
présentation en appartiendrait après luy à ses 
successeurs prevosts de la dite prévosté d'Oë, et 



la collatioD à messieurs du Chapitre de mon dit 
sieur S' Martin et dont le chapelain serait tenu 
dire ou faire dire chacune semaine de l'an une 
messe en certaine chapelle que le dit deffunt et 
ses prédécesseurs auroientfait faire en la paroisse 
de S^ Pater, eu la maison de la Grange S* Martin, 
appartenant à la dite prévosté ; et pour exécuter et 
accomplir iceluy testament a nommé et ordonné 
vénérable et discret messire Jean Aimery, aussi 
chanoine de la dite église de Paris, curé, archi- 
prêtre de la Madeleine eu la cité du dit Paris, 
comme ces choses et autres sont plus à plein con- 
tenues et déclarées au dit testament du dit def- 
funt. Pour ce est-il que aujourd'huy en la cour 
du roy nostre sire, à Tours, en driot par devant 
nous personnellement etably le dit vénérable 
messire Jean Aimery, au nom et comme exécu- 
teur du dit testament d'iceluy messire Jean le Pi- 
card, soumettant au dit nom et en vertu du dit 
testament du dit deffunt les biens et choses d'ice- 
luy dépendant présent et a venir en la juridiction 
de la dite cour quant à ce qui s'en suit, lequel au 
dit nom et en vertu d'icelluy testament, vouUant 
et désirant à son pouvoir le dit testament et la 
volonté du dit deffunt accomplir et pour la fon- 
dation et dottation de la dite chapelle et chapelle- 
nye a ceddé, délaissé et transporté et par ces pré- 
sentes cedde, quitte, délaisse et transporto dès à 
présent, à toujours mais, perpétuellement a héri- 
tage à vénérables et discrets les doyen, trésorier 
et chapitre de la dite église mon dit sieur saint 
Martin^ au prof&t et utilité de la dite chapelle et 
chapellenye es personnes de vénérables et dis- 
crets M« Jean Guernadon, celerier, Jacques Bou- 
hail, prevost de Blaslay, Pierre Bauduin, pre- 
vost de Ghably, et Jacques Cocherel, prevost de 
S^ Espain, chanoines do la dite église, commis 
pour les dits sieurs du chapitre, à ce présent, sti- 
pulant et acceptant à gré au profit et utilité que 
dessus les choses qui s'ensuyvent, savoir est : 
le nombre et quantité de quatre septiers de fro- 
ment et quatre poullets de rente annuelle et per- 
pétuelle, payable au terme de S^ Michel mesure 
de S* Pater, en Touraine, acquis par le dit deffunt 
de Jean et Michel des Iléliots, assis et assignés 
sur un aistre vulgairement appelé l'aislrc de Be- 
rault, séant en la dite paroisse de S* Pater. 

a Item, un septier de froment aussi de renie, 
mesure de S' Christophe, en Touraine, aossy ac- 
quis par le dit défunt de Gilles Lesleu, de la pa- 
roisse de Neuillé-Pont-Pierre, payable au dit terme 

de S' Michel 

« Item, un arpent de pré ou environ le tout rbi- 
sant quatre treizièmes partie et demie d'une mé- 
tairie et appartenances d'icelle, vulguairement 
appelée la Pure allée, séant en la dite paroisse de 
Neuillé Pont Pierre au ûef de Genneteuil. 

a Rem, un autre septier de froment de rente ac- 
quis par le dit deffunt, de la fabrique de You- 
vray-sur-Loire, assigné sur trois quartiers de 
terre, une maison séant dedans, séant en la pa- 
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roisae de Youvray, au ûef de la dite prevosté 
d'Oë. 

« Item, la somme de 70 sois tournois aussi de 
rente annuelle acquis par le dit delTunt de Ju- 
liette Barillette, assigoô sur une maison et appar- 
tenances d'icelle, séant en la dite paroisse de S* 
Pater devant l'église du dit lieu, au flef de la 
Roche aux Moynes. 

o lierrif la somme de 20 sols touruois de rente 
acquis par le dit défunt de feu Jehan Rainton on 
son vivant demerant au faubourg de S^ Simple de 
cette ville de Tours. 

a Item, la somme de 40 sols de rente acquis par 
le dit deffunt, de Maurice Vallée demerant au dit 
bourg de S^ Pater. 

a Hem, 1& sols tournois de rente acquis par le 
(lit défunt du dit Jehan Heliot assis sur les lieu 
des Jouaudiôres, séant es paroisses de S* Pater et 
do Sonzay. 

<c Item, plus la somme de 12 escusd'orde rente 
acquis par le dit défunt de noble homme N. de 
Gaillon, seigneur de Macy. 

(c Item, outre les dites rentes le dit vénérable 
exécuteur a baillé et nombre comptant la somme 
lie huit vingt quinze livres tournois , valant 
100 escus d'or pour convertir, mettre et employer 
on acquost de rentes ou autres héritages au pro- 
fit et utilité de la dite chapelle, de laquelle cha- 
pelle ou chapellenie est dit expressément par ces 
présentes que la présentation sera et appartiendra 
toujours au prévôt d'Oë et la collation el toutes 
autres dispositions au dit chapitre de la dite 
église mou dit sieur S^ Martin, en ensuivant la 
volonté du dit défunt. 

a Ui est fait ce présent délais, cession et trans- 
port par le dit vénérable M* Jean Aimery au dit 
nom, aux> dits vénérables du chapitre, au profit 
ot utilité de la dite chapelle pour les causes des- 
sus, et à la charge do dire et célébrer ou faire 
«lire et célébrer doresnavant à tous jours mais 
perpétuellement par le chapelain de la dite cha- 
pelle et ses successeurs deux messes par chacune 
semaine de l'an à la manière que s'ensuit : c'eS| 
a savoir, Tune un jour de dimanche qui sera dite 
à l'heure do six heures en la dite chapelle de la 
tlile prevosté d'Oë séant en la dite paroisse de S^ 
Pater au lieu de la Grange S^ Martin et l'autre un 
vendredy, laquelle sera dite en la dite église mon 
(lit sieur S^ Martin à Tauslol de S* Georges estant 
au costé destrede la dite église, et à la dite messe 
la dit chapelain fera une collecte des trespasség 
pour l'àme du dit deffunt, excepté toutefois que 
sy en aucune semaine se trouvait la festo uostre 
Dame ou la feste de Monsieur S^ Martin en quel- 
que jour que les dites festes se trouvent que soit 
Teste chommable du diocèzc de Tuuraine, le dit 
chapelain sera tenu aller dire ou faire dire la 
dite messe du vendredy en la dite chapelle de la 
Orange S' Martin, selon l'exigence do la feste qui 
adviendra, auquel cas le dit chapelain ne sera 
tenu dire ne (hlre dire la dite messe de vendredi 



en la dite esglise mou dit sieur 6^ Martin, el les 
semaines esquelles aucunes des dittes féales de 
Notre Dame et de mon dit sieur de S^ Martin ue 
adviendroit, outre la messe dominicale que le 
(lit chapelain sera tenu dire et célébrer ou faire 
(célébrer en la dite chapelle de la Grange S* Mar- 
tin, icelluy chapelain sera tenu dire l'autre messo 
on la dite église mon dit sieur S' Martin. Et 
quant à tout ce que dessus est dit tenir et aecom- 
pllr sans jamais faire ne venir en contre le dit 
vénérable M* Jean Aimery, au dit nom a oblig»' 
Ql oblige, en vertu du dit testament les biens t-t 
choses du dit défunt. Ce fut fait au dit Tours cl 
jugé à tenir par le jugement de la dite cour, le 
•lit vénérable establissant au dit nom présent el 
■ronscutant, x^romettanl au dit nom par la foy t-i 
serment de son corps sur ce baillé corporel! e- 
ment on nostre main, de non jamais ne venir en 
('ontre et scellé en sa requeste du scel royal esUi- 
bly et dont l'on use aux conctractz de la ville, 
chastellenie et ressort de Tours en tesmoiguage dt' 
vérité. Donné, présent Messire Etienne Mérilion. 
Martin Compère, Guillaume Du MouUin, pre^tro. 
()t autres à ce acquis et appelés, le 26* jour il'or- 
lobre l'an mil cinq cent trois. /\insî signé : Bot b- 
OAis, et sur le repli : FounifiBR. » 

L'étang de la Grangi^ dépendant de la châtcl- 
lenie, fut créé en 1453. — (Arch. d*I.-et-L., /<•?- 
tre^ patentes, 443; titres de la prévôté rf'O. 
Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Saint- 
Martin, IX.) 

G-range-Saint-Martin (la), f.. c- ^w 

Tours. — Ancien liof, relevant du châti^u di* 
Tours. — (Rôle des fiefs de Touraine,) 

G-range-Saint-Senoch (la), f.. c" tio 

Saint-Scnoch. 

G-range-TipliaixiG (la), ham. , c^^ at^ 

Saint-Denis-hors, 14 habit. 

G-range-Toureau (la), f., c" de Ugiieii. 

près du bourg. 

Grangerle (la), f., c"du Louroux. 

Grangerie (la),c"de Neulll6-Poni-Pierr«'. 
V. MarciUy. 

Grangerie (la), f., c"« de Pocé. 

Grangerie (le lieu de la), près de la Pi». - 

tière, c"" de Saint-Pierre-de-Tournon. 

Grangerie (la), f., c»* de Vou. — Elle re- 
levait censlvement du flef de Mouzay. — (Arch. 
d*I.-et-L., E, 74.) 

Grangeries (le lieu dos), près de Jucbe- 
poule, c"« de Maothelan. 

Grangers (les), f., €•• de Bossée. — ijrs 
Granges, plan cadastral. 

Grangers (les), f., c" de Monts. 

Granges (les), f., c»» d'ArUonos. — Par 
acte du 8 novembre 1777, Jean-Maurice M&rchaQd 
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la vendit à Jean-Uarie Landriève des Bordes. 
Après la Révolulion, elle fui attribuée à la dota- 
tion de la Bénatorerie d'Orléans, puis, en vertu 
de la loi de 1814, qui restituait aux émigrés les 
biens non vendus, elle fut rendue à la famille 
Landriève des Bordes, — (Arch. d'I.-el-L., E, U7« 
— Journal d'Indre-et-Loire du 16 septembre 
1841.) 



(les), c« d'Autrèche. V. la Noue 

(les), f., c" d'Azay-le-Rideau. ~ 
Grange-auX'Breltes, xvn» siècle. — Les Granges 
carte de Cassini. — Ancien fief. — {Bôle des fiefs 
de Touraine.) 

G-ranges (les), f., c* de Balesmes. — Hâ- 
Ul'des-^hranges, 1505. — Les Granges, carte de 
Cassini. — Ancien fief, relevant de Nouàtre. Bn 
1&05, il appartenait à François d'Arcy, Éc. La 
famille de Voyer d'Argenson en devint proprié- 
taire en 1707. — (D. Housseau, XII; XUI, 8237.) 

G-ranges (les), f., c** de Ballan, près du 
Cber. — Les Granges, cartes de Cassini et de 
l'état-major. 

Oranges (les), f., c" de Berlhenay. — Les 
Oranges, carte de l'état-major. — Grange-au. 
Moine, r^irte de Cassini. 

G-ranges (les), c*« do Bossée.V. Grangers 

Oranges (les), f., c" de Cangy, près dé 
la Loire. — Grange-Feu- Far ineau, 1431. — 
Grange-Châtelain, 1483. — Le Sauvage, 1600. 

— Granges-Saujon, 1 751 . — Granges, carte do 
Cassini. — Ancien fief, relevant d'Amboiso, h foi 
et bommage simple. En 1430, il appartenait à 
Pierre Farineau ; — en 1431, à Berlbelot Lopin, 
marié à Gillette de Pontlevoy; — en 1473, à Jean 
de Voisines; — en 1482, à Jean -Simon de Voi- 
;»ine6; — en 1483, â François Sauvage, contrôleur 
de récurie du roi ; — en 1507, à René et Franc;ois 
Sauvage, frères; — en 1518, à François de Voi- 
sines, marié à Charlotte de Marcheville; -^ en 
]53d, à Pierre de. Voisines; — en 1550, à Fran* 
cois Sauvage; — en 1555, à Anne de Chàleau- 
CbAlons, veuve de Renaud de Marolles ; — en 
1634, à Renée-Madeleine Boirenu, veuve de Louis 
Trezin, qui rendit bommage le 19 avril;— en 
1670, à François OrlUard; — en 1700, à Mar 
Trezin; — en 1751, à Louis-Marie Trezin de Can^ 
gy. — (Bétancourt, Noms féodaux, II, C05, 895* 
951. 1022. — Arcb. d'I.-et-L., C, 336, 556, 582* 
603, 633, 634.) 

Oranges (le lieu des), paroisse de la Clia- 
pelle-BIancbe. — En 1506, il appartenait à Macé 
de la Brocebiyo. — (Arch. d'I.-el-L., G, 404.) 

Oranges (les), vil., c-* de Cinais, 23 babit. 

— Granges, carte de Cassini. 

Oranges (les), f., c*« de Gravant. 

Oranges (les), f., c"de Huismes. — Les 
Granges, carte de Cassini. 



Oranges (les), ham., c-* de la Guerche, 10 
habitants. 

Oranges (bruyères «des), près de la ChA- 
taigneraie, c"» de Langeais. 

Oranges (les), f,, c" de Larcay. — Les 
Granges, carte de Cassini. 

Oranges (les), ham., c"» de Ligueil, 11 ha- 
bit. — Grandes-Granges, mi. ^ Les Granges, 
cartes de Cassini et de l'état-major. -^ Ancien 
fief. En 1443, il appartenait à Yves de Bello- 
ceraye; — en 1506, à Macé de la Belloceraye. Par 
acte du 3 septembre 1771, Balthazar Dangé d'Or- 
say le vendit à René- François- Constance Dango 
d'Orsay. — (Arch. dl.-et-L., E, 74; titres de Li- 
gueil, — D. Housseau, XII, 5715.) 

Oranges (les Petites-), c" de Ligueil. — 
Ancien fief. En 1722, il appartenait à Louis Bris- 
sard. — {Râle des fiefs de Touraine, — Registres 
d'état civil de Saint-Flovier.) 

Oranges (les), f., c"« de Luynes. 

Oranges (les), f., c" do Marcilly-sur- 
Vienne, prés du ruisseau de la Fontaine-du-Cep. 

— Ancienne propriété do Tabbaye de Noyers. Elle 
fut vendue nationalement, le 30 mai 1791, pour 
24,000 livres. — (Arch. d'I.-ot-L., Biens natio- 
naux,) 

Oranges (les), vil., c-« de Monts, 40 habit. 

— Les Granges, cartes do Cassini cl de Vùir.- 
major. 

Oranges (le lieu des), c« do Panzoull. — 
Ancienne propriété du prieuré do Tavaut. — 
(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Oranges (les), c-* de Parcay-Meslay. 

Oranges (les), f., c"* de Parçay-*^ur-Vienno 

— Vieilles-Grangesy 1484, 1752. — Les Gran- 
ges, cartes de Cassini et do Télal-major. — An- 
cien fief. En 1752, il appartenait à Charles Drouin^ 

— (Arch. d'I.-et-L., C, 600. — Bibl. do Tours' 
fonds Salmon, titres de l'Ile- Bouchard.) 

Oranges (les), paroisse du Petit-Pressigny. 

— Grange-Barillère, ou Grange-Besnard, 1701). 

— Ancien fief, relevant de la châtoUenie de 
Sainte^ulilte, à foi et hommage lige et un épor- 
vier tout prêt à voler, garni de gets et compans. 
Il avait droit de haute, moyenne et basse justice. 
Au xvui* siècle, il appartenait à la famille Bou- 
thillier de Chavigny. — (Arch. d'I.-et^L., E, 23. 

— Râle des fiefs de Touraine.) 

Oranges (bols des), c*« du Potit-Pressigny. 

Oranges (les), c"« de Pocé. V. Sauvage. 

Oranges Hes), f., c* de Salnt-Averlin. — 
Les Petites-Granges, 1521.—- Les Granges, carte 
de Cassini. — Ancienne dépendance du fief de 
Brechenay. — (Arch. d'I.-et-L., prévale de la 
Varenne.) 

Oranges (les), f., c*« do Saiot-Branchs. — 

31 
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Grange-du-BoiS'Saint'Maurice, 1789. — Le» 
Grange», carlo de l'élat- major. — Ancien fief, 
relevant de la chàtellânie de Saint-Branchs, sui- 
vant une déclaration féodale du 17 juin 1728. Il 
appartenait au Chapitre de l'église de .Tours. — 
(Arch. d*I.-et-L., G, 68, 90; Bieii9 nationaux,) 

Granges (bois des), c"' de Saint-Branchs. 

G-ranges (les), f., c** de Saint-Gliristophe. 
Les Granges, carte de Cassini. 

Granges (le fief des), paroisse de Saint- 
Déni s-bors. — Terra de Varenna, charte do 
1244. — Le fief des Granges, alias la Varanne, 
modo le Sauvage (dans un acte de 1683). — Il 
relovait du cliâteau d'Amboiso, à foi et hommage 
lige. En 1344, il appartenait à Isabelle, comtesse 
deCliarlros; — en 1577, à Marie Tardif, veuve 
de Laurent Brisset; — en 1S9S, à Mathifrin Bois- 
gauUier; — en 1678, à Gabriel Ferrand, qui ren- 
dit aveu le 20 mai; — en 1742, à François Guy- 
mard; — en 1760, à Jean-Baptiste Berlul de Per- 
russy. — (Arch. d'I.-et-L., C, 603, 633, 651. — 
Râle des fiefs de Touraine, — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, litres d*Amboise, I.j 

Granges (les landes des), c*' de Saint- 
Michol-sur-Loire. 

Granges (les), f., c"" de Savigné. — 
Grange^ulienne, xyu* siècle. — Ancien fief, 
relevant de Bille. Vers 1629, il fut réuni à cette 
baronnie par le marquis d'Efflat. — (Arch. d'I.-et- 
L., E, 318.) 

Granges (les), f., c" de Thilouze. — • !« 
Granges, carlo de l'état-major. 

Granges (les landes des), près de Verrières, 
c»" de ThizJy. 

Granges» c** d^Yzeures. V. Harembure, 

Granges (le Petit-), f., c" d'Yzeures. — 
Par acte du 9 avril 1593, Pierre Poizay la vendit 
à Jeau Sain, contrôleur des aides et tailles à 
Châtellerault, et à Claude Sain, sa sœur, veuve 
de Pierre Brochard, seigneur de la Borde et de 
Marigny. En 1793, olle fut vendue nationalement 
sur Charles-François d'Aloigny de Bocheforl, 
émigré. — (Arch. d'I.-el-L., B, 91 ; Biens natio^ 
naux.) 

Granges-Coélier (les), f., c'de Joué- 

les-Tours. 

Granges - Galland (les), f . , c* de 
Sainl-Avertin. — G ranges -Galland, carte de 
l'état-m^'or. — Ancienne propriété des Ursulincs 
de Tours. — (Arch. d'I.-et-L., fabrique de Saint- 
Martin.) 

Granges-Xievées (le lieu des), près de 
rétang de la Gravière, C* do Mouzay. 

Granges-MatrcUly (les), c»« de Mar- 
cilly-sur-Viuone. V. Granges, 
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Granges - Saint - Martin (les), v. 
Gra nge-Sain t-Marlin . 

Granges-Rouges (les), f., €-• d'Azay- 
sur-Cher. — Granges-Rouges, carte do Cassini. 

Granges-Rouges (les), c-« de Doins. V. 
Maisons- Rouges, 

Granges-Rouges ( les ), f . , c" de Truyes. 
— Granges-Rouges, carte de l'état-major. 

Granges-Saujon (les), c" de CaBgy. V. 
Granges, 

Grangette (la), f., c» de CbemiUâsur- 
Indrois. — Ancienne propriété des Chartreux du 
Liget. Elle fut vendue nationalement, eo 1791. 
pour 8150 livres. — (Arch. d'L-el-L., Biens na- 
tionaux,) 

Grangetteries (les), f., c** de Saint- 

Branchs. 

Grangia flocus gui dicitur), — Il esi 
cité dans une charte de l'abbaye de Noyers de 
1089. — Il était situé près de la Giraudeilière et 
des Buaux, paroisse de Sorigny. — (Cartulaire 
de Noyers,) 

Grangeonnière (étang de la), c^ du 

Bridoré. — Propriété des religieuses Viantaises de 
Beaulieu (1789). — Il relevait censivement do Bri- 
doré. Son étendue était de quatre ari>e!il8. — 
(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux,) 

Granhardière (la), f., c-* do Saint- 

Ouen. 

Granlay, ou Grandlay, vil., c-* 

d'Athée, 43 habit. — Granlay, carte de Cassini. 

Granlay» c»' de Blôré. v. Granlay. 

Grandlay, ou Grand-Xiay, f., pa- 
roisse de Vallières-les-Grandes. — Elle relevait 
de la prévôté de Vallières eu Téglise de Saint- 
Martin de Tours. Le 28 mars 1557, Hugues d'As- 
sy la vendit à Philibert Babou, évoque d'AngA>u- 
léme. — (Arch. d'I.-et-L., E, 48.) 

Grantineries (les), vil., c** de Truyes, 
25 habit. — Gralineries, carte de Cassiai. 

Grapbeteau (le moulin de), sur le Doué, 
c"* de Huismos. V. Graveieau. 

Grapilles (le lieu des), près de Chàtoau- 
Ferreau, c"" de Bournan. 

Grapineau, f., c-« d'Antogny. — Grapi- 
neau, cartes de Cassini et de l'état-m^âor. 

Gras (la fontaine de), e^ de CroteUes. 

Graslin ( Jean-Joseph-Louis], né & Tour$, 
le 13 décembre 1728, était fils d'un greffier ou 
chef du bureau des finances, fonctions qui confé- 
raient la noblesse. Il fit ses études au collège de 
Juilly, près Paris, fut reçut avocat au Parlement, 
et acheta, ensuite, la charge de receveur-général 
des fermes à Nantes, Il contribua à remlMlliase- 
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luent et au développement de cette ville par la 
construction, à ses frais, de tout un quartier. Il 
mourut à Nantes, le tl mars 1790. Il était membre 
des sociétés d'agriculture de Tours et de Limoges, 
et de l'Académie impériale de Saint-Pétersbourg. 
On a de lui les ouvrages suivants : Essai ancUy- 
tique 8ur la richesse et sur l'impôt, Londres 
{Nantes), 1767, in-«-. — Réflexions d'un ci- 
toyen sur la constntction d'une salle de spec- 
tacle à Nantes, iu-4». — Réponse de l'anonyme 
aux remarques sur la nécessité de construire 
une salle de spectacle à Nantes, in-4*. — Oh- 
servaXùms sur les additions très-remarquables 
à faire au qucvrtier neuf de Nantes ^ in -4. — 
Observations de M. Graslin sur un mémoire 
concernant le café de la Comédie, in-4"*. — A 
MM. les officiers municipaux de la ville de 
Nantes, in-4*. — Mémoire pour écuyer Jean- 
Joseph-Louis Graslin, avocat au Parlement, 
receveur des fermes du roi, servant de réponse 
à un libelle anonyme, in-4*. — Observations de 
M. Qraslin au sujet de trois libelles anonymes 
qui ont été successivement publiés contre lui, 
in-4o, — Souscription très modique pour le 
soutien et l'entretien d'un très bon spectacle 
dans cette ville, ii>-4*. — Mémoire du sieur 
Graslin au sujet de sa possession sur la place 
Saint-Nicolas, in-4*, — Mémoire justificalif 
du sieur Graslin sur la suppression des tra- 
vaux de 2a salle de spectacle et peut-être son 
entier abandon, in-4'. — Réflexions indispen- 
sables de M, Graslin sur une brochure qui a 
pour titre : Réponse au mémoire que M. Gras- 
lin a adressé aux officiers municipaux, in-4*. 
— Dernière requête présentée par le sieur Gras- 
Un à MM, les officiers municipaux de la ville 
de Nantes, au sujet des embellissements du 
quartier neuf, — Correspondance contradic- 
toire avec Vabbé Beaudeau, sur un des principes 
fondamentaux de la doctrine des économistes, 
Londres (Paris), Onfray, 1779, in-8". 

Annales de la Société d'agriculture d'Indre-et-Loire 
î 1862), p. 1«D. — Le lycée armoricain, IV. — J.-C. Rc- 
aoul, Chraslin et le quartier de Nantes qui porte son nom, 
Nantes, veuTe MeJtijiet, 1860, in<4*. — R.-M. Lumioais, 
Reckerches sur la vie, les doctrines économiques et tes 
travaux de J.-/,-Louis Grasiin, Nantes, Teuve Uellinet, 
1862, îo-8* de 'S pages.— Chandon et Delandioe, Diction, 
universel. — Quérard, La France littéraire, III, 452. -- 
Laronsse, Grand diction, universel du xix* siècle, VIII, 
1465. — ChaJmel, 27i«f. de Tour., IV, 220. — Biographie 
générale, XXI, 70i. 

GkraBse-Ooue (la), f., c" d'Abilly. — 
Grace-Coure [Annuaire dlndrcret- Loire de 
1874). 



r, vil., c" de Nazelles, 25 
babit. — Groslepois, carte de Cassini. 



(la), f., c** de firéhémont. 
Oratay» ou Cratay, Cretay (le fief 

de), paroisse de Cussay. — Ancienne propriété 



du Chapitre de Saint-Martin de Tours, qui l'avait 
achetée, en 1429, de Jean Davy. Au xvi* siècle, 
elle était réunie au &ef de Nizerailles. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 404.) 

G-ratellière (la), f., c* de Rouzlers. V. 

Croutellière. 

Ghraterie (la), f., c"* de Saint-Mlchel-sur- 
Loire. 

G-ratiens (les), viL, c" de Thonoull, 17 
habit. — Gratte-Chien, ou les Fiefs, 1663. — 
Gra tiens, carte de Cassini. — Il relevait du fief 
du prieuré de Lièze. — (Arch. d'I.-et-L., prieuré 
de Lièze.) 

G-rattebec» f., c"* de Boussay. 

G-ratta-Cliat (la croix de), près du che- 
min de Lairé à la Noraye, c* de Saiul-Paterno. 

G-ratte-CMen, ou la Mitronnerie, 

ou VUlage-du-BoiS, f., c** de Ferrières- 
sur-Beaulieu. — Gratlechien, carie do Cassini. 
'— Elle relevait censlvement du ch&teau de Lo- 
ches. — (Arch. d'I.-et-L., C, 336.) 

Gratte-Cllien ( le Heu de), près de Jarcy, 
c"* de Marcé-sur-Esves. 

Qratte-Oliien» vil., c* de Montlouis, 41 
habit. — Gratechien, 1305. — Gratlechien, 
carte do Tétat-major. — (Arch. d'I.-el-L., titres 
du Chapitre de Tours.) 

Gratte-Cliien (le fief de), paroisse de 
Saint-Patrice. — Il relevait de la Varonne. — 
{Râle des fiefs de Touraine.) 

Oratte-Cllien , f., c* de SaintrCyr. — 
Gratlechien, i256. — Ce domaine rpîevail du 
ûef de Chaumont, suivant une déclaration féo- 
dale faite en 1785. Par acte du 6 novembre 1747> 
Jacques Augeoit, maître d'hôtel du duc d'Orléans* 
le vendit à Joseph Pezeron, qui le céda, le 28 fé- 
vrier 1749, & Jean Tabareau. Ce dernier, le 
18 avril 1768, le vendit à Louis Bellanger. Jean- 
André Coudreau l'acheta par acte du 3 septembre 
1779. — (Arch. d'I.-et-L., terrier de Saint-Cyr,) 

Gratte-Ollien (le lieu de), a/tasla Ja- 
COpinière» c" de Saint-Ouon. — Il relevait 
de l'abbaye de Marmoutier (1459). — (Arch. d'I.- 
et-L., abbaye de Marmoutier, mense séparée.) 

Gratte-Cllien, f., c°* de Sennevières. — 
Gratechien, xiii» siècle. — Gratechien, carte de 
Cassini. — Ancien flef, relevant du château de 
Loches. Il appartenait aux Chartreux du Liget. — 
(Arch. d'I.-et-L., C, 336, 562; E, 94; Biens na- 
tionaux.) 

Oratte-Ohien» c** de Theneuil. Y. les 
Gratiens, 

Qratte-Paille, f., c* de Loche. 

Gratte-Puits» f.| c»" de Preuilly, — 
Gratepuis, carte de Cassini. — Elle relevait cen- 
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sivement du fief du PouëU — (Arch. d'I.-eWL., 
£, 313, 315.) 

G-ratterie (la), f., c" de Saint-Nlcolas-des* 
Motets. — Graierie, carte de l'étal-major. 

G-ratte-Semelle» f., c** de Chanceaux- 
sur-Choisille. 

G-rautel (moulin de). V. Gruteau, c'de 
Marcé-eur-Esves. 

Oraveau ( le), ruisseau. Y. Gravoi. 

Q-ravelle (moulin de la)> sur la Petite- 
Choisille, c** de Cerelles. — 11 relevait du fief de 
Ghàtenay, suivant une déclaration féodale faite, 
le 30 juillet 1745, par Albert Déporte, procureur 
à Tours. Par acte du 1 1 novembre 1480, l'abbé de 
Saint-Julien vendit à rente perpétuelle, à Maurice 
Breveau, deux arpents de terrain, situés à la 
Gravelle. Maurice Breveau établit un moulin en 
cet endroit. Cette propriété devait & l'abbaye de 
Saint-Julien une rente de cinq livres et de quatre 
chapons. En 1517, elle appartenait & Benoit 
Roche; — en 1740, à François Beloi, huissier. — 
(Arch. d'I.-et-L., titres de Châtenay et de la 
chambrerie de Saint-Julien.) 

G-ravelle (la), vil., c** de Montlouis, 30 
habitants. 

G-ravelle (le lieu de la), près des Ver- 
nières, c** de Pouzay. 

G-ravelle (le marais de la), près du ruis- 
seau de Chavenay, c"* de Seuilly. 

Q-ravelle (la), vil., c"* de Souvigny, 29 
habitants. 

G-ravelles (le lieu des), près de l'Estri- 
gneul, c*' de Ligueil. 

G-raverais (les), f., c* de Chouzé-sur- 
Loire. 

G-raverle (la), vil., c* de Chargé, 30 ha- 
bitants. 

Graveteau (moulin de), ou Graplie- 
teau» c"' do Huismes. — Grapheteau, carte de 
l'état-major. — Graveteau, carte de Cassini. — 
11 appartenait au doyen de l'église do Tours. — 
{BuUelin de la Soc, archéoL de Tour. (1871), 
p. 114.) 

GravetS (le lieu des), près du Chône, C* 
de Noizay. 

Gravier (le), f., c"* du Boulay. 

Gravier (le lieu du), c" de Francueil. — 
Il appartenait au curé de celle paroisse, suivant 
un aveu rendu en 1777. — (Arch. d'I.-el-L., cure 
de Franctteil.) 

Gravier (le), vil., c" de Joué-les-Tours, 
20 habit. 

Gravier (le), ham., c" de Neuville, près 
de la firenne, 12 habit. — Moulin- du^-Gravier, 
cartes de Cassini et de Tétat-major. 



Gravier (le lieu du], près de la Fontaine- 
dû- Vivier, c* de Rigny. 

Gravier (le), f., c"* de Saint-Christophe. 

Gravier (le lieu du), près de la Colierie, 
c"* de Saint-Épain. 

G-ravier (le), f., c"* de Saint-Éiienne-de- 
Chigny. 

Gravier (le), f., c" de Saint-Mars. — Le 
Gravier, cartes de Cassini et de Télat-miûor. 

Gravier (le), f., c" de Saint^Patarne. — 
Le Gravier, carte de Cassini. — Ancienne pro- 
priété de la collégiale de Saint-Martin (1350). 
Elle dépendait de la prévôté d'Oë, suivant ao 
aveu rendu par Hardouin Danin, le 21 avril 1408. 
Près de ce domaine se trouvait une closerie ap- 
pelée également le Gravier et qui appartenait, en 
1771, à la chapelle de Sainte-Barbe, desservie au 
château de Vemoil, paroisse de Dissay-sous- 
Courcillon. — (Arch. d'I.-et-L., fabrique de 
Saint-Martin, — Biens nationaux.) 

Gravier (le), f., €■• de Saint-Pierre-des- 
Corps. — Ancienne propriété de l'église de Tours* 
Elle fut vendue nationalement, le 17 juin 1791, 
pour 8,500 livres. Son étendue était alors de neuf 
arpents. — (Arch. d*I.-et-L., Biens nationaux.) 

Gravier (le lieu du), près de la Bourouse, 
c"« de Theneuil. 

Gravier (le), f., c** de Thilonxe. — Le 
Clavier, carte de l'état-major. — Le Gravier, 
carte de Cassini. — Par acte du 1^ septembre 
1470, le Chapitre de Saint-Martin de Tours vendit 
à René Doislé trente-huit arpents de terrain in- 
culte situés au Gravier. René Doislé mit ces terres 
en culture et fit construira des bÂtimenis d'ex- 
ploitation. — (Arch. d'I.-el-L., G, 495.) 

Gravière (borderie de la), dans le bourg 
de Balesmes. — En 1726, elle appartenait à N. de 
Mauléon; — en 1764, à René-Nicolas Uaincquc, 
curé de Balesmes. ~~ (Arch. d^I.-et-L., prieuré de 
Balesmes. — Bibl. de Tours, fonds Salmoo. It- 
ères de la Haye,) 

Gravière (la), f,, c** de Chouzé-sur-Loire. 

Gravière (la), f., c» de Mouzay, — Gra^ 
vière, cartes de Cassini et de l'état-maJor. 

Ghravière (étang de ta], c"* de Mouxay. 

Gravière (la), f., C'de Sainte-Maare. — 
Gravière, carte de Cassini. — En 1711-14, cllo 
appartenait à Louis Guiet, receveur au grenier à 
sol de Sainte-Maure, puis grenetler au grenier à 
sel de Loches. — (D'Hozier, Armoriai générât 
de France, reg. 2", l'* partie, généal. Le Breton; 
reg. 5*, généal. Bigot,) 

Gravollière (le lieu de la), près do Bou* 
cheau, c" de Manthelan. 

Gravot (ruisseau de), c»* de Brèche». V. 
Grivau, 



GRA 



— 245 — 



GRE 



Grarot, vil., c^ de Bourgueil, 60 habit. — 
D'après la tradition, une maison, située dans ce 
Tillage, aurait été habitée par Rabelais. Une mé- 
tairie, appelée Beauregard ou Gravot, située dans 
ce môme lieu, appartenait à l'abbaye de Bour- 
guâl. Elle était attachée & l'offlce de sous-chan- 
tre. Son étendue était de quatre-yingts arpents. 
L'abbaye la vendit en 1690. Dans les environs, 
on remarque un emplacement que l'on présume 
avoir été un camp romaio. Non loin de là, se 
trouvent des traces d'une voie romaine. — (Arch. 
d'I.-et-U, G, 17; H, 39; Biens nationaiix, — 
Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Bouv" 
gueil.) 

G-rarot (ruisseau de), c** de Bourgueil. — 
II fait mouvoir deux usines et se jette dans le 
Ghangeon. Son parcours est de trois kilomètres 
cinq cents mètres. 

GhraTOt (ruisseau de), e** de Brèches. 

Q^ravot (moulin de), c** de Rochecorbon. 

— Uavot, IS9*2. — Gravât, ou Grauotte, 1744. 

— Il appartenait à l'abbaye de Marmoutier. — 
(Arch. d'I.-et-L., abbaye de Marmoutier; État des 
prieurés.) 

Oravot (moulin de}, c** de Saint-Paterne. 

— En 1231, il appartenait à Guillaume du Mou- 
linet. Il relevait de la prévôté d'Oë. — (Arch. 
d'I.-eUL., G, 81.) 

G-ravot (ruisseau de), c*' de Saint-Pateroe. 
V. GavoL 
Gravoteau» f., c* de Continvoir. 

Gravotte» c* de Rochecorbon. Y. Gravot, 

Gravonre, ou Gravooise, f., c"* de 

Nazelies. 

Gravoore, ou Gravouze (fontaine de), 
c"* de Nazelies. — Fontaine-de-Gravouse, carte 
de Cassioi. — Elle donne naissaoco à un ruis- 
seau qui fait mouvoir les moulins de Bodé et 
d'Andigny. 

Ghrasay» bam., c** d'Assay, 13 habit. — 
Grasai, xii* siècle {Cartulaire de Noyers.) — 
Grasay, carte de Cassini. — Ancienne paroisse, 
réunie à la commune d'Assay, par ordonnance 
royale du 30 juillet 1823. Avadt la Révolution, 
Grazay était dans le ressort de l'élection de Lou- 
duu et faisait partie do l'archiprètrô de Faye-la- 
Vineuse. En 1793, il dépendait du district de 
Cbinon. 

Population, — 91 habit, en 1804. — 109 ha- 
bit, en 1810. — 141 habit, eu 1821. 

L'église était placée sous lo vocable de saint 
Pierre. 

Le prieuré-cure dépendait de Tabbaye de Mau- 
léon, diocèse de Maillezais. Il constituait un fief 
relevant de Paye- la-Vineuse à foi et hommage 
simple et cinq sols tournois de service à muance 
de seigneur. Il avait droit de moyenne et basse 
justice. 



Les seignenrs de Paye-la-Vineuso étaient pa- 
trons-fondateurs de l'église de Grazay et y possé- 
daient, en celte qualité, les droits de litre funè- 
bre et de sépulture. Ils étalent tenus d'exécuter, 
à leurs frais, les réparations que pouvaient ré- 
clamer le chœur et l'abside. 

Le prieur-curé devait faire des prières pour 
l'âme de Raoul de Montfort, seigneur du Pelit- 
Jaulnay, chaque dimanche avant la saint Julien, 
et de célébrer un service le jour de cette fôle. De 
plus, il était redevable envers les successeurs de 
Raoul de Montfort, de six deniers de cens, paya- 
bles au château du Petit-Jaulnay , le jour de 
l'Annonciation. 

La paroisse de Grazay formait un fief relevant, 
comme celui du prieuré, de Faye-la- Vineuse, et 
qui appartenait au prieur. 

PKiEURB-cuRés DE Gbazat. — Louls Rouhault, 
1529. Le 4 mai, il rendit hommage â Louis de 
Bueil, seigneur de Faye-la- Vineuse, baron de 
Marmande. — Pierre Sicard , 1595. ^ Michel 
Lucas, 1642. — Charles Aubineau, 1675. Le 
12 mal, il rendit hommage au duc de Richelieu, 
seigneur de Faye-la- Vineuse. — Emmanuel Lé- 
ger, 1685. — Pierre Cordier, 1716. Il rendit hom- 
mage au duc de Richelieu, le 11 août 1717 et le 
16 avril 1723. — Pierre-Jacob Bodin, chanoine 
régulier de l'ordre de Saint-Augustin, 1754. Il 
rendit hommage le 29 avril. — Pierre Oudinot, 
1763. Il rendit hommage le 11 avril. — Pierre- 
Élienne Legry, 1791. — Courtlller, curé consti- 
tutionnel, 1793. 

Maibss de Grazat. — Louis-René Perronneau, 
1792. — René Métayer-Blanchard, 1804, 29 dé- 
cembre 1807, 14 décembre 1812, 1823. 

Arch. dl.-et-L., C, 336, 600; E, 219 ; titra de la eure 
d'Assay et de Saint-Étienne de Chinon. — Becueil des 
actes administratifs d'Indre-et-Loire (1822), p. 21U. — 
Cartulaire de Noyers, charte ccclxi. — Registres de la 
care d'Assay. — Du^st-Matifeux, État du Poitou sous 
Louis XIV. — Annuaire d'Indre-et-Loire (1874), p. 22. 

Grazelle, c** de Balesmes. V. Grtaelle. 

Gréa» V. Graîs, c* d'Azay-eur-Cher. 

Greauldière (la), c"* de Savlgné. V. Gre- 
nouiUère, 

Grécourt (Jean-Baptiste Willart de), 
poète, né à Tours, vers 1684, était encore très 
jeune lorsqu'il perdit son père. Il flt ses études 
â Paris, sous la direction de son oncle, Germain 
Willart. Étant entré dans les ordres, il s'occupa 
de prédication et obtint, dans ce genre, un cer- 
tain succès. Mais bientôt, oubliant ses vœux, il se 
jeta dans les plaisirs mondains et tomba dans le 
libertinage. Se trouvant sans d'autres moyens 
d'existence que les secours que lui donnait sa 
mère, directrice des postes, â Tours, il sollicita 
un canonicat de Saint-Martin et finit par obtenir 
d'être nommé en remplacement d'un de ses pa- 
rents, M. Rouillé, démissionnaire en sa faveur. 
Il se mit ensuite à voyager et devint le commen- 



GRÉ 



— 246 — 



GRE 



sal et Tami du duc d'Estrées, avec lequel il Qt un 
assez long séjour en Bretagne. Plus tard, il de- 
vint un des hôtes assidus du château de Vérelz, 
où résidait le duc d'Aiguilloni en compagnie 
d'une jeunesse qui menait joyeuse et bruyante 
vie. Au milieu d'une existence de festins inces- 
sants et de distractions de toutes sortes donnés 
dans ce château qu'il appelait son Paradis ter' 
restre, il trouvait le temps de se livrer à ses 
goûts pour la poésie. Il composait avec une très 
grande facilité, sans s'occuper des incorrections 
que présentait parfois son travail, et aussi sans 
se soucier des atteintes qu'il portait à la morale 
et â la religion. Perdant toute pudeur, sa plume, 
fidèle écho des mœurs dissolues de l'auteur, 
s'abandonnait aux peintares les plus licencieuses 
et qui inspiraient le dégoût. Dépourvu de juge- 
ment et de sens moral, il accueillait, comme étant 
sincères, les félicitations et les applaudissements 
qu'on lui adressait dans les sociétés où il allait 
donner lecture de ses compositions. Il ne s'aper- 
cevait pas, qu'au fond, on méprisait ce prélre qui 
déshonorait son caractère par ses ignobles plai- 
santeries et ses obscénités. Son orgueil lui empê- 
chait de comprendre qu'il accomplissait une 
œuvre iofâme et hideuse en déversant l'outrage 
sur une religion dont il était lui-même le minis- 
tre et â laquelle il devait le revenu qui le faisait 
vivre. 

Vers la fin de ses jours, il fit amende honorable 
et se réconcilia avec Dieu. Atteint d'une maladie 
grave au mois de février 1743, il fit venir à son 
chevet un de ses confrères, se confessa et reçut la 
communion. Le 21 mars de la même année, il 
adressa à un de ses amis, M. Déon, à Paris, la 
lettre suivante, écrite sous sa dictée, une attaque 
de paralysie l'empochant d'écrire lui-môme : 

« Depuis que j'ai reçu les sacrements, je me 
« trouve dans une tranquillité parfaite. Tes ré- 
« flexions étaient vraies et j'en éprouve l'effet. 
R J'aurai la force pour soutenir le pansement de 
a sept plaies, je compte guérir par la patience et 
« le courage. Plût à Dieu que nous puissions un 
ce jour accomplir le projet d'une petite retraite 
« qui nous ramenât à la vraie religion. Pour 
(( moi, je le jure, je me métamorphoserais et je 
a feroia succéder des occupations sérieuses aux 
« frivoles amusements dont j'ai toujours eu l'es- 
ff prit rempli. J'ai des obligations infinies à Dieu; 
a il m'a enlevé aujourd'hui l'esprit de poète 
« pour me laisser parler en philosophe chrétien- 
a Adieu, cher ami intime; adieu, véritable et 
a sincère ami, je t'embrasse tendrement. La pre- 
tf miôre fois j'espère t^écrire de ma main quoique 
ft (je Tavoue franchement) j*aye une peste de 
« pressentiment que je serai la dupe de tout ceci ; 
« mes doigts allongés et chancelants désignent 
« que je suis tout mourant. Adieu, cher Déoo, 
a j'en ai trop fait. » 

Gréc^urt mourut à Tours, le 2 avril 1743, âgé 



de cinquaute-neuf ans et fut inhumé dans le 
chœur de la collégiale de Saint-Martin. 

Ses poésies complètes n'ont pas été impriméM 
de son vivant. Elles furent rassemblées et pu- 
bliées pour la première fois en 1746 (Lausanne 
et Genève, Marc-Michel Bousquet, 2 vol. in-12}. 
Par la suite on les réédita, mais en y ajoutant 
une foule de pièces empruntées à Piron, à Vol- 
taire, â Rousseau et auulres ateurs. Parmi les 
compositions appartenant réellement à Grécourt, 
on remarque le poème de Philotanus et un apo- 
logue U Solitaire et la Fortune, 

Le poème de Philotantu fut imprimé, seul, en 
1730 (Paris, Louis-Antoine I^ Gond, in-8*). Une 
deuxième édition parut en 1721 (Amsterdam, 
David Mortier, lu-8* de 48 pages). 

On a aussi de Grécourt un ouvrage intitulé : 
Aîaranzakiniana (de l'imprimerie de Vousl, 
Tan 1730; se vend chezCoroco,in-24 de 56 pages). 
Cet ouvrage contient les bons mots ou plutôt les 
bôlises d'un sieur Maranzac, officier de chasse du 
Dauphin, fils de Louis XIV et qui remplissait à la 
cour les fonctions de bouffon. La duchesse de 
Bourbon l'imprima elle-même, avec Grécouil, à 
son imprimerie du Palais- Bourbon. 

Quérard, La France littéraire, III. 458-59. — L. Gré- 
goire» Diction, eneyelf^édique, 895. — DeteeMart», Siè- 
cles littéraires. — Moréri, Diction, historiçwe, V, 357. 
— Biographie générale, XXL — Ghalmel, Bist. de 
Tour., IV, 220. — Larousse, Grand diet. hût. dm XIX» 
iiécley VIII, 1494. 

Q-récoussG* f . , c* de Géré. 

Q-rédinerle (la), f., C* doChancay, près 
du bourg. 

Q-réez (les), f., c"* de Monthodon. — Gréa, 
carte de l'élat-major. 

Oreiferie (la), vil., c"* d*Épeigné-les-Bois, 
18 habit. 

G-reffler (le), vil., c-* de Saint-Flovier, 28 
habitants. 

G-refGters (ruisseau des), c** de Saint-Flo- 
vier. — Il prend sa source entre l'Ajonc et le 
Greffier et reçoit les eaux de la fontaine Martin. 

Q-reffin (le lieu de), autrefois la Xjoxn- 
breclliérey paroisse de Saint-Antoine-du- 
Rocher. — Ancien fief. Il relevait de l'archevê- 
ché de Tours, à foi et hommage lige et un demi 
marc d'argent à muance de seigneur. — (Arcb. 
d'I.-el-L., G, 6.) 

G-régoire (saint Georges-Florent), évôqut* 
de Tours, né en Auvergne, en 539, appartenait à 
une famille noble. Son père se nommait Floren- 
tins et sa mère Armentaria. Un do ses parents, 
saint Gallus, était êvêque de Clermont. Il étudia 
sous la direction de saint Avit, de Vienne. Élu 
évoque de Tours en 573 (en 565, d'après Maan), 
en remplacement d'Euphrône, Grégoire fut un 
des ))Ius illustres prélats de cette église. Il fit re- 
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l'ODslruire aa cathédrale» incendiôe sous son pré- 
décesseur et fonda dans son diocèse plusieurs 
églises, entre autres, celle de Saint-Saturnin et 
celle de Saint'Julien, qui devint par la suite une 
abbaye de l'ordre de Saint-Benoit. II occupa le 
«iège de Tours pendant vlngtet un anset trois mois. 
Décédé le 17 novembre 595, âgé de cinquante- 
deux ans, il eut pour successeur Pelage. On Ta 
surnommé avec raison le Père de Thisloire de 
France. Il est certain, en elTet, que sans lui une 
foule de faits qui se sont passés dans les pre- 
miers siècles de la monarchie française seraient 
restés ignorés. On a de lui les ouvrages suivants : 
Hisloria Francorum, De gloria martyrum, 
De mircLCulis S. Martini, Vil» Patrum, De 
miraculis S. Andréas. 

A. TfaeTet, Yie dei hommes illustres» ilg-iO. — Vita 
^Greçorii ab Odone monaeho (dans l'édition de Ruinart). 

— Care, Scrip. eeelesiast., I, 585. — Vie de saint Gré- 
goire, par Lerêque de la RaTaliièra (dans les Mémoires 
fie r Académie des inscriptions et belles-lettres, XXVI, 
r.98, 637). — PabricÎQS, BibL med. lot., III, 292. — Qué- 
rard, La France littéraire, III, 460. — BaUlet, Topogra- 
phie des saints, tbO. — Antoine Rivet, Hist. de la vie 
et des écrits de Grégoire de Tours (dani V Histoire lit- 
téraire de France, III, 372). — Maan, S. et metrop. ec- 
clesia Turonensis, 39. — Cbalmel, Hist. de Tour., Ill, 
573-95. — Martin Marteau, Paradis délicieux de la Tou- 
raine, II, 76. — Ceillier, Hist. des auteurs ecclésiasti- 
ques. — Àlmanaek de Touraine, 1776. — L. Grégoire* 
Diction, encyclopédique, 898. — Oadin, Comment, de 
script, eeclesiast., l, 145-4. — Vita S. Gregorii per de- 
rieos Ttaronenses descripta (dan» le Recueil de Sarius, 
17 novembre). — Biographie générale, XXI, 863. — L.- 
F. Jehan (de Saint-Clavien), Les légendes vengées, ou 
Saint Grégoire de Tours historien des traditions apos- 
ligues de nos églises. Tours, J. Bouserex, 1870, in-12. — 
C. Cbevalier, Défense de saint Grégoire de Tours, Tours, 
1869, in^. — Olivier Cfaerreaa, f/ist. des illustrissimes 
archevêques de Tours. — C.-G. Kries, De Gregorii Tu- 
ronensis qtiseopi vita et seriptis, Vratislavise, F, Huet, 
Î8;i0, in-8*. — A. Dnpny, Vie de saint Grégoire, Paris, 
Louis Vives, 1854, in-8'. — J.-W. Locbell, Grégorius V. 
Tours, wtd Seine Zeit, 1835, in -8*. -— Mém, de la Soc. 
archéol. de Tour , I. 11, 12; III, 201, 238; VII, 94, 268; 
LX, 339-40; XI, 61, 68. — D. Rousseau, XV, 51; XIX, 
32 ; XXVI. — Semaine religieuse du diocèse de Tours 
Hu 15 novembre 1879. — Moréri, Diction, historique, V, 
365. — Gallia ehristiana, I, 739. 

Orôgoire (Martin), né à Tours, au com- 
mencement du zvi* siècle, exerça la médeci ce à 
Paris et y acquit une certaine célébrité. On ignore 
la date de sa mort. Il a laissé plusieurs ouvrage^, 
entre autres, des Opuscules de divers médecins, 
avec un traité des poids et mesures employés en 
médecine, Lyon, Jean de Tournes, 1652, in-16, 
el un livre intitulé : Claudii Galeni libri 111 de 
alimentorum facuUatibus, Parisiis, 1558, in-f». 

— [Almanach de Touraine, 1777. — Chalmel, 
llisl. de Tour., IV, 22i. — Bibliothèque de la 
Croix du Uainoi p. 315. — D. Housseau, XXIIl, 
286.) 

O^regoBBiéree (les), et les Hautes- 

Grego8aiiôre8«vil.,c"* de Langeais, 28 hab. 



— Grégossièi'es, cartes de Cassini ot de l'état- 
major. 

Gkrôle-Harôe (le Heu de), près de la 
Brosse, c** de Vouvray. 

G-rôles-Klvières (les), f., c" de Sou- 
vigné. 

G-relet (le bois de), près de la Malgagne, 
c" de Perrusson . 

Grelets (le Heu des], près de la Mitonne- 
rie, c"* de Faye-la-Vlneuse. 

G-relets (le lieu des), c'* de NouÂtre, près 
bourg. 

G-reletS (les), c" de Ricbolieu. V. Grelet» 
teries. 

G-relette (la), ham., c*« de Chambon, 13 
habitants. 

G-reletterie, ou Orelotterie (la), f., 

€•• de Damomarie. — Grelotterie, carte de l'état- 
major. 

G-reletterles (les), f., c" de Richelieu. 

— Les Grelets, carte de l'état-major. 

Q-relettière (le lieu de la), c-« de Civray- 
sur-Cher, près de Thoré et du Ravin-des-Joncs. 

G-relière (la), c" de Faye-la-Vineuse. V. 
GriUère, 

Orelotterie (la), c'* de Damemarie. Y. 
Greletterie. 

G-relusetS (le lieu dos), près de Vaux, c"« 
de Cbançay. 

G-renaobe (la), ham., c"* de Bcaumout- 
Village, 14 habit. — Ganache,.seu Ganarchia, 
in parockia de Belle monte, 1255. — Grenade, 
1751. — Ancien fief. Bn avril 1255, Odon de 
Mary le vendit à l'abbaye de Villeloin, qui le pos- 
séda jusqu'à la Révolution. Il relevait de l'ab- 
baye de Villeloin a foi et hommage lige. — (Ârch. 
d'I.-et-L., chartes de Villeloin et registres capi- 
tulaires. — D. Housseau, XIlI, 11060. — Bibl. 
nationale, Gaignères, 678. — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Villeloin.) 

Qrenade» c" de Villeloin. V. Grenache. 

G-renadiôre (la), ham., c«« de Saint-Cyr, 
15 habit. — Il relevait du fief de Chaumont, sui- 
vant des déclarations féodales faites, le 5 mars 
1051, par Michel Chartier; — le 30 mars 1690, 
par Michel Belon; — le 20 juin 1786, par Fran- 
çois Renard. La maison de la Grenadière a été 
habitée pendant un certain temps par Honoré de 
Balzac. — (Arch. d'I.-et-L., G, 394, 395, 396. — 
C. Chevalier, Promenckdes pittoresques en Tou- 
raines, 160.) 

G-renanda, ou G-renaade» f., c" d'Ar- 

tannes, près du bourg. 
Qrenassla. V. Grenet, ruisseau. 
Q-renaude, c"« d'Artannos. V. Grefianda. 
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Ghreneraie (la), c^ de Joué-les-Tours. V. 
Guenneraye. 

G-renerie (la), ou G-renoissièrey c** 

de Bournan. — Elle dépendait de l'abbaye de 
Cormery, suivant des actes des 16 juillet 1579, 
16 janvier 1624 et 31 mal 1713. — (Arch. d'I.-et- 
L., Inventaire des titrés de Cormery.) 

G-renet» ou Grené (moulin de], sur le 
Gault, ou Grenet, c** de Saunay. — Moulin-de- 
Gréné, carias de Gassini et de rôtat-major. — 
Ancien fief, relevant de Ghâleaurenault. En 1533, 
il appartenait à Louis Thibault, Éc, gentilhomme 
de la vénerie du roi et mettre des eaux et forêts 
d-'Amboise et de Montrichard; — en 1606, à Ai- 
mée Thibault, femme de N. Scot de Chavigny, 
qui le vendit, le 24 septembre de cette année, à 
Antoine Maslau, sieur du Plessis. En 1614, ce do- 
maine était passé aux mains de Claude Voisine 
et de Lancelonne d*Argy, sa femme, qui le ven- 
dirent, le 35 juillet, à Jacques de Bigné, seigneur 
de la Guerinière. — (Arch. d'I.-et-L., Inventaire 
des tHres*de la chambrerie de Saint- Julien; 
Biens nationaux, — Rôle des fiefs de Tou- 
raine,) 

Grenet (ruisseau de), ou le Gault. — 
Rivulus GrenassisB, seu Grenussise, 946 (charte 
de Joseph, archevêque de Tours, concernant des 
biens de l'abbaye de Saint-Julien). — C'est à 
tort que M. Prosper Tarbé a traduit le mot Gre- 
nussia par l'Égronne. {Exainen de diverses 
chartes relatives à la Touraine, dans la Revue 
réttKtspective de janvier 1837, p. 11.) — Ce ruis- 
seau prend sa source dans la commune de Saint- 
Cyr-du-Gault, passe dans celle de Saunay, fait 
mouvoir le Grand-Moulin, le moulin do Grenet et 
le moulin de Méré, va dans la commune de Châ- 
teaurenault et se jette dans la Brenne. — [Oallia 
christiana, IV. — Bibl. de Tours, manuscrit 
n« 1224. — E. Habille, Notice sur les divisions 
territoriales de la Touraine, 166. — A. Joanno, 
Géographie d'Jndre-elrLoire, 21.) 

Greneterie (la), c** de Vallères, près de 
l'ancien lit du Cher, 17 habit. — Grenetière, 
xvii^ siècle. — Ancien fief. On y voyait, en 1787, 
une chapelle creusée dans le roc et qui apparte- 
nait aux Cordeliers de Tours. — (Arch. d'I.-et-L.i 
G, 14. — Rôle des fiefs de Touraine,) 

Grenière (la), f., c"* de Bournan. — Gre* 
nière, carte de Cassini. 

Greniers-de-Césars (les). Y. Amboise, 
couvent des Minimes. 

Grenils (le lieu des), c*' de Chançay, près 
du ciiemin de Vernou à Saint-Ouen. 

Grenils (le lieu des), près de la Crapau- 
dièro, c" de Nolzay. 

Grenne-Sourse (le lieu de), près de 
la Cosnelle, c** de Saint-Benoit. 

Greunetière (la), f., c** do Dnché. — 



Gi'enettière, carte de Gassini. — Elle relevait de 
la baronnie de Ligueil (1600). — (Arch. d'l.-«t- 
L., G, 404.) 

Grennetière ( le lieu de la), près de Saint- 
Philberl, c" de Gizeux. 

Grenoisière (la), c** de Bournan. V. Gre- 
nerie, 

Grenoisière (le lieu de la), près d'Eu- 
meaux, c"* de Ligueil. 

Grenouille (la), f., c"*deFaye-la-Vineuee. 

— Grenouille^ carte de Cassini. 

Grenouille (moulin de), sur la Brenno, 
c"« de Luynes. 

Grenouillé» c^ de Luynes. V. Grenouil' 
1er, 

Grenouille (la), f., c"*de Saiut-Épain. 

Grenouille, vil., c** de Saln(e*Uaure, 23 
habitants. 

GrenouiUeau ( moulin de }, sur la Brenne, 
c** d'Auzouer. — Grenouilleau^ carte de Cassini. 

Grenouilleau (bois de), c"* de Chemins 
sur-Dême. 

Grenouilleau, f. et étang, c"* de Marray. 

— Le Grenouilleau, carte de rétat-major. 

Grenouilleau (moulin de), c"* de Nenil- 
lé-le-Lierre. — Cohabert, ou Grenouilleau, 
1537, 1571. — Cohabert, ou la Tronce, IS80. — 
Moulin-de-GrenouillCfiu, cartes de Cassini et de 
rélat-major. — Il relevait, pour une partie, de la 
Boche-de-NeuiAé. En 1537, il appartenait & Jean 
Dubi8sier,dit d'Auvergne. Plus lard, il fut divisé 
en trois parts, que Jehan Lasneau, marchand à 
Châteaurcnault, acheta successivement de Jean 
Menard (1563), de François de Herse, huissier de 
chambre du duc de Longueville(l566), et d*Étien- 
netle Blanchard, veuve de Boberl de Lestang 
(1584). En 1793, il fut vendu nalioualemenl sur 
Didier-François Mesnard de Chouzy, émigré. — 
(Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux, — Archives 
du château de Pierrefitte.) 

Grenouilleau (le), f., près de l'étang 
l'Archevêque, C* de Villedômer. 

Grenouillées (le lieu des), c"* des Hcr- 
mites. — Il relevait censivement de la ehâtelle- 
nie de la Perrière, suivant une déclaration féo- 
dale du 23 février 1763. — (Archives du château 
de la Perrière.) 

Grenouiller (la), ou Grenouillé» f.. 
c*" de Luynes. — GrenouiUé, ou Petit' VaU' 
d'Avril, XVII" siècle. — Grenouiller, carte de 
l'élal-mïyor. — Grenouille, carte de Cassini. — 
Ancien fief, relevant du Grand-Vau-d'Avril. — 
(Arch. d'I.-et-L.,E, 372.) 

Grenouillère (la), f., c^ de Ballan. — 
Grande-Grenouillère, carte de rétat-mijor. 
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Q-renouUlôre (la), ou les G-renouil- 

lères, bam., c** de Betz, 10 habit. — Grenout(- 
lère, carte de Caaaini. 

Q'renoulllère (la], vil., c** de Chambray, 
tS habit. 

Grenouillôre (la), f., c** de Chaveignos. 

GhrenouiHôre (le lieu de la), près de 
Grauge-Neuve, c** de Luzé. 

Orenouillère (la), f., c*« de Neuillé-PonL 
Pierre. — Greyiouillère, caries de Cassini et de 
rétat-major. — Eu 1296, le prév6t d'Oë vendit ce 
domaine à N. de la Gesse, maître-école. — (Arch. 
dl.-jt-L., prévôU d'Oe.) 

Orenouillère (la), f., c"' de Perrussou. 

— Grenouillère, carte de Cassini. 

GtrenouiUère (la Haute-), ham., c** do 
Perrusson, 13 habit. — Ancienne propriété des 
religieuses Vianlaises de Beaulieu. — (Arch. d'I.- 
et*L., titres des Viantaises ; Biens nationaux,) 

Orenoaillère (la), f., c** de Preuilly. 

GhrenouUlàre (la), f., c"* de Rochecorbon. 

G-renouillôre (la), X., c** de Sache. 

Ghrenouillère (la), f., c"* de Salnt-An- 
toine-du-Rocher. 

Q-renouillôre (la), ou les G-renouil- 

lères, ham,, c*" de Saint-Flovier, 10 habit. — 
Les Grenouillères, cartes de Cassini et de l'état- 
major. 

QrenouiUère (la), vll.^c"* de Saint-Pa- 
trice, près de la Loire, 34 habit. 

Q-renoulllère (le Qef de la), paroisse de 
Saint-Quen(in-sur-Indrois. — En t584,. il appar- 
tenait à Claude Rousseau ; — en 1590, à Nicolas 
Rousseau. Jeanne, fille de ce dernier, épousa An- 
toine de Baraudin, qui fut, par suite de ce ma- 
riage, seigneur de la Grenouillère. Ce fief passa 
ensuite à René de Baraudin (1643) et fut possédé 
par cette famille jusqu'à la Révolution. — (Arch. 
d'I.-et-L., titres de Saint-Quentin; B, 95; titres 
des Viantaises de Beaulieu.) 

Gkrenouillère (la), îf, c" de si-Sympho- 
rien. — Grenouillère, carte de Cassini. — En 
1667, elle appartenait à Pierre Bordicr; — en 
1732, à Louis Banchereau. — (Arch. d*I.-et-L., 
Inventaire des titres de Saint-Julien,] 

Orenouillôre (la), f., c" de Savigné. — 
Grenouillère, ou Greauldière, xvii* siècle. — 
Grenouillère, carte de Cassini. — Ancien Uef. — 
{Râle des fiefs de Tour aine.) 

G-renouillÔre (la), f., c* de Savonnières. 

G-rexxouillère (le lieu de la), c"* de Sa- 
zîUy, près du bourg. 

O-renouillère (la Petite-), paroisse de 
Saint-Étienue de Tours, — Propriété de l'hôpital 
de Baint-Gatien. — (Arcii. d'L-et-L., Biens natio^ 



naux, — BuUetin de la Soc, arehéol. de Tour. 
(1871), p. 155.) 

G-renouUlère (la), f., c"*de Veigné.' 

G-renouiUère (la), f., c»» de Vouvray. — 
Grenouillère, carte de Tétat-major. 

G-rexxoulllères (les), f., c" de Beiz. v. 

Grenouillère. 

G-renouillère (les), f., c*«de Sainl-Flo 
vier. V. Grenouillère. 

Orenouillet, c** de Luynes. V. Grenouil- 
ler, 

. Orenouillon, f., c"* de d'Assay. — Elle 
relevait censivement du fief de Bascher. — (Arch. 
d'I.-et-L., C, COO.) 

G-renoulllon (le lieu de), près du Qrand- 
Nembon, c** de Marcé-sui^Esves. 

G-renssin. V. Grenet. 

d'Azay- 



•■• 



Orréa ( Saint- Jean-du-)» 

sur-Cher. V. Grais, 

GhrèS (le Heu du), près de la Chaussée, c"* 
de Saint-Brancbs. 



Gresigny (le bois de), c" de Lémeré. 

de Beaumont-en-Véron. 



• ni 



V. 



c" de Monnaie. V* 



G-resille, 

Grésille. 

G-resles-lï'ouet, 

Heurrières, 

G-reslon (bois de), c* de Bourgueil. - 
Il faisait partie de la forêt de Bourgueil, apparte- 
nant à l'abbaye du même nom. — (Arch. d'I.-et- 
L., titres de Bourgueil.) 

G-resonnerie (la), f., c* dePaulmy. V. 
Grisonnerie. 

Gressignëre (le lieu de la), près du 

bourg de Charnizay. 

Gresslnerie, ou Grossinerie (le 

lieu de la), c"* de Trogues. — Il fut veudu na- 
tion al émeut sur N. de Sassay, émigré, en 1793. — 
(Arch. d'I.-«l-L., Biens nationaux.) 

Qressu» Gresseio, Gressio (S. Jo- 

hannes rfc), V. Grais, c»» d'Azay-sur-Chcr. 

Gresves (les) c" do Sain.-Pierre-da-Tour- 
non. V. Grèves. 



., vil., c"* de Montlouis, 118 habit. — 
Vill^J Grussio in pago Turonico in condila 
monte Laudiacensi, 818 (Donation d'Haganon). 

— Villa Grusso in vicaria Laudaciensi, 916 
(charte do Saint-Martin). — Grusacum^ 943 
(diplôme de Louis d'Outremer). — Terra de 
Grois, 1283 (charte du prieuré de Bois-Hahier). 

— Gi'oes, 1336 {Cartulaire de Varchevêcfié de 
Tours), — Groys, 1469 {Martyrol. S. Juliani), 

— Greux, carte de Cassini. — Ancien flef, rele- 
vant d'Amboise. Au x« siècle, il appartenait à 
l'abbaye de Saint-Julien ;-- en 1500, à Guillaume 
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Bernard, qui eut une fille, Françoise, mariée à 
Martin Travers. Françoise Bernard vendit ce fief, 
par acte du 21 octobre 1517, à Philibert Babou. 
Plus tard, il passa i Saladin d'Anglure. Après la 
mort de ce dernier, il fut vendu par décret et ad- 
jugé, le 24 mars 1629, à Jeanne Hennequln, femme 
de Gilbert Filhet de la Curée. Par acte du 24 mai 
1683, Madeleine Bibault, veuve de Georges Pelis- 
sary, le vendit à Philippe de Courcillon, marquis 
de Dangeau, qui le réunit au marquisat de la 
Bourdaisière érigé en sa faveur en juin 1717. De- 
puis cette époque jusqu'à la Révolution, Greux a 
été une dépendance de la Bourdaisière. 

Arch. dl.-et-L., C, C03 ; E, 5, 65; prieuré de Grandm 
oiont, — Bibl. de Tours, manuierit n* 1280. — D. Martène, 
The», aneed.» I, 71. — Recueil de* historiens des Gaules^ 
IV, 598. — Monsnier, ffist. S. Martini Tur., cxx. — 
Cartulaire de l'archevêché de Tours. — J. Quicherat, De 
la formation française des anciens noms de /teu, 31. — 
E. Mabille, La Pancarte noire, 400, 4U1 ; Notice sur les 
divisions territoriales de la Touraine, 86. 

Ghrève (la), f-, c"* de Larçay. 

Q-reveirère (le lieu de la), près des Mées, 
c** de Bossay. 

G-rèves (les}, ou Q-resveSy ham., c" de 
Sainl-Pierre-de-Tournon, 10 habit. — Ancien fief. 
En 1505, il appartenait à Méry de Betz, Éc. ; — 
en 1538, à Antoine de Neddes, Éc, marié à Isa- 
beau d'Alès. — (DHozier, Armoriai général, 
reg. 3«, 1" partie. — Laine, Archives de la no- 
blesse de France, X, généal, de Mauvise, — Rôle 
des fiefs de Touraine,) 

G-reviers» f., c* de Sonzay. 

G-rezelle» c** de Balesmes. Y. Gruzelles. 

G-reziacum. V. Grisay, c"* de Pussigny. 

Qrezille (la), vil., c* de Beaumont-en- 
Véron, 37 habit. — Le Grésil, ou la Grésille, 
1700. — Ancien fief. En 1538, il appartenait à 
Renéd'Espinay; — en 1683, à Louis Bernin. Il a 
été compris dans le marquisat d'Ussé, érigé en 
1692. — (Arch. d»L-et-L., C, 654; E, 163; collé- 
giale d'Ussé. — D. Housseau, XIV, XVIII.) 

Griardiôre (la), ou Qriarderie» f., 

c** de Neuillé-Ie-Lierre. 

Qrlôves (les), vil., c"* de la Chapelle-sur- 
Loire, 45 habit. 

Griffonnière (le lieu de la), près de la 
SouUière, c"* de Bournan. 

Griffoxxniôre (la), f., c" de Chambray. 

Griffonniëre (la), f., c»* de Neuillé-Poni- 
Pierre. — Elle relevait censivement d'Armilly, 
suivant un bail du 23 juin 1754 et appartenait, à 
cette époque, à Michel-Roland des Escotals. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 82.) 

Grignoily viL, c"* de Balesmes, près de 
rEsves, 33 habit. — MongHgnon, 1526-58. — 
Grignon, carte de Tétat-major. — Ancien fief. 



relevant du château de Nouâtre, à fol et hommage 
simple. Il est qualifié de fief noble dans un Uire 
de 1703. En 1526, il appartenait à Nicolas Ray- 
mond, Éc., qui rendit hommage le 15 novembre; 
— en 1558, à Pierre Raymond. Au xviii* siècle, 
la famille de Voyer d'Argenson en était proprié- 
taire. — (D. Housseau, XII, 8031, 8243. —Bibl. 
de Tours, fonds Salmon, tUres de Sainte- 
Maure.) 

Grignon ( les landes de), c** de la Celle- 
Gueaand. 

Grignon, f., c" du Grand-Pressigny. — 
Grignon, carte de Cassinl. — Ancien fief. — 
[Râle des fiefs de Touraine.) 

Ghrignonniëre (la), c** de Saint-Denis- 
hors. V. Guillonnière. 

Grigny, vil., c»" de Chinon. — Grigny, 
carte de Gassini. — Le Chapitre du Plessis-les- 
Tours y possédait une métairie qui fut vendue 
nationalement en 1791.— (Arch. d'I.-et-L., Biens 
nationatix.) 

Grihonne (bois de), près du moulin de 
Cerisiers, c"* de Langeais. 

G-rille (les Grande et Petite-), T., c" d'An- 
togny. — Grailla, xi* siècle. — La Grille, cartes 
de Cassini et de l'état-major. — Vers 1083, Re- 
naud Freslon de la Baye donna à l'abbaye de 
Noyers le droit de dime qu'il avait sur ces do- 
maines. — (Cartulaire de Noyers.) 

Grille (la), ham., c"* de Renais, 15 habit. 

Grille (le lieu de la), près de Vaumorin, c* 
de Chançay. 

G-rille (le lieu de la), c"* de Chançay, près 
du bourg et de la Brenne. 

Qrille (la), f. et chat., c" de Chinon. — I/i 
Grille, cartes de Cassini de l'état-major. — Eo 
1689, Guillaume Daguindeau était qualifié de 
sieur de la Grille. — (Arch. d'I.-et-L., titres de 
Saint-Jacques de Chinon.) 

Grille (le bois de la), c"* de Chinon. 

Grille (le lieu de la), près du chemin des 
Réaux, c" de Chouz^ur-Lolre. 

Grille (la), f., c"' de Crouzilles. 

Grille (la), f., c" de Saint-Cyr. 

Grille (le lieu de la), à Ussé, c**deRigny. 
— Dépendance de la terre d'Ussé. — (Arch. d'L- 
et L., Biens nationatAX. — Bibl. de Tours, In- 
ventaire d'Ussé (manuscrit, n* 1420.) 

Grillé (le bois), près de Chaslet, c'* de Ma- 
zières. 

Grille-Midi, f., c-* d'Orbigny. 

Grillemonty f. et chat., c*« de la Chapelle- 
Blanche. — Grislomons, 1064 (charte de Saint- 
Martin). — Grislum mons, 1095 (charte de Hu- 
bert de Dur^tal). — Forteiicia de Grislemonl, 
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1205 (Archives nationales, J, 622). — Grilemont, 
Grilo mon8, DomtM de' Grillemont, Grilmont, 
OrtUemeni, xiii* siècle (chartes du Liget et de 
Baugerais). — Ville de Grillemont, 1464. — 
Grillemont, cartes de Cassiol et de Tétat-major. 
— Ancienne cbAtelienie» relevant de la barounie 
de Cigueil à foi et hommage lige et un roussi n 
de service. Le jour de saint Laurent, le châtelain 
devait fournir à l'église de Ligueil un homme 
d'armes pour la garde de la vigiUe, 

On voit, par un acte de 1443, que le seigneur 
de Betx étaA tenu de payer une livre de poivre 
au seigneur de Grillemont, le jour de la mi-août 
ou le dimanche d'après. 

Le seigneur de Grillemont possédait un droit 
appelé fleurs de Grillemont et qui consistait en 
une redevance quMl percevait sur les bœufs exis- 
tant dans le ressort de sa justice: trois sols un 
denier pour deux bœufs labourant dix arpents de 
terre; six sols deux deniers pour quatre bœufs 
labourant vingt arpents de terre, etc. 

D'après D. Housseau, le château actuel aurait 
été bâti entre 146& et 1470, par Bertrand de Les- 
coet. c Cette place, dit-il, parut importante à 
a M. de Lescoet, il résolut d'en faire une bonne 
m forteresse. Pour la décorer, il amplifia le bourg, 
« bâtit des maisons, forma plusieurs rues et for- 
« tifia cette petite ville de portes et de murs. Le 
« château attira son altentioUi il le fit bâtir sur 
« une éminence qui domine la ville; quatre 
« grosses tours en font la base et, pour en rendre 
« l'entrée plus difficile, il fit des caves spacieuses, 
« fur lesquelles il éleva les salles, les cours et 
a autres appartements du château. La profon- 
a deur des douves, la proximité des étangs, con- 
« courent à le rendre d'un dilQcile accès; en peu 
« de temps on pourrait environner d'eau le cha- 
ir teau de Grillemont. o 

Comme le dit avec raison D. Housseau, la tra- 
dition se trompe lorsqu'elle attribue la construc- 
tion de ce château à Tristan Lhermite, grand pré- 
vôt de l'hôtel, sous Louis XI. Celte tradition est 
démentie par l'existence des armoiries de la mai- 
son de Lescoet au-dessus de la porte et dans la 
chapelle dépendant du vieux manoir. De son 
côté, Dufour, dans son Dictionnaire de l'arron- 
disiement de Lcches, a commis une erreur ma- 
nifeste en disant que Tristan Lhermite a été un des 
propriétaires de ce château. 

La chapelle de Grillemont, contemporaine du 
château, était appelée chapelle de Saint-Sol- 
boeuf. Elle constituait un bénéfice dont la présen- 
tation appartenait au seigneur de Grillemont. 
L'archevêque de Tours avait le droit de collation. 
On la trouve mentionnée comme étant en bon 
état dans le Registre de visite des chapdles du 
diocèse de Tours, en 1787. 

Les seigneurs de Grillemont étaient patrons et 
fondateurs de l'église de la Chapelle-Blanche. A 
ce titre, ils y avaient le droit de litre funèbre et 
de sépulture. En raison de leur qualité de pa- 



trons-fondateurs, ils étaient tenus de faire les ré- 
parations au clocher et au chœur. 

Par lettres patentes de novembre 1740, la jus- 
tice do Grillemont fut réunie à celle de la Cha- 
pelle-Blanche. 

Seigneubs ue Grillemont. 

I. — Geoffroy de Grillenmnr, chev., vivant en 
1050, est le premier seigneur connu de ce fief. Il 
est cité dans une charte de Saint-Martin de Toursi 
relative à un différend qui s'était élevé entre le 
trésorier et le Chapitre de cette collégiale. 

IL — Haoul de Grillemont, probablement fils 
du précédent, figure dans une charte du mois de 
mai 1086. Il était maire de Ligueil, fonctions qui 
constituaient un fief relevant du doyen de Saint- 
Martin. Toutes les personnes qui voulaient se 
marier dans l'étendue du territoire de Ligueil 
étaient tenues de le prévenir de leur mariage 
et, en lui donnant cet avis, de lui offrir un 
porc. 

III. — Jean de Grillemont est cité dans des 
chartes de la collégiale de Saint-Martin, de 1130 
et 1135. 

IV. ~ Hélie de Grillemont, premier du nom, 
vivait en 1175. 

V. — Barthélémy de Payen, chevalier-banneret, 
fils de Renaud de Payen, seigneur de la Chapelle, 
de la Bruère et de Grillemont, vendit au Chapitre 
de Saint-Martin de Tours, en 1210, le fief de 
Preuilly, situé près de la basilique de Saint-Mar- 
tin. Au mois de juillet 1211, au moment de par- 
tir pour la croisade, il donna au même Chapitre 
une dlme qu'il possédait dans la baronnie de Li- 
gueil. A son retour de la Terre Sainte, en 1213, 
il vendit au doyen de Saint-Martin la mairie de 
Ligueil et le logis seigneurial qui en dépendait. 
De son mariage avec Eustoche, il eut un fils 
unique, Geoffroy, qui suit. 

YI. — Geoffroy de Payen, chev., seigneur de 
Grillemont, de Boussay, de la Forge, de Senne- 
vières, figure dans une charte de Dreux de Mello, 
seigneur de Loches, en 1223. L'année suivante, 
il donna à l'abbaye de la Merci-Dleu, pour le 
repos de son âme, des terres et des bois situés 
près de Chantemerle, paroisse de Boussay. Ma- 
bille, sa première femme, approuva cette dona- 
tion. Geoffroy de Payen n'eut pas d'enfants de 
son premier mariage. En secondes noces, il 
épousa Isabeau de Preuilly, fille de Geoffroy, 
baron de Preuilly, et de Luce de N. De ce ma- 
riage sont issus : Geoffroy, qui suit, et Jean, ma- 
rié à Isabeau de Palluau. 

VIL — Jeoffroy de Payen, chev., seigneur de 
Grillemont, de Boussay, de la Forge et de Senne- 
vières, est mentionné dans un acte de 1291. 

VIII. — Jean de Payen, frère du précédent et 
seigneur des mêmes lieux, fit une transaction 
avec l'abbé de Preuilly, en 1318. On le volt figu- 
rer dans une charte de 1326, concernant l'abbaye 
de Villeloin. D'Isabeau de Palluau il eut une 
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fille, Jeanne, qui épousa Nicolas dsMenou, chev., 
seigneur de Boussay. 

IX. — Barthélémy de Montbazon, seigneur de 
Grillemont, de Monibazon, de Bois-Robert, d'Iser- 
nay et de Colombiers, mourut en 1347. Il avait 
épousé Jeanne Barbe, dont il eut une fille, Isa- 
beau, qui fut mariée, en 1337, à Jean de l'Ile, 
chev., seigneur de Sainte-Maure, — et un fils, 
Jeaa, qui suit. 

X. — Jean de Houtbazon, chev. , seigneur de 
Grillemont, est cité dans des actes de 13S8 et 
1363. Au mois de décembre de cette dernière an- 
née, il vendit à Pierre Beaucousin la métairie 
de Neuville, paroisse de Saint-Ours de Loches, 
pour vingt-quatre florins d'or, en se réservant 
six deniers de franc-devoir. 

XI. — Hugues de Villaines, chev., devint sei- 
gneur de Grillemont, par suite de son mariage 
avec Jeanne Barbe, veuve de Barthélémy de 
Montbazon. Il mourut en 1365. 

XII. — Jean de la Mcsurlère, chev., fut sei- 
gneur de Grillemont après Hugues de Villaines. 
On ne sait si cette terre lui était venue par héri- 
tage ou s'il l'avait achetée. On a de lui un sceau 
portant la date de 1371. 

XIII. — Guillaume de Naillac, chev., seigneur 
de Grillemont, céda cette chfttellenie, vers 1375, 
à Ingelger d'Amboise. 

XIV. — Ingelger d'Amboise, chev., seigneur 
de Grillemont, de Rochecorbon, de Marans, des 
Montils, fils d'Ingelger d'Amboise et d'Isabeau de 
Thouars, prit part à l'expédition faite en Afrique, 
parle duc de Bourbon, en 1390. Il «mourut en 
1410, laissant cinq enfants de son mariage avec 
Jeanne de Craon, fille de Pierre de Graon, sei- 
gneur de la Suze, et de Catherine de Machecoul : 
1* Louis, seigneur d'Amboise, vicomte de Thouars 
et prince de Talmont; 2* Marie, qui épousa, le 
^4 janvier 1409, Amaury de Graon; 3* Jacquette, 
femme de Jean de la Tremoille, seigneur de Jon- 
velle (contrat du 17 juillet 1424); 4* Perronnelle, 
dame de Rochecorbon, mariée, le 12 juin 1412^ 
à Hardouin, seigneur de Maillé; 5* Isabelle, 
femme de Jean d'Ancenis, chev., seigneur de 
Martigné-Ferchault. — Vers 1400, Ingelger d'Am- 
boise avait donné la terre de Grillemont à Per- 
ronnelle, sa soeur. 

XV. — Perronnelle d'Amboise, dame de Gril- 
lemont, épousa Olivier du Guesclin, comte de 
Longueville, frère du connétable. Par acte du 
19 octobre 1402, elle transigea avec les religieux 
de Bois-Rahier, au sujet d'une rente qui leur 
était due par la chAtellenie de Grillemont. Oli- 
vier du Guesclin mourut au commencement de 
l'année 1403. Sa veuve contracta un second ma- 
riage avec Guillaume de la Belloceraye. Elle 
mourut en i 405. 

XVI. — Guillaume de la Belloceraye, chev., 
seigneur de Grillemont, du chef de sa femme, 
figure dans des actes des 7 mars 1406 et 12 juil- 
let 1421. 



XVII. — Yves de Belloceraye, fils du préoédeat, 
chev., seigneur de Grillemont, chambeUan du 
roi, donna à bail, par acte du 6 juillet 1428, a 
Etienne et Guillaume Raouleau, un emplacement 
de maisons situé daos la basse-cour du chAteau 
de Grillemont. Il épousa, vers U30, Jeanne de 
Linières, veuve d'Antoine de Preuilly, seignenr 
de la Rochepozay, dont il eut une fille, Ou illoche, 
femme de Henri Laurent, Éc. En 1454, il voulut 
empêcher, en ayant recours à la force aimée, le 
doyen de Saint-Martin de Tours, baron de Llgueil, 
de tenir ses assises. Cette aflaire donna lieu k un 
procès qui se termina par une transaction, le 
8 novembre de la même année. Yves de la Bello- 
ceraye vivait encore en 1464. 

XVIII. — Roland de Lescoet, chev., acheta 
Grillemont de Yves de la Belloceraye ou de ses 
héritiers. Il était conseiller et chambellan do roi, 
grand veneur de France (1457), capitaine-gou- 
verneur du château de Loches. Il épousa, en pre- 
mières noces, Thomine Péan, et, en secondes. 
Marguerite Le^orgne, fille de Robert Le Borgne, 
Éc, et de Thiphaine de Kerenrais. De ce mariage 
naquirent trois enfants: 1* Bertrand, qui suit; 
2* Louis, qui est mentionné dans un acte de 
1463; 3* Jean, vivant en 1464. — Roland de Les- 
coet mourut le 10 décembre 1467 et fut Inhumé 
dans réglise collégiale de Loches, près de l'en- 
trée du chœur. Vers 1778, le Chapitre fit enlever 
ce tombeau qui était recouvert d'une plaque de 
cuivre rouge portant cette inscription : 

SoxkS ce piteux édifice, dolent 

Ce gyst le corpi de M* Rolant 

De VIscouet, très féal chevalier. 

En son vivant chambellan, conaeiller 

Du roy des francs, et grand veneur de France, 

De Montargis bailly de grand*prudance, 

Maistre des eaux et forêts de Touraine, 

A Loches fut général cappitaine 

Et de Bourguoin, moult vaillant el expert, 

Seigneur estoit aussi de Kerypert 

De Kembellek, voire de GriUemonl; 

Qui Irespassa, comme tout vivant font 

Le jour mortel dixiesme de décembre 

L'an mil quatre cent, de ce suis- je remembre 

Lxvii, fut mis sous ceste lame 

Priez Dieu qu'il en veuille avoir l'ame. 

Marguerite Le Borgne, veuve de Roland de 
Lescoet, donna, en 1468, h la collégiale da Lo- 
ches, la somme de cent écus pour la fondation de 
Tanniversaire de son mari. L'acte de donaiioo 
portait que cette somme serait convertie en rente, 
et que tous les ans, le 29 octobre, jour de l'anni- 
versaire, soixante-trois sols seraient distribués, 
sur le tombeau même de Jean de Lescoet, aux ec- 
clésiastiques présents à la cérémonie. Marguerite 
Le Borgne épousa, en secondes noces, Philippe 
de Rohan-Montauban, chev., vicomte du Bois-de- 
la-Roche, baron de Grenonville, chanc^er ée 
Bretagne. 
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XIX. — Bertrand de Lescoet, chev., seigDeur 
de OrlliemoQt, capitaine-gouverneur de Loches, 
mourut vers 1486, laissant deux enfants : Jean, 
qui suit, et Jeanne. Ceux-ci eurent pour tuteur 
d'abord Guillaume de Sully, seigneur de Wallon, 
et ensuite Lubin, dit l'Anglais, nommé par arrôt 
judiciaire du ]3 janvier 1497. 

XX. — Jean de Leecoet, chov., seigneur de 
Grîllemont, est cité dans des actes des 2 février 
1S06 et 20 septembre i 51 7. Il mourut en 1524, 
laissant un iils, Roland, qui eut pour tuteur Ro- 
land Barton, abbé de Solignac. 

XXI. — Roland de Lescoet, chev., épousa Char- 
lotte de la Chapelle, fille de Julien de la Chapelle, 
Éc, seigneur de Cordouan, et de Françoise de 
Signy. Il mourut en iSS7, laissant une fille uni- 
que, Jeanne, mariée, le 21 août 1576, à René de 
Vaucelles. Charlotte de la Chapelle épousa, en 
sc<^ndes noces, le 30 août 1559, Pierre do Vau- 
celles. 

XXII. -^ Pierre de Vaucelles, chev., seigneur 
de Grillemont (du chef de sa femme Jeanne Ju Les- 
cœt), de Rouvray, de la Guespière et de la Voûtei 
homme d'armes de la compagnie du duc de Mont- 
pensier, avait épousé, en premières noces, le 
13 décembre 1553, Renée de Bidoux, ûlle de 
Louis de Bidoux, Éc, seigneur du Coudray, et 
de Catherine Aussard. De ce mariage 11 eut René, 
qui suit; de son second mariage avec Jeanne de 
Lesooet, naquit François, seigneur des Hayes et 
de Cordouan, chevalier de l'ordre du roi, marié 
à Anne Baillet, flUe de René Baillet, seigneur des 
Hayes. 

XXIII. — René de Vaucelles, chev., seigneur 
de Grillemont, de Massilly et du Petit-Boussay, 
rendit aveu, pour sa terre de Grillemont, en 1580. 
De Jeanne de Lescoet, il eut un fils, Ruland, qui 
est cité dans un acte de 1615. En 1614, René de 
Vaucelles et sa femme vendirent Grillemont n 
Jean«Gabriel de la Hillière. 

XXIV. — Jean-Gabriel de la Hillière, chev , 
seigneur de Grillemont et du CIos-Lucé, sergent- 
major au régiment des gardes du roi, capitaine- 
gouverneur de Loches et de Beau lieu, mourut le 
dernier jour d'août 1630 et fut inhumé dans 
l'église des Minimes de Montgoger. Son cœur fut 
déposé dans l'église collégiale de Loches, dans 
la nef, près de la chapelle de Sainte-Barbe. l\ 
avait épousé Louise de Onst [et non pas Anne, 
comme le dit Lambron de Lignim}, dame d'hon- 
neur de la reine-mère, fille de Michel de Gast, 
seigneur de Montgoger, et d'Antoinette de Mont- 
morency. De ce mariage sont issus : l^uis, dont 
on parlera plus loin, et Anne, néeàAmboise, le 
22 septembre 1614. En 1633, Louise de Gast cons- 
titua une rente de 437 livres 10 sols au profit du 
Chapitre de Notre-Dame de Loches. 

XXV. — Louis de la Hillière, chev.^ seigneur 
de Grillemont (1630), mourut vers 1687. En 1686, 
la terre de Grillemont avait été saisie sar lui et 
donnée à bail judiciaire. 



XXVI. — Louis, Cbarles, Gilles, Guillaume et 
Antoine d*Amboise, héritiers de Louis et do Anne 
de la Hillière et de Louise de Gast, veuve do 
Jean-Gabriel do la Hillière, possédaient Grille- 
mont en 1689. Peu de temps après, cette terre fut 
achetée par Louis Rouillé de la Chesnaye e( 
Claude-Mathieu Espiard. 

XXVII. — Louis Reuillé do la Chesnaye, bour- 
geois de Parip, acheta, le 1**' août 1697, de Charles- 
Mathieu Espiard et de Marie-Thérèse Boullard, sa 
femme, leur part de la terre de Grillemont et 
vendit ce domaine, par acte du 14 avril 1699, à 
Charles Le Noble. 

XXVIII. — Charles Le Noble, bourgeois de Pa- 
ris, seigneur de Grillemont, vendit cette terre ù 
René-François Botitin, par acte du 1 1 avril 1720. 

XXIX. — René-François Boutin, conseiller au 
Parlement de Paris, seigneur de Grillemont (1720- 
1735). 

XXX. — Claude de Monnerac, Éc, propriétaire 
de Grillemont, en 1736, rendit aveu au roi, pour 
cette terre, le 13 février. 

XXXI. — François-Baltbazar Dangé d'Orsay, 
conseiller et secrétaire du roi et fermier général, 
se rendit adjudicataire, le 13 février 1739, de la 
terre de Grillemont, vendue, par décret, sur 
François du Buisson, curateur de la succession 
vacante de Charles Le Noble qui, nous ne savons 
comment, était rentré en possession de ce do- 
maine après 1736. Ce seigneur dépensa quatro 
cent mille livres pour la restauration du château 
dont il modifia le caractère et dont il supprima le 
donjon pour ouvrir la cour. Il détruisit également 
ce qui subsistait de l'ancienne ville de Grille- 
mont, pour agrandir son parc et ses jardins, qu'il 
fit dessiner dans le goût de Lenôtre. La terre de 
Grillemont passa, en 1777, aux mains de son 
neveu. 

XXXII. — René-François- Constance Dangé 
d'Orsay, maréchal des camps et armées da roi, 
chevalier de Saint-Louis, seigneur de Grillemont, 
de Manthelan, du Puy-de-Sepmes, de TaiTonneau, 
de Vou, de Civray et de la Roche-Saint- Jean, 
avait épousé Louise-Madeleine Charpentier. Il 
comparut, par fondé de pouvoir, à rassemblée 
électorale de la noblesse de Touraine, en 1789. 
Il mourut le 6 thermidor an III, laissant le châ- 
teau et la terre de Grillemont à son fils, Balthazar- 
Constance Dangé d^Orsay, marié à dame Marie- 
Rose-Blanche Leboullanger. Ceux-ci les vendirent 
le 28 floréal an VI, à Hippolyte CoUineau, arma- 
teur à Nantes. 

Aujourd'hui le château appartient â M. Lecoin- 
tre, qui en a confié la restauration à M. Guérin, 
architecte à Tours. 

Arch. d'I.-ei-L., G, 336; E, 15, 31, 74; G, 14, 24, 404, 
415 ; Inventaire des titret de Boit-AaAier. — Arcbivts de 
U Vienne, H, 3, liasse 486. — D. Housseau, II, 203; III. 
885; VI. 2339, 2580, 2592; VII, 2606,2775; VIII, 3737 
6»»; XII, 5710, 5711, 5712, 5713, 5715, 5716, 5723, 57*4. 
5725, 5726, 5727, 57», 5731, 5734, 5735, 5736-87; XIV; 
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XVIII. — C. Chtralier, Inventùfre de* archives d^Am^ 
boise, 272, 293. — L'abbé Bardet. L'église collégiale du 
château de Loches, 56, 57. — La ChesDaye-dea-Bois e( 
Badier, Diction, de la noblesse, XIX, 536. — D'Hozier. 
Armoriai général, reg. 5", généal. de Vaucelles, — P. 
Anselme, Bist. généal. de la maison de France, VIIT, 71, 
702, 837. — La Touraine. 499. — Cartulaire du Liget. 

— Rôle des. fief s de Touraine. —• Journal d'Indre-et- 
Loire du 10 messidor an VI. — ffistoriens de France, V, 
264. — Preuves de l'histoire de la maison de Menou, 19. 

— Cartulaire de l'archevêché de Tours. — La Tbanmaa- 
aière, Bist. du Berry, 639. — Dufonr, Diction, de l'ar- 
rondissement de Loches, 201. — Chalmel, Bist. de Tour., 
III, 150. — Beauchet-Filleau, Diction, des familles de 
l'ancien Poitou, II, 777. — Mém. de la Soc. archéol. de 
Tour., VII, 270; X, 97, 189; XII, 104. — Annuaire-al- 
manach d'Indre-et-Loire {{Hll}, p. 70. — Bibl. de Tonrs, 
manuscrit n^ 1308. 1352, 1366. — Étrennes à la noblesse, 
VI, 195. — C. Cheralier, Promenades pittoresques en 
Touraine, 552. — Douël d'Arc, Collection de sceaux, I, 
668. — Archires nationales, J, 622, n» 1.— Ctmférence 
de la Rédaction de la coutume de Touraine, 486. 

• 

G-rillexnonty vil., c*** de Salnt-Mars, 40 
habit. — Grislomons, xii* et xiii* siècles (chartes 
de l'abbaye de Saint-Julien et de Saint-Martin). 

— Ancien fief. En 1501, il appartenait à Olivier 
de Braye, Éc. ; — en 1540, à Mathurin de 
Broc, Éc., seigneur de Lizardière,* mestre des 
camps et années du roi, gouverneur do Carén- 
tan, qui épousa Louise de Lavardin. De ce ma- 
riage naquit François de Broc, Éc, seigneur de 
Saint-Mars, de Grillemont , de Lizardière , de 
Chemiré et du Perray, marié, le 11 mars 1596, à 
Françoise de Montmorency, fille de Pierre de 
Montmorency, marquis de Thury, et de Jacque- 
line d'Avaugour. 

François de Broc eut six enfants : 1* Jacques, 
qui suit; 2* Pierre, seigneur de Lizardière; 
3* François, chevalier de MaUe^ 4' Catherine, 
femme de François des Loges, Éc, seigneur de la 
Charbonnière; 5* Antoinette; 6* Anne. 

Jacques de Broc, chev., seigneur de Saint-Mars 
et de Grillemont, épousa, le 1"^ juillet 1624, Mar- 
guerite do Bourdeilles, fille de Claude de Bour- 
deilles, baron de Matas, et de Marguerite du 
Breuil. De ce mariage sont issus : 1* Pierre, mr>rt 
sans postérité ; 2* Michel, marié, le 2 août 1606, 
à Elisabeth Prudhommeau, fille d^Antoine Pru- 
dhommeau, seigneur de Darrou, et de Renée Fau- 
tras ; 3* Jacques ; 4* Louis. 

En 1630, Grillemont était passé aux mains 
d'Antoine Ruzé, marquis d'Effiat, baron de Saint- 
Mars. Depuis cette époque jusqu'à la Révolution, 
il a été possédé par les seigneurs de cette der- 
nière terre. — (Arch. d'I.-et-L., prieuré de Saint- 
Mars, — A. Duchesne, Hisi, de la maison de 
Montmorency, 304. — Bibl. de Tours, manus- 
crit n* 1278. — La Chesnay^-d es-Bois et Badier, 
Diction, de la noblesse, IV, 211. —Laine, Ai^ 
chives de la noblesse de France, IV. — Bêle 
des fiefs de Touraine. — Mém, de la Soc. ar^ 
chéoL de Tour., VII, 274.) 

Grlllàre (la), f. et chAt., c** de Faye-la> 



Vineuse. — Grelière, 1468, 1518, 1622. — Gril- 
1ère, carte de Cassini. — Ancien fief, relevant de 
Faye- la- Vineuse, à fol et hommatire lige et un 
éperon doré. En 1468, il appartenait à Jean Luil- 
lier; — en 1553, à Nicolas de Remefort. Ér. : — 
en 1618-22, à Jean de Remefort; —en 1732, à Ma 
thicu d'Armagnac, lieutenant des maréchaux iW 
France; — en 1775, à Barthélémy-Olivier Gauf- 
fereau, trésorier de France à Tours. Jean de Re- 
mefort et Elisabeth de Machecot, sa femme, cureul 
leur sépulture dans une chapelle dépendant du 
logis seigneurial. L'inscription suivante fui pla- 
cée sur leur tombd : 

Cy gissbnt Jean ds Rbmefort escuier S' de ui 
Grelierb, vivant conseiller nu Rot en son 

GRAND CONSEIL, LEQUEL DECEDA A pARIS LE XXV DEC. 
DE l'année 1622 ET DAM0I8ELLB ÉUZABETB DE 

Machecot , sa feioib , laquelle DtcEDA dans la 

DICTE maison de LA GrELIERE LB 26 DE SEPT. DE 

l'année 1626. Leurs vertus et mérites kt la 
vraye et aône reputation qu'ils ont acquis 
sont mieulx t^ravés dans la mémoire db ceulx 
qui les ont cooneues qu'ils ne pouvaibnt estbe 

SUR CE MARBRE. Et AUSSI QU'iLS n'oNT POINT EU 
D'aULTRB objet de LEUR BÔNE VIE QUE L'AMOUR DE 

Dieu, le désir de sa oracb et L'BSPiRAiicE de la 

SECONDE ET BIENHEUREUSE ViB. 

Arch. d'I.-«t-L., B, 17;^C, 600; E, 823; ewre de Crou- 
silles; Rôle des 20". — Rôle des fiefs de Touraine, — 
Bibl. de Tours, fonds Lambron, Châteaux et fief» de Tou- 
raine, — Note communiquée par M. Nobiileta. 

G-rillère (la), f., c" de Rilly. — Grierret, 
carte de Cassini. 

Q-rilleide (la), f., c" de Couosmes. — 
Guillerie, carte de Cassini. 

G-rilles (le lieu des), pràs de Richebou^g. 
c" de Vernou. 

Ghrillon (le gué de), sur le ruisseau do 
l'étang de Villiers, c"* de Chemlllé-sur-Indrois. 

G-rillon (le), f., c"* de Clnais. 

G-rillon (le lieu du), prés de la Roulinièr^. 
C"* de la Ferriôre. 

Grillon (le Heu du), près de l'Indre, c^ de 
Sache. 

G-rillonnière(la], vil., c» de Cheminé- 
sur-Iudrois, 18 habit. 

G-rillonnière (la), f., c-* de Clvray-^ur- 
Cher. 

G-rillonnlère (la), c* de SainUDeni^- 
hors. V. Guillonnière, 

G-rillonnière (le lieu de la), c** de Vei- 
gné. — Il relevait censivement du fief du Temple, 
près de Montbazon. — (Arch. d'I.-et-L., comman^ 
derie de Ballan.) 

Q-rillonnlères (le lieu des), près de Ba- 
zonneau, c** de Montboioo. 



GRI 

Oriltons (le*), f., c» de Luisault. 

(la), f., c** de Marcé-sur-BsTree, 



— 255 — 



(iRI 



près du bourg. 

Orimaud, f., c*** de Chambourg. 

G-rixnciaderie (la), f., c** de Couesmes. 

Orlmauderie (la], c** de Ligueil. V. 
Grimaudrie. 

Orimaudière (la), c-* de Neuiilô-PoDt- 

Pierre. — Nimaudière, carte de l'ôtal-major. — 
Elle relevait du tief d'Armilly. -^ (Arch. d'I.-et- 
L.,G, 257.) 

Oxrixoaudière (le lieu de la), près de la 
Tour-Sibylle, €•• de Sepmea. 

G-rixnaudières (le lieu des], près des 
Bâtiments, c"* de Chouzé-surr Loire. 

Orixnaudières (le lieu des), près des 
Sermères, c" de Rilly. 

Orimaudières (le lieu des), paroisse de 
SalDie-Julitte. — En 1660, il appartenait à Pierre 
de la Vallière — (Registres d'état civil do Saint- 
Flovier.) 

Gtrtmaadiôres (le lieu des), près de la 
Péchotière, c" de Vallères. 

Ghrlxnaudrie (la), f., c*« de Ligueil. — 
GrimauderUt carte de Gassini. 

Gh^ixnauz (le lieu des), près des Girar- 
dières, c'* du Louroux. 

G-rimbel, f., c** de Fay»-la-yineuse. 



(le lieu de»), c** de la Roche- 
Clennault, près du chemin de Chinon à Marçay. 

Q-rimonne (le lieu de la), près de Vonnes, 
c^ de Saint^Pierre-de-Tournon. 

Ghringolerie (la), vil., c" de Saint-Pa- 
terne, 56 habit. — Gringolerie, carte de l'étal- 
major. 

Q-rioclieS, viU, c** de Restlgné, 28 habit. 

Gxipault (le lieu de), près du moulin de 
la Bease, c** de Gizeux. 

Oripaillt(le lieu de), près du Perron, c" 
de Lignières. 

Oripaulty f., c** de Mazières. 

Oripaux (le lieu de), près de la Fortillère, 
c"* de Reugny. 

Ghripeignes (le lieu des), c* de la Celle- 
Saint-Avent, près du chemin de la Rivaudière à 
la Fosse. 

Oriperie (le lieu de la), à Bléré. — Il rele- 
vait du fief de Saint-Julien de Bléré, suivant une 
déclaration féodale du 4 août 1653. — (Arcli. d'I.- 
el-L., fief de Bléré.) 

Qzlperie (la), f., c* de Géré. 

Ghriperie (le lieu da la), paroisse de Gi- 



vray-Bur-Cher. — Le 20 avril 1740, Claude Du- 
pin et Loulse-Madelaine-Guillemine de Fontaine, 
sa femme, l'achetèrent de Marie Bacon. Il rele- 
vait du château d'Amboise. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 39.) 

G-riperie (le bols de la), c*' de Monthodon. 

Oripins (le lieu des), près de la Loire, c** 
de Bréhémont. 

Ghripon (Charles), né à Tours vers 1640, a 
publié un ouvrage ayant pour titre : L'Arithmé- 
tique nouvelle Urée de ses obscurités, Tours, 
1678, in-8^. On Ignore l'époque de sa mort. — 
(Almanctch de Touraine, 1778. — Chalmel, 
Hist. de Tour., IV, 244. — D. Housseau, XXIII, 
376.) 

G-rippe-de-lï'oyerS (le lieu de), pa- 
roisse de Noyers. — Il relevait de l'abbaye de 
Noyers, suivant une déclaration féodale du 24 juin 
1764. — (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des cens et 
rentes de l'abbaye de Noysrs.) 

G-rippes (les), f. , c** de Gourcoué. — 
Grippes, carte de Gassini. — Ancien fief. Au 
XVI* siècle, il appartenait à la famille de Chergé. 
— {Réle des fiefs de Touraine. — Beauchet-Fil- 
leau, Diction, des familles de l'ancien Poitou, 
I, 646.) 

Q-risaicum, V. Grizay, c*** de Pussigny. 

G-naardière (la), ou Qrlzardière» 

ham., c** de Saint-GÛristophe, 17 habit. — Gri- 
iardière, carte de Gassini. -^ Ancien fief, rele- 
vant de Saint-Christophe, à foi et hommage lige. 
En 1402, il appartenait à Jeanne de Thais, veuve 
de Jean de Gourcillon; — en 1639, à Jacques de 
Fromenlières. — {Râle des fiefs de Touraine. — 
D. Housseau, XIII, 10809. — Bibl. do Tours, 
fonds Salmon, titres de Saint-Cfiristophe.) 

Grisardière (la Basse-), ou G-riautr- 

dière, f., c"« de Saint-Christophe. — Ancienne 
propriété de l'abbaye de Beaulieu. Les bois qui 
en dépendaient furent abattus en 1730. — (Arch. 
d'I.-etrL., prieuré de Saint-Christopke.) 

Grisay, ou Grizay, f. et moulin, sur la 
Veude, c" de Pussigny. — Terrh qux vocatur 
Grisaicus, Griziacum, xi* siècle. — Grisaium, 
Grisaicum, xri* siècle. — Vers 1060, l'abbé de 
Noyers acheta à Grisay l'emplacement nécessaire 
pour la construction d'un moulin. A la môme 
époque, Aimery do Paye donna à l*abbaye de 
Noyers des terrains et des bâtiments situés au 
même Hou. Dans le siècle suivant, Grizay fut 
possédé par un chevalier nommé Nivelou. — 
[Cartulaire de Noyers. — D. Housseau, V, 
2059.) 

Grisluxn "NLona, V. GriUemont. 

Grisonnerie (la), viU, c" de Paulmy, 
18 babil. — GresonneHe, 1757. — Il faisait par- 
tie, autrefois, de la paroisse de Neuilly-le-Bri- 
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gûoD, dont il fut détaché, en 1757, pour être 
compris dans la paroisse de Paulmy, nouvelle- 
ment créée. Il relevait censivement du fief de la 
Bonneliôre. — (Arch. d'I.-ol-L., E, 23. — Dufour, 
Diction, de l'arrondissement de Loches, II.} 

GMBonnière fie lieu de la), paroisse de 
Bueil. — Il relevait censivement du Plessis- 
Barbe (1754). — (Arch. d'I.-et-L., E, 82.) 

O-Xisonnière (la), f., c>* de Givray-sur- 
Gber. — Grilonnière, carte de l'élat-major. 

G-rivau» f., c" de Brèches. 

G-rivau (le), G-riveau, ou G-ravot» 

ruisseau. — II prend sa source près du Grivau, 
c** de Brèches et se jette dans rAsdillière. Son 
parcours est de deux kilomètres. Il fait mouvoir 
une usine. 

Ghrivaux (le lieu de), paroisse de Cham- 
bray. — Il relevait du fief de Bois-Rahier, sui- 
vant des déclarations féodales de février 1735 et 
du 2 juin 1761. — (Arch. d'I.-el-L., G, 24, 26.) 

Qrivellerie (le lieu de la], près de la 
Pile, c»« de Saint-Mars. 

Orivelliôre (la), f., C* de Rouziers. 

G-rivodennes (le lieu des), près de la 
Sdansollière, c"* do Sainte-Gatherlne. 

G-rlzardière (la), c** de Saint-Christophe, 
V. Grisardière. 

Grlzay» Q-ri8aiouxn. V. Grisay, c* de 
Pussigny. 

G-roaiSy ham., c"* de Balesmes, 10 habit. 

G-robelle (le lieu de la), près de Fromen- 
leau, c"» d'Yzeures. 

G-robellière (la), vil., c" de Chambon, 
16 habitants. 

Ghrode (la), f., c** de Gbemillé-flur-Indrois. 

Ghroes. V. Greux, c** de Montlouis. 

Groetum, C* de Pussigny. Y. Grouël. 

GroiS (les), C* de MarciUy-sur-Vieune. V. 
Groye, 

QroiaoUt f., c"* de Salnt-Symphorion. — 
Groiaon, 1207. — Hôtel de Grouaison, U80. — 
Closerie de Groiiaison, alias les Bodineaitx, 
1627. — Grouai3on, 1740. — Il relevait du fief 
du Péage, du féage et commandise de Tours, à 
33 sols six deniers de devoir et deux chapons 
par an. En 1207, Jean Lairio et sa femme donnè- 
rent à la collégiale de Saint-Martin une pièce de 
terre située à Gi^oison. Au xv!*" siècle, ce domaine 
a été possédé par Jean Bri^'ounet. En 1627, il ap- 
partenait à Jean Bodineau; — en 1788, à N. Mor- 
tel, négociant. Ou y voit une chapelle, dans la- 
quelle on célébrait la mesâu eu 1787-89, et qui 
est mentionnée dans le Registre de visite du 
diocèse de Tours (1787;. — (Arch. d'I.-et-L., G, 
14, 364; abbaye de Marmoulicr, niense séparée; 



bail du !•' mat 1430; Htres de Saint'Clément 

de Tours,) 

Groison (ruisseau de), c** de Saint-Sympho- 
rien. — Il prend sa source dans la propriété de 
Groison, passe à Boisdenier et se jette dans la 
Loire, près de l'ancien hôtel de Luynes. 

Groitiôre (la), ou Ghrolestière, viL, 
C* du Grand-Pressigny, 17 habit. — Ancien fief. 
Il a fait partie de la paroisse d'Étableaux. Il rele- 
vait de la baronnie du Grand-Preasigny à foi et 
hommage simple. En 1434, il appartenait à Jean 
de Vernay; — en 1458, à Etienne Ondet, qui le 
vendit, le 12 mai, à Bertrand de Reauvau; — en 
1525, à laaac Maran, qui rendit hommage le 8 oc- 
tobre; — en 1582, à André Rousseau, qui rendit 
hommage le 5 mars; — en 1G09, à Charles de 
Lorraine. — (Arch. d'I.-et-L., E, 103; cure d^É fa- 
bliaux.) 

GrolSy Groix» c* de Montlouis. V. 
Greux. 

Groix-des-Martineauz (le Heu de 

la), paroisse de Barrou. — Il relevait censive- 
'ment du fief de la Guittemandière (1737). — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 103.) 

Grolay, ou Grollay, ham., c-* de 
Saint-Nicolas-de-Bourgueil, 13 hablU 

G-roleau (bois de), c** de la Perrière. — Il 
fait partie de la forôt de la Perrière. 

Groleaux (le lieu des), c" de Rochecor- 
bon, près du chemin de Rochecorbon à Reagny. 

Grolerie (la), f., c** de Manthelaa. 

GrolettiLère (la), f., c** de Brèches. 

Grolettiére (la), f., c"de Perrassoa. — 
GroUière, carte de Cassini. — Jacques Gaigneux, 
Éc, sieur de la Grolettière, mourut vers 1569. 

— (Arch. d'I.-et-L., E.) 

Grollay, c" de Saint-Nicolaa-de-Bourgueil. 
V. Grolay. 
Grolleau (le), f., c" de Chouzé-sur-Loîre. 

Grolleau (l'île), f., c"* de Salnt-Nlcolaa- 
de-Bourgueil. — Elle est entourée par la buire 
dos Genettes et par le Changeon. 

Grolleau (le moulin), sur la Brenne, C* 
de Sonzay. 

Grollerie (la), ou G-rollière, f., c- de 

Channay. — Grolerie, cartes de Cassioi el de 
l'ctat-major. — Ancien fief, relevant du duciie 
de Châtoau-la-Vallière, suivant un aveu rendu, 
le 26 août 1743, par Catherine Maudron. — (Arch. 
d'I.-ot-L., E.) 

Grollerie (la), f., c" de Courcellea. — 
Grolerie, carte de Cassini. — Grollerie, carte de 
l'étal-major. 

Grollerie (la), f., c" d'Épeigné-sur-Déme. 

— Grolerie, carte de Cassini. — OroUerie, cmrXa 
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de l'état-major. — Elle a fait partie de l'ancienne 
paroisse de Rorthres, réunie à celle d'Épeigné en 
1823. 

G-rollerles (le lien des), C* de Lnzé, pràs 
du bourg. 

G-roUette (le lieu de la], près do Chargé, 
c** de Razines. 

O-rollettlère (le lieu de la), c- do la 
Cbapelle-Sainl-Hjppolyte. -• Il fut vendu natio- 
oalement, en 1793, sur N. de Grasleul, émigré. 
(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux,) 

G-rollier, c" de Bréhémont. V. la Caille. 

G-roUière (la), c- de Channay. V. Grol- 
lerie. 

G-rolllère (la), f., c» de Courcoué, dans lo 
bourg. 

O-rollière (la), f., c" de Draché. — Grol- 
Itère, carte do Tétat-major. 

Orolliers (le lieu des), près des Grands- 
Uoulins, c" du Grand-Pressigny. 

G-rolliettière (la), f., c>« de Betz. 

G-roloclLon (bols de), près de la Gagnet- 
terie, c" de Bossay. 

G-rongardière [le lieu de la), paroisse 
de Neuvy-Roi. — Ancienne propriété de la cure 
d'Épeigné-sur-Dême, suivant des baux des 27 sep- 
tembre 1761 et 30 mai 1709. — (Arch. d'I.-el-L., 
cure (fÉpeigni,) 

Qroniuxn. V. Grouin. 

G-rosboiSy f., c»« de Brizay. — Grosbois, 
cartea de Gassini et de l'étal-major. 

G-rosboiS (Perronnelle de), prieure de 
Ifoncé, fut nommée en 1563, en remplacement de 
Françoise de Lavardin. Marthe I^archer lui suc^ 
céda en 1570. — {Gallia christiana, XIV, 337. 
Mém. de la Soc. archéoL de Tour., IX, 271.) 

OrOSboiserie (la), f., c-« do Villaines, 
près du bourg. 

Gros-Buisson (le lieu du], près de la 
Touche, c" d'Avon. 

Gros-Suisson (le), f., c* de Saint- 
Épain. — Groê-Bui8son, carte do Gassini. 

Gros-Buisson (le), vil., C* de Saint- 
Martin-le-Beau, 30 habit. -— Gros-Buisson, carte 
de rétat-major. — Ancienne dépendance de la 
seigneurie de la Bourdaisière. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 6S.) 

Gkros-Buisson (le), f., c-« de Saint- 
Pierr&-des-Gorps. 

Gros-Buisson (le), f., c- de Saint-Règle. 
*- Ancienne dépendance do la terre de Chante- 
loup. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Gros-Gaillou (le lieu du), près du Rou- 
vre, c** de Ciian. 



Ohros-Oaillou (le lieu du), près des Ge- 
nièvres, c** de Draché. 

Gros-Oaillou (le), f., c" du Grand-Pres- 
slgny. — Grosckilloux, carte de Gassini. 

Gros-Oaillou (le lieu du), près du che- 
min de la Raimbaudière, c** do Mouzay. 

Gros-Caillou (le), ham., c*« de St-Nico- 
las-de-Bourgueil, 10 habit. 

Gros-Caillou (le lieu du), près de Bris- 
sac, c" de Sepmes. 

Gros-Cailloux (le lieu des), près de la 
Vienne et de la ferme du Port-de-Nouâtre, c"* de 
MarciUy-sur- Vienne. 

Gros-Chône (le), f., c»« do Channay. — 
Hôtelrde-GroS'Chêne , 1411. — Il devait une 
rente au prieur do Courcelles. — (Bibl. do Tours, 
manuscrit n* 1171.) 

Gros-Chône (lo), f., c*« de Ghomillé-sur- 
Indrois. — Groschéne, carte de Tétat-major. — 
Ancienne propriété dos Chartreux du Liget. Elle 
fut vendue nalionalement, en 1791,. pour 9725 
livres. — (Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Gros-Chône (le), f., c" de Conlinvoir. — 
Ancienne dépendance do la prévôté de Restigné 
(1725). — (Arch. d'I.-et-L., prévôté de Restigné.) 

Gros-Chône (le Hou du), c*« delà Fer- 
rière. — 11 relevait de la châtollenie do la Fer- 
rièro, suivant une déclaration féodale faite, le 
20 avril 1634, par Jacques Savare, avocalau Par- 
lement, et Marie et Élconoro Savare, héritiers de 
Constant Savare, secrotairo do la reine Louise. — 
(Archives du chdteau de la Perrière.) 

Gros-Chône (le), f., c" du Liège. — 
GroS'Chcne, carte do Gassini. — Ancien flef, re- 
levant de Montpoupon. — £n 1C83, il apparte- 
nait à Bernard Lemaire. — (Arch. d*I.-et-L., E, 
39, 599.) 

Gros-Chône (le), f., c" de Rigny. — 
Gros-Chêne, carte de Gassini. 

Gros-Chône (le), f., c"*de la Ville-aux- 
Dames. — Gros-Chesne, cartes do Gassini et de 
l'élat-major. 

Gros-Chillou (le lieu du), près du 
Chêne, c"* de Ceré. 

Gros-Chillou (le lieu du), c"* de Ghar- 
nizay, près du chemin de Charnizay à Sainte- 
Julitte. 

Gros-Chillou [le lieu du), près de la 
fosse do Saint, c** do Civray-sur-Esves. 

Gros-Chillou (le), c-* du Grand-Pressi- 
gny. V. Gros-Caillou, 

Gros-Chillou (lo lieu du), c"* de Maillé, 
près du chemin de Maillé à Villiers. 

Gros-Chillou (le), f., c-* de Mettray. 

33 
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Oros-Chillou (le lieu du), c"" de Nouâ- 
Iro, près du chemin de Noyers à Sainte-Maure. — 
Il relevait de l'abbaye de Noyers, suivant une 
déclaration féodale du 24 juin 1754. — (Arch. 
d'I.-et-L., Inventaire des cens ci rentes de Vab- 
baye de Noyers.) 

OroS-CllillOU (le), f., c" de Rigny. — 
Gros'Chillou, carte de Cassini. 

G-ros-Cliillou (le lieu du), c"* do Saiut- 
Senoch, près du chemin de Ferrières à Loches. 

G-ros-CllillOU (le lieu du), c" de Sori- 
gny, près du chemin de Longueplaino à Soriguy. 

G-roshCllillou (le lieu du), près delà Pi- 
nardière, c" de Thilouze. 

G-ros-Oliilloux (le lieu des), près do 
Briançon, c" de Gravant. 

G-ros-Ohilloux (le lieu des), C do 
Ports. 

G-ros-ChillOUX (les), f., C' de Saint- 
Patrice. 

G-roseille (la), f., c** do Saint-Cyr-sur- 
Loire. — Elle relevait du fief de Chaumont, sui- 
vant dos déclarations féodales dos 20 mai 1523, 
8 septembre 1572 et 7 octobre 1785. — (Arch. 
d'I.-et-L., a, 394.) 

G-roseillère (la), f., c"* de la Chapelle- 
Blanche. 

G-roserie (la), f., c" de Sepmes. 

GhrOS-LaxotS (le lieu des), près do la 
Jaunaie, c"' de Marcé-sur-Esves, 

Ghros-liilauvoisin (le lieu de), c** de la 
Chapelle-sur-Loiro. — Ancienne propriété du 
Chapitre do Saint-Martin de Tours. — (Arch. d'I.- 
et-L., tUrcs de Sainl-iMartin,) 

Q-ros-Morets (le Heu des), près du ruis- 
seau de la Riolle, C* de Sepmes. 

Ghros-Orxneau (le lieu du), dans les en- 
virons de Chinon. — Il existait dans ce lieu, en 
1725, une chapelle dédiée a saint Thibault, — 
(Arch. d'I.-ol-L., titres de Saint-Èlienne de 
Chinon.) 

G-ros-Orxneau (le), vil., c>* do Cléré, 19 

habitants. 

G-ros-Orxneau (île du), dans la Loire, 
c"' de Montlouis. 

G-ros-Orxueau (le), f., c" de Noizay. — 
Gros-Ormeau, carte de Cassini. 

G-ros-Orxneau (île du), dans la Loire, 
€■• de Noizay. 

G-ros-Orxneau (le), f., c* de Saint- 
Branchs, prèà du bourg. 

G-ros-Panety f., paroisso do Saint-Gilles 
de rile-Bouchard. — Los bâtiments étaient dé- 
truits en 1042. — (Arch. d'I.-et-L., C, 021.) 






Grosparmy de Piris (Raoul de}, 
doyen de Saint-Martin de Tours (1254), trésorier 
de réglise de Saint-Frambault, de Sentis, évoque 
d'Évreux (1250), cardinal, puis légat du Salnl- 
Siège, garde des sceaux de France, mourut en 
1270. Il était originaire de Paris. — (Roy, Hist. 
des cardinatLX français, III, 6. — P. Anselme, 
Ilist. généal, de la maison de France, VI, 272. 

— F. Duchesne, Hist. des chanceliers de 
France.) 

Gros-Puits (la fontaine du), c"* de Luzé. 

Gros-Saule (le ravin ou la courance du), 
près do la Haute-Bureau, c"* d'Avon. 

Grossay, c"* de Vou. V. Crossay, 

Grosse-Bome (le lieu de la), près de 
Cj^ze, c'' de Brizay. 

Grosse-Some (lo lieu de la), près du 
Temple, c"* de Manthelan. 

Grosse-Some (le lieu de la), près de 
Louy, c" de Mazlères. 

Grosse-Sorne (les bruyères de la), c"' 
do Mouzay. 

Grosse-Sorne (le lieu de la], c"« de 
Parçay-Meslay, près du chemin de Parçay à Mun- 
naie. 

Grosse-Sorne (le lieu de la), près de 
• Vinet, c'* de Parçay-sur-Vienne. 

Grosse-Sorne (le lieu de la), près de la 
Poste, c*** de Saint-Épain . 

Grosse-Sorne (le lieu de la], c** de 
Saint-Flovier, près du chemin de la Folie à Ger- 
main. 

Grosse-Sorne (le lieu de la], près de 
Baudiment, c" de Saint-Gormain-sur-Vienne. 

Grosse-Sorne (la), f., c** de Saint- 
Mars. — Grosse-Borne, cartes de Cassini et de 
l'état-major. 

Grosse-Sorne (le Heu de la), c** de So- 
rigny, près du chemin derOclinièreàlaCouarde. 

— Grosse-Bome, carte de Cassini. 

Grosse-Sourde (la), c** de Sorigny. V. 
Bourde, 

Grosse-Coue (la), vil., c" d'Abilly. !9 
habit. — Grosse-Cour, cai;te de Cassini. 

Grosse-Xjasnerie (la), c do Salnt-Cyr. 
V. Portillon. 

Grosse-Motte (le lieu de la), près d6 la 
Creuse, C* de la Haye. (N*' 093-94 du plan ca- 
dastral.) 

Grosse-Pierre (le Heu de la], près de la 
Maçonnière, c"' de Beaumont-en-Véron. 

Grosse-Pierre (le lieu de la), près de 
Roiville, C* de Cerelles. 

Grosse-Pierre (le Hou de la), c** de 
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ContioToir. -— Ancienne dépendance de la pré- 
vôté de Restlgné. — (Arch. d'I.-et-L., prévôté de 
Restigné.) 

G-rosse-Pierre (le lieu de la), près de la 
Barrerie, c"^ de Courcay. 

Orosse-Pierre (le lieu de la), c" d'Es- 
rres, — II est cité dans un acte de 1561. — (Arch. 
d'I.-et-L., titres de Cormery,) 

Ghrosse-Pierre (le lieu de la), près des 
Limonniàresi c** du Grand-Pressigny. 

G-rosse-Plerre (laj, c« de Loches. V. 
Petite-Maison. 



(le lieu de la), près de 
Saint-Pierre, c"* de Marcé-sur-Esvres. 

Ghrosse-Pierre (le lieu de la), prôs de 
Gaugaine, c"* de Noizay. 

G-Z*08Se-Pierre (le lieu de la), près de 
l'Espérance, c"* du Pelit-Pressigny. 

G-rosse-Pierre (le lieu de la), près de la 
Couarde, c" de Sainl-Branclis. 

Ghrosse-Plerre (la), c" de Salnt-Cyr. V. 
Noiraye. 

G-rosse-Raye (la), f., c" de Brasiou. 

G-roSSe-Tour, f., dans le bourg de Fayo- 
la-Vineuse. — Ancienne propriété de la cuUégiale 
de Faye. -^ (Arch. d*I.-el-L., Hiens nationauc) 

G-roSsexde (le lieu de la), paroisse de Bré- 
hémont. — Il relevait de Milly (1782). — (Arch. 
d'I.-el-L., Chanoinesses de Luynes.) 

Gt-rosses-Somes (le lieu des), près du 
Vieux-Château f c*' de Chemillé-sur-Dôme. 

Oz*08Se8-Pierres (la croix des), c*« de 
Morand, près du chemin de Fontenay à CLftteau- 
renault. 

Orosses-Pierres (le lieu des], c"« do 

Villebourg, près du bourg. 

Orossonnière (le lieu de la), près de la 
Biletière, c" de Pernay. 

G-ros-Trexnble (le), f., c"* de Monlreuil. 
— Gro»' Tremble f carte de rélat-major. 

Orostrie (la), f., c" de Sepmes. 

Groteau, ou Gruteau (le moulin de), 

piroisse de Ballan. — Il est cité dans des actes 
de 13ST et de 1400. Il dépendait du prieuré de 
Miré. — (Arch. d'I.-et-L., litres de Beaumont,) 

OrotelUère (la), c** de Rouziers. V. 
Cvûutellière. 

Grotte (la), f., c" de Candes. — Crotte, 
carte do Gassini. — Elle dépendait de la chapelle 
de la Coudraye (1673, 1715, 1764). — (Arch. d'I.. 
el-L., G, 268.) 

Grotte (le lieu do la), près du Petit-Sault, 
C"* de Chouzé-Bur-Loire. 
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Grotte (le prieuré de la). V. Cigogne. 

Grotte (la), f., c" du Grand-Pressigny. 

Grotte (la), f., c»* d'Ingrandes. 

Grotte (le lieu de la), c* de Loche, prôs du 
chemin de la Haute-Rairie à Aubigny. 

Grotte (le lieu de la), près de Fontbaudry, 
c"« de Preuilly. 

Grotte (la), f., c" de Reugny. 

Grotte (la), f., c*« de Sainte-Radégonde. — 
La Grotte, ou la Maladrie, 1676. — Grott&- 
Drouard, 1737. — La Grotte, ou Pied-Gris, 
1716. — Elle relevait de Tabbaye de Marmoutier. 
(Arch. d'I.-el-L., sommier des rentes.) 

Grotte-à-Souxnard (le lieu de la), 
près du Mortier-de-la-Hayo, c" de Continvoir. 

Grotte-aux-Fées (la), c" de Saint- 
An loine-du-Rocher. V. Antoine-dU'Rocher (St-). 

Grotte-Srouard (la), c" de Sainte- 
Radégondo. V. la Grotte. 

Grotte-de-Cheday (la), f., c*« do Villo- 

dôinor. 

Grouaie (la), ou Grouals, f., c»« de 
Bossay. 

Grouaie (la), ham., c"* du Grand-Pressi- 
gny, 10 habit. — Il a fait partie de l'ancienne 
paroisse d'Étahlcaux. 

Grouaie (la), c*' de Marcilly-sur-VIenne. 
V. Groye. 

Grouais (la), f., c"* de Balesmes, près de 
l'EsYcs. — Grouaie, carte de l'ctat-major. 

Grouais, ou Gruais, fabrique de limes, 
c" de la Membrolle. 

Grouais-du-Moulinet (le lieu de), c"' 

de Ferrières-Larçon. — Le ruisseau des Fon- 
taines y prend sa source. 

Grouaison, Grouaizon» c* de Saint- 

Symphorien. V. Gr oison, 

Groûe (la), f., c»* d'Yzeures. — Ancien flef, 
relevant de la baronnie de Preuilly. En 1487, Il 
appartenait à Jacques Ch&leigner; — vers 1500, 
à Louis Aucelon; — en 1636, à Louis Ancelon; 
— en 1684, à Louis de Montbel; — en 1G86, à 
Jacques-Roger de Montbel; — en 1776, à Benja- 
min Perrot dos Roches; — en 1790, à Charles 
d'Aloigoy de Rocheforl. — (Arch. d'I.-et-L., E, 
91; Biens nationaux. — Registres d'état civil 
d'Yzeures, de Preuilly et de Saint-Plerre-de- 
Tournon. — A. Duchesne, Hist. de la m.aison 
de Chasleigner.) 

Grouôt» f., C"" de Pussigny. — Grouet, 
cartes de Cassini et de Tétat-major. — Ce lieu est 
montionné sous les noms de Groetum, Gruetum, 
dans deux chartes do l'abbaye de Noyers, du 
XII* siècle. — {Cartulaire de Noyers.) 
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G-rouin (le fief de la dîme de), ou 
l'ÏStOUmeaUy paroisse de Charnizay. — 
(Rôle des fiefs de Touraine.) 

Gfrroaln (la lieu de), au confluent de la 
Vienne et de la Creuse, paroisse de Pussigny. — 
Gronium, mlla de Qronio, xi« siècle. — Motte- 
Grouin, 1 721 . — Moite-Orouin, ou BxérdeS'Deuo- 
Eaux, 1771. — Grouin, carte de l'état-major. 
— Ancien fief, relevant primitivement de Cbà- 
tillon-sur-Indre, à fol et hommage plain. Il releva 
du roi, à cause du chAteau de Tours, à partir de 
1747. On voit, par une charte de l'abbaye de 
Noyers, qu'un château fut construit àGrouin, par 
Hugues de Sainte-Maure, vers le milieu du xi* 
siècle. {Hugo de Sancta Maura, tempore Gauf» 
fridi comitis Andegavensie novum caslellum 
construit ex ipsius loci Gronnium nomirui' 
tum, in quo levavU pedagium sicut in aliis 
locia habere consueverat.) Des titres de 1637 et 
1682 donnent i ce domaine la qualification de 
vicomte. En 1483, Grouin appartenait à Pierre Qil- 
lier, Éc, seigneur de Puygarreau, marié i Rose 
de la Haye; — en 1506, à Joachim Gillier, sei- 
gneur de Puygarreau, de Marmande, de Faye-la- 
Vineuse et de la Roche-Clermault,qui épousa Isa- 
beau de Bueil; — eu 1637, à Philippe de Périon, 
vicomte de Grouin; — en 1670, à Louis de Pé- 
rion; — en 1676, à N. Pussort, conseiller au 
Conseil royal des finances; — en 1682, à Jean de 
Périon; — en 1704, à Charles deChambellain; — 
en 1721, à Pierre Boulet de Marivast, chev., baron 
des Ormes-Saint-Martin, qui rendit aveu au roi le 
17 janvier; — en 1734, à Marc-Pierre de Voyer do 
Paulmy, comte de Vueil-Argenson, baron des Or- 
mes, ministre de la guerre, décédé en 1764; — en 
1 765, à Marc-René de Voyer de Paulmy, comte d'Ar. 
genson, vicomte de la Guerche, baron des Ormes 
et de Marmande, grand-bailli de Touraioe, lieu- 
tenant-général des armées du roi. Il rendit hom- 
mage au roi le 3 mars 1773 et mourut le 18 sep- 
tembre 1782; — en 1782-89, à Marc-René-Marie 
de Voyer d'Argenson, grand-bailli de Touraine, 
décédé à Paris le 1" août 1842. 

Areh. d'I.-et-L., C. 336, 388, S60, 585, 603. 653. — 
Bétancourt, Nonu féodaux, II, 727. — D. HouBseau, V, 
1727; XIII. 8266, 8276, 8277. ~ Bibl. de Toure, manuscrit 
n* 1314. — Cartulaire de Noyers. — Bibl." nationale, 
GaigpDèrei, 678. — Bôle des fiefs de Touraine. — Beau- 
ehet-Fiileau , Diction, des familles de l'ancien Pot. 
tou. II. 

Ghroulns (le lieu des), c** d'Yzeures, au 
confluent de la Creuse et do la Gartompe. 

G-rouJon (l'étang), c** de Neuillé-le-Llerre. 

G-rousard (le lieu de), près du Pclil-fias- 
Mortier, c" de Suint-Nlcolas-de-Bourgueil. 

Ghrouse (la) nom donné à une maison si* 
tuée prés du prieuré de Pommier-Aigre, paroisse 
de Saint-Benoit (charte de 1287). — (D. Housseau, 
XXXI.) 



G-rousellières (les), f., c*« de Saint- 
Épain. 

G-rousalns (les), f., c** de Chlnon. 

G-routeau» c* de Ballan. V. Gruteau. 

OrVOUySf c-« de Montlouls, V. Greux, 

G-rouzelle (la), c** de Balesmes. V. Gru- 
telle. 

Grousellièx^e (le lieu de U), paroisse do 
Cerelles. — En 1672-91, il appartenait à Juliea 
Gabeau, maître ouvrier en soie, à Tours ; — en 
nos, à N. de Baudry. — (Arch. d'I.-el-L., Inven- 
taire des titres de SaintnJulien.) 

Oroye (la), G-rois, ou Orouale, f., 

c** de Marcilly-sur-Vienne. — Elle devait une 
rente à l'abbaye de Noyers (1768). —(Arch. d'I.- 
et-L., Inventaire des cens et rentes de l'abbaye 
de Noyers.) 

Qroye (la), c" d'Yzeuies. V. la GroOe. 

Groys, c" de Montlouls. V. Greux. 

GruaiS (le Haut-), f. et moulin, sur U 
Roumer, c"* d 'A vrillé. — Ancien fief, relevant de 
Crassay. En 1657, il appartenait à François Mil- 
Ion, qui rendit aveu le 9 février; — en 1746, à 
André Girault, Éc, trésorier de France à Tours. 

— (Râle des fiefs de Touraine. — Titres de 
Saint-Mie hel-sur-Loire.) 

GruaiSy ham., c>« de Langeais, 14 habit. — 
Gruais, carte de l'état-major. — Ancief fief, re- 
levant de Crassay. — {Râle des fiefs de Tour* 
raine.) 

Gruais» f., c-» de Mettray. — Ancien fief, 
relevant do Mettray. En 1691, il appartenait à 
Charles Augeard, capitaine au régiment de Na- 
varre; — en 1768, à Louis-Claude de Cop, 6c., 
et à Elisabeth Royer, veuve de Pierre do Cop, 
lieutenant particulier au siège présidial de Tours, 
qui le vendirent, le 2 novembre de cette année, 
à Louise-Ronée de Fescan, veuve de Charles- 
Bernard Briçonnel, marquis d'Oysonvillo. Le pro- 
priétaire de ce fief avait droit de poche sur la 
Choisi lie, depuis le moulin de Maillé jusqu'aux 
Arches de la MembroUe. — (Arch. d'I.-et-L., E, 
1 13. — Registres d'état civil de Mettray.) 

Oruais (le), c»* de Saint-Antoine-du-Ro- 
cher. V. Gruèche. 

G-ruau, ou Qn:(ault, f., c- de Cléré. 

Gruau (bois de), c- de Druyes. ^Il fait 
partie de la forôt de Vlllandry. 

Gruau, métairie noble, paroisse de Val 1ères. 

— Ella dépendait, en 1629, do la chfltellonie do 
Colombiers (aujourd'hui Vlllandry). — (Bibl, de 
Tours, fonds Salmon, titres de Colombiers.) 

Oruau (bois et landes de), c"' de Valièros. 

aruaudière (la), f., c- de Luynes. 
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Orue (la), t, c» de U Riche. — La Grtke, 
carte de l' étal-major. 

Oroe (la), f., c"« de Reuvy-Rol. 

Grue (la), t, c*« de Truyes. — Grue, carte 
de l'état-msûor. 

O-mé (St-), f., c" de Neuvy-Roi. — 
Sainl-GrtAé, carte de l'état-major. 

CkFuëclie (la), Ornais ou G-maize, 

f., c** de Saint-Antolae-du-Rocher. — Gruèche, 
cartes de Gaasini et de rétat-major. — Ancien 
fief. En 1600, 11 appartenait à Anne Goury. — 
{Rôle des fiefs de Touraine, — Arch. d'I-et-L., 
E.) 

G-xmelle (le fief de la), paroisse de Ligueil. 

— 11 est cité dans un acte du 28 mars 1478. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, 404.) 

Ghxmet, G-metuxn, c"* de Pussigny. V. 
Grouët. 

G-mette (la), f., C* de Saint-Cyr-sar-Loire. 

— ViUa GntsUa, ou Gruolia, 943. — Les 
GrueUes, 1740. — Elle relevait du fief de Gbau- 
mont, suivant des déclarations féodales des 
9 septembre 1511 et 16 janvier 1731. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 91, 894.) 

Gruges (le lieu de), près do la Bonnette, 
c" de Paye-la-Vineuse. 

Grnget (François), conseiller du roi et ré- 
férendaire à la chancellerie de France, né à Lo- 
ches en 1511, a publié un ouvrage intitulé : Re- 
cueil des prophéties et révélations, tant an- 
ciennes que modernes, lequel contient un «om- 
maire des révélations de sainte Brigide, saint 
Cyrille et plusieurs autres saints et religieiAX 
personnages, Paris, R. Le Manguier, 1561, in-8*. 
Ce recueil a été publié de nouveau en 1563 (Paris, 
V. Norment et Jehanne Bruneau, in-16]; en 1575 
(Venise, in-8»); vers 1580 (Troycs, Pierre du 
Ruau, iu-8*); en 1611 (Troyos, Pierre Chevillot, 
ln-8*). — François Gruget avait rassemblé des 
notes relatives à l'hlsloire de Loches et qui n'ont 
jamais été imprimées. Belleforest paraît s'en être 
servi dans sa Cosmographie universelle. — 
[Bibliothèque de la Croix du Maine. — Alm<i- 
nach de Touraine, 1775. — Dufour, Diction» 
de l'arrondissement de Loches, II, 286. — Chai- 
mel, Hist. de Tour., IV, 224. — D. Housseau, 
XXIIL) 

Oragettlère (la lieu de la), c** de Rillé. 

— Ancien fief, relevant de la baronnie de Rillé. 

— (Arcb. d'I.-et-L., E, 318.) 

QmoHao V. Gruette, c" de Saint-Cyr. 

Gruseaux (les), f., c** de Marlgny. 

Omtot (le Heu de), près du Clos, c>* de 
Marclll y-sur-Vienne. 

Grassacuxn, Grusso. V. Greuœ, c-' de 
Montlouis. 



Gruteau (moulin de), sur la Manse, e** de 
Crissé. — Gruteau, carte de Tétai-major. ~ Il 
relevait des Roches-Tranchelion. -^ (Arch. d'I.- 
et-L., C, 621.) 

Gruteau (moulin de), c" de Ligueil. — 
Gruteau, carte de l'état-maJor. 

Gruteau (moulin de), sur l'Esves, c** de 
Marcé-sur-Esves, — Grautel, xi« siècle. — Ooti- 
teau, 1560. — Gruteau, carte de l'état-major. — 
Il relevait de la baronnie dô Ligueil, Vers 1062, 
Archambaud le Long le donna à l'abbaye de 
Noyers. — (Arch. d'I.-et-L., G, 404. — Cartulaire 
de Noyers), 

Gruterale (la), c-* de la Celle-Salnt- 
Avent. V. Gautraye. 

Grutière (la), f., c" de Sainte-Maure. 

Gruzeau (le Heu de), c" de Pouzay, près 
du bourg. 

Gruzeaux (le lieu des), c" de Parçay-sur- 
Vienne, près du bourg. 

Gruzelle» ham., c" de Balesmes, 10 hal)it. 
— Grazelle, ou Grouzelle, xvi« siècle. — Gru- 
selle, carte de Cassini. — Gouselle, carte de l'état- 
major. — Ancien fief, relevant de la baronnie de 
la Haye, à fol et hommage simple. En 1539, il 
appartenait à la famille Maurice de la Barre. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 4. — D. Housseau, XH, 
6037. — Rôle des fiefs de Touraine.) 

Gryère, vil., c" de Rigny, 26 habit. 

Guadagne (Thomas de), abbé de Turpe- 
nay, succéda à Jean de Selve, vers 1554. Il fut 
remplacé, vers 1560, par Jean-Baptiste de Gua- 
dagne. — [Gallia christiana, XIV, 301. — Bibl. 
de Tours, fonds Salmon, titres de Turpenay, — 
Mém, de la Soc, archéol. de Tour., IX, 349.) 

Guadagne (Joan-Baptlsto de), nommé 
abbé de Turpenay vers 1560, mourut en 1594 et 
eut pour successeur Louis Durand. — (Gallia 
christiana, XIV, 301. — Bibl. de Tours, fonds 
Salmou, titres de Turpenay, — Mém. de la Soc, 
arctiéol. de Tour., IX, 349.) 

Guamaicus. V. Guenay. 

Ouamoderla. V. Gamauderie, c»« de 

Nouzilly. 

Guastina, Guastinensis silva. Y. 
Gatines. 

Gabernessa. V. Barbelange, 

Gubert (le fief), paroisse de la Croix. V. 
Gilbert. 

GuclLÔe (la), f., c** de Villeperdue. 

Gucbepie (les landes de), c** d'Orbigny. 

Gucbepie, paroisse de Saint-Antoine-du- 
Rocher. V. Juchepie. 

Gucliespiey c"* de Saunay. V. Juchepie. 
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G-ucliettrie (le lieu de la), c** de Sepmes, 
près du chemin de Sepmea à Sainte-Maure. 

G-UÔ (lo), f., c»* d'Auzouer. — Le Gué, carie 
de l'état-miûor. 

Ghaé (le), f., c"* do Balosmes, près du ruis- 
seau de Follet. — Le Gué, carte de Tétat-major. 

G-ué (la fontaine du), c"* de Chambon, près 
du chemin de la Haye à Preuilly. 

G-ué (le), f., c*" de Chezelles. — Gué-de^ 
ChezelUs, 1483. — Le Gué, carte de Casslnl. — 
Ancien ûef, relevant du château de Nouâlre. En 
1758, il appartenait à Louis Bouin de Noire, Éc.> 
secrétaire du roi, lieutenant-général au bailliage 
et siège royal de Ghinon. En l'an VI, il fut vendu 
nationalement sur Madeleine Bouin do Noire, 
femme de N. Ruzé d'EOlat, émigré. — (Arch. d'I.' 
et-L., Biem nationaux. — D. Rousseau, XIII, 
8279). 

Gué (le), c" de Courcelles. V. Gué-de-V Au- 
mône. 

G-ué (étang et moulin du), c** de Gizeux. 

Gué (lo), f., c"" de Marcé-sur-Esvres. — 
Vadum de Afarchiaco, ItlO. — Gué-de-Marcé, 
1444. — Le Gué, cartes de Gassini et do l'état- 
major. — Ancien fief, relevant du château do 
Nouâtre et de la Louère. En 1474, il appartenait â 
une dama nommée Huberde; — en 1498, à Mau- 
rice Philippe, qui rendit hommage le 26 mars; — 
vers 1500, à Jean Philippe. Une chapelle, dépen- 
dant du logis seigneurial et dédiée à saint Julien, 
y existait en 1791. Le dernier chapelain fut N. 
Bouin de Noire. — (D. Housscau, XIII, 8209, 8242, 
8257, 8261. — Cartulaire de FontevrauU. — 
Rôle des fiefs de Touraine, — Arch. d'I.-el-L., 
Biens nationaux.) 

G-ué (le), f., c"* de Mazières. 

Gué (le moulin du), sur la Vcndeume, c** 
de Neuvy-Roi. — Le Gué, ou Limagne, xvii» 
siècle. — Le Gué, carte de Télat-major. — Il re- 
levait de la châtellenie du Bois. — (Arch. d'I.-et- 
L., E, 16; G, 481.) 

Gué (la croix du), C' de Ports, près du che- 
min de Noyers à Ports. 

Gué (le), f., c"' de Saint-Jean-Saint-Germain. 
— Gué, cartes de Gassini et de Tétat-major. — 
Ancien fief. — [RôU des fiefs de Touraine,) 

Gué (le lieu du), près de la Crcssaudière, 
c** de Vouvray. 

Gué (le ûef du), paroisse d'Yzeuros. — En 
1569, il appartenait à Jean de Menou, seigneur 
de Boussay, suivant une déclaration féodale du 
22 mars. — [Bôle des fiefs de Touraine. — 
Preuves de l histoire de la maison de Menou, 
p. 66.) 

Gué-Andrault (le), f., c*** do Mettray. 
Gué-au-Maitre (le), f., c*< d'Époigné- 



les-Bois. — GtLé-^u-MaHre, carte de rétat-major. 
— Ancienne propriété du prieuré d*Épeigné. — 
(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux,) 

Giié-au-Moine (le moulin du), sur la 
Vende, c** de Braye-sous-Faye. — Gui-auj>' 
Moines, carte de rétat-magor. 

Gué-au-Moine (fontaine du), c"« de 
Gharnizay. — Elle jette ses eaux dans TÉgronne, 
au-dessous du Moulin-OirauU. 



(le), f., c" de Semblan- 
çay. — Le Gué, carte de Tétal-major. 

Gué-Sirault (le fief du), V. Larcy, c" 
de Neuilly-le-Brignon. 

Gué-Slandin» c*** de Sainte-Maure. V. 
Guilblandin, 

Gué-Sordier (le), ham., c" d'Épeignê- 

sur-Dôme, 13 habit. 

Gué-Brun (le lieu du), près de Crâne, c*" 
de Noizay. 

Gué-Chapelle (le), f., c°*de Nouzilly. 

Gué-Chapelle (le ruisseau de). — Il 
prend sa source près du Clos, c** de Nouzilly, au 
lieu appelé la Petite-Fontaine, passe à Nouzilly, 
et se jotte dans le ruisseau de la Petite-Cboisille, 
près de la Petite-Simonnière. 

G-Ùé-Couverty f., c"* de Saint-Christophe. 

Gué-David (le lieu du), près du ruisseau 
de Moulant, c** de Saint-Baud. 

Gué-de-Salgneux (le), f., c-* d'Athée, 
près du Cher. — Gué^e-Baigneux, carte do 
Tétal-major. 

Gué-de-Sonneville (le lieu de} près 

des Benostières, c** de Gharnizay. 

Gué-de-Sreszue (le), c-* de Semblan- 
çay. 

Gué-de-Sreuil (le lieu de), près de la 
Creuse, c" d'Yzcures. 

Gué-de-Chezelles (le), c** de Che- 

zcUes. V. Gué, 

Gué-de-Forét (le), f., c" d'AvriUé. 

Gué-de-Grez» ou Gré (le), r, c*« 
d'Hommes. 

Gué-de-la-Serthe (le), f., c**de Son- 
zay. — Gué-de-la-Berte, carte de Cassini. — 
Ancien fief. En 1630, il appartenait à Denise Ua- 
thurin. — (Arch. d'I.-et-L., E. — Rôle des ficff 
de Touraine,) 

Oué-de-l'Alr (le), four à chaux, c"' 
d'Avril lé. 

Gué-de-l'Alr (le), f., c-* de Langeais, 
près du ruisseau de réiang-de-Cremille. — Gxit- 
de-VAir, carte de Cassini. — Ancien fief. — 
[Rôle des fiefs de Touraine.) 
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DieUe. 

Ouè'de-r Aumône (le), f., c** de Cour- 
celles. — Gué, carte de CasBiai. 

Q-ué-de-la-Gour (lej,f., c** de Thilouze. 

— Gtêé^-la-Cour, carte de rôlal-major. 

G-ué-de-la-lCaisoiuiette (le), f., c** 

de la Celle-Saint-AvenU 

G-UÔ-de-U^Perrée (le lieu du), paroisse 
d'Esvres. — Il est cité daos un acte de 1671. — 
(Arch. d'I.-et-L., Inventaire des cens et rentes 
de Fcibbaye de Cormery.) 

G-ué-de-la-Vie (le Heu du), c** de Bos- 
say, près du chemin de Preuilly à Azay-le-Fôron. 

Q-ué-de-^rSau-Morte (le lieu du), cu 
de Braslou, près du chemin de Paye à Braslou. 

G-ué-de-rÏBtra (le), sur l'Indre, près du 
moulin de Lège, c** de la Ghapelle-Saint-Hippo- 
lyte. 

OtiÔ-de-Maldin (le), f., c-* de Loches. 

Q-uô-de-Marcô (le). V. Gué, c** de 
Marcé-su r-Es ves. 

Oué-de-MUle-Fonasses (le lieu du), 
c'* de Braye-sous-Faye, près du chemin de Neuil 
à Richelieu. 

Q-ué-de-MosSOn (le), f., c* do Braye- 
sous-Faye. — Vadum Mauseoiiis, 1100 {Carlu- 
laire de Noyers,) 

Q-aé-de-Pierre-Zjambert ( le lieu 

du], c"* de Sainte-Maure. — Le ruisseau de la 
Jugeraie y prend sa source. 

G-uô-de-Prô (le), f., c»* de Cerelles. — 
Gué-de^Prés^ carte de l'état-major. 

Oué-de-PrÔ, vil., c" de Saint-Antoino- 
du-Rocher, 28 habit. — Gué-de-Pray, 1487. — 
Gué-deS'Prés, carte de l'étal-major. — Ancien 
fief, relevant de la Roche-Behuart. En 1482-87, il 
appartenait à Jean HuUot, valet de chambre du 
roi; — en 1497, à Guillelmine, veuve du précé- 
dent; — en 167 S, à Jehan Besnard; — en 1618, 
à Anne Besnard; — en 1634, à Charles Drouin; 

— en 1785, à Jeanne Mollet, veuve de Denis- 
François Brousse de Gersigny, greffier en chef du 
bureau dos finances de Tours. — (Goyet, Nobi' 
liaire de Touraine. — Archives de la Société 
archéologique de Touraine.) 

Q-ué-de-RÔ (le lieu de), près du Buisson, 
C"* de Chançay. 

Q-né-de^llé (le), f., c* de Ghanceaux-sur- 
Cholsille. -^ Elle relevait de Ghanceaux, suivant 
une déclaration faite, le 15 septembre 1756, par 
Philippe Tàboureau, veuve de Gabriel Tasche- 
reaa de Baudry. — (Arch. d'L-et-L., Inventaire 
d€8 titres de Châtenay.) 

(le). V. Requeugne, 



Q-nè-de-Roi (le), 

GiUrdu-Roi. 



c" de Villebouig. V. 



G-né-de-Rouable (le), sur l'Indre, c 
du Bridoré. 



na 



G-nèdes (le lieu de), près des Forges, c 
Saint'Benoit. 



«• 



de 



toioe-du-Rocher. 



(le), f., c" do Saint- An- 



Q-ÙÔ-des-Vaclies (le), vil., c-* de Lo- 
ches. 

G-nô-Douillet (le), f., c** de Semblan- 
çay. — Gué-Douiltet^ carte de l'état-major. 

Oué-Droit (le), fi, C-* de Sache. 

Q-nÔ-Dz*oit (ruisseau de). ~ Il traverse la 
commune de Villaines et se jette dans Tludre, 
près des Moulins-Neufs, c"* de Sache. 

Q-uô-des-Besnards (le lieu du), près 
de la Llgoire, c"* de la Chapelle-Blanche. 

Q-ué-des-Cliatres. (le lieu du], près de 
l'Ësves, c** de Sepmes. 

Q-ué-des-Dames (ravin ou courance 
du), C* du Saint-Jean-Saint-Germain. — Il abou- 
tit à l'Indre. 

Q-uô-des-Mers (le lieu du), c*'de Sep- 
mes, près du chemin de Marcé à Bournan. 

Qllè-deS-Mottes (le), sur l'Indre, c>" de 
Huismes. 

Q-UÔ-des-PenduS (le lieu du), près du 
moulin d'Armenlières, c*' de Rivarennes. 

G-uô-des-Terriers (ilo du), dans la 
Creuse, c" d'Yzeures. 

G-UÔ-du-Douai (le lieu du), c"* de Char- 
nizay, près du chemin de Bossay à la Celle-Gue- 
nand. 

G-nô-du-Orô (le). V. Gué-dô-Gres, c" 

d^Hommes. 

G-uô-dn-Ijavoir (le), t, c-* d'AbiUy. 
G-né-du-Moine (le), f., c** de Gharnizay. 
Gaô-du-Poz*t-aux-Rales (le), sur la 

Creuse, c"* d'Abilly. 

Gué-du-Roi (le), f. et chat., c" de Ville- 
bourg. —- Gué'dC'Roi, 1791. — Guérdu-Roi, 
cartes de Gassini et de l'état-major. — Ancien 
fief. Dès te xv* siècle, il appartenait à Tabbaye de 
Gastines. Il avait le droit de haute, moyenne et 
basse justice. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Vab" 
baye de Gaslines; Biens nationaux, — Rôle 
des fiefs de Touraine, — Martin Marteau, Le 
paradis délicieux de la Touraine, 70.) 

€hlÔ-F'errô (le lieu du), c* de Sainte- 
Maure, près de la Manse. 

Gué-GaUanger (le), sur l'Indre, près 
de Ghemallé, c*« de Reignac. 
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G-uô-G-atier (le), sur la Glaise, c* 
d'Abilly. 

G-UÔ-Q-ibert (le lieu du], près du ruisseau 
de la Glaize, C' du Boulay. 

G-nô-Gtrantier (le), ou Guô-G-aul- 

tier, f., c" d'Esves-le-Moutier. — Guér-Gaulier, 
carte de Casslni. — Elle fut vendue Dationalement» 
en 1793, sur les marquis de la Fayette et de Lu- 
signan, émigrés. — (Arch. d'I.-et-L., Biens na- 
tionaux.) 

Gué-Quenand (le), près de SaiDte-Barbe^ 
c^ de Beaulieu. 

Gaé-Goinart (le), paroisse d'Orbigny.— 
Gué-Guinarl, terra Vadi Ginardi, 1290. — 
(Cartulaire de Varchevéché de Tours.) 

Gué-X^ambert (le), f., c* de Gbàtoau-la- 
Vallière. 
Guélan. V. Lasse frise, c*" de Nazelles. 

Gnelandiôre (la), f., c* de La Groiz. — 
Guelandrie, carte de l'état-major. 

Gné-Xjatmay (le), ham., c"* de Sonzay, 
10 habit. 
Guô-XiOuis (le), f., c"* de Manthelan. 

Guô-Luneau (le), c* de Bueil. V. Caves- 
de-Gué'LuneaUm 

Gnô-Menier (le), vil., c** de Ciran, 27 
habit. — Gué-Menier, carte de rôtal-major. — 
Quay'Meunier, carte de Gassini. — Ancien fief. 
Vers 1540, il appartenait à Guillaume de Grellet, 
Éc, marié à Charlotte de la Rochefoucaud, fille 
do René de la Rochefoucaud, chev., seigneur de 
Neuilly-le-Noble, et de Françoise de Chergé. En 
1679, Gabriel Quentin en était propriétaire. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, 404. — P. Anselme, Hist, 
génial, de la maison de France, IV, 458. — 
Rôle des fiefs de Touraine.) 

Gué-Moreau (le lieu du), près de Beau- 
vais et de TÉgronne, C" de Gharnizay. 

Gué-Moteau (le lieu de), près d'Ussé, c"* 
de Rigny. 

Gné-N'illet (le lieu du), près de Roncée- 
Bigot, c** de Chezelles. 

Gaé--Perroux (le fief du), paroisse de 
Villiers^u-Boin. — Il relevait du duché de Ghft- 
teau-la-Vallièrej suivant un aveu rendu, le 
9 juillet 1 745, par Paul Monoury. — (Arch. d'I.- 
et-L., E.) 

Guô-Plessard (ruisseau du), c* de 
Fondeltes. — 11 est mentîooné dans un titre de 
1502. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Saint-Mar- 
tin.) 

Guô-Ponoet (le moulin de), sur la Ram- 
berge, c** de Pocé. — Gué-Poussôt, ou Buisson- 
Dennerie, 1763. — (Arch.d'I.-et-L., B, 38.) 

Gué-Saint-Jean (le), sur la Creuse, c*« 
d'Abilly, 
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Gué-Souris (le bols de), c«* de NousiUy. 

Gué-Valais (le lieu de], près de l'Éeban- 
don, c" de Tauxigny. 

Guébrie (le lieu de la), près de Saint- 
Maurice, c** de ril&-Bouchard. 

Guée (la), f., c"» de Nourilly. 

Guefaudiëre (la). V. Guiffaudière, €•' 

de Saint-Jean-Saint-Germain. 

Gueffaut, f., c"* de Varennes. — Ancien 
fief, relevant du château de Loches. En 1752, il 
appartenait i Alexandre Haincque, Éc; — en 
1782, à Bernard Haincque, Éc., qui rendit hom- 
mage le 3 juin. — (Arch. d7.-el-L., C, 588. — 
Rôle des fiefs de Touraine, — D'Hozler, Amu>' 
rial générai, reg. 5'.) 

Guecpie. V. Guigné, C* de Beaulieu» 

Guelin (tle), dans le Cher, c* de Saint* 

Avertin. 

Guenancbère (le lieu de la), près des 
Landes, c** de Chanceaui-sur-Choisille. 

Guenand (le fief), V. Vauvert, c** de 

Sainte-Maure. 

Guenand des Bordes (Guillaame), 
chev., chambellan du roi et son lieutenaat en 
Champagne, eu 13C8, fut nommé lieutenant du 
roi en Touraine, en 1369, capitaine de Monteraau, 
en 1370, et porte-oriflamme de France, en 1392. 
Il fut tué en Hongrie, à la bataille de Nicopolis, 
en 1396. Il avait épousé, vers 1374, Marguerite de 
Bruyères, dame de Cayeu et de Bouleoooart. — 
{Ordonnances des rois de France, VU, 518. — 
P. Anselme, Hist. généal. de la maison de 
France, VIII, 206.) 

Guenand des Bordes (Pierre), cher., 

seigneur des Bordes et de la Vernoisière, cham- 
bellan du roi, était capitaine du château d*Am- 
boise en 1498. Il fut remplacé par N. de Saint- 
Quentin. — (0. Housseau, XII, 6046. — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres (fAmt>oise,) 

Guenand (Jeanne de), abbesse de Moncé, 
succéda à Olive Le Guay, en 1518. Elle fut rem- 
placée, vers 1560, par Françoise de Lavardin. — 
(Arch. d'I.-el-L., titres de Moncé, — Mém. de la 
Soc. arcliéol. de Tour., IX, 271. ~ QaUia 
christiana, XIV, 336.) 

Guenaudière (la), f., c de Luxé. — 
Genaudière, 1557. — Ancien fief, relevant du 
château de Nouâtre. En 1557, U apparlenaîl à 
René de la Jaille. — (D. Housseau, XIIl, 8239. — 
Rôle des fiefs de Touraine.) 

Guenaudière (la), f., c- du Grand- 

Pressigny. — Ancien fief, relevant de la baroonio 
de Preuilly. Il faisait partie, autrefois, de la pa- 
roisse d'Étableaux. — (Arch. d'L-«l-L., B, 103. — 
Râle des fiefs de Touraine,) 

Guenaudrie (la), f., c** de Uoiiu. 
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Ouenandrie (le lieu de la), paroisse de 
Morand. — Ancien fief, relevant du Plessis-Âu- 
zouer. En 1716, il appartenait à N. de Razé. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 119.) 

Q-uenay, f., c" de Jaulnay. — Gathnai- 
cum, Gagnaicum, Gunayum, xi» et xu* siècles. 

— Guenay, carte de Gassini. — Ancien prieuré, 
dépendant de Tabbaye de Nuyers. La chapelle 
était dédiée à saint Jean TÉvaDgéliste. Aimery 
Chinart était prieur de Guenay en 1139; — Jean 
en 1145; — Aimery, en 1176; — Annet, en 1187; 

— Claude Grosbois, Éc, en 1628; — François- 
Laurent-Gabriel Tailbouis, vicaire de Saint- 
Pierre d'Angers, en 1789. 

Le domaine de Guenay avait été donné, vers 
1070, à Tabbaye de Noyers, par le nommé Hubert. 
U constituait un flef qui relevait do Faye-la-Vi- 
oeuse à foi et hommage simple. 

Areh. dl.-^t-L., C, QVi; prieuré de Guenay: titres de 
r abbaye de Noyers; Biens nationaux. — Cartulairé de 
Cormery, 64, 65, 127, 171, 469, 513, 514, 525, 549, 556, 
~J»:), 600, 618, 635, 647, 652. — Bibi. de Tours, fonds 
S«lmoD, titres de Noyers, 

Q-uenaye (maison de la), à Gbampigny. 

— Elle dépendait de la collégiale de Champigny. 

— (Arch. d'I.-«t-L., G, 282.) 

G-uené, c" de Cinais. V. Guenest. 

Oueileau-de-Belalr, f., c* de Mettray. 

Q-uenée (la), r^c"' de firizay. » Guenée, 
carte de létal-major. — La Guiené, carte de 
Casâini. 

O-ueneraie (la), c** de Chezelles. V. Garir- 
neraie. 

0>uénerie (la), f., c" de Mouzay. — Gue- 
nerie, carte de l'étal-major. — Ancien fief. De- 
puis le milieu du xvii* siècle jusqu'à la Révolu- 
tion, il a été possédé par la famille de Quine- 
mont. — (Arch. d'I.-el-L„ E, 72, 108; Biens 
nationaitx. — D'Hozier, Armoriai général de 
France f reg. !•', 440. — Laine, Archives de la 
noblesse de France, I, généal. de Quinemont; 
X, généal. Odard, p. 40. — De Courcelles, Dic- 
tio7i. de la noblesse de France, II, 217. — La 
Chesnaye-des-Bois et Badier, Diction, de la no- 
blesse, XVI, 636-37.) 

O-uenése (le lieu de la), près de la Bour- 
dillère, c** de Cinais. 

Q-uenest, ou G-nenôy ham., c* de Ci. 
nais, 12 habit. — Gi*enay, carte de Gassini. 

Q-uenetrle (la), f., C* de Thilouze. 

Q-uenezard (le lieu de), près de Juchepie, 
c»* de Panzoult. 

G-uenlèl^e (les Haute et fiasse-), f., c** de 
Neuville. — Gainière, 1558. — Guenière, carte 
de rétat-major. — Ancien fief, relevant de Châ- 
teaurenault. En 1558, il appartenait à Georges 
Bonbart. Au xvin* siècle, 11 faisait partie du 



marquisat de Châteaurenault. — (Archives du 
château de Pierrefitte. — Arch. d'I.-et-L., Biens 
nationaux.) 

G-uenil (étang de), C* des Hennîtes. — 
Èiang-de-G-ueni^ carte de l'état-major. 

G-uenillon, f., C* de Chaveigaes, près de 
la Veude. 

Q-ueniviers (les), f., c* de Luynea. — 
Gueniviers, carte de l'état-major. — Le Gikeni^ 
vier, carie de Gassini. 

G-uenneraye (la), f. , c*» de Joué-les- 

Tours. — Grenneraye, 1664. — Elle relevait 
censivemeut du fief de l'Aubraye, suivant une 
léclaralion féodale fallu le 8 septembre 1664. — 
,'Arch. d'I.-el-L., Inventaire des titres de l^AU" 
braye.) 

G-uenoclies (le lieu des), paroisse de 
Parçay-Meslay. — En 1478, l'abbaye de Marmou* 
' lier le concé<ia à perpcluité, moyennant une 
I rente, à la famille Guenocho. Son étendue était 
de vingt arpeuls. — (Arch. d'I.-et-L., abbaye de 
Marmoutier, mense séparée,) 

Q-nenon (le Grand-), f., c** de Marcilly- 
sur-Maulne. 

G-uenoust, paroisse d'Auzouer. V. Borde 
fia Petite-). 

G-uenucberie (la), f., c" de Pernay. 

G-uepière (la) ou Q-uespière, t, c** 

d'Auzouer. — Gespière, 1785. — Guespierre, 
carte de Gassini. — Ancien fief, relevant de Châ- 
teaurenault, à foi et hommage lige. En 1331, il 
appartenait à Jehan de Gormoray; — en 1383, à 
Hubert de Fontenay; — en 1494, à Jean de Fon- 
teuay; — en 1558, à un autre Jean de Fontenay; 

— en 1620, à Mathurin Forget; — en 1624, à 
César Forget; — en 1681, à Nicolas Guimont; — 
en 1785, à René-Didier-François Mesnard, comte 
de Chouzy. — (Arch. d'i.-et-L., E, 118, 119, 316; 
Biens nationaux. — Archives du château de 
Pierrefitte. — Rôle des fiefs de Touraine, — Re- 
gistres d'état civil d'Auzouer.) 

Q-uepière (ruisseau de la), c" d'Auzouer. 

— Il prend sa source à la Chaise, reçoit les eaux 
de la fontaine de Boubilles, au lieu appelé Glo- 
pâtre, et se jette dans la Brenne, au moulin de 
Grenouilleau. 

G-uepière (la), f., c»* de Nazelles. — Gués- 
peria, 1225. — Guepière, carie de Gassini. — 
Ancien lief, relevant du château d'Amboise. En 
1431-58, il apparlenail à Guillaume du Pont, Éc., 
marie à Jeanne de Neuvy; — en 1518-23, à Fran- 
çois Tissard, Éc, contrôleur général de l'artil- 
lerie et à Charles de Bonnigal; — en 1527, à 
l^rançoise de Villebresme, veuve de François Tis- 
sard; — en 1530, à Philibert Tissard; — en 
1540, à Claude Tissard; — en 1574-79, à René 
du Bois, Éc.; — en 1606, à Valoran du Bois; — 

34 
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oa 1660, à Madeleine Scarroo, veuve de Charles 
Robin, trésorier de France à Tours, qui le vendit 
à Pierre Le Febvre; — en 1752, à Alezandre- 
Louls-Marie-Joseph Ouvrard de Martigny ; — en 
1786, à Dduis-Charité-Joseph Ouvrard de Marli- 
gny. — (Arch. d'I.-et-L., C, 603, 633, 651 ; E, 26 
31, 36. — Râle des fiefa de Touraine» — Bétan- 
court, Noms féodaux, 1, 406; II, 939, 1012. — 
Mémoires de Michel de MaroUes, génial. d'Erian. 

— Laine, Archirtes de la noblesse de France, X, 
55.) 

Q-uepiôre (la tour), ou Q-uespière. 
ou Tour-de-la-Bazoclie (1439). — Elle 

était située près de la Tour-Feu-Hugon, à Tours, 
et constituait un fief qui appartenait, en 1435, à 
Philibert de Brecy, Éc. ; ~ en 1526, à Jacques de 
Beaune. — (Bibl. nationale, Gaignôres, 678. — 
Proclamation des biens à vendre de Jacques 
de Beaune, 1529.) 

Q-nepière (le lieu de la), paroisse de Vallières 
(Pondettes). — Il est cité dans une charte de 
1259. — (Arch. d*I.-et-L., titres de VaUières et 
Saint'Roch.) 

G-nôraudière (la), f., c* de Nouzilly. — 
Guiraudrie, carte de l'état-migor. — GuéraU" 
dière, carte de Cassini. 

G-uerclie (la), commune du canton du 
Grand-Pressigny , arrondissement de Loches, à 
1 1 kilomètres du Grand-Pressigny, à 42 de Lo- 
ches et 74 de Tours. — Guirchia, ccutrum 
Wirchiae, 1077, 1095, 1099 (chartes de l'abbaye 
de Preuilly). — Ouircha, 1110 {Carlulaire de 
iVoyers). — Guirchia, Quirchia, 1126, 1152 
iCartulaire de Fontevrault). — Gurchia, 1175 
(charte de l'abbaye de la Merci-Dieu). — Guer- 
chia, Quierchia, 1208 (charte de Pierre de Mon- 
trabé). 

Elle est bornée, au nord, par la commune 
d'AbiUy; à l'ouest, par la Creuse, qui la sépare 
des couununes de Leugny et de Méré (Vienne) ; 
au sud, par Barrou; à l'est, par le Grand-Pressi- 
gny. Elle est traversée par le chemin de grande 
communication n* 56, de la Haye au Blanc. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de cette commune : Les Granges (10 habit.). 

— Les Loges, ancien fief, relevant de la Guerche. 

— Les Mouchetiôres (14 habit.). — Le Moulin (11 
habit.). — Villeplate (36 habit.). —Le Pré (12 
habit.), ancien flef. — Bellevue, les Bardonnières, 
etc., etc. 

Avant la Révolution, la Guerche était dans le 
ressort de l'élection de Loches et faisait partie du 
doyenné du Grand-Pressigny et de l'archidiaconé 
d'outre-Vienne. En 1793, il dépendait du district 
de Preuilly. 

Superficie cadastrale. — 528 hectares. ~ Le 
plan cadastral, dressé par Thoniel, a été terminé 
le 12 septembre 1811. Primitivement, cette com- 
mune avait une plus grande étendue. En 1796, 



l'administration du district de Preuilly oéd», au 
département de la Vienne, toute la partie de l'an- 
cienne paroisse qui se trouvait sur la rive gauche 
de la Creuse. La Guerche reçut en échange le 
hameau de Villeplate et ses dépendances, situés 
sur la rive droite de la même rivière et qui dé- 
pendaient de la commune de Leugny. 

Population. — 312 habit, en 1697. — 106 feux 
en 1764. — 498 habit, en 1801. — 550 habit, en 
1810. — 525 habit, en 1821. — 540 habit, eo 
1831. — 542 habit, en 1841. — 526 habit, eu 
1851. — 513 habit, en 1861. — 447 habit, en 
1872. — 464 habit, en 1876. 

Assemblée pour location de domestiques le 
troisième dimanche de mai. 

Bureau de poste et perception dn Grand- 
Pressigny. 

L'église, dédiée à saint Marcellln, parait avoir 
été fondée par Regnaud de la Guerche, ou par 
son prédécesseur (1050-1100). Elle offre les ca- 
ractères propres au style romano-byzantin secon- 
daire; le plan est celui de la croix latine. On 
voyait autrefois, dans l'une des chapelles, à Tex- 
trémité du transsept, un tombeau qui a long- 
temps passé pour être celui d'Agnès Sorel. De- 
puis, ou a reconnu qu'il avait été élevé à la mé- 
moire de Jacqueline de Mlolans, première femme 
de Jean-Baptiste de Villequier, morte en 1S18. 
Par sou testament, daté du 17 septembre IS18, 
cette dame de la Guerche avait choisi l'égliae de 
Saint-Marcellin pour lieu de sépulture, et or- 
donné qu'il serait dit pour le repos de son âme 
douze mille messes, d'une part, et qu'il aérait 
célébré perpétuellement, dans le même but, ëepi 
messes par chacune sepmaine. 

De nos jours, le tombeau de Jacqueline de 
Miolans a été transporté dans une ancienne cha- 
pelle du vieux manoir. 

Non loin du tombeau de Jacqueline de Miolans 
se trouvait celui d'un saint prêtre, nommé 
Charles Gautier, décédé à la Guerche, dans le 
courant du mois de décembre 15.36, et qui, par 
son testament, daté du 17 septembre 1530, avait 
fondé une chapellenie dans l'église de Saint-Mar^ 
cellin. 

II existait dans cette église deux chapelles : 
l*une, dédiée à saint Nicolas et dont le dernier 
titulaire fut Pierre Percevault, curé de Barrou 
(1790) ; l'autre, appelée la chapelle de la Patrie- 
aux-Jaux. Ce bénéûce appartenait, en 1790, à 
Donatien Lecoq, curé des Ormes. 

De temps immémorial, l'abbaye de Saint-Pierre 
de Preuilly jouit du droit de présentation au 
prieuré-cure de la Guerche. Elle fut confirmée 
dans la possession de ce privilège par bulles des 
papes Urbain II et Alexandre III et par lettres des 
archevêques de Tours, Hugues d'Étampes (1147), 
Engebaud de Preuilly (1149) et Barthélémy II de 
Vendôme (1184). 

Au moyen &ge, un saint personnagSi nommé 
Kigomier, était honoré, à la Guerche, comme on 
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des patrons de ]a paroisse. L'existence de ce 
saint, dont les reliques' forent profanées et dé- 
truit(>s par les proteslants en 1S63, ne nous est 
guère révélée que par la tradition populaire. On 
montre encore, dans Tun des jardins du château, 
une porte que l'on dit avoir été celle de l'ermi- 
tage de saint Bigomier. La même tradition dési- 
gne aussi l'endroit où le patron de la Guerche, 
saint Marcellin, i'un des sept fils d*uno femme 
nommée Maure, issue d'une famille distinguée 
parmi les Goths, eut la tâte tranchée par ordre 
du roi de ces barbares. 

Au bord de la forêt de la Guerche se trouvent 
les ruines d'une autre chapelle dite Notre- 
Dame-de-Prélong, et à laquelle se rattache la 
légende suivante : 

Cn jour, sous le règne de Charles VIT, un 
jeune fauconnier et sa fiancée, cherchant ensem- 
ble dans la forêt des nids de tourterelles, furent 
attaqués par un loup. L^aoimal se jeta avec fu- 
reur sur la compagne du fauconnier et la mordit 
si cruellement, qu'elle mourut peu de jours après 
des suites de ses blessures. 

Agnès Sorel et le roi Charles VIT, qui se trou- 
vaient alors à la Guerche, eurent connaissance 
de ce triste accident et furent touchés du déses- 
poir du fauconnier. Ils firent bâtir la chapelle de 
PrélOQg, c'était le nom de l'endroit où le malheur 
était arrivé, et voulurent que le corps de la jeune 
fille 7 fut enterré. Un peu plus tard, la guerre 
ayant éclaté entre la France et l'Angleterre, le 
fauconnier s'enrôla sous la bannière royale et 
bientôt, par le courage dont il fit preuve dans 
plusieurs rencontres, il mérita d'être armé che- 
valier de la main même de Charles VU, qui 
l'avait pris en grande affection. 

Peu de temps après sa fondation, la chapelle de 
Notre-Dame-de-Prélong fut érigée en prieuré et 
placée sous la dépendance de l'abbaye de Saint- 
Pierre de Preuilly. Dans le courant du xvii* siè- 
cle, on réunit ce bénéfice à la cure de la 
Guerche. 

CuBis DB LA GUTOCHK. — Vincent Guylet, 1692. 
— René-Louis-Joseph Pirault, 1782. — N. de 
Lberbaudiére, i789. — Nabon, curé constitution- 
nel, 1793. — Cartier, 1804. — Blaive, 1831.— 
Hétayer, juin 1871, actuellement en fonctions 

Cl 880). 

Le château actuel, bâti sous le règne de 

Charles Vil, en a remplacé un autre dont il est 

parlé dans une charte de 1095, à Toccnsion d'une 

donation qu'un nommé Guarin fit à l'abbaye de 

Saint-Pierre de Preuilly; l'acte fut passé dans le 

cïiâtean de la Guerche {in castro Wirchise), le 

Jour de la fête de saint Harcelliny avec le consen- 

teznent de Regnaud et de son fils, suzerains du 

donateur. 

Chalmel prétend, mais sans fournir aucune 
preuve à l'appui de son assertion, que cette for- 
teresse était peu considérable. Elle avait cepen- 
cin^iit asseï d'importance pour que Jean Sans 



Terre, roi d'Angleterre, qui s'était emparé, en 
1*^03, d'une partie de la Touraine, se soit préoc- 
cupé do la conserver sous sa dépendance. 

Robert III, comte d'Alençon et de Séez, qui en 
était alors propriétaire, du chef de sa femme, 
Jeanne de la Guerche, fille et héritière de Josbert 
de la Guerche, avait quitté le parti des Anglais 
et suivi Philippe-Auguste dans son expédition 
de Normandie. Mécontent de cette défection, Jean 
Sans Terre, par lettres expédiées du Mans, le 
23 janvier 1203, ordonna à Gérard de Létang, à 
Ghalon de la Roche et autres chevaliers qui gar- 
daient la Guerche, de remettre la forteresse aux 
mains d^un gouverneur que désigneraient Girard 
d'Athée et Eschivard de Preuilly. Suivant ces 
mêmes lettres , le nouveau gouverneur devait 
fournir une caution et empêcher le comte d'Alen- 
çon, ainsi que sa femme, d'exercer aucune auto- 
rité dans le château, tant qu'ils resteraient dans 
le parti de Philippe- Auguste. 

[Rex Gerardo de Stagna, Johanni de 

Stagna et Chalani de Rupe et aliiê militibus 
cuêtadientibue caatrum de Guirchia, salutem. 
MandamuB vobis quad per cantilium G, de 
Athieê et Eschiwardi de Pruilly, castrum de 
Guirchia in tali manu custadiendum cammit- 
tatis unde dampnum vel diêpendium nobis 
nan poesit evenire, accepta bana securitate ab 
illa qui per caneitium ipearum iUud cuetadie- 
rit, quad iUud salva citstodietur. Ua quad co- 
rnes i?. Sagiensis nec uxar stia aliquam pâtes- 
tatem habeant in castra iUo, quamdiu idem 
cames nas werraverit. Teste me ipsa, apud Ce- 
namanis xiii die januarii, (Rot. Norm. litt. 
pat.) 

Ce fut Geoffroy III, vicomte de Châteaudun, 
qui fut investi des fonctions de gouverneur. 
Quelques jours après, ce seigneur ayant été fait 
prisonnier par Philippe-Auguste, de nouvelles 
lettres de Jean Sans Terre ordonnèrent la remise 
de la forteresse à Girard d'Athée, gouverneur de 
Loches, qui, un peu plus tard, la rendit â Geof- 
froy de Châteaudun. 

{Rex militibus custadieniibus castrum de 

Guirchia mandamtAS vabis quad statim 

visis liUeris istis liberetis dilecia et fideli nostra 
G, de Atheis castrum de Guierchia custodien' 
dum, Sdmus enim quad daminus vicecames 
Castri'Duni quad maleste ferimus captus est; 
sed in praxxma per gratiam Dei liberabitur 
et tune et inde faciemus qiu>d facere deberimus 
dilecta et fideli hamini noslra. Teste P, de Ru- 
pibus, apud Rhatamagum xxxx die martii, 
(Rot. norm. litt. pat.) 

Dans ces temps de troubles et de guerre civile, 
les propriétés féodales changeaient souvent de 
maîtres, suivant que la fortune des armes en dé- 
cidait. Vingt ans après les faits que Ton vient 
de lire et qui sont empruntés au Rôle des Nar^ 
mands, la Guerche tomba aux mainn de Pierre 
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de Dreux I, dit Mauclerc, allié des Anglais. Dans 
le môme moment, Louis YIII, roi de France, qui 
venait de succéder à son père, Philippe-Auguste, 
rassemblait une armée considérable pour tenter 
une expédition en Poitou et en Limousin. A la 
nouvelle de la prise de la Guerche, ce prince 
dépécha un fort détachement de ses troupes dans 
la partie méridionale do la Touraine, avec ordre 
de reprendre cette place. Amaury de Craon, char- 
gé de commander le détachement, vint assiéger 
la Guerche, et, l'ayant emportée d'assaut, ûl 
prisonnier Pierre de Dreux, qui dut payer une 
grosse somme pour obtenir sa liberté (1223). 

Les familles de Preuiliy, d'Amboise, de l'Ile- 
Ogier, de Maillé, de Rougé, de Thalensac, do 
Châteaugiron, de Frotier et de Malestroit, possé- 
dèrent la Guerche après Geoffroy de Châteaudun, 
seigneur de ce domaine, à cause de sa femme, 
Jeanne de la Guerche, veuve de Robert III, comte 
d*AIençon. Cette succession chronologique nous 
conduit, sans nous fournir aucun fait intéressant, 
jusqu'au xv* siècle, qui vit construire le château 
actuel de la Guerche. 

Si l'on s'en rapportait à l'Histoire de Tou" 
raine, de Chalmel, Charles YII et Agnès Sorel, 
celle-ci par suite d'une donation royale, auraient 
possédé le domaine dont nous retraçons l'his* 
toire. a Ce fut probablement Jean de Chàteaugi- 
c( ron, dit-il, qui vendit à Charles VII le domaine 
« de la Guerche. » — Et plus loin il ajoute : 
« Agnès Sorel, dame de la Guerche, par conces- 
« sion de Charles VII, consentit sans doute à 
(( s'en démettre en faveur de sa cousine Antoi- 
« nette de Maignelais, lors de son mariage avec 
a le sire de Villequier. » 

Quelle que soit la source à laquelle ces docu- 
ments aient été pris, on peut affirmer qu*ils cons- 
tituent autant d'erreurs. Pour le prouver, il nous 
suffit de dire, avec Dom Housseau : P Qu'avant 
d'appartenir à Nicole Chambes (1448), la terre de 
la Guerche était, dequis 1400 au moins, la pro- 
priété des Châteaugiron, des Frotier et des Ma- 
lestrolt; 2* que, par acte du 21 mai 1448, Jehan 
de Malestroit et Geoffroy, son père, vendirent la 
Guerche non à Charles VU , comme l'avance 
Chalmel, mais à Nicole Chambes, gentilhomme 
originaire d'Ecosse, et ce, au prix de 1100 écus 
d'or; 3* que ce môme Nicole Chambes revendit la 
Guerche, par contrat du 19 octobre 1460, et 
moyennant 1000 écus d'or, à André de Ville- 
quier; 4* que, longtemps après la mort de 
Charles VII, ce domaine appartenait encore aux 
de Villequier. 

La production de ces dates , qui ne laissent 
aucune place à la prétendue possession de 
Charles VII et d'Agnès Sorel, nous dispense de 
toute discussion. 

On pourrait môme aller plus loin et affirmer 
que, si le château de la Guerche, comme l'ont 
écrit Chalmel, Dufour et autres, a été bàii par 
Charles VII, cette construction a eu lieu en fa- 



veur d'Antoinette de Maignelais ou d*André de 
Villequier, et non en faveur d'Agnès Sorel. 

Malgré tout ce qu'on a pu dire de la passion de 
Charles VII pour la belle deâ belles, il est certain 
qu'il so consola très facilement et très prompto- 
meDi de sa mort. Les cendres d'Agnès étaient à 
peine refoidies, que l'insouciant monarque reve- 
nait à ses anciennes amours. Si la mémoire de ce 
prince avait droit à quelque considération, ce no 
serait pas, à coup sûr, en raison de la pureté de 
ses mœurs. Avant de connaître Agnès Sorel. il 
avait beaucoup aimé Antoinette de Maignelais. 
dont la beauté, au dire de la chronique, ne le 
cédait en rien à celle de sa cousine. 

Antoinette ayant amené Agnès à la cour, elle 
fut bientôt supplantée par celle-ci dans le cœur 
du roi, qui, ébloui par les charmes de la demoi- 
selle do Fromenteau, s'abandonna à sa nouTelic 
affection de façon à négliger, jusqu'à les com- 
promettre, les intérêts de son royaume; sa folle 
passion s'éteignit avec la vie d'Agnès, et ce fui 
quelques mois après qu'il se remit sous l'empire 
d'Antoinette, courtisane adroite et inainuanle, 
qu'André de Villequier, peu scrupuleux, à ce 
qu'il parait, ou peut-être aussi trop dévoué, con- 
sentit à prendre pour épouse. Le roi, préaumani 
que ce seigneur pourrait montrer quelque répu- 
gnance à accepter cette position équivoque, lui 
avait fait don, en considéralian de son ma- 
riage, des îles d'Oléron, de Marennes, d'Arvert. 
de la vicomte de Saint-Sauveur et la baronnie de 
Neahou (1450). 

A cette époque semble remonter la coostroc- 
tion du château de la Guerche, qui eut lieu, sui- 
vant la tradition, aux dépens du Trésor royal. Si 
ce nouveau témoignage de la générosité de 
Charles VII n'est pas établi par des documenta 
certains, il n'en est pas de même de la question 
de savoir par qui et en faveur de qui le chiteau 
fut édifié. La présence des armoiries des Ville- 
quier au dedans et en dehors des appartements, 
au haut des portes et aux clés de voûtes, prouve 
évidemment que le château de la Guerche a été 
bâti pour ou par un membre de cette famille. 

Nous ne chercherons point à soulever davan- 
tage le rideau qui cache cette partie de la chro- 
nique du vieux manoir de la Guerche; qu'un 
écrivain contemporain a qualifié, à juste titre, 
de boudoir mystérieux du xv* siècle. Cependant, 
dans l'intérêt de l'histoire, et aussi peut^rt* de 
la mémoire d'André de Villequier, nous croyons 
devoir faire observer que ce seigneur ne parait 
pas avoir résidé dans son château en même temps 
que Charles VII et Antoinette de Maignelais. Nous 
voyons, en effet, qu'en 1453, c'est-à-dire trois 
ans après l'acquisition qu'il avait faite de Nicole 
Chambes, André de Villequier, subissant foro^ 
ment les conséquences du rôle auquel il s'était 
soumis, n'avait pas encore songé à habiter ni à 
connaître sou nouveau domaine. Dans le murant 
I du mois d'avril de cette année, il demandA au 



GUB 



— 269 — 



GUE 



roi on délai pour lui bailler le dénombrement 
et adveu de la vicomte de la Guerche, sons pré- 
texte, dit un document que nous avons sous les 
yeux, qu'il n'avait pas la vraye cognoisaance 
dfs droicts et tenements de l'étendue d'icelle 
terre, Charles VII était trop bien disposé en sa 
faveur pour repousser sa demande : des lettres 
patentes du 14 mai 1453 £rent droit à la requête. 
Voici le texte de ces lettres : 

« Charles, par la grâce de Dieu, roi de France, 
H à nos amés et féaulx les gens de nos comptes 
CI et trésoriers, au bailli de Touraine et à nos 
« procureurs et receveurs au dit bailliage ou a 
a leurs lieutenants ou commis, salut et dilection. 
<( Notre amé et féal conseiller et chambellan An- 
« dré, seigneur de Villoquier, vicomte do la 
n Guiercbe, nous a fait exposer que naguères il 
(( nous a fait les foy et hommage qu'il nous de- 
« vait et estoit tenu de faire pour raison de la 
« dite vicomte de la Guierche et ses apparte- 
(( oances; mais pour ce qu'il n'a naguères ac- 
(< quise et n'a pas encore la vraye cogooissance 
(( des droits et tenements de l'étendue d'icelle, il 
« n'en porait, quant à présent, bailler le dénom- 
a brement et advou, humblement requérant que 
a sur ce nous plaise lui impartir notre grâce, 
a Pour ce est-il que nous ce considère, au dit 
(( exposant avons donné et octroyons de grâce 
« espéciale par ces présentes, terme, répit, dé- 
« lay et souffrance du jourd'uy jusques à ung 
a an prochain de bailler par escript son dit ad- 
« veu et dénombrement de la dite vicomte et 
a seigneurie de la Guierche et de ses dites ap- 
« partenances, si vous mandons et à chacun de 
a vous si comme à lui appartiendra que do nos 
n présens grâce et octroy vous le ferez ou souf- 
•f frez joir et user plainement et paisiblement, 
a car ainsi nous plaisl-il estre fait, pourveu que 
(t cependant il fera et payera les autres droits et 
tt devoirs pour ce de us, se fais et payés ne les a 
a donné. A Jazeneuil, le quatorzième jour de may 
tt l'an de grâce 1466 et de notre règne le trente- 
ce unième. 

a Par le roy à la relation du conseil. 

« ROLANT. » 

Un an après, André de Villequier décédait au 
château de Preuilly, et sa femme, Antoinette de 
Maignelais, fidèle à son passé, devenait publi- 
quement la maîtresse de François II, duc de Bre- 
tagne, duquel elle eut deux ûls et deux ûlles. 

A la fin du xvi*' siècle, la terre de la Guerche 
appartenait encore à la famille de Villequier, re- 
présentée alors par Claude de Villequier et 
GeorgeSi son (ils. 

Claude et Georges avaient embrassé le parti de 
la Ligue et entretenaient l'agitation dans la partie 
méridionale de la Touraine et dans le Haut-Poi- 
tou. Ils s'étaient emparés des principales forte- 
resses du pays, entre autres de celles du Grand- 
Preseigny, d'Étableaux, de Cléoffy, des Bordes, 
paroisse du Petit- Pressigny, du Roulet, paroisse 



de Saint-Flovier, et des Étangs, près d'Orbigny. 
Une soldatesque effrénée, composée de reistres et 
de vagabonds, commettaient dans le pays des 
désordres de toute espèce. 

Ému des plaintes incessantes des populations, 
Arnaud de Saint-Lory, seigneur de Salers, gou- 
verneur pour le roi du château de Loches et de 
la partie méridionale de la Touraine, résolut de 
mettre fin à cet état de choses en s'emparant de 
In Guerche, qui était le principal refuge des li- 
gueurs. Les détails de l'expédition qu'il entreprit 
dans ce but, de concert avec Louis Chateigner, 
baron de Preuilly, ont été consignés dans un ma- 
I nuscrit intitulé AnncUeê de Touraine, et qui a 
appartenu au Chapitre de Saint-Gatien de Tours. 
Chalmel parait en avoir ignoré l'existence, et 
nous ne pensons pas qu'ils aient été jamais pu- 
bliés. Voici en quels termes s'exprime le manus- 
crit : 

« M. d'Abain (Louis Chateigner, baron de 
Preuilly et de la Rocheposay), étant à Preuilly, 
reçut une lettre d'Arnaud de Saint-Lary, sieur de 
Salers, par laquelle il le suppliait de l'aider à 
exécuter un dessein qu'il avait formé de s'empa- 
rer du château de la Guerche, qui servait de re- 
traite aux ennemis, et de là faisaient des courses 
en la province. Le sieur d'Abain lui fit réponse 
qu'il y contribuerait de, toutes ses forces. Sur 
cette assurance, M. de Salers part de Loches le 
4 février 1592, atec le régiment de Vatan, con- 
duit par le sieur de Sainte-Anne, et avec la com- 
pagnie de chcvau-légers du sieur Dubois de la 
Vigne, la compagnie du jeune Campagnol et 
celle de Grastelou ; il surprit, avec ces troupes, 
la ville de la Guerche, qu'il trouva faible et sans 
garde, puis il investit le château, où était Claude 
de Villequier, qui d'abord voulut traiter afin de 
gagner du temps et d'avoir â son secours, de Poi- 
tiers, Georges de Villequier, vicomte de la Guer- 
che, son fils. 

a En effet, le vicomte partit avec huit cents 
hommes de pied et deux cents chevaux, et une 
pièce de campagne ; mais le passage de la Vienne 
fut cause qu'il arriva trop tard d'un jour. Étant 
arrivé devant la Guerche le jeudi matin fin fé- 
vrier, trois heures avant jour, avec sa pièce de 
campagne, il fit quitter, par cette petite batterie, 
au régiment de Vatan, les barricades qu'ils avaient 
faites au faubourg de la Petite-Guerche, le défit, 
tua deux cents hommes, fil prisonnier le sieur de 
Sainte-Anne, qui le commandait, et enleva les 
drapeaux. Il poussa ses conquêtes jusqu'au pont, 
dont il força une barricade.* 

« A. 4a nouvelle de l'approche du vicomte de 
la Guerche, M. d'Abain marcha vers ce château et 
logea ses troupes à Barrou, afin d'ôtre à portée de 
secourir M. de Salers, qui gardait la Guerche. 
Ces troupes étaient composées de soixantd-diz 
maistres et trois compagnies d'arquebusiers à 
cheval, d'environ deux cents hommes, com- 
mandés par le baron de la Rocheposay (Jean 
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Ghateigner III), fils de M. d'Abain. Ce seigneur, 
de là se rendit à la Guerche, le soir du 5 février, 
et attendant le jour avec impatience pour com- 
battre le vicomte, il manda au baron de le venir 
trouver avec ses gens. A leur arrivée, ils enten- 
dirent le grand bruit de feu que les ennemis 
faisaient sur le régiment de Valan, dont la dé- 
faite empêcha M. de Salers d'être d'avis de com- 
battre le vicomte. De plus, il avait besoin de ses 
troupes pour garder le château et Claude de Vil- 
lequler, qui était prisonnier; enfin, tous résolu- 
rent de poursuivre le vicomte, qui avait poussé 
jusque sur le pont dont il avait forcé une seconde 
barricade; il fut obligé de se retirer à cause du 
feu que l'on faisait du château sur les troupes, 
ce qui lui fit comprendre qu'il était pris. 

a M. d'Abain et le baron, son fils, suivirent le 
vicomte Georges de Villequier, qui s'était retiré 
dès le point du jour. Pour Vamuser, MM. de la 
Rocheposay envoyèrent des coureurs, au nombre 
de trente maistres, et autant d'arquebusiers à che- 
val. Ce détachement rencontra à la Fouchardière 
l'arrière-garde des ennemis, qu'il poussa avec 
force. Le vicomte, incommodé des gouttes, avait 
gagné le château de Beauvais, près Monloiron, 
et avait logé sa cavalerie et son corps d'infanterie 
au bourg d'AvaiUes, près la Tour-d'Oiré; mais, 
comme il ne s'attendait, à rien moins qu'àôtre 
suivi, il fut contraint de s'aller remettre dans le 
corps de ses troupes, pendant qu'il envoya le sieur 
de Mortagneavec cinquante maistres pour recon- 
naître ceux qui le suivaient. Cet officier, se pré- 
sentant sur une colline, découvrit les troupes de 
M. d'Abain sur le bord de la rivière d'Auzon, et, 
voyant que l'on dépéchait des coureurs vers»Iui 
il se retira et fit son rapport à Georges de Ville- 
quier, qui résolut de s'en aller vers le château de 
risle, où était son passage de la Vienne, distant 
d'une demi-lieue d'Availles. En même temps, 
M. d'Abain envoya promptement à Châtellerault 
pour prier le gouverneur, René de Préaux, de le 
venir trouver avec le plus de soldats qu'il pour- 
rait. Ce seigneur amena six vingt hommes. 

« Le vicomte voyait bien qu'il ne pouvait évi- 
ter de combattre ; pour s'y disposer, il plaça son 
champ de bataille en une prairie bordée de fossés 
de tous côtés ; l'entrée était à un moulin, où il 
plaça «on corps de six vingt espagnols, qui se 
retranchèrent par des barricades à l'épreuve du 
canon, de sorte qu'il ne restait que deux avenues 
au long de la Vienne, et que l'on ne pouvait ga- 
gner sans forcer l'infanterie qui gardait les retran- 
chements. La cavalerie était au milieu de la prai- 
rie, pour soutenir ceux qui seraient forcés. Ces 
dispositions obligèrent M. d'Abain, qui n'avait 
pas assez de monde pour faire une attaque géné- 
rale, de tenter, sur les quatre heures du soir, s'il 
y avait moyen d'ébranler les ennemis par des 
escarmouches. Il fit faire la première par Tinfan- 
terie venue de Châtellerault, qui approcha les 
ennemi? de trente pas, et, après avoir fait leur 



décharge, ils se retirèrent sous des noyers, comme 
pour recharger. 

a M. d'Abain, craignant que les ennemis ne ti- 
rassent avantage de leur retraite, envoya dans le 
même instant six vingt arquebusiers à cheval, 
lesquels, mettant pied à terre, firent leur dé- 
charge et se jetèrent en même temps, l'épée à la 
main, dans les retranchements des ennemis, ei 
tout aussitôt furent suivis de quarante hommes 
d'armes conduits par le baron de la Rochepoeay 
et par le seigneur du Bois de la Vigne, lesquels, 
après avoir essuyé le feu de ceux qui bordaient 
les retranchements de la prairie, gagnèrent l'ave- 
nue qui était sur le bord de la Vienne; par cette 
entrée, ils se mêlèrent au milieu des ennemis. 
Les autres troupes, disposées en trois escadrons 
de cavalerie en forme de croissant, flanqués d'ar- 
quebusiers, avancèrent ensuite et suivirent ceux 
qui avaient gagné les retranchements, et achevè- 
rent de mettre en désordre les soldats du vioomie 
de la Guerche, qui, épouvantés, se contentèrent 
de faire leur décharge, sans oser tenir ferme, et 
gagnèrent la rivière avec tant de confusion, qu'ils 
se précipitèrent dans l'eau les uns sur les autres. 

a Le vicomte de la Guerche avait fait réserver 
deux bateaux pour servir en cas de besoin ; il se 
jeta dans un pour se sauver; mais plusieurs s*y 
jetèrent avec lui ; d'autres s'attachèrent au bateau 
sans qu'on les en pût empocher, et cette multi- 
tude le fit renverser. Le vicomte fut noyé avec 
plusieurs autres gentilshommes. Les ligueurs per- 
dirent deux cents hommes, et il y en eut près de 
quatre cent cinquante de noyés. Le combat fut ai 
considérable que, si l'on en croit le continuateur 
de Serres, il y mourut autant de noblesse qu'à la 
bataille de Goutras. La mort du vicomte de la 
Guerche donna quelque repos à la Touraine, qui 
fut dès lors assujettie complètement au roi. a 

Ici se termine le récit que nous avons emprun* 
té au manuscrit de Saint-Gatien. La prise du 
château de la Guerche et la défaite des ligueurs, 
qui en fut la conséquence, sont les seuls faits im- 
portants que nous ayons à relever jusqu'à la fin 
du xviii* siècle. 

La Guerche était autrefois entourée de murs et 
de fossés qui disparurent au commencement du 
XVII* siècle. La description de son château a été 
faite trop souvent pour que nous ne nous dl»- 
pensions pas de revenir sur ce sujet. Nous nous 
bornerons à faire connaître les principaux droits 
et usages féodaux de la vicomte, et a jeter un 
coup d'œil sur les établissements intéressants 
qui en dépendaient. 

Ce fief a porté le titre de vicomte dès le com- 
mencement du XIV* siècle. Jean de l'Ue-Ogier est 
le premier seigneur qui se soit qualifié de vicomte 
de la Guerche, en 1336. Ghalmel s'est donc trom- 
pé en disant que ce domaine fut érigé en vicomte 
en faveur d'André de Villequier, par le roi 
Charles VII. Le titre existant déjà, il n'y avait pas 
de motif pour en créer un nouveau; on remar- 
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quera, d'ailleurs, qa*&ucun document n'a été 
produit à Tappui de cette assertion, dont, selou 
nous, on ne doit tenir aucun compte. 

La Guerche releva primitivement des arche- 
vêques de Tours, et ensuite des barons de Preuil- 
ly, envers lesquels le vicomte était redevable des 
foi et hommage-lige, de douze livres dix sols aux 
loyaux aideSf et de douze jours de garde dans le 
château de Preuilly. Le roi Charles VU, qui ne 
laissait passer aucune occasion d*ôtre agréable à 
André de Yillequier, fit, avec Pierre Frolier et 
son fils, barons de Preuilly, une transaction par 
laquelle ces derniers consentirent à ce que la 
Guercbe relevAt désormais du roi, à cause de son 
ohâteau de Tours. Cette transaction eut lieu à 
rfaiasé, en Touraine, au mois de juin 1452. Par 
réciprocité, Charles VII, par lettres délivrées au 
Bridoré, le 18 septembre 1452, accorda à Pierre 
Frolier le droit de haute justice pour sa terre de 
.Melzéart, en Poitou, ce qui fut confirmé par 
Charles, comte du Maine et seigneur de Melle, 
suzerain de la terre de Melzéart. Â cette conces- 
sion le roi joignit le don d'une somme de six 
mille écus d'or. Il ne résulta de là aucun chan- 
gement dans la nature des devoirs féodaux des 
seigneurs de la Guerche, qui furent, vis-à-vis du 
château de Tours, ce qu'ils avaient été vis-à-vis 
du cbAteau de Preuilly jusqu'à la transaction de 
1452. 

Des aveux du xv* et du xyu* siècles nous ap- 
prennent que les vicomtes de la Guerche jouis- 
saient, entre autres droits, de ceux de haute, 
moyenne et basse justice, de péage sur toute 
l'étendue du fief, tant par eau que par terre, de 
prévôté et de sceaux à contrats. Ils avaient éga- 
lement la faculté de tenir cinq foires par an dans 
la ville de la Guerche, aux fêtes de saint Venant, 
(le saint Brice, de saint Marcellin (d'été), de saint 
Mathieu et de sainte Marguerite. 

Outre les autres droits d'aubaine, de la taille, 
de corvées, de bauvin, de tonlieu, de guet, de 
f?Ue, d'épaves, etc., qui étaient communs à tous 
les flefÎB de quelque importance, le seigneur de 
la Guerche en possédait un qui mérite d'être si- 
gnalé, en raison de sa bizarrerie. Nous le trou- 
vons Indiqué dans les termes suivants, par un 
aveu rendu au roi en 1682, par Anne d'Aumont, 
vicomtesse de la Guerche : a Tous ceux qui pren- 
nent femme en la terre de la Guerche, terre et 
seigneurie, fiefs et arrières- fiefs, et qui sont ma- 
riés dans le mois qui précède la feste de la Tri- 
nité, sont tenus de se trouver en personne, sans 
assignation, le dit jour au dit lieu de la Guerche, 
et de courir trois fois sur ma rivière de Creuse à 
force de nacelle ou de chalan, et faire la même 
chose que les meusniers contre le pouteau ou 
quintaine (c'est-à-dire briser une perche contre 
le poteau), et à deifaut de se rendre le dit jour, 
doivent chacun uue amende d'une livre de cire 
ou la valeur. » 

Cette coutume existait encore en 1789; mais 



depuis longtemps, les personnes qu'elle concer- 
nait ne manquaient pas d'user de la latitude qui 
leur était laissée de s'en afl'ranchir par une con- 
tribution. 

Tous les ans, aiix xiii* et xiv« siècles, les sei- 
gneurs étaient tenus d'oifrir un cierge à l'arche- 
vêque de Tours. 

Il y a\ait à la Guerche, avant la Révolution, 
un collège dont la fondation était due à Char- 
lotte de Villequier, vicomtesse de la Guerche. 
Voici le texte de l'acte de fondation de cet éta- 
blissement : 

a Saichent tous que le dernier jour de septem- 
« bre 1616, en droit en la cour de la vicomte de 
a. la Guerche, en Touraine, pardevant nous fut 
a présente, establye et soubmise haute et puis- 
ft saute dame Charlotte-Catherine de Villequier, 
« comtesse de Clervaux, vicomtesse dé la Guer- 
« che, dame des baronnies d'Ëlry, en Brie, Au- 
« bigny et Paye, en Poitou, veuve de deffunt 
« haut et puissant seigneur messire Jacques 
« d'Aumont, vivant chevalier, baron de Chappes 
« et de Duu le Palteau, laquelle désirant autant 
« qu'il lui est possible Taccroissement de ses 
N subjects de la dite vicomte de la Guercbe, et 
(t sachant qu'il n'y a plus beau moyen que par 
a l'érudition de la jeunesse aux bonnes lettres, 
a seul moyen pour leur donner entrée et leur 
« frayer le chemin de la vertu; pour ces causes 
« et autres bonnes et justes considérations, a 
a donné ot donne a perpétuité, pour la fondation 
«c d'ung collège en la ville dudit lieu de la Guer- 
tf che, la somme de 52 livres de rente annuelle 
ce et perpétuelle, payable par chacun quartier de 
« l'année, et à icelle rente prendre et recepvoir 
« par notre fermier du four à ban dudit lieu, ou 
« fermier général, au lieu de la mesme somme 
« qu'estoit payée pour pension viagère à deHunte 
« Jehanne Rousseau, et ce par le régent ou pré- 
(c cepteur qui sera à ce institué ou choisi tant par 
« ladite dame et ses successeurs, que par le 
« corps desdits subjects et habilans pour ce as- 
« semblés, aux fins de donner moyen audit pré- 
tt cepteur de s'entretenir bonnestement, selon sa 
a qualité, et enseigner la jeunesse aux bonnes 
a lettres et à la vertu, à la charge aussi de con- 
a duire ses enfants et écoliers en l'église de la- 
a dite ville trois fois par chacune sepmaine, pour 
(( dire et chanter au salut en Phonneur de la 
(( Vierge, avec aultres sufl'rages de dévotion en 
a faveur et pour la santé et prospérité de madite 
« dame et ses successeurs ; lequel don a été ac- 
(c cepté par messire Jean Lambert, exerçant la- 
a dite charge de régent, de la capacité de prud- 
a hommie duquel ladite dame a dit eslre deue- 
a ment acertaînée; et pour insinuer ces présentes 
« où besoing sera, les parties ont constitué leur 
a procureur le porteur d'icelles. Bt laquelle rente 
a de 52 livres ladite dame a promis garantir à 
a perpétuité vers et contre tous troubles et em- 
a peschements quelsconques, renonçant à toutes 
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« choses à ce contraires, obligeant tous ses biens, 
(( dont l'avons Jugé par le jugement et condam- 
A nation de ladite cour, le scel d'icelle y apposé. 
« Fait et passé au chaslel du dit lieu de la Guerche, 
c< les jour et an que dessus. Ainsi signé en la mi- 
ce nute des présentes : Charlotte db Yillequier; 
c( Lambert de Fromentel, notaire et tabellion ; et 
c( de nous, notaire soussigné : Raouin. » 

Le 6 novembre 1623, César d'Aumont, ûls de 
Catherine-Charlotte de Yillequier, approuva et 
ratifia une disposition de l'acte précédent, rela- ' 
tive à la perception de la rente de cinquante- I 
deux livres : | 

a Nous César d'Aumont, chevalier, marquis de 
« Clairvaux, vicomte de la Querche, baron de ' 
« Ghappes, sçavoir faisons à tous qu'il appar- ' 
a tiendra, que nous voulons et entendons que 
<i Monsieur Aimé Nicoiay, régent et précepteur 
« du collège fondé en notre ville du dit lieu de 
a la Guierche, par delTuncte dame Charlotte de 
H Vllloquier, dame de Cbappes, vicomtesse dudit 
« lieu, notre mère, jouisse, prenne et reçoive la 
« somme de 62 livres chacun an sur notre fer- 
« mier du four à ban du dit lieu, suivant et au 
« désir du titre de ladite fondation, passé par 
(( Raguin, notaire, le dernier jour de septembre 
« 1616, que nous voulons sortir offect selon sa 
a teneur, et rapportant acquit, par le dit fermier 
« du four à ban, ou fermiers généraux de notre 
« dicte vicomte, promettons leur allouer sur le 
n prix de leur ferme; en témoing de quoi nous 
« avons signé le présent mandement, à nostre 
« chastel du dit lieu de la Guerche, le 6 uovem- 
« bre 1623. — C. d'Aumont. » 

Le premier régent du collège do la Guerche fut 
Jean Lambert; le second, Aimé Nicoiay. 

Seigneurs db la GuERcnE. 

I, — Pierre, seigneur de la Guerche, vivait au 
milieu du xi* siècle. Il figure dans une charte 
par laquelle Berlals de Montsoreau donne à l'ab- 
baye de Bourguei! une coliiberte nommée Gos- 
berle, femme de Foulques de Vallère (1040). 

U. — Thibaud de la Guerche, seigneur de la 
Guerche, comparait comme Idmoin de la dona- 
tion faite par Robert Bourguigaon à l'abbaye de 
la^Trinitô de Vendôme du droit de glandée, pour 
cent porcs, dans la forêt de Brioux, le 30 novem- 
bre 1077. 

III. — Regnaud, seigneur de la Guerche, est 
cité, ainsi que son fils Maurice, dans une charte 
de la fin du xi* siècle, relative à l'abbaye de 
Preuilly. Par celle charte, un nommé Guarin cède 
aux religieux do Preuilly la moitié de ses droits 
de sépulture dans l'église do Barrou, qu'il tient 
en fief de Regnaud de la Guerche, et de Maurice, 
son fils. 

In nominc aummx et individu» Triniiatis^ 
Palris, et Filii, ei Spiritus Sancti, ego Guari- 
nxi8 cemena mundi lerminum et propinquan- 
lem et centibus detnonstranlem sicuti do^ 



mintM in Evangelio dicit quod « junget gens 
contra gentem et regnum âdversus regnttm et 
signa magna in cœlo et in terra appar^huni, » 
et eastera quas sequuntur ; consideransqtie gra- 
mtaiem meorum peccatorum quae per sugges- 
tionem inimici cidpabilis perago, ut mihi do- 
minus veniam faeiat ab ipsis delictis et pro 
remedio anim» patris mei Mauricii et vnatrn 
meas Agnetis, concedo EecUêix PrulUacensi, 
constructsB in honore 8um,mi salvatoris mundi 
et veneratione xii apostolorum, prœcipue que 
sancti Pétri, principis apostolorum., abbati 
Othoni, et omnibus fratribua sibi subjectia tam 
praesentibus quam futuris deo servienlibus^ 
medietatem, sepulturas eeclesiae Barraùs quam 
teneo de domino meo Raginaldo la Wirehin, 
et Mauvicio filio suo, sicut habeo de ipsis, iia 
ut perpetuo habeant illam monachi servientes 
Deo et sancto Petro in hoc monasterio, quasi 
alodum proprium. Si quia vero fuerit, quod 
credo, ex haeredibus meis qui contra hanc do- 
nationem repetere et rapere Deo voluerit, in 
primis iram Dei omnipotentis ineurrat et una 
Tartara pqssideat ; sed hoc donum mane€U in^ 
violatum. — Signum Guarini, qui dot, — 5. 
Beginaldi la Guerchia ; qui auctoHsat ; — 5. 
Mauricii; — S. Maingoti. Facta est hœc do- 
natio Deo et sancto Petro Prxdliaci hi festiri- 
late sancti Marcelliani, in castro Wirchiae;et 
donum aecepit abbas, videntibus fratribus 
suis, 

IV. — Maurice, seigneur de la Guerche, fils cl 
héritier du précédent, comparait dans une chartt* 
de l'an 1100, relative à l'abbaye de ViUeluin. 
Quelques années après, le domaine de la Guerche 
passa, soit par alliance, soit au moyeu d'une 
vente, dans la maison de Preuilly, représeulê<? 
alors par Pierre de Monlrabel , seigneur dd 
Preuilly. 

V. — Pierre I, dit de Monlrabel, ou Montrabé, 
de Monierabis, baron de Preuilly, seigneur de la 
Guerche, de la Rocheposay et d'Yzeures, combat- 
tit vaillamment sous la bannière du duc d'Anjou, 
à la journée de Séez (1 116). Il fut un des fonda- 
teurs de l'abbaye de la Merci-Dieu« Ses enfants 
furent : Pierre II, baron de Preuilly ; Josbert, qui 
suit; Jourdain, seigneur d*Autrèche, et Gaultier. 

VI. — Josbert de Preuilly, dit de la Guerche, 
eut en partage la terre de la Guerciie aprêà la 
mort de Pierre I, son frère. Eu 1 152, il constitua, 
en faveur du «souvent de Rives, une rente de sept 
seliers de blé, à percevoir dans la terre de la 
Guerche. Il est cité comme témoin daus uuo 
charte délivrée, en 1175, par Pierre II, baron de 
Preuilly, son frère, au profil de l'abbaye de U 
Merci-Dieu : 

Haec acla sunt anVio ab Incarnait*^ 

ne Domini u. c. lzxv, apud Pruliaeum, in ec" 
clesia sancti Metanii; actionis hujua ste hati- 
laii lestes sunt kii : Josbertu^ de Guerchia, Jitr- 
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danus el Wallerius, fralres met, Gaufridus de 
Cella, Hugo de sancto Flodoveo, Bernardus 
Rois, Hugo pater, Philippus fraler ejus, Wilr- 
helmus de Mirica, Humberlus Rufus, Silvester 
de Roeha, Peirus Achardi, Wilhelmus et Pe- 
trus filii ejus, Bernardus de Ponte, Marcus 
prior de Pozay. 

Par racle suivaril, dalé de 1201, il céda aux 
religieux de Beaugerais son droit de péage sur la 
terre de la Guorclio : 

Ego Josbertiis, dominus Guerchiae, notum 
fiicio presentibus et futuris me monachis de 
Beaugerais, pro remedio animse mex et 
uxoris mese et omjiîum parentum meorum 
defunctorum, peagium per tolam terrain 

meam de rébus propriia sine aiiquo et con- 

au^tudinis de necessariis vendenlis et emendis 
ad me pertinentes libère iji eleemosinam con- 
cessisse; et ut hoc firmum et ratum permaneat 
sigilli mei munimime confirmasse. Abbas au- 
lem Beaugerais et monachi in societatem om- 
nium bonorum suorum temporalium et spiri- 
lualium et totius ordinis me receperunt et se 
pro me facturos et in vita et in m,orte sicut pro 
fratre suo promiserunt, Actujn publiée anno 
Incarnati Verbi m. cci. Hoc audierunt et vide- 
rttnt Gaulerius capellanus m£us ; Girardus de 
Stagno, Hugo et plures alii. 

Nous voyons encore Josberl de la Guerclie figu- 
rer dans une donation faite, en 1204, à l'abbaye 
.Je la Merci-Dieu, par Pierre II, baron de Preuilly. 
Voici le texte de celle donation : 

Noverintprxsenles et futuriquod ego Petrus 
de Monterabis, miles (Pierre II, baron do Preuil- 
ly), consilio fratris mei Josberti et uxoris et 
jUiorum meorum, dedi in eleemosinam abbati 
Misericordix Dei, pro redemptione animm 
mex, et patris et matris, et uxoris, et filiorum 
et omfiium parentum nostrorum tam prxde- 
cessarum quam futurorum, centuîn solidos 
Andegavensis monetx in pedagio Roc hx {IXo- 
chcposay) sive sit in ponte, sive in aqua, in 
j/erpeluum reddendos per manus illorum qui 
prxdiclum pedagium récipient ; tali vero mo^ 
do singtUis annis prxdictx abbatix persolvan^ 
tur : in Natali Domini xxv solidos; in Pascha 

XXV solidos; in Pentecoste xxv solidos; in 

xxv solidos. Hoc vero concessit dictas Josber- 
bus de Guerchia, frater meus; Aanor, uxor 
mea ; filii mei Kichivardus et Go/fridus. Hxc 
autem eUemosina facta fuit in manu domini 
G. de Rajacea tune abbatis Misericordix Dei ; 
et ut /mbc eUemosina firmior haberetur et me- 
iius teneretur prxcipi illam car tam fieri et 
tUam sigilli mei munimine confirmai ; et 
ipsi testes sunt qui inlerfuerunt : P. Petrus, 
prior; Marcku%, monachus de Racha, Johan- 
jtes de Mirmanda, Marchus junior, Willelmus 
de Pictavis, P. de Charnise, Jodoinus sub- 
prior, et ipsi omnes monachi prxdictx abbatix. 



De miliiibus vero : Giraudus, vice-cornes de 
Brocea, nepos meus qui prxdictam eleemosi- 
nam suscepit manu tenendam et custodien- 
dam; Josbertus de Podio et Josbertus filius 
ejus; V. Boceanus; V. Achard et Elyas frater 
ejus; Emericus de Rochechouart. De servienti^ 
bus : Josbertus Basyn ; Johannes de Pictavis, 
Brito, Alaïde et multi alii. Hoc autem factum 
fuit anno ab In carnatione Domini u, ce. iiij, 
pontificatus domini Innocentis anno 6% ré- 
gnante apud Francos rege Philippo ; apud A n- 
glos rege Johanne; enittente Turonorum ,ar- 
chiepiscopo Bartholomxo et Mauricio episcopo 
Pictavensi in cujus manu prxdictus Petrus de 
Monterabei supradiclam fecit eleemosinam ab- 
batix Misericordix Dei et in eadem abbatia se 
sepeliendum esse concessit. 

Josbert de la Guercbe mourut avant 1205, et 
laissa doux enfants : Jeanne, femme de Robert III, 
comte d'Alençon, et Guillaume de la Guercbe. 
Vers 1220, ce dernier et Geoffroy de Ponce, son 
fils, prêtèrent serment do fidélité au roi Philippe- 
Auguste et promirent de ne jamais embrasser le 
parti du roi d^Anglelerre. Joscelin de Blo, sei- 
gneur de Cbampigny, Girard du Bellay, seigneur 
de Passavant, Guy de Sennebaud, seigneur du 
Bouchet (en Brenne), et Geoffroy de Preuilly, se 
portèrent garants de sa promesse, et donnèrent 
leurs terres pour gages ou pleiges. 

VII. — Robert III, comte d'Alençon et do Séez, 
iils de Joan I"", comte d'Alençon, cl de Béatrix 
d'Anjou, devint seigneur de la Guercbe par son 
mariage avec Jeanne, fille de Josbert de la Guer- 
cbe. De ce mariage sont issus : Jean III, comte 
d'Alençon, mort le 8 janvier 1212; Mahaud, 
femme de Tbibaud, dit le Jeune, comte de Blois, 
et Alice, qui épousa, en premières noces, Robert 
àlalet de Graviilej et, en secondes, Ainiery, vi- 
comte de Châlellerault. Robert d'Aienrou mou- 
rut à Mortevilie, près Laval, lu 8 septembre 1217, 
ot fut inhumé dans l'abbaye de Perseigne. Jeanne 
de la Guercbe, devenue veuve, contracta un se- 
cond mariage avec Geoffroy III de Cbâleaudun. 

VIII. — Geoffroy III de Cbâleaudun, vicomte 
de Cbâteaudun et de la Guercbe, à cause de sa 
l'emme, Jeanne de la Guercbe, était fils de Hu- 
gues V do Chàteaudun et de N. de Preuilly. En 
1211, Jeanne de la Guercbe donna acte d'un don 
fuit par Josbert, son père, à l'abbaye de la Merci- 
Dieu; dans la même année, elle sigaifia cet acte 
à l'arcbevôque de Tours : 

Omnibus ad quos prxsens scriptum pervene- 
rit, Johanna, comitissa Alençonii et dominx 
]Virchix, salutem, Noverit universitas vestra 
quod dominus Josbertus Wirchix pater meus, 
cum assensu et voluntate m,ea, pro remedio 
animx sux et uxoris ejus, dédit et concjssit in 
puram eleemosinam abbatix Misericordix Dei 
et fratribus ibidem Deo servientibus tria sex- 
taria bladi in meditaria de Varenna annua- 
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lim percipienda, antequam Girardus de Sta- 
gno in eadem meditaria aliquid perciperet; 
et ut hoc donum raium habeaiur prsssentem 
cariant sigilli mei fnunimine confirmavi. — 
G. Dei gralia Turonensi archiepiscopo vene- 
rabili patH ac domino et offxciali ejus, Jo- 
hanna, comitissa Alenconii et domina Guet"- 
chiae, salutem, Noverit paternitas vestra quod 
bonx mémorise pater meus Josberlus, dominus 
Guerchias, dédit domui de ta Merci-Oieu tria 
sextariabladiannuatim percipienda in medita- 
ria de Varenna sicut didici a mullis Iiomini- 
bus qui audiemnl; indeest quod vos exoro 
attentitis quateniM pro amore Dei dictam elee- 
mosinam teneri et ab his qui dictam medieta- 
riam possideni reddi facialis, Valete, 

Par les lettres suivantes, données a la Quercho 
en 1212, Geoffroy de Ghàleaudun, avec le con- 
sentement do SCS enfants, Geoffroy, Isabelle, 
Adeline, Jeanne et Agnès, ajouta au don dont on 
vient de parler celui de trois seliers de froment, 
à prendre dans la métairie de la Varenne : 

Nolum sit omnibus présentes litteras inspec' 
turis qxwd dominus Jobertus de Guerchise, 
avus meus, et Johanna uxor mea, filia ipsitis, 
comitissa Atençonii, dederunt et concesserunt 
pro remedio animarum suarum abbalite Mise- 
ricordiss Dei, in puram eleemosinam, tria sex- 
taria hordei in meditaria e Varenna a quo' 
cumque illam meditariam tenente annuatim 
percipienda a festum sancti Michaelis. Ego G. 
comes Castri'Duni et uxor mea dedimus et 
concessimus abbalisB prasdictm et fratribus ibi- 
dem Deo servientibiM pro remedio animarum 
nostrarum et omnium parentum nostrorum, 
in augmentum prssdictae eleemosinx, tria sex- 
laria frumenli, in suprùdicta meditaria ad 
supradictum fe8{um annuatim percipienda, 
laudantibus et concedentibus Gaufrido filio 
nostro et Ysabelta, Adelicia, Johanna, Agneta, 
fUiabus nostris. Hujus rei testes sunt : Radul- 
fus Bar, sacerdos m^gister Michaëi; Lucaus, 
Jobertus, Poupaul, clerici; Rainaudus, Vil- 
leius de Haia; Hugo fumerius, Guillelmus de 
Juçay, Helyas Achard de Rupe, milites, et 
piures alii. Quod ut ratum habeatur et stabile, 
sigillis nostris dignum duximus roborandum. 
Abbas vero et convenius praediclai abbatise 
concesserunt facere anniversaria nosira in 
praedicta abbatia. Factum est hoc apud Guer- 
chiam, anno ab Incarnatione Domini u. ccxii. 

En 1213, Geoffroy de Châtaaudun accorda aux 
religieuses de Rives le droit de faire paître leurs 
bestiaux dans la forôt de l'Épinat {de Spinantia], 

Par une charte de 1217, il confirma l'exemp- 
tion de péage accordée aux religieux de la Merci- 
Dieu, sur tout le domaine de la Guerche, à con- 
dition que son anniversaire et celui de sa femme 
aéraient célébrés tous les ans dans l'abbaye de la 
Merci-Dieu : 



Noverint universi tam prmsentes quam fu- 
luri quod defunclus Jobertus, dominus Guer- 
chisB, bonsB memoriae, dédit et concessit pro 
rem>edio animse sum et antecessorum suorum 
in puram et perpetuam eleemosinam, Deo ei 
fratribus abbatix Misericordise Dei guiclan^ 
tiam pedagii sui in toto dominio Guirchiae de 
omnibus his quae duxerint tam in aqua quam 
in terra, tantum ad proprios usus prssdicUe 
domtis pertinentibus ita scilicel ut monachus 
qui res ipsas duxerit vel reduxerit fatctnlur 
super ordinem suum nihil ex omnibtis rébus 
ipsius fuisse venditum gratia lucrandi. Si laï- 
eus fueril qui res ipsas duxeril vel reduxerit 
fide confirmabit et de residuo ab ipsis empto in 
ore mercatorum quas ad proprios usttê supra- 
dictas domus non pertinent reddcUur peda- 
gium. Postea vero, ego Gaufridus vice<om^s 
Castri-Duni et Aalicia uxor mea, pro retnedio 
animarum et parentum nolentes disturbare 
donum istud vel minuere, voluimus et lauda- 
vimus et concessimus, ita tamen quod in eadem 
abbatia anniversarium nostrum annuatim ce- 
lebretur. Hoc idem donum voluit et concessit 
Gaufridus filius et filiae Ysaballa, Aalicia, 
Johanna et Agnes, Quod ut eisdem fratribus 
sit magis ratum et ut in concessum et stabile 
perseveret presenlis scripli testimoniis etjfigil- 
lorum nostrorum appositione fecimus commu- 
niri, Anno ab Incarnatione Domini uoc sep- 
timo decimo, 

Jeanne de la Guerche étant morte vers 1213, 
Geoffroy do Ciiâteaudun épousa, en secondes 
noces, Alice de N., dont il n'eut pas d^enfants. 
Du premier lit sont issus : Geoffroy IV, vicomte 
de Ghâteaudun, seigneur de Montdoubleau et de 
Ghàteau-du-Ix)ir, marié à Clémence des Roches ; 
— Isabelle, femme de Jean dSstoateville; — 
Adeline, mariée à Hervé de Gallardon; — Je- 
lianne et Agnès. 

IX. — Eschivard II de Preuilly, baron de 
Preuilly et seigneur de la Rocbeposay, posséda 
le domaine de la Guerche après Geoffroy de Ghâ- 
teaudun. En 1218y lui et son fils Geoffroy concé- 
dèrent aux moines de Noyers le franc-passage et 
rédemption de tout droit d'achat et de vente sur 
le territoire de la Guerche, de môme que sur leurs 
autres domaines de Preuilly et de la Rocheposay. 
C'est ce que nous apprend le litre suivant : 

Noscant prassèntes inspeeiuri quod Esehi- 
vardus de Pruillé et Qoffredus filius ejus can* 
cesserunt monachis Nuchariensibus ni super 
omnem terram suam eant vendentes et emen^ 
tes, et quicquid voluerint ducentes sive per ter- 
ram, sive per aquam^, nihil omnino nullam 
consuettMlinem reddant, scilieet apud Pruilte, 
apud Querchiam, apud rupem de Poi3ai; et 
ex hoc abbatem Bemerium in teêlimoniufn 
fidei oseulaverunt, videntibus et audientibuê 
Hugone, proconsule Castri-Araldi, Petro Bru» 
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no, GuiUdmo Corbet, GuiUelmo, nepoU ab- 
baii8, Yviso, 

Esfîhivard II laissa, do Malhildo de N., son 
épouse, sept enfants : Geoffroy IV, Gosbert, sei- 
gneur de la Rocheposay, Henri, Jourdain, Gau- 
tier, Pierre et Jehanne. Il fut enterré dans l'ab- 
baye de Preuilly. 

î. — Geoffroy IV, baron de Preuilly, seigneur 
de la Guerche, chevalier-banneret, gouverneur du 
château du Bouchot en Brenue, délivra un grand 
nombre de chartes au profit des abbayes de la 
Merci -Dieu, de Preuilly et des Chartreux de 
Saint-Jean du Liget. En 1222, il sanctionna, par 
l'acte suivant, un don que Jean du Pont, seigneur 
de Barrou, fief relevant de la Guerche, avait fait 
aux religieux de la Merci-Dîeu : 

Universis présentes lilieras inspecturis Gau- 
fridus dominus Prulliaci salutem. Sciant om- 
nes présentes littertu inspecturis quod Johannes 
de Ponte dédit et concessit eccleaise de Miseri- 
cordia Dei unum sextarium siliginis in terra- 
gio suo de Barro, ad festum B. Michxlis an- 
nuatim habendum. Et ut hoc firmius habere- 
tur, ad petitionem prssdicti Johannis, presen- 
tcm paginam sigiÛi mei munimine roboravi 
in testimonium et munimen, Actum anno Do- 
mini. M. ce. vicesimo secundo. 

Une note extraite par M. Salmon, d'un cartu- 
iaire de Tarchevôché do Tours, conservé au Bri- 
lish Muséum (coll. Landsdowne, n* 342], nous 
apprend que Geoffroy de Preuilly était homme 
lige de l'archevôque, sauve la foi qu'il devait au 
roi. « Il reconnaît, dit le cartulaire, tenir de lui 
la châtellenie de la Guerche avec ses dépen- 
dances, et à la Haye, la rue de Preuilly et ce qui 
est sur cette rue. Il doit assister à la consécration 
do l'archevêque, le porter avec les autres barons 
et le fournir de pain pour le jour de l'intronisa- 
tion. Il recevra ses gages pour ses loyaux dépens 
et aura les nappes et le reste du pain apporté 
dans la salle. » 

Geoffroy IV de Preuilly laissa, de Luce de N., 
cinq enfants : Eschivard III, Jourdain, Pierre, 
Ysabeau, femme de Geoffroy Payen, seigneur de 
Boussay, et Jeanne. Il eut aussi un enfant natu- 
rel, Geoffjroy, qui est cité dans un acte de 1263. 

XI. — Eschivard III, baron de Preuilly, sei- 
gneur de la Rocheposay et de la Guerche, fut 
convoqué au ban du roi en 1242. Il fit son testa- 
mont en 1263 et mourut en 1265, laissant, d'Alix 
«le Perey, sa seconde femme, Geoffroy V et Eschi- 
vard, qui se distingua dans les guerres de 
Flandre en 1302. 

XII. — Jean de Beaumont, chev., était seigneur 
de la Guerche en 1300. Appelé à l'ost de Foix en 
1271, il confessa devoir service au roi x)endant 
quarante jours. Il était de la maison de Beau- 
mont- Bressuire. 

XIII. — Geoffroy de la Gaerche, chev., sei- 
gneur de la Guerche, vivait en 1301. Nous igno- 



rons s'il était de la maison de Preuilly et com- 
ment la seigneurie de la Guerche vint en sa pos- 
session. Il avait un frère nommé Guillaume, qui 
fut religieux et procureur-général de l'abbaye de 
Preuilly. Ce dernier figure dans un acte du 
20 juin 1358, par lequel les religieux de Preuilly 
cèdent à Guillaume Marin quatre sous de rente à 
prendre sur la maison de Trenezay, située devant 
le pont de la Guerche. Guillaume Marin aban- 
donne, en échange, le droit qu'il peut avoir à la 
possession de l'hébergement de la Bourgonnière, 
commune de Bossay. 

Geoffroy de la Guerche eut trois filles : Je- 
hanne, qui épousa Thibaut Chatoigner; Isabeau, 
femme d'Hardouin de la Porte, valet, et Lelice de 
la Guerche. 

XIV. — Jean d'Ambolse II était seigneur de la 
Guerche en 1325, et possédait en outre les terres 
d'Ambolse, de Bléré, Chaumont, Montrichard, 
Bueil, etc. On suppose qu'il devint propriétaire 
de la Guerche par le mariage qu'il avait contracté 
avec Letice, fille de Geoffroy de la Guerche. Il est 
mentionné dans des titres de l'abbaye de Mar- 
moutier, en 1275-92. Ses enfants furent : Pierre 1, 
seigneur d'Ambolse, Hugues, seigneur de Chau- 
mont, et Gilbert, dit Guy d'Ambolse, chantre de 
l'église de Tours, cité dans un compte de Pierre 
Chauvel, clerc des arbalétriers du roi, en 1347. 

XV. — Jean de l'Ile-Ogier, chev., possédait la 
châtellenie de la Guerche dès 1336. Il était fils de 
Barthélémy III, seigneur de l'Ilo-Bouchard, et 
d'Eustache do Gcnçay. En 1327, il épousa Isabeau 
de Montbazon, fille de Barthélémy de Monlbazon, 
et en eut deux filles : Ysabeau, femme de Jean de 
Maillé, seigneur do Clervaux et de la Guerche, 
Jeanne, qui fut mariée à Bonabes de Rougé, et 
Eustache. 

Dans le courant d'avril 1336, Jean de l'Ile-Ogier 
constitua une rente de quatre muids de froment 
au Chapitre de Tours. En 1346, 11 reçut l'hom- 
mage de Macé du Ghesne, Éc, pour fa terre du 
Chesne, relevant de la Guerche.. D'autres actes de 
1340-44-54, font mention de ce seigneur. 

XVI. — Jean de Maillé, seigneur de Clervatix, 
fut propriétaire de la terre de la Guerche, du chef 
de sa femme, Ysabeau de l'Ile-Ogier. Il mourut 
sans enfants, avant 1368. En 1364 et 1366, Jean For- 
nier lui rendit hommage pour son hébergement 
de Buxeuil, relevant du château de la Guerche. 

XVII. — Ysabeau de l'Ile-Ogier, après la mort 
de Jean de Maillé, son mari, prjt le titre do dame 
et vicomtesse de la Guerche. Par une transaction 
dont la date nous est inconnue, elle avait cédé 
une partie de cette terre à sa sœur Jeanne, femme 
de Bonabes de Rougé. Elle rei^ut les aveux de 
Guy Guenant, seigneur des Murcins, le 1*' sep*- 
lembre 1368, de Jean Fornler, seigneur de 
Buxeuil, en 1376, et de Perot des Courtils, pour 
la dlme de Barrou, le 3 juin 1382.^ous la voyons 
figurer en dernier lieu dans un acte du 16 dé- 
cembre 1397. 
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XVIII. — Bonabes de Rougé lY, chev., sei- 
gneur de Derval, Neuville, Rochediré, devint 
possesseur d'une partie du domaine de la Guer- 
che, en raison de son mariage avec Jeanne de 
rile-Ogier. Il fut fait prisonnier en 1956, à la 
bataille de Poitiers, en môme temps que le roi 
Jean. S'étant racheté, il fut renvoyé en Angleterre 
pour ôtre un des trente otages du roi. Bonabes de 
Rougé mourut en 1377, laissant, de Jeanne de 
rile-Ogier, qu'il avait épousée en premières 
noces : Jean de Rougé I, Galbot, Jeanne et Eus- 
tache. D'un second mariage avec Jeanne de 
Maillé, dame de Glervaux, il eut Mahaut, qui 
épousa Brland de la Haie-Jouslain, seigneur de 
Moncontôur. 

XIX. — Jean de Rougé I, chev., seigneur de la 
Guerche, en partie, étant mort sans enfants vers 
1380, sa succession échut à son frère Galbot. 

XX. — Galbot de Rougé, chev., seigneur de la 
Guerche, en partie, Derval, Rochediré, Guemené- 
Penfant, épousa Marguerite do Bcaumanoir, dont 
11 eut : 1* Jean II, do Rougé, seigneur do la 
Guerche; 2* Jeanne, femme d'Ârmél de Château- 
giron; 3* Olive, mariée à Jean du Perrier, sel- 
gneur du Plessis-Balisson. Galhol de Rougé 
mourut avant 1388. 

XXI. — René de Thalensac, chev., était sei- 
gneur' de la Guerche eu 1388. L'origine de cette 
possession nous est inconnue. Le 30 octobre 1388, 
il céda (le document que nous avons consulté ne 
dit pas à qui) a le droit d'un hommage plain 
d'icelui que Pierre d'Escoubleau et ses auteurs 
avaient coutume de rendre au seigneur de la 
Guerche pour les terres de la Bruère, la Koche- 
Ravarit, la Denisière, la Ripaudière et la Roui- 
liôre. » 

XXII. — Jean de Rougé II, seigneur de la 
Guerche, Derval, Guemené, etc., mourut le 8 fé- 
vrier 1415, sans laisser d'enfants, de son mariage 
avec Béatrix de Rieux, fille de Jean II, sire de 
Rieux et de Rochefort, maréchal de France, et de 
Jeanne de Rochefort. Il est cité avec le titre de 
vicomte de la Guerche dans un acte du 22 juin 

1405. 

XXIII. — Patry de Châleaugiron, thev., fils 
aîné d'Armel de Châteaugiron et de Jeanne de 
Rougé dont il a été parlé ci-dessus, hérita de la 
châtellenie de la Guerche et des autres biens de 
son oncle, Jean U de Rougé, en 1415. Il mourut 
vers 1426, sans laisser d'enfants de Louise de 
Roban, qu'il avait épousée en 1398. 

XXIV. — Pierre Frotier, baron do Preullly, 
vicomte de Montbast, seigneur d'Azay-le-Fdron, 
le Blanc, Miserey, etc., aurait possédé la Guerche, 
d'après un titre du 39 juillet 1428. Dans ce titre, 
il prend les qualités de seigneur et vicomte de 
la Guerche, à cause de dame Marguerite Pille, 
sa femme. U y a là évidemment une erreur de 
nom. La femme de Pierre Frotier se nommait 
Marguerite de PAuiUy, et non Marguerite Pille. 
Elle contracta mariage avec Pierre Frotier, le 



6 août 1421, et mourut le 13 août 144S. On 
ignore d'où pouvaient provenir ses droits sur la 
terre de la Guerche. 

XXV. — Geoffroy de Malestroit, chev., sei- 
gneur de Malestroit et de Comboust, cousin de 
Patry do Châteaugiron, fut propriétaire du do- 
maine de la Guerche, du chef de sa femme. Va- 
lonco, sœur et héritière do Patry. Il mourut en 
1440; ses enfants furent: Jean, qui suit; Mar- 
guerite et Gillette. Valence, sa femme, était dé- 
cédée le 7 septembre 1435. Geoffroy de Malestroit 
est cité dans des actes de 1440, du 10 juillet 1444, 
du 28 janvier et du 18 juin 1445. 

XXVI. — Jean de Malestroit, chev., seigneur 
de Derval et d'une partie de la vicomte de la 
Guerche en même temps que son père, rendit 
hommage au baron de Preullly, pour sa terre de 
la Guerche, les 10 juillet 1444 et 28 janvier 1446. 
Voici le texte du dernier hommage : 

oc De vous, très noble et puissant seigneur. 
« monseigneur de Preullly, je, Jehan de Male»- 
( troit, chevalier, seigneur de Derval et de la 
« vicomte de la Guerche, en Touraiue, tiens et 
« advoue tenir de vostre dit chastel et chastel- 
a lenie de Preullly à foy et hommage lige, et 
<c 12 1. 10 s. aux loyaux aides, et 12 jours de 
a garde, mon dit lieu de la Guerche, chastel, 
a ville, vicomte et chastellenle, ce 28 janvier 
o 1445. D 

Par acte du 21 mai 1448, Jehan de Malestroit 
et son père vendirent la terre de la Guerche à 
Nicole de Chambes, au prix de 1,100 écus d'or. 

XXVII. — Nicole de Chambes, chev., écuvcr 
d'écurie du roi, seigneur de la Guerche, était 
originaire d'Ecosse. Par contrat du 19 octobre 
1450, il revendit, moyennant 1,000 écus d'or, les 
ville, vicomte, chastel, chasteltenie, terre et 
seigneurie de la Guerche, et ses appartenances 
à André de Villequier, seigneur de Saint-Sau- 
veur-le-Vlcomte. 

XXVIII. — André de Villequier, chev., vicomte 
de la Guerche, seigneur de Saint-Sauveur-le- 
Vicomte, Montrésor, Étableaux, Menctou-Salon 
et de riIe-d'Oléron, fit son testament le 15 juin 
1454, et mourut à Preullly le 1" juillet suivant 
laissant, de son mariage avec Antoinette dé Mai - 
gnelais, fille de Jean de Maignelais U et de Marii' 
de Jouy, doux enfants, Artus et Antoine de Ville- 
quier. 

Par acte passé à Chissé, en juin 1450, et dans 
lequel est mentionné André de Villequier, Pierre 
Frotier, baron de Preuilly, et Prégent, son Gis, 
cédèrent au roi Charles Vil, pour être réuni au 
duché de Touraiue, l'hommage des devoirs sei- 
gneuriaux de la Guerche. En échange, le roi ac- 
corda à Frotier le droit de haute, moyenne et 
basse justice pour la terre de Melzéarl. Les let- 
tres suivantes, délivrés par Charles VII, au Brl- 
doré, le 17 septembre 1454, confirmèrent les dis- 
positions de l'acte de juin 1450, qui ne fut enrt«- 
glstré à Tours que le 26 mars 1452 : 
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« Charles, par la grâce de Dieu, roi de France, 
u à tous ceulx qui ses présentes lettres verront, 
u salut. Comme oostre amé et féal conseiller, et 
<( chambellan, Pierre Frotler, seigneur de PreuiU 
« ly et de Melzéart, tant en son propre et privo 
« nom, que comme ayant le bail, garde, gouver- 
>i uement et administration de Prégcnl Frolier, 
n sou ûls, et de feueilarguerite de Preuilly, du- 
re moistille jadis sa femme, et iceluy Piégciil 
a avec l'autorité de son dict père, nous ayant 
•j cedc, transporté, quitté, délaissé et remis à 
A perpétuité pour eulx et chacun d'oulx, et pour 
r« leurs boirs, et qui d'oulx et chacun d'eulx au- 
(( roQt cause tout le droit d'hommaige, serment 
a»de feaulté , ressort , justice et jurisdiclîon , 
K exige, droit de fief, avec tous les hommes, ser- 
a vices, logences et aultres droits, devoirs et 
n redevances quelconques que les dits Pierre 
^< Frotier et Prégcnt, son fils, et chacun d^eulx 
<' avaient et avoir pouvaient, et debvoient, et qui 
fi {Hiur le temps à venir leur peut ou compéler 
a et appartenir à cause de la seigneurie de 
« Preuilly ou auKrement, en et sur les vicomte, 
(( terre et seigneurie, ville, chastel et chastellenie 
■( de la Guerche, en Touralne, par avant tenue à 
foy et hommage de la dite seigneurie de 
'i Preuilly, sans rien y réserver ne retenir à 
•I eulx, aulcun d'eulx, à leurs hoirs ne à la dite 
« seigneurie de Preuilly, en quelque manière 
ft que ce soit; et s'en sont deveslis et dessaisis 
a en nos mains, et nous en ayant vestu, et saisi, 
u et voulu, et consenti expressément que le dit 
If hommage et aultres droits et redevances quel- 
f< conques qu'ils avaient sur la vicomte do la 
» Guierche fussent et soyent perpétuellement 
« unis et consolidez à nostre domaine et directe 
^'( seigneurie du duché de Touralne, tant par la 
.1 considération de plusieurs bienfaits et adven- 
(( tages que nous avons fait au dit Pierre Frotier 
« et aultres prédécesseurs du dit Prégent, et 
'< qu'ils espéraient encore que leur ferions mes- 
tt mement au dict Prégent pour le temps advenir 
(( que aussi par ce et afin que avons donné et 
« octroyé au dit Pierre Frotier et Prégent, son 
a fils, et aulx leurs droits, puissance et auctorité 
M d'avoir tenir et exercer perpétuellement la 
« haulte justice et juridiction moyenne et basse 
u eu la dicte terre do Melzéart, appartenant au 
« dict Pierre Frotier, tenue do nostre très cher et 
a très aimé frère, et cousin Charles, comte du 
<i Maine, à cause de sa seigneurie de Melle, en 
tt laquelle la dicte terre de Melzéart est assise. 

« Nous, considérant que l'acquisition des dicts 
M hommaige, droicts et devoirs seigneuriaux et 
(f féodaux de la vicomte de la Guierche sont bien 
ce seans et prospères à nous et à nos successeurs 
u de nostre duché de Touralne, ainsi que en ce 
'( les droicts seigneuriaux de la d. terre et ba- 
'( ronnie de Preuilly sont diminués et amoindris, 
f< voulant descharger le scrupule de conscience 
a que en ce nous et nos successeurs y pourrions 



a faire, ayant mesmement regard à ce que les 
« dicts Pierre Frotier et Prégent, son fils, nous 
« ont libéralement transporté le dict hommaige 
« pour nous complaire en espérance des bien- 
ce faits que leur ferions pour le temps advenir; 
« afin que qu'ils ne soient delTraudés de leur 
« intention et pour toujours mieux les récom- 
a penser des d. droits et hommaiges à nous 
K traiisporlé?, en deschargeant nostre conscience, 
« à iceulx Pierre Frottier et Prégent, son fils, 
« avons promis et promettons par ces présentes 
« leur faire payer et bailler des deniers de nos 
« finances la somme de six mille escus d'or en 
« troys années; c'est à savoir deux mille escus 
(c sur nos finances de l'année qui commencera le 
u premier jour d'octobre prochain venant, autres 
« deux mil escus sur nos finances de l'année 
« commençant au dit mois d'octobre de l'an 
« MccccLV, el les autres deux mil escus sur nos 
a finances de l'année qui commencera à sem- 
(c blable mois d'octobre mcccclvi, en accroisse- 
a ment, recompensation et apchat du dict hom- 
a maige, pour tant qu'ils n'en auraient esté bien 
« et dûment récompensez, pour icelle somme de 
tt 6000 escus d'or employés et convertis en ac- 
a croisscment et amélioration de la dicte terre el 
« seigneurie de Preuilly et des appartenances 
a d' icelle ou aultrement, en accroissement des 
(( terres, seigneurie et revenu du dict Prégent 
a Frotier, et tout ce que de la dicte somme de 
a 6000 escus serait acquis sera le propre do- 
« maine et héritage du dict Prégent, sans que le 
« dict Pierre Frotier en puisse par testament 
« simple, ordonnance falote entre vifs, ou aultre- 
« ment ordonner ni disposer. En tesmoing de ce 
Q nous avons ces présentes signées de nostre 
a main, et faict sceller de nostre scel. — Donné 
« au Breuil-Doré, le xviii* jour do septembre, 
tt l'an de grâce mil quatre cent cinquante et 
a quatre, et do notre règne le 32*. — Ainsi 
« signé : Chables. Par le roy : S. de la Louère. » 
XXIX. — Artus de Vlllequier hérita de la terre 
de la Guerche. A la suite de difficultés qu'il eut 
avec Antoine, sou frère, un arrêt du Parlement, 
du 24 juillet 1459, décida qu'Artus de Villequler, 
l'ainé, prendrait la moitié des domaines de la 
Guerche, d'Étableaux et de Montrésor, avec les 
manoirs principaux, et qu'Anlolne aurait 
l'autre moitié, mais sans aucun droit sur les 
manoirs. Il résultait de là qu'Artus de Villequler, 
étant seul seigneur châtelain, avait seul qualité 
pour recevoir les hommages féodaux. Pendant la 
minorité d'Artus et d'Antoine, leur mère, Antoi- 
nette de Maignelais, eut l'administration de la 
terre de la Guerche. Le 25 septembre 1455, elle 
rdçut l'hommage de N. d'Aloigny pour son hôtel 
de Mainviel, situé paroisse d'Oiré, en Poitou. En 
14Gi, le 13 janvier, elle-même, comme ayant le 
bail et garde- noble de ses enfants, rendit aveu 
au roi, en la personne du duc de Bretagne, pour 
la terre de la Guerche et ses dépendances. 
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Dans un titre du 23 janvier 1465, Antoinette de 
Maignelais est qualifiée de vicomtesse de la Guer- 
che et de Saint-Sauveur, dame de Montrésor. 
d'Étableaux et de Maignelais. 

ArluB de Villequier figure, avec le titre de vi- 
comte de la Guerche, dans des actes des 15 octo- 
bre el 15 décembre 1478, 1484, 28 juillet 1498, 
19 décembre 1501, el 22 août 1505. De son ma- 
riage avec Mario de Monlberon naquit un file, 
Jean-BaptistOi qui posséda après lui la vicomte 
de la Guercbe. 

XXX. — Antoine de Villequier, chev., sei- 
gneur de la Guercbe, on partie, de Menetou- Sa- 
lon, vicomte de Saint- Sauveur , conseiller el 
chambellan du roi, mourut en 1490, laissant, de 
son mariage avec Charlotte de Bretagne, un fils 
unique, François de Villequier. 

XXXI. — François de Villequier, chev., sei- 
gneur do la Guercbe, en partie, de Montrésor, 
Escoubleau, Reschou, etc., est mentionné dans 
un arrêt du Parlement, du 4 septembre 1490; il 
mourut en bas âge, et sa succession échut à Jeàn- 
Baptiste de Villequier. 

XXXII. — Jean-Baptiste de Villequier, chev., 
vicomte de la Guercbe, seigneur de Saint-Sau- 
veur, Étableaux, Chanceaux, 01éron,.etc., épousa, 
en premières noces, Jacqueline de Miolans, qui 
décéda à la fin de l'année 1518, et fut enterrée 
dans l'église paroissiale de Saint-MarccUin de la 
Guercbe, devant le grand-autel. Son testaments 
dont nous allons donner le texte, est daté du 
17 septembre 1518 : 

c In nomine Pairis et Filii et Spiritus sanctif 
« amen. — Jésus, je, Jacqueline de Myolans, 
« après avoir demandé congié à mon mary de 
« faire mon testament, saine d'entendement, de- 
ce tenue de maladie, considérant les calamités de 
a ce monde, fait et ordonne mon testament en la 
« forme et manière qui s^ensuit : Primo, je ro- 
(c commande mon âme à Dieu et à Nostre-Dame, 
« et à toute la cpur célestlenne du Paradis; et 
a quand ma dicte âme sera séparée de mon 
a corps, que mon dict corps soit en l'église de la 
(( Guercbe, devant le grand-autel de monsieur 
« saint Marcellin. 

« Item, je veux et ordonne qu'il soit dit et ce- 
a lébré pour mon âme et de mes amis trespassés 
« douze mille messes ; Item, je veulx et ordonne 
« qu'il soit dit et célébré perpétuellement sept 
rc messes par chacune sepmaine en la dit église 
Cl du dit lieu de la Guercbe, sçavoir, en le di- 
« manche du jour, le lundi, mardi, mercredi 
« des trespassés, le jeudi de saint Jean-Baptisle, 
« le vendredi des Cinq Plaies de Nostre-Seigneur, 
« et le samedi de la Conception de Nostre-Dame, 
a lesquelles messes je ordonne estre dites à la 
(t discrétion de mes exécuteurs, par telles per- 
te sonnes quUls verront estre à faire, et de ce 
(( faire les supplie et requiers qu'ils en veuillent 
tt faire les fondations nécessaires à ce que en 
« l'avenir mon intention soit accomplie. Item, 



« je veux et ordonne qu'il soit baillé à Claude 
a Goulard, pour ses services, cent escus, et ponr 
« demye année qu'il reste de ses services, dix 
a escus. Hemr, je donne à Mademoiselle de la 
« Cherrière la somme de cent escus pour les ser- 
« vices qu'elle m*a faits, en ce comprins les ser- 
a vices que je luy devays. Item, je veux qu'il 
« soit baillé à monsieur de la Cherrière son 
« espoux, la somme de 20 livres tournois, que je 
lui dois du reste de ses services; Hem, je veux 
« et ordonne que ma robe de damas, fourrée de 
a martres, soit baillée â la dite dame Cherrière, 
« les dites martres ôtées. 

a Item, Je donne à Claudine ma robe de , 

a qui est fourrée de martres, les dites martres 
a ôtées; aussi à la dite Claudine ma robe de ve- 
« leurs tanné et la somme de cent escus une fois 
« baillés. Hem, je donne à Guyenne ma robe de 
(( satin tanné, fourrée de martres, en estant les 
(C dites martres; aussi donne à la dite Guyanne 
a la somme de 300 escus une fois baillés. Item, 
(C je dois & Morin, mon serviteur, la somme de 
a 25 livres qu'il m'a prêtée, et 25 escus que je 
a ordonne lui estre baillés; Item, je donne â 
« Guillaume de la Mardelle, serviteur de M. de 
« Saint- Sauveur, mon espoux, trois escus pour 
a les services qu'il m'a fait; Item, je veux et 
a ordonne qu'il soit payé à messire Charles Gaul- 
a tier la somme de 78 escus, qu'il m'a prêtés 
« pour mes alTaires et pour un diamant qu'il a 
« engaigé de moy soit retiré. Item, je --veulx et 
« ordonne qu'il soit dît et célébré, au lieu où 
(C sont enterrés ma feue mère et monsieur du Pè- 
re rier, quatre messes par chacune sepmaine, 
« chacun deux messes perpétuellement, et sera 
« prins l'argent de la fondation des dites quatre 
« messes sur les arrérages de 300 1. de rente que 
« monsieur de Laval me doit. 

a Item, je donne une cotte de satin broché, et 
u uue robe qui était à ma feue mère, pour faire 
« des ornements â l'autel auquel sera la dite 
a fondation; aussi donne un icel brochel au di! 
« autel, pour le parer. Item, je veux qu'il soit 
(( payé à messire Antoine Bailleteau, prestrc, sii 
(( escus sols qu'il m'a preste, et à Jeanne Baudé 
« six escus sols, et à Julien Bouteiller quatre 
(( escus, qu'ils m'ont preste. Item, tout ce présent 
« mon testament je ratifie et approuve Tappointo- 
« ment faist avec messieurs mon beau-père et 
a belle-mère, et mon mary par cy devant, et veux 
(( que le dit appointoment este son effect. Item, 
« je veux et ordonne les choses susdites, et eu 
(( présent mon testament estre payées, exécuté<^ 
K et accomplies sur la somme de douxo mille 
(( livres restant des deniers que j'ai reçus de mes- 
« sire Jacques de Beaune, depuis mon mariagt». 
« pour ce que la dite somme n'a encore esté cou- 
re vertie en acquest et héritages, et icel le veui 
« estre censée et réputée pour meuble, en faveur 
a de l'accomplissement de ce présent mou testa- 
a ment et autrement, selon ma disposition ei 
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• deptes payées, si aucunes sont trouvées estre 
a par moy deues, et le dit testament accompli, U 
« reste si aucun y a, Je le donne à mon dit mary 
a perpétuellement, si mon fils René allait de vie 
« à trespas devant lui. 

a liem, je eslis mes exécuteurs madame ma 
tt belle-mère et monsieur mon mary, auxquels 
H je baille mes terres pour faire et parfaire mon 
n dit testament, fait es présences de nobles 
Q Uommos Gilles de la Broise, Ëstlonne Morin et 
e maistre Baptiste, médecin, et plusieurs autres, 
« le 17* jour de septembre, l'an 1518. En tes- 
« moing de vérité j'ay fait signer mon dit prê- 
te sent testament et dernière volohlé aux notaires 
u ci-dessous escripts, les jour et an que dessus, s 

Kn 1519, Jean-Baptiste de Viliequier désigna 
UD grand nombre de prêtres pour la célébration 
les messes fondées par Jacqueline de Miolans; 
<'t cinq ans après, il leur assigna cinquante livres 
■il) rente sur les greffe et tabellionnage de la 
vicomte de la Guerche. 

D'un premier mariage, contracté avec Jacque- 
line de Hiolans, Jean-Baptiste de Viliequier eut 
un fils, René, qui mourut avant 1520. 

Jean-Baptiste de Viliequier épousa, en secondes 
noces, suivant contrat passé le 28 mai 1519, Anne 
de Rochechouart, dame d'Étableaux, dont il eut 
Claude, baron de Viliequier et vicomte de la 
Guerche; René, qui posséda aussi plus tard ces 
mêmes terres, et Jacqueline, femme de Claude 
Savary, seigneur de Lancosme. 

XXXUI. — Claude de VUlequier, baron de Vil- 
iequier, vicomte de la Guercbe, seigneur d'Au- 
'igny et d'Eury, cbevalier de l'ordre du Saint- 
Csprit, gouverneur de Paris, fil son testament le 
M avril 1595. De son mariage avec Renée d'Ap- 
pol voisin, fille de Guillaume d'Appel voisin, sei- 
i^neur de la Rochedumaine, et d'Anastasie de la 
Béraudiére, il eut Georges, qui jouit do la vi- 
comte de la Guercbe du vivant de son père. 

XXXIV. — Georges de Viliequier, vicomte de 
la Guerche, chevalier des ordres du roi, mourut 
iia 1S91, sans laisser d'enfants de son mariage 
avec Louise Jay, dame de Boisseguin. Sa succes- 
5«ioa échut a René de Viliequier, son oncle. 

Ou attribue à Georges de Viliequier le meurtre 
commis à Bourgueil, en 1571, sur la personne de 
Philibert de Voyer, seigneur de LigneroUes, près 
séez, on Normandie, favori du duc d'Anjou. Si 
Ton en croit l'auteur des Pièces fugitives de 
CHiatoire de. France (t. I, part, i"-*, 1759), Phi- 
libert de Voyer aurait été tué pour avoir divul- 
gué le secret de la Saint-Barthélémy. 

XXXV. — René de Viliequier, dit le Jeune et 
le Gros, chev., vicomte de la Guerche, seigneur 
dti Glervaux, Eury, Aubigny^ etc., épousa, en 
prexniôres noces, Françoise de la Marck, et, en 
-^^condes, Louise de Savonnières. Du premier 
lit vint Charlotte-Catherine, femme de François 
d'O, seigneur de Presne, et, du second, Claude do 
Viliequier. Louise de Savonnières, après la mort 



de René de Viliequier, se remaria à Martin, sei- 
gneur du Bellay et prince d'Yvetot. 

XXXVI. — Claude de Viliequier, chev., vi- 
comte de la Guerche et baron de Viliequier, 
mourut en 1604, à Fontainebleau, à l'âge de dix- 
neuf ans. Toutes ses propriétés, y compris celle 
de la Guerche, passèrent auï mains de Charlolte- 
Catherine, sa sœur, alors veuve de François d'O. 

XXXVII. — Jacques d'Aumont, baron de 
Ghappes, seigneur do Cors, en Berry, et de Clor- 
vaux, en Poitou, fils de Jean d'Aumont, qua- 
trième du nom, comte de Châteauroux, maréchal 
de France, et d'Antoinette Chabot, devint vicomte 
de la Guerche par son mariage avec Charlotte- 
Catherine de Viliequier, veuve de François d'O. 
Il mourut à Paris, le 14 juillet 1614, laissant : 
1* César, qui suit; 2* Antoine, duc d'Aumont, 
marquis d'Isles, pair et maréchal de France, 
gouverneur et lieutenanl^général de Paris, mort 
dans celte ville, la 11 janvier 1669; 3* Roger, 
évêque d'Avranches, mort en 1652,; 4* Charles, 
marquis d'Aumont, lieutenant-général des ar- 
mées du roi, mort à Spire, d'une blessure qu'il 
avait reçue au siège de Landau (1644); 5* Jac- 
ques-Emmanuel, seigneur d'Aubigny et de Fayc, 
mort en 1643; 6* Anne, mariée, en premières 
noces, à Antoine Potier, seigneur de Sceaux, se- 
crétaire d'État, et, en secondes, a Charles, comte 
de Lannoy, chevalier des ordres du roi. 

Jacques d'Aumont obtint des lettres patentes 
d'Henri IV, par lesquelles ce prince lui fil remise 
des rachapls et profils de la terre de la Guerche, 
le 31 mai 1607; ces leltres fureut confirmées par 
Louis XIII, le 28 août 1610. Un procès-verbal de 
celle année, dressé par le lieutenant-général de 
Touraine, nous apprend que la vicomte de la 
Guerche rapportait alors, toutes charges payées, 
3,000 livres de rente. 

XXXVIII. — César d'Aumont, baron de 
Ghappes, marquis d'Aumont et de Glervaux, vi- 
comte de la Guerche, seigneur d'Ivry-les-Châ- 
teaux, conseiller du roi et chevalier de ses or- 
dres, fut pourvu de gouvernement de Touraine 
après la démission de Charles de l'Aubespine, 
marquis de Chàteauneuf, en juin 1650. Il mourut 
à Paris, le 20 avril 1661. En premières noces, il 
avait épousé Renée Aux-Espaules, dite de Laval, 
illle de René Aux-Espaules, marquis de Nesle ; 
ut, en secondes, Marie Amelot, fille de Jacques 
Amelot, seigneur de Carnelin, président ès^re- 
quêles du palais. Il n'eut pas d'enfanls du pre^ 
mier lit; du second sont issus : 1* Jean-Jacques, 
mort le 10 avril 1657; 2* N., mort jeune; 
3* Anne, religieuse; 4* Anne, dite la Jeune, 
femme de Gilles Fouquet, écuyer de la grande 
écurie du roi; 5* Mario, religieuse; 6' Elisabeth, 
morte le 28 novembre 1668; 7* Charlotte, décé- 
dée le 7 novembre 1723; 8» Radégonde. 

En 1624, César d'Aumont obtint une ordon- 
nance royale qui le déchargeait des frais aux- 
quels il était obligé pour l'achèvement du pont do 
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la Guerche, et qui prescrivait la mise en adjudi- 
cation des ouvrages restant à faire. Voici le texte 
de cette ordonnance : 

« Louis, par la grâce de Dieu, roi de France 
« et de Navarre, à nos amez et féaulx conseillers 
« les présidents et trésoriers généraux de France, 
a au bureau de nos ISnances eslably à Tours, sa- 
« lut : suivant aveu, dont l'extrait est cy attaché 
« soubz lo contre-scel de nostre chancellerie, ce 
tt jourdhuy donné en nostre conseil d'Estat sur la 
« requeste à nous présentée en iceluy par nostre 
« cher et bien amé Cezard d'Aumont, chevalier, 
a baron de Cliappes, meslre de camp d'un régi- 
ce ment par nous entretenu de gens de guerre à 
(t pied français, pour le décharger des frais dont 
a est obligé pour l'adjudication du pont de la 
a Guerche, attendu la grande despensc qu'il faut 
(I faire pour achever la construction du dit pont. 
« A ces causes nous vous mandons et ordonnons 
a procéder au bail au rabais et moings disant des 
« ouvrages qui restent à faire pour la construc- 
a tion du dit pont de la Guerche, pour, sur votre 
« procès-verbal d'adjudication rapporté en nostre 
u conseil y estre par nous faict droit ainsi que de 
c( raison, de ce faire nous vous donnons pouvoir, 
c( aulUorité et commission, car tel est notre plai- 
(( sir. Donné au camp devant la Rocliesle, le 
« 9* jour d'août, l'an de grâce i624, et de nostre 
« règne le 19«. — Par le roy en son couseil, 
a signé : Jouakne. » 

XXXIX. . — Gilles Fouquet, marquis de Mé- 
ziêros, premier écuyer de la grande écurie du 
roi, devint seigneur et vicomte de la Guerche 
par son mariage avec Aune d'Aumont, dile la 
Jeune. Celle-ci, le 8 juin 1680, rendit hommage 
au roi pour le domaine de la Guerche ; voici un 
exti'ail de l'acte qui fut dressé à cette occasion : 

n Du roy mon souverain seigneur, nous, Anne 
a d'Aumont, épouse séparée de biens, et procé- 
« dant sous l'authorité de maistre Gilles Fouc- 
« quet, chevalier, cy-devant premier escuyer de 
« la grande escudo de Sa Majesté, marquis de 
a Clervaux et vicomte de la Guerche, recounais- 
(t sons et avouons tenir à foy et hommage lige, 
« au devoir de 12 livres IjO sols de loyaux aides, 
a de 12 jours de garde au chastel de Tours, 
« quand le cas y eschoit; c'est assavoir, mon 
(c lieu, chastel, forteresse, ville, vicomte, chas- 
o tellenye de la Guerche, situé sur ma rivière de 
c Creuse, avec tous les domaines y tenus, droits 
(( à cause de son dit chastel et duché de Touraine, 
tt consistant mon dit chastel en plusieurs édi- 
<f. fiées, salles, chapelles. 

« Plus ma dite ville de la Guerche entourée de 
a murs et fossés, et les droits y attribués avec 
a trois faubourgs de la Petite-Guerche, du cime- 
u Hère et du dit toute justice, haute, moyenne 

n et basse, avec la connaissance 

a des cas coucernants les eaux et forests de ma- 
tt dite vicomte et ses dépendances, mes foires 
« dudit lieu de la Guerche, qui se tieunem 
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chacun an les jours de S* Vincent, S* Bry, S' Mar- 
cellin d'été, S^ Mathieu et S** Marguerite, avec 
les droits qui m'en sont passés pour eslalage. 
plassage, aulnage , mesures, entrée et forchée. 
tt Plus mes marchés, chacun mardi de l'année, 
tt Mon droit de billelte et de péage de la 
Guerche que je lève à Barrou, au port de Lési- 
gny et ailleurs, branches de madile pôagcriu 
de madite ville, vicomte et seigneurie, tant par 
eau que par terre. 

a Plus ma prévôté et sceaulx à contracts, dont 
il m'est payé pour chacun 2 sols 6 deniers, 
tt Plus ma boucherie jurée dudit lieu, ville, 
vicomte, chastellenio de la Guerche; tous ceux 
qui prennent femme en ma dite ville, terre et 
seigneurie, fiefs et arrière-flefs, et sont mariés 
dans le mois qui précède la fesle de la Trinité, 
sont tenus de se Irouver en personne, sans 
assignation, ledit jour audit lieu de la Guer- 
che, et de courir trois fois sur ma rivière de 
Creuse à force de nacelle ou de chal.iu, et fairi? 
la môme chose que les meusniers contre le 
pouteau ou quientaine, et à delTaui do se ren- 
dre ledit jour doivent chacun d'eux l'amende 
d'une livre de cire ou la valeur. Les ports de 
la Guerche, Meré-le-Gaullior, de Leugny-sur- 
Creuse et de Rives appartiennent au seigneur 
de la Guerche. 

c Plus la forest de la Guerche, laquelle était 
anciennement de une lieue de long, et demie 
de large, et à présent seulement une lieue et 
demie de circuit. 

tt Les églises paroissiales de la Guerche, Bar- 
rou, Meré-le-GauUier et Buxeuil ; plus le prieuré 
de S^-Marcelliu de la Guerche est tenu do ma 
dite vicomte en franche aumône et au divin 
service, qui est de dire en Téglise de U Guier- 
clie l'oÔice et la grande messe aux quatre fesles 
solennelles, la messe matutinale et assister au 
service du jour. 

tt Plus le prieuré de S^-Maurice de Barrou, leur, 
un franche aumosne, et au même service quo 
celui de la Guerche, en l'église dudit lieu de 
Barrou. 

« Le prieuré de S*-Silvaln de Meré-Ie^aol- 
lier, tenu .en frauche aumosne et au service 
divin. 

« Le prieuré de Nostre- Dame de Prélong, si- 
tué près de la ville de la Guerche, en la pa> 
roisse de Leugny-sur-Creuse, sujet au ser\ icr 
divin d*une messe chacune semaine, et K\3 
jours et festes de Nostre-Dame. 
tt Le prieuré do Marchais-Rond, en la paroisse 
de S^-Remi, aussi tenu en franche aumosne et 
divin service de madile vicomte, consistant en 
chapelle, maisons. 

tt Le prieuré de Nostre-Dame de Vaugibaul, eu 
la paroisse de Buxeuil, aussi tenu de moi au 
divin service, et dépendant de madite vicomte 
par moyen et sous l'hommage qui m'eal fuJl a 
cause du fief et seigneurie de Buxeuil. 
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a Tous lesquels prieurés fiaient anciennement 
a conventuelB, et la collation en appartient à 
a mesdils prédécesseurs, qui l'ont depuis don- 
u née, sçavoir : les quatre premicra au sieur ab])é 
ce de Preuilly^ et des doux autres au sieur abbé 
cr de Maillezais, et n'ont aucun des prieurs dcs- 
n dits prieurés sur leurs domaine;^, ni sur ceux 
a tenus à leurs rentes, aucun fief, ni juridiction, 
a ni autres droits seigneuriaux. 

a La fondation, droits de palronnago et de col- 
a lation des chapelles fondées en madile église 
a de la Guerche par Ârtus de Villequicr et Jac* 
cf queline de Miolans, femme do Baptiste de Vil- 
a iequier. 

a La fondation et droit de patronnage el colla- 
a tien de la chapelle de Nostre-Dame fondée eu 
(t ladite église par messire Charles Gaultier, 
« prêtre; plus mon collège de ma ville de la 
a Guerche, fondée par dame GharloUt'-Cathcri'^e 
a de Vil Iequier, mon aycule, et veuve de Jac- 
n ques d'Aumont, chevalier, et confirmée par 
a M. César d'Aumont, mon pore. > 

En l(i91, Gilles Fouquet et sa femme vendirent 
la Guerche à Charlolte d'Aumont, leur belle- 
sœur et sœur. Gilles Fouquet mourut le 9 juin 
1694, sans laisser d'enfants. 11 était fils de Fran- 
çois Fouquet, maître des requêtes, el de Marie 
de Meaupeou. 

XL. — Charlotte d'Aumont, vicomtesse de la 
Guerche, fille de César d'Aumont, marquis de 
Clervaux, et de Marie Amelot de Carnctin, était 
née en I6SS. En 1709, elle vendit la (erre de la 
Guerche à Georges du Theil de Mariq^uy, et mou- 
rut sans s'élre mariéB, le 7 octobre 1723. 

XLL — Georges du Theil de Marijuy, chev., 
vicomte de la Guerche, eut un fils, Jean- And ré, 
qui lui succéda vers 1720. 

XLIL — Jean-André du Thcil de Marigny, 
cher., TÎcomte de la Guerche, vendit cette terre, 
vers 1725, à François-Ilélie de Voyer d'Argen- 
son, archevêque de Bordeaux. 

XLIU. — Fraoçois-Héiie de Voyer d'Argenson, 
archevêque do Bordeaux, abbé de Saint-Pierre de 
PreuUly et de Relecq, conseiller d'État, vicomte 
de la Guerche, était né le 22 septembre ICôG; il 
mourut le 3» novembre 1738, laissant, par testa- 
ment, à Marc-Pierre de Voyer, comte do Vueil- 
Argenson, son neveu, la terre de la Guerche et 
ses dépendances. François-Hélie de Voyer était 
tils de Kené de Voyer, seigneur d'Argenson, el 
de Marguerite Houlier de la Poyade. 

XLIV. — Marc-Pierre de Voyer, comte de 
Vuell-Argenson, vicomte de la Guerche, baron 
des Ormes-Saint-Martin et de Marmaudc, sei- 
gneur de Vil tant rois, né le 16 août 1696, fut fait 
intendant de Tours le 18 février 1721 ; chancelier 
jarde-des-sceaux et grand-croix de Tordre de 
Saint-Louis, au mois de juin suivant; lieutenant- 
général de police de Paris, le 2U avril 1732, et 
ministre de la guerre en janvier 1743. Il mourut 
a Paris, en 176S. Le 24 mai 1719, H avait épousé 



Jeanne Larcher, fille do Pierre Larcher, chev., 
seigneur de Pocancy, conseiller au Parlement de 
Paris, el d'Anne-Thérèse Hubert du Bue, dont il 
eut : 1* Marc-René, qui suit ; 2* Louis-Auguste, né 
le 13 février 1 726, mort dans la guerre d'Allemagne. 

XLV. — Marc-René de Voyer de Paulmy, mar- 
quis de Voyer, comte d'Argenson, vicomte de la 
Guerche et de Saralbe, baron dos Ormes- Saint- 
Martin et de Marmandc, naquit le 20 septembre 
1722. D'abord brigadier du régiment royal de 
Berri-cavalerie (1745), il se distingua, l'année 
suivante, à la bataille de Fontenoy. Il devint, un 
peu plus tard, lieutenant-général du gouverne- 
ment d*Alsace, maréchal-de-camp, inspecteur de 
cavalerie, directeur des haras, lieutenant-général 
des armées du roi et gouverneur des châteaux de 
Vincennes et de Loches. 

Le marquis de Voyer, mort le 18 septembre 
1782, avait épousé, le 10 janvier 1747, Jeanne- 
Mari e-Constau ce de Mailly-d'Haucourt, fille de 
Joseph-Auguste, comte de Mailly, maréchal de 
France, et de Constance Colbert do Torcy. De ce 
mariage sont issus : 1* Marc-René-Marie, qui 
suit; 2* Marie-Marc-Aline, née le 14 juillet 176i, 
mariée à Paul, comte de Murât, el dccédéc le 
17 janvier 1812; 3* Pauline, femme de Guy-Anne- 
Louis, comte de Laval-Montmorency; 4' Mario- 
Joséphine-Constance, mariée au comte Frédéric 
de Chabannes-Curton . 

XLVI. — Marc-René-Marie de Voyer d'Argen- 
son, dernier seigneur de la Guerche, comte d'Ar- 
genson, vicomte de Saralbe, grand-bailli de 
Touraine, baron de l'Empire, officier de la Lé- 
gion-d'honneur, préfet des Deux-Nèthes (1800), 
mourut à Paris le l*** août 1842. Il avait épousé, 
en 1795, Sophie de Rosen-Klcinroop, veuve du 
prince de Broglie et iille d'Eu gène-Octave- Aucriis- 
lin, comte de Rosen, et de Marie-An loi nette 
d'Uarville des Ursius de Tresnel. De ce mariage 
sont issus : 

i* Charles-Marc-René de Voyer, marquis d'Ar« 
genson, ancien membre du Conseil général du 
déiiartemenl de la Vienne, membre do la Société 
archéologique de Touraine et de la Société des 
antiquaires de t'Ouist, né le 20 avril 1796, a 
épousé, en 1821, Anne-Marie, fille de Mathieu 
Faure, député de la Charente-Inférieure, et 
d'Anne Delamain. De ce mariage sont issus : 
1* René, né le 2 juin 1836; 2* Laure, r,>mme de 
M. Enguerraud, vicomte liaudon de Pull y, morte 
le 23 septembre 18ô2; 3* Elisabeth-.\line, née à 
Paris, le 2d juillet 18*26 et mariée le 16 juin 18î5, 
à Rodoipho-Auguslo-Louis-Maurice, comte dOr- 
nauo, aucieu préfet de l'Yonne, premier maître 
des cérémonies de l'Empereur; 4' Marie; S* Amé- 
lie, mariée, le G juillet 1863, à M. Auguste-Ben- 
jamin, Comte de Clervaux; - 

2* Pauiiue, morte le 2 avril 1806. à i'dge d( 
seize ans; 

3* Sophie, femme de M. Fortuné Reynaud, 
baron de Lascours. général de division ; 
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4" Yicloriue, mariée à M. André-Rodolphe-, 
Claude-Frauçois-Siraôou, comle de Croy ; 

5* Éiisabelli, mariée, le 6 soplembre 1827, à 
M. Piorro-Renô-Gustave Fournicr de fioizerauU 
d'Oyron, el déccdée le 16 octobre 1847. 

Les fiefs suivants relevaient de la Guerche : 

Availlos, paroisse de Coussay-les-Bois ; — foi 
el hommage lige, au devoir d'un cheval de ser- 
vice évalué soixante sols, a mulaliou de seigneur, 
et au tiers de soixante sols aux loyaux aides. 

Barrou (grande dime de) ; — foi et hommage 
simple et un djmi roussin de service du prix de 
13 sols, et deux sols aux loyaux aides. (Aveu 
rendu par Perrot des Courtils à Ysaboau de l'Ile- 
Ogier, dame de la Guerche, le 3 juin 1382.) 

Barrou (droit de banc dans l'église dej; — fief 
créé par César d'Aumonl, vicomte de la Guerche, 
qui permit au seigneur des Courtils d'avoir un 
banc seigneurial dans le chœur do l'église de 
Barrou, à condition que lui et ses successeurs 
devraient foi et hommage lige au château de la 
Guercho, à mutation do seigneur et d'homme. 

Baudiments (les), paroisse de Coussay-les-Bois; 

— foi et hommage lige. Ce ûef a été, pendant 
plusieurs siècles, la propriété de la maison de 
Chateigner. 

Borde (la), paroisse de Neuilly-le-Noblo ; — 
foi et hommage simple et vingt sols de loyaux 
aides. 

Bordes (les), paroisse de Coussay-les-Bois ; — 
foi el hommage lige, au devoir d'un cheval de 
service évalué soixante sols, à mutation de sei- 
gneur et au tiers de soixante sols aux loyaux 
aides. 

Boulelaye (la); — foi et hommage lige. 

Brosse (la), paroisse de Neuilly-le-Noble et de 
Saint-Gervais de Pressigny; — foi el hommage 
plaiu, un roussin de service du prix de soixante 
sols à muance d^homroe, et un sol aux loyaux 
aides. 

Buxeuil (hébergement de) ; — foi et hommage 
lige, soixante sols aux loyaux aides et quarante 
jours de garde au châloau de la Guerche. 

Chaligné. — Le 13 novembre 1455, Jacques 
d'Appel voisin, seigneur de Chaligné, rendil aveu 
pour des partions de cette terre, au seigneur do 
la Guerche. Le fief de Chaligné passa, -en 1504, 
dans la maison d'Ëschallard, par le mariage de 
Hardouine d'Appelvoisln avec Antoine Eschal- 
lard, seigneur de la Boulaye. 

Chaumes (les), paroisse de Chaumussay; — 
foi et hommage lige et trente sols aux loyaux 
aides. 

Ghesne (le); — foi et hommage lige et huit 
sols aux loyaux aides. (Aveu rendu, en 1345, à 
Jean de l'Ilc-Ogier, seigneur do la Guerche, par 
Macé, seigneur do Chesne.) 

Complans (les) ; — foi et hommage simple, à 
mutation de soigneur. 

Courance (la), paroisse de Neuilly-le-Noble ; 

— foi et hommage simple et quinze sols à muta- 



tion de seigneur. (Aveu rendu, le 9 mai 1452. a 
André de Villequier, par Jean Gallois, seigneur 
de la Courance.) 

Fief Boiceau ; — fui et hommage lige, un épcr- 
vicr de cinq sols à mutation d'homme. 

Fontaine (la); — fol et hommage simpK-. 
(Aveu rendu à Arlus de Villequier, le 22 août 
1505, par Antoine de Ch&teau-Chdloos, chcv.'j 

Fourneraie (la) ; — foi et hommage hge, quinz** 
jours de garde eu la ville de la Guerche et d:i 
sols aux loyaux aides. (Aveu rendu, lo 15 ocUh- 
bre 1478, a Artus de Villequier, par An toi n*' 
d'Arsac.) 

Gauderie (la), paroisse de Nouilly-le-Koble ; — 
foi et hommage lige et trente sols aux loyaux 
aides. 

Jean -Neveu (Ûef de) ; — foi et hommage lige, 
vingt sols aux loyaux aides, quarante jours df 
garde en la ville de la Guerche, et à un tnanger, 
le jour de la Saint-Maurice, à quatre personn !> 
des gens du seigneur de la Guercho (pain, vin. 
chair bouillie et rôtie, au choix des perâonoe^}, 
et cinq sols pour chacun des gens du dit seigneur. 

Lavardinière, paroisse de la Celle-Saint-Avent; 
— foi et hommage lige. (Aveu rendu au viconite 
de la Guerche, le 17 juin 1408, par Pierre de 
Bagncux, valet, Pierre, son fils, et Jeanne Uas- 
bcrt, sa femme.) 

Mercellière (la), alias la Judassière; — foi et 
hommage simple el dix suis de loyaux aides. 

Mercius (les); — foi et hommage lige. (Aveu 
rendu, le 1*' septembre 1368, à Ysabeau de 1 lle- 
Ogior, par Guy Guenand.) 

Méré-lo-Gaullier, ou Aliaux {Meriacum), — 
Foi et hommage lige et quarante jours de garde 
dans la forteresse du suzerain. 

Nolre-Ddme-de-Vaugibault , ou Salnt-Martîn* 
de-Marchais-le-Hond (le prieuré de), ordre de 
Sainl-Benoit, paroisse de Buxeuil; — foi et hom- 
mage simple, au divin service et à un souper an- 
nuel pour sept personnes. Ce prieuré axisiait dés 
le XIII' siècle. Peu de temps avant la Révolution, 
il fut uni à la cure de Notre-Dame de la Uaya. 

Painviel (hôlol et gaignerie de), paroisse 
d'Oiré; — foi el hommage lige à devoir de rachat. 
(Aveu rendu, le 25 septembre 1455, parN. d'Alai- 
gny, à Antoinette de Haiguelais, vicomtesse de 
la Guerche.) 

Pasiuraillo (la), paroisse do Goussay; — foi et 
hommage lige, au devoir d'un cheval de aervic«ï 
évalué soixante sols, à mutation de seigneur, et 
au tiers de soixante sols aux loyaux aides. 

Pin, ou Pain (hébergement du), paroisse de 
Méré; — foi et hommage lige, quarante jours de 
garde en la ville de la Guerche, ot cinq livres de 
loyaux aides. (Aveu rendu par N., en 1340, à 
Jean de rUo-Ogior.) 

Prélong (prieuré do Notre-Dame de), paroisse 
de Leugny; — foi et hommage simple, au derulr 
du service divin d'une messe chaque «emaine, et 
les jour et fôte de Notre-Dame. 
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SaiQt-Marcellin de la Guerche (prieuré de); — 
franche aumône et au divin service qui est de 
(lire l'ofiBoe et la grand'messe aux quatre fêtes de 
Notre-Dame et fêtes solennelles, la messe matu- 
linale, etc. 

Saint-Maurice do Barrou (prieuré de); — fran- 
rho aumône et au môme service que le prieuré 
de Sainl-Marcellin. 

Saint-Silvain de Méré (prieuré de) ; — franche 
aumône et service. Il était à la nomination de 
l'abbé de Saint-Pierre de Preuilly. 

Soulangé, paroisse de Barrou (hôtel et héberge- 
ment de); — foi et hommage simple et vingt sols 
aux loyaux aides. (Aveu rendu, le 29 octobre 
1514, à Artus de Villequier, vicomte de la Guer- 
che, par Antoine d'Aloigny, seigneur de Péré. 
— Aveu rendu, le 28 janvier 1569, à Claude de 
Villequier, par René de Beauval, seigneur des 
Courtils et de Soulangé.) 

Tresmond , paroisse de Chaumusaay ; — foi et 
hommage lige et vingt sols aux loyaux aides. 

Vacherie fia), paroisse de Coussay-le-Bois 
(Vienne) ; — fol et liommago simple et cinq sols 
de devoir à muancc de seigneur et d'homme. 
(Aveu rendu, le 31 mai i499, par Paulet Fumée.) 

Vaumerle ; — foi et hommage simple. 

La ville do la Guerche portait pour armoiries : 
De fiueules, à la croix patlée, d'argent. 

Maires de iji Guerche. — Jean -François de la 
Fouehardière, 1801, 29 décembre 1807', 14 dé- 
f-erabre 1812. — René-François Brun, 14 février 
1816- — Jean-Antoine Bodin, 1816. — Roné- 
François Brun, 2 janvier 1826. — Jean Millet- 
Terrassin, 1 1 août 1828. — Do Croy-d'Argenson, 
6 avril 1830, 1841. — Millet, 1859. — Narcisse- 
Alfred Courtaud, 1871, 12 février 1874, 21 janvier 
1878. 

Arch. <n.-et-L., C, 336, 587, 598, 650, 053; E, 156. 
206 ; prieuré de Baletmes et titres de l'abbaye de Preuil- 
lu. — D. Honsseau, III, 792, 962, 1033: V, 19H, 1982; 
V], 2143, 2159, 2175, 2193, 2194, 2341, 2351, 2352, 2440; 
IX, 3803, 3822, 4100; XI, 4()4i: XII, 5771, 5772,5774' 
.'•776. 5783, 5784. 5786 bis, 5787, 5789, 5795, 5801, 5R04, 
:»806. 5809, 5810. 5«11, 5812, 5815, E8-20, 5821, 58ï6, 
5n27,5S28, 5829, 5830; XIII, 10818; XVIII.— P. Anselme, 
Bi.it. généal. de la maison de France, III, Î93, 316; IV, 
"^i/l : VI. 765 ; VIII, 48'\ — Bélancourt, A'owi* féodaux, 
I, 42: ir. 1015. — Âhnanach de Touraine, 1778. — Bni- 
z«n de la Martiniére, Diction, géographique, III, 230. — 
Archives de la Vienne, prieuré d'Aquitaine. — Lbermiie- 
Sonlicrs, ffist. de la noblesse de Touraine, 51t. — D'Ho- 
2iep, Armoriai général de France, regr. !•', 2« partie. 
6i3 ; reg 5«, généal. Aubert. — Chalmel, Bist. de Tour., 
îl'i. — Cartulaire de l'archevêché de Tours. — Mém. 
ffr Afiromesnil. dan» le Diction, topographique du dio- 
f:r%p du A/ans. par Le Paige, I, xix. — Lalanne, ^i*^ de 
rhâtellerault, I, ^m, 556. ~ La Touraine. CO. — Table 
dea manuscrits de D. Funfeneau, I, 4^7. — A. Duchesne, 
ffixt. delà maison de Chàtillon, 270. — La Thauroasaière, 
Ui%t. du Berry, 559. — Panorama pittoresque de la 
France (département d*lndre-el-Loire\ 15, — Mémoires 
d^ ififhel de Castelnau. III, 255. — Bibl. de Toorg, ma- 
nusrrils n*« 1405, 14(}6. — De Marelles, Bist. des comtes 
^' Anjou, 2» partie, 28. — Chronologie novenaire de P. 



Cayet (1591), dans la collection Michaud, XII, 303. — C. 
Chevalier, Promenades pittoresques en Touraine, 525. — 
Tableau de la généralité de Tours (manuacrit), p. 279. 

— La Cheanaye-dea-Bois et Badier, Diction, de la no- 
blesse, I, 636; II, 651 ; XVII, 299. — Liber juramentum, 
p. \^{.^ Généralité de Tours (Bibl. de Rouen, coll. 
Leber), n* 5793. — A. Duchesne. Bist. de la maison de 
Montmorency, — Lainô, Archives de la noblesse de 
France, V, généal. Brossin, p. 18. — Moréri, Diction. 
historique. — Dufour, Diction, de l'arrondissement de 
Loches, I, 271 et suiv. — Boulaiovilliera, État de la 
France, VI, 9. — Martin Marteaa, Paradis délicieux de 
ta Touraine, 61. — D'Aobigné, Hist. universelle, III, 
249. — Annuaire-almanach d'Indre-et-Loire (1877), p. 
103. — Mezeray, ffist. de France, III, 974. — Expilly, 
Diction, des Gaules et de la France. — Maan, S. et me- 
trop, ecclesia Turonensis. 131. — Mém. de la Soc. ar- 
chéol. de Tour., IX, 235. — A. Joanne, Géographie 
d'Indre-et-Loire, 99. — A. Galland, Généalogies des 
p^ncipales maisons de France, 454. 

G-uerclie (la), f., c"" do Château-la-Vallière. 

— Guierche, carte de Cassinl. — Elle a fait par- 
tie de l'ancienne paroisse de Chouzé-le-Sec. 

G-uerclie (la Petite-), vil., c" de Langeais, 
23 habit. 

G*uerclie (la), f., c* de Saint-An toine-du- 
Rocher. — Guierche, plan cadastral et cartes de 
Cassinl et de l'état-major. 

G*uerclie (la Grande-), vil., c** de Saint- 
Mlchel-sur-Loire, 20 habit. — Guerche, carte de 
Cassini. — Ancien fief. La métairie fieffée de la 
Chauvelière, paroisse de Savigné, en relevait. En 
1747, il appartenait à Cliarles-Philippe d'Albert, 
duc de Lu y nés. — [Rôle des fiefs de Touraine 

— Arch. d'I.-et-L., E.) 

G*uerclie (la Petite-), vil., c'* de Saint- 
Mlchel-sur-Lolre, 32 habit. 

G-aerclie (le moulin de la), sur la Roumer, 
c»' de Saint-Michel -sur-Loire. 

G-uerclie (la), alias Saint-Micliel- 
de-la-G-uerclie. — Ancien fief, situé dans 
la ville de Tours, paroisse de Sai nt- Pierre- du- 
Chardonncl. Il s'étendait sur trente-deux mai- 
sons. En 1639, il appartenait au prieur de Saint- 
Pierre-du-Chardonnet; — en 1789, aux pères 
de l'Oratoire. — (Arch. d'I.-et-L., C, 336. — Râle 
des fiefs de Touraine,) 

Oueret (le), ham. et moulin, sur la Choi- 
sille, c" de la MembroUe, 14 babil. — Guereh 
carte de l'élat-major. — Les Gueretles, carte de 
Cassinl. — Ancien fief, relevant du fief de Ghau- 
mont et du fief des Prétrièros, suivant des décla- 
tions féodales faites en 1266, 1480, le 23 janvier 
1538, le 20 novembre 1700 et le 11 décembre 
1786. Vers 1550, il appartenait à Pierre de Ber- 
nezay; — en 170O, à Antoine Langeais, receveur 
du grenier à sol de Loches; — en 1740, à Robert 
de Menou, qui le vendit, le H janvier 1741, à 
Jean Mercier; — en 1787, à N. Bailly, procureur 
au bailliage de Tours; — en 1789, à Louis-Au- 
guste de Jousseanme. Dans le logi« spignnurînl se 
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trouvait une chapelle qui est mentionnée dans le 
Registre de visite du.diocèse de Tours ^ en 1787. 

— (Arch. d'I.-€t-L., E, 115; G, 14, 394. — Râle 
des fiefs de Touraine.) 

G-ueret [étang du], paroisse de Fondetlcs. 

— Le 17 avril 1480, il fut donné à cens, par le 
Chapitre de Saint-Martin de Tours, à Macé Chau> 
mier et à Martin de Mercans. En 1786, il était 
desséché. Son étendue était de six arpents. Il ap- 
partenait, en 1786, à Pierre Couronneau. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, 394.) 

G-ueretinière (la), f., c" de Neuvy-Roi. 

— Guertinière, carte de Tétat-major. 

G-ueretrie (la), ou Gueritole, f., c* 

du Grand-Pressigny. — Elle a fait partie de l'an- 
cienne paroisse d'Étableaux. Elle dépendait de la 
baronnio du Grand-Pressigny. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 103.) 

G*uéretS (le lieu des), C* de Salnt-Roch. — 
Il relevait censivement du fief de la Chapelle- 
Saint-Remi (1672). — (Arch. d'I.-et-L., fief de 
Sainl-Roch.) 

G-uerette (le fief de la), paroisse de Saint- 
Patrice. — Il consistait en cens et rentes. — {Rôle 
des fiefs de Touraine.) 

Guérlaudière (la), f., c" de Luynes. — 
Ancien fief. — [Râle des fiefs de Touraine.) 

Guérie (les Grande et Petite-), f., c" de 
Monthodon. — Guérie, carte de Tétat-major. — 
Guererie, cftrte de Cassini. 

Guérie (la), f., c" do Monts. — Guererie, 
carte de Cassini. — Christophe Le Roux de Ras- 
say, mari d'Elisabeth Gautier, est qualifié de 
seigneur des deux tiers de la Guérie, dans son 
acte de décès, du 24 juillet 1730. — (Registres 
d'état civil de Monts.) 

Guérin (le fief), ou Gulllauxne-Gué- 

rin, paroisse de Lignières. — Il relevait de la 
seigneurie de Lignières, à foi et hommage sim- 
ple. En 1510, 11 appartenait à Euslacho Victour, 
qui rendit hommage le 6 mai ; — en 1516, à Jean 
Songevenl; — en 1701, au Chapitre de Saint- 
Martin. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Lignières.) 

Guérin, abbé de Marmoutier, succéda à 
Geoffroy II, en 1229. Il fut remplacé, en 1232, 
par Hugues II. — (D. Martène, Hisi. de Mar- 
moutier, II, 205. — Mém, de la Soc. archéol, de 
Tour., IX, 256. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, 
titres de Marmoutier.) 

Guérin (M;irliu), prêtre, né à Loches, vers 
1450, se signala par un grand nombre d'œuvres 
do charité. La Croix du Maine nous apprend que 
l'on voyait dans l'église cathédrale de Tours ud 
écrit sur parchemin, composé par Martin Guérin 
et intitulé : la manière de la Paix, impétrée 
de la Reine du ciel, révélée en l'an de salut 1500. 
Chalmel ajoute que cet écrit était en vers fran- 



çais. — {Bibliothèque de la Croix du Maine, 316. 

— Chalmel, HisL de Tour., IV, 225. — Alma- 
nach de Touraine, 1757. ~ Dufour, Diction, de 
V arrondissement de Loches, II, 286. — D. Hous- 

seau, XXIII, 317.) 

Guérin (François), professeur au collège 
de Beauvais, à Paris, né à Loches on 1681, pu- 
blia, en 1716, des Réflexions critiques snr 
réloge funèbre du roi, prononcé par le P. 
Porée. Il composa plusieurs pièces de poésie 
latine qui ne manquent pas de mérite et qui fu- 
rent Insérées dans Touvrage ayant pour titre : 
SeUcta camiina professorum univerHtalis 
Parisiensis, Parisiis, 1727, in-12. Il traduisit 
avec succès les œuvres de Tite-Live (Paris, 1739, 
6 vol. ln-12). On lui doit également une traduc- 
tion de Tacite (Paris, Dupuis, 1742, 3 vol. in-12;. 
Il mourut à Paris le 29 mai 1751. — (Dufour, 
Diction de l'arrondissement de Loches, II, 2S7. 

— Almanach de Touraine de 1772. — Chalmel, 
Hist. de Tour., IV, 225. — Quérard, La France 
littéraire, III, 507. — Dldot, Biographie gêné- 
raie, XXII, 419.) 

Guérin (Jean), fils d*un notaire de Cléré et 
petit-fils de Jean, notaire seigneurial de Tau- 
cienne chàtellenie d^Hommes, a exercé lui-même 
les fonctions de notaire à Gizeux, de 1821 à 1866- 
Il mourut à Gizeux au mois de septembre 1872. 
Il était membre de la Société archéologique de 
Touraine. On a de lui un ouvrage intitulé : A'o- 
tices historiques sur Gizeux et Us commufie* 
envii^onnantes, Tours, imp. Mazereau, 1872, in- 
8" de 136 pages. Ce travail , fruit de longues recher- 
ches dans les archives de Gizeux et des localités 
voisines, contient dos détails fort curieux et entiè- 
rement inédits. 

Guérin (Louis), homme de loi, fut nommé 
maire de Tours, le 29 pluviôse an VII, en rempla- 
cement d'Ambroise Gidoin. Il eut pour succes- 
seur, le l**" floréal de la mémo année, Ambroise 
Gidoin. Il mourut à Tours en 182... — (Chalmel, 
Hist. des maires de Tours (manuscrit), p. 164.) 

Guérineau» f., c** de Cou réelles — Gue- 
rinettu, carte de l'état-major. 

Guérineau (le Heu de), c*' do Pouzay, 
près du bourg. 

Guérinerie (la), ham., c"* d'Hommes, 17 
habitants. 

Guérinerie (la), f., c" de Saint-Sympho- 

rlcn. 

Guériniére (la), c" d'Azay-sur-Cher. V. 
Gitonjiière. 

Guériniére (la), f., c"« de Bréhémont. — 
Les bâtiments étaient en ruines en 1813. 

Guériniére (bois de la). — Ils faisaient 
partie de la forêt de Bourgueil appartenant à Tab- 
baye du mémo nom. — (Arch. d'I.-et-L,, titres de 
Bourgueil.) 
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Ouérinière (la], f., c" de Chanceaux-sur- 
Choisille. — Guerinière, caries de Casalai et do 
Vèi il -major. — Elle relevait de la chàleliouie do 
Cliaiiceaux, dépendant de la roenso abbatiale de 
Sainl-Julien do Tours. En 1491, elle apparlucait à 
Palrix Vinet; — en 1595, à Michel Tarlerel; — 
en 1623, à Michel Tarteret, bourgeois de Tours; 
— eu 1690, à Fran«,ois Tarlerel. Vers 1780, Mi- 
di «.'l- Pierre Marlel , commissaire de marine, 
l'achela de Catherine-Elisabeth Royer, veuve de 
Pierre de Ck)p, trésorier do France à Tours. — 
(Arch. d*I.-el-L., abbaye de Sainl-Julien,) 

Q-uéxrinière (la), f., c" de Channay. — 
En 1582, elle appartenait à François Juston. — 
(Arch. d'I.-ei-L., B, 29.) 

G-uérinière (la), f-, c" de Château-la- 
Valiière. — Guerinière, carte de l'état-major. — 
Elle a ftût partie de l'ancienne paroisse de 
Cbou2é-le-Sec. 

G-uérlnière (la), f., c" de Crotelles. 

G-uélinière (la), vil., et chat., c" de Da- 
mcmarie, 28 habit. — Guerinière, caries de Cas- 
sini et de Télal-major. — Ancienne cbdtellenie, 
relevant de Gh&teaurenault. L'ancien manoir 
était fortifié. Il ne reste plus, du bâtiment primi- 
tif, qu'une tour et divers vestiges près desquels 
a été construit le châleau actuel. La Guerinière a 
été possédée, en 1246, par Jean de Chàlilloo, 
comte de Blois. Elle passa plus tard à Louis, duc 
d'Orléans; — à Louis XII, roi de France, puis à 
Claude^ sa fille, depuis femme de François I". La 
famille Robertet en fut ensuite propriétaire. — 
Florentin de Rigné, Éc, seigneur de la Gueri- 
nière après les Robertet (1570), eut un Ûls, Jac- 
ques, qui épousa Esther Forgel, fille de Raymond 
Forget, secrétaire du roi, et d'Olive de Teligois. 
De ce mariage naquirent plusieurs enfants, entre 
autres, Barthélémy de Rigné et Claude, femme 
de Joseph de Faverolles, seigneur de Bléré, gen- 
tilhomme ordinaire de la chambre du roi. 

Barthélémy de Rigné, Éc, seigneur de la Gue- 
rinière, matlro d'hôlel ordinaire du roi (1654), 
eut un tils, Antoine de Rigné, qui épousa Fran- 
çoise Prévost. Celle-ci était décédée en 1697. 

Vers 1700, Jeau-Baptislo GuUlard, chev., sei- 
gneur d'Amoy, acheta la Guerinière. 11 la reven- 
dit, par acte du 17 mars 1727, à Nicolas-Jean- 
Baptiste Ravot d'Ombreval, qui fit bâtir le château 
actuel. Le 20 septembre 1730, les héritiers de ce 
dernier, Thérèse-Gabrielle Breault, sa femme, 
Jean-Baptiste RaTot, seigneur de Bonnejoie, et 
François-Nicolas Ravot, le vendirent à Marie Ma- 
thié, femme, non commune en bicas, de Joseph 
du Yilleneuve-Trans, marquis de Villeneuve. 

Devenu propriétaire de cette cbâteilenie, Galien 
RaïK^eard de la Boissière, procureur du roi à la 
Chambre des comptes de Blols, rendit hommagu 
au seigneur de Châteaurenault le 21 avril 1760. 

Par lettres patentes du 18 juin 1828, enregis- 
trées le 2b novembre 1829i la Guerinière fut 



constituée en majorât, avec le titre de vicomte, 
en faveur d'Auguste Uerry do Maupas. 

Arch. d'I.-et-L., titres de la eure de Damemarie. — 
Lhermite-Souliers, Hist. de la noblesse de Touraine, 246, 
462. — Bétancourt, Noms féodaux, IJ, 814. — Bibl. de 
Tour», manuBcrit n« 1436. — Moréri, Diction, historique 
(Bupplém.), II, 120. — Bàle des fiefs de Touraine. 

G-uérlnière (la), vil., c-* d'Esvrea, 33 ha- 
bit. — Guerinière, carie de l'élal-major, 

G-uériniëre, ou G-uerinerie (la), vil., 
c" de Langeais, 30 habit. — Ancien flef, rele- 
vant, à foi et hommage simple, de la baron nie de 
Saint-Michel-sur-Loire, suivant un aveu rendu, 
le 2 juillet 1753, par Jean-Baptiste de Remigioux, 
Éc. — (Arch. d'I.-et-L., E.) 

G*uérinière (la), c" de Neuvy-Rol. V. la 
Borde, 

G-uérinière (le lieu de la), paroisse de 
Rilly. __ Il relevait du flef de Douce, suivant 
une déclaration féodale faite le 9 novembre 1665. 

— (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des cens et rentes 
de Vabbaye de Noyers.) 

G-uériniëre (la), f., c" dé Rouziers. — 
Guerinière, cartes de Cassini et de l'état-major. 

— Ancien fief, relevant de la châtellenle de Rou- 
ziers. Il appartenait au prieuré de l'Encloître. — 
(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux, — Cartulaire 
de FonievrauU,) 

Q-uérinière (la), paroisse de Saint-Ger- 
main d'Arcé. — Ancien fief, relovant du duché de 
Château-la-Vallière, Henri Le Vacher, Éc, vivant 
en 1670, Tacheta de Pierre Dreux, conseiller au 
Parlement de Bretagne. Son fils, Timoléon Le 
Vacher, Éc, rendit hommage au duché de Châ- 
leau-la-Vallière, le 10 septembre 1684. — (D'Ho- 
zier, Armoriai général, reg. 4*.) 

G-uérinière (le lieu de la), près de la Me- 
nardière, c" de la Tour-Saint-Gelln. 

G-uérinière (la), f., c** de Sonzay. — 
Guerinière, caries de Cassini et de l'état-major. 

Guerinière (la), f., c" de Véretz. 

Guerinière (la), f., c" d'Yzeures. — En 
1658, Gabriel Villeret était qualifié de sieur de la 
Guerinière. — (Registres d'état civil d'Yzeures.) 

Guèrins (les), f., c" de Llgnlères. 

Guéritaude (la), f., c" de la Celle-Saint- 
Avent. — Gueriteaude, carte de l'otat-major. — 
Ancien fief. En 1522, il appartenait à Antoine 
Huilier; — à la fin du xviii» siècle, à la famille 
de Thubert. —(Arch. d'I.-el-L., Bôle des 20"; 
G, 525.) 

Guéritaude (la), f. et châl., près du ruis- 
seau de Bourdin, c« de Veignô. — Guéritaude, 
cartes de Cassini et de l'élal-major. — Ancien 
Çef, relevant du château de Montbazon, à fol et 
hommage lige. Dans le logis seigneurial se trou- 
vait une chapelle qui est mentionnée dans lo 
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PouUlé de Varchevcchè de Tours, do 1648. Yvon 
de Maillé y fut inhumé en 1491. 

Seioneubb de la Guéritàude. 

I. — Guy de Maillé, chev., seigneur do la Gué- 
ritaude et de l'Isletlo, du chef de sa femme, 
Jeanne de Sazilly, rendit hommage au châtelain 
de Montbazon, en 1353. Sa veuve épousa, en se- 
condes noces, Guillaume Turpin. 

II. — Guillaume Turpin, chev., seigneur de la 
Guéritaudo, du chef de sa femme, mourut ayan^ 
1372. A celle époque, Jeanne de SaziUy fonda 
quatre anniversaires dans l'abbayo de Cormery. 

III. — Juhez de Maillé, chev., seigneur de 1& 
Guéritaude, de Fromenteau, de Villeromain et de 
rislette, deuxième ûls d'Hardouin de Maillé et de 
Perronnelle d'Amboise, épousa, vers 1389, Isa- 
beau de Chàteaubriant, fille de Geoffroy de Chà- 
teaubriant, dit Brideau, seigneur du Lion-d'Au- 
gers, et de Marguerite do Parthonay. Do ce ma- 
riage il eut : l* Jean, qui suit; 2* Guy, seigneur 
deLatan; 3* Imbaud, seigneur de la Touche et 
de la Jonchère; 4° Pierre, marié à Jeanne de 
Targé; 5" Euslâche, prêtre; 6° Marie, femme de 
Jean Artault, Éc, seigneur du Puy-de-Montha- 
zon; 7* Jeanne, mariée à Jean, seigneur du Bail- 
leul. — Isabeau de Chàteaubriant rendit hom- 
mage, pour le fief de la GuérKaude, le 21 sep- 
tembre 1406. Elle fit son testament le 14 juillet 
1417 et fut inhumée avec son mari, décédé vers 

1416, dans l'église des Cordeliers de Tours. 

IV. — Jean de Maillé, chev., seigneur des 
mômes lieux, épousa, en 1403, Anne du Puy-du- 
Fou, fille de Pierre du Puy-du-Fou, Éc, seigneur 
de Saint-Georges, et de Marthe Orry. De ce ma- 
riage sont issus: 1* Hardouin, dont on parlera 
plus loin; 2« Gilles, qui suit; 3» Yves; 4* Andrée, 
mariée, en 1436, à Guillaume de Sainte-Maure, 
seigneur de Valennes. 

V. — Gilles de Maillé, chev., seigneur de la 
Guéritaude et de la Jonchère, mourut sans al- 
liance, vers 1450. 

VI. — Yvon de Maillé, frère du précédent, sei- 
gneur de la Guéritaudo, fit son testament le 
16 septembre 1491 et mourut peu de jours après. 
Sa succession passa à Hardouin, son frère. 

Vil. — Hardouin de Maillé, chev., seigneur de 
la Guéritaude, de Tlslette et de Villeromain 
(1464), épousa Agnès de la Roche-Babasté, dame 
de Cessigny, fille de Jean de la Roche-Rabasté, 
Éc, et d'Anne de Cessigny. Il eut quatre enfants : 
1* Aboi, seigneur de l'Islelto et de Villeromain ; 
2* Jeannon, qui suit; 3* Louise, femme de Da- 
mien do Rlllé, Éc, seigneur d'Azay; 4» Perron- 
nelle, qui fut mariée & François de Rasiué, sei- 
gneur de la Bulle-Charpentier, capitaine-gouver- 
neur do Nantes. 

VIII. — Jeannon de Maillé, chev., seigneur de 
la Guéritaude, épousa, en premières noces, pa» 
contrat du 7 janvier 1490, Anne Paumart, fille de 
Philippe Paumart, Éc, seigueur de l'Olive, et de 



Jeanne d*Aublgné; et, en secondes noces, en 
1518, Charlotte de Salignac, dame de Saint- 
Martin. Du premier lit il eut deux enfants: René, 
qui suit, et Françoise, femme de Georges d'An- 
glore, Éc, seigneur de Beauregard, en Savoi" 
Du second mariage, naquit Françoise, f^-uirnc d 
Guy d'Ausseure. 

IX. — René de Maillé, chev., Felgncur de la 
Guéritaude, de l'Olive et de Verrières, épousa, r.u 
premières noces, Catherine, fille de Charles 
d'Avaugour, chev., seigneur de Chervillc, et de 
Catherine de Bernezay; et, en secondes noce«, 
Anne de la Vove, fille de Louis de la Yove, Éc, 
seigneur de la Pierre, et de Jeanne Le Picard. Il 
n'eut pas d'enfants de son premier mariage. Du 
second lit sont issus : !• Juhez, qui suit; 
1* Hélie, donl on parlera plus loin; 3* René, 
4* Jeanne. 

X. — Jubez (ou Yves) de Maillé, chev., sei- 
gneur de la Guéritaude et de l'Olive (1672), mou- 
rut jeune. Il avait été fiancé à Anne de Chambes 
de Montsoreau. 

XI. — Hélie de Maillé, chev., seigneur de la 
Guéritaude, après la mort de son frère, épousa, 
en première noces, Marguerite do Ceps, fille de 
Pierre do Ceps, seigneur do la Ferrlère, et de 
Charlotte le Cirier; et, en secondes noces, Made- 
leine de Cherité, fille de François do Cherilé, Éc., 
et de Madeleine de Durant. De ce second mariaçc 
sont issus : 1* Hercule, qui suit; 2* François, 
décédé en 1638; 3* Françoise, mariée, le 8 août 
1623, à René de la Barre, Éc, seigneur de Sau- 
nay et d'Onglée; 4* Anne, mariée, en 1729, à 
Guillaume Berziau, Éc, seigneur de Champgri- 
mont; 5" Madeleine, religieuse à l'abbaye du 
Ronceray d'Angers. 

XII. — Hercule de Maillé, cbev., seigneur de 
la Guéritaude, épousa, en premières noces, An- 
toinette Filleul, fille de N. Filleul, Éc, seigneur 
des Gasts, et de Françoise de Baignan; et, en 
secondes noces, Charlotte de la Barre, fille de 
Louis de la Barre, seigneur des Brosses et des 
Hayes, en Anjou, et de Marguerite de Chamb«. 

XIII. — François de la Barre, conseiller au 
présidial de Tours, maire de celte ville en 1676, 
fut seigneur de la Guéritaude après la mort 
d'Hercule de Maillé. Il mourut avant 1695. H 
avait épousé Louise-Renée Aubry, qui rendit 
hommage , pour le fief de la Guéritaude , le 
31 mai 1701. 

XIV. — Jean-François Roussel était seigneur 

de la Guéritaude en 1780. 

Arcb. d'I.-ct-L., Biens nationaux. — D. Hoasseu, XI. 
4700; Xll, 7081, 7082; XTV. — Lhermite-Souliers, J7«f. 
de la noblesse de Touraine, 3''»0, ^56. — Bélancourt. 
Noms féodaux, U, 837. — ChaJmel, Bist. de Tour,, 
Ut, 162; Bist. des maires de Tours, 145 — PouHlè de 
l'archevêché de Tours (1648), p. 48. — P. Anselme, Bist. 
généal. de la maison de France, VII, 505. — Laiuè, Jr- 
chives de la noblesse de France, V, généal. de M<allé, 
22. — Bibl. de Tours, manuscrit n- 1348. — Cartulaire de 
Cormery. 240. — Moréri, Diction. hi,*tori/p*e, VU. 72- — 
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La Thauauwsièref Sitt. de Berry, 548, 550. — La Chea- 
oaye-des-Boia et Badier, Diction, de la noblesse, XII, 
823. 

Ghueritoie (la) , c* du Grand-Pressigny. 
V. Gutreirie, 

G-ueriverie (la), f., c" de Saint-Michcl- 
sur-Loire. 

G-uerives, vil., c" de Salnt-Michel-sur- 
Loirc, 17 habit. 

Qaeidvière (la), ham., c"*de Draclié, 15 ha- 
bit. — Guerivicre, carte de rélal-major. — 6rW€- 
rinière, carte de Cassini. — Ancien Ûef, relevant 
du ch&teau de Sainte-Maure, à foi ot hommage lige 
et quinze jours de garde. En 1350, il appartenait 
à Jean Guerry ; — en 1365, à Aimery Guerry; — 
en 14S9, à Jean Vigier, Éc; — en 1480, à Guil- 
laume Vigier, Éc; — en 1529, à Joachim Vigier; 

— en 1566, à Pierre de Raymond; — ou 10*5, à 
Jacques de Raymond; — en 1650, à Louis de 
Uaymond; — en 1666, à Jacques de Raymond. Il 
a été possédé, ensuite, par la famille de Voyer 
d'Argenson. — (0. Uousseau, XII. 7012; XIII, 
t>031, 8056,8137,8185. 

Ghuerivière (la), f., c-« de Pussigny. — 
Giterivière, caries de Cassini et de l'étal-major. 

— Ancien fief. — (Rôle des fiefs de Touraine.) 

Q-uerluclieS (le lieu des), près de la 
Fusse, c"* de Neuii. 

Ouez*Iiaux (étang des), paroisse de Neuilit). 
Pont-Pierre (1670). — (Arch. d'I.-et-L., prévôté 
d'Oc.) 

Ghuernéclie (le llou de), près de la Uar- 
donnière, c" de Nouvy-Roi. 

Q-uernottiàres (le lieu des), près de ia 
Forge, c" d'Yzeures. 

Q-ué-Xtobert (le lieu du) , près de la 
Rio lie et de Bagneux, c"** de Bouruan. 

Q-uéroide (île de], dans la Gartempe, c"* 
d'Yzeurea, 

G-uerrande (Jacques de), doyen de l'église 
do Tours, succéda à Rahler vers 1248 et fut en- 
suite évèque de Nantes. H* mourut en 1267. — 
(Morérî, Diction, historique (supplém. de 1726), 
t. II. — Gallia cfirisliana, XIV. — Mém. de la 
6oc. archéoi, de Tour., IX, 335). 

Q-uerre (la), f., c" de Sonzay. — Guerre, 
carte de i'état-major. 

O-uerrerie (la), f., c»« de Gléré. — Guer- 
rie, carte de i'état-major. 

Q-uerrie (la), c* de Neuillé-lo-Lierre. V. 
Bruyères, 

Oaerriëre (la), f., c" do Neuilly-le-Bri- 
gnon. — Guerrière, carte de Cassini. — Ancien 
tief, relevant do la baron nie de la Haye, à foi et 
hommage simple et un gant blanc a muance de 
seigneur. En 1537, il appartenait à Joachim de 



Fougères, Éc; — en 1666, à René de Rouge- 
mont, Ec. — (D. Housscau, XII, 5939, 6039. — 
Rôle des fiefs de Touraine. — Goyet, Nobiliaire 
de Touraine,) 

Q-uerrière (lu lieu do la), c" de Neuville» 

— En 1226, Michel Hoflan vendit la dîme do co 
domaine à l'abbaye de Gastines. — (Arch. d'I.-et- 
L., litres de Gastines.) 

Q-uerrière (la), f., c* de Saint-Germain- 
sur- Vienne. — Guerrière, carte de Cassini. 

G-uerrière (la) et la Petite-G-uer- 

rière, f., c*" de Suinl-Nicolas-de-Bourgueil. — 
Hôtel de la Guerrière (aveu du 25 avril 1493). 

— Propriété de l'abbaye de Bourgueil, sur la- 
quelle elle fut vendue nationalement, le 14 fé- 
vrier 1791, pour 9100 livres. — (Arch. d'I.-et-L., 
titres de Bourgueil; Biens nationaux.) 

Guerry (le bois), c" do Beaumonl-la- 
Ronce. 

Guerry (le bois), c-« de Cléré. 

Q-uerry ( André-Michel j , né à Tours en 
1802, fit ses études au cuUuge de cette ville et 
étudia le droit à Poitiers. On a de lui les ou- 
vrages suivants : Mémoires sur les anciens 
chants populaires du Poitou (dans le Recueil 
de la Société des antiquaires de Prance). — 
Statistique comparée de l'état de l'instruciion 
et du noml/re des crimes dans les divers arron- 
dissements des cours royales et cUs acacUmies 
universitaires de France, 1829 (un collaboration 
avec Balbi). — Mémoire sur le rapport des 
phénomènes météorologiques avec la mort alité 
pour différentes maladies (dans les Annales 
d'hygiène, 1831). — Mémoire sur la fréquence 
du pouls chez les aliénés, 1832 (en collaboration 
avec Leuret et Mitidié). — Recherches statisti- 
ques sur l'influence de l'instruction sur la cri^ 
minalilé, 1833. — Essai sur la statistique fno- 
raie de la France (ouvrage couronné par l'Aca- 
démie des sciences). — Recherches staXistiques 
sur les dimensions du crâne de Vhomvne sain, 
de Valiéné et du criminel, 1845. — Statistique 
morale de l'Angleterre comparée avec la sta- 
tistique morale de la France, Baillière, 1860, 
iu-f», avec 17 planches. — Il a Inventé V Ordon- 
nateur statistique, iu^iUument destiné ix faciliter 
les calculs. Il mourut en 1866. Le 25 août 1849, 
il avait été nommé chevalier de la Légion d'hon- 
neur. — (Larousse, Grand diction, historique 
du XIX* siècle, VlU, 1604. — Vapereau, Diction, 
des contemporains, 795-96. — 0. Lorenz, Cata- 
logue de la librairie française, II, 525.) 

Guerrys, ou Guerries (le lieu des), 
paroisse de Saint-Roch. — Il relevait du fief de 
la Chapelle-Saint-Rémi (1770). — (Arch. d'I.-et-L., 
fief de Saint-Roch.) 

Guertlère (le lieu de ia), paroisse de 
Luzé, près du chemin de Gbampigny-io-Sec à 
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kondet. Il relevait de Franc-Palais, suivant uu 
aveu rendu à Marmandc, le 8 décembre 1737, par 
François-Marie Hameau. — (Arch. d'I.-el-L., B, 
156.) 

G-uertinlère (la), ou Buisson-la- 

tiajace, C' de Panzoult. — Ancien fief, relo- 
vant do la baronnie do rilc-fiouchard, à foi et 
hommage simple. Voici quelques extraits d'un 
aveu rendu, pour cette terre, vers 1626, par 
Alexis Barjol, abbé de Moussy : 

a De vous très hault et trôs puissant seigneur 
Monseigneur Armand-Jean du Plessis, duc de 
Hichelieu, pair de Franco et baron de la baron- 
nye de l'Ile Bouchard, je, Alexis Barjot, abbé de 
Moussy, seigneur de la terre et seigneurie du 
Pressoir- Cendrier et la Guertinière, aultrement 
le Buisson de la Rajasse, tiens et advoue tenir de 
vous mon dit seigneur et à cause de vostre dite 
baronnye de l'Ile Bouchard, à foy et hommage 
simple et à un cheval de service à muance do 
seigneur et aux loyaux aides quand elles y ad- 
viennent, ma maison terre et seigneurye de la 
Guertinière aultrement le Buisson de la Rajasse 
ainsy qu^elle se poursuit et comporte, sittuée eu 
lii paroisse de Panzoult tant do ce qui se tient en 
mon domaine que de ce quy est tenu de moy, le 
tout en un tenant contenant huit cents arpents 
tant en bois et taillis, terres labourables, friches, 

que bruères, dans lequel pourpris j'ay droit 

de faire et construire fuye à pigeons, garenne à 
poil et à plumes et à toutes autres sortes de gibiers 
tant lièvres, bastes rousses et noires, saus que 
quy que ce soit puisse chasser dans mon dit 
buisson sans mon congé et licence 

a La veufve René Gaslard me doibt par chacun 
an le censif coustumier pour raison de sa mes- 
tairie de l'Arpentil 

« M'* René Barjot, chevalier, me doibt par cha- 
cun an, à cause de son chasteau de Panzoult 
douze deniers à cause de son clos de Harlival 
estant à présent en terre labourable, contenant 
deux arpents et demy 

a Plus le dit sieur me doibt à cause de son 
chasteau de Coulaino par chacun an, au terme 
de saint Michel huit deniers de cens pour une 
pièce de terre autrefois en vigne dans laquelle il 
y a caves et cavereaux..... 

c Et sur lesquels hommes et subject?, 

j'avoue droit de fief, basse et moyenne justice, 
garenne défensable à toutes sortes do beslcs, tant 
grandes bestes, fauves, rousses, uoires, lièvres, 
faizans, perdrix et lapins et à toute autre sorte 
de gibier 

« Et lesquels hommes et subjects et estagers 
demeurant en mon dit fief sont tenus de faire les 
hayes et closture à chasser et garder les dites 
hayes durant que je chasse ou fais chasser en 
mon dit Buisson, par l'espace de huit jours. 

a Et aussi sont tenus les dits hommes de gar- 
der le feu quand il sera aux bols voisins de mon 



dit Buisson qu'il ne prenne et sorte en iceluy c! 
l'esteindre quand il y est pris. 

a J'ay puissance de tout temps et d*ancienneté. 
tant moy que mes prédécesseurs, de contrain<lrr 
mes dicts hommes et subjets à faire les dites 
hayes et aultres choses susdites quelques affaires 
ou occupation qu'ils ayent ailleurs et au temps 
qu'il leur est mandé. 

«c Et à deffault de mes dicts subjects no vien- 
nent es dittes chasses comme dit est, j'ai puis- 
sance et m'est permis de lever sur chacun d'eux 
par chacun deCfault, la somme de cinq sols. 

V Et à cause desquels privilèges, charges, s^t- 
vitudes et subjections, mes dicts bommea, suL- 
j0ls et eslagiers sont francs quittes et exempts de 
guet, garde-porte et moulage sans estre contrai nt« 
par vostre cour et seigneurie de l'Isle, ne autres 
quelconques, fors à mon moulin dont ils s«jnt 
subjects. 

« Et puis avoir et tenir lars, retz, pièges ot 
chamois pour l'exercice de mon dit droit do 
chasse et mon dit buisson 

« J advoue toutes grandes et basses voyries ««i 
tout ce qui en despond, tant mesures à bled, via. 
qu'autres choses concernant et regardant les dîLs 
voiries et mesmes m'est permis d'avoir et tenir 
prison dans mon dit Buisson pour les hommes 
qui seront pris en forfaiture, et aussi les besteà 
quy seront prises en dommage dans mes dits 
domainos etc. » — (Arch. d'I.-et-L., E, 146.} 

G-uertis (le lieu dos), près de la Loire, c** 
de Huismes. 

Q-uesdonnière (le lion de la), paroisse 
do Fondettes. — Ancienne dépendance du Oef de 
Taillé. — (Arch. d'I.-ot-L., terrier de Saint- 
Julien.) 

G-uesle (François de la), chanoine de Paris, 
fut nommé archevêque de Tours eu 1597, en 
remplacement de Simon de Maillé de Brexé, dé- 
cédé. Il mourut à Paris le 30 octobre I6l4. Il 
était fils do Jean do la Guesle, premier prtsideal 
au Parlement de Paris, consciUer d'État, et de 
Marie Poirut du Laureau. On a de lui un discours 
qui a été publié sous le titre de Remorutrance 
du clergé de Fratice devant le roi, Paris, J. Hi- 
cUer, 1S98, in-8* de 8 pages. — (Maan, S. et me- 
trop. eccUsia Turonensis, 203. — A. Gallaud, 
Généalogie des familles de Paris, il, 2<6. — 
Gallia chrisUana, II, 489. •— Chalmol, Hisl. de 
Tour., III, 464. — Martin Marteau, Le paradis 
délicieux de la Touraine, II, 101. — Blbl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de l'église de Tours. 
— D. Housseau, XV, 193. Moréri, Diction, histo- 
rique, V, 431.) 

G-uesnes, f., c** de Fondettes. — Gtsna, 
1150. Gennes, xvii* siècle. — GueSTie, carius 
de Cassini et de Tétat-major. — Ancien fief, reîo- 
vant de Martigny et de Maillé. En 1626, il appar- 
tenait à Jean Falaiseau; — eu 1686, à Jtsau Du- 
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noyer; — en 1742, à N. Bourassé. — (Arch. d'I.- 
e(-L., B, 18; Inventaire des titres de Vallières; 
prévôté d'Oë, — Bibl. de Tours, manuscril 
n* 1346.) 

G-uespière (la), c" d'Auzoucr. V. Gue- 
pière. 

G-aespière fia), c-« de Nazelles. V. Gue- 
pière, 

G-uesaier (le), ou G-aissier» ham., c»* 
de Véretz, 14 habit. 

Quet (le lieu du), paroisse de la Chapelle- 
Saint-Hippolyte. 

G-aetaudlôre (la), ham., c" de la Croix, 
13 babil. 

G-uetière (la), f., c" de Sonzay. — Goe- 
iière, carte de l'élat-major. — Ancien fief. — 
\,Rôte des fiefs de Touraine.) 

G-aetineaox (les), c"* de Sennevlèrea. V. 
les Bineaux. 

Quetinière (la), f., c" de Vouvray. — 
Guetxniére, carte de Tétat-major. 

Qael^lay, c"* de Ghanceaux. V. Gtusljay. . 

Oaet-Poncé, vil., c»« de Pocé. 

O-aetrie (la), f., c" de Luzé, — Guetrie, 
carte de Cassini. 

G-aetrie (la), f., c"* de Montreuil. -- GtU- 
Ira, U90. — Guetteierie, ou Guetlerie, 1763. — 
G u^/rie, carte de rétat-msô or. — En 1190, Phi- 
lippe Lancelin la donna aux religieuses de Fon- 
tainea-les-Blanches. — (Arch. d'I.-et-L., E, 38. — 
Hist» monast. de Fonlanis albis,) 

Qoetrie (bols de la), c* de Parçay-Meslay. 

G-Uétries (les), f., c- de Saiot-Pierre-des- 
Corps. — Ouetterie-Boutetière, 1775. — Ancien 
Ûef, releyanl de Narbonne, paroisse de Joué. Le 
24 février IS98, un des membres de la famille de 
Roban Tacheta de Charles de la Neuville, baron 
d'Alincourt. Par acte du 27 Juin 1781, Henri-. 
Louis-Marie et Jules-Hercule, princes de Rohan, 
le vendirent à Maurice Abraham, trésorier de 
France à Tour». — (Arch. d'I.-et-L., E, 223.) 

G^uétr^es (les), f., c-* de Tours. 

G-uétrotière (la), f., c» de Monthodon. — 
Guetrolière, carte de l'état-mejor. — Gaitro- 
tière, carte de Cassini. 

G-uette-Biclie, f., c>« de Cléré. 

G-aette-IjOUp (bois de). — Il faisait 
partie de la forôt de Bourgueil. 

O-uette-Poussiëre, ou la Croix- 

Barbot» f., dans le village de Yernay, c"' de 
Courcoué. — En 1775, elle appartenait à N. de 
Vandei. Elle devait une rente à la collégiale de 
Ghampigny, suivant des actes des 19 août 1715 et 
19 juiUel 1751. — (Arch. d'I.-et-L., 0. 282.) 



G-uetterie (la), f., c» de Cbemillé-sur- 
Déme. 

Guetterie (la), f., c" de Maillé-Lailler. 

Guetterie (la), c»« de Montreuil. V. Gue- 
trie. 

Guetterie (le lieu de la),c*« de Neuil, près 
du chemin d'Azay aux Touches. 

G^ietterle (la), f., dans le bourg de l'Eu- 
cloître, paroisse de Rouziers. — Propriété du 
prieuré de l'Bncloltre. — {Cartuiaire de Fonte- 
vrauk.) 

Guetterie (la), paroisse de Savigné. — 
Ancien flef, relevant de Rillé. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 318.) 

Guetterie-Boutetière (la), c" de 

Saint-Pierre-des-Corps. V. Guetrie. 

Guetteries (les), c* de Tours. 

G-ueule-d'Bnfer (le lieu de la), près du 
ravin des Joncs, C* de Clvray-sur-Cher. 

G-ueule-M'oire (la), f., c»* de Panzoult. 

Gueules (le bois des), c** de Nouans. 

GuèTre8(le lieu des), près du Petit-Bois 
et de la Vienne, c* de Sazilly. 

Guevrys (les), ou Métairie -de - 
Salnt-Roch» paroisse de Saint-Roch. — En 
1451, elle appartenait à l'abbaye de Saint-Julien. 

— (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des titres de 
Sainl^ulien.) 

Guianguère (la), f., c*' de Neuvy-Roi. 

— Quyaudière, xvi* siècle. — Elle relevait de la 
châtellenie du Bois. — (Arch. d'I.-et-L., E.) 

Quiard» f., c"* de Marray. — Guiard, carte 
de Cassini. 

Guiardière (la), c^' de Saint-Antoine-du- 
Rocher. V. GuiUardière. 

Guiardière (le lieu de la), paroisse de 
Saint-Gerroain-eur-Vienne. — Maison noble de 
)a Guiardière, 1788. — Elle relevait de la Forêt 
à foi et hommage simple et cinq sols de service 
annuel, suivant un aveu rendu le 21 avril 1788. 
A cette époque, il appartenait à la famille Le 
Vacher. — (Arch. d'I.-et-L., E.) 

Guiart (le moulin), paroisse de Rouziers. 

— Propriété du prieuré de l'Encloitre en 1514. — 
{Cartuiaire de Fontevrault,) 

G-uibardiëre (la), c*« de Civray-sur-Gher. 
V. Guilberdrie. 

GuibardS (le bois des], c* de Thilouze, 
près du chemin de Ponl-de-Ruan à Pouzières. 

Guibardiôre (la), c>* de Manthelan. V. 
la Marche, 

Guiberdiôre (la), f., c** de NeuilK^Pont- 
Pierre. — GuiUebardière, 1601. — GuiUeber- 

37 
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dière, carte de Cassioi. — Guiberdière, carte de 
rétat-major. — En 1601, Anne de Reffuge la ven- 
dit à Nicolas Bazogea, bourgeois de Tours. En 
1670, elle appartenait à Jean Pelle; — en 1754, 
à Michel-Roland des Escotais. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 82, 182. — Bôtancourl, Noms féodaux, II, 
881.) 

G-Uibert» abbé de Bourgueil, fut élu en 
1107, en remplacement de Baudry. Il mourut le 
30 août 1123 et eut pour successeur Bernard. — 
(Gallia chrisliana. — Chronica monasterii 
Burguliensis, 45. — Bibl. de Tours, manuscrit 
n» 1494.) 

Oaibert (Joaeph-Hippolyte), cardinal, ar- 
chevêque de Paris, né a Aix, le 13 décembre 
1802, entra dans la Congrégation des mission- 
naires dits Oblata de Marie, qui avait pour supé- 
rieur l'abbé de Mazenod, depuis évoque de Mar- 
seille. Après avoir dirigé l'église de Nolre-Dame- 
de-Laus, appartenant à cette congrégation, il fut 
nommé supérieur du Grand-Séminaire d'Ajaccio, 
puis vicaire-général de ce diocèse. Appelé au 
siège épiscopal de Viviers en 1842, à l'archevê- 
ché de Tours le 4 février 1857, il fut préconisé le 
19 mars et installé le 28 avril de la môme année. 
Le 19 juillet 1871, il passa au siège archiépisco- 
pal de Paris et fut nommé cardinal le 22 décem- 
bre 1873. Une partie de ses œuvres pastorales a 
été publiée en 1868; Tours, A. Marne, 2 vol. in-8* 
avec portrait. — (Larousse, Grand diction, his- 
torique du xix« siècle, VIII, 1611; supplém., 
929. — Annuaire d'Indre^l-Loire, 1874. — 
JoumcU d'Jndre^'Loire, 1857-71.) 

Q-uiberts (le lieu des), c* de Neuil, près 
du chemin de Saint-Épain au Pont. 

G-uibloteau (le lieu de), c»»de Thilouze, 
près du ruisseau de Port-Thibault. 

G-uibourgs (les), f., c" de Cbinon. — 
Guibourg, carte de Gassini. 

G-uicbard (Pierre), né à Tours vers 1580 
entra dans l'ordre des Bénédictins, à Marmou- 
tier, et passa ensuite à l'abbaye de Saint-Ouen, à 
Rouen. On ignore l'époque de sa mort. Il a pu- 
blié un ouvrage intitulé : Le guide des arpen- 
teurs, conUnant les quatre règles d'arithmé- 
tique, avec un traité pour Tarpc^togc^ Rouen, 
1625, iii.8-. — (Chalmel, HUt, de Tour., IV, 
226-27. — S. Bellanger, La Touraine ancienne 
et moderne, 588.) 

Quicliardière (la), f., c" de Crotelles. — 
Guizardrie, carte de l'étal-major. — Propriété du 
Chapitre de l'église de Tours, auquel elle fut lé- 
guée, en 1543, par Bertrand Guichard. — (Arch. 
d'I.-efc-U, G, 63, 74, 90, 145; Biens nationaux.) 

G-oidkiardière (la), vil., c»* de Gizeux, 
30 babit. 

Qniehardlàre (la), f., c*«de Sublaines. 



— Guiehardière, cartes de Cassini et de Télai- 
major. 

G-uicbe (Jeanne-Baptiste de la), abbease de 
Beaumont-les-Tours, succéda, en 1772. à Hm- 
rietle-Louise-Marie-Françoise-Gabrielle de Bour- 
l)on-Condé. En 1786, elle fut transférée a l'abbaye 
de Saint- Amand de Rouen. — (Bibl. de Tours. 
fonds Salmon, titres de Beaumont. — La Clios- 
nayo-des-Bois et Radier, Diclion, de la noOUac, 
X, 83. — Gazette de France, octobre 1772, 
n*8l.) 

G-uiCberaie (la), f., c* de Lémeré. — 
Guicheraye, carte de Cassini. 

G-ulcberaJjS (le lieu de la], paroisse de 
Saint-Branchs. — Il devait une rente à l'abbaye 
de Coroiery, suivant des déclarations féodales dets 
15 novembre 1518, 18 avril 1677, 18 septembre 
1590 et 24 avril 1592. — (Arch. d'I.-el-L.», tUres 
de Cormery.) 

Q-Uicberie (la), vil., c** de Géré, 40 habi- 
tants. 

G-uicbet (le lieu du), près de Chasseigne, 

c"* de Pusâigny. 

G-uicbetterie (la), f., c*' de la Chapelle- 
Blanche. 

G*uictaillère (la), paroisse de Marcé-bur- 
Ksves. — Fief relevant du chdteau de Nouàtre a 
foi et hommage lige et quinze jours de garde. — 
En 1407, il appartenait à N. de fiaigneux; — en 
1447, à Etienne de Baigneur, qui rendit hom- 
mage le 13 avril; — en 1471, a un autre Etienne 
de Baigeoux. — (D. Housseau, XIII, 8226, 8227, 
8228.) 

G-Uiette (la Grande-), c* de Joaé4di-Toiirs. 

V. Mauclergerie. 

G-uiatte (la Petite-), paroisse de Joué. ^ 
Elle dépendait de la prévôté de la Varanna (161 2,i. 

— (Arch. d'I.-et-L., prévale de la Varenne,) 

G-uilDardière (la), c** de BourgaeiL — 
Ancien flef, relovant du Colombier, a foi et hom- 
mage simple et deux sols do service, suivant un 
bail du 2 août 1542. A cette époque, les bâtiments 
étaient en ruines. — (Arch. d'I.-et-L., G, 16. — 
Bibl. de Tours, manuscrit n" 1311.) 

G-uifCEirdiére fia), f., c*» de Tlûxay. — 

Jean-Baptiste Hervé, procureur du roi en la mai- 

vtrise des eaux et forets de Ghinon, était qualité 

de seigneurde laGuiiTardièro vers 1700. — (Arcn . 

d'I.-el-L., lettres patentes, 439.) 

G-uifEaudiëre (la), f., C' de Salnt-Jeau- 
Saint-Germain. — Ouiffaudière, carte de Caisiûi. 

— Ancien fief, relevant du château de Loches, a 
foi et hommage lige. En 1319, il apparlenaii à 
Simonne, veuve de Huguet GuefTault; — en 1560, 
à Jean de Nouroy, Éc. ; — en 1575, à Anne rie 
Nouroy; — en 1623, à Marguerite de Jussac, 
veuve de François de l'Étang; — en 1644. «^ 
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Louis de Bridiea, Éc; — en 1670, à Jacques 
Cliaspoux dô Vomeuil; — en 1077, à Marie-Ma- 
delâino Chaspoux, femme de Jean Dochard de 
Champigny, qui le vendit, le tO juillet 1680, à 
Louis de Baraudin; — en 1776, à Michel Robin, 
marchand, à Marie-Louiae Gallicher, sa femme, 
et à Anne Lucas, veuve de Gilles Corset. Michel 
Uobin rendit hommage au roi, pour ce fief, le 
21 décembre 1776. — {ArcU. d'I.-el-L., G, 336, 
587, 588, 602, 603. — Bélancourl, Noms féo- 
daux, I, 498. — Bibl. nationale, Gaignères, 678. 

— Râle des fiefs de Touraine. — Bibl. do Tours, 
fonds Salmon, titres de Notre-Dame de Loches.) 

G-uignard (étang de), ou des Qui- 
gnards, près de Saint-Hubert, c'* de Beau- 
mont-la-Ronce. 

G'Uign£trdière (in), paroisse de Balesmes. 

— Ancien fief, relevant de la Barbotinière. En 
1498, il appartenait à Louis du Puy. — (D. Hous- 
seau, XII, 6045.) 

G-uignardière (la), bam., c* du Boulay, 
12 babil. — Guinaudrie, Guignaudrie, xvii" 
siècle. — Guinaudière, 1791. — Guignardière, 
carte de rétat-major. — Ancien fiof, appartenant 
à l'abbaye de Gaslines. Il fut vendu nalionale- 
mcnl, le 31 janvier 1791, pour 3,500 livres. — 
fArcU. d*L-et-L., abbaye de Qasiines; Biens na- 
iijnaux. — Rôle des fiefs de Touraine.) 

Quignardiére (la), ham., c*« de Cangy, 
12 babit. — U a fait partie de l'ancienne paroisse 
de Fleuray. 

Quigxtardlère (la), f., c- de Géré. — 
Guignardière, carte de Gassini. 

G-uignardière (la), vil., c" de Chambon, 
27 babil. — Ancien flef. En 1593, il appartenait 
à Jean de Menou, cbev., seigneur de Boussay. — 
{Preuves de l'histoire de la maison de Menou, 

75.) 

G-algnardière (la), ^,0" de Chambray. 

— Guignardière, ou les Fosses-Blanches, 1576- 

— Ancien fief, relevant de Bois-Rahier. £n 1570, 
il appartenait à Marguerite Bourguignon; — en 
1576, à Lucas des Perriers; — en 1631, à Jean 
Gondron. — (Arch. d'I.-et-L., G, 24; titres du 
prieuré de Bois-Rahier .) 

Guignardière (la), f., c"« de Fondetles. 

Guignardière (la), y il., c*« de Locbé, 22 
babit. — Guinardière, carte de Gassini. — Il 
relevait de la sergenterie royale de Locbes, dont 
le siège était à Loche. — (Arch. d'I.-el-L., E, 112.) 

Guignardière (la), f., c» de Maillé- 
La iller. — Guinardière, carte de Gassini. — An- 
cioQ fief. En 1684, il appartenait a Jean Daguin- 
rieau. — {RôU des fiefs de Touraine. — Arch. 
d'I.-ol-L., B.) 

Guignardière (la Petite-), f., c* de Mar- 
ra y. — Guinaudière, cartes de Gassini et de 



rétat-maJor. — Elle ftit vendue nationalement, le 
14 Ihermidor an VII, sur N. Randier de la Per- 
rière, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., Biens natio* 
naux») 

Guignardière (la), f., c- de Rillé. — 
Guignardière, carte do l'état-major. 

Guignardière (la), f., c- de Saint-Au- 
bin. — Guignardière, cartes de Gassini et de 
l'élat-major. — Ancien fief. Il lût vendu natio- 
nalement, en 1793, sur N. Griment, comte de 
Moyen, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., Biens naiiO' 
rxaux.) 

Guignardière ( la), paroisse de Saint-Cyi^ 
du-Gault. — Ancien fief, relevant de VillemaîUe, 
qui appartenait an Ghapilre de l'église de Tours. 

— (Terrier de VUlêmatUe.) 

G-uignardière (la), f.,c" de Sainl-Épaln. 

— Guignardière, carte de l'état-major. — En 
1771, elle appartenait à Jean-Jacques-Oure de 
Quinemonl, chev. — (Arch. d'L-et-L., 0, 495.) 

G-uignardière (ruisseau de la), c»* de Rei- 
gnac. — Il se jette dans l'Indre et donne son nom 
à de vastes prairies situées au bord de Tlndre, 
môme commune. 

Gulgnards (le lieu des), près de la Folie, 
c" de la Col le-Saint-A vent. 

Guignards (le lieu des), prôe de Yonnee, 
c« de Saint-Pierre-de-Tournon. 

Guignauderie (la), c" du Boulay. V. 
Guignardière. ' 

Guignauderie (la), f, c-* de Charentilly. 

— Guignaudière, 1715.— {Arch. d'I.-et-L., a>« 
de Charentilly.) 

Guignauderie (la), ham., c"* de Gigo- 
gne, 10 habit. — Guignauderie, carte de Tétat- 
major. 

Guignaudière (la), f., c" de Ghemlllé- 
sur-Indrois. — Guignaudière, carte de Gassini. 

— Ancienne propriété des Ghartreux du Liget. — 
(Arch. d'I.-etrL., Biens nationaux,) 

Guigne» f., e^ de Neuillè-le-Llerre. — 
Guigne, carte de l'état-major, — Elle relevait 
censivement de Brouard et appartenait, en 1702, 
à Pierre Lebeau, sieur de la Vannerie. — (Arch. 
d'I.-et-L., E, 22.) 

Guigne (la croix de), c"« de Villeloin, près 
du chemin de Mon trésor à la Lande. 

Guignèy faubourg de la commune de Beau- 
lieu. — Burgus de Guegne, 1231. — Burgus 
qui dicitur Gueignei, afyud Bellum locum, 
1235. — Gueigneium, feodus de Gunigneio, 
1273 — Ce faubourg constituait un flef assez im- 
portant qui fut vendu par l'abbaye de Villeloin, 
au Ghapitre de l'église de Tours, en 1232, pour 
quatre cents livres tournois. En 1234, Il passa 
aux mains des religieux de Beaulieu et fut pos- 
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sédé ensuite par la collégiale de Saint-Martin de 
TourS) qui l'attacha à la dignité d'Àumônier. Il 
releva, pendant plusieurs siècles, du château de 
Loches, et ensuite de la baronnie de Chàteauneuf, 
suivant un aven rendu, le 12 février 1483, par 
Jean de Courbefosse, aumônier de Saint-Martin, 
qui se qualifie, dans ce\ acte, de seigneur de 
Guigné. — {Liber compos., 53. — Bibl. de 
Tours, manuscrit n» 1424. — Archives de la 
Vienne, H, 3, liasse 503. — (Arch. d'I.-et-L., E, 
2?; G, 423. — D. Housseau, VII, 2733, 2793.) 

G-Ulgné, c" de Saint-Paterne. V. Guignier. 

G-ulgnefoUe, ou G-uinefoUe* f., c* 

de Montrouil. — Guignefolle, carte de Cassini. 
— Ancien fief. — (Rôie des fiefs de Touraine,) 

G-uigneliôres (le lieu des), près de la 
Grange, C* de Crissé. 

G-ulgner, f., c"* d'Artannes. 

G-oignerie (la), ou G-uinerle, f., c"* 

de Saint-Laurent-de-Lin. — Guinerie, carte de 
Cassini. — Ancien fief, relevant d*abord de RiUé 
et ensuite du duché de Chàteau-Ia-Vallière. En 
1523, il appartenait à Pierre Gaultier, seigneur 
de l'Andouille, de la Courtinière, de la Dubi- 
nière et de Mesnil-Maulay. En 1629, le marquis 
d'Efflat, gouverneur de Touraine et maréchal de 
France, en devint propriétaire, du chef de sa 
môre, Charlotte Gaultier. En 1789, N. Pays de 
Latban en était propriétaire. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 318; Biens nationatix,) 

G-ulgnetière (la), f., c"* de Sonzay. — 
Guignetière, carte de l'état-major. — Guinetière, 
carte de Cassini. — Ancien fief, relevant du du- 
ché de Châleau-la-ValIière, suivant un aveu ren- 
du, le 2 juin 1749, par Michel-Denis de la Rue 
du Can. — (Arch. dl.-et-L., E.) 

Q-nlgnetlères (le lieu des), pièa des 
Gaillards, c** de Bossay. 

G-nignier (le bols), près de la Hérisson- 
nière, C* de Mazières. 

G-uignier, ou Guigné (le), ham., c** de 
Saint-Paterne, 13 habit. — Guignier, carte de 
rétat-mi^oi'- — li relevait de la prévôté d'Oë. — 
(Arch. d'I.-el-L., terrier d'Oë.) 

Guignière (la), ou Gninière, f., c*' 

d'Ambillou. 

Q-nigniére (la), vil., c"* de Fonde t tes. — 
Guignetière, 1481. — Guxnière, 1516. — Ancien 
fief, relevant de la collégiale de Saint-Martin de 
Tours. En 1448, il appartenait à Jacques Rlnet, 
gouverneur de Tours; — en 1481, à Geoffroy 
Chinon, qui rendit hommage le 8 novembre. — 
Une chapelle, dédiée à saint Sébastien, dépen- 
dait du logis seigneurial. Le chapelain était nom- 
mé par l'archevêque de Tours. N. Dauphin en 
était titulaire en 1787. Prèa de la chapelle se 
trouvait un cimetière (1679). La collégiale de 



Saint-Martin possédait, dans la ciroonscripUoo 
de ce fief, un domaine appelé rBôtellerie-de-la. 
Guignière et qui fut Tendu nationalement, le 
10 septembre 1791, pour 17,900 livres. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 14, 423, 428, 511; Biens natio- 
naux, — PouiUé die Varchevéché de Tourf 
(1G48), p. 54. — D. Martène, Hist. de Marmou- 
tier, II, 339, — Lhermite-Souliers, Hist. de La 
noblesse de Touraine^ 92.) 

Quignière (la), f., c** de Sainte-Maure. 

Gnignoire (la), f., c** du Grand-Prassigny. 

— Grignouère^ 1553. — Guignoire, carte de Cas- 
sini. — Ancien fief, relevant des Bordes, et, pour 
une partie, de Mézières-en-Brenne. Il fut vendu 
nationalement, en 1793, sur Pierre Gilbert de 
Voisins, baron du Grand-Pressigny. — [Rôle des 
fiefs de Touraine. — D. Housseau, X, 4286 bis, 

— (Arch. d'I.-«t-L., E, 104; Biens nationaux.) 

Guignolet (la boire de], c*** de Bouxgueii 
et de Restigné. 

Quignonnière (la), c"* de Salnt-Denis- 
hors. V. GuiHonnière, 

Gttigny ( le lieu de), dépendance du mar- 
quisat de Beaumont-la-Ronce. —(Arch. d'I.-et«L., 
G, 443.) 

Guilbardiôre (la), c*« deMantbelan. V. 
la Marche, 

G-nilbauderleCla), f., c** de vniedômer. 

— Guilbauderie, carte de l'état-major. — Gui^ 
baudière, carte de Cassini. 

Q-ailbei*derie, ou Qnllleberâzrie 

(la), f., c" de Civray-flur-Cher. — Guibardière, 
1791. — Ancienne propriété des Minimes d'Am* 
boise. — > (Arch. d'I.-et-L., Biens nalianaux,) 

Goilberâière (le lieu de la), près de 
la Saunerie, C* d'Avon. 

Goilberâière (la), f.. c» de Neuillé- 
• Pont-Pierre. — Guiberdière, carte de rélat-ma> 
jor. — Elle dépendait d'Armilly. Elle fut rendue 
nationalement, le II prairial an II, sur Rolland 
des Escotais, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., B, 83; 
Biens nationaux.) 

Guilberdière (la), f., c** de Salat-Aublu. 

— Guilleberdière, cartes de Cassini et de Tétat- 
major. 

Q-uilbertière (laj, vil., c** de Couesmes, 
33 habit. — Il relevait censlvement de Tabbaye 
de la Clarté-Dieu. — (Arch. d'I.-et-L., titres de ia 
Clarlé-Dxeu.) 

Guilblandin, vil., c"* de Sainte-Maarr. 
21 habit. — Blandin, aUas GuiUebotière, IS43. 

— Gué'Blandin, carte de Cassini. — En 1545, il 
appartenait à Gilles de Commacre, maître d'bd- 
tel du duc de Bretagne et du duc d'Orléans. — 
(Arch. d'-I.-et-L., E, 255.) 

Guilbonnerie (la), f., c** de SemMan* 
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çay. — Guilbonnerie, carte de Tétat-major. — 
GuiUonnerie, carte de Gassini. 

G-uilbotiëre (la}, f., c"* de Saint-Germain- 
8ur- Vienne. 

Ouilday* f., c** de Monlreuil. — Medieta- 
ria de AguilUdoys, xiii* siècle. — Gildais^ 1485. 

— GuUdaya, 1491. — Guildoys, 1532. — GuU- 
dais, Guilday, 1787, — Guilday, cartes do Gas- 
sini et de l'état-mejor. '— Ancien fief, relevant 
du Haut-Pocé. Au xiii' siècle, il devait à l'arche- 
TÔque de Tours une rente de neuf chapons et une 
poule. En 1475, il appartenait à Jacques Sava- 
lier, qui le vendit, en 1480, aux religieuses de 
Moncé. Gelle»-ci le cédèrent, à bail perpétuel, par 
acte du 21 mars 1485, à Pierre d'Àvesnes, archer 
do la garde du roi, moyennant une rente do huit 
setiers de froment et de quarante sols d'argent. 
Par la suite, l'abbaye de Moncé rentra en posses- 
sion de ce domaine et le conserva jusqu'à la Ré- 
volution. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Moncé; 
Biens nationaux, — Bibl. nationale, Gaignères, 
678. — Cartulaire de farchevéché de Tours). 

G-ulllains (les bois), c"« de Louestault. 

G-nillard, f., c» de Neuillé-Pont-Pierre. — 
Guillard, cartes de Casslni et de i'état-major. 

G-Uillard (Tétang), c»* de Neuillé-Pont- 

Plerre. — il formait un fief relevant de Saint- 

Christophe. Guy de Laval rendit aveu pour ce 

^ fief le 18 janyier 146H. Vers 1470, il le vendit à 

Jean de Bueil, qui le donna au Chapitre de Bueil. 

— (Arch. d'I.-et-L., titres de Bueil. — Bibl. de 
Tours, manuscrit n* 1494.) 

G-uillardet (le lieu de), près de la Loire, 
c*' de Bréhémont. 

Quillaxdlère (la), f., c** deChanceaux- 
sur-Choisille. 

G-tlillardlÔre (la), f., c* de Ferri ères- 
Lardon. — Guillardière, cartes de Cassini et de 
l'état-major. — Elle relevait censlvement du 
Grand-Preesigny et appartenait, en 1758, à Eu- 
sèbe-Félix Ghaspoux de Verneuil. — (Arch. d'I.- 
el-L-, E, 260.) 

G-uiUardlère (la), f., c** de la Croix. 

Quillardiére (la), f., c>« de Neulllé-Pont- 
Pierre. 

G-nillardlère (la), f., c-* de Salnl-Antoine- 
du-Rocher. — Guiardière, 1723. — Guiîlar' 
dière, carte de l'état-mi^or. ~~ Elle relevait de la 
cbàtellenie de Saint-Antoine-du-Rocher et appar- 
tenait, en 1723, à Louis Chenard. — (Arch. d'I.- 
el-L., clergé séculier.) 

G-Ulllardière (la), t., e-* de Saint-Nico- 
las-deft-Moltels. — Guitlaudière, 1685. -— A cette 
époque, elle appartenait à Nicolas GuimonL — 
(Archives du château de Pierrefitte.) 

G-nlllardln, vil., c»* de Vlllaines, 21 ha- 
bitants. 



G-nillardS (étang des), c"* do Beaumont- 
la-Ronce. — Son étendue est de v^ngt-deux ar- 
pents. 

G-uillaudière (la), f., c"« de Saint-Nico- 
las-des-Moltets. V. Guillardière. 

G-uiUauxne (le mortier), pièce d'eau, C* 
de Saint-Mars. 

Quillaume, ou G-uillauxne-rioais, 

frère de Robert des Roches, né à Rochecorbon 
vers 1060, prit l'habit religieux dans l'abbaye 
de Cormery et partit peu de temps après pour 
l'Orient. Il visita Conatantinople, voyagea dans 
r Asie-Mineure et vint ensuite à Jérusalem. A son 
retour en Europe il alla résider dans la Pouille, 
où il fut élu év&jue de Salpia. Il revint à Cormery 
en 1103, rapportant de précieuses reliques dont 
il fit don à l'abbaye. On ignore l'époque précise 
de sa mort. — (Cartulaire de Cormery, lxvi. — 
Maan, S. et metrop. ecclesia Ttironensis, 99. — 
Hist. littéraire de la France, VII, 56.) 

G-uillaume, abbé de Saint-Julien do Tours, 
succéda à Richer en 1058. Il fut remplacé, dans 
la môme année, par Robert, premier du nom. — 
[Gallia christiana, XIV. — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Saint-Julien. — Mém. 
de la Soc. archéol, de Tour., IX, 342.) 

G-uUlauxne» sénéchal de Touraine et d'An- 
jou, est mentionné dans une lettre adressée au 
roi par Guillaume, évoque du Mans, en 1170. Il 
avait succédé à Guy des Moulins. Il fut remplacé, 
en 1172, par Etienne deMarçay. -^ {Recueil des 
historiens des Gaules, XVI, 98, 637. — Chalmel, 
Hist, de Tour,, III, 330.) 

G-uillauxne, abbé de Saint-Julien de 
Tours, succéda à Geoffroy en 1171. Il eut pour 
successeur, en 1176, Geoffroy ,Mieuxième du nom. 

— {Gallia christiana, XIV. — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Saint-Julien. — Mém, 
de la Soc. archéol. de Tour., IX, 343.) 

Quillatinie» comte du Perche, évéque de 
Chàlons, était trésorier de Saint-Martin de Tours 
en 1217. — (G. Bry, Hist. du pays et comté du 
Perche, 219.) 

G-uillauxne, abbé de Bourgueil, nommé au 
mois de juin 1257, en remplacement de Geoffroy, 
décédé, mourut le 16 juillet 1274, et fut inhumé 
dans l'église abbatiale. Il eut pour successeur 
Hugues. — (Bibl. de Tours, manuscrit n* 1494. 

— D. Housseau, VII, 3160.) 

G-uillauxne, abbé de Saint-Julien de Tours, 
succéda, en 1305, à Pierre de Chàteaurenault. Il 
fut remplacé, en 1308, par Pierre. — [Gallia 
christiana, XIV. — Mém. de la Soc. archéol, 
de Tour., IX, 343. — Bibl. de Tours, fonds Sal- 
mon, titres die Saint-Julien.) 

G-uillaïune-XjOteaa, c*« d'Athée, v. 

GuiUotière. 
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Q-uillaamerie (la), ham., c«* d'Époigné- 
les-Bois, 18 habit. — Guillaumerie, carie do 
Gassioi. 

G-uillaumerle (la), f., c- de Louealault, 
près du bouig. 

Quillaumerie (la), vil., c" de Nouzilly, 
16 habit. — Guillaumerie, caries de GaBsioi el 
de l'élat-raajor. — L'abbaye do Saint-Julien y 
possédait une métairie en 1789. — (Arch. d'I.-et- 
L., Biens nationaux) 

Quillay, c" de Fondettes. V. les Guillets. 

Qullleberdiôres (les), c»« de Savigné. 
V. Gilberdière, 

G-Uillebert, évoque de Châlons-sur-Marne, 
né en Touraiue, au milieu du ix« siècle, fut 
d'abord employé à la recelle des impôts dans cette 
province. Étant entré ensuite dans l'état ecclé- 
siaslique, il se rendit dans le diocèse de Châlons, 
où il fut élu évéque eu 868, en remplacement 
d'Erchaudus. — {Hist. littéraire de la France, 
V. — Chalmel, Hist. de Tour,, IV, 228. — S. Bel- 
lauger, La Touraiiie ancienne et moderne.) 

Quillebotlôre (la). V. Guilblandin, c"" 
do Sainte-Maure. 

Qulllemandière (la), f., c-de Barrou. 

— Ancien flef. Les Grand et Petit-Gaudiot en re- 
levaient. — (Arch. d'I.-et-L., E, 103.) 

Q-uillemellerie (la), f., c" de Saint- 
Germai n-sur-Vlenne. 

G-uillemennerie (la), f., c" de Bréhé- 
mont. 

Q-uille-Midi, f., c- do Noyant. — Guille- 
midy, carte de Cassini. 

Q-Uillexnets (le lieu des), c" de Louans, 
près du chemin de Saint-Branchs à Manthelan. 

Quillemmerle (le lieu de la), paroisse 
de Sainl-Michel-du-Bois. — Il relevait de l'ab- 
baye de Saint-Pierre de Preuilly, suivant une 
déclaration féodale du 15 janvier 1536. —(Arch. 
d'L-et-L., Inventaire des titres de V abbaye de 
Preuilly.) 

Quilleraie (la), f., c- de Sepmes. — 
Ouilleraye, carte de Cassini. — Guilleraie, 
carte de l'élat-major. 

G-uilleraies (le lieu des), près des Bigo- 
lières, c"» de Ncuil. 

G-UlUerie (la), f., c" de Couesmea. — 
Guillerie, caries de Cassiui et do l'état-major. 

Quillery, f., c- de Preuilly. — U Héri- 
tage de Guillery, ou. Guillery-Grattepuits, i627 
— - 11 relevait, à cette époque, de la Grango-Jac- 
quemin, aujourd'hui le Pouët. - (Arch. d'L-e(- 
L., E, 313.) 

Quilletrie (la), ham., c» des Hermiles, 
12 habit. 



O-Uilletrie (la), f., c- de Saint-Nicotas- 
des-Mottets. 

QuilletX*ie (le Heu de la), dans le bourg r}e 
Saunay, près de Téglise. — II relevait du fief 
de Saunay, suivant une déclaration féodale faite, 
le 26 décembre 1622, par Rolland de l'Étang, Éc., 
seigneur de la Cressonnière. En 1646, Xnles de 
l'Étang était qualifié de seigneur de la Guilletrie. 

— (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des titres de la 
chambrerie de Saini^ulien.) 

Q-uiUetS (les), f., c"' de Fondettes. — 
Guillay, VÈguillay, 1483. — Guillay, ou VHC- 
tel'Dieu, xviii" siècle. — Elle relevait do la mai- 
rie de Martigny et appartenait, en 1483, à l'au- 
mônier de la collégiale de Saint-Martin, suivas! 
un aveu rendu par Jean de Courbefosse, le 12 fé- 
vrier. Plus tard, elle fut possédée par l'Hôtel- 
Dieu, de Tours. Son étendue était de dix-huit ar- 
pents.— (Arch. d'I.-et-L., E, 18; G, 420,423,500.) 

G-Uillette (la fontaine de), c"* de Cigogne. 

— Ses eaux se jettent dans ie ruisseau des Tabar- 

dières, près de Fontenay. 

Quilliëre (la), ou G-oitière, f., c^àe 

Draché. — Elle relevait censivement de Sainte- 
Maure et appartenait, en 1680, à Georges Trocbet. 

— (Bibl. de Tours, fonds Salmon, litres de Sainte- 
Maure.) 

Quillon de Hodxecotte (Fortuné), 

né au château de Rochccotle en 1T69, entra à 
l'école militaire à l'âge de onze ans. Il en sortit 
en 1786 et fut nommé officier au régiment du 
Roi-infanterie. Il émigra en 1791, servit dana 
l'armée de Condé et rentra en France en 1795. 
Nommé maréchal des camps et armées du roi et 
commandant en chef des royalistes du Maine, du 
Perche et du Pays chartrain, il montra beaucoup 
décourage, fut blessôaucombatdeSalignéel refu- 
sa de déposer les armes après la campagne diri- 
gée par le général Hoche. Réfugié à Paris, à la 
suite de la pacification de la Vendée, il contribua 
h l'évasion de Sidney-Smilh, qui était détenu 
dans la prison du Temple. Trahi par un h«)mme 
dont il avait été le bienfaiteur, il fut arrêté le 
29 juin 1798. Ses amis, Arthur de la Poterie, des 
Lauriers, de Gueffontaine ol autres, essayèrent 
inutilement de le sauver. Traduit devant une 
commission militaire et condamné à mort cozdjdc 
émigré, il fut fusillé sur la place de Grenelle. 

Chalmel, dans son Histoire de Touraine 
(t. IV, p. 436), raconte qu'en 1788, Guillon de 
Rochccotle et qualrj ou cinq autres officiers (W- 
.bassinèrent à Tours, soiis Vapparence d'un 
duel, le jeune Bruley (fils d'un ancien trésori'^r 
de France) qui eut Vimprudence d'aller seid an 
rendez-vous. « La révolution qui suivit bientCl. 
*c ajoute-t-il, et l'émigration do la plupart des 
« auteurs de ce meurtre, éteignirent les poar- 
« suites criminellea qui avatont déjà frappa 
« quelques-uns des complice, s 
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Ce rôcil de Ghalmel est erroné sur plusieurs 
points. Il y eut, eu olTet, ua duel, près de Beau- 
mont-lea-Tours, entre le jaune Bruley et un offi- 
*it;r auquel il avait d.juué un soufflet; mais Guil- 
[nn de Rochecolte ne prit aucune part à cette 
airaire. Bruley, atteint d'une balle dans le ventre, 
•léclara d'ailleurs avant de mourir que le duel 
s'était passé très régulièrement. Les combattants 
étaient assistés de quatre témoins qui comparu- 
rcnt) quelque temps après, avec l'auteur de la 
blessure, devant le Parlement de Paris, pour 
avoir contrevenu aux ordonnances royales sur 
les duels. Tous cinq furent condamnés à de fortes 
amendes. 

Alphonse de Beauchamps a publié, en 1818, 
les Mémoires du comte Fortuné Guillon de 
Rochecolte (Paris, A. Eymery, in-8*). On trouve, 
dans cet ouvrage, des détails fort utiles pour 
l iiistoire de la guerre de Vendée. — (Larousse, 
Grand diction, universel du xix* siècle, XIII, 
1275. — Pièces manuscrites.) 

Ouilloudière (le lieu et chapelle de la), 
paroisse de Viliebourg. — Six arpents de terrain 
dépendaient de la chapelle de la Guillondière, 
qui est mentionnée dans une déclaration féodale 
du S mars 17G8. A cette époque, la chapelle était 
desservie par Kené -Jacques Allain-Dupré. — 
(Arch. d'I.-et-L., titres de Gastines,) 

G-Uilloiiniëre (la), f., c' de Beaumont- 
la-Ronce. — Guillonnière, caries do Cassini et 
do r étal-major. 

Ghuillonnière (la), c" de Channay. V. 
GuiUonnières, 

Quillonnière (la), f. et chat., c"' de Ci- 
vray-sur-Cher. 

Q-uillonnière (la), f., c* de Crouzilles. 

G-TLlllonnière (le lieu de la), paroisse 
d'Épeigaé-sur-Déme. — GuiUonnière, carte de 
Cussiai. — Ancien ûef, relevant de Lavardin et 
appartenant à l'abbaye de Gaslinos. — (Arch. 
d'I.-el-L., titres de Ga^tines.) 

GI'Uillonnièx*e (la), f., c" de Marray. — 
GuiUonnière, carte de' l'état-major. — Ancien 
Qef. Eu 1534, il appartenait à Geoffroy de Marray, 
Éc, — (Bibl. nationale, Gaignères, 678.) 

GtuiUozuiière (le lieu de la), c"' de Nou- 
zilly. — L dépendait du prieuré de Nouzilly 
(1790). — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux,) 

Onillonziière (la), vil., c>« de Paroay- 
Meslay» 21 habil. ^ GuiUonnière, carte de l'étal- 
major. 

G-uUloimiôre (la), f., c*" de Saînl-ÛQpis- 
bors. — Guignonnière, 1359. — Grillonnière, 
1700. — ' Guilonière, carte de Cassini. — Ancien 
lief, relevant du château d'Amboise. En 1523, il 
appartenait à François des Cartes; — en 1577, à 
Louis Déodeau; — en 1587, a Martin de Uoudan 



des Landes, Éc, par suite de son mariage avec 
Claude de Montdoucet, Hlle de Robert de Mont- 
doucet, Éc; il rendit hommage le 31 juillet; — 
en 1668, à Gabriel Gaillard; — en 1680, à Adrien 
Bruneau, lavandier et pannetier de la bouche du 
roi, et à Louise de Mousseaux, sa mère, veuve de 
Biaise Bruneau; —en 1683, à Marie firicet, veuve 
de Henri Bruneau; — en 1701, à Antoine Bon- 
nette; — en 1743, à François Bonnette. — (Bétan- 
couri, Noms féodaux, I, 194; II, 788. — Arch. 
d'I.-et-L., C, 336, 603, 633, 651. — Registres de 
Saint-Florentin d'Amboise. — Râle des fiefs de 
Touraine.) 

Q-uillonnière (la), vil., c" de Savon- 
nièrcs, 23 habit. — Guillonnière, cartes de Cas- 
sini et de l'état-major. 

QulUonniëre (la), f., c"de Semblançay. 
GutUonnerie, carte de Cassini. 

Q-uiUonniëres (les), ou laG-uîllon- 

nière, f., c* de Channay. — Ancien fief. En 
1630, il appartenait à Antoine de Savonnières, 
Éc; — en 1652, à Louis de Savonnières, Éc, 
seigneur de la Troche ; — en 1686, à François- 
Martin de Savonnières, chev., marquis do la 
Troche, lieutenant des gardes du corps du roi. — 
(Arch. d'I.-el-L., G, 38.) 

Ouilloteaux (les), vlL, c-' de Chanceaux- 
sur-Choisille, 15 habit. 

Q-uilloterie (la), f., c" d'Auzouer, près 
de la Breune. 

Quilloterle (la), f., c" de Châteaure- 
nault. 

Quilloterle (la), f., c»« de Manthelan. — 
GuiUotière, carte de Cassini. — Elle relevait du 
Grand-Clos (1691). — (Arch. d'I.-et-L., C, 615.) 

aulUoterle (la), ou auillotiëre, 

ham., C"' de Saiut-Pierre-de-Tournon, 14 habit. 

— Ancien fief, relevant de l'abbaye de Preuilly 
(1419). — [Rôle des /îefs de Touraine. — Arch. 
d'I.-et-L., titres de l'abbaye de Preuilly.) 

Q-uUloterle (le lieu de la), c°° de Tauxi- 
gny. — Il devait une rente à l'abbaye de Corme- 
ry (1715). — (Arch. d'I.-et-L., liève des frèches 
de V abbaye de Cormery,) 

Q-uUlotlère (la), f., c" d'Ambillou. — 
Guillolière, carte de l'état-major. 

Oulllotlère (la), f., c- d'Athée. — Guil- 
laume-Lotleau, 1684. — (Arch. d'I.-et-L., E.) 

G-ulllotlëre (la), f., c» de Chinon. — 
Guillotière, cartes de Cassini et de l'état-major. 

— Ancien fiof. Il dépendait de la paroisse de 
Saint-Mexme. En 1631, il appartenait à noble 
homme Louis Maurice, valet de chambre ordi- 
naire du roi. — (Arch. d'I.-et-L., G, 53; titres de 
Saint-Étienne de Chinon.) 

Q-Ulllotlëre (la), vil., c" de Joué-lwr- 
Tours, 24 habit. — Guiotière, 1715. — Guyo^ 
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ière, tabl. de recens, de 1872. — QuUlotière, 
carte de Té ta t- major. — Ce domaine relevai l du 
Qef de l'Aubraye, suivant une déclaration féo- 
dale faite, le 11 décembre 1715, par Jacques Per- 
rot; Èc.f seigneur du Fourneau. En 1709, il ap- 
partenait à Honoré Perrol, Éc. — (Arch. d*I.-el- 
L. , Inventaire des titres de t'Aubraye, — Re- 
gistres d'éUt civil de Monts, 1709.) 

Q-Uillotiôre (la), f., c" de Marray. 

Q-uillotière (la), f., c" de Monnaie.— 
Guillotière, ou la Brosserie, 1569. — GuillO' 
Itère, carte de l'état-major. — Elle relevait du 
flef do fiourdigal. — (Arch. d'I.-et-L., fief de la 
Grange-Saint'Jean,) 

G-uillotiëre (la), f., c" de Neuvy-Roi. 

G-Uillotière (le lieu de la), c"' de Resli- 
gné. — En 1582, il appartenait à Madeleine Bo- 
dier, veuve de Hardouln Le Maire, seigneur des 
Minières. — (Arch. d'I.-el-L., prévale de Resli" 
gné.) 

G-uillotière (la), f., c** de Saint-Paterne. 

Ouillotlère (le lieu de la), ou Piclio- 

tiéx*e, paroisse de Saint-Symphorien. — Il re- 
levait de l'abbaye do Marmoulier (1650). — (Arch. 
d'I.-et-L., abbaye de Marmoulier, mense séparée.) 

Q-uillouette (le lieu de), près de la Chas- 
seigne, c'* de Marigny. 

G-uillouette (le lieu de), près de fioissi- 
mon, c" de Pussigny. 

G-oiinarâerie (la), vil., c"' de Lémeré, 
25 habit. — Guimarderie, carte de Cassini. 

G-uijnont, f.» c" de Saint- Paterne. 

Q-uixnpiôre (la), f., c* du Petlt-Pressigny. 

Quijnpion (le bois), C* du Petit-Pressi- 

gny. 

G-uinauderie (la), c* du Bouiay. V. 
Guignardière. 

Q-uinaudière ( bois de la), c** d'Avon. 

Ouiaaudière (le lieu de la), ou Puy- 
de-la-Q-uinaudlère, paroisse de Luzé. ~ 
Il relevait de Franc-Palais. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 156.) 

Q-uinaudlère (les Grande et Petite-), f., 
c" de Marray. — Guinaudière, carte de Cassini. 

— Ancien flef. En 1725, il appartenait à Antoine 
de Salmon, chev. — (Archives du château de la 
Perrière). 

Q-uinaudières (les), f., c" du Bouiay. 

— Guinauderie^ carte de l'état-major. 

Ghuinaudxle (la), f., c" de Nouzilly. — 
Guinaudrie, carte de l'état-major. 

G-uincendrie (la) et la Petite-G-uin- 

oendrie» vil., c* des Hermites, 24 habit. — 
Quincendrie, carte de l'ôtat-major. 



Goindellerie (le lieu de la), c** d'Épet- 
gné-sur-Dôme. — Il relevait censivement du fief 
(lu prieuré d'Épeigné, suivant une déclaration 
féodale faite, le 18 février 1777, par Mathurin 
Lhomme. — (Arch. d'I.-et-L., cure d^Épeigné,) 

Guinderies (les), f., c** de Verneail-le> 
Château. 

Gulndorié» f.» c^ de Beau mon t-en-Véron. 

Guindrault (le), vil., c*« de Mettray, 20 

habitants. 

Goinefolle» c-' de MontreuiL V. Guigne^ 
FoUe.- 

Guineloutre (le lieu de), c-*de Bossay. 
-^ Propriété de l'abbaye de ProaiUy, suivant un 
acte du 2 décembre 1420. — (Arch. d'I.-el-L., In~ 
ventaire des titres de Val>baye de PreuiUy.) 

Guinerie (la), c** de Saint-Laurent-^e- 
Lin. V. Guignerie. 

Guinetière (le fief de la), paroisse do 
Monts. — Réuni à ceux de la Vasaelière et de 
Breviande, il relevait, avec eux, en un seul hom» 
mage, du château de Montbazon, auquel il devait 
huit jours de garde (1443). — (0. Housaeau, XII, 
6069.) 

Guinetiàre (le lieu de la), paroisse de 
Souvigné. — Il relevait du duché de ChAleau-la- 
Vallière, suivant un aveu rendu, le 2 juin 1749, 
par Michol-Donls de la Riie du Gan. — (Arch. 
d'I.-et-L., E.) 

Guinlère (la), f., c* d'Ambillou. ~ Gui- 
gnière, carte de l'état-major. 

Goinière (le lieu de la), paroisse de 
Louans. — Il est cité dans un acte du 27 mars 
1591. — (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des' litres 
de V abbaye de Cormery,) 

Guinot (Charles), sénateur, maire d'Am- 
boise, est né dans cette ville, le 17 octobre 1827. 
Nommé maire d'Amboise en septembre 1870, il 
fut élu député le 2 juillet 1871 par 35,266 voix, 
et conseiller général pour le canton d'Amboise le 
8 octobre suivant. Cette dernière assemblée le 
choisit pour président. Le mandat de député lui 
fut continué, pour la deuxième circonscriptioa 
de Tours, le 20 février 1876, par 17,370 voix. Par 
la suite, il fut de nouveau réélu, dans la même 
circonscription, par 15,246 snffrages, contre 6,543 
donnés à M. Houssard. Le 5 janvier 1878, il a été 
nommé sénateur par 221 voix sur 344 votants. 
M. Guinot a fait preuve d'un grand dévoaemeal 
pendant les inondations de la Loire. Une mo- 
dal lie d'or lui a été décernée. — (Vapereau, DiC' 
tion. des contemporains, supplém., 13. ^ La- 
rousse, Grand diction, historique du iix* siècle, 
supplém., 932. — Journal fTIndre-et^Loire, 
1870, 1871, 1876, janvier 1878.) 

Golnotrie (la), f. , c» d'Épeigné-fur^ 
Déme. 
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GKliOXine (le lieu de la], prèd de la Riflbiae, 
c"* de Gbarnlzay. 

G-uionneraie (la), f., c-'de Saint-Paterne. 

— Guionneraie, carte de l'état-major. 

G-aionnière (la), ham., c" d'Épeigné- 
sur-Dôme, 12 habit. 

G-uionnière (la), f., c"« des Hermites. — 
Guionnièrej carte de l'élat-major. 

Guionniére (le lieu de la), c"* de Lerné. 

— En 1625, il appartenait à Jacques de Maillé. — 
(Arch. d'I.-et-L., B, 256.) 

Giiionnière (la), f., c* de Savigné. 

Omraadière (la), c"« de Marray. V. Gui- 
naudière, 

GHoirandrie (la), f., c-* de Nouzilly. 

Giiircliia. V. la Guerche. 

Guirolets (les), f., c"* de Molzay. — Gui- 
Umei, carte de Gassini. 

Q-uiroir ( le lieu de ], près du ruisseau de 
Baignoux, c"* de Restigné. 

Guissardière (le lieu de la), paroisse de 
Courcoué. — £u 1649, il appartenait à François 
Remullard. — (Arch. d'i.-et'L., £.) 

Guitardière (la), f., c-- de Verneuil-sur- 
Indro. — Guitardière, cartes de Gassini et de 
l'étal- major. — Ancien fief. £n 1615, 11 apparte- 
nait à Antoine de Mallineau, Éc. — [Arch. d'I.-et- 
L-, E, 109. — Goyel, Nobiliaire de Jouraine. — 
Bétancourt, Noms féodaux, I, 122. — D'Hozler^ 
Armoriai général.) 

Ouitière (la), c* de Braye-sur-Maulne. V. 
Guiitière, 

Ouitière (la), c-« de Draché. V. Guillière, 

G-uitière (la), ham., c* de Neuiily-le-Bri- 
gnon, 17 habit. — GuiHère, carte de Gassini. 

Guitoune (le lieu de la), près de la Con- 
terie, c** de Marcé-sur-Esves. 

Ghiitonniôre (le lieu de la), paroisse de 
fiueil. — Ancien fier, relevant du Plessis^Barbe. 

— (Arch. d'I.-et-L., Chapitre de Bueil.) 

Guitonnière (le lieu de la), paroisse de 
Keuvy-Hoi. — Ancien fief. — [Rôle des fiefs de 
Touraine.) 

Guitonniôre (la), f., c" de Seuilly. — 
Guylonnière, 1^15. — [Jerrier de beuilly,) 

Guitterie (la), vil., c*" de Saint-Épain. — 
Gu€iUrie, carie de l'etat-major. 

Guitteterie (la), c*" de Mon treuil. V. 
Guetrie.. 

Guittière (la), f., c- d'Avon. — Elle rele- 
vait censivement du fief de la Touche (1677). ^ 
(Arcb. d'I.-el-L., £, \Hi.) 



Guittière, ou Guitière (la;, f., c-'de 
Braye-sur-Manlne. 

Guivray, c"' do Gravant. V. Gim-é. 

Guizarderie (la), f., c*' de Grotelles. — 
(f utsardrte, carte de l'état-major. 

Guizardière (la), ham., c"* de Saint-An- 
toina-du-Rocher, 11 habit. 

Gula, tiemus. — Ge bois, situé dans les en- 
virons de Tours, entre la Loire et le Cher, est 
mentionné dans un document du xiii' siècle. -^ 
[Narratio de commend, Tur, provinciœ, 295.) 

Guldoris vaUis. — Gette vallée, située du 
côté de Sainte-Maure, est citée dans une charte de 
1087. — {Cartulaire de Noyers.) 

Guneau (tle), dans la Loire, c"' de Lan- 
geais. 

GuntllUS boscits, paroisse de Sonzay. ^ 
Ce bois est cité dans une charte de 1 117. — [Car^ 
iulaire de Noyers,) 

Guoderie (la), c"* de Sorigny. V, Gode' 
ries. 

Guratemple, ftuviiis, y. la GarUmpe, 

Gusterie (le lieu de la), c"* de Crouzilles, 
près de Mougon et de la Vienne. 

Guta. V. Guelrie, c"" de Montreuil. 

Gutière (le lieu de la), paroisse de Genillé. 

— Il relevait censivement do Pont. — (Arch. d'I.- 
et-L., £, 112.) 

Gutta. V. Carameni. 

Guy, évéque du Puy, fils de Foulques le Bon, 
comte d'Anjou, né en Touraine, vers 913, prit 
l'habit religieux daos l'abbaye de Gormery. Nom- 
mé abbé de Villeloin en 973, puis de Gormery en 
975, il fut appelé, dans cette dernière année, au 
siège épiscopal du Puy. Il mourut dans cette ville 
en 996. — (Mabillon, Acia sanctorum, VII, •— 
Morérl, Diction, historique, V, 434. — Hist, 
littéraire de la France, VI. — GaUia chrisUa- 
na, IV. — Almanach de Touraine, 1777. — 
Ghalmel, Hist, de Tour., IV, 228.) 

Guy, abbé de fiourgueil, succéda à Hubert, 
en 1235. Il mourut le 13 juin 1238 et fut inhumé 
dans le Chapitre de ce monastère. Il eut pour 
successeur Guillaume. — (Blbl. de Tours, manus- 
crit n" 1494. — Gallia christiana,) 

Guy (Jean), cardinal, archevêque de Lyon, 
était doyen de Saint-Martin de Tours en 1352. Il 
mourut à Lerida le 25 novembre 1373. Il était ûls 
de Robert Vlll, comte d'Auvergne, et de Marie de 
Flandre. — (Moréri, Diction, historique, V, 435. 

— Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Saint- 
Martin,) 

Guy (Michel), dit de Tours, né à Tours en 
1551, était fils d'un procureur au présidial. On a 
de lui des poésies qui ont été imprimées sou» le 

38 
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litre de : Les premières œuvres poétiques el tsou' 
pirs amoureux, Paris, Nicolas de Louvain, 1598, 
iD'12. Quelques pièces do manquent pas d'élé- 
gance; d'autres n'ont aucun mérite. Il publia, 
en 1600, la Sainle Semaine (Tours, in-8*), et, 
en 1604, un recueil de poésies intitulé les Muse.s 
incogneues, ou la Seille au bourriers (Rouen, 
Jean Petit, in-R»;. Ce sous-titre de la Seille aux 
bourriers convient parfaitement au livre, qui est, 
en effet, rempli d'ordures. Les œuvres de Guy, à 
l'exception des Muses incogneues, ont été réim- 
primées en 1879, avec une préface et des notes de 
Prosper tilancbemain (Paris, L. Williem, 2 vol. 
ln-18). On ignore l'époque précise de la mort de 
ce poète. 

Almanach de Touraine, 1769. — VioUet-Leduc, Bi- 
bliothèque poétique» I, 310. — Goujel, Bibliothèque fran- 
çaise, Xlll, Aii. — Annales poétiques, X, 113. — La- 
rousse, Grand diction, universel du xix" siècle, VII], 
16J0. — Didot, Biographie générale, XXll, 924. — Chai- 
mel, Bût, de Tour., IV, 228. — D. Housscau, XIII, 2lt), 
314. 

G-uyard de Cliezeray (Jean), avocat, 

né à Tours vers 15àô, mourut a Lucé, au Maine, 
vers ItiOU. 11 exerça la profession d'avocat au 
Mans et publia lus ouvrages suivants : De Vori^ 
gine, vérité et usa^ice de la loi salique fonda- 
mentale et conservatrice de la monarchie fran- 
çaise, Tours, Claude de Montr'œil et Jeau Kicbcr, 
1590, in-4*'. — Traité de l'origine, ai}cie7ine 
noblesse el droits royaux de Hugues Uapet, roi 
de trar^e, souche de nos rois de la maison de 
Bourbon, Tours, Claude de Monlr'œil et Jean 
Hicber, 1592, in-4'. Un autre ouvrage, intitulé 
tes paradoxes de l'histoire française, est resté 
manuscrit. — [Alm.anach de Touraine^ 1784. — 
Mémoires d'Amelot de la lloussaie. — Clialmel, 
Bist. de Tour., IV, 232. — D. Housseau, XXUl, 
130. — Didot, Biographie générale, XXII, 927.) 

Gl-uyaxt (Marie), en religion Marie de 
l'incamalion, naquit à Tours, paroisse de Saint- 
Pierre-des-Corps, le 18 octobre 1599. Devenue 
veuve de Claude -Joseph Martin, fabricant de 
soieries, elle entra dans le monastère dus Ursu- 
Unes de Tours en lti31, après avoir conlié son 
Ois, Claude, alors âgé de douze ans, aux soins de 
sa sœur, résidant dans la même ville. £u 1039, 
elle s'embarqua pour le Canada, pour s'y cousacrer 
à l'éducation des jeunes filles et à la conversion 
des sauvages. Elle fonda, à Ouébec, un couvent 
de Sun ordre, dont elle fut la supérieure pendant 
iroute-lrois ans. ËJie mourut eu odeur de sain- 
teté, le 30 avril 1072. Dans ces derniers temps, 
des démarches ont été faites près de la cour de 
Rome, pour obtenir un décret de béatiilcatiou. 
Voici quelques passages d'une lettre adressée à 
cette occasion au Souverain Pontife par les chefs 
et les guerriers de la tribu des Hurous que Marie 
Guyart avait convertis au christianisme : 
« Très Saiul-Pôre, 

d Nous sommes les plus petits de vos enfants; 



mais vous êtes le représentant de Celui qui a dit . 
a Laissez venir à moi les petits enfants, » el nous 
venons avec confiance nous prosterner à vos 
pieds. 

« Nous, les chefs et guerriers de la tribu hu- 
rouuu, l'apportons et te présentons à genoux un 
parfum précieux, le parfum dos vertus do la ré- 
vérende mère Marie de rincarnation. Ce parfum 
a été cueilli dans nos cœurs et se compose de nos 
sentiments de vénération et de reconnaissance. 
Veuille le faire monter au ciel, afin que, passant 
par tes mains, il soit plus agréable à Dieu. 

a La révérende mère Marie de l'IncArnalion 
nous a appelés du fond de nos bois pour nous 
apprendre à connaître et à adorer le vrai Maître 
de la vie. 

a Par ses soins, nous avons appris à être doux : 
les loups et les ours lui ont léché les mains. 
Ceux qui ne savaient que rugir dans la colère se 
sont mis soudain à chanter des hymnes de paix 
et de reconnaissance. Nos môres ont baisé les 
traces do ses pas et elles ont ensuite déposé sur 
nos fronts une poussière bénie et féconde pour 
l'élernité. 

« De sa main elle a marqué nos coeurs du signe 
de la foi, et la foi est restée gravée dans nos 
cœurs. Grâce à elle, il nous etl donné de lire les 
livres qui rappellent ses œuvres de charité et ses 
bieufails. Nous pourrions remplir bien d'autres 
livres des témoignages de notre vénération et de 
notre reconnaissance envers elle. 

« Elle nous a aimés pour elle-même, autant 
peut-être qu'elle nous a aimés pour Dieu. Klle a 
été deux fois notre mère. 

a Bien des lunes ont passé depuis celte pre- 
mière aurore de la vraie lumière, qui a lui sur 
nous; notre nation, grande alors, menace même 
de disparaître. Mais, très Saint-Père, nous >ous 
prions de recueillir, avec le dernier vusu et le 
dernier souffle de la tribu huronne, le témoignage 
de sa profonde reconnaissance et de sa véuéra- 
tion pour la révérende mère Marie de l'Incarna- 
tion. 

« Los os de nos pères tressailleront dans la 
tombe, si votre voix proclame le bonheur étemel 
de notre Mère, à qui nous devons notre foi en 
J es us-Christ. 

« Elle a trouvé parmi nos femmes des vierges 
digues du sanctuaire, parmi nos guerriers des 
missionnaires et des martyrs qui lui tresseront 
une couronne au ciel. 

a 11 ne nous reste plus, à nous, qu'une dernière 
goutte de sang huron; mais si celte dernière 
goutte de sang pouvait oruer la couronne que la 
mère Marie de l'Incarnation recevrait au cid, 
nous l'ollririons de tout cœur. 

« Prosternes à vos pieds, très Sainl-Pèro, uutu 
vous demandons votre bénédiction, o 

Nous avons do Marie Guyart les ouvrages sui' 
vanls : Retraites avec une brève exposition du 
Cantique des cantiques et un catéchisme à 



HAB 



— 299 — 



HAC 



l'usage des pensionnaires et des novices, 1682, 
in-8". — UÈcoie Sainte, ou Explication des 
mystères de la foi, Paris, J.-B. Coignard, 1684, 
îD-12. — Ses leltres ont été publiées en 1681 et 
en 1857. 

Chftrieroix, La vie de Ut mère Marie Guyart, Paris, 
Cl. Briasson, 1724. m-8*. — Claude Martin, La vie de la 
vrnf^rahle mère Marie de l'Incarnation, Paris, Billaine, 
lti77, in-4*. — Cas^rain, Histoire de la mère Marie de 
tincamation, Québec, G.-E. Desbarrats, 1865. in-S". — 
Chalmel, Bist. de Tour,, IV, 234. — L'Union du 25 oc- 
tobre 1877. — Semaine religieuse du dioi'èse de Tours 
du !« décembre 1877. — D. HouAeau, XXllI, 177, 414.— 
Almanaeh de Touraine, 1756. 

G-uyardS (lie des), dans la Vienne, pa- 
roisse de Sazilly. — Elle faisait partie du domaine 
du roi. Elle fut vendue en 1768. — (Arch. d'I.-et- 
L., C) 336.) 

Gtiiyaudière (la), c* de Neuvy-Roi. V. 
Guiauguère. 

Quyennais ( le lieu de la), près do Lémeré. 
— Il devait une rente à la collégiale de Gham- 
pigny, suivant des actes des 25 janvier 1607 et 
25 février 1745. —(Arch. d'I.-et-L., G, 282.) 

Gtuyet [ Charles )f né à Tours en 1601, décé- 
dé dans celte ville le <10 mars 1664, était entré 
dans la Compagnie de Jésus en 1631. Après avoir 
enseigné les belles-lettres et la théologie morale 
pendant quelques années, il se consacra à la 



prédication. On a de lui les ouvrages suivants : 
Ordo generalis et perpeluus divini officii reci-' 
tandi, Parisiis, 1632, in-8*. — Hortologia, sive 
de festis propriis locorum, Parisiis, Cramolsy, 
1657, in-f; Venise, 1729, in-P*. 

Moréri, Diction, historique, V, 472. — Journal dei Ba- 
vants, 1707- -5. — Solhwel, BibL scrip. Soc. Jcsu. — 
ChaJmel, ffist. de Tour., IV, 236. — Didot, Biographie 
générale, XXII, 930. — Almanaeh de Touraine, 1776. 

G-uyxnont (le fief), paroisse de Bléré. — 
Gimont, curie de Cassini. — {Rôle des fiefs de 
Touraine.) 

G-uyonnière> f., c** de Saint-Paterne. 

Quyonnière (la), c" d'Artannes. V. 
Puits-Herbault. 

Quyonnière (la), ham., c*' d'Orbigny» 
15 habit. — Guionnière, carte de Cassini. 

Q-uyottiôre (la), c" de Joué. V. GuiUo^ 
tière, 

Q-uy-Rivière, c" de Luynes. V. Gué- 
riaiidière, 

Q-uytonnière (la), c" de Seuilly. V. Gui- 
tonnière. 

ayé. V. Gié. 

Q-ytonnière (la), c"« de Cerelles. V. Gi- 
tonnière. 
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Habarderle (la), ou Kaberderie, 

f., c"* d'Artanntss. — Habarderie, carte de l'élal- 
major. 

Kabéau (les Grand et Petit-), vil., c" de 
Saint-Pierre-des-Corps, 26 habit. — Métairies 
de la Behuault, xvii» siècle (Bibl. de Tours, 
titres de Saint- Julien). — La Grande^Habeau, 
carte de l'état-major. 

Habeau (croix do l'), c"* de Saint-Plerre- 
des-Corps, pràs du Chemin do Tours à la Bonde. 

Habert (le moulin d'), c* de Chàteaure- 
naull. — 11 dépendait du marquisat de Château- 
renault. — (Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Kabert (le fief), paroisse de Lignières. — 
Il relevait de Fonteoay. Le 30 septembre 1658, 
Pierre Chopin le vendit à André Quentin, Éc, 
trésorier de France à Tours. — (Arch. d'I.-el-L., 
E, 24, 218.) 

Habert (la), f., c»« de Salnt-Laurent-en- 
Galines. — Habert, c^rle de Cassini. 

Habert (Guillaume), sieur de la Couture, 
maire de Tours, succéda à Jean Falaiseau en 
1554. Il eut pour successeur, en 1556, Robin 
Fichepaln, xieur do la Goguerie* — (Chalmel, 



HisL des maires de Tours (manoscril), p. 117. 
— Lambron de Lignlm, Armoriai des maires de 
Tours,) 

Habit (!'), vil., c" de Bossay, 23 habil. — 
VHabit, carte de Cassini. — Ancien fief, rele- 
vant de la baronnio de Preuilly. 11 existait, dans 
ce village, une chapelle dédiée à saint Jean et 
qui est mentionnée dans un titre de 1705. — 
(Arch. d'L-el-L., titres de l'abbaye de Preuilly.) 

Habit (chapelle de Saint- Jean-de-l'), 

à Rives, paroisse d^Abilly. — Elle dépendait du 
prieuré de Rives. — (D. Housseau, XII, 6039.) 

Hacbellerie (la), f., "c"« de Saunay. — 
Bordage delà Uachellerie, 1724. — UAchelle- 
rie, carie de l'état-major. — Ce domaine relevait 
du fief de Saunay dont Tabbaye de Saint-Julien 
était propriétaire et appartenait, en 1724, à Fran- 
çois Valois, notaire à Beaumont-la-Ronce. — 
(Arch. d'I.-et-L., Inventaire des titres de Saint- 
Julien») 

Hacbereau (le), ham., c* de Sublaines, 
15 habit. — fjachereau, carte de Cassini. 

Hacbereau (le lieu du), C* do la Tour- 
Saint-Gelin, près du bourg. 
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(la), f., c" de Noyant. — Près 
de celte ferme, sur une émincoce d'où l'on décou- 
vre un magnifique point de vue, se trouve un 
assez beau dolmen. La table, longue de quatre 
mètres environ et large de deux mètres, repose 
sur plusieurs pierres ûchéos en terre. Un de ses 
bords touche le sol. — (Mém. de la Soc, archéol. 
de Tour., I, 62, 63. — A. Joanne, Géographie 
d'Indre-et-Loire, 102.) 

Hacquetterie (la), paroisse de Cbam- 
bray. V. les Fossés-Blancs. 

Hadebert» c** de Saint-Paterne. V. Haud- 
bert. 

Haguenlère (la), c** de Sainl-Paleme. V. 
Normandie. 

}EIalia(le lieu d*), près de Beauvais, c** de 
Ballan. 

, Haie* V. Haye-Descartes (la), 

(la), paroisse d'Âuzouer. Y. la Haye. 

Haie (la), ou Haye, ou Haie-Du- 
puy, ham., c* de Bueil, 12 habit. — La Haie, 
cartes de Gassinl et de i'état-major. — Ancien fief. 
— Il relevait censlvement du Plessis-Barbe et ap- 
partenait, en 1403, à Pierre de Villeblanche; — 
en 1571, à Astremolne Dubois. En 1793, il îui 
vendu nationalement sur N. Rolland des Esco- 
tais, émigré. — (Arch. d'I,-et-L,, Biens natio^ 
naux.) 

Haie (fontaine de la), à Ghàteaurenaultt 
près de la rivière du Boisseau et du lieu appelé 
les Recollets. — La Haye^ carte de Gassinl. 

Haie (la), ou Haie-Piette, f., c** de 

Nouzllly. — La Haie, carte de l'état-major. — 
Elle relevait censlvement du fief de Saint-Lau- 
rent et appartenait à l'abbaye de Marmoutier, sui- 
vant un bail du 24 août 14S2. — (Arch. d'I.-et-L., 
Inventaire des titres de Saint-Laurent,) 

Haie (la), f., c-* de Saint-Aubin. — La 
Haie, carte de Tétat-major. — Elle fut vendue 
nationalement, en 1793, sur N. Griment, comte 
de Moyon, émigré. — (Arch. d'I.-ei-L., Biens 
nationaux.) 

(la), c"* de Saint-Gyr. V. Haye, 

(la), f., c"* de Saint-Ouen. — La Haye, 
cartes de Gassinl et de l'^tat-maJor. 

Haie-Bonnard (le lieu de la), près de 
Murger, c** de Sainl-Germain-sur-Vieane. 

Haie-Bruneau (le lieu de la), c*" de 
Savigny, près du chemin de Gandes à Savigny. 

Haie-Descliamps (la), vil., c* de 
Saint-Nicolaa-des-Motets. — Haye-des-Champs, 
corte de Gassini. 

Haie-Dupuy (la), c"« de Bueil. V. Haie, 

Haie-G-uillon (le lieu de U), c** de la 
Roche-Glermault. 
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Haie-Martin (la), f., c-* de LouesUult. 
— Haie-Martin, carte de l'état-major. — Ancien 
fief. En 1ô66, 11 appartenait à Nicolas du BacheU 
archer du duc de Montpensier; — en 1608, à Je- 
han le Froitier, écuver du duc d'Alencon; — en 
1618, à Nicolas lo Forme; — en 1630, à René le 
Ferme. — (Note communiquée par M. NobiUeau.) 

Haie-Morons (la), f., c** de Bueil. — 
Haie-Morons, cart» de l'état-major. — La Haye, 
carte de Cassiui. 

Haie-Traversaine (la), f., c"" de 

Gléré. 



(les), c" d'Ambillou. V. Hayes. 

(les), c** d'Autrèche. V. Haye*. 

Haies (les), c"* de Beaumontria-Ronce. V. 
Hayes. 

Haies (les), c"* de Channay. Y. Hayes. 

Haies (les), c* de Neuillé-le-Lierre. V. 
Haxjes. 

Haies (les Petites), f., c** de Keuvy-Roi. ~ 
Haies, ou Haies-U-Roi, xvii* siècle. — Petites- 
Haies, carte de l'état-mi^or. — Les Hayes, carte 
de Gassini. — Ancien fief. En 1620, il appar(e> 
nait à Jacques de Beaune; — en 1637, à Anne de 
Bueil, veuve de Roger, duc de Bellegarde. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 82. — Rate des fiefs de Tôt*- 
raine.) 

(les), C* de Neuville. V. Hayes, 

(les), f., c" de Nouzilly. — La Haie» 
carte de l'état-major. — Les Hayes, carte de Gas- 
sini. — Ancienne propriété de Tabbaye de Beau- 
mont. — (Arch. d'I.-et-L., titres de la Roche.) 

Haies (les), f., c» de Restigné. 

Haies-Berthereau (le lieu des), c~ 
de Montlouis, près du chemin du Cormier à la 
Forêt. 

Haies-de-Druyes (les), vil., c"* de 

Druyes, 33 habit. — Hayes-de-Druyes, cartes de 

Gassinl et de Tôtat-major. 

Haies-Jkffartel (le lieu des), près des 
Marais-Pal lu, C* de Gravant. 

Haies-Kouges (les), f., c* deLuynes. 
— Hay es-Rouges, carte de Catsioi. 

Haillon (les landes du), c** de Chanceaux, 
c*" de Loches. 

Haillonnerie (la), f., c- de Lémeré, près 
du bourg. 

Haime (Auguste), docteur en médecine, Dé 
à Tours, le 11 novembre 1790, fit ses classes et 
ses études médicales à Tours. Chirurgien aux ar- 
mées d'Espagne, de 1808 à 1814, il fut reçu doc- 
teur en médecine, à Paris, le 27 juillet I8I6 ei 
revint ensuite à aon pays natal, où il remplit li» 
fonctions de médecin des prisons (de 1837 à 
1873), de processeur do pathologie intene à 






haï 



— 301 — 



HAI 



l'École de médecine de Tours (1841), de chirur- 
gien-major de la garde nationale (1842). Il fut 
aussi membre du jury médical d'Indre-et'Loire, 
du comité de vaccine et du conseil d'hys?ièue. 
En 1849, la croix de la Légion d'honneur lui fut 
décernée pour les services qu'il avait rendus et 
pour le dévouement dont il avait preuve en soi- 
gnant de nombreux cholériques dans le départe- 
ment d'Indre-et-Loire. Il reçut sucressivement 
six médailles d'argent pour ses travaux de vac- 
cine dans le môme département. Membre de la 
Société médicale d'Indre-et-Loire depuis 1817 et 
nommé préaident de celle société en 1833, il fut 
réélu sept fois (de 1833 à 1873) et présenta à 
cette assemblée plus de cent cinquante articles 
dans lesquels étaient discutées et approfondies 
des questions importantes relatives à la médecine. 
Il était membre correspondant des Sociétés de 
médecine de l'Eure, de Toulouse, de la Moselle» 
de Madrid, de Valence et de Tacadémie de méde- 
cine de Paris. En 1873, il fut nommé professeur 
honoraire à l'École de médecine de Tours. Il 
mourut dans cette ville le 27 septembre 1877, 
dans sa quatre-vingt-septième année. Un dis- 
cours fut prononcé sur sa tombe par M. le doc- 
teur Danner qui, au nom de Tassociation des mé- 
decins d'Indre-et-Loire, rendit hommage aux 
éminentes qualités du défunt, à sa science et à 
son dévouement constant dans sa vie profession- 
nelle. 

Auguste Haime est auteur d^un très grand 
nombre de travaux fort importants , parmi les- 
quels on remarque une thèse intitulée : Théorie 
nouvelle coneernard V ossification du cal, Paris, 
Didot, 1816, in-4*; — Relation du premier cas 
de choléra-morbus asiatique, observé à Tours 
en 1832; — Des causes des fièvres intermit- 
tentes, dans le département d* Indre-et-Loire, 
Tours, 1839, in-8»; — Relation de Vépidémie du 
choléra asiatique qui a ravagé le pénitencier 
de Tours dans le mois de juillet 1849; — Rap- 
port sur un mémoire de M. Debron, d'OrléanSf 
relatif à Vemploi de l'appareil à incubation 
dans le traitement de la pourriture d'hôpital; 
— Discours sur la médecine morale, Tours, 
1845, in-8% etc. 

La plus grande partie des ouvrages d'Auguste 
Haime ont été insérés dans le Recueil de la So' 
ciété médicale d'Indre-et-Loire; un certain 
nombre ont été reproduits en brochure. — 
(Journal d'Indre-et-Loire du 3 octobre 1877. — 
Recueil des travaux de la Société médicale 
d' Indre-et-Loire (1877), p. 152 et suivantes. — 
Notes communiquées par M. Guiot, membre de 
la Société archéologique do Touraine) 

Haime (Jules), (ils du précédent, né è 
Tours, le 28 mars 1821, fit ses classes au collège 
de Toun}, dont il fut un des élèves les plus dis- 
tingués, et entra ensuit à TÉcole de médecine de 
la même ville. Mais bientôt il abandonna les 
études médicales pour s'occuper de l'histoire na- 



turelle, sous la direction du savant Milne-Ed- 
wards qui, par la suite, l'associa à ses travaux. 
En 1850, il fut nommé prosocteur à la Faculté 
des sciences, et, en 1855, professeur d'histoire 
naturelle au lycée Napoléon. En janvier 1856, la 
Société géologique de France le choisit pour l'un 
de SCS vice-présidents. 11 mourut le 28 septembre 
de celte même année, âgé de trente-deux ans. Il 
était membre de la Société d'agriculture, sciences 
et belles-lettres d'Indre-et-Loire, de la Société 
des sciences, de l'agriculture et des arts de Lille, 
de la Société royale des sciences de Liège et dB 
la Société d'histoire naturelle de Dres.de. Nous 
avons de lui des travaux importants dont voici la 
liste qui a été dressée par 0. Lesèble, ami de 
Jules Haime : 

1* En collaboration avec M. Milne Edwards : 
Recherches sur la structure et la classification 
des polypiers récents et fossiles, 2 vol. in-8*, 
publiés d'abord dans les Annales des sciences 
naturelles de 1848 à 1853, en huit mémoires, 
accompagné de planches. — A Monograph oflhe 
British fossil corals, en cinq parties, 1850-1855, 
publié par la Société paléontographique de Lon* 
dres, in-4', avec cinquante-six planches. — Afo- 
nographie des polypiers fossiles des terrains 
paléozoïques, précédée d'un Tableau général de 
la classification des polypa, in-8' avec vingt 
planches (Archives du Muséum d'histoire natu- 
relie, 1851). — Histoire naturelle des Coral- 
liaires, t. II, 1856. 

2» En collaboration avec M. d'Archiac : Des- 
cription des animaux fossiles du groupe num^ 
mulitique de VInde, précédée d'une Monogra- 
phie des Numtnulites et d'un Résumé géologi- 
que, grand in-i*, avec trente-six planches, 1853- 
1854. Les parties de cet ouvrage dues à J. Haime 
sont l'étude microscopique du lest des Nummu- 
liles, les considérations physiologiques qui s'y 
rattachent, puis la description des polypiers, des 
éohinides et des crustacés. 

3* Seul : Observations sur la Milnia, nouveau 
genre de l'ordre des échinides {Annales des 
sciences naturelles, 3* série, t. XII, 1849). — 
Note sur le polypiéroi'de d'un Leiopathe (An- 
nales des sciences naturelles, 3" série, t. XII, 
1849). — Polypiers et briozohires nummuliti- 
ques du comté de Nice (In BellarJi, Mém. de la 
Société géologique de France, 2* série, une plan- 
che, t. IV, 1852). — Observations sur la mor- 
phologie des Tubuliporides [Société phil., 
séance du 27 mars 185'2; l'Institut, n* 954, t. XX, 
p. 117, 1852). — Analyse du Cours élémentaire 
de paléontologie et de géologie stratigraphique 
et du Prodrome de paléontologie stratigraphi- 
que universelle des animaux mollusques, par 
Aie. d'Orbigny {Athenaeum français, 7 et 
28 août 1852. — Le Gorille Jhid., 4 dcr^embre 
1852). — Lettre sur la géologie de la Lorraine 
{Ibid., 18 septembre 1852). — Mémoire sur le 
Trichoda Lynccus [Annales des sdenoes natu- 



HAL 



— 302 — 



HAL 



relies, 3» série, t. XIX, 1853). — Analyse de 
l'ouvrage de L. Figuier sur les découvertes mo- 
dernes {Athenasum français, 8 janvier et 19 fé- 
vrier 1853). — Les grottes de Majorque {ïbid., 
17 décembre 1853). — Mémoire sur le Cérianlhe 
{Annales des sciences naturelles, 4« série, t. I, 
1854). — Description des bryozoaires fossiles 
de la formation jurassique [Mém. de la Société 
géologique de France, 2* sérje, six planches, t. V, 
1854). — Note sur le développement des Acti^ 
nies (Compte rendu de l'Académie des sciences, 
t. XXX, p. 437-439). Traducllon anglaise {Ann. 
and Maj. of natur. Histonj, 2» série, t. XÎV, 
p. 295-297. 1854). — Observations sur l'organi- 
sation des Actinies (Compte rendu, t. XXX, 
p. 595-598, 1854). — La pisciculture (Revue des 
Deux-Mondes, !•' juin 1854). — Note sur l'état 
de la pisciculture chez les anciens Romains 
[Bulletin de la Société ioologique d'acclimata- 
tion, t. I, p. 245 et 246, m^). — Analyse de 
l'ouvrage de M. hid. Geoffroy-Saint-Hilaire 
{Histoire naturelle générale rfes règnes organi- 
ques [Alhenseum français, 6 mai 1854). — 
Analyse du rapport fait au Ministre par 
M. Isid. Geoffroy-Saint-Hilaire sur l'intro^ 
duction, la domestication et la naturalisation 
des animaux utiles (Ibid., 19 août 1854). — 
Analyse des souvenirs d'un naturaliste, de 
M. de Quatrefages (Ibid., 18 novembre 1854). — 
Notice sur ta géologie de Vile Majorque [Compte 
rendu, t. XXXII). Bulletin de la Société géolo- 
gique de France, 2« série, t. XII, p. 734-752, une 
planche de fossiles, 1855). — Durée de la vie 
humaine {Revue des Deux-Mondes, l" juin 
1855). — Rapport sur une proposition du doc- 
teur Haxo, relative à la famille de Joseph 
Remy {Bulletin de la Société zoologique d'ac- 
climation, t. II, 1855). 

0. Lesèble, Notice sur J. Haime» naturaliste de Tours, 
Tours, 1807, iii-8* de 13 pages. — D'Archiac, Notice sur 
la vie et les travaux de Jules Haime, lue à la Société 
géologique de France, dans la séance du 15 décembre 
1850, Paris, imp. Martinet, in-8* de 12 pagen. — Annales 
de la Société d'agriculture d'Indre-et-Loire (1857), 
P.Î8. 



(le lieu de la), près du Bout-des- 
ChampSi c"* de CKaumussay. 

Xlaisière (la), f., c" d'Ambillou.' 

Kalstrie (la), f., c-* de Saint-Ouen, près 
du bourg. — Retterie, carte de Cassini. 

Kalais (fontaine des), c** de Bournan. — 
Ses eaux se jettent dans la Riolle. 

Kalbarde (prairie de la), près de la 
Vienne, c"« de Chinon. 

IIalbaj:*dière(la), f., c" de Savlgny. — 
Elle devait à la collégiale de Candes une rente de 
six boisseaux de blé, un chapon, un pain de 
cliassc et uQ ché d'ail. En 1654, elle appartenait à 
Marguerite La Sueur, veuve de Jacques Berthe- 



lot, avocat du roi au bailliage de Chinon; — 
on 1733, à Geneviève de Villeneuve. — (Arcb. 
d'I.-el-L., G, 200.) 

Haleine (l^ lieu de), près de la Basse-Va^. 

c*" de Fayc-la-Vinouse. 

Halguegné (le lieu de), près de la Vil- 
lière, c" de Thilouze. 

Kalier (le), c* de Monthodon. V. Halli^. 

Kallaudière (la), f., c*" de Beaumont* 
la- Bon ce. 

Hallaut» ou Kalleau (le Bas-), f., c- 

de Loches. — liallaut, carte de Cassini. 

Kallaut (le), f., c"* de Sain t- Laurent -en- 
Gatines. — Halot, carte de Cassini. — Uallaut, 
carte de l'état-major. 

Kallebardeaux (les), bam., c** de 

Truyes, 12 habit. — Alvardeaux, carte de Cas- 
gini. — AlbardeauXf labL do recena. de 1872. 

Kallebarderies (les), ou Allebajr- 

derieSy f., c" de Truyes. 

Hallebardiôre (la), f., c"« de La Riche. 

Kallebardière (la), f., c- de Neuilié- 
le-Lierre. — Hallebardière, carte de Télat-major. 

Kallebuterie (la), f., c»* d Athée. 

Hallegrenlère (la), f., c*« de Nouille- 
Pont-Pierre. — Hallegrenière, carte do Cassini. 

— Ancien fief. — [Râle des fiefs de Touraine.) 

Kallexnandiëre (métairie de la), pa- 
roisse de Nouzilly. — Elle relevait du fief dâ la 
Roche-aux-Dames (1318). — (Arch. d'I.-et-L., 
titres de la Roche.) 

Halleraye (la), f., c" do Saint-Épain, — 
Ilalleraye, carte de Cassini. 

Kalles-et-du-Palais (le fief des), pa> 
roisse du Grand-Pressigny. — Il se composait tie 
cens et de rentes et appartenait, on 1508, & Reuû 
Brochard, conseiller au Grand-Ck>Qseil. — (Arch. 
d'I.-el-L., E, 102.) 

Halles (le fief des), dans la ville de la 
Haye. V. la Haye-Descartes. 

Kallier (le lieu du), paroisse d'Autrèche. 

— H allier, carte de Casai ni. — Ancienne pro- 
priété de l'abbaye de Fonlaines-les-Blanche?. — 
(Arch. d'I.-ol-L., titres de Fontaines-les- Blan- 
ches,) 

Kallier (le),f.,c"deCereUe8. — Uallière, 
carte de Cassini. — Hallier, carte de rétal-roajor. 

Kallier (le lieu du), près do Montforl, c*' 
de Chançay. 

Kallier (le), f., c" de Luy nés. — //aWicr. 
cartes de Cassini et de l'élat-major. 

Kallier (le), f., c" do Marray. — Hallier, 
m rie de rétat-major. — Près de là est une croix 
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Kallier (le), f., c- de Wonihodon. — lia- 
lier^ carie de Cassini, 

Hallier (le), c" de Morand. V. Allier, 

Hallier (le lieu du), près des Vallées, c»' 
de Neuillé-Poni-Pierre. 



(le), f., €•»• de Nouzilly. — J^aWier 
carie de Télal-major. ' 

HaUier (le), et le Petlt-Hallier, f., 

c" de Sdint-Laureai-en-Gatinea. — Hallier, 
carte de rélat-major. 

HalUer-Talin (le lieu du), près de la 
Roulelière, c"* de l'arçay-Meslay. 

Kallière (la), f., c- de Nouzilly. — Hal- 
lière, carte de Cassini. — Hallier, carte de l'état- 
major. — Au mois d'octobre 1207, Payea Chesère 
et GeolTroy, son Uls, la donnèrent a l'abbaye de 
Saint-Julien, qui l'aliéna plus tard, tout en con- 
servant le droit do dîme. Eu 1755, elle apparte- 
nait a Philippe Taboureau, veuve de Gabriel Tas- 
cbereau de tiaudry. — (Areh. d'I.-et-L., lilres de 
Chdtenay.) 

Hallotière (la), c" de SaintCTRadégonde. 
V. Halolière, 

KaUotrie (la), c- de Sainl-Braucbs, 15 
habii. — Halloierie, carie do Cassini. — Hala- 
trie, carte de i'état-major. 

Hallouzerie, Hallouzière. V. Ha- 

loitsiere, C' de Nouzilly. 

Kaloires (les), f., c»» de Saiut-Anloine-du- 
Rocher. — Halouère, xviu* siùcJe. — Haloire, 
carte de Cassini. — Eu 17b3, elle fut vendue na- 
liuualemem sur Adelaïde-JacqueltoRobien, veuve 
deN. de Kiquetli de Mirabeau. — (Arch. d'I.-et-t., 
Biens nationaux.) 

Haloterie (la), c- de Saint-Branchs. V, 
Hailotrie. 

m 

Halotière, ou Kallotière (la), f., c- 

de Sainte-Radegonde. — ^ia^/o^tèrcj ou Savigjiè, 
lo«ti. — AllQlière, 1737. — Elle relevait de lu 
ciiàtellenie de Marmoutier et appartenait, en 
loaj^, a Georges de Bosredou. — (Arch. d'I.-el- 
L., abbaye de Alarmoutier; mense séparée.) 

Salousiëre, ou Hallouzerie (la;, 

f. , C-* de iNouzilly. — Hallouzerie^ Ui>7.— //ai- 
louzière, U\)'Z, — Halouztère, carie de Cassini. 

— Elle relevait censivemeut de la Roche-d'Am- 
biile et appartenait, en lUO?, à Louis Lasueau. 

— ^Arcb. d'I.-et-L., litres de la hoche.) 

Halte (la;, r., c" de Luynes, près do la 
Loire. 

Maxuarderie (la), f., c" de Lerné. 

Kaznardiéres (les), f., c»* do Foudettes. 

— Hamardières, carte de l'élal-major. — En 
1716, eilu appartenait à Nicolas Palas, maire de 
Tour». De la maison d'habitation dépendait une 



chapelle qui est m eu lion née dans le Hegistre^de 
visite des chapelles du diocèse de Tours, en 
1787. — (Arch. d I.-et-L„ G, 14. ~ Chalmel, Hist. 
des maires de Tours, 151.) 

Kaxnardières (les), ou Amar- 

dières, f., c* de Luynes. 

Hamelinière (la), f., c" de Locbé. — 
AUeminière, carte de Cassini. — En 1590, elle 
appartenait à Claude de Percy; — en 1600, à 
François de Percy. Le 3 avril 1686, elle fut ad- 
jugée, par décret, à François d'Aligé. Elle passu 
ensuite à Anloiue de Boutillou (1702), puis à lu 
famille d3 Folleville. — (Arch. d'I.-e'-L., E, 112j 
G, 92. — Fief de Biardeau,) 

Hamelinière (la), f., c- de Lublé. — 
Hamelinière, carte de Tétat-major. — Ancien fief, 
relevant du duché de Chàteau-la-Valliôre. Le 
26 août 1748, Marie-Augustino de Vaugirault, 
veuve de Louis Legoux,Éc., soigneur du Plesals- 
le-Viromte, rendit aveu pour ce domaine. — 
(Bibl. de Tours, fonds Salmou, litres de la Val- 
lière.) 

Hamelinière {l'ctung de la), c* do Lublé. 
Hamelinière (la), f., c* de Luynes. 
Hamelinière (le lieu de la), c* de 

Neuvy-Roi. — 11 relevait du ûef du Chêne (1728). 

— (AicU. d'I.-et-L., G, 257.) 

Hamelotière (la Petiie-), f., c"de Vil- 
liers-au-Boin. 

Hammenerie (la), f., c"" de Langeais. 

Hamonnière (la), f., c" d'Artannes. 

Hamonnière (la), f., c» de Sache. •— 
Hammonière, carie de Cassini. 

Han, villa, in vicaria Cainonense, partira 
in pago Turonico, parlim in pugo Pictavensi 
sita, — Elle est citée dans une charte de Frédé- 
ric, abbé de Saint-Florent dé Saumur (xi* siècle). 

— (Bibl. de Tours, manuscrit n» 1171.-— Mabille, 
Notice sur les divisions territoriales de la Tou- 
raine, 76.) 

Handrie (la), f., c" de Ports. 

Haqueterie (la), f., c»» de Gizeux. — 
Haquerie, carte de Télai-major. 

Haxambourg (le lieu de), c"' de Saint- 
Mars. — Il dépendait de la Salle (16D9). — (Arch. 
d'I.-et-L., fief de la iSaile.) 

Harancherie (la), f., paroisse do Buëil. 

— Ancien hel, relevant de ViUebourg. En 1737. 
il appartenait au Chapitre de Bueil. — (Arch. 
d'I.-ol-L., terrier d'Ut et Chapitre de Bueil.) 

Haranges (les), f., c"* de Saint-Laurenl- 
en-Gatines. — Hartnges, carie de l'élat-major. 

Haranière (le lieu de la), près de Champ- 
long, c"" de Rochecorbon. 

HaraucLière (la), c"^ de Sainte-Maure. V. 
Us Raudières. 
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Haraudières (lesj, f., c** de Rillé. 

Karault (le moulin), c" de Rillé. 

Karcourt (Jeau de), comte d'Aumale et de 
Morlain, capitaine du château de Chinon, lieute- 
nant-général pour le roi en Touraine (1422), fut 
tué à la bataille de Verneuil le 17 août 1424. Il 
était né le 9 avril 1396. — (La Roque, Hist de la 
maison de Harcourt, I, 748; II, 1886; III, 21, 
22; IV, 1684-85, 2133. — P. Anselme, Hist. 
généal. delà maison de France, V, 126; VIÏ, 
847. —J. Bouchet, Annales d'Aquitaine, 215. 

— Delort, HisL de Charles VU, 246. - Chal- 
mel, Hist. de Tour., III, 380. — La Chesnaye- 
des-Bois et Badier, Diciion. de la noblesse, II, 
265.) 

Hardellière (la), vil., c"« d'Esvres, 81 
habit. — Hardelière, carte de Cassini. — Ancien 
fief, relovant du château de Montbazon. — (D. 
Uousseau, XII, 7001.) 

Hardeliiëre (la), f., de Luynes. — Har- 
dillière, 1785. — Elle relevait du fief de Bréhé- 
mont. Le 20 septembre 1697, Michel Serceau le 
vendit à Louise Moisant, veuve de Jacques Or- 
ceau, seigneur du Tremblay. — (Arch. d'I.-el-L., 
G, 1,84.) 

Hardière (la), ham., c*" d'Autrèche, 10 
habitants. 

Hardlère (la), f., c" de Chargé. 

Kardière (la), paroisse de Manthelan. V. 
Petit'Tremblay, 

Hardière (la), ham., c" de Saint-Chris- 
toplie. 

Hardillière (la), f., c»« de Charentilly. 

— Jiedillière, tabl. de recens, de 1872. — Ar- 
dillère, carte de Cassiui. — Hardillière, carte de 
l'élat-major. — Ancien lief. Le logis seigneurial 
fut détruit vers 1830. — [Râle des fiefs de Tou-^ 
raine. — Lambron de Lignim, Châteaux et fiefs 
de Touraine.) 

Kardinières (les), f., c" de Sainl-Michel- 
sur-Loire. 

Hardion (Jacques), né à Tours le 17 octo- 
bre 1686, secrétaire du comte de Morville, minis- 
tre de la marine puis des affaires étrangères 
(1721), fut nommé membre de l'Académie des 
inscriptions en 1728, garde des livres du cabi- 
net du roi et membre de l'Académie française en 
1730. Huit ans après, il fut appelé à diriger Tius- 
tructiun de mesdames de France. Il mourut à 
Versailles le 18 septembre 17uG. On a de lui les 
ouvrages suivants : Aouvelle histoire politique, 
précédée de deux traités abrégés^ l'un de la 
poésie, l'autre de l'éloquence, Paris, Guérin, 
1751, 3 vol. in-12. — Histoire univcj^selle sacrée 
et profane, Paris, 1754-69, 20 vol. iu-12. EUea 
été traduite en Italien \Turin, Saint-Reale, 1759, 
13 vol. in-12). Les dissertations, traductions et 



discours suivants du môme auteur, ont étéinséreâ 
dans les Mémoires de V Académie des inscrip^ 
tions et belles-lettres : L -sseriation sur Voracle 
de Delphes; Histoire de la ville de Cyrène ,t. 
III); Quatre idylles de Théocrite, traduites ea 
vers français (t. IV) ; Discours sur Us bergei's de 
Théocrile (t. IV); Histoire du berger Daphnts 
(t. V); Dissertation sur le saut de Lev^^de ^i. 
VI); Dissertation où l'on examine s'il y a ^u 
deux Zoïle, ceiiseurs d'Homère {LWlll); Dis- 
cours sur la Médée et sur VAndromaqu€ d'Eu- 
ripide; Dissertation sur le chœur d'Androma- 
que; Dissertation sur Vorigine et Us progrès de 
la rhétorique en Grèce (t. XI, XII, XIII, XIV.) 

Éloge de M. Hardion, in-12 de 13 p. (extrait des M^ 
moires de l'Académie de* inscriptions). — Aimanack dt 
Touraine^ t7t)8. — Larousse, Grand diction. mtiter$el du 
xix« siècle, IX, 72. — Qaérard, La France littéraire, IV, 
20. — Didot, Biographie universelle, XXIII, 356. — Mo- 
réri, Diction, historique (supplém.), I, 6. — Clialœei, 
Hist. de Tour., IV, 236. 

Kardionnerie (la), bam., c"*da Blerë. 
10 habit. — Hardionnei^e, caries de Casaioi e: 
de l'élat-major. 

Hardionnerie (la), ou Kardon- 

nière, vil., c"' de Civray-sur-Cher. 22 habii. 

Hardis (les), f., c"* de Sainl-Jetn-Saint- 
Germain. 

Hardis (le lieu des), c" de Sainl-Pierre- 
des-Corps. — Il relevait du fief de Saint-Loup 
(1775). — (Arch. d'I.-et-L., abbaye de Saint- 
Julien.) 

Hardonnière (la), f., c" d'Auiouer. — 
Hardonnière, cartes de Cassini et de l'état-ma- 
jor. — Elle relevait censivemenl de BourruL — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 119.) 

Hardonnière (le lieu de la), c** de Bos- 
sèo, près du chemin de la Bulottière aux Maisons- 
Neuves. 

Haxdonniëre (la), f., c~ de Gravant. — 

Hardonnière, carte de CassinL 

IIaj:^onnière (la), f., c"» de Croteliea. — 

Hardonière, carte de Cassini. 

Hardonnière (la), f., c** des Uermite^. 

— Hardonnière, carte de l'état-major. 

Hardonnière (la), c"* d© Liège. V. Coui- 

bat. 

Hardonnière (la), f., c- de Maiiôres. — 
Hardonnière, carte de l'élat-major. — Ancien 
ûef, relevant de la ch&tellenie des Écluses, à fui 
01 hommage simple et six deniers de service an- 
nuel. En 1751, il appartenait a Jean-Louis-.Vt-e. 
de Petiljean, chev.; — en 1776, à Jean-Paul Um- 
rier, bourgeois de Tours; — en 17 SU, à la famille 
Duvau. — {Tilres de la châtelUnie des Écluses.] 

Hardonnière (la), f., c- de Meiiray. 

(la), f., c" de Moatreuil. 
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— Hardoinera, 1222. ~ Hardonnière, carto de 
CassiQi. — Elle relevait do la châtellenie de 
Pocé. En 1611, elle apparienait à Rolland do 
l'Étang, Éc. ; — en 1761, à Jeanne Rouer, veuve 
do Henri Gaillard de la Dalbenne, Éc. ; — en 
1788. à Charles-Paul de Regaard. — (Arch. d'I.- 
ct-L., £, 38; titres de la chambrerie de Saint" 
Juiten,] 

Hardonnière (la), f., c"de Neuvy-Rol. 

— Hardouinitre, 1750. — Hardonnière, carte 
de Caaeini. — Ancien ilef, relevant de la prévôté 
d'Oë. Au zvm* siècle, sa justice était réunie à 
celle de Villebourg. "En 1362,'ce domaine apfiar- 
tenait à Guillaume de Bet2, Ëc. ; — en 1382, à 
Pierre do Montbazon, à cause de sa femme, ûUe 
du précédeoi; il rendit aveu le 19 juin; — en 
1398, àRoljÎQ Sequart, qui rendit aveu le 15 mars; 

— en 1412, à Jean Gaillard, qui rendit aveu le 
4 juillet; — en 1460, à ïïardouin de la Touche, 
({ui le vendit à Louis XI. Celui-ci le donna, eu 
juin 1473, aux Carmes de Tours, qui le possé- 
daient encore en 1789. — {Rôle des fiefs de Tou» 
raine, — Bulletin de la Soc. archéoL de Tour,, 
1875, p. 177. — Arcb. d'I.-et-L., prévôté d'Oë; 
Biens nationaux.) 

Hardonnière (la), ou Hardoui- 

nière, f., C de Noizay. — Moutonnerie, ou 
Hardonnière, 1577. — Hardonnière, carte de 
Casaini. — Ancien fief. En 1615, il appartenait à 

Charles de firussy. — (Arch. d'I.-et-L., E. — 

Cartuldire de FontewrauU.) 



(la), vil., c" de Rouziers, 
19 habit. — Il relevait de Rouziers. En 1692, 
l'abbaye de Beaumont y possédait une métairie. — 
(Arch. d'I.-et-L., £, 16; titres de la Roche.) 

Hardonnière (la), f., c" do Saint-Épain. 

HardOUin, archevêque de Tours, succéda 
à Protaire vers 960. Précédemment, il était doyen , 
du Chapitre de la môme église. Il légua presque ; 
tous ses biens à i^abbaye de Saint- Julien. Il , 
mourut on 980 et eut pour successeur Archam- 
bault de Sully* 

. D. Rousseau, 1, 197, 200, 201, 203, 204, 210. 217, 227; 
XV, 96. — Mém. de la Soc. archéol. de Tour., XXIII, 
224. — Cbtlmel, HisL de Tour., III, 449. — P. Marche- 
gay et E. Mabille, Chronicon S, Maxentii Pictavensis 
[Chroniques des églises d'Anjou), p. 385. — Martin Mar- 
teau, Paradis délicieux de la Touraine, II, 112 — Maan, 
S. et metrop. eeclesia Twonensis, 74. 

Hardouinière (la), c»* du Liège. V. le 
Courbât. 

Hardoulnière (la), c** do Noizay. Y. 
Hardonnière. 

Kardouinière (le ûof de la], c"* do Pus- 
signy et de Vellèches. — [Rôle des fiefs de Tou- 
raine.) 

Kardouinière (le lieu de la), c* de 
Saint-Pierro-des-Corps. — Ancienne propriété du 



Chapitre de l'église de Tours, auquel elle avait 
été léguée, en 1361, par N. Robin. — (Arch. d'I.- 
et-L., G, 90.) 

Hardouinière (le liou de la), c" de 
Saunay. — En 1612, il apparienait à Rolland de 
rÉtang, Éc. — (Arch. d'I.-el-L., Inventaire des 
titres de ta chambrerie de Saint- Julien.) 

Hardraye (la), f., c*» de Saint-Chris- 
tophe. 

Hardraye (la), f., c"" de la CoUe-Saint- 
Avent. — Hardraye, carte de Cassini. — An- 
cien ûcf. En 1685, elle appartenait à Charles 
Mathé, procureur fiscal de Nouâtre. — (D. Hous- 
seau, titres de Nouâlre,) 

Hardrie (la), ham., c* de Nouans, 13 ha- 
bit. — Hardrie, carte de Cassini. 

Kardy (la fosse), près du Bas-Bourg, C* 
de Vouvray. 

Harembiire, vil. et chat., c* d'Tzeures, 
52 habit. — Grangise, xiii" siècle. — Ancien fief, 
relevant de la baronnio de Preuilly. Il se nom- 
mait autrefois Granges. Par ordonnance royalo 
de 1814, ce nom fut remplacé par celui d'Ha- 
rembure. Le château, qui n'offre rien de remar- 
quable, a été construit au xvii* siècle, sur les 
fondemeuts d'une ancienne forterosse. La famille 
d'Harembure, qui le possède aujourd'hui, y con- 
serve une épée qui fut donnée par Henri IV à 
Jean d'Harembure, en 1610, à la suite du combat 
d'Aumale. Une chapelle, dépendant du château, 
est citée dans le Registre de visite du diocèse de 
Tours, en 1787. 

Eu 126 1, le fief de Granges apparteuait à un che- 
valier nommé Thibaud ; — en 1490, à Jean Pin, Éc.; 

— en 1491, à Aimar Chasteigner, par suite de 
son mariage avec Marie Pin, fille du précédent; 

— en 1500 , à Pierre Chasteigner, Éc, ; — en 
1581, à Edmond Couraud de Rochevreuse, marié 
à Louise, fille de Pierre Chasteigner; — en 1623, 
à Louis de Boisllnards; — en 1664, à Hugues de 
Moussy, chev., marié, le 25 janvier 1693, à Ma- 
deleine de Montbel, fille de François de Montbel, 
chev., seigneur de la Menardlère et de l'Hôpital. 
Granges passa dans la famille d'Harembure par 
le mariage de Marie-Anne do Moussy, fille du 
précédent, avec Paul d'Harembure, chev,, sei- 
gneur de Romefort, dos Augôres et de la Chevrie, 
mousquetaire du roi (contrat du 7 novembre 
1715). 

De ce mariage naquirent vingt et un enfants, 
entre autres : Jean-Samuel, qui suit; Paul-Ber- 
trand, né le 28 mars 1721, prêtre, vicaire-général 
de Poitiers, aumônier do mesdames de France, 
abbé de Saint-Just, décédé le 4 janvier 1778; 
Pierre-Edmond, enseigne de vaisseau, né le 
26 juillet 1722, mort en 1747; Charles, lieutenant 
de dragons, au régiment de Beauffromont, né le 
20 janvier 1725; René -Charles, maréchal de 
camp, né le 11 septembre 1727, décédé à la 

39 
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Muette, près Paris, le 20 février 1784; Jacques- 
Claude, né le 5 mal 1730, décodé en 1755; 
Charles-Henri-Borromée, chanoine de l^église de 
Poitiers; Louis-Charles, lieutenant au régiment 
de Belsunce, chevalier de Saint-Louis; Paul, né 
le 16 octobre 1716; Louis-François-Alexaudrc) 
dont on parlera plus loin ; Marie-Madeleine, née 
le 12 novembre 1717, religieuse au Ronceray 
d'Angers; Anne-Marguerite , née le 13 février 
1719, mariée, par contrat du 20 février 1748, à 
René-Antoine de Pierres, chev., seigneur d'Épi- 
gny et de Fontenailles, officier au régiment de 
Rousslllon; Madeleine-Silvle, née le 3 décembre 
1723, mariée à Gabriel-Louis de Feron, Éc, sei- 
gneur de Mondion; Antonine-Julitto, née le 
20 mai 1726. 

Jean-Samuel d'Harembure, chev., page de la 
reine (1731), gouverneur de Poitiers et chevalier 
de Saint-Louis, seigneur de Granges, de Pouillé, 
de Hauterives, etc., épousa Jeanne Sorbière de 
Bezay. Il comparut, par fondé de pouvoir, en 
1789, à l'assemblée de la noblesse de Touraine. 

ffiat. de la maison de Chasteigner^ par A. Duchesne. 
— > Re^fltres d'état ciril d'Yzeures et de PreuiUy. — D'Ho- 
ûer, Armoriai général, reg. S*. — Arch. d'I.-et-L., E, 
245; 0, U. — Goyet, Nobiliaire de Touraine. — Rôle 
de$ fiefs de Touraine, — Laine, Archives de la noblesse 
de France, 



( Louis-FrançoiS'Alexandre, 
baron d'], né à Preullly le 13 février 1742, entra 
au service comme cornette au régiment de Beauf- 
fremont-dragons en 1757, passa comme capitaine 
au régiment de Noô, puis comme colonel au ré- 
giment de Royal-Roussillon (1770). Il fut nommé 
chevalier de Saint-Louis en 1771, brigadier des 
armées du roi en 1781 et maréchal de camp en 
1788. Élu député de la noblesse de Touraine aux 
États-généraux, il s'opposa à la suppression de la 
noblesse et des ordres de chevalerie. Général de 
division le 20 mars 1792, il commanda en chef les 
armées des Haut et Bas-Rhin. Ce commandement 
lui fut enlevé en 1793, à la suite d'une dénoncia- 
tion. Traduit, le 22 avril de cette année, devant le 
tribunal révolutionnaire de Paris, comme accusé 
d^avoir entretenu des intelligences avec les 
princes émigrés, il obtint son acquittement et 
jura de verser son sang pour le salut do la Ré- 
publique. Le ministre de la guerre le mit à la 
retraite peu de temps après. En 1811, il était 
membre du Conseil général d'Indre-et-Loire, en 
1816, président du collège électoral de Loches. Il 
mourut à Tours le 27 décembre 1828. On a de lui 
les ouvrages suivants : Éléments de cavalerie, 
Paris, F. Didol, 1791, in-12 de 78 pages, avec 
gravures. — Opinion sur Vinstruclion des 
troupes à cheval^ Paris, F. Didot, 1817, in-8* de 
32 pages. Une deuxième édition a paru en 1821, 
suivie de Principes élémentaires sur Véquilc^ 
tion et Vexécution des principales manœuvres 
de l'ordonnance, Paris, Magimel, Ânselin et Pe- 
chard, in-8* de 25 pages. 



Regîstrea d'6tat civil de Preuilly. — Qoérard, La Fratut 
littéraire, IV, 28. —De Courcelles, Z>tchon. des généraux 
français. — Journal d'Indre-et-Loire da 9 novembre 
1814. — Arnault et Jouy, Biographie des c(mtemporains. 
— Larousse, Grand diction, historique du xix* siècle. IX, 
68. — Laine, Archives de la noblesse de France, — Di- 
dot, Biographie universelle, XXIII, 331. — Waroqaier. 
Dictionnaire militaire de la France^ 1784. 



(la maison de), dans le bourg de 
Fondettes. — Elle relevait censivement de Val- 
lières, suivant une déclaration féodale faite, le 
11 septembre 1672, par Jeanne Moussard. — 
(Arch. d'I,-et-L., titres de Saint-Julien.) 

Hargaudière (la), c* de Saint-Ouon. v. 
Argaudière. 

Karlai (Achille de}, abbé de Villeloiu, suc- 
céda à Antoine de Bruyères en 1597. Il fut rempla- 
cé, en lG08,par Gaillard de Cornac II était évéquo 
de Saint-Malo en 1631. Il mourut en 164C. — 
(Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Ville- 
loin. — Gallia christiana, XIV. — Mém, de la 
Soc. archéol. de Tour., IX, 361.) 

Karlandiëre (la), f., c** de Cerclles. — 
Harlandière, carte de l'état-major. — Elle rele- 
vait du ûef du (brochet et appartenait, en 1780, 
au Chapitre de l'église de Tours. — (Arch, d'I.- 
et-L., G, 90.) 

Harlandière {la), f. et chÂt., c-« de Nou- 
ziliy. — Au xrv* siècle, ce domaine appartenait 
à l'abbaye de Beaumont-les-Tours. — (Arch. d'I.- 
et-L., titres de la Roche.) 

Karmellerie (ruisseau de r), ou Jkr- 
xnelleriey c** de Saint-Étienne-de-Ghigny. 

Karxnerie» ou Arxuerle (T), T., c** do 

Vôretz. 

Harnaclierie (la), c'* de la MtmbroUe. 
V. Roberdière, 

Kamois (le), f., c" de Dierre. — Elle relo- 
vait du fîef de la secreterie de Saint-Julien (1779'. 
— (Arch. d'I.-et-L., abbaye de Saint-Julien, fief 
de la secreterie.) 

Karotellarla viUa. V. Heurtellière, c*« 
de Maillé. 

Harouarty c»* de Luynes. V. Harroir. 

Harpin (l'étang), c" de Verneuil-sur- 
Indre. 

Harplniëre (la), ou Kerj^inière, f., 

c" d'Autrèche. — Harpinière, carte da l'état- 
major. — Ancien fief, dépondant de la ehâtellt:- 
nio d'Autrèche. C'est dans ce lieu que se tenaient 
les assises de la chàtellenie. En 1793, ce fief fut 
vendu nationalement sur Jean Texier, curé de 
Genillé, déporté. — (Arch. d'I.-et-L., Biens na- 
tionaux.) 

Kax^inière (la), c*« d'Azay-sup-Cher. V. 
Herpinière. 
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Barpinlère (la), f., c** do Sonzay. — 
Harpinière, carte de l'étal-major. 

HarideTta (terra de), paroisse de Cereiles. 
V. Harrouère. 

BCarroir (le), f., c" de Luynee. — Ha- 
rouart, ou Peau-de-Loup, xvi« siècle. — Ancien 
fief. Eq 1752, 11 appartenait à César do Henry 
d'Auchamp. — (Râle des fiefs de Touraine. — 
Registres de Saint-Venant.) 

Harrouard (le), ou Harroir, ham., 
c»* de Pemay, 14 habit. — Ancien fief. Par acte 
du 14 novembre 1642, Jacques Oatian, seigneur 
de Lafond, conseiller du roi, juge-magistrat au 
siège présidial de Tours, l'acheta de Philibert Le- 
bert, prêtre, et de Anne Lebort. (Acte passé de- 
vant Olivier Vacher, notaire à Tours.) 

Harrouère (le lieu do la), c* de Cereiles. 

— Terra de Harrieria, xiii* siècle. — En 1207, 
Payen Chesère et son fils cédèrent à l'abbaye de 
Saint-Julien tous les droits qu'ils avaient sur 
celte propriété. — (Arch. d'I.-et-L., charte de 
Saint-Julien.) 

Harrouère (le lieu de la), c"« de Saint- 
Roch. — Il relevait du fief de Salnt-Roch (1650). 

— (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des titres de 
Sainl'Roch,) 

(le), f., c»* de Con lin voir. 

(le lieu des Hautes-), près des Ro- 
berls, c" de Trogues. 

Harteau (le moulin), c"* de Saint-Pa- 
terne. 

Hartelloire (la), et la Petite-Har- 

telloire, ham., c" d'Amblllou, 12 habit. — 
Rhetelloire, 1600. — Harlelloire, cartes de Gassini 
et de l'élat-major. — Ancien fief. En 1574, il ap- 
partenait à René de Be(z, Éc, lieutenant aux 
gardes du corps, marié à Gabrlelle de Caatelnau. 
Il mourut en 1625 et fut inhumé dans l'égiisc 
d'Ambillou; — en 1626, à Charles de Belz; — en 
1650, à René de Belz, marié à Renée-Jacques de ia 
Borde; — en 1726, à François-René do Belz; — 
en 1728, à Henri de Betz, abbé de la Clarté-Dieu • 

— en 1733, à Henri- Joseph de Belz; — en 1735, 
à Claude-Françoise de Betz, veuve de Léon-Pe- 
lage-Oésar de Balzac d'Enlragues; — en 1741, à 
Henri, marquis d'IUiers d'Enlragues; — en 1744, 
à Lonis-Augusle-Cyr, marquis de Rieux, lieute- 
nant-général des armées du roi, et à Claude- 
Louise d'niiers d^Entragues; — en 1764, à Mi- 
chel-Denis de la Rue du Cao, baron de Champ- 
chévrier, seigneur de Cléré, la Chotardière, Hou- 
dalgne, Courboin, etc.; — en 1784, à Agathe- 
Angélique de la Riio du Can, femme de Jean- 
Marie Bertbelot de Villeneuve; — en 1789, à 
Anne-Jean-Baptiste do la Rue du Can de Champ- 
chévrier. 

Une chapelle, fondée en 1700, dépendait de ce 
fief. Elle était en ruines en 1843. 



Arch. d'I.-et-L., 0, 398; titrée de la Clarté-Dieu, — 
Mie dé$ fief» de Touraine. — Registre! d'état ciWl de 
SouTÎgné. — BéUncoart, Noms féodaux, I, 109. — Lher- 
mite-Souliers, ffist. de la noblesse de Touraine» 403. — 
Mémoires de Michel de Caatelnau, III, 104. — Bulletin 
de la Société archéologique de Touraine ( 1873), p. 532. 

— Mém. de la Soc. arehéol. de Tour., X, 107. — J. 
Gaérin, Notice historique nw Giseux, 133. — P. An- 
selme, ffist. généal. de la maison de France, VU. 58. 

Harterie (bols de la), c* de Thizay« 

Hastœ Comitls nemus. V. les Haltes, 

c* de Larçay. 

Kate (la), f., de Chezelles. — Hâte, carte 
de l'élat-major. 

Haterle, Haterre. V. Carroi^Pion, 

C"* de Genillo. 

Hattes (les), f., c* de Bossée. — Les Hâtes, 
carte de l'élat-major. 

Kattes (le bois des), paroisse de Larçay. — 
Hastœ comitis nemus, 1270. — Forèt^de^la^ 
Haste-de-la^Lande-aux-Chevaliers , 1536. — 
Par acte du 7 juillet 1781, Henri-Louis-Marie et 
Jules-Hercule, princes de Rohan, vendirent le 
bois des Hattes à Élisabeth-Marguerito-Magloire 
Abraham, veuve de Jean-Baptlste-Renô Pregent, 
chev., seigneur du Breuil, et Térlgèrent en fief 
relevant, à perpétuité, noblement, du duché do 
Monlbazon, à charge de foi et hommage simple, 
et pour tout devoir un éperon doré du prix de vingt 
sols. — (Arch. d'I.-et-L., E, 323. — D. Housseau, 
VII, 3289. — Archives nationales, Q, 328. — 
Bibl. dû Tours, fonds Salmon, titres de Monlba- 
zon et lilres de Saint^Martin, VIII.) 

Hatton (le), f., c" de Chemillô-sur-Déme. 

— Hatton, cartes de Cassini et de l'élat-major. 

Haubarde, ou Hauberde, f., c-* de 

Balosmes. 

Kaubarde* ou Kauberde (courance 

ou ruisseau de 1'), c" de Balesmes. 

Hauberdière (r), c" do Brèches. V. Hu^ 
herderie. 

Kaubier (!'), c" de Saint-Mars. V. iiu- 
bier. 

Hauboiserie (la), t., c** de Damemarie. 

Haudbert, f. et chat., c*; de Saint-Palerne, 
19 habit. — Hodebert, Hadebert, Audebert, 
XVI* siècle. — Hosbert, 1787. ^ Hodebert, cartes 
de Cassini et de l'élat-major. — Ancien fief. En 
1782, il appartenait à Jean^acques Dunoyer, sei- 
gneur de la Touche, lieutenant-général, juge or- 
dinaire et civil et de police du duché de la Val- 
licre. — (Arch. d'I.-et-L., G, 465. — Bibl. de 
Tours, manuscrit n* 1496. — Annales de la 
Société d^agriculture d^Indrcret-Loire (1864), 
p. 139.) 

Haudinière ( la], f., c-< de Courcelles. 

(les), f., c^deOenillé. 
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Kaudrle (la), f., c** do Souvigné. — ffaw- 
derie, carte de rélal-major. 

Kaudrlère (la), maison forestière, c" do 
Souvigny. 

Kauguinière (la), ou Hoguinière, 

f., c** du Boulay. — Hauguinière, carte de 
Tôtat-major. — Ancien flef, relevant de Châleau- 
renault. En 1558, il appartenait aux héritiers de 
Macé Papillon. — (Archives du château de Pier- 
reûlte.) 

Haure-de-la-O-uinière (le lieu du), 
c".de Fondettes. — Il est cité dans un titre de 
1720. — (Arch. d'I.-et-L., fabrique de Saint- 
Martin,) 

Hausse-Pied, f., c«« de Langeais. 

Haut-Baron (le lieu du), près du Mor- 
tler-d'Auchamp, c" do Resligné. 

Haut-Benoit (le), ham., c°« de Genillô. 

Haut-Berger (le), f., c" de Theneuil. 

Haut-Berttiereau et Haut-Batte- 

reau, c"* d'Artannes. V. Baltereau, 

Haut-Bertin (le), f., c»« de Saint-Aver- 
tin, — Grand'Bertin, carte do l*état-major. 

Haut-Bois (les Grand et Petit-), ham., 
c"« de Chemillé-sur-Dôme, 12 habit. 



(le), f. , c" d'Hommes. — 
Hautbois, carte de l'état-major. 

Haut-Bois (le), f., c" de Sainte-Radô- 
gonde. 
Haut-Bois (lo), f.| C" do Sonzay. 
Haut-Bois-des-Plantes (le), c»- do 

Villandry. V. Bois-des-Plantes, 

Haut-Bonnard (bois du), c»* de Sainl- 
Germain-sui^Vienne. 

Haut-Bonnet (le), f., c" d'Orbigny. 

Haut-Bourg (le), f., c»* d'Avon. 

BLaut-Bourg (la croix du), près du Haut- 
Bourg, c" de Bueil. 

Haut-Bourg (le), f., près du bourg de 
Fleuray, C' de Cangy. — Elle dépendait autre- 
fois de la paroisse de Fleuray. En 1725, François 
Gorron était qualifié de seigneur de Haut-Bourg. 

— (Arch. d'I.-et-L., E, 53.) 

Haut-Bourg (le), f., c" de Chanceaux, 
c»"» de Loches. 

Haut-Bourg (le), vil., c" de Lussault, 
81 habit. 

Haut-Bourg (le), f., c" de Somblancay. 

— Haut-Bourg, carte do l'état-major. 

Haut-Bout (le lieu du), dans le village 
de Niollet, c"* de Champigny-sur-Veude. — En 
1778, co domaine appartenait à Pmnçois-Gllles, 
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Charlea-Jean et Marie Piagonneau, et à Bertrand 
Poirier. — (Arch. d'I.-el-L., B, 158.) 

Haut-Breton (le lieu du), près de Mon- 
tifaul, c" de Francueil. 

Haut-Brizay (le). V. BHzay, c- do Ma- 

rigny-Mariuande. 

Haut-Bry (îe), c»» de Vllleperdue. V- 
Bry. 

Haut-Buis (le lieu du), près de la Bou- 
grie, c"* de Sainl-Parice. 

Haut-Busson (le), f., c" d'Hommes. 

Haut-dxamp , c- de Reslignô. V. Au- 
champs. 

Haut-Chanteloup (le), c- de Neuvy- 
Roi. V. Chanlehup. 

Haut-Cliantier (le), vil., c" de Lime- 
ray, près de la Loire, 134 habit. — Haul-Chan- 
tier, carie de l'état-major. 

Haut-Cbemin (le), vli.,c»* de Chouzc- 
sur-Loire. 

Haut-Coudray (le), c" do Channay. V. 
Coudray. 

Haut-Cousse (le), c"« do Vernou. V. 
Gousse. 

Haut-Couzé (le), f., c»* de Jaolnay. — 
Couzay, carte de Cassini. 

Haut-d' Avril (le), f., c" de Sainl-Ger- 
main-sur-Vienne. 

Haut-de-la-Lande (le Heu du), t*' Jo 

Tauxigny. — Il dovait une rente à l'abbaye il" 
Cormery et appartenait, en 1712, à Jacques S^- 
get, sieur de Rechône. — (Arch. d'I.-el-L., Lie i 
des frèches de Cormery,) 

Haut-de-la-Roue (le lieu du), c* de 
Mont louis, près du chemin do Montlouis à la 
Yille-aux-Dames. 



Haut-de-la-Hue (le), f., c"* de Brayc- 

sur-Maulne. 



Haut-des-Cliamps 

Saint-Branchs. 



(le), f., c»» dî 



Haut-du-Bourg (le), f., c"* de Nouritre. 

— Ancienne propriété de l'abbaye de Noyers, sur 
laquelle elle fut vendue le 6 mai 1791. — (Arch. 
d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Haut-lâlplnay (le), c"* de Mozières. V. 
Èpinay. 

Haut-Fontenay (le), c-* de Glgognô. 

Y. Fontenay. 

Haut-Fourneau (le), f., c>« de Chan- 
çay. — Haut' Fourneau, carte de l'élat-mnjor. 

— En 1675, Michel Collin, bourgeois de Tours .1 
juge-consul, était qualifié do sieur du Haat- 
Fourneau. — (Registres de Saint-Setarniu di* 

I Tours.) 
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IIant-S*oameau ( le lieu du), près de la 
Rochère, c" de Nolzay. 

Haut-XJLeu (le), ham., c* de Saint-Gyr- 
sur-Loire, 12 habit. 

Saut-Xileu (le), f., c"« de Vouvray. — 
Haut-Lieu, carie de Cassini. — Eu 1793, elle 
fut vendue natiqnalement sur Michel-Clément 
Leduc, prêtre, déporté. — (Àrch. d'I.-et-L., Bie^xs 
naiùynaux.) 

Kaut-Marln (le lieu du), près de Galls- 
son, c"* de Saint-Épain. 

Haut-Mesnler (le lieu du), près do la 
Brelière, c"» do Lémeré. 
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Elle a fait partie de l'ancienne paroisse do Fleu- 
ray. 
Haut-VUlage (le), f., c- de Crouzilles. 

Haut-ViUage (le), vil., c* do Saint- 
Brauchs, 25 habit. — Haut-Village, carte de 
Tétat-major. 

Haut-ViUage ( le ), T., c" de Sainl-Épain. 

— Haut-Village, carte de Cassini. 

Haut-VUlage (le), f., c" de Tauxigny. 

— Haut-ViUage, carte de Cassini. 

Kaut-ViUay (le), c" du Boulay. V. 
Villay» 
Kaut-VilUers (le), f., c"* do Chinon. — 



linvoir. 

Haut-imdi ( le), f. , c" de Leroé. 

Haut-Montel (le), ou Montas» ham., 
c** de Marray, 11 habit. 

Hauf-Moulin (le), sur le ruisseau de 
Ruau, c"' de Pouzay. 

IXaat-Koyer (le), c" d'Époîgné-sur- 
Déme. V. Noyer, 

Haut-Pauvrelay (le), e*** de Paulmy. 
V. Pauvrelay. 

Haut-Percilône (le), c»« de Neuville. 
V. Perchêne. 

Hau't-Pertuis (le), c* de Pcrrusson. V. 
Pertuis, 

Kaut-Plclioil (le), c°^ de Château renault. 
V. Pichon, 

Haut-Flneau (le), f., c»» de Vouvray. 

Haut-Plessis (le), c" de Chemillé-sur- 
Indrois. V. Plessis. 

Haut-Poirier (la croix du ),c''* de Mar- 
ray, près du chemin de Chemillé à Marray. 

Haut-Kibault (le), f., c- d'Abilly. 

Haut-Kongère (le), f., c»« do Savigné: 

— Bongère, carte de Cassini. 

Haut-Saint-Martin (le), f., c»* de 
Loueslault. — Vau- Saint-Martin , carte de 
i'état-major. 

Haut^Theneuil (le). V. Theneuil, c"* 
do 

Haut-Trefoux (le), f. , c»« de Saint- 
Mars. 

Haut-Village (le), vil., c" d'Artannes, 
24 habit. — Haut-Village, carte de I'état-major. 

Haut-Village (le), ham., c"» de Bléré, 
10 habit. — Haut-Village, carte de I'état-major. 

— En 1737, -Gabriel Taschereau était qualifié de 
seigneur du Haut-Village. — (Àrch. d'I,-et-L., E, 
123.) 

Haut- Village (le), f., c" de Cangy. — 



Haut-Sllidi (le marais du), près de Cou- , Haut-Villier, carte de I'état-major. — VUliers, 



carte de Cassini. 

Haute- Arche (la), f., c»« de Salnt-A ver- 
Un. — Haute-Arche, carte de I'état-major. 

Haute-Barrière (le lieu de la), c" de 
Sazilly, près du chemin de la Pictiôre au Carroi- 
Tonneau. 

Haute-Boire (le lieu de la), c"" de Saint- 
Symphorien. — Il relevait de l'abbaye de Mar- 
moulier (1733). — (Arch. d'I.-et-L., abbaye de 
Marmoulier, mensc séparée.) 

Haute-Boisière (la), c" de Saint-Sym- 
phorien. V. Boisière. 

Haute-Borne (la), ham., près du Cher, 
C' de Bléré, 14 habit. — La Borne, carte de Cas- 
sini. 

Haute-Borne (le lieu de la), près du 
Boulay, C* de Beaumont-la-Ronce. 

. Haute-Borne (la), f., c" de Chançay, 
près du bourg. — En 1766, elle appartenait à 
Thomas Valleteau, seigneur de Chançay. — 
(Arch. d'I.-et-L., E.) 

Haute-Borne (le lieu do la), c" do Li- 
gne! l, près du chemin de Beaucamps à Ligueil. 

Haute-Borne (le Heu de la), près do la 
Morinerie, c"* de Marray. 

Haute-Borne (la), f., c- de Panzoult. — 
Haute-Borne, carte de I'état-major. 

Haute-Borne (le lieu de la), c* de Rei- 
gnac, près du chemin de Beau vais à Reignac. 

Haute-Borne (le Hou de la), près do la 
Rue-Bafcr, c" de Vernou. 

Haute-Borne (la), f., c" de Vouvray. - 
Ancien fief. Vers 1630, il appartenait à Etienne 
Fallu. — (Arch. d'I.-et-L., abbaye de Marmou- 
tler ; prévôté d'Oë.) 

Haute-Boucllère (la), c» de Velgné. 
V. Bouchère. 

Haute-Bourre (la), f., c" de Lemo, 

Haute-Boyère (la), c*« de Saint-Sim- 
phorien. V. Boisière, 
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Haute-Boynlôre (la), c»« de Villedô- 
mer. V, Boisnière, 

Haute-Brosse (la), c»« do Sainl-Joan- 
Saint-Gormaio. V. Brosse, 

Haute - Bureau , f. , c"« d'Avon. — 
Haute-Bureau, cartes de Casaini èl do Télal- 
major. 

Haute-Olatre, ham. et chdt., c"« de Ra- 
zines. — Haute-Claire, cartes de Casai ni et de 
l'état-major. -- Ancien flef. En 1608, il apparte- 
nait à François de Chergé, Éc, marié à Anne du 
Fresnay ; — en 1672, à Pierre Gillier, Éc. ; — en 
1780, à Armand-Jean de Blet, Éc, qui le vendit, 
en juillet 1788, à N. Piballeau. — (Arch. d'I.-el- 
L., émigrés»— Bétancourt, Noms féodaux, I, 
337. — Beauchet-Filleau, Diction, des familles 
de l'ancien Poitou, I, 645.) 

Haute-Ooue, c*» de Panzoult. V. Coue. 

Haute-Oour (la), f., c»« do Ballan. 

Haute-Cour (la), f., c" d'Esvres. — 
Haute-Cour, carte de l'clal-major. 

Haute-Oour (la), c" de Saint-Benoit. V. 
Hautes-Cours. 

Hautée (la), f., c»« de Veigné. — Athée, 
xvii" siècle. — En 1639, elle appartenait à Fran- 
çois Porcher, Éc, seigneur du Puy. Par la suite, 
elle dovint la propriété de la cure de Voigiic, sur 
laquelle elle fut vendue nationalemi^nt, le 26 sep- 
tembre 179i, pour 17,000 livres. — (Arch. d'I.- 
et-L., Biens nationaux.) 

Haute-Foi (le lieu de la), près des Mai- 
sons-Rouges, c" de Braslou. 

Haute-Foi (le lieu do la), c" de Lémero, 
près du chemin de Sazilly à Lômeré. 

Haute-Forêt (la), c" de Neuil. V. Forêt. 

Haute-Forêt (landes de la), près des 
Granges et de Bourgcocu, c"* de Saint-Branchs. 

Haute-Fuie (la), c»« de Braslou. V. Mai- 
sonS'Rouges, 

Haute-G-uignière (la), c" de Fon- 
dettes. V. Beaumanoir, 

Haute -Jonclière (la), c* de Saint- 
Branchs. V. Jonchère, 

Haute-Justonnière (la), c» do Neuil- 
lé-Pont-Pierre. V. Justonnièr^^ 

Haute-Loge (le lieu de la), ou Mou- 
lière, paroisse d'Ingrandes. — Il est cité dans 
un litre de 1732. — (Arch. d'I.-et-L., pixvoté de 
Restigné.) 

Haute-Maison (la), f., c" d'Azay-sur- 
Cher. — Haute-Maison, carte de Cassini. — Elle 
relevait censivement du château de Vérelz et ap- 
partenait, en 1711, à N. Pollcquin; — en 1726, à 
Nicolas-Jean de RadioUe. — (Arch. dX-et-L., E, 
150. — Bibl. do Tours, manuscrit n* 1494.) 



Haute-Métairie (la), c** d'Aozouer. v. 
Métairie, 

Haute-Métairie (la), f., c*« de Canjy. 

— Ancien fief. En 1762, il appartenait à N. ];<;- 
cherot, Éc. — (Arch. d'I,-el-L., cure de Ft^u- 
ray,) 

Haute-Métairie (la), f., c-« de SacbJ. 

— En 1700, elle appartenait à Mario do la Ches- 
naie, veuve d'Antoine Drouin, Éc, soigneur de 
Rogotier. Elle fit une fondation dans réglîse de 
Jauluay et donna à la cure une rente sur son do- 
maine do la Haute-Métairie. Elle mourut à Jaul- 
nay le 29 septembre 1700. — (Registres do Jau.- 
nay. —Arch. d'I.-et-L., E.) 

Haute-Pierre (la), f., c" de VilUcrs-au- 
Boin. — Ancien fief. En 1488, 11 appartenali i 
Guillemin de Haute-Pierre; — en 1773-89, i 
Alexandre-Louis-Michel de Broc. Ea 1842, Ii 
famille de Broc vendît ce domaine à Catherin*'- 
Marie-Slellaye Baigneux de Courcival, femme <î.' 
César-Charles-Florimond-Léopold, comte de Co- 
lomb de Batline. —(Arch. d*I.-«t-L., prieuré le 
Relaïf, — Journal d'Indre^^'Ijoire du 4 ault 
1842.) 

Haute-Porte, f., c" do Semblanrav. - 
Haute-Porte, cartes de Cassini et de rétal-majûr. 

— Ancien flef. En 1774, il appartenait à Gille* 
Lefebvre-Thoinier, négociant à Tours. — (Arrh. 
d'I.-et-L., E.) 

Haute-Hiderie (la), ham., c** do Sou- 
vigné, 13 habit. — iîiciene^ cartes do Cassini (f* 

do rétat-major. 

Haute-Koche, f., c" de Bléré. 

Hcluterives, f., c"« d'Yzeurea. — Aix 
Ripae, 1208 (charte d'Eschivard de Prcullly). - 
Les Terrives, plan cadastral. — Ancien prieu: \ 
de l'ordre de Grandmont. Au commencsemcnt il- 
XVII" siècle, ses biens furent réunis à ceux i 
prieuré du Puy-Chévrier, ou d'Bntreûns. en P-.;- 
tou. Il avait été fonde au xii* siècle; l'èglisâ i : 
reconstruite vers 1450. Elle est eu ruines dopu^^ 
longtemps. On voit encore quelques restes «l«-«> 
bâtiments claustraux. Ils appartiennent au sty.! 
roman de transition. 

En 1208, Eschivard II, baron do Preuilly, a 
son frère, firent des dons aux religieux de II i'.- 
terivcs. Voici le texte de la charte rédigée à cet • 
occasion : 

Ego Eschivardus, dominus de PrulUaco, 
notum sit omnibus présentes lilUras imjf- 
turis quod ego, pro eleemosinario, sextvjî^'.'i 
qiiindecim solidos dcdi bonis homînibui :' 
Altis Ripis, anntiatim persolvendos. Dono t 
concedo eisdem bonis hominibus ckeimti •"* 
Azaio, sex sextaria bladi, tria frumenli et trii 
siliginis annuatim persolvenda in eUemosiu.i. 
pro redemplione animso me« et parentuu 
meorum consequenda, Dono eisdem bonis /k»- 
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minibus quoddam augmentum in nentore de t 
Allis Ripis proximum suo proprio nemore. El 
tn iestimonium hujus présentes litteras sigilli 
me\ mun tmt'yifi roboram cùm iier arripei*em 
ad partes transmarinas. Gaufridus etiam fra^ 
ier rrœus donavit eisdem bonis hominibus duo 
scxlaria bladi, unum frumenti et allerum si/i- 
(jiyiis ad festum sancti Michaelis persolvenda, 
pro rcdemptione animœ suss et parentum suo- 
rum consequenda, Anno ab incamatione Do- 
mmi millesimo ducentesimo octavo, Gaufridus 
t'«rô de Prxdliaco assignavit duo sextaria bladi 
siiprà scripla in medilaria de Rupe de Pau^ 
S'.iyo coram aqua emitienle assumenda. 

Ces dons furent confirmés, en 1210, par Jean 
de Fayc, archevêque de Tours. 

Par un testament, daté du mois de mars 12C3, 
K-rliivard 111, baron de Preuilly et seigneur de la 
Huclieposay, légua une somme de dix livres aux 
religieux de Hauterives. 

Ce prieuré constituait un fief relevant de la 
baronnie de Preuilly, à foi et hommage simple. 
11 fut supprimé au commencement du xvii* siècle 
par suite d'une aventure scandaleuse ou plutôt 
d'un crime qui est ainsi rapporté par la tradition 
populaire : 

Il paraîtrait que le prieur de Hauterives aurait 
attiré, la nuit, dans la maison claustrale, une 
jeuue villageoise des environs et l'aurait assas- 
èiuéc, pour s'assurer l'impunité des outrages 
(lout il s'était rendu coupable envers elle. Ce 
(i'juble crime fut bientôt découvert; la nouvelle 
éc répandit dans le pays et y souleva une pro- 
fondu indignation. Les habitants de Preuilly, 
voulant devancer la justice seigneuriale, trop 
kute à leur gré et son vent trop indulgente sui- 
vant la position des accusés, se portèrent en 
masse au prieuré de Hauterives. Là, ils s'em- 
X>ûrèrenl du prieur, et, l'ayant enfermé dans une 
barrique hérissée à l'intérieur de pointes de fer, 
ils roulèrent ce malheureux jusqu'à Preuilly, 
distant de Hauterives de cinq à six quarts de 
lieue et le précipitèrent dans la Claise. 

Vers 1680, les religieux de Puy-Chévrler ven- 
dirent le prieuré de Hauterives et ses dépen- 
dances à Claude de Moussy, cliev., seigneur do 
Graugea, commandant le bataillon do Normandie. 
Cette propriété passa ensuite à la famille d'Ua- 
rembure. 

Pouillé de Varehevéehé de Tours (1648), p. Si, 85. — 
Buaaier, Recueil histcrique des archevêchés^ évéchés et 
abl/ayet de France ^ 1. 187. — Dufour, Diction, histori- 
tjntt de Varrondissement de Loches^ II, 476. — D'Espi- 
juay, L'architecture dans la Touraine méridionale, 7. — 
Isegistrei d'état civil d'Yzearei. — D. Houiaeau, VI, 

Hauterives (étang de], c"* d'Yzeures. ~ 
Tcrrives, plan cadastral. 



(le lieu de), paroisse de 
Mougon. — Le 7 décembre 1576, Claude Foura- 



teau, Éc., et Ysabeau de Gueffron, sa femme, le 
vendirent à François le Uoy. — (Ajch. d'I.-et-L., 
G, 495.) 

Haute-Roclie, f., C* de Dlérô. 

XIaute-ïiOClie« f., C* do Chàtoau-la-Val- 
lièro. — Anciennes forges, appelées autreruis 
Roche-Fouillère et dépendant de la terre de Clià- 
teau-la-Vallière. — {Jowmal d'Indre-et-Loire du 
23 octobre 1837.) 

Haute -JEioclie, f., c» de VîUiers-au- 
Boin. 

Haute-Rue, vil., c^ de Deaumont-en- 
Véron, 98 habit. — En 1790, René Vau de Hi- 
viôre, Éc, y possédait une métairie. — (A.rch. 
d*I.-ot-L., Biens nationaux,) 

Haute-Rue, f., c"« de Jaulnay. — Haute- 
Rue, carte de Cassini. 

Haute-Rue, f., c»" do Pouzay. — Maison 
noble de la Haute-Rue, 1610. — Haute-Rue, 
carte de Cassini. — Ancien fief, relevant du châ- 
teau de Nuuàlro et du fief de Parfond-Fossé. En 
1610, il appartenait à Louis d'Aviau, chev., sei- 
gneur do Piolant, gentilhomme servant de la 
reine Louise de Lorraine, douairière de France, 
marié à Jeanne Martel, fille de Charles Martel, 
seigneur de Lamarin, maréchal des camps et ar- 
mées du roi et gouverneur do Chûtellerault, et 
d'Antoinette de Brussac. Louis d*Aviau eut deux 
filles : Louise, femme de Jean d'Armagnac, et 
Françoise, mariée, par contrat du 14 avril 1628, 
à Charles-Martin d'Aloiguy, chev., seigneur de 
la Groye, d'Ingrandes et de Marigny. Il mourut 
vers 1635. Le 24 août 1637, sa veuve rendit aveu, 
pour sou fief des Trois-Seigneurs, aux chanoines 
du Plcssis-lcs-Tours. propriétaires du fief du Par- 
foud-Fossô. 

Jean d'Armagnac , chev. , premier valet de 
chambre et maître d'hôtel ordinaire du roi, 
bailli, puis gouverneur de Loudun, devint soi- 
gneur de Haute-Rue, par suite de son mariago 
avec Louise d'Aviau. Il eut deux fils : Jean, 
chev., soigneur do la Mott(>-Piolant, qui épousa 
Catherine Deschamps; et Charles, qui fut sous- 
lieutenant au régiment des Gardes. 

L'abbaye de Noyers possédait à Haute-Rue 
une métairie qui fut vendue uationalcment, le 
20 avril 1791, pour 2,300 livres. 

Arch. d'I.-et'L., Biens nationaux. — D. Housseaa, Xll, 
7135. — Rôle des fiefs de Touraine. — Beauchet-Filleau, 
Diction, des familles de l'ancien Poitou, I, 88, 167. — 
Bibl. de Toars, m&nuicrit n* 1361. 

Haute-Source (la), ham., c"* de Nazellos, 
13 habit. — La Source, carte do Cassini. 

Haute- Vesprée (la), c" do Saint-Cyr. 
V. Vesprée, 

Haute- Vigne (le lieu de la), C" du 
Grand-Pressigny. — Il relevait censivement de 
Sainte-Julitte (1690). — (Arch. d'I.-et-L., B, 4.) 
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Hautes- Attelles (la maison dos), dans | Kautonnlôre (la), ham., c** de Boumao 
le bourg do BaUan. 

Hautes-Babinières (les), f., c 



î"» do 

Sainl-Mars. — Hautes-Babinièra, carie de l'ôtat- 
major. 

Kautes-Blatières (les). Y. Aitre- 
Cour Un, c" do Saint-Paterne. 

Hautes-Bornes (le lieu des), près de la 
Motte, c" de Chouzé-sur-Loire. 

Hautes-Bornes (le lieu des), près du 
chemin de Couture à ChemiUé, c" d'Époigné- 
sur-Dème. 

Hautes-Bornes (lo Heu des), c>« de 

Sainl-B ranchs, près du chemin do Sainl-Branchs 
à Lorsoi. 

Hautes-Bruyères (les), f., c"« de Mar- 
cilly-sur-Maulno. 

Hautes-Cours (les), f., c" de Saint- 
Benoit. — HauieS'Cours, cartes de Gassini et de 
l'ôtat-major. 

Hautes-Oours(les), f., c"de Theneuil. 

— En 1653, elle appartenait à Charles du Hosel, 
Éc. — (Arch. d'I.-el-L., C, 600.) 

Hautes-Oroiz (le lieu dos), près de la 
Maison-Rouge, c" de Gonillé. 

Hautes-Fontaines (les), f. , c* de Saint- 

Averlin. 

Hautes-Haies (les), f., c* de Morand. 

— HauUs-Haies, carte de l'état-major. 

Hautes-Xiignes (les), vaste clonduedo 
terrain (c** d'Avoine) traversée par lo chemin de 
Chinon à Bourgueil. 

Hautes-Maisons (les), ham., c* de 
CrouzlUes, 12 habit. 

Hautes -Maisons (les), vil., c* de 
Saint-Jean-Saint-Germain, 47 habit. 

Hautes -Maisons (les), vil., c"* de 

Tauxigny, 32 habit. — Hautes-Maisons, carte do 
rétat-major. 

Hautes-Marclies (lesj, f., c*' de La 

Riche. 

Hautes-Rives (le Heu des), près de Pa- 
viers, c"* de Crouzilles. 

Hautes-Hoches (le lien des), f., c" 
d'Avon, près du ruisseau de la Quelle. 

Hautes-Rues (les), ham., c** de Saint- 
Laurent-de-Lin, 12 habit. 

Hautes-Roues (le lieu dos), paroisse de 
Neuilly-le-Brignon. — Ancien fief, relevant de la 
Haye. — (Arch. d'I.-el-L., E, 4.) 

Hautes-Thurinières (les), f., c"* de 
Boussay. — Hautes-Turinières, carte de Cas- 
sini. 



14 habit. 

Hautpied, f., c** de Langeais. 

Hauts-Barils (le lieu des), près do U 
Loutière, c" d'Avon. 

Hauts-BoBUfis (le lieu dos), près do Vor- 
nay, c*" de CourcouÔ. 

Hauts-Bœufls (le lieu dos), près de la 
Cantinlère, c»" de Noyant. 

Hauts-Bois (les), ham., c** de Louan^. 

12 habitants. 

Hauts-Bois (le lieu des), près de la Mo- 
riolleric, C' de Monnaie. 

Hauts-Bois (les), f., c"*de Saiat^ChiU- 
lopho. — Elle relevait du Ûef de la Cuiu^on^ 
(1737). — (Arch. d'L-et-L., Chapitre de BueiL 

Hauts-Bras (la fontaine des), près do \i 

Valtiôie, c" de Bossay. 

HautS-Cbamps (fontaine et ruissc^. 
des), c" de Brizay. 

Hauts-Glianips (les), f., c** de la Cha- 
pelle-sur-Loire. 

Hauts-dxamps (les), c-*de Restigné.V 
Auchamps, 

Hauts -Clianips (le lieu des], c*- I. 
Saint-Aubin. — Il relevait de la Clart<>-Di'.'- 
(1753). —(Arch. dl.-ot-L., titres de la Clark- 
Dieu,) 

Hauts - Cliamps (les), paroisse <le 
Saint-Avertin. — Ancien flef, relevant de CUau- 
mont, à foi et hommage simple et une demi-avr^; 
de cire. Le 17 mars 1691, le Chapitre de Sain;- 
Martin de Tours l'acheta do Jacques Guignuu ci 
le réunit à sa seigneurie de ChaumonI, i)aru.svj 
de Saint-Cyr-sur-Loire. — (Arch, d'I.-el-L., G 
394.) 

HautS-Clianips (les), vil., c»» de Sai.-i:- 

Pierre-des-Corps, 30 habit. 

Hauts-Cliajnps (les), f., c* de rL> 
neuil. — Les Champs, carte de l'étal-majur. 

Hauts-d' Amour (le lieu dos), pri» <]o 
Saint-Rigomer, c"* de Nouillé-le-Lierro. 

Hauts-du-Pas-de-Ck>rdaifi (les), t. 

C" de Huismes. — Pas-de-Cordais, carte do Oisr 
sini. 

Hauts-Millets (les), c- de Geuill<^ v. 
Miilets, 

Hauts-Moines (le lieu dos), près «. 
rotang de la Batounelle, c** de Cbarnizay. 

HautS-IQ'ains (les), c*"* do Couesuies. N 
Nains, 

Hauts-Noyers (les), c'« de Mosues. ^ 
Noyers» 
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(le lieu des), c" de 
Sepmes, près du chemin de Sepmes à Bossée. 

Kauts-Saint-Fray (le lieu des), près 
de Bardeau, c" de Saint-Germain-sur-Vienne. 

Kavezâe (la), ou Kavrée, vil., c** de 

Limeray, 39 habit. 

Havillon (le), f., c" de Conlinvoir. — 
HaviUon, cartes de Cassini et de Tétat-major. 

£Cay (le), vil., c" de Valléres, près de l'an- 
cien lit du Cher, 37 habit. 

£Caya Bodini. Y. la Haye, c-« de Salnt- 
Cyr-sur-Loire. 

(la), commune. V. Haye-Descarles. 

(la), f., paroisse d'Auzouer. — An- 
cien lief, relevant de Ghàteaurenault et de la Ma- 
loire. — (Arch. d'I.-et-L., E, 119. — Râle des 
fiefs de Touraine.) 



(la), r, c" de Ballan. — La Haye, 
carte de Cassini. 



(la), commune, chef- 
li£u de canlûn, arrondisâement de Loches, sur la 
rive droite de la Creuse, à 31 kilomètres de Lo- 
ches et à &à de Tours. — tiaya, xi* siècle (charte 
de Tabbaye de Beaulieu). — Caatrum quod 
IJaya dicilur, 1026-47 [Carlulaire de Cormery], 
— Castrum Uaiss, Achaium, xii* siècle (CaWu- 
laires de loyers et de fontewault) , 

Elle est bornée, au nord et à l'est, par la com- 
mune do fialesmes; au sud, par celle d'Abilly; 
à l'ouest, par la Creuse. Elle est arrosée par la 
C euse, — el par le ruisseau de Vinaigre, qui ae 



(la), f., c" de Lerné. — Ancien fief. 
En 1666, il appartenait à Armand-Léon Bouthil- 
lier de Chavigny. — (Arch. d'I.-et-L», B, 250.) 

(la), c" de Nouzilly. V. les Hayes, 

(la), f., c" de Sainl-Cyr-sur-Loire. — 
Haya Bodini, xvi* siècle. — Les Hayes, xvii* 
siècle. — La Haye, carte de Cassini. — Ancien 
fief, relevant de Chaumont. Il appartenait à l'ab- 
baye de Marmoutler, sur laquelle il fut vendu, le 
1*' février t701, pour 63,100 livres. — (Arch. 
d'I.-et-L., abbaye de Marmoulier; Biens natio- 
naux. — Chronic. abbai. maj, monasterii, 
331. — Hôte des fiefs de Touraine.) 

(la), f., c" de Saint-Ouen. 

(la), c" de Pernay. V. 
la Tintardière, 

Kaye-de-Ijerné (la), c* de Lerné. Y. 
la Haye. 

Haye-Descartes (canton de la). — Il 
50 compose des communes d'Abilly, Balesmes, la 
Celle-Saint-Avent , Civray-sur-Esves , Cussay , 
Drachâ , la Uaye-Descartes , Marcé-sur-Esves , 
Neuilly-le-Brignon, Sepmes. — Sa population, en 
1876, était de 8977 habitants. 



jette dans la Creuse au lieu appelé la Groase. 
Motte. Elle est traversée par les routes départe- 
mentales n"* 31, de Ghàteaurenault à Chàtelle- 
rault, et n* 42, de la Gelle-Saint-Avent à Azay-le- 
Féron. — Station du chemin de for de Port-de- 
Piles à Preuilly. 

Avant la Révolution, la Haye était dans le 
ressort de l'élection de Loches et faisait partie de 
l'archidiaconé d'outre-Yienne et était le chef-lieu 
d'un doyenné composé des paroisses d'Abilly, 
d'AntogDy, de Balesmes, de Civray, de Saint- 
Georges et de Notre-Dame de la Haye, de Marcé, 
do Marigny-sous-Marmande, de Neuilly-le-Noble, 
de Pussigny, de Saint-Romain et de Yellèches. 
En 1793, elle dépendait du district de Preuilly. 

Superficie cadastrale. — 69 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Collet, a été terminé 
le 23 octobre 1833. 

Population. — 760 habit, en 1697. — 160 feux 
en 1764. —860 habit, en 1801. — 980 habit, en 
1804. — 960 habit, en 1808 — 986 habiU en 
1810. — 1123 habit, en 1821. — 1293 hablL en 
1831. — 1459 habit, en 1841. ^ 1663 habit, en 
1861. — 1620 habit, en 1861. — 1722 habit, en 
1872. — 1735 habit, en 1876. 

Foires le premier mardi de chaque mois. — 
Assemblée pour location de domestiques le jour 
de la Trinité. 

Becette de poste. — Chef-lieu de perception. 

La Hayo était divisée autrefois en deux pa- 
roisses : Saint-Georges et Notre-Dame. 

L'église do Saint-Georges, aujourd'hui église 
paroissiale, est la plus ancienne. Elle figure 
parmi celles qui appartenaient à l'abbaye de 
Preuilly au xi* siècle, et que l'on voit énumérées 
dans une bulle du pape Urbain II, en date du 
mois de mai 1099. Elle est également mentionnée 
dans une charte d'Engebaud , archevêque de 
Tours, en 1166, et dans une autre charte de Bar- 
thélémy, archevêque de Tours, en 1184. Cette 
église ofi're peu d'intérêt. De nos jours, elle a été 
restaurée avec beaucoup de soin et de goût. Les 
seigneurs de la Haye y possédaient une chapelle 
placée sous le vocable de la sainte Trinité. 

Par testament du 8 mars 1673, Barthélémy 
Henry, curé de Saint-Georges, y fonda une cha- 
pelle sous le vocable de la sainte Yierge el de 
saint Barthélémy. 

Le titre curial était à la présentation de l'abbé 
de Saint-Pierre de Preuilly. 

Les registres d'état civil de la paroisse de Saint- 
Georges commencent eu 1670. 

Curés oe Saint-Georges. — Jean Massot, 1669. 
— Barthélémy Henry, 1673. — Grisou, 1596. — 
Émery Surault, 1628. — Antoine Berault, 1640- 
1676. — Jacques Marcadier, 1617. — Jean de la 
Borde, maître ès-arls de TUniversité de Poitiers, 
1766. — Jean-Louis Thomas, 1177, 1801. — Kol- 
1er, 1821. — Jean-Florent Durand, 1836, décédé 
le 27 octobre 1818, &gé de 8oixantdrquatorzo ans. 
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— H u<îliety juillet 1879» actuellement en fonclions 
(1880). 

L'église de Notre-Dame, qui existe encore, fut 
bâtie en 1104. Primitivement, elle était environ- 
née de douves. Le culte n'y est plus exercé dé- 
puis la Révolution. Elle offre quelque intérêt 
pour l'archéologie. Un des autels, dédié à îsotre- 
Dame-de-Pitié, était orné de belles sculptures, re- 
présentant la descente de croix, et qui avaieulété 
exécutées, en 1677, par un artiste de Tours, nom. 
mô Vangueil. Dans la môme église on voit uuo 
inscription de 1665, concernant la famille firo- 
chard, alliée à la famille Descartes. 

Les prieurés de Vaugibault et de Saint-Martin 
de Marchais-le-Rond furent annexés à la cure de 
Notre-Dame par lettres patentes de juillet 1757. 
Précédemment, ils appartenaient au Chapitre de 
l'église de la Rochelle, auquel ils avaient été at- 
tribués par bulles des papes Urbain VllI et Inno- 
cent X. Le prieur de Vaugibault devait au sei- 
gneur de Buxeuil un diner de franc devoir, pour 
quatre personnes, le mardi qui suivait le diman- 
che de la Trioité, et doux sols six deniers tour- 
nois de cens, payables à la fôte de saint Martin. 
C'est ce qui résulte d'un aveu rendu au seigneur 
de la Guerche, le 18 juin 1540, par Joachim de 
Chergé, seigneur de Buxeuil. 

Curés de ^0TBB-DAME. — Jean Vallée, 1220. 

— Guillaume, 1254, — Jehan Marquet, 1495. — 
Jacques Marcadier, 1647-06. — Jean Girouard, 
décédé le 29 juin 1736. — Pierre Thienard, 1736- 
1768. — Victor Gosselin-Dupré, 1788, 1789. 

Les registres d'état civil de la paroisse de Notre- 
Dame commencent en 1564. 

Prieuré de Sajnte-Marie-Madbleinb. — Il fut 
fondé près du château de la Haye, en 1 124, par 
Godefroy, abbé de Beaulieu, avec l'autorisation 
de Gilbert, archevêque de Tours. JU^s bâtiments 
où logeait le prieur et la chapelle furent détruits 
pendant les guerres de religion. Dès lexvi* siècle, 
ce prieuré était annexé à celui de Balesmes. 

Près de la chapelle prieurale se trouvaient trois 
autres chapelles dédiées à saint Ligier, à saint 
Orphelin et à saint Hippolyte et qui, au xvi* 
siècle, dépendaient du prieuré de Balesmes. Celle 
de Saint-Ligier était destinée à la sépulture des 
seigneurs de la Haye. 

Deux autres chapelles, Tune, placée sous le 
vocable de saint Marc, l'autre, dédiée à saint 
Jacques, étaient situées près de la ville. La pre- 
mière constituait un béuélice fondé par les sei- 
gneurs de la Haye et qui avait été légué à l'ar- 
chidiacre d'outre- Vienne, à la charge de dire une 
messe par an pour les fondateurs et d'entretenir 
la Maison des ladres, La seconde était desservie 
par le curé de Buxeuil. En 1576, François Sou- 
riau flt don à cette chapelle d'une vigne appelée 
yigne de la Messe. 

Il existait, à la Haye, deux maladreries avec 
chapelles, l'une, appelée l'H6tel-Dieu de Notre- 
Dame» l'autre, la Maison-Dieu do Sainte-Cathe- 



rine. Par lettres patentes du 11 juillel 169K, leurs 
biens et revenus furent attribués à l'Hôtel-Dieu 
de Tours. 

HÔTEL DE LA. Merci-Dieu. — L'abbays de la 
Merci-Dieu possédait, près de l'église Notre-Damo. 
un hôtel, avec chapelle, qui lui avait été douut 
par les seigneurs de la Haye. Les bâtiments fu- 
rent complètement détruits par les prolestants, au 
xvi* siècle. L'emplacement qu'ils occupaient porU 
encore aujourd'hui le nom de la Merci-Dieu. 

HÔTEL DE LA RiviiiHE. — Cet hôtcl, appelé pri- 
mitivement commanderie do la Rivière, a été pos- 
sédé par les commandeurs de la Haye. Il fui 
détruit pendant les guerres de religion. La mé- 
tairie de la Maulière et le moulin du Temple ei 
dépendaient. Ces propriétés furent annexées à i; 
commanderie de 1 Ile-Bouchard, vers la lin liu 
XVI* siècle. 

La Haye, d'abord simple châtellenie, devint 
on ne sait à quelle époque, une baronnie. Elit 
relevait du château de Gbinon, à foi et homma^xi 
lige. Un château y fut construit à la Qn du xi 
siècle, par Foulques, comte d'Anjou, qm eu w 
une des plus redoutables forteresses du midi 'It 
la Touraine. 11 était entouré de hautes murailio:: 
crénelées, défendues elles-mêmes par des douve? 
profondes. Depuis longtemps toute trace du cliû- 
teau, de ses fortihcalious et des douves a disparu. 
Eu 1864, M. Robin, de Buxeuil, a fait faire de? 
fouilles sur l'emplacement de Tancienno forte- 
resse. On y a trouvé des ossements, des fers ux\- 
dés et des bois de cerf. Une pierre, mise a décou- 
vert, portail une inscription qu'il n'a pas été p««- 
sible de lire. 

Dans ce château était uue chapelle dédiée a 
saiul Nicolas et qui est mentionnée dans un titrt 
de 1340. La nomination du chapelain apparttîuai' 
à l'archevêque de Tours. 

Au mois de janvier 1209, le roi Louis IX s'em- 
para de cette iorleressc. Elle fut assiégée et pn^i 
deux fois, en 1307 et 1308, par Philippe le dei. 
£u 1356, le roi Jean y établit son quartier gêne- 
rai, se proposant, après avoir grossi ses furtv?. 
du marcher contre le prince de Galles. 

Eu 1309, le sénéchal du Poitou, Jean Chandos. 
voulut s'emparer do la Haye, dans laquelle ic 
maréchal de Sancerre s'était renfermé avec uu 
corps de troupes d'élite. Mais, vigoureusemeut 
repoussé, il se replia à la hdlc vers le Louduuut^. 

Les protestants prirent le château d'assaut eu 
1569 et y établirent pour gouverneur le capitaiiie 
La Louve. Le vicomte de Paulmy les en ciia^M 
peu du jours après, presque sans coup lèhr et } 
allundit Henri, duc d'Anjou, qui cummauaau 
l'armée royale. Celui-ci s'Installa dans cette mI.» 
le l*** septembre de la mémo année et logea JaL? 
les environs son corps de troupes, composé u. 
10,000 hommes de pied, de 3,000 reistras, et 
1,000 italiens et de 2,000 espagnols. Le 5, le dur 
se dirigea sur Ingrandes avec l'intenUon d'aller 
assiéger ChAtellerault. Il donna l'assaut le 7 ; mais 
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ses troupes rencontrèrent une très vive réâislance 
qui l'obligea d'abandouner son dessein. Il perdit 
dans cette aJOTaire plusieurs capitaines, entre au- 
(res Octavien de Montalto, d'Ascoli, Galeas do 
Sienne et do Carlouet. Deux cents hommes furen* 
tués et cinq enseignes tombèrent au pouvoir des 
assiécôs. S'il faut en croire un écrivain contem- 
p^jraio, ceux-ci auraient fait usago de balles em- 
poisonnées. Le 8 septembre, le duc ayant appris 
que l'armée des protestants arrivait à marches 
Turcées pour secourir Chdtellerault, se retira vers 
Port-de-Piles, où il passa la Creuse. Il laissa 
2,000 arquebusiers sur ce point pour protéger sa 
retraite et alla s'établir entre la Celle-Saint-Avent 
et la Haye. 

11 fut suivi de près par les protestants, à la tète 
desquels se trouvait l'amiral de Colii^ny. Celui-ci 
traversa la Creuse à gué, en amont do Porl-de- 
Piles, et chercha a amener le duc d'Anjou à une 
action générale. Mais le duc ne se sentant pas en 
forces pour accepter une bataille, ne sortit pas de 
SCS retranchements, se contentant de répondre 
aux attaques de l'ennemi par des décharges de 
mousqueterie et d'artillerie. L'amiral, manquant 
de vivres, fut contraint de repasser la Creuse 
(12 septembre 15C9] et se retira à Faye. Le duc 
séjourna à la Celle jusqu'au 16 septembre, pour y 
attendre des. recrues qui lui étaient envoyées de 
Loches, de Preuilly et do la Rocheposay, et s'en 
alla camper ensuite à Cbinon. Avant de se retirer 
il Ht détruire une partie du pont de la Haye. 

En 1587, cette contrée fut ravagée par l'armée 
du roi de Navarre, depuis Henri IV. Lavardin, 
qui commandait un corps de troupes catholiques, 
s'était renfermé dans la ville de la Haye, espérant 
qu'on ne tarderait pas à lui faire parvenir des 
secours qui lui permettraient de prendre l'olTen- 
sive. Le roi de Navarre vint l'assiéger et tenta 
plusieurs assauts où il perdit beaucoup de monde, 
daus pouvoir pénétrer dans la place. Au bout de 
cinq jours ihse résolut à battre en retraite. Ses 
troupes, en s'en allant, mirent tout le pays au 
pillage. 

La baronnie de la Haye fut comprise dans le 
duché de Montbazon, érigé on mai 1588, en fa- 
veur de Louis de Rohan. 

Elle avait des droits fort importants. On les 
trouve énumérés dans l'aveu 'suivant rendu par 
Louis de Rohan le 1*' juillet 1580 : 

« De vous très hault et très puissant prince 

François, fils de France, frère unique du roy, duc 

d'Anjou, Alençoo, Touraine et Berri, je, Louis de 

Kohan, comte de Montbason, Sainte-Maure, Nouas- 

ire et Rochefort, capitaine de cinquante hommes 

d'armes, fils aîné de Messire Louis de Rohau, 

chevalier de l'ordre du roy, prince de Guémené, 

confesse et afivoue à tenir de vous à cause de vos 

châteaux de Chinon, à foy et hommage lige, et à 

la charge en tems de guerre et hostilité de vous 

ayder à garder et delTendre voire dit chastel de 

Chynon contre vos ennemis, les choses qui s'en- 



suivent et dont je tiens partie en ma main et à 
mon domaine, et le surplus est tenu de moy à la 
dite foy et hommage simple, lige et franc devoir, 
et les autres à cens, rentes, titres et autres deb- 
voirs seigneuriaux, ainsi que cy-après sera con- 
tenu et déclaré. 

a Et premièrement tiens en ma main et en 
mon domaine ma ville de la Haye close d'ancien- 
neté de murailles et grandes douves et fossés, 
mon chaste! et donjon pour ladite ville avecques 
la viile-fort aussi close de murailles à grandes 
douves et fossés, où je suis fondé en tout droit 
de baronnie et chastellenie et es appartenances 
et deppendances d'iceulx et en tout droit de 
haulte justice moyenne et basse et es droits, pré- 
rogatives et prééminences appartenans à sei- 
gneur baron et chastelain, et la justice patibu- 
laire à quatre pilliers garnis par le dedans et par 
le dehors, droit de ferbonnir et rappeller, avec 
droit de forest et garenne pour toute ma ville et 
terre ; foires, marchés, aulmosnerie, maladrerie, 
sceaulx à contracta et droit de prévosté en madite 
ville, baronnie et chastellenie, grâce, rémission 
et pardon de trois grands cas donnés à mes vas» 
saulx ou à l'ung d'eux qui tiennent de moy à foy 
et hommage haulte justice, moyenne et basse el 
avec ce, droit de contraindre mes subjects estran- 
giers et coulumiers demeurant en madite sei- 
gneurie à faire guet et garde à mondit chastel et 
ville de la Haye, et contribuer aux affaires et ré- 
parations nécessaires et autres servitudes à ce 
convenables quand le cas y advient. 

« Item, mon droit de péage et de levage en 
toute madite terre, ville, baronnie et chastellenie 
de la Haye. 

ce llem, ma prévoté, droit de minage, menues 
ventes, aulnagos, poissonage, moutonnage, pies 
et nouy de bœufs et pourceaux qui sont tués 
par les boucbors jurés de ma boucherie, mes eaux 
et pescheries commençant dez et audessus le 
prieuré de Rives au bout des caves de la Guierche 
el descendant contrebas jusques a un gros chil- 
lou estant allcndroit de l'esve deBuisseiul... mes 
pouls de pierre sur le grand chemin à aller do 
Paris à Bourdeaux qui ont esté minés et desmolis 
presque du tout par commandement du roy pour 
empescher le passaige aux ennemis estant allés 
en la Guienne et tenant la ville de Chastellerault 
durant l'année 1560 pour le faict de la religion ; 
de partout mes dites eaux ai le droit do bordaige 
d'icelles tant du côté devers Poitou que vors la- 
dite ville et faire tirer la quinctaine chacun an le 
dimanche de la Trinité. 

a Item, ma dixme générale des blés, vins, lins, 
chanvres, potaiges et aux fruits croissans audes- 
sus de ma dite ville à prendre dez les fessez 
d'icelle jusques à Roche Belin le long du ruis- 
seau de Vindaurgo. 

ce Item, le droit de pontenage et passage sur 
mesdits ponts de la Haye et rivière de Creuse en 
madite ville de la Haye. 



HAY 



— 316 — 



HAY 



« Jiem, as ville fort de mon dit chasleau sou- 
loit avoir maisons et mon four à ban qui au 
moyen des guerres et autres fort mies de long 
temps a sont tombées en ruyne. 

« Item, mes épaves sommaires, mobiliaires et 
mouvantes, droit de marché et de minage, droit 
de bailler mesures, poids et ballances. 

« Item, en madite ville je soulois prendre et 
lever le droit des foyresqui y sont tenues sca voir 
est à la foire saint Pierre et saint Paul que l'on 
appelle la foire saint Jehan, le jour de la Magde- 
leine, le lundy d'avant la saint Ligier, le lundi 
d'avant la Toussaint et le lundy d'après la saint 
Georges; esquelles foires le seigneur de Puygar- 
reau y prennoit aucun droit qu'il tenait de moi 
à foi et hommage. El pareillement le prieur de la 
Magdeleine le jour de la dite foire de la Magde- 
leine« 

a Je tiens l'hostel, terre, lieu, mestairie, fief et 
seigneurie d'Epiers que souloit tenir feu Guil- 
laume Gueffault de moy et de madite seigneurie 
de la Haye à foy et hommage lige, à vingt sols 
tournois aux loyaux aides... le tout situé en la 
paroisse de Saint-Pierre de Balesme... 

« S'ensuivent les choses qui sont tenues de moy 
en franche aumône et autres debvoirs cy après 
déclarés : 

a Et premièrement au dedans de mon voille 
fort de mondit chastel où il y a grands fossés et 
douves est comprinse et enclose la cure et église 
parrochial de Notre Dame dudit lieu de la Haye, 
qui est de la fondation de mes prédécesseurs, 
avecques le presbitaire et appartenances d'iceluy, 
tenu de moy en franche aumosne à la charge de 
par ledit curé faire le service divin chacun jour 
en ladite église. 

« Ilem, en madite ville de la Haye, qui est 
close d'ancienneté à murailles fossés et forlifflée 
de tours, créneaux, portaulx, herses chifefets et 
autres fortifications, sont assises les églises qui 
s'ensuivent, sca voir la cure et église parrochial 
de monsieur Saint Georges dudit lieu de la Haye, 
ensemble une chappelle de la Trinité fondée en 
ladite église, laquelle cure et église Saint Georges 
est aussi de la fondation de mes prédécesseurs. 

« hem, la maison Dieu et aulmosnerie, droits 
et profits d'icelle je peus donner à qui bon me 
semblera si et quand elle est vacante par mort de 
delempteur et dernier possesseur auquel je l'ay 
donné, lequel hostel-Dieu et aulmonerie, ensem- 
ble les maisons, jardins et rentes d'icelles tient 
de moy et à la charge du divin service qu'il doit 
en ladicle chappelle qui est une messe basse cha^ 
cun mois de l'an, et à la charge de loger et hé- 
berger les pauvres et les faire gouverner en leurs 
maladies et nécessités et les faire iu humer et en- 
terrer à ses despens quand le cas advient qu'ils 
décèdent audit hostel-Dieu, et s'ils ont aucune 
chose ledit monsieur gouverneur les peut retenir 
pour faire prier Dieu pour lui. 

(c Item, est aussi de madicte ville, l'église et 



prieuré* de la Magdeleine qui est unie avec le 
prieuré de Balesmes, et les chappelles Saint Li- 
gier, Saint Orphelin et Saint Yppolite à un g 
même prieur , appartenances et deppendances 
d'iceulx cens, rentes, dixmcs et revenus d'iceulx 
sont de l'ancienne fondation et dotation de mes 
prédécesseurs qui ont leur sépulture d'ancienneté 
en ladite église et chappelle Saint Ligier. Aussi a 
ledit prieur, à cause de sondit prieuré de Ba- 
lesme tenement, fief, justice et juridiction des- 
dites choses qu'il tient de moy pour raison du- 
dit prieuré... Ledit prieur a droit de foyre le 
jour saint Pierre en febvrier qui se lient par 
ledit bourg. 

a JUm, en madicte ville souloit esire com- 
prins l'hostel appelé la Mercy-Dieu, lequel hos- 
tel et deppendances comme ses rentes et domaines 
séant tant en ma dicte ville que ez environs ledit 
abbé tient de moy en franche aulmosne, et si me 
rend et baille part avecques sa déclaration, et 
audit lieu où souloient être ledit hoetel de Mercy 
Dieu n'y a à présent que jardins, parceque par le 
tems des guerres anciennes qui ont eu cours au 
royaulme de France le tout a été mis en ruyne et 
desmoli, et pour raison d'iceulx et de ce que le« 
dits religieux tiennent de moy en franche au- 
mosne, iceulx religieux, abbé et couvent sont te- 
nus de faire le divin service et prier Dieu pour 
moi et mes prédécesseurs, lequel service se faii 
pour le présent en ladite abbaie de la Mercy- 
Dieu. 

ce Item, le commandeur de Villejesus a plu- 
sieurs rentes et domaines en madite ville et sei- 
gneurie de la Haye. 

a Item, et pareillement le commandeur de 
l'Épinat tient en madite ville un lieu appelé la 
Commanderie séant derrière l'église de la Mag- 
deleine. 

« Hem, le lieu et église collégial Kotre Dame 
de Ryves avecques les maisons où demeurent les 
dames et religieuses étant au dedans de la clo»- 
ture dudit prieuré avecques les maisons, tant de 
cloistres, dortoirs et aultres édifices qui y ont 
esté de nouvel edifflces pour loger et héberger 
lesdites religieuses étant à présent jusqnes au 
nombre de quarante cinq religieuses et nonnes, 
auquel lieu et prieuré de Rives lesdites dames 
hors leurs cloistres *ont les logis des religieux et 
confesseurs desdites dames et leurs serviteurs: 
ensemble la chapelle de l'Habit fondée do mon- 
sieur saint Jehan et autres maisons dudit prieuré, 
granges, eslables, teuts à bestes, court et espace 
de ladicte métairie dudit Habit qui est distant du- 
dit prieuré de Rives d'un arpent de terre ou en- 
viron ouquel prieuré lesdites dames ont droit Je 
fief, justice et jurisdiclion, droicts de garenne à 
connils et plusieurs mestairies, moulins, rivières 
et autres terres qu'ils tiennent en leurs maiuf 
que mes prédécesseurs leur ont donné et lègue, 
et le tiennent en franche aulmosne, et à la charge 
.du divin service qu'ils font chacun Jour au dit 
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prieuré et église de Rives, comme en l'abbaye de 
Pronlevaullde laquelle ils sont membres deppcn- 

dans. 

a La cure et église parrochial monsieur Saint 
Pierre de Balesme en laquelle y a une chappelle 
fondée de Monsieur Saint Louis, laquelle cure est 
de la fondation et dotation de mes prédéces- 
seurs. 

a Item, l'église parrochial de Saint Martin 
dÂbilly séant en ma dite baronnie, fondée d'an- 
cienueté par mes prédécesseurs. 

a Item, la cure et église parrochial de Saint 
Serin de Neuilly le Noble et l'hoslel presbitéral 
d'iceile est d'ancienne fondation de mes prédé- 
cesseurs. 

tf Hem, l'église parrochial de Saint Martin de 
Poizay le Jolly et le presbitaire qni est de la fon- 
dation de mes prédécesseurs. 

a La chapelle monsieur Saint Marc séant près 
madite ville de la Haye, qui est de la fonda- 
tion de mes prédécesseurs dont la collation 
d'iceile appartient à l'archidiacre d'oultre- Vienne 
en l'église de Tours, ordinaire coUateur, qui au- 
tres fois avait été et estoit en patron laye, et à 
lui donnée et léguée par la main de mes prédé- 
cesseurs avec plusieurs rentes et domaines pour 
la fondation d'iceile, à la charge de dire par cha- 
cune semaine de l'an une messe en ladite église 
ainsi que lui et ses prédécesseurs ont accoustumé 
de faire tant pour lame de moy que de mes pré- 
décesseurs qui l'ont fondée et dotée à la charge 
aultre, que ledit archidiacre ou chappelain qui 
sera pourvu de ladite chapelle sera tenu de tenir 
et entretenir les malsons des ladres qui sont 
illecques demeurant bien convenablement et 
aussi leur administrer les sacrements de sainte 
église quand le cas y advient et aussi de boyre et 
manger et autres choses nécessaires aux passans. 

a Item, le prieuré et chappelle monsieur Saiut 
Jacques de la Lande, qui est de bien grand reve- 
nu, dont le prieur d'iceile est tenu de dire ou 
faire dire par cha(?une sepmaine de Tan une 
messe en ladicte chapelle, laquelle est de bien 
notable et ancienne fondation. 

a Item, le prieuré et la chappelle Sainte Cathe- 
rine, assise sous Thostel du Palais qui est tenu à 
foy et hommage lige de madite seigneurie, de 
laquelle chappelle mes prédécesseurs sont d'an- 
cienneté fondateurs et augmenteurs tant en do- 
maines doit deul messes par chacune semaine. 

a Item, le prieur de la Chapelle Blanche. 

tt Item, le commandeur de la Rivière tient de 
moy l'hôpital dudit li'ju où J'ai toute justice et 
juridiction. 

a Item, la chappelle madame Sainte Radégonde 
séant au dessous du chastel de la Chatière ou 
diocèse de Tours, ou souloit être à la présentation 
dudit seigneur- de la Chatière comme ayant le 
droit de mes prédécesseurs et par deffaut d'y. 
avoir pourra si et quand vocation y est advenue 
par mort ; ledit sieur de la Chatière y a perdu le- ^ 



dit droit et est à présent de la collation de très 
reverendissime père en Dieu l'archevêque de 
Tours... laquelle chappelle est de la fondation 
de mes prédécesseurs. 

a S'ensuivent les choses qui sont tenus à foy 
et hommage lige ou simple. 

« La vicomte do Tours, laquelle s'étend en la 
ville et vicomte de Tours, mémement en la grande 
rue publique appelée la rue de la Tour-feu-Hu- 

gon , et ladite vicomte est de foy et 

hommage lige. Le seigneur du Chasteliier me 
doit foy et hommage lige et plain et un demy 
roussin de service du prix de trente sols àmuance 
de seigneur, et les loyaux aides quand elles y 
adviennent... par raison du chastel et seigneurie 
du Chasteliier ses appartenances, la justice et 
juridiction haulte, moyenne et basse, droit de 
guet et pontenage et tous les droits qui en dep- 
pendent et peuvent en deppendre fors la suzerai- 
neté, ressort et droit de chalellenie. 

a Noble homme René de la Rochefoucauld, sei- 
gneur de Nueilly le Noble, me doit foy et hom- 
mage lige et cent sols tournois à muance de sei- 
gneur et les loyaux aides quand elles advien- 
nent à cause du lieu, hostel, fonds et domaine de 
Neuilly le Noble en tous ses droits et fiefs, haulte, 
moyenne et basse justice et tout ce qui en dép- 
pend qu'il tient de moy à ladite foy et hom- 
mage lige sous laquelle il a droit de tenir ses 
plaids de mois en mois et ses assises quatre fois 
l'an. 

a Item, messire René de Voyer, chevalier de 
l'ordre du roy, bailly de Touraine, fils aisné de feu 
monsieur Jehan do Voyer, chevalier de l'ordre, sei- 
gneur de Paulmy, ma doit foy et hommage lige, 
service et garde de mon chastel de la Haye et les 
loyaux aides quand elles y adviennent, pour rai- 
son de la chatellenie, hostel, fond, lieu, domaine, 
terre et seigneurie, haulte, moyenne et basse 
justice dudit lieu de Paulmy. 

a Tient aussi ledit Voyer à foy et hommage 
lige les fiefs de la Voyriede la Haye et du moulin 
du Clos. 

a Les doyen, chanoines et chapitre do l'église 
de Tours me doivent foy et hommage simple, 
ung rouscin de service à muance de soigneur et 
vingt cinq sols aux loyaux aides pour les flefs et 
seigneuries du Buisson et du Vigneau 'séant ez 
paroisse de Serigny. 

a L'hostel, fond, domaine et basse justice do 
Crouzières, paroisse de Veigné, doit au château 
de la Haye foy et hommage simple et cinq sols 
aux loyaux aides. 

a L'hostel, fond, domaine et hébergement d*Es- 
ves et ses appartenances séant en la paroisse de 
Balesme, la Celle Saint Avent et es environs avec 
droit de fief, justice et jurisdiclion haulte, 
moyenne et basse, retenu à moy la suzeraineté do 
droit de chalellenie doit foy et hommage lige, 
gardes et aydes quand elles y adviennent. 

« L'hostel, fond, domaine de la Fournière, ap- 
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parlenances et deppendances séant en la paroisse 
d'Abilly, doit chacun an, au jour Saint Michel, à 
ma recepte de la Haye cinq sols tournois de de- 
voir annuel. 

« Lés fief, terre et seigneurie de Nouys avec ses 
appartenances, séant en la paroisse de Saint- 
Martin le beau, avec droit de justice moyenne et 
basse tenue et mouvant de lu Haye, doibvenl foy 
et hommage lige et autres devoirs. 

a L'hostel, fond et domaine de Pouvreau en la 
paroisse d'Abilly, foy et hommage lige. 

o Hostel, fief, terre et seigneurie de Pallais, 
appartenances... séant en la paroisse de Leugny 
sur Creuze, foy et hommage lige, garde et service 
selon la coutume du pays. 

« Hostel, fief, terre et seigneurie de la Ver- 
uoizière avec ses appartenances, séant en la pa- 
roisse de Nuellly le noble, doit foy et hommage 
lige et dix sols tournois aux loyaux aides. 

« Hostel, lenement et appartenances de la Ba- 
dinière, séant en la paroisse de Mons près Monl- 
bason, doit foy et hommage lige, aydes et gardes 
au château de la Haye. 

a Le fief du Puy d'Abilly, du Ruau et de la 
Grauge doit foy et hommage. Le lieu, fief, terre et 
seigneurie de la Fontaine de Benays, en la pa- 
roisse de Poizay le Jolly, enclavé au dedans de la 
vicomte de Ghatelleraud, avec droit de haute jus- 
tice moyenne et basse et les droits qui en dep- 
pendent, doit foy et hommage lige, avec chap- 
peau de roses de franc devoir payables chacun 
an la vigile de Pentecoste à la recepte ordinaire 
de la Haye. 

a Lieu, hostel, fond, domaine et basse justice 
de la Gauchère, doit foy et hommage lige, et 
aydes et gardes. 

a Fiefs, terres et seigneuries de Prouzay et de 
la Barbotinière, séant en la paroisse de Balesme, 
doivent foy et hommage lige et ung rouscin de 
service du prix de 60 sols tournois aux loyaux 
aides quand elles y ad viennent. 

« Hostel, lieu, terre et appartenances de la 
Chaltière, haute, moyenne et basse justice, en la 
paroisse de Leugny sur Creuze, doit foi et hom- 
mage lige. 

a Lieu, domaine et basse justice de Bessé, doit 
foy et hommage lige, gardes et aydes. 

(c Hostel, lieu, domaine et fond de la Levrau- 
dièro doit foy et hommage simple et un gant du 
prix de quinze ^leuiers tournois à muance de sei- 
gneur et cinq sols tournois aux loyaux aides. 

a Lieu, fief, terre et seigneurie de Bruneau et 
droit de basse justice, foy et hommage lige et 
quarante jours de garde. 

a Lieu, hostel, fond, domaine et basse justice 
de la Coussaye et le fief et terre du Couldray, foy 
et hommage simple, 

a Le fief des Halles séant en la ville de la Haye 
et ez environs, droit de basse justice et voyrie 
doit foy et hommage lige, au devoir de gardes et 
avdes selon raison et la coustuma du pays. 



a Fief et seigneurie de Puy Bivc, séant partie 
en la ville de la Haye et partie en la paroisse dt* 
Balesroc, avec droit de basse justice, foy el ho:iî- 
mage lige, garde, services et aydes quand il e^t 
besoin. 

a Le fief du Pin doit foy et hommage lige, 
aydes et gardes selon la coutume. 

a Fief et terre du Borgne Savary, séant partie 
en la ville de la Haye, foy et hommage plain. 

« La grande dixme de la Grezelle et d'Espiers, 
foy et hommage lige. 

a Le seigneur de Puy Garreau me doit fuv 
et hommage plain, et un rouscin do service du 
prix de cent sols tournois à muance d'hommes, 
et gardes et aydes selon la coutume à cause et ;>ar 
raison de la rivière de Creuze, à prendre de i;n 
et de là à l'endroit de l'église de Buisseuil et du 
Chillou qui est de l'autre part, jusques à la ri- 
vière de la Vienne et à l'entrée d'icelle, uù il 
a tout droit de justice et jurisdiction moyenne et 
basse. 

« Le passage et repassage du port de Pilles. 

a Le seigneur de Larciz tient à foy et hom- 
mage simple et au service d'un gand blanc du 
prix de douze deniers à muance d'homme pour 
un quartier de pré séant près le gué Birault. 

a Le seigneur el dame de laTouscbe près Rives 
doit foy et hommage plain, aydes et garde selon 
la coutume un esperon blanc à muance de sei- 
gneur et d'homme du prix de cinq sols tournois 
à cause du lieu et appartenance de la Tousche, pq 
la paroisse d'Abillô. 

« La seigneurie de la Noiraye à cause dudi. 
lieu doit foy et hommage plaio et un éperon dore 
à muance de seigneur et d'homme, aydes et 
gardes quelles elles y aviennent et escheent de 
droit et de coutume. 

a Lieu, fief, terre et seigneurie de Chasse Roue, 
doit foy et hommage lige. 

a Lieu, fief, terre et seigneurie de la Guerrière, 
ses appartenances et dépendances doit foy et 
hommage simple et un gant blanc à muance de 
seigneurs et d'homme, à aydes et gardes quauJ 
le cas y advient et selon la coustume du pays. 

« Fief et appartenances d'Artliannes, sis eu la 
paroisse de Balesme doit foy et hommage lige. 

a Lieu et fief du moulin de Folet doibt hom- 
mage simple. 

a Lieux, domaines et appartenances de l'Espi- 
nette et do la Poterie, séants en la paroisse 
d'Abillé. » 

Voici le texte d'un procès-verbal et de sentences 
concernant les droits d'éteufs, de quinlainc el d; 
ouUes, qui étaient dûs au baron de la Haye : 

a Roolle des nouveaux mariés espouzés dan.« 
les esglises do S^ Georges et nostre Dame de vu 
lieu depuis le lundy de la pentecoste derniiyn 
mil sept cent douze jusques aux lundy de la psD- 
tecoste mil sept cent treize que les esteufs doit-- 
vent estre jettes allant à procession qui le fii 
d'obliffation à Nostre Damf» de BivM, à re jour. 
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« Premièrement, Pierre Démon l a espouzé la 
ûlle de René Migon. Jean Friquet a espouzé 
Mario Drouet. Louis Lambigau a espouzé Marie 
Deusse, servante de demoiselle de la Houssière. 
Rfjiié Barré a espouzé Marie Cormier. Ciiarlea 
Gardret a espouzé Madeleine Bouchel. 

• Auxquels mariés cy dessus dénommés avons 
donné acte do leurs comparutions, de ce qu'ils 
ont offert présenter les dits eslcufs qui ont élu 
jeités à la manière accoutumée. Dont acte donné 
et fuit par nous Claude Mathë, bailly et juge or- 
dinaire civil et criminel et de police do la ville el 
baronnya de la Haye en Touraino, le cinq juin 
1713. Signé : Mathk, Gibouin, BAnNABé. 

« Assises de la quintaina tenu par nous Claude 
Malhé, bailly et juge ordinaire civil et criminel 
et de police de la ville cl baronnye de la Haye en 
Touraino, contenant les noms des moulins el 
nieu^uiers dépendant de la baronnye de la Haye 
qui sont obligez de tirer la quinlaine dans la 
TiViere de Creuzc, du coalé du Poitou, noslre ter- 
riloire, suivant la roolle cy après: 

« Le meusnier du moullin de la SauUais a 
<^ mpara par Jacques Gaucher qui a fait le deb- 
vuir. 

a Le meusnier du moullin de Follet, a compa- 
ru par Valère Pelot qui a fait le dubvoir. 
(i Le meusnier du moulin de CouUomboau, id. 
,( Le meusnier du muulliu de Pouzard, défail- 
lant. 

« Le meusnier du moullin d'Esves, a comparu 
l>d: Rumy Loau qui a fait le debvoir. 
(I Le meusuier du moullin de la ville, id. 
( Le meusnier du moullin de Griguon, id. 
( Le meusuier du mouUiu du Temple, défaut, 
c Le meusnier du moulin do la Glauchère, id. 
>( Le meusnier du moulin de Cocqlocho, a 
r.jtoparu par Gaucher, qui a fait le debvoir, 

a Le meusnier du moulin do Rives, id., par 
Louis Gautier, 
a L^ meusnier du moullin de CulTon, id. 
1 Le meusnier du moullin de la Garde, id. 
H Le meusuier du muuliu neuf de la Marche, 
.iciraul, 

a Le meusnier du moulin de la Chatière qui a 
<- jjiparu par François Laleron. 

a Les mcusniers du moullin de Launais, Be- 
raiiU, Bessé, Bruneau, la Foulai ne-Benart, Argen- 
sou, Cbasielly-T, Paulmy, delTaut. 

<c Lo meusnier du moullin de Bordelle a com- 
paru par Gautier. 

a Nous, juge susdit, avons donne deiïaut des 
Dou comparants el pour le proflit diceluy le^ 
avous cuDdamnés chascun en trois livres d'ameudi 
faiile par eux d'avoir comparu et seslro présenlt 
pour faire le debvoir do la quiu laine conformé- 
ment à l'usage et aux droits attribués à Monsoi- 
gueur do cette cour, ce qui sera exécuté nonobs- 
laut opposition ou appellation quelconque. Fuii 
re unziesme de juin 17 13 sur le bord de lu riviôrt; 
de Creuze, du costé du Poitou, en présence des 



Boubsignés. Signé : Matbië, Rebuffé, Lbgbat, 

GiBOniN, P]LL0TTB, BABBAUT. 

d Troisiosme assise tenu par nous juge susdil 
le unziesmejour de juin 1713, sur les trois heures 
de relevée en la grande maison de celte baronnye 
ou nous nous sommes Iransporlés assisté du pro- 
cureur de la cour et de noslre greffier pour rccep- 
voir les droits et debvoirs deus à Monseigneur de 
celle cour pour les veuves qui convolent en se- 
condes noces et qui ont espouzé dans les osgUsoe^ 
es paroisses de S^ Georges et Noslre Dame de celle 
ville depuis noslre dernière assise 1712 jusqu'à 
présent, les quels droits et debvoirs sont que 
chasque veufve doit apporter une oulle, la doit 
casser, à teste couverte, avecq une chanson, sui- 
vant le rolle cy-apres : (Suivent les noms de 
veuves qui ont comparu). » 

Seigneurs bt barons db la Uate. 

L — Adclande, premier seigneur connu de la 
Haye (900), possédait en môme temps les terres 
de Loches et de Villandry. 

II. — Garnier, lils du précédent, fui aussi sei- 
gneur de la Haye, de Villaudry et de Loches. Il 
eut une iille unique, Roscille, qui épousa Foul- 
ques le Roux, comte d'Aujou, lils d'Iugelger, sé- 
néchal du Galinais, au'qucl elle porta en dot U. 
terre de la Haye (930). 

ni. — Foulques le Roux, comte d'Anjou, sei- 
gneur de la Haye, mourut en U;}8, laissant troi^ 
uufants : 1* lugelgcr, qui lui tué dans uu combat, 
près de Charolies, en 035; 2* Guy, évoque de 
Soissons (937J; 3' Foulques II, dit le Bon. 

IV. — Foulques il, dit lo Bon, comte a' Anjou, 
seigneur de la Haye, mourut en \tô6. Ses eufanlb 
furent : !• Guotlruy I, comte d'Aijjou; 2* Guy. 
évéque du Puy el abbé de Cormery; 3' Dreux, 
évèquo du Puy après son frère; 4* Alix, femme 
d'Etienne, comte de Gévaudau. 

V. — Geoffroy 1, comte d'Anjou, seigneur de 
la Haye, rendit de grands services à i Élut sous le 
rôgue de Lolhaire. Il fui tué devant le château de 
Marson le 2t juillet 087. On lui doit la fondation 
de la collégiale de Locliej. D'Adulaïs de Verman- 
dois, il eut cinq enfants : 1* Maurice, mort sans 
postérité, en 10 12; 2" Ermengarde, mariée,- cl 
970, à Conau I, comte de Bretagne; 3* Blanche, 
femme de Guillaume I", comte de Provence; 
4* Uerberge, mariée à Guillaume il, comte d'Âu- 
gouléme; ô* Foulques III, comte d'Aujou. 

VI. — Hugues de la Haye, dit Vaieur, ou 
Voyeur, seigutiur de la Haye, est cité dans un 
titre de 1010. Il se ht religieux dans l'abbaye de 
beau lieu et doiiua à cet élablisaemuut, eu pre- 
nant l'habit, U moitié de sa propriele de l'Ile, 
avec les revenus qui eu dépendaient; c'est ce que 
nous apprend nue charte dout voici le texte : 

Precedenlium patrum edoclus exemplis ui 
quandiu homo inisevrimus presculis tfsecuU 

prosperitaiibus exltrna judicii discus- 

aionem jugiter prœ ocuiis habeut el loto niuu 
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totisque desiiierans ad mtema êUBpirans de 
caducis et periluris rebtis peccata sua redimat 
deumque propicium sibi facial quo liberius 
permanentes fulurae beatitudinis valeat adù- 
pisci divilias, quapropler ego videlicet Hugo, 
Sanctionis frater, in Christi nomine fugitiva 
delinquens et œternis atque mansari miaeri 
cupiens mundum pro supernsB retributioniê 
omnib^us derelinquo me ipsum servitio creato- 
ria adopta in mona^terio qui dicitur BellUocus 
monachorum habitum sumens et pro peccato^ 
rum meorum remissione servitoribus ejusdem 
loci associari desiderans de his igitur qux 
michi competunt ne vacuus adventasse videas 
eidem toco aliquid confcrri cum consensu et 
volunlate amicorum meorum, m,edietatem, In- 
sulte monachis ibidem communientibus in 
perpetuum habere concedo et de his omnibus 

quse ad eam,dem, Insulam, pertinere nos- 

cuntur et ut hsec nostra coJislitutio stabitis et 
firma persévérât hoc a juniore feci filio meo 
Sanclionii et filiabus mei Premburgi videlicet 
et Sare. Testes exinde existunt hii : Hildricus 
miles; Archimbaldus, Nasonius, Ingelandus, 
Hainaldus, Uarduinus filius ejus, Âlartinus, 
ser viens; Uosfredus, Sol fers, Ulgerius vero de 
Brisco, ea cujus principali beneficio hoc des- 
cendere videbatur pro Autrilio habuit autcm 
solidos inter se et matrem suam, et concessit hsec 
monachis sicut habebat ipse Hugo antequam 
veniret ad monaslerium vicariam videlicet et 
omnia quae devovimus, 

Uugues de la Haye eut quatre enfants : N., 
Fremberge, Sare ot Sanction qui fut seigneur de 
la Haye. 

VII. — Sanction, ou Sanche de la Haye, sei- 
gneur de la Haye et de Balesmes, est meutionné 
^ dans un grand nombre d'actes du xi* siècle. Vers 
1045, il vendit à Etienne, abbé de Beaulieu, la 
moitié de la sépulture de Saint-Pierre de fialesmes, 
la moitié des oiTraudes, le reveuu entier de la 
cure, la dime, la vi guérie de cette localité, etc., 
ainsi qu'il résulte de la charte suivante : 

Notum esse voluinus sanctse Dei ecclesix fi- 
delibus lam prxsentibus quam futuris quod 
ego Stephanus Bellocensis emi de Sanctoiie^ 
milit ideHaye et de filiis ejus videlicet Raynaido 
atque Ascelino, et per auctoritatem Gaufridi 
comilis, medietatem sepulturas de eccUsia 6'^' 
Pétri de Balecma et medietatem ofjevendss et 
fiscum presbiteri, lotum et totam decimam 
quam in dominio ipse Satictio habebat, nec 
non lotum burgum tt censum et vicariam et 
forfacta furti, incendii, sanguinis, rapli, et 
medietatem de omnibus vendis insuper et om- 
nia alia quse sibi eveniebant exlra redditionem 
pedagiij nec non etiam quartam partem de IH- 
bus feriis quse ibi conveniunt in tribus fesiivita- 
tibus Sancti Pétri; et deforfaclis si forte in ip- 
sis feriis fada fuerint; simititer quartam par* 



tem est quoque tn eadem emptione tcctfn'i 
Sancli Symphorismi tota et quidquid ci perti- 
net, scilicet tanlum terras quantum quatuor 
boves arare possunt duobus IcUionibuM et ird 
aripenni vinese et furnus unus et medietas fe- 
rix S" Symphoriani et medietas forfaclorum 
si quâ in ea facla fuerint judice monacho q-ti 
ibi habitaverit vel eo qui sub eo erit, et iota i(- 
pultura de militibus ibi sepultis et uxoritu* 
eorum; et quartarius prati et décima piscium 
de ecclusa quse est ante castellum; hujus rmp 
tionis fuerunt nonagenti et xx solidos, hos ipse 
Sanctio habuit; uxorejus Avelina duae uncuu 
de auro; Raynaldus filitJkS ejus x solidos; alter 
filius ejus Ascetinus v solidos. Qui cul ha>u 
vendicionem atque emptionem affuerunt htc 
notificantur : Sanctio et fUii ejus, Rainaldui 
comitis filius, Gisbardus presbyter, Consian- 
tius, Daniel, Rainardu^, Bloceus, Rainald.< 
Suesnel, Martinus serviens, Rainaldus Mc$- 
chin, Goscelinus Biito, Jngefaldus, GiraUiu$ 
Meschin, Gas, serviens, fainaldus, servisnt^ 
Bricus, serviens, Rainaldus Visel, Gosfredta 
Rosel, Goffredus, serviens, Geraldus filius Bcr- 
troni, Lidemarus Rufus, Petrus, miles de In- 
sula-Pagani, 

En 1050, Sanction de la Haye restitua quelqu. s 
propriétés à l'église de Tours et confirma une à'j- 
nation quo sou père avait faite à l'abbaye ôf 
Beau|ieu. De son mariage avec Aveline de N., 
sont issus : Regnaud, Ascelin, Hervé et Romuald. 

VIII. — Regnaud de la Haye, seigneur de In 
Haye, figure dans des chartes de 104à et do lOôO. 
comme un dos bienfaiteurs de l'abbaye de Beau- 
lieu. On ignore s'il eut des enfants 4e son ma- 
riage avec N. de Maillé. 

IX.— Gosselin II de Sainte-Maure devint seigneur 
de la Haye par son mariage avec Cadsinotto,héritit;re 
de cette terre ainsi que de la vicomte de Tours. 
Il était fils do Hugues do Sainte-Maure et de Maor 
de Berlay do Moulreull. Nous le voyons mention- 
né, en 1040, dans une charte relative à la fonda- 
tion de l'abbaye de Vendôme, avec Henri, rui de 
France, Guillaume, duc d'Aquitaine, Geoffn'V 
Martel, comte d^Anjou, Léon d'Amboiso, Gooffruy 
de Preuilly, Constantin de Mcllo et autres illus- 
tres personnages. Il eut trois enfants : Gosselin UI, 
Hugues de Sainte-Maure et Guillaume. 

X. — Gosselin III do Sainte-Maure, seigneur 
de la Haye cl de Saiulc-Maure, prit part, avec son 
frère Hugues, à la guerre quo le comte d'Aoj^^u 
fit à Henri l", roi d'Angleterre, et se trouva a .a 
bataille de SétiZ, eu Normandie (1118}. Il fut lut 
dans la ville de la Haye par ses suldald i\\ii 
s^étaient mutinés contre lui. On croit qu'il oût un 
lils, Hugues, qui aurait possédé après lui la terre 
de Sainte-Maure. 

XI. — Hugues Mischin, personnage dont l or.- 
gine nous est inconnue, possédait la terre de la 
Haye en 1124. Sa femme, qui w uommail C«sm- 
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uolle, uëuit autre, sans doute, que la veuve de 
Gosselin U de Sainte-Maare. Par une charte de 1 1 24 , 
le nommé Rainaud Ghaluert et ses frères Achille, 
ArpiDfHeetoret Foulques, ayant donné aux reli- 
gieux de Tabbaye de Beauliea un terrain suffisant 
puur construire un cloître et des maisons près du 
marché de la Haye, Hugues Mischin et sa femme 
9* associèrent à cet acte de libéralité en le confir- 
mant et en y ajoutant la concession d'un marché 
qui se tiendrait la veille et le jour de la fôte de 
sainte Marie-Madeleine et dont le revenu devait 
revenir en entier aux donataires. Voici le texte 
de la charte : 

Quoniam nos hortatur a philosophis ul 
dum temptis hcUfemtis operemus bonum ad 
omnes^ fruixime auiem addomesticos fidei^ ego 
Rainaldus ChcUuert, fratribvLS met» Arpino, 
Achille, Heclore, Fulco et sororibus pro patris 
malrisque animabus juxta forum Haim do 
ecclesùe Bellilocensi et monachis ibidem Deo 
servientibus terras quantum opus est ad eccU- 
siam, claustra domosque sedificandos quod do- 
nnm Hugo Mischinus, ejusdem Haise domi" 
nus, dominaque ejus uxor Quasimota conces- 
serunt, et quia ecclesia illa construenda eral in 
honore domini sanctaeque Marias Magdalenas 
cujus ipse Hugo homo erat et peregrinus ad 
auxUium ipsius eonstitu^ndae ecclesix et ad vtc- 
lum tnonachorum eisdem concessit ut in vigi- 
lia et ipso die festivitatis Beatas Marias Magda^ 
lenas feriam constituerant cujus vendiciones 
ferlas, costumas, ceteras monachis teste Gosce- 
lino de Moseo et nepote ejus Rainaldo ob hoc 
dedere monachi ipse Hugoni lx solidos quos 
habuit Gliido Catus pro uno paXafredo quod 
debebat ei Hugo, hoc quoque predicta domina 
datis sibi x solidis pro patris matrisque ani^ 
mas concessit Giraldo priori et Savarico, Giral- 
do de Bualoo monachis, de stabilicione quam 
fecerant monachi Sanctas Trinitati Belliloci 
cum Hugone Sanctas Maurae et cum duobus filiis 
ejus, scilicel Hugo atque Goscelinus, eccUaias 
HaisB, Testes êunt Rainaldus Calvus atque Go^ 
celinus Americius, Rainaldus Ribotelliu dapi- 
fer, Gaufridus Brisac, Paganus de Sancta 
Maura, Bardinus Vascelinus partitor. Anse- 
Ht», Achaldus de Molsei et alii plures. His ita- 
que gestis, Giraldus, prior, et SavarictAS cum 
Gaufredo Martino Turonensi, conslruendas 
ecclesiaB mandatum ab archiepiscopo impelra^ 
veruni, accepta igitur gratia licenliaque ar- 
chiepiscopali atque ab eodem archiepiscopo 
tribus qui in fundamento primitus ponerentur 
aeceptis capillis simul que cum consensu et 
concessu Guilberti archidiaconi atqtAC Alberici 
archipresbyteri monachi reversi sunt et dein- 
ceps capetlam edificare ceperunt; patet satis 
quia quidam rerum gestorum thésaurus est 
memoria ea enim quas necessaria nostris usi- 
bus firmiler tenere utile ducimus curtis me- 
morialilms velut thesauris observanda reponi* 



mas huie igitur ir($ei^ert êtuduimus cattulab 

respeàtu Rainaldus Chat/uert inftrinitaÙ! eo^ 
reptm pattem eedêsiae S" Pétri Bdlerfieeensis 
quam contra Dei sanetorUmque deôreta pa- 

trum factus cum uxore sud cum filiis 

idipsum precantibtts dédit hoe autem fllius 
ejus Achilles cui a pâtre ipsa ejusdem ecelesiae 
pars donata fuerat. 

Devenue veuve pour la seconde fois, avant 
1126, Cassinotte se remaria avec Jean de Montba- 
zon , qui fut par cette alliance seigneur de la 
Haye et vicomte de Tours. 

XII. — Jean de Montbason, baron de la Haye et 
vicomte de Tours, est cité avec sa femme, Cassi- 
notte et deux de ses enfants, Renaud et Hugues, 
dans une charte relative à l'abbaye de Fonlevrault. 
Ce fut du temps de ce seigneur et avec son auto- 
risation qu'un nommé Boson, origioaire de la 
Haye, après avoir quitté la cour de Louis le Gros, 
se fit moine à Beaulieu et donna à ce monastère 
la dime qu'il possédait dans la paroisse de Saint- 
Pierre de Balesme et le tiers des offrandes qui 
lui étaient dues dans cette église. L'acte fut passé 
dans le monastère de Sainte-Marie du château de 
la Haye, en présence de Jean de Montbazon, de 
Godefroy, abbé de Beaulieu, et d'Etienne de Bar- 
rou, prieur de Balesmes. Ce dernier, en retour de 
l'autorisation donnée par le seigneur suzerain, 
vecsa quinze sols à Cassinotte de la Haye, sept 
sols à Jean de Montbazon et douze sols à chacun 
de leurs enfants : 

Sicut nuUa societas est luci ad tenebras ita 
nil habet commune cum mendacio veritas et 
ergo certius teneatur, quod destructo mendacio 
veraciter igitur ad posterorum notitiam pre^ 
sentia gesta seripto mandare curammus^ qua^ 
tenus ipsis cognita fiant et nos inde msmori' 
ter certittidinem teneamus; igitur anno ab Jn^ 
camatione Domini mgxxxiii apud Andegavum 
et Turones et Cenomannum consutatum aget^ 
te Gauffredo FtUeonis Jherolosimorum régis 
filù) et Henrici Anglorum régis genero, apud 
Bellocense vero oenobium abbatis officium le- 
nente Gauffredo in monasterio S, Marias de 
CasteUo Haias^ eoram legitimis testibus infra 
notatis roborata fuit ista concessio qt^am ne 
oblivioni traderetur presenti mandavimiAs 
seripto. Quidam miles nomine Boso, Gosmeri 
filius, longeva milicia et senio fessus, consilio 
dominas Cassimote, monachus Belliloci fieri 
postulavit, et totam decimam suam quam in 
parochia S, Pétri de Balesma habebat monas» 
terio Bellilocensi et monachis Deo seroientibus 
ibi dédit, concedentibus patris sui Reginaldo, 
Gosmeri et Pagano, hoe ipsum etiam volenti-' 
btu, laudantibus et concentibtis illis de cujus 
fevo videbatur moveri, domino scilicetJohanne 
de Montebasonis et uxore ejus domina Cassis 
mota et filiis Hugone, RaincUdo et Bartholo^ 
meo. Dédit, etiam eis quicquid in ecelesiae 
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iS^. Pétri habebai, quintenx partem scUicet om- 
nium primitiarum quam a proavia jure hère' 
ditario poasiderat, quod donum inconcussum 
munere volens Stephanus Boso qui Bellilod m,Om 
nachus erat prepositus obedientise de Baleesma 

tempore iUo in acquirendis itsu continua 

dédit dominaB Ccusimotas pro concessione h<ic 
HY 8olido8 et domino Johanni de Montebaso 
nis va, et Hugoni eorum /ilio xii^ et Reginaldo 
Eepodrit, m nummos, et Philippo, m, et Bar^ 
tholomeo,.. et filiabue ejue parem donavit num- 
morum quantitcUem, Hoc donum et hctc con~ 

cessio in monasterio de S, Marim Caetelto 

dominiQauffredi ahbatia factafuitet hujus rei 
testes ea utraque parte veritas veracet istoB de^ 
numeravit, ex parte nostra abbatem Qauffre^ 
dum, Stephanum Baronum, Stephanum iVi- 
grum, Johannem Goelenum archipresbyterum, 
Herveum coeum, Amanucum Rainaldum Che-' 
rel, Jacquelinum. Ex parte Boaonis hi sunt 
testes probatissimi : Johannes, dominus Haiss, 
Casimota ejus uxor, Hugo eorum filius, Ribo- 
teUus Petrus Goscelini, Falco Vigenus, Americus 
Rogenel, MauricitAS de Salmuriis, Ridellus 
Mestivier, Michaet, Roberlus Jacquelini, Ber~ 
nardus de Sancto Valrico et multi alii. 

Jean de MoDtbazon laissa trois Ûis : Hugues, 
Renaud et Barthélémy, qui abandonnèrent le nom 
de leur père pour prendre celui de la Haye. 

Xni. — Hugues de la Haye est cité comme 
étant seigneur de la Haye dans une charte de 
1132. Il mourut sans laisser d'enfants. 

XIV. — Ribotel, seigneur de la Haye, confir- 
ma, en 1133, une donation faite par Geoffroy le 
Roux, seigneur de Gravant à l'abbaye de Sainle- 
Morie de Turpenay. Nous ignorons à quel titre ce 
personnage était devenu propriétaire de la Haye. 
Il avait un frère nommé André. 

XY. — Renaud de la Haye, frère de Hugues, 
dont nous avons parlé précédemment, est quali- 
fié de seigneur de la Haye, dans une donation 
qu'il fit en 11Â9, à l'Hôlel-Dieu de Tours, d'une 
dîme assise sur un domaine voisin de Ruau- 
d'Épeigné. D'Hersendis de Colombiers 11 eut un 
fils unique, Hamelin de la Haye. 

XVI. — Hamelin de la Haye, chev., seigneur 
de la Haye,, est mentionné dans un acte de 1 165. 
Il eut un fils unique, Geoffroy. 

XVII. — Geoffroy de la Haye, chev., seigneur 
de la Haye, fut dépouillé de ses terres, en 1173, 
par Henri U, roi d'Angleterre, qui les lui rendit 
Tannée suivante. Ses enfants furent Barthélémy 
et Hugues. 

XVIII. — Barthélémy de la Haye, chev., baron 
de la Haye, mourut sans postérité, vers 1180. 

XIX. — Oiraud de Gouhé, ou de Coé {de Coh&- 
ta), chev., était seigneur de la Haye, en 1195. 11 
appartenait à rillustre maison de Lusignan. En 
1195, il donna à l'abbaye de Bois-Aubry tout ce 
qui lui appartenait à la Bruère (aujourd'hui la 
Lande), paroisse de Neuilly-le-Noble, ainsi que 



le pré de NeulUy, pour y construire ane église 
sous le vocable de saint Jacques. Geolllroy de 
Gouhé, frère de Giraud, céda au même monastère 
les serfs, les terrains et les privilèges qu'il avait 
à Neuilly et trois sols de cens dûs par un nommé 
Raoul Perequin. C'est ce que nous apprend la 
charte suivante de Barthélémy, archevêque de 
Tours, qui approuva ces donations : 

Bartholomœus Dei gratia archiepiscopus 
Turonensis, omnibus ad quos présentes titterm 
pervenerint salutem in omnium SaltfeUort. 
Noverit universitas vestra quod Giraudus 
ChoetsR, vir nobilis, cum assensu Sibillts icxo- 
ris suse et Gaufridi Choetx fratris sui, pro so- 
luté animm sua el parentum suorum, dédit in 
eleemosynam ecclesim Sanctœ Marim de Luee- 
sio (depuis Bois-Aubry) omnia quss sui juris 
erant in terra de Brueria et pertinencia ejus 

a primo ta^ue ad quadrimum de Mesnxt 

et usqtie ad crucem Chevillalam qum est in via 
de Haia quse vadit apud Nuilte, et praium de 
Nuille, ad construendam basilicam ibidem in 
honore beati Jacobi Apostoli, Ibidem Qaufrt' 
dus Choela dédit intégré eidem ecclesi» qu»- 
cum^iAe ad illum pertinebant tam in homini- 
bus quam in terra et in omnibus pertinenciis 
de Nuille, et très solidos censuales minus oboUt 
quos Radulphus Perequinus debebat, et hxc 
débet Gaufredus et Giraudus frater ejus. De 
Giraudo Choela sunt testes : Henricus, abbas 
de Nucariis, Bucardus de Mermandia, Hugo 
de Campo-Bono, Petrus de Alba-Terra, Bucar^ 
dus, Archambaudus de Mane. De dono Gau- 
fredi Choetae testes sunt : Huberlus Riboteis et 
Galterius de BalenM. Quod ut ratum sit prt" 
sentes liiteras sigilli nostri munimine duximus 
roborandca. Actum anno gratise miUesimo 
centesimo nonagesimo quinto, 

Giraud de Gouhé eel mentionné comme témoin 
dans une charte de la même époque, relative au 
couvent de Rives, près la Haye, et dans un avéa 
rendu, en 1529, par Odet Guérin, prieur de 
Saint-Jacques de la lAude, à Gilles de Laval, 
baron de la Haye : 

a C'est le dénombrement des domaines et hé- 
ritages que je, frère Odet Guérin, prêtre, religieux 
de l'ordre de Monsieur S^ Benoist, prieur du 
prieuré de Monsieur S* Jacques de la Lande jadis 
appelé le prieuré la Bruère situé et assis au de* 
dans de la paroisse de S^ Saturnin de Neuilly- le- 
Noble, membre dépendant de l'abbaye de Bois- 
Aubry, tiens et advoue tenir de vous noble et 
puissant seigneur Gilles de Laval, seigneur ba- 
ron des baronnies et seigneuries de Maillé, Bre»- 
suyre, Benais et la Haye en Touraine, et* à cause 
de vostre baron nie de la Haye, lesquels domainei 
et héritages auciennement furent donnés par d<?f* 
funt de bonne mémoire Giraldus Coheta, cheva- 
lier, seigneur baron du dit lieu de la Haye, 
en pure et franche aumosne à l'égUae Monsieur 
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S' Michel de Luczay, de présent appelé le Bois- An- 
bry, à la charge de coDslruire et bàtir au dit lieu 
de la Bruère, de présent appelé en langage vul- 
gaire La Lande, une chapelle en l'honneur de 
Notre Seigneur J.-C. et de Monsieur 8* Jacques, 
en faisant lequel don des dits domaines et héri- 
tages fut donné à la dite église entièrement droit 
de justice, fief et Juridiction. Le 28 octobre 
1529. » 

Un semblable aveu relatant les mêmes faits, fut 
rendu, en 1540, par Jean de la JaiUe, prieur de 
Saint-Jacques de la Lande. 

On a vu, par Tune des chartes qui 'précèdent, 
que la femme de Giraud de Couhé se nommait 
Sibille. Nous ignorons s'il eut des enfants et com- 
ment la terre de la Haye rentra dans la famille de 
ce nom. 

XX. — Hugues de la Haye, chev., seigneur de 
la Haye, et frère de Barthélémy, dont nous avons 
parlé sous le 2 XVHI, confirma, en i218, une dona- 
tion faite par André Barbe à l'abbaye de la Merci- 
Dieu, et fonda, dans ce monastère, l'anniversaire 
de sa femme, Eustache, pour lequel il céda aux 
religieux une rente d'un denier assise sur le fief 
de Mouzay et qu'André Barbe lui payait chaque 
année la veille de Pâques. Voici le texte de l'acte 
qui constata ces donations : 

Ego dominus Hugo Haim, notum facto cm- 
nibui heu litteras inspecturii quod concessx 
abbatisB de MisericordiOfDei donum quod An- 
dréas Barbe in perpeluam eleemosinam eidem 
abbatim dédit in feodo de Mouie. Ego quoque 
pro anima tixoris meas Eu$iach\m cujus anni^ 
verêarium facient fralres ejusdem abbati», 
unum denarium eis concessi quod idem An- 
dréas singulis annis in vigilia Paschse pro 
ejusdem feodi parte mihi reddere tenebatur. 
Quod ut eisdem fratribus sitmagis ratum et in- 
concussum et stabile perseveret scripti testimo- 
nis sigiUi mei appositione feci communire, 
Actum anno Verbi incamati m* ce* xvm*. 

XXL — Philippe de la Haye, chevalier-banne- 
ret, seigneur de la Haye, et que Ton suppose être 
le fils du précédent, épousa Isabelle de Passa- 
vant, dame de Passavant, dont il eut : 1" Bar- 
thélémy; 2* Geoffroy, archevêque de Tours; 
3* Maurice, seigneur de Faye-la-Vineuse. En 
1245, Philippe de la Haye donna en pure au- 
mône, à la chapelle de Saint-Jacques de la Lande, 
la part qu'il avait dans un pré situé à Neuilly-le- 
Noble, à la charge, par le prieur, de célébrer son 
anniversaire et celui de sa femme Isabelle : 

Universis présentes littertu inspecturis Phi- 
lippus de Haya, miles, salutem in Domino. 
Noveritis quod cum ego et capella beati Jacobi 
de Landa haberemus quoddam pralum par- 
don arium situm in parochia de NueiUeio 
inler Louvinere ex una parte et Chanteroie ex 
altéra^ in quo prato partem habebam ratione 
cujusdem scanbii seu permutadonis quod vel 



quia feeeramus ad invicem ego et Girardus 
Quenni, valetus^ de predicta parte dicti prati 
et pluribus rébus aliis et etiam cum ego dédis- 
sem jam diû ut in puram et perpetuam hele- 
mosynam Deo et eapellse prtedictse pro aniver- 
sario meo et Ysabellss uxoris mex ibidem fa- 
dendo unum sextarium frumenti ad mensu' 
ram Haym perdpiendo a prioi^bus dictte ea- 
pellse annis singulis afud Nueille in domo 
mea, tandem affectans et ambiens habere par* 
tem majorem in orationibus dictte eapellse et 
etiam. in orationibus monasterii Luzedensis 
oui monaslerio dicta capella immédiate est 
subjecta, cum assensu et voluntate predictse 
uxoris mesBf prefatss eapellse et fratribus ibidem 
Deo sermentibus quitavi, dedi et perpétua di- 
misi omnia qusscumque de jure habebam vel 
quocumque modo habere potera/m vel debebam 
in toto dido prato vel in partem ejusdem ra- 
tione dicti scanbii vel permutadonis seu qua- 
eumque alia ratione habenda tenenda posn- 
denda et explectanda de cetero in perpetiium a 
servitoribus dictte capellsa quietè et padfice 

dne contradictione aliqua q ego vel 

hteredes seu quicumque successores md posst^ 
mus habere vel facere modo aliquo in predio" 
tis. Domnus vero Amulfus, tune prior dicti 
lod^ cum assensu et voluntate abbatis et con- 
ventus monasterii sui predicli quitavit mihi 
et heredibus meis predictum sextarium fru' 
menti annuum pro se et successoribus suis qui 
pro tempore fuerint in capella predicta et 
etiam de redditione predicti sextarii frumenti 
penitus et précise ita tamen quod non minus 
tenehuntur facere meum aniversarium et pre- 
dictse uxoris mets in capella superius nomina- 
ta si vero per successum temporis aliqui he- 
redes vel successores md per eorum calump- 
ntam importunam contra hujusmodi quita- 
donem et donationem predictse eapellse a me 
pie et misericorditer factum venire presump- 
serint seu modo aliquo attemptare, volo et con- 
cedo quod ipsi heredes vel successores md ca- 
lumpniatores prfdictorum predictse eapellse et 
servitoribus ejusdem in quindecim libris tno- 

netse currentis in semel persolvenda ab 

eisdem heredibus vd successoribus meis tenean- 
tur pro predicta parte dicti prati retrahenda 
et insuper ut ipd heredes vel successores md 
teneantur persolvere et reddere ex tune predio" 
tse eapellse et de servitoribus suis vd mandato 
eorumdem in perpetuum nimis singulis unum 
sextarium frumenti apud Nuille in domo mea 
de Brunea (Bruneau) in festo sancti Michaelis 
pro dicto aniversario fadendo ad quas quinde- 
cim libras semel dictis de servitoribus redden- 
das et ad quod sextarius frumenti dsdem an- 
nuatim reddendus omnes heredes meos here- 
dumque heredes et etiam quoscumque succès- 
sori meos qui calumpniatores predictt^rum 
extiterint cum assensu et voluntate prdibatse 
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itxoris mem omnibus modis quibua de jure 
possumus obligo ei œndampno. Hsec vero omr- 
nia premissa et Hngula ego dicius PhiUppus 
et dicta YsabeUis volumus et concedimiLS et fir^ 
miter teneri a dietis heredibus seu quibtMcunV' 
que sfÀCcessoribus noêlris pereepimus nulla spe 
vel aliquo posse nobis retendis eadem omnia 
premissa et singula vel partem ipsorum aliquo- 
tenus revocandi^ promittentes bona fide nos 
premissa omnia et singtUa firmiter tenere et 
inviolabiliter observare et contra eadem per 
nos vel per alium de cetero nos venire ad ea^ 
dem omnia et singula supradicta tenenda ac 
firmiter observanda nos et heredes nostros et 
quoscumque successores et omnia bona nostra 
ubicumque et in quibuscumque rébus eœisten- 
lia specicUiter obligantU). In cujus rei mémo- 
riam etperpetua^n firmitalem sepedict» capel- 
Us et fratribus ibidem Deo servientibus^ cum 
assensu et voluntate dictm Hysabellis uxoris 
mem présente» dedi liiteras sigilli met muni- 
mine roboralas. Datum mense februarii anno 
Domini m* ce* zl* quinto. 

Chalmel fait romarquer que des lettres d'Isa- 
belle de Passavant, veuve de Philippe de la Haye, 
en 1355, portent un sceau qui est le mâme que 
celui des seigneurs de Montbazon. 

XXII. — - Barthélémy de la Baye, chev., sei- 
gneur de la Haye et de Passavant, fonda l'anni- 
versaire de sa femme Jehanne, dans l'abbaye de 
la Merci-Dieu, et constitua, au profil de ce mo- 
nastère, une rente d^un setier de froment, à per- 
cevoir après sa mort sur la terre de la Fontaine, 
au diocèse de Poitiers. C'est ce qui résulte de 
l'acte suivant : 

Universis présentes litteras inspecturis Bar- 
thohmsBus de Haya, miles, salutem in Domi- 
no. Noverint universi quod ego pro amore Dei 
et pro soluté animse uxoris me», dedi et con- 
jessi in puram, et perpetuam eleemosinam ab- 
bati et conventui de Misericordia Dei Turo- 
nensis diocœsis unum sextarium frumenti 
annui redditus percipiendum annuatim post 
mortem meam in terra meo de Fonte, Picta- 
vieruis diocœsis. In cujus rei testimonium et 
munimen ego dedi dictis abbati et conventui 
présentes litteras sigilli mei munimine corn- 
munitas. Datum atui* Domini m* cc« xl». 

En février 1272, Barthélémy de la Haye ratifia 
un acte passé entre Guionnet Peau-de*Loup, va- 
let, et Guillaume et Pierre Veier. Voulant termi- 
ner un durèrent qui existait depuis longtemps 
entre lui et les religieux de la Merci-Dieu, il re- 
nonça, par lettres datées de 1276, au droit d'au- 
benage qu'il avait sur leurs hommes et reconnut 
leur droit de haute et basse justice et de petite 
voirie sur le Ueu appelé Goresius, seu des Che^ 
vaux. 

De son mariage avec Jeanne de Lusignan, fille 
de Guillaume de Lusignan, sont issus : i^ Geof- 



froy II; 3» Isabelle, femme de Philippe Isoré, 
3* Prégent; 4* Eustache, mariée à Gervais de la 
Porte, chev, (1287). 

XXIII, XXIV, XXV. — Guillaume, Pierre et 
Geoffh)y de la Rajace, frères, chev., étaient co- 
seigneurs de la Haye en 1280. Cette année-là, par 
acte passé à Chinon, en la cour du roi de France, 
le samedi devant Pasques fleuries^ ils cédèrent 
le droit de pèche sur la Creuse, depuis l'égUse de 
Buzeull jusqu'à la rivière de Vienne, à Guy de 
Montléon, seigneur de la Roche-Amenoo, pour le 
prix de quarante livres tournois et à charge de 
foi et hommage plain envers le baron de la Haye, 
avec redevance d'un rouasln de service du prii 
de cent sols et de trente-quatre sols quatre de- 
niers aux aides. 

Le seigneur de la Roche- Amenon avait sur ses 
tenanciers des droits assez bizarres. Lee hommes 
veufs qui se remariaient devaient lui apporter à 
son château un coq blanc, le dimanche de la Tri- 
nité, après les épousailles. Lee femmes venvei qui 
contractaient un second mariage, devaient lui 
offrir une houle verte, remplie de caillée Les filles 
qui se mariaient étaient tenues de venir lui <dian- 
ler une chanson à son château, le jour de la céré- 
monie. 

La famille de la Rajace est souvent mentionnée 
dans des titres des xix* et xin* siècles. Elle a 
fourni un abbé de la Merd-Dieu, Geoffroy de la 
Rajace, en 1200. 

XXVI. — Geoffroy II de la Haye, chev., baron 
de la Haye, seigneur de NeuilIy-le-Noble, Mou- 
zay, la Groiz-de-Bléré, etc., épousa Marie de 
Maillé, veuve de Péan de Maillé, seigneur de 
Brezé (1340), et en eut une fille unique, Isabelle, 
qui fut mariée à Pierre de Marmande. 

XXVII. — Pierre de Marmande, chev., baron de 
la Haye (du chef de sa femme), seigneur de Fay»- 
la- Vineuse et de la Roche-Clermault, fonda quatre 
chapellenies dans la chapelle de Sainte-Marie du 
pont de Gbinon, le 11 juillet 1343. Voici, d'après 
la copie du Liber bonarum gentiu/m, par D. Bô- 
tancourt (p. 319), un eztrait des lettres de fonda- 
tion : 

In nomine Domini, amen, Per hoc presens 

publicum instrum^ntum quod anixo 

Domini mccczliii die zi julii, indiclione xi, 
ponlificcUtts sanctissimi in Christo patris ac 
Domini Clementis divina providenHa pape 
sexti anno secundo, circa horo m,et*idiei illius 
diei, in domo Johannis dicti Petit Villain 
apud villam de Caynone, Turonensis diocœ- 
sis, coram reverendo in Christo pâtre ac Do- 
mino P., permissione divina archiepiscopo 

Turonensi in mei notarii preseniia cont- 

titulus nobilis vir dominus Petrue de Mer- 
monde, miles, dovtinus de Rocha Clermau, 
dicli diocesis, providere sue et nobilis domint 
Ysabellis de Haia tjus uxoris animarum sa- 
luti volens, ut dicebcU, ad honorem Dei et gU>- 
riose virginis Marie et matris ejus ei totivs 
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curie eekêtis, augmetUaiùmemqiÂe cultiAsdivi- 
ni, de licenUa et assensu dicti reverendi pa^ 
tris in hoc consentienlis , et dicta militi quo 
ad infra scripta licentiam concedentis in ca- 
peUa ab eisdem conjugibus apud viUam pre- 
dictatn constructa juxta pontée ville ejttsckm, 
videlicet in vieo per guem iiur ad dictos ponn 
tes, in honore gloriose virginis modo predicte, 
fundavit, ordinavit et instituit quatuor cap^ 
pellanioê perpétuas, videlicet pro se très, et no- 
mine dicte uxoris sue et pro ipsa unam, per^ 
petuis temporibus deserviendas per quatuor 
cappeUanos imtituendos in cappellanos cap- 
pellaniarttm earumdem, et eaa deeerviri per 
quatuor cappelanos perpeluis temporibus ordi- 
navit de autorilate et licentia dicti reverendi, 
videlicet de tribus missis a quolibet dictorum 
quatuor eappellaruyrum in dicta cappella per 
se vel per alium cappellanum qualibet hebdo^ 
mada eelebrandis; de quibus missis dicti cap- 
pellani qualibet die lenebuntur celebrare seu 
facere celebrari unam missam de Nostra Do" 
mina, cantando aUa voce, seu cum nota, sum* 
mo mane in cappella predicta. Et cum hoc or- 
dinavit quod dicti cappellani in eadem cappel- 
la similiter perpetuis temporibus in vigilia 
quinque festorum gloriose Virginis predicte, 
videlicet Purificationis, Annundationis, Nati- 
vitatis et Conceptionis per se vel per alium ves- 
peras de Nostra Domina tenebuntur alta voce 
et sollempniter cum nota celebrare etdecanlare, 
et quolibet festo festorum predictorum in mane 
matuiinas, 

Ordinavit etiam quod si aliquis capellano- 
rum cappellaniarum predictarum in célébra- 
tione trium missarum suantm in cappella 
predicta, seu alicujtts earumdem, qualibet eb- 
domada predicta defidat, quod pro defectu eu- 
juslibet misse taliter deficiens tenebitur solve- 
re et reddere domino archiepiscopo Turonensi 
pro tempore, sex denarios in utilitalem, cap- 
pellanie ejusdem et quod nihilomintts ad sup- 
plendum defectum suum celebrandumque mis- 
sas seu missam in quorum seu cujus célébra- 
tione defecerit in eadem cappella seu facienda 
celebrari. Voluit etiam tdem miles et ordina- 
vit quod dicte cappellanie conferentur presby- 
teris vel talibus personnis que infra annum 
a tempore instituUonis sue in cappellaniis pre- 
dictis in qualibel earumdem, possint ad sacer- 
dotiùm promoveri, et quod earumdem cappeU 
laniai^m cappellani infra annum a tempore 
institutionis eorumdem in eisdem et qualibet 
earumdem, ad saeerdotium promoveantur et 
se facere promoveri teneantur; et quod si ces- 
sante legitimo impedimenio, dicti cappellani 
seu aliquis eorumdem infra annum a tempo- 
re predicto, nisi saeerdos fuerit aulem, non 
fuerit ad saeerdotum promotus quod cappel- 
liana, tcdis qui infra dictu^n annum ad saeer- 
dotium se neglexerit facere pramoven, vacet 



ipso jure pure et simplieiter, valecUque tanquam 
libéra et vaeans alie ydonee persone, juxta 
et secundum ordinationem predictam, per il- 
lum ad quem collatio ejusdem cappellanie per- 
tinebit libère conferri, poteritque ille cui col- 
lata fuerit, instilui in eadem et in possessio- 
nem corporalem ejusdem induci, dicto taliter 
non promoto minime evocato. 

Voluit etiam et ordinavit quod una cappelf 
lianarum predictarum perpetuis temporibus 
pleno jure spécial et perliruat ad simplicem 
coUationem dicti reverendi patrie et suorum 
successorum archiepiscoporum Turonensium, 
et alie très speclent ad presentationem et jus 
patronatus ejusdem militis, quamdiu vixerit 
in humanis, et dicte domine Ysabelle uxoris 
sue si supervixerit post eumdem, tamdiu simi- 
liter dicta domina vixerit in humanis, et post 
mortem militis, et domine Ysabelle predicto- 
rum, ad presentationem, et jus patronatus 
principalis heredis dicti mililis dominum de 
Rocha Clermau predictum pro tempore in 
fulurum,. Quam presentationem seu jus patro- 
natus idem fniks sibi, dicte uxori su» et here- 
di suo sub forma et modo prediclo, de expresso 
consensu dicti reverendi pairis, spedaliter 
reservavit. Ad dotationem vero et sustentatio- 
nem cappellaniarum predictarum et cappella- 
norum pro tempore earumdem, coram dicto 
reverendo pâtre assignavit, dédit et livravit 
simplieiter et de presenti seu ex nunc idem 
miles, tam, pro se quam dicta uxore sua, in 
quantum tangit quemlibet eorum, quatuor 
viginti sexlarios frumenti ad merisuram corn,- 
munem de Caynone, et viginti libr'as sim,iliter 
annui et perpelui redditus in denariis, videli- 
cet pro quolibet cappellano viginti sextarios 

frumenti et centum solidos 

[Cetera obmissa causa brevitatis (sic).) 
Une autre charte de la môme année (1343) et 
relative à la chapelle dont il est question dans 
l'acte précédent, fait encore mention de Pierre de 
Marmande et le qualifie de sire de la Roche 
Clermau, chevcUier. 

Pierre de Marmande eut, d'Isabelle de la Haye^ 
une fille unique, qui épousa Jean III, comte de 
Sancerre. 

XXVIII. — Jean III de Sancerre, chev., baron 
de la Haye et de Salnt-Michel-sur-Loire, seigneur 
de Faye-la-Vineuse et de la Roche-CIermault, 
fils de Louis II de Sancerre, connétable de France, 
et de Béalrix de Roucy, reçut, en 1377, l'aveu 
suivant d'Ymhert de Préclgné, pour la terre du 
Cbâtellier, relevant de la Haye : 

a De vous très noble et puissant seigneur. 
Monsieur le comte de Sancerre, je, Ymbert de 
Precigné, seigneur du Chatellier, tiens et advoue 
à tenir de vous, à cause de Madame Marguerite 
vostre femme , à cause de vostre chastellenye 
de la Haye, à foi et hommaige plein et deux 
rouBsins de service du prix de M sols, à 
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muance d'homme, quand le cas y advient, le& 
choses qui s'ensuyvent : c'est à scavolr ma jus- 
tice et voyrie grande et petite et ce qui en dep- 
pend et peut deppendre en toute ma terre du 
Ghatellier. Item, la justice, voyrie de Jambes de 
Précigné mon parent, qu'il tient de moi au dit 

fief du Ghastellier Le mercredy après la 

Chandeleur, 1377. » 

De son mariage avec Marguerite de Marmande, 
Jean de Sancerie III eut deux filles, Marguerite et 
Jeanne. 

XXIX. — Béraud II de Glermont, chev., comte 
de Glermont, seigneur de Mercœur, dauphin 
d'Auvergne, fut baron de la Haye à cause de son 
mariage avec Marguerite de Sancerre, fille de 
Jean III (juin 1374). En 1390, il reçut l'hommage 
de Charles de la Ghaëre pour le ûef Bruneau, re- 
levant de la Haye, et mourut en 1400 (le 17 ou 
21 janvier). Ses enfants furent: 1* Beraud III. 
2* Louis; 3» Robert, religieux de la Chaise-Dieu) 
puis évoque de Chartres (1432) et archevêque 
d'Alby (1433); 4* Jean; 5* Jeanne, mariée, en 
1400, à Guillaume de Vienne, seigneur de Saint- 
Georges; 6* Marguerite, mariée, hn 1404, à Jean 
de Bueil, grand-mai tre des arbalétriers; 7* Jac- 
quette, abbesse de Saint-Menoux. 

Avant d'épouser Marguerite de Sancerre, Be- 
raud II s'était marié deux fois : 1* avec Jeanne, 
fille de Guignes VIII, comte de Forez (22 juin 
1357); 2* avec Jeanne, fille de Jean I, comte 
d'Auvergne (juin 1371). Il n'eut pas d'enfants de 
ce second mariage; du premier était issue Anne, 
mariée, le 19 août 1371, a Louis U, duc de Bour- 
bon. 

XXX. — Béraud III de Glermont, chev., comte 
de Glermont et de Sancerre, dauphin d'Auver- 
gne, baron de la Haye et seigneur de Mirapont et 
d'Azay, reçut l'hommage suivant, le 14 mai 
1418 : 

(c Beraut, dauphin d'Auvergne, comte de Gler- 
mont et seigneur de Mirapont, à tous ceulx qui 
verront ces présentes lettres, salut. Savoir fesons 
que nostre amé et féal escuier, Guillaume de 
Boufferé est entré en nostre foy et hommaige que 
à cause de noslre chastellenye de la Haye et à 
cause et pour raison de son hostel de la Vernoi- 
sièro et appartenances assis en la paroisse do 
Nueillé, à laquelle foy et hommaige nous l'avons 
receu et recogneu par ces présentes comme il est 
accoustumé de faire, sauf nostre droict et l'au- 
truy. Donné en nostre ville de la Haye, soubs 
nostre seing le 14* de roay 1418. 9 

Le 22 novembre 1409, Beraud III consentit à 
une transaction par laquelle les terres de la Haye 
et d'Azay appartiendraient désormais à Jacques 
de Montberon, troisième mari de Marguerite de 
Sancerre. Il mourut le 28 juillet 1426. Par con- 
trat du 22 juillet 1409, il avait épousé Jeanne, 
fille de Bertrand de la Tour V, et de Marie, com- 
tesse d'Auvergne et de Boulogne. De ce mariage 
est issue Jeanne, comtesse de Glermont, de San- 



cerre et de Montpensler, dauphine d 'Auvergne, 
mariée, en 1428, à Louis de Bourbon I, comte de 
Montpensier. 

Beraud III n'eut pas d'enfants d'un second 
mariage contracté, le 24 juillet 1426, avec Mar- 
guerite de Ghauvlgni. 

XXXI. — Jacques de Montberon, chev., baron 
de la Haye et seigneur d'Azay, maréchal de 
France, sénéchal d'Angouléme et chambellan du 
duc de Bourgogne, vendit la terre de la Haye à 
Jean de Torsay, vers 1420. Il mourut en 1422. U 
avait épousé, en premières noces, Marie de Mau- 
lévrier, dont il eut : 1* François, baron de Mont- 
beron; 2« Jacques, capitaine de Thouars; 8* Ca- 
therine, femme de Renaud de Pons, puis de Jean 
de Malestroît; 4* Marguerite, mariée, le 18 octo- 
bre 1418, à Savary Bouchard, seigneur d'Aube- 
terre. Il n'eut pas d'enfants de son mariage avec 
Marguerite de Sancerre. 

XXXII. — Jean de Torsay, chev., baron de la 
Haye, grand-maitre des arbalétriers de Francs, 
eut deux filles de Marie d'Argenton, veuve de 
Bertrand de Caselers : N., femme de Jean de 
Ventadour, et Jeanne, mariée successivement à 
André de Beaumont, Jean de Rochecbouart et 
Philippe de Melun. Le 10 novembre 1424, l'aveu 
suivant lui fut rendu : 

a De vous noble et puissant seigneur, Messlre 
Jehan de Torsay, chevalier, seigneur de Lezay, la 
Mothe-S^-Héraye et la Haye en Touraine, je, Je- 
han Veer, seigneur de Paulmy, tiens et advoue à 
tenir de vous à foy et hommaige lige, au regard 
de vostre chastel et chastellenye de la Haye et 
ressort d'icelle au service et loyaux aides, selon 
la calité («te) des choses que je tiens de vous 
quand y adviennent, selon droit, usaige et la 
coustume du pays, le 10 novembre 1424. » 

XXXIII. — André de fieaumont, chev., sei- 
gneur de Lezay, fils de Guy de Beaumont, sei- 
gneur de Breesuire, et de Marie Chabot, devint 
baron de la Haye et de la Mothe-Saint-Héraye, 
par son mariage avec Jeanne, fille de Jean de 
Torsay. Le 1*' juin 1427, il rendit hommage au 
roi pour sa terre de la Haye et reçut l'aveu de 
Geofl'roy de Fougières, pour la dîme de Luigné et 
le fief de la Chatière, le 16 novembre 1420. Ses 
enfants furent : 1* Jacques; 2* Antoine, marié à 
Antoinette Hérignon. 

XXXIV. — Jean de Rochecbouart I, cbev., sei- 
gneur de Mortemart, Vivonne, Saint-Germain, 
baron de la Haye, à cause de Jeanne de Torsay, 
sa femme, veuve d'André de Beaumont, rendit 
hommage au roi, pour celte terre, les 16 juin 
1432 et 30 juillet et octobre 1433. Un acte de 1426 
le qualifie de chambellan du roi et de gouver- 
neur de la Rochelle. Il était mort en 1487. Le 
18 octobre de cette année, sa veuve reçut l'hom- 
mage de Gillet de Marconnay pour la (erre de 
Neuilly-le-Noble , et celui de Jacques de Tfaais 
pour la terre de Couzières. 

D'un premier mariage contracté avec Jeanne 
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Turpin, fille de Lancelot Turpln, fleigaeur de 
Vihers et de Crissé, et de Denise de Montmoren- 
cy, Jean de Rochechouart eut : 1* Pierre, mort 
jeune; 2* Aymery dont on parlera plus loin; 
3* Louise, femme de Jean de Sainte-Maure, sei- 
gneur de Néelleet de Montgauger, ûls aîné de Jeau 
de Sainte-Maure et de Jeanne des Roches, dame 
des Hayes-Jousiain, en Anjou; 4* Jeanne, mariée, 
le 26 janvier 1451| à Jacques de Beaumont. De 
son mariage avec Jeanne de Torsay, il laissa : 
1* Jean de Rochechouart II; 2* Louis, évoque de 
Saintes, mort en 1505; 3* Radégonde, mariée, en 
1458, à Louis de Montberon, seigneur de Fon- 
taines-Ghalandry, et décédée en 1479; 4* Marie, 
mariée, le 14 février 1451, à Jean d'Étampes, 
seigneur de la Ferté-Nabert. 

Jean de Rochechouart I mourut le 26 juillet 
1444. 

XXXV. — Lancelot Turpin, chev., seigneur de 
Vihers et de Crissé, acheta la baronnie de la 
Haye, probablement de Jean de Rochechouart I ; 
c'est ce qiie rappelle un acte passé au château de 
Viers (Vihers) le 9 janvier 1451. Lancelot Turpin 
avait épousé Denise de Montmorency. 

XXXVI. — Jacques de Beaumont, chev., sei- 
gneur de Bressuire et de Chiche, conseiller et 
chambellan du roi, sénéchal de Poitou et d'An- 
goumois, gouverneur de Thouars, possédait, 
nous ne savons à quel litre, la terre de la Haye 
en 1437 et 1439. Le 6 mars 1437,^ il reçut l'hom- 
mage de Jacques de Veruon, chev. , seigneur de 
Montreuil-Bonnin, pour la seigneurie du Chàtel- 
Uer, relevant de la Haye. 

XXXVII. — Philippe de Melun, chev., sei- 
gneur du Châtellier, de la Borde et la Molhe- 
Saint-Héraye, fut baron de la Haye à cause de 
son mariage avec Jeanne de Torsay, veuve de 
Jean de Rochechouart et d'André de Beaumont. 
11 reçut les hommages de Gillet de Marconnay, 
pour la terre de Neuilly-le-Noble, relevant de la 
Haye, les 2 août 14^8, 3 décembre 1440 et 10 juin 
1445. Le 15 février 1445, il reçut l'hommage 
de Louis Pouvreau, Éc, pour l'hôtel et héberge- 
ment d'Esve, relevant de la Haye. 

Le 18 juin 1447, Jehan Isoré, seigneur de Piu- 
martin, lui rendit hommage pour les Ûefs de 
Vigneau et de Rouesson. Ysabeau Thiberde lui 
rendit l'aveu suivant en 1450 : 

a De vous, très redouplé et honnoré seigneur, 
Messiro Philippe de Melun, chevalier seigneur de 
la Borde, la Mothe-S*-Héraye, la Haye, en Tou raine, 
à cause de noble et puissante et très honnorée dame 
Jehanne de Torsay, vostre Temme, je, Ysabeau Thi- 
berde, dame du Palays et de Chantepie (paroisse 
de Balesmes) tiens et ad voue tenir de vous à cause 
do vostre hostel et seigneurie du Chastellier, à 
foy et hommage simple et à un roussin de ser- 
vice du prix dç 20 sols, à muance de seigneur, 
etc., le 11 juin 1450. j> 

XXX VUI. — Jacques de Beaumont, dont nous 
avons déjà parlé, après avoir été dépossédé, on 



ne sait comment, de la baronnie de la Haye, en 
devint de nouveau propriétaire en janvier 1451 ; 
c'est ce qui résulte de l'acte suivant : 

« Saichent tous que es cours des scelx establis 
aux contrats à la Mothe pour très noble et puis^ 
sant seigneur Messire Phelippes de Melun, sei- 
gneur de la Borde, de Lezay, du dict lieu de la 
Mothe et de S^* Héraye, et en la cour de Bersuyre 
pour très noble et puissant, messire Jacques de 
Beaumont, chevalier, seigneur du d. lieu de Ber- 
suyre, et en chacune des dictes cours personnel- 
lement établye noble et puissante dame Denyse 
de Montmorency, veuve de feu Lancelot Tourpln, 
en son vivant chevalier et seigneur de Crissé, 
d'une part, et le dict très noble et puissant mes- 
sire Jacques de Beaumont, chevalier, seigneur du 
dit lieu de Bersuyre, d'autre part; la dicte dame, 
de son bon gré, pure, absolue et délibérée volon- 
té, s'est désistée et départie, et it)ar ces présentes 
désiste, départ dès à présent et au proufflt du dit 
messire Jacques de Beaumont et de d&moiselle 
Jehanne de Rochechouart, niepce de la dite dame, 
en faveur du mariage et pour contemplation 
d'icelluy et pour le mariage faire et accomplyr 
du dit messire Jacques de Beaumont et de la dite 
damoiselle et aux leurs procréés de leur char et 
qui d'eulx auront cause; le dit de Beaumont et la 
dite demoiselle à ce présents, prennans et accep- 
tans pour eulx et les susdits : c'est à scavoir, tous 
les droicts, noms et actions quelconques que la 
dite dame avait à avoir, povait et doit en la terre 
et seigneurie de la Haye en Touraine et ses appar- 
tenances et appendances quelsconques par le 
moien de l'acquiest de la dite terre fait par le dit 
feu messire Lancelot Tourpln, durant le mariage 
de lui et d'elle, sans ce que jamais elle ny les siens 
y puissent aulcune chouse avoir, querre ne de- 
mander en aulcune manière que ce soit, cédant 
et transportant la dite dame pour lié et les siens 
susdits, aux dits Messire Jacques de Beaumont et 

damoiselle Jehanne de Rochechouart promec- 

tant garantir et deffendre au susdit sieur 

de Bersuire et à la dite damoiselle et aux leurs... 
combien que donateur ne soit tenu de ga- 
rantir de chose donnée; et a voulu et veult la 
dicte dame que le dit seigneur de Bersuire et la 
dite damoiselle aiant les choses susdites par elle 
à eulx dessus délaissés et dont elle s'est départie 
à leur prouffit par préciput et avantage sur les 
autres héritiers et qu'ils soient reçues, eulx et les 
leurs à la succession de la dite* dame sans rien 
apporter des dites choses en collation avec les 

autres cohéritiers de la dite dame et en 

renuncant sur ce à toutes exceptions de décep- 
tion, de dol, de mal, de fraude, de paour, de ba- 
rat, de lésion, de machination, de drconvention, 
à tout ayde de droit canon et civil, eâcript et non 
escript, à plus fait et dit et moyns escrlpt et à 
l'apposite et à la loy Julie de fond dotal, au bé- 
néfice du sénat et à l'épistre de divi Adrien et a 
tout droit et loy en faveur des femmes, introduitss 
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et à introduire, et à toutes et chacanes les choses 
tant de fait que de droit qui aider 11 pourraient 
à venir contre la teneur et effet de ces présentes. 
Fait au chastel de Viers, le 9* jour du moys de 
janvier 1451. » 

Le 26 mars 1461, Jacques de Beaumont reçut 
l'aveu suivant : 

a De vous, noble et puissant seigneur, Jacques 
de Beaumont I chevalier, seigneur de Bressuire, 
de la Motte S' Heraye et de la Haye, en Touraine, 
je, Jehan le Maire, escuior, tiens et advoue tenir 
de vous, a cause de Madame Jehanne de Roche- 
chonart, votre femme, au regard de vostre chas- 
tel et chastellenle de la Haye, a foy et hommage 
simple et un devoir de us, rendu chacun an en 
vostre chastel du dit lieu de la Haye, c'est à sa- 
voir, mon hostél et hébergement de la Proyniôre, 
avec toutes ses appartenances, et le droit de basse 
voyrie, etc. 

Le 12 Juillet 1465, il reçut cet autre aveu : 

« De vous, noble et puissant seigneur, messire 
Jacques de Beaumont, chevalier, seigneur de 
Bressuire, de la Motte S'* Heraye et de la Haye en 
Touraine, je, Jehan Barbin, seigneur de Puy- 
garreau et de Verneuil, tiens de vous, à cause de 
vostre chastel et chastellenle de la Haye, en Tou- 
raine, à foy et hommage lige et 40 jours de garde 
en vostre dit chastel de la Haye, quand le besoin 
et nécessité est et que je en serai requis, c'est as- 
savoir mon fief et terre de Bruneau, avec ses ap- 
partenances , son hostel et hébergement , ma 
grande voerie et petite et ce qui en dépend, etc. » 

Le 17 septembre 1468, il reçut l'hommage de 
Oaiilaume Gueffaut, Éc, pour sa terre d'Épiez. 

Le 3 janvier 1483, Jacques de Beaumont rendit 
hommage au roi pour ses terres de la Haye, Bres- 
suire, Chistré, Moncontour, etc. Voici le texte de 
la reconnaissance d'hommage : 

« Charles, par la grâce de Dieu, roy de France, 
à nos amés et feaulx les gens de nos comptes et 
trésoriers à Paris, seneschal, bailli, procureur, 
receveurs et clercs des flefs en noz paîs de Poitou 
et de Touraine, ou à leurs lieutenans et commis, 
salut et dilection. Scavoir vous fesons que nosire 
amé et féal conseiller el chambellan Jacques de 
Beaumont, chevalier, seigneur de Bressuyre nous 
a fut aujordhul es mains de nostre amé et féal 
chancelier les foy et hommaige que tenu- nous 
estoit faire pour raison des choses et pour les 
causes qui s'ensuyvent; c'est a scavoir : des ba- 
ronnles, chastel* chastel lenyes, terres et seigneu- 
ries de Bressuyre, Chistré, Montconteurs et de 
Ghizay, appartenances et deppendances d'iceux 
tenus et mouvans de nous à cause de nostre vi- 
comte de Thouars; des chastel, chastsllenyo , 
terre et seigneurie de la Mothe-S^-Héraye, appar- 
tenances el doppendances dUcolle tenue de nous 
à cause de nostre comté de Poictou ; de certain 
terroir ou tenoment dos Terres-Arses, près la 
Bosse, en la paroisse de Goux, et de l'hostel do 
la Mestayrle, ses appartenances et appendanoes. 



tenue 4e nous à cause de nostre baronnie de S'- 
Malxent; des hostel, terre et seigneurie ât la 
Roche-Ruf&n, de Thostel de la Paene; des chas- 
tel, ville, baronnie et chastellenye de la Haye en 
Touraine, tenue aussi de nous à cause de nostre 

baronnie et seigneurie de Cbinon Donné à 

Tours le 8 janvier 1483 et de notre rè^ne le pre- 
mier. a 

De son mariage avec Jeanne de Rochechouart, 
fille de Jean de Rochechouart et de Marguerite 
Turpin, sa première femme, Jacqu» de Beau- 
mont eut quatre fllles : 1* Jeanne, mariée à Thi- 
baut de Beaumont, seigneur de la Forât et de 
Commequiers; 2* Philippe, femme de Pierre de 
Laval ; 3* Louise, mariée à André de Vivône, sei- 
gneur de la Chàteigneraie ; 4* Béatrix, femme de 
Louis d'Aviau. 

XXXIK. — Aymery, ou Geoffroy de Roche- 
chouart, chev., seigneur de Morte mart, fils de 
Jean de Rochechouart, seigneur de Mortemart, et 
de Jeanne Turpin de Crissé, a possédé une partie 
de la baronnie de la Haye (nous ne savons à quel 
titre) en 1462. C'est ce que nous voyons par un 
aveu de Jean de Benais, du 26 avril 1462, pour 
la terre de la Fontaine, relevant du château de la 
Haye. Il mourut sans alliance. 

XL. — Charles de Sainte-Maure, comte de 
Néelle et de Benon, seigneur de Montgauger, de 
Rivarennes et de Llgnières, vicomte de Moucby, 
possédait une partie de la baronnie de la Haye. 
en 1468, suivant un acte du 2 mal de cette année. 

XLI. — Hardouln IX de Maillé, chev., oouseil- 
1er et chambellan du roi, seigneur de la Haye. 
Rochecorbon, Beauçay, Monfils-lez-Tours, fonda 
un chapitre] à Maillé en 1486. 11 épousa, en pre- 
prières noces, le 26 novembre 1458, Antoinette 
de Chauvigny, vicomtesse de Brosse, qui mourut 
le 22 février 1473; et, en secondes noces, Mar- 
guerite de la Rochefoucaud, dame de Barbezieux. 
Du premier lit sont issus : 1* Jacques, qui s\n': 
t*^ François, dont on parlera plus loin; 3" Har- 
douln, seigneur de Benais et de Fontenai-r.\]ut- 
tu; 4* Louis, né en 1470; 5* Françoise, dame deia 
Châtre, mariée, en premières noces, le 5 octobre 
t480, à François de Beam'eu; el, en sec^^ndes 
noces, le 14 février 1484, à Jean d'Aumont: 
6* Claude, femme de Jean de Rieux, comte dMu- 
maie. 

XLII. — Jacques de Maillé, chev., baron de 
Maillé et de la Haye, seigneur de Rochecorbon, 
Beauçay, etc., fils aîné du précédent, mourut sans 
postérité. 

XLIII. — François de Maillé, chev., baron do 
Maillé, la Haye, Beauçay, seigneur de Rillé, Ro- 
checorbon, la Mothe, Champchévrler, vicomte d-* 
Tours, second fils d'Hardouin de Maillé IX, ren- 
dit hommage de ses terres au roi en 1MM> «h 
mourut à Maillé en 1501, laissant deux enfants 
de son mariage avec Marguerite de Rohan 
1* Françoise, femme de Gilles de Laval; 2* Fran- 
çoise, mariée â François de Bastarnay, seigneur 
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du Bouchago, Anthon et Montrésor (19 mai 1502). 

XLIV. — Pierre de Laval, chev., propriétaire 
des terres do Loué et de Bcnais, était eu même 
temps seigneur de la Haye (ou partie) à cause do 
son mariage avec Philippe de Beaumont, ûlle de 
Jacques de Beaumootetde Jeaano doRochechouarU 
11 rendit aveu au roi pour sa terre de la Haye le 
27 juillet 1496. Le 18 août 148..., il reçut l'aveu 
do Jean de Benais, Éc, seigneur de la Fontaine 
a qui avoue tenir du dit seigneur, à franc deb- 
voir, à deux chappeaux de roses payables par 
chacun an à la recepto du dit lieu de la Haye, la 
vigile de la Pentecouslo, à cause de Philippe de 
Beaumont, épouse du dit Pierre de Laval, -con^ 
sellter et chambellan du roi, seigneur do la 
Haye, sa terre et seigneurie de la Fontaiue » 

Le 10 août 1498, il reçut l'aveu de Louis du 
Puy, Éc. , pour les fiefs de la Barbotinière, Prou- 
zay, la RidcUière, la Guignardièriï et la Nouraie. 

Le 15 octobre de la même année, Pierre Gue- 
nant lui rendit aussi aveu pour son fief de la 
Yernoisière. 

<c De vous, noble et puissant seigneur, Pierre 
de Laval, chevalier, seigneur de Loué, de Benays 
et de la Haye en Touraine, jo, Pierre Guenant, 
chevalier, seigneur de la Selle-Guenant, conseil- 
kr et chambellan ordinaire du roi nostre sire et 
capitaine d'Âmboise, tiens et advoue à tenir de 
vous à cause et au regard de vostre cbastel et 
chaslellenie du dit lieu de la Haye en Touraine, 
à foy et hommage lige, à 10 s. 6 deniers aux 
loyaux aides quant elles vous adviennenl eslre 
faicles suivant la couslume du pais, et à 15 jours 
de gardo à vostre hostel de la Hayo toutesfois que 
mostier en sera et que requis en seray....; pre- 
mièrement, je tiens à mon domaine mon hostel et 
hébergement, terre, fief et seigneurie du dit lieu 
de la Vornoysière, tout droit de justice haute, 
moyenne et basse et les droits qui en dépendent, 
suivant la coustume du païs, droit et faculté de 
tenir assises quatre fois Tan et justice patibulaire 
à deux pilliers, mesure à blé, vin et huile; Item, 

d'aubenage et d'amende Le 15 octobre 

1498. 9 

Le 23 octobre 1519, il reçut l'aveu suivant : 

a De vous, noble et puissant seigneur, Pierre de 
Laval, conseiller et chambellan du roy, seigneur 
de Bressuyre et de la Hayo en Touraine, à cause 
dfi noble damoiselle Philippe do Beaumont, votre 
épouse, je, Jehan des Aubuys, seigneur de Tal- 
vois, tiens et advoue à tenir de vous, à cause de 
vutro fief et seigneurie du grand fief d'Aigret, au- 
trefois appartenant à noble damoiselle Alix Ai- 
grette, dame des Hommes S^ Martin et veufve de 
fou noble Guillaume do Marans, escuyer, à dix 
5ols tournois de franc devoir payables par cha- 
cun an au jour et feste S* Maurice, à votre re- 
cepte du dit lieu de la Haye, laquelle dame Alix 
Aî^'rette le total du dit fief le tenoit de vous mon 
du seigneur à foy et hommage et depuis cy avez 
fait de votre fief et do votro domaine et Tavez uni 



avec votre chastellenie et seigneurie du dit lieu 

de la Haye, par retrait féodal mon fief appelé 

vulgairement le petit fief Aigrel, avec ses appar- 
tenances ; en toutes lesquelles choses tant en 

ce que je tiens en ma main et en mon domaine 
que en ce que les personnes tiennent de moy, jo 
advoue fief, feage, basse voirie, justico et juri- 
diction foncière etc. » 

Pierre de Laval comparut à la rédaction de la 
coutume de Touraine (1507). Il était fils de Guy 
de Laval et de Charlotte de Sainte-Maure. De son 
mariage avec Philippe de Beaumont il eut : 
1* Gilles I, qui suit; 2* Guy, seigneur de Lezay; 
3" François j abbé de Glermont; 4* Marquise, 
femme de René du Bellay, seigneur de la Lande; 
ô* Hardouine, mariée à Edmond de Fonsôques, 
baron de Surgères. 

XLV. — Gilles I de Laval, chev., baron de la 
Haye, vicomto de Brosse, seigneur de Loué, Be- 
nais, Bressuire, Maillé, Rochecorbon, mourut en 
1552, laissant, de son mariage avec Françoise de 
Maillé : 1* René, seigneur de Maillé et de Bres- 
suire, mort sans enfants; 2* Gilles II, dont il 
sera parlé plus loin ; 3* Anne, mariée, le 13 juil- 
let 1530, à Philippe de Ghambes, seigneur de 
Montsoreau. 

Par acte fait au château de Marcilly, le 10 octo- 
bre 1541, Gilles de Laval avait cédé la terre de la 
Haye à Jeanne de Bretagne, veuve do René de 
Laval, moyennant une rente annuelle de neuf 
cents livres tournois, mais avec réserve d'usu- 
fruit et de droit de rachat. Cette convention fut 
annulée par un autre acte du 8 mal 1544. 

Le 6 août 1545, Gilles de Laval rendit hom- 
mage au roi pour la baron nie de la Haye, et, en 
1547, il vendit cette terre à titre de rœquit et 
pour la somme de 5777 écus d'or à Guillaume de 
Morenne, conseiller du roi et son receveur géné- 
ral à Poitiers. 

XLVI. — Guillaume de Morenne, Éc., conaell- 
1er du roi et son receveur géaéral à Poitiers, prit 
possession de la baron nie do la Haye le 18 mars 
1547. Le 4 octobre 1554, il céda ses droits sur 
une partie do cette terre à Louis de Rohan V, 
comte de Montbazon et seigneur de Guémené. 

XLVII. — Gilles II de Laval, chov., selgnour 
de Maillé, Bressuire, Rochecorbon, Benais, baron 
de la Haye par suite du remboursement des 
5777 écus d'or que son père avait reçus pour prix 
de cette terre vendue à titre de racquit comme 
nous l'avons dit plus haut, mourut dans les der- 
niers jours de l'an 1559, laissant, de son mariage 
avec Louise de Sainte-Maure, fille do Jean de 
Sainte-Maure, comte de Nesle et de Joigny : 
1* Jean, marquis de Nesle, né le 25 avril 1542 et 
décédé le 20 septembre 1578 ; 2* René, baron de 
Maillé, qui comparut en cette qualité à la réfor- 
mation do la coutume do Touraine, en 1559; 
3" Gabriello, né le 29 janvier 1540, femmo do 
François Aux-Épaules, soigneur de Pizy ; 4** Anne, 
née le 25 juin 1543, femme de Claude de Ghan- 
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dion, seigneur de Bassy, ea Bourgogne ; S* Jeanne, 
née le 3 septembre 1549, mariée à François do 
Saiul-Neclaire, seigneur do la Ferlé-Naberl. 

Par acte du 4 octobre 1554, Gilles II de Laval 
avait vendu la baronnie de la Haye à Louis de 
Rolian V, qui lui céda, en échange, le tiers de la 
baronnie de Sainte-Sfaure. Le 4 février suivant, 
Guillaume de Morenne renonça à certains droits 
qu*il prétendait avoir conservés sur la terre do la 
Haye, lors de la vente qu'il en avait faite à Louis 
de Rohan Y. 

ZLVIIL — Louis de Rohan V, baron de la 
Haye et de Marigny, seigneur de Guémené, comte 
de Montbazon, prit possession de la terre de la 
Haye, par procureur, le 9 février 1555 ; c'est ce 
que nous apprend l'acte suivant : 

« Aujourdhui, 9* jour de febvrler, l'an 1555, 
par devant nous, Mathurloel et Joachin Sauzons, 
notaires royaux en la ville et baronnie de la 
Haye, et Bertrand Bon, notaire d'icelle baronnie, 
à la Haye, sont comparus en personnes nobles 
hommes, René de la Jallle, escuier, seigneur de 
la Rocheramé, et Georges Baudet, escuier, sei- 
gneur de Varennes, au nom et comme procureurs 
especlauz de hault et puissant messlre Louis de 
Rohan, chevalier, seigneur de Guémené, comte 
de Montbazon, Saiat»-Maure et Nouàtre, et à pré- 
sent seigneur de la baronnie de ia Haye, lesquels 
nous ont informé des délais et transfert fait 
d*icelle baronnie et seigneurie de la Haye au dit 
sieur de Rohan par hault et puissant Gilles de 
Laval, seigneur de Loué, par contrat passé en la 
court royale de Ghlnon, pardevant Jehan Bareau 
et Pierre Barbier notaires royaux au dit lieu le 
4* Jour d'octobre dernier passé, et d'autre contrat 
de recousse, désistement, cession par maître 
Guillaume de Morenne soy-disant cy-devant sei- 
gneur à grâce d'icelle baronnie et de la résolu- 
tion des contracta du dit de Morenno faite au 
proufflt du dit de Rohan ainsi qu'il nous est ap- 
paru par con tract passé à Tours, pardevant Mar- 
tin Couradeau et Honoré Jalloignes notaires 
royaux au dit Tours, le 4* jour de ce présent mois 
de février, disant les dits do la Jallle et Baudet, 
les dits nommés, qu'ils étaient venus en la terre 
et baronnie de la Haye pour prendre et appréhen- 
der actuellement do fait possession d'icelle ba- 
ronnie, terre et seigneurie, appartenances et dep- 
pendances, pour en jouyr par le dit de Rohan 
comme à lui appartenant. 

a Et se sont trouvés à ce présents, maistre Eus- 
tache Sauxon, procureur fiscal de la dite baron- 
nies, Jehan Sans-Raison, appoticalre, Etienne 
Perret, et René Mocet, greffier de la dite baronnie, 
tous demeurant au dit lieu et ville de la Haye ; 
nous requérant, les dits de la Jailie et Beaudet es 
dits noms, assister à la dite prinse do possession 
qu'ils entendent faire de la dite baronnie, terre, sei- 
gneurie, appartenances et deppendances do la Haye 
et leur en délivrerinatrumentvallable pour servir 
au dit de Hohan, ce que leur avons accordé faire, i 



« Et ce fait, en nostre présence et des dessus 
dits temoings, se sont les dits de la Jallle et Bau- 
dot, esdils noms transporté au chastel et place, 
et pour prinse du dit chastel du dit lieu de la 
Haye au dit lieu, ils ont fait ouvrir la porte 
d'icelluy chastel, y sont entrés, allés et venoi, 
étant dit qu'en ce faisant ils prennent la dite 
possession réelle et actuelle de la dite baronnie 
appartenances et deppendances de la Haye ut 
qu'ils y fesoient les dits exploita pour forme de 
possession ; 

a Plus, se sont transportés en l'église Nostr»- 
Dame étant au dessus du dit circuit du dit chas- 
tel, *et en plusieurs lieux et endroits circonvoi* 
sins; de là se sont transportés sur les ports de la 
dite ville et au moulin banquier de la dite ba- 
ronnie fait ouvrir et fermer les huis, allé et venu 
à l'entour des écluses d'icelle baronnie; icelle? 
veues et visitées ont fait plusieurs autres exploits, 
le tout en prennant la dite possession. 

oc Oullre, sont allés par la dite ville de la Haye 
et en l'auditoire du dit lieu auquel on a acrous- 
tumé d'exercer la juridiction, soit des assises uu 
plects, et ont installé ou fait installer et mecire 
en possession pour le dit de Rohan, ses bai 11 y, 
chastelain et procureur en la dite baronnie, et 
faire lire lettres du dit de Rohan comme seign<>ur 
d'icelle baronnie, contenant provision du uii 
office de bailly ou sénéchal fait par le dit de Ro- 
han à maître Charles , le tout on ooostituant 

la dite prinse de possession. 

a Et davantage, les dits de la Jallle et Baudet, 
es dits noms, en continuant la dite prinse de 
possession ont fait de par le dit de Rohan, assi- 
gner les dites assises do la dite baronnie cstrc û 
lundi prochain. El ont fait crier à cri public, pur 
Iroys fois, et certifié la dite prinse do possession 
en plein marché de la dite baronnie de la Haye 
qui tenolt aujourdhui, en présence et assistant" 
de grand nombre de peuple estant au dit lieu, à 
ce que personne n'en prétendit cause d'ignoranr*), 
étant enjoint do par le dit de Rohan aux subjecb 
de ladite baronnie, illec présenta et assistai]:^, 
tant pour eux et les absens, de obéyr aux officiers 
ainsi que par le dit de Rohan commis et à corn- 
meclre en la dite baronnie; étant faicl deffeos** 
aux notlaires et juges de la dite baronnie illtr 
estans de non instrumenter et faire exploict, si- 
non sous le nom et aucthorité du dit do Rohan à 
présent seigneur du dit lieu de la Haye. 

tt El ont les dits de la Jallle et Baudet, es dits 
noms, fait plusieurs actes et exploits requis tt 
sufflsans avecques les actes ci dessus quant à 
avoir et prendre posse^^siou réelle et actuel)^ 
dMcelle baronnie et appartenances et comme i. 
est nécessaire et accoustumé eslre fait en tel ca? : 
dont du tout ils nous ont requis acte que n.as 
leur avons octroyé par ces présentes; et corlilioiis 
tout ce que dessus avoir été fait en notre itrj^ 
sence et dessus dicts tesmoings. 

« Faict BOUS le seing de nous nottalres cy de- 
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vant nommés et soubz le scel lant des sceaax à 
COQ tracts royaux au dit lieu de la Haye que des 
sceaux de la dite baroonie, les jour, mois et an 
que dessus. — Signés : M. Sauxon; J. Sauxon. » 

Louis de Rohan V épousa, le 18 juin 1529, 
Marguerite, dite Calherine de Laval, dame du 
Pcrrier, ÛUe de Guy XVI, comte de Laval, gou- 
verneur et amiral de Bretagne et de sa seconde 
femme, Anne de Montmorency. De ce mariage 
naquirent : Louis do Rohan VI, qui suit, et Re- 
née, mariée : 1* à François de Rohan, seigneur 
do Gié et du Verger; 2* à René de Laval, sei- 
gneur de Loué ; 3« à Louis de Laval, marquis de 
Néalle. 

XLIX. — Louis de Rohan, sixième du nom, 
baron de la Haye, prince de Guemené, comte de 
Uonlbazon, baron de Lanvaux et de Marigoy, 
graud sénéchal d'Anjou, né le 3 avril 1540, mou- 
rut le 4 mai IGll et fut inhumé à Goupvray. La 
terre de Guemené fut érigé en principauté, en sa 
faveur, par letlresdu mois de septembre 1570. En 
premières noces il épousa Léonore de Rohan, 
dame du Verger et de Gié, ÛUe de François de 
Ruhan et de Catherine de Silly de la Roche- 
Guyon ; en secondes noces, Françoise de Laval, 
fille de René de Laval, seigneur de Bois- Dauphin , 
et de CatheriDe de fiaïf. Du premier lit sont issus : 
!• Louis, qui suit; 2"* Pierre, prince de Guemené, 
comte de Montauban, sénéchal d'Anjou, marié, 
en premières noces, à Madeleine de Rieux, et, en 
secondes Qoces, à Antoinette de Bretagne d'Avau- 
gour; 3"* Hercule, dont on parlera plus loiu; 
4* Alexandre, marquis de Marigny, marié, en 
1624, à Lucetle Tarneau, fille de Gabriel Tarneau, 
président au Parlement de Bordeaux; 5*, 6^ 7*, 
8* François, Philippe, Jacques et Charles, morts 
en bas âge; 9* Renée, femme de Jeau de Coët- 
quen, comte de Combourg; 10* Lucrèce, mariée & 
Jacques de Tournemine, marquis de Coëlemeur; 
il* Isabelle, femme de Nicolas de Pellevé, comte 
(le Fiers; 12* Léonore; 13* Silvie, mariée, en pre- 
mières noces, en 1593, à François d'Espioay, 
baron de Broous, et, en secondes noces, à Antoine 
de Sillans, baron de Creuilly; 14* Marguerite, 
mariée : 1* à Charles, marquis d'Espinay, comte 
de Duretal; 2* à Léonard-Philibert, vicomte de 
Pompadour. 

L. — Louis de Rohan, duc de Montbazon, baron 
de la Haye, de Saiule-Maure et de Nouâtre, par 
suite d'une donation que lui firent ses père et 
mère, Louis de Rohan et Léouore de Rohan, le 
13 novembre 1577, mourut le !•' novembre 1589. 
Ses biens passèrent à son frère, Hercule de 
Rohan. 

Ll. — Hercule de Rohan, duc do Montbazon, 
coiute de Rochefort, pair et grand-veneur de 
PYaoce, lieutenant-général de la ville de Paris et 
de rile-de-France, mourut à Gouzières, le 16 oc- 
tobre 1654, âgé de quatre-vingt-six ans. Il avait 
épousé, en premières noces, le 24 octobre 1594, 
Madeleine de Leoonoourt; et, en secondes noces, 



en 1628, Marie de Bretagne d'Avangour, fille de 
Claude de Bretagne et de Catherine Fouquet de 
la Varenne. Du premier mariage sont issus : 
1* Louis, dont on parlera plus loin; 2* Marie, 
mariée, le 11 «eptembre 1617, à Charles d'Albert, 
duc de Luynes; et, en secondes noces, en 1622, à 
Claude de Lorraine, duc de Chevreuse. Du se- 
cond mariage naquirent : 1» François, prince de 
Soubise, né en 1630, décédé le 24 août 1712; 
2* Marie-Éléonore, abbesse de Malnoue, décédée 
le 8 avril 1682; 3« Anne, morte le 29 octobre 
1684. Elle avait épousé, en 1661 , Louis-Charles 
d'Albert, duc de Luynes. 

LU. — Marie de Rohan, fille d'Hercule de Ro- 
han, mariée, en secondes noces, à Claude de Lor- 
raine, duc de Chevreuse, posséda la Haye, par 
suite d'une donation de son père, en date du 
26 février 1654. Elle prit possession le 7 mars de 
celte année. Plus tard, cette terre passa à Louis 
de Rohan VII. 

LUI. — Louis de Rohan, septième du nom 
duc de Montbazon, prince de Guemené, baron de 
Coupevray, comte de Rochefort, pair et grand- 
veneur de France, gouverneur de l'Ile-de-France, 
né le 5 août 1598, mourut à Paris le 18 février 
1667 et fut inhumé à Coupevray. En 1617, 11 avait 
épousé Anue de Rohan, princesse de Guemené, 
fille de Pierre de Rohan, prince de Guemené, et 
de Madeleine de Rieux-Chàteauneuf. De ce ma- 
riage sont issus : 1* Charles, qui suit; 2* Louis, 
grand-veneur de France, mort le 27 novembre 
1674. Anne de Rohan mourut à Rochefort le 
14 mars 1685. 

LIV. — Charles de Rohan, deuxième du nom, 
duc de Montbazon, prince de Guemené, comte de 
Montauban, l)aron de la Haye, pair de France, 
épousa, par contrat du 10 Janvier 1653, Jeanne- 
Armande de Schomberg, fille de Henri de Schom- 
berg, comte de Nanteuil, et d*Anne de la Guiche. 
Il eut, de ce mariage: 1* Charles, qui suit; 
2* Jean-Baptiale-Armand, prince de Montauban, 
décédé le 4 octobre 1704; 3* Joseph, mort en 
1669; 4* Charlotte-Armande , mariée, en pre- 
mières noces, en 1 688, à Guy- Henri Chabot, comte 
de Jarnac, en secondes noces, le 15 août 1691, â 
Pons de Pons, comte de Roquefort; 5* Elisabeth, 
femme d'Alexandre, comte de Melun, et décédée 
le 27 septembre 1707; 6* Jeanne-Thérèse, morte 
en 1728. 

LY. — Charles de Rohan, troisième da nom, 
baron de la Haye, prince de Guemené, duc de 
Montbazon, pair de France, né le 30 septembre 
1655 (en octobre, d'après Moréri), mourut au chA^ 
teau de Rochefort, en Beauce, le 10 octobre 1727. 
Par contrat du 19 février 1678, il avait épousé, en 
premières noces, Marie-Anne d'Albert de Luynoa, 
fille de Louis- Charles, duc de Luynes, et d'Anne 
do Rohan. Marie-Anne d'Albert mourut sans en- 
fants le 20 août 1679. En secondes noces, Charles 
de Rohan épousa, le 30 novembre 1679, Chaxw 
lotte - Elisabeth de Gocliefilet, fille unique de 
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Charles du Cochefllet, comte de Vaucelas et de 
Vau vineux, et de Française-Angélique Aubery. 
De ce mariage sont issus : 1* Louis-Henri, né en 
octobre 1681, décédé le 22 janvier 1689; 2* Fran- 
çois-Armand, né le 4 décembre 1682, brigadier 
des armées du roi en 1708, décédé le 26 juin 1717, 
sans laisser d'enfants de son mariage avec Louise- 
Julie de la Tour, fille de Godefroy-Maurice, duc 
de Bouillon, grand-chambellan de France, et de 
Marie- Anne Mancini; 3* Louis-Charles-Casimir, 
dit le comte de Rochefort, né le 6 janvier 1686, 
chanoine de l'ordre de Sainte-Crolx-au-Verger, 
en Anjou, décédé on 1749; 4» Hercule-Mériadec, 
qui suit; 5* Charles, prince de Rohan-Montauban, 
gouverneur de Nîmes, né le 7 août 1693, décédé 
le 2S février 1766; 6* Armand- Jules, né le 10 fé- 
vrier 1695, archevêque de Reims (1722), mort à 
Saverne, le 28 août 1762; 7* Louis-Constantin, 
ué le 24 mars 1697, chevalier do Malte, abbé de 
Lire (1734), aumônier du roi (1748), évoque de 
Strasbourg (1756), créé cardinal en 1761, décédé 
le 11 mars 1779; 8* Charlotte, née le 2 septembre 
1680, mariée, en premières noces, en 1717, à 
Anloine-François-Gaspard de Colins, comte de 
Mortagne, décédé le 24 mars 1720; et, en se- 
condes noces, à Jean-Antoine de Créquy, comte 
de Ganaples. Elle mourut le 20 septembre 1733; 
9* Anne-Thérèse, née le 15 octobre 1684, abbesse 
de Jouare (1729), décédée le 23 novembre 1738; 
10<* Louise, née en novembre 1687, morte en bas 
âge; 11* Marie- Anne, née en 1690, abbesse de 
Ponthémonl, décédée le 5 février 1743; 12* Aogé- 
lique-Éléonore, née le 14 août 1691, abbesse de 
Préaux (27 novembre 1729), puis de Marquette 
(8 août 1731), morte en 1753; 13* Charlotte-Julie, 
née en 1696, religieuse; 14* N. de Roban, reli- 
gieuse à Jouare (1715). 

LVI. — Hercule-Mériadec de Rohan, prince de 
Guémené, duc de Montbazon, comte de Mon tau- 
ban, baron de Coupevray, pair de France, né le 
19 novembre 1688, mourut le 21 décembre 1757. 
Par contrat du 3 août 1718, il avait épousé 
Louise-Gabrielle-Julie de Rohan, fille d'Hercule- 
Mériadec de Rohan, prince de Soubise, et d'Anne- 
Geneviève de Levis de Ventadour. De ce mariage 
sont issus : 1* Jules-Hercule-Mériadec qui suit; 
2* Louis- Armand-Constantin, né le 6 avril 1732 
(le 19, d'après Moréri), gouverneur et lieutenant- 
général des Iles-Sous-le-Vent (1766), lieutenant- 
général des armées navales (1769); 3« Louis- 
René-Édouard, né le 25 septembre 1734, coadju- 
teur de l'évéque do Strasbourg, évèque de Cano- 
ple m parlibuB (1760), membre de l'Académie 
française, ambassadeur en Hongrie, grand-au- 
mônier de France (1777), commandeur de l'ordre 
du Saint-Esprit, créé cardinal le 2 juin 1778; 
4* Ferdinand-Maximilien-Mériadec, né le 7 no- 
vembre 1738, chevalier de Malte, prévôt du Cha- 
pitre de Strasbourg, abbé de Mouzon et du Mont- 
Saini-Quentin, archevêque de Bordeaux (1778); 
5* Charlotte-Louise^ née le 22 mars 1722^ mariée, 



par contrat du 28 octobre 1738, à Victor- Amé- 
Philippe , prince de Masseran^ marquis do Cre- 
vecœur, grand d*Espagne; 6* Geneviève-Ar- 
mando-Élisabeth, née le 18 novembre 1724, al»- 
besse de Marquette (1753); 7*, 8*, 9* trois filles, 
mortes en bas âge. 

LVU. — Jules-Hercule-Mériadec de Rohan, 
prince de Rohan, duc de Montbazon, prince de 
Guémené, pair de France, né le 2ô mars 172G, 
capitaine de cavalerie (1744), colonel d'infantert»^ 
(1745), brigadier des armées du roi (1748), maré- 
chal de camp (l*' avril 1759), lieutenant-général 
des armées du roi (25 juillet 1762), prit part & la 
campagne de 1714, 1747 et 1759, et y fut blessé. 
Par contrat du 19 février 1743, Il épousa Maric- 
Louise-Henriette- Jeanne de la Tour d'Au vergue, 
fille unique de Charles-Godefroy, comte d'Au- 
vergne et d*Évreux, duc de Bouillon, d'Albret et 
de Ch&teau-Tbiorry, pair et grand-chambellan ot> 
France, et de Marie-Charlotte Sobioska. De ce ma- 
riage naquit un fils unique Henri-Loul»-Marie, 
qui suit. 

LVIII. — Henri-Louis-Marie de Rohan, prince 
de Guémené et duc de Montbazon, né le 31 août 
1745, capitaine des gendarmes de la garde (1767). 
grand-chambellan de France (1775), épousa, le 
15 janvier 1761, Victoire-Armand&Josèphe de 
Rohan-Soubieo, fille de Charles de Rohan, prinoo 
de Soubise, maréchal de France, et d'Aune-Thé- 
rèse de Savoie- Carignan. De ce mariage sont 
issus : 1<* Charles-Alain-Gabriel, duc de Monlla- 
zon, né le 18 janvier 1764; 2* Loui«-Victor-Mé- 
riadec, né le 20 juillet 1766, duc de Rohan et dr 
Bouillon, feld-maréchal-lieutenant au service de 
l'Autriche, marié à Berthe de Rohan, duchesse de 
Bouillon, décédée le 22 février 1841; 3* JuK^- 
Armand-Louis, né le 20 octobre 1768; 4* Char- 
lolte-Victoire-Josèphe-Henriette, née le 7 novem- 
bre 1761, décodée le 15 décembre 1771 ; 5* Marie- 
Louise-Joséphine, née le 14 avril 1765. 

LIX. — Charles- Alain-Gabriel de Rohan, dur 
de Montbazon, baron de la Haye, émigré, mouru- 
le 24 avril 1836. Par ordonnance du 4 juin 1814. 
il avait été remis en possession de la pairie. 

Capitaines dr la Haye. — En 1428, ces fonc- 
tions étaient remplies par Pierre d*AIoigny, sei- 
gneur do la Groye; — en 1650, par Michel de U 
Roche, Éc, seigneur de la Menardlère; — eu 
1673-1715, par Louis-Claude de la Roche, fils <]e 
Michel. Voici le texte des lettres par lesquelles 
cette charge fut conférée à Louis-Claude de u 
Roche : 

a Anne de Rohan, princesse de Ouémoné» du- 
chesse douairière de Montbazon, comtesse de Ri»- 
chefort et de Montauban, marquise de MaricMv. 
tant en notre nom que comme curatrice rrt.-.; 
par arrest à la personne et biens de Cbarle» w.- 
Rohan, duc de Montbazon, nostre filz aisné, s.t- 
lut. Scavolr faisons que voulant favorabicme:}. 
traitter Louis Claude do la Roche, eseuyer, hU ti. 
feu Michel de la Roche, oscuycr, s' de la Mena*- 
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dicre et de luy on considération de ce que le dit 
feu s' de la Meoardière et luy sieur de la Roche- 
Mcnardière ses père et ayeul se sont dignement 
et fidellement comportez daus l'exercisse du la 
charge de capitaine de la ville et du chaslcau de 
la Haye en Tuuraine faisant partie du duché do 
Montbazon, nous avons pourveu et pourvoyons 
par ces présentes le dit de la Roche de la dite 
charge de cap* de la d. ville, laquelle charge est 
vacante par la mort du d. Michel de la Roche s' 
de la Menardière son père, pour l'exercer par le 
dit Louis-Claude de la Roche aux honneurs, pri- 
vilèges, prérogatives et prééminence y attribuées 
dont il jouira lorsqu'il aura atteint l'âge de 
20 ans et qu'il aura preste le serment pour la d. 
charge; comme aussi et pour la môme considéra- 
tion nous avons pourveu et pourvoyons par ces 
présentes le dit Louis-Claude de la Roche de la 
charge de capitaine de nos chasses dans l'estun- 
due de la baronnye, terre et s*^* do la Haye, 
aux droicts et auctorités qui appartiennent à 
la d. charge dont il jouira lorsqu'il aura prête 
le serment et qu'il aura atteint l'âge de vingt 
ans. Mandons au bailly et aultres olficiers de 
la d. baronnie de la Haye de faire enregistrer 
ces présentes au greffe de la juridiction de la 
dite baronnie pour jouir par le d. Louis-Claude 
de la Roche de l'efTet d'icelle, dans le temps y 
mentionnez, desquelles deux charges de capitai- 
neries il ne jouira néantmoings et ne les exercera 
qu'autant que nous l'aurons agréable et qu'il 
nous plaira. En tesmoing de quoy nous avons 
signé ces présentes de nostre main, fait contresi- 
gner par l'un de nos conseillers et secrétaires 
ordinaires et y apposer le cachet de nos armes, 
à Paris le premier jour d'avril mil six cent 
soixante treize. Signé : Anne dr Rouan et plus 
bas, par madame: Archamdaud, et scellé, s 

Par lettres du 29 juin 1G92, Churles de Rolian, 
prince de Guémené, duc de Montbazon , pair de 
P'rauce, ratifia la nomination précéduute. 

Eu 1767, René-Pierre Touruonorio était capi- 
taine-gouverneur do lo Haye. 

Le fief des Halles. — Il était situé dans la 
ville de la Haye et relevait de celte baronnie à Hoi 
et hommage lige et quinze jours de garde nu châ- 
teau. En 1466, il appartenait à Jean Barbin, sei- 
gneur de Puygarreau, qui rendit hommage lo 
26 juillet; — en 1508, à Joachim Gillier, Éc, qui 
rendit hommage le 10 juin de cotte année et le 
14 février 1534. 

Le célèbre philosophe René Descartes naquit à 
la Haye le dernier jour du mars 1596. (V. t. II, 
p. 4C0-61.) 

D'après Moréri, Diction, historique (t. V, 
p. 546), Jean de la Haye, baron des Couteaux, 
lieutenant-général de la sénéchaussée de Poitou 
qui joua un rôle important dans les guerres reli- 
frieuses du xvi* siècle, serait originaire de la 
Haye, de Touraine. C'est une erreur. Ce person- 
nage est né dans le Poitou. 



La ville de la Haye portait pour armoiries : 
lïor, à la fasce de sinople, chargée de trois 
tours d'argent. 

En 1555, le sceau à contrats de la môme ville 
portait une grande ileur do lis accompagnée de 
plusieurs petites. 

Maibib de la Hâte. — L'office de maire de la 
Haye fut créé par lettres patentes d'avril 1692. Il 
était héréditaire et aux gages de quatre-vingt-seize 
livres par an. Le premier maire fut Claude-Charles 
de Brissac, prôtre. En juillet 1694, il vendit celte 
charge, pour 2400 livres, à Joseph Charcellay, 
avocat au Parlement, bailli de la vicomte do la 
Guerche. 

Maires de la Hatb depuis 1801. — Thierry, 
1801. — Ballue, 29 décembre 1807. — Jean- 
Lazare Marteau-Ballue, 8 mars 1808, 14 décembre 
1812. — Ballue-Ballue, 12 avril 1816. — Olivier 
Mascarel,12 octobre 1830. — Arnault, février 1874. 

— Justin Leveillé, oclobro 1876, décembre 18T7. 

D. HouBBeau, 1, 490, 493 ; IV. ! 552, 1565 ; V, 1714, 1777, 
1982; VI, 2341, 2451, VU, 3190, 3287; XII, 5823, 5831, 
58:V2, 5834, 5839, 5843, 5845, 5847, 5848, 5850, 5851, 
58:i2, 5853, 5854, 5856, 5857, 5859, 5860, 5862, 5863, 
58(;4, 5816, 5867, 5868, 5875, 5876, 5877, 5878, 5881, 
5882, 5883, 5884, 5885, 588G, 5889, 5890, 5891, 5892, 
5893, 5899. 5901, 5914, 5920, 5921-22-23, 5929, 5930, 
5934, 5935, 59?.6, 5937. 5938, 5939, 51'40, 5944, 5946, 
5950, 5955, 5959, 5000, 5961, 59C8 5983, 5987, 5989, 
5990, 5994, G005, 6i.06, 60(7, 6009, 6011, 6012, 6013, 
6018, C0I9, 6020, 6022, 6027, 60:i3, 6034, 6036, 6037, 
6039, 6040, 6041, 6043, 60i4, 6049, 6051, 6052, 6053, 
6054, 6055, 6057, 6004, 6069, 6073, 6074, 7281. 7:i27, 
7329; Xlll, 8170; XVIII. — Bétancourl, Noms féodaux» 
II, 837. — Cartulaire de Noyers. — Moréri, Diction, 
historique, V, 546. — P. Anselme, Bist. généaî. de la 
maison de France, IV, 46, 7(1; VI, 6; VIII, 71. — Sainl- 
AlJais, Nobiliaire universel de France, XVI, 209; XVIII, 
121. — Borel d'Haulerive, Annuaire de la noblesse (1813), 
p. 197-98. — Manuscrit de D. Fonlencau, I, 300. — De 
CoogDf, Bxcursion en Poitou et en Touraine, 228. — 
Tableau de la généralité de Tours, manuscrit 1212, de 
Ia bibliothèque de Tours, p. WS.^ Panorama pittoi^esque 
de la France (département d'Indre-el- Loire), p. 15. — La 
Thaumassiére, Hi&t. du Ber^y, 432-33, 5i0-il-44. — Le 
Pulpe, Mém. de Miromesnil (dans le Diction, topogra- 
phique du diocèse du Maiia), I, xix. — Journal d'Indre- 
et-Loire du 20 novembre lb61. ^Mévxoires de Michel de 
Castelnau, III, 254. — 'Bruzcn de Ia Martinière, Diction, 
géographique, III, 41. — A. Duchesne. Bist. des Chan- 
celiers de France, COî; Bist. de fa maison de Montmo- 
rency; 605. — Arch. d'I.-et-L., C, 054; E, 318; G, 14, 
425, 826, 827-28. — LaJanne, Bist. de Chàtellerault, I, 
508, 547. — Désormeaux, Bist. de la maison de Mont- 
morency, I, 134. — C. Chevalier, Promenades pittores- 
ques en Touraine, 524. — Laine, Archives de la noblesse 
de France, VI. — Cbalmel, Bist. de Tour., I, 335, II, 
101; m, 119. — De Marollcs, Généalogie de la maison 
de Sainte'Maure. — Joseph Vaisselle, Géographie histo- 
rique, ecclésiastique et civile. II, 494. — Gilles Bry, 
Bist. du comté du Perche, 311. — Journal des commu- 
nes du département d'Indre-et-Loire, I, 335; II, 14, 53. 

— Bulletin de la Société archéologique de Touraine 
(1871 J, 99, 124, 125; (1872), p. 20j; (I."i75). p. 187: Mé- 
moires de la m£me Société, procès-verbal du 21 février 
1864. - Boalainvilliers, État de la France, VI, 40. — 
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Gallia ehristiana, I, 761. — Belleforett, Atmales et 
histoire générale de France, II, 1678. — Mémoires de 
SuUy, l. — D'Aubigrné. Hist. universelle, III, 45, 46. — 
Mémoires de Bassompierre, II, 53. — Mezeray, Sist, de 
France^ III, 636. — Martin Marteau, Paradis délicieux de 
la Touraine, 42. — Maan, S. et metrop. ecclesia Ttaro- 
nensis, 150. — Pig:anioI de la Forc«, Description de la 
France, VII, 67. —Mémoires de Gaspard de Saulx, 349. 

— Miles Pigfuerre, ffist. de France, 622. — Mémoires 
de la troisième guerre civile (1571), p. 407. — Cartu- 
laire de l'archevêché de Tours, — Bibl. nationale, Gai- 
gnèrea, 678. — Âdle des fiefs de Touraine. — Beauchet- 
Filleau, Diction, des familles de l'ancien Poitou. I, 2S2. 

— Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Sainte-Maure^ 
de la Baye et de Nouàtre. — Archives de la Vienne, E, 
91. — Narratio de commend, Tur. prov., 293. — A. Du- 
cbesne, Hist. de la maison de Chasteigner. — Cartulaire 
de Cormery, 72, 74. — A. Jeanne, Géographie d'Indre- 
et'Loire, 

Haye ( Geoffroy do la ), archovôque de 
Tours, succéda à Renaud de Montbazon, en 1312* 
II étail fils do Philippe de la Haye ot d'Isabelle de 
Passavant, el frère d'André de la Haye, professeur 
de droit à Angers. Pendant son épiscopat il assis- 
ta à deux conciles, l'un, tenu à Saumur, le 30 oc- 
tobre 1315} l'autre à Ghâteaugontior, on avril 
1320. Vers 1322, il présida, à Langeais, un sy- 
node dont les actes ne sont pas parvenus jusqu'à 
nous. Il mourut le 13 avril 1323. 

Uaan, S. et metrop. ecclesia 7'uronensiâ, 14G. — Al' 
manach de Touraine, 1770. — P. Rangeard, Hist. de 
l'Université d'Angers, 136. — Chalmcl, Hist. de Tour., 
III, 457. — D. Housseau, XV, 163. 

Haye-Bodin (la), f., C» de Saint-Cyr. — 
La Haye, carte de Cassini. — Elle relevait des 
ûefs de Cbaumont et de Marmoutier. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 394.) 

Haye-Bodineau (la), c»« do Pernay. V. 
la Tintardière. 



(la), c"doLemo. V. /a 
Haye. 

Haye-I^upuy (la), c" do Buell. V. Haie- 
Dupuy. 

Haye-G-Uillon (le lieu de la), C'dola 
Ilooho-Clermault. — Il relevait censivomonl de 
Chargé. — (Arch. d'I.-el-L., E, 208.) 

Haye-Martel (le Heu de la), près du 
Plat-Loup, c"' de Panzoult. 

Kaye-Moreau (le lieu do la], c'* do 
Panzoult, près do la Vienne. 

Haye-I^'euve (le lieu de la), près de la 
Rcbardière, C" do Villaines. 

Hayes (les), ou Haies, hnm., c" d'Am- 

billou, 15 habit. — Hayes-Dodineau, IGG2. — 
Ancien Gef. — (Arch. d'I.-et-L., titres d'Ambil- 
lou.) 

Xiayes (les), ou Haies, f. et chat., c" 
d'Autrèche, — Haies, carte de l'état-major. — 
Petites-Hayes, carte do Cassini. 

Hayes (les), ou Haies, f., c* do Beau- 



mont^la-Ronce. — * Haies, carte de Télalpinajor. 
— La Haye, carte de Cassini. 

Hayes (les), f., c" doBeaumont-VllIage.— 
Hayes, carte de Cossini. 

Hayes (le lieu des), c"* de Cerelles. ^ 
En 1592, il devait une rente à la collégiale de 
Saint-Martin. — (Arch. d'L-et-L., tUreê de Saint- 
Martin,) 



(les), f. et chat. €"• de Channay. — 
Hayes'Hougebec, xv« siècle. — Hayee^Cham- 
peigtié, 1579. — Les Hays, 1620. — Haiee, carte 
de l'état-major. — Hayes, carte de Cassiol. — 
Ancien fief, relevant do la baronnle de Rillé el 
du duché do Ghâteau-la-Vallière. Vers 1420, il 
appartenait à la famille do Rougebec; — en 1426, 
& Jean de Saint-Germaid ; — en 1529, à Antoine 
do Saint-Germain; — en 1570, à Antoine de 
Savonnières, par suite de son mariage avec Rc- 
née-Gbarlotte de Saint-Germain; — en 1683, à 
Martin de Savonnières, conseiller au Parlemeui 
do Bretagne; — en 1686, à François-Martin du 
Savonnières, marquis do la Troche, lieutenant 
des gardes du corps du roi; — en 1744, à Jac- 
ques de Grandhomme, Éc. — (Arch. d'L-et-L., 
£, 318, 319; G, 38. ~ La Cliesnaye-dee-Bois et 
Badier, Diction,, de la noblesse, XVin, 374.) 



(les) ou Haies, f., c** de Neuilic- 
Ic-Lierre. — Haies, carte de l'état-major. — An- 
cien ûef. Eu 1670, il appartenait à François Four- 
neau, Éc. ;— en 1743, à Nicolas-Honorù F'.lt- 
neau, Éc. En 1789, il dépendait du marquisat de 
Chàleaurenault. — (Arcb. d'I.-et-L., E, 119, 120; 
G, 150.) 



(les), f., c" do Neuville. — Les 
Haies, ou la Chaine, xvii» sièclo. — Haies, 
cartes de Cassini et de Tétat-major. — Ancien 
fief. — (Rôle des fiefs de Touraine,] 



(les), f., c"*' do Saint-Antoine-du- 
Rocher. — Le Lieu-des- Haies, 1336. — Haies> 
carte do Cassini. — A celte époque, il relevait ùu 
llef do Saulay et apparteiiiiit à la vcuvo de Gcr- 
vais Bosnart. — [Cartulaire de Varchevécké de 
Tours). 

Hayes (le lieu des), c** de Saint-Règle. — 
Ancien fier, relevant du château d'Amboise. En 
1677, il fut annexé à la seigneurie des Arpeutis. 
— (Arcb. d'I.-et-L., C, 555.) 

Hayes -Obampeignè (les). V. Us 
Hayes, c"* de Channay. 

Hayes- de -CliÀteaurenault (les , 

paroisse de Saint-Cyr-du-GauU. — Haist liU' 
maria qux et HaUe dicuntur Cyricii, 1035. — 
Aucion fief. En 1745, il appartenait à Joseph do 
Fourateau. En 1789, il dépeudait du marqui^ai 
de Chàleaurenault. — (Recueil des historiens des 
Gaules, XI. — Registres d'état civil de CbAleaa- 
ronaulU) 
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B[a3re8-Rduge1>ec (les), v. Us Hayes, 

c^ de Channay 

Hays (les). V. Us Hayes, c** do Channay. 

Heauderie (T), c* de Vou. v. VHerau- 
derie, 

Heberderle (1'), on Kéberdiôre, f., 

c"» de Neuillé-PoDt-Pierre. — Herberdière, carte 
de Casaini. — Ancienne propriété de la collégiale 
de Saint-Martin de Tours. — (Ârcb. d'I.-et-L., 
tiires de Sainl-Mariin.) 

Héberge (Jean), abbé de Bourgueil, suc- 
céda à Louis RouauU do Gamaches, en 1475. Il 
fut ensuite nommé évoque d'Évreux et eut pour 
successeur Guillaume de Gluny. — (Bibl. de 
Tours, fonds Salkon, titres de Bourgueil.) 

Sébergement- de-Saint-Martin- 

le-Beau. V. la Côte, c* de Saint-Martin-le- 
Beau. 

Hebeme, ou Hubert, archevêque do 
Tours, et précédemment prieur de Marmoutier, 
fui appelé au siège de Tours en 890 (en 896, 
d'après Maan), en remplacement d'Adalard. En 
912, il tint un synode dans lequel fut approuvée 
lafôtedela Réversion de saint Martin, instituée 
par son prédécesseur. L'année suivante, il consa- 
cra la nouvelle basilique do Saint-Martin. Il mou. 
rut en 916 et f eut pour succosseur Bobert. — 
(Gallia christiana, VII, 1427. — Hist, littéraire 
de la France, VII. — Maan, S, et metrop. eccle" 
sia Turonensis, 71, — Martin Marteau, le Para- 
dis délicieux de la Touraine, II, 106. — D. Mar- 
tèno, Hi9t. de Marmoutier, I, 176. — D. Hous- 
seau, XV, 89.) 

i. V. NeuilU'le'Lierre. 



( Denis do) , seigneur de Vaudoy, 
conseiller au Parlement de Paris, fut nommé in- 
tendant de Touraine, le 29 avril 1643, en rem- 
placement de Charles de Besançon. Il remplit ces 
fonctions jusqu'au 22 octobre 1648, époque à la- 
quelle la charge d'intendant fut supprimée. En 
1649, une déclaration du roi ayant rétabli ces 
mômes Intendances, Deois de Héere reçut une 
nouvelle commission pour la province de Tou- 
raine. Il mourut à Tours en 1656. Son corps fut 
transporté à Paris. — (La Cbesnaye-des-Bois et 
Badier, Diction, de la noblesse, VII, 142. — Ca- 
talogue des conseillers au Parlement de Paris, 
123. — Étrennes à la noblesse, IV, 175. — Chal- 
mel, Hist. de Tour., III, 422-23.) 

Hôgronnière (la), f., c* d'Auiràche. 

Hégronnlère (la), f., c- de Druyes. — 
Égronnière, carte de Cassini. — Égronnerie, 
carte do l'état-major. 

Hégronnière (la), f., c" do Ligré. — 
Égronnière, 1793. — Hegronnière, carte de 
Cassini. — Ancien fief, relevant de la Roche- 
clermault à foi et hommage simple. Par acte du 



21 mars 1771, Marie-Anne Drouin, veuve de Jac- 
ques-Philippe Ragonneau, le vendit à Bertrand 
Poirier, avocat au Parlement. — (Arch. d*I.-el-L., 
E, 157 ; Biens nationaux.) 

Hélas (les), vil., c"* de do Chambourg, 
46 habit. — Le Loch, in parochia de Chamr 
borto^ XIII* siècle. — Hélas, cartes de Cassini et 
de l'état-major. — Ce lieu est cité dans une charte 
de Gautier de Villette, bailli de Touraine, concer- 
nant une vente faite par Émery de Gènes à Pierre 
de la Brosse, en 1269. — (Archives nationales, 
J, 726.) 

Hélas (le Grand-), ham., c"*de Chambourg, 
10 habit. — Hélas, carie de Cassini. 

Hélène (Ste-)» maison de campagne, c"* 
de Saiut-Avertin. 

Helleries (le lieu des), près de la Pingu^ 
nelière, c" de Civray-sur-Cher. 

Heloysière (le Heu de la), C* de Nouzil- 
ly. — Il est cité dans une charte de 1326. — 
(Arch. d'I.-et-L., prévôté cPOë.) 

(la), f., c"" de Seuilly. 

(le bols des), près du carroi de 
la Raudière, C* de la Celle-Saint-Avent. 

Hexaeliére (la), f., c»« d'Auzouer. — Les 
bâtiments étaient en ruines au milieu du xviii* 
siècle. Ce lieu relevait de Châteaurenault, et, pour 
une partie, de Couleurs et de Villedômer. — 
(Arch. d'I.-et-L., E, 119.) 

Hexneris (les), f., c"* de Fondetles. — 
Emerics, carte de Cassini. 

Hexnond (le), f., C* de Villedtoer. 

Hexnoxiiére (la), f., c"* de Chanceaux, 
c**" do Loches. — Emmonière, carte de l'état- 
major. — Elle relevait du fief de May et apparte- 
nait, en 1662, à Jean Angevin. — (Arch. d'I.-et- 
L., E, 223.) 

Henaudière (la), f., c* de Coussay-les- 
Bois (Vienne). — Ancien fief, relevant de la ba- 
ronnie do Preuîlly. — {Rôle des fiefs de ToU' 
raine, — Bibl. nationale, Gaignères, 678.) 

Henaudrie (la), ham., c»' de Vou, 13 ha- 
bit. — Hainaudrie, carte de Cassini, — Henaur 
derie, carie de l'état-major. 

Hendria. V. Indre, rivière. 

Henet (le lieu de), ou Ijienet, c"« de Su- 
blaioes. — Ancien fief, relevant du château 
d'Amboise. En 1523, il appartenait à Jehan Fu- 
mée, prévôt de Courçay. — (Arch. d'I.-el-L., C, 
634.) 

Henda, c"» de Limeray. V. Bois-d'Henda. 

Henri, trésorier de Saint-Martin de Tours, 
évêque de Boauvais, puis archevêque de Reims, 
mourut le 13 novembre 1175. — (P.Anselme, 
Hist, généal. de la maison de France, I. — 
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Bibl. (le Tours, fonds Salmon, titres de Saint-' 
Martin.) 

Henri H, roi d'Angleterre, né au Mans, le 
5 mai 1133, ÛIs aîné do Geoffroy le Bel, comte 
d'Anjou et de Touraine, usurpa ces deux pro- 
vinces sur son frère et les conserva jusqu'à sa 
mort, arrivée à Chinon le 6 juillet 1189. La Tou- 
raine lui doit la fondation de plusieurs abbayes. 
Il fit construire les ponts de Chinon, de Saint- 
Averlin et de Sainl-Sauveur, près Tours. — (Mo- 
réri, Diction, historique, II, 146. — Ghalmel, 
Hist. de Tour., I, 47; II, 22, 47, 49. 

Henriôre (la), f., c" de Neuvy-Roi. — 
Henrière, cartes de Cassini et de Pétat-major. — 
Ancien fief. — {Râle des fiefs de Touraine.) 

Kenxrière (le lieu de la}, près de la Gran- 
gellerie, c"* de Reugny. 

Kenrières (les), f., c" de Villebourg. — 
Henrières, carte de Tétat-major. — Henriers, 
carte de Cassini. 

Henries (les), c" de Reugny. V. Sétre, 

"ELenry (la), f . , c"" de Restigné, près du 
bourg. — Henrie, carte de Cassini. 

Hérable (T), c- de Pocô. V. Érable. 

Héral-Menoust (T), paroisse de Man- 
thelan. V. Ouche-Marets. 



fut élu archevêque de Tours en 
avril 856, en remplacement d'Amaury, décédé. 
En 857, il fonda et dota le prieuré de Truyes, dé- 
pendant de l'abbaye de Cormery. Le 10 mai 858 
(et non pas 856, comme le dit Chalmel) il assem- 
bla un synode à Tours. Le 18 août 866, il prési- 
da un concile tenu à Soissons. Il mourut en 871 
et eut pour successeur Aclard. — (A. Rivet, Hist. 
d*Hérard (dans V Histoire littéraire de France, 
V). — Monsnier, I, 115. — Gallia chrisliana, 
XII, 806 ; XIV. — Maan, S. et metrop. ecclesia 
Turonensis, 63. — Chalmel, Hist. de Tour., III, 
448. ~ D. Housseau, I, 80, 8i, 84 bis; XV, 82. — 
Recueil des historiens des Gaules, VII, 238. — 
Cartulaire de Cormery, f* 23.) 

Hérardières (les), ham., c* de Perrus- 
son, 13 habit. — La Gironnerie, ou les HeraU" 
dières, 1770. — Ancien fief. Près de là est une 
croix appelée Croix-de-VOisillière. — (Rôle des 
fiefs de Touraine.) 

Hèrauderie (la), f., c* de Vou. 

Héraudiôre (la), f., c* de Chançay. — 
Hèrauderie, carte de l'élat-major. 

Kôraudière (la), vil., c" d'Orbigny, 21 
habit. — Rodière, carte de Cassini. 

Héraudiëre (la), f., c" de Parcay-Meslay. 

Héraudiôre (la), f., c* de Rillé. 

Héraudiôre (la), f., c*^ de Saint^Sym- 
phorien. 



Héraudiôre (la), ham., c** de Villlers-au' 
Boin, 14 habit. — Héraudière, cartes de Casâinl 
et de l'état-major. — Ancien fief, relevant du dn- 
ché de Château-la-Vallière, suivant un aveu rei>- 
du, le 3 novembre 1775, par Ignace- Vincenl- 
Étienne Lebrel, chev. — (Arch, d'I.-el-L., litrfs 
de ChâleaU'la'VaUière.) 

Hérault (T), c» d'Ambillou. V. Aireau- 
des'Bodins. 

Hérault (T), c" de Bossée. V. Aireau- pi- 
chard. 

Hérault (T), ham., c" de Cerelles, 12 ha- 
bit. — Hereau, carte de Tétat-major. — Erreau, 
carte de Cassini. 

Hérault (1*), ou Aireau, ham., c^de 
Con tin voir, 16 habit. 

Hérault (le Grand-), f., c*"' de Fondettcs. 

— Hereau'des-Graslin, 1663. — (Arch. d'L-et-L., 
titres de VaXlières») 

Hérault (!'), f., c" do Sainl-Branchs. — 
Ancien fief. — [Rôle des fiefs de Touraine.) 

Hérault (le Grand-), c** de Souvigny. V. 
Aireau. 

Hérault (René), chev., seigneur de Fon- 
taine-Labbé et do Vaucresson, avocat du roi au 
Châtelet de Paris en 1712, procureur-général au 
Grand-Conseil en 1718, maître des requêtes en 
1719, fut nommé intendant de Touraine le 23 mars 
1722, lieutenant-général de la ville, prévoie et 
vicomte de Paris, le 29 août 1725, puis intendant 
de la généralité de Paris, le 30 décembre 1739. U 
mourut le 2 août 1749. Il était fils de Louis Hé- 
rault, Éc, seigneur de Porche, ofBcier an régi- 
ment de Champagne, et de Jeanne-Charlotte Guil- 
lard. — (De Courcelles, Diction, de la noblesse, 
I, 358. -~ D'Hozier, Armoriai général, généal. 
Hérault. — P. Anselme, Hist. généal. de la 
maison de France, VI, 552. — Chalmel, Hist. de 
Tour., III, 431-32. — La Chesnaye-d es-Bois et 
Radier, Diction, de la noblesse, II, 287. ^- Do- 
buisson, Armoriai des principales familles, I, 
185.) 

Hérault-Meunier (T), vil., c** du Lou- 
roux, 20 habit. 

Héraults (les), f., c"* de Chédigny, près 
de rindrois. 

Héraults (les), f., c"* de Loches. 

Héraults (les), vil., c"* de Salnl-Avartia, 
27 habitants. 

Héraults (les), f., c" de Sepmes. — U 
Hérault, carte de Cassini. — Les HerauUs, carte 
de Tétat-major. 

Herbault (moulin d'), c* d'Auzouer, sur 
la Brenne. 

Herbault, cheMleu de canton (Loir-et-<:ber] . 

— Ancienne chàtellenie, relevant de ChAtaaur«î- 
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naall. Bn 1226, elle appartenait à Guillaume de 
Prunelé II, chev., seigueur de la Porte; — en 
1268, à Guillaume de Prunelé III, seigneur d*Al- 
zone et de Montréal; ~ en 1315, à Guillaume de 
Prunelé IV, qui rendit hommage au seigneur de 
Châteaurenauît , pour sa terre d'HerbauIt, en 
1317; — en 1345, à Gui de Prunelé, qui rendit 
également hommage, le 11 avril de cette année; 
— en 1350, à Jean de Prunelé, «eignour de Mar- 
chenainville et deBeauverger; il rendit hommage 
au seigneur de Ch&teaurenault au mois de mars 
1371. Il était capitaine et bailli d'Orléans. I! mou- 
rut en 1417 ; — en 1420, à Guy de Prunelé, évéque 
d'Orléans, décédé en 1425; — en 1426, à Guil- 
laume de Prunelé VI, capitaine de Harûeur et de 
Bonneval, baitli de Gaen, décédé en 1461; — en 
1462, à Guillaume de Prunelé VII, chambellan de 
Charles, duc d'Orléans; il rendit hommage, pour 
sa terre d'HerbauIt, en 1489; — ea 1508, à Fran- 
çois de Prunelé, marié à Antoinette le Boy, fille 
de René le Roy, seigneur de Chavigny, et de Ma- 
deleine Gouffler; — en 1540, à René de Prunelé, 
paonetier ordinaire du roi, décédé en 1543; — 
en 1559, à Louis de Prunelé, qui comparut à la 
rédaction de la coutume de Touraine; — en 1570, 
à Marie de Prunelé, fille du précédent, mariée à 
Jean de la Personne, Éc; — en 1620, à Charles 
de Prunelé, baron d'Esneval ot de Pavilly, vi- 
dame de Normandie, décédé à Paris, au mois 
d'avril 1624; — en 1625, à Nicolas de Prunelé, 
baron d'Esneval et de PaWlly, vidame de Nor- 
mandie; il rendit hommage pour sa terre d'Her- 
bauIt, le 14 octobre 1658; — en 1668, à Jean le 
Bouteiller de Seuils, par suite de son mariage 
avec Elisabeth de Prunelé, fille de Charles et 
Sœur de Nicolas de Prunelé; — en 1680, à Hen- 
ri*Auguste d'Orléans, marquis de Rotholin, par 
suite de son mariage avec Marie, fille de Jean le 
Bouteiller, dôcédée le l*' juillet 1669. Il mourut 
le 28 août 1698. — D. fiousseau, XII, 6485. — La 
Chesnaye-des-Bois et Badior, Diclion. de la no- 
blesse, XVI, 461. — Moréri, Diction, historique 
(supplém.). n, 122. 

Kerbaolt (la fosse), près de la Babinière} 
c*» de Larcay. 

HarbeloUère (l'hébergement de 1'), pa- 
roisse de Neuilly-le-Noble. — En 1229, Hegnaud, 
abbÔ de Boisaubry, le douna à cens à André de 
la Lande. — (D. Housseau, VI, 2673.) 

Berberderie (la), c"* do Neuiilé-Pont- 

Pierre. V. Hèberdière. 



(la), c" de Saint-Laurent- 
SD-Gatines. — ffuberdière, carte de l'état-major. 

Herbert (le moulin], paroisse de Neuville. 
^ Il est cité dans une charte d«i 1256. <-> (Arch. 
dl.-ei-L., abbaye de Marmoutier, mense séparée.) 

Herbert, abbé de Fontalnea^les-Blanches, 
en 1170, en remplacement de Thibault, donna sa 
démission ea 1173, et eut pour successeur Robert, 
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prieur de Fontaines. U Ait affilé à llérôcfaé de 
Rennes an 1184 et mousut le 10 décembre 1198. 
Il eut sa sépulture dans le chœur de sa cathé- 
drale. — [Oallia chrisliana, XIV, 321. — Arch. 
d'I.-et-L., et Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres 
de Fontaines'leS'Blanches. — Mém. de la Soc, 
archéol. de Tour,, IX, 228.) 

Herbes-Blancbee (les), f., c* de Vou- 

vray. — Herhes'Êtanches, carte de l'état-major. 

Herbes-Saldee (le lieu des), c" de Pou- 
zay, près du chemin de Nouâtre à Sainte-Maure. 

Herce (le lieu de la), aUa< Vinaigre- 
rie-da->Oarrol-Ruau, ou Herce-lTi- 

naigrerie» paroisse de Saint-Pierre^des- 
Corps. — Il est cité dans un acte do 1775. — 
(Arch. d'L-et-L., litres de Saint^ulien.) 

Hercé (Urbain-René do), né à Mayenne en 
1724, fut uommé abbé de Noyers, en 1761, en 
remplacement de Henri-Jacques d'Aviau du Bois- 
de-Sanxay, décédé. Quelques années après il fut 
appelé à Tévôché de Dol. Il conserva l'abbaye de 
Noyers Jusqu'en 1785. Il eut pour successeur 
Louis-Jules-François d'Andigné de Mayneut. — 
[G allia christiana, XIV, 295. — Mém, de la 
Soc. archéol, de Tour., IX, 286. — Arch. d'I.- 
et-L., G, 16. — Almanach royal de 1785. — 
C. Chevalier, Hist, de Vabbaye de Noyers.) 

Herceiuxn. V. Puy-d'Ersé, c" d'Azay-sur- 
Gher. 

HeroeUière (la), ham., c^de la Chapelle- 
Blanche, 16 habit. — UereeUière, cartes de Cas- 
sini et de l'état-major. -^ Ancien fief. — (Rôle 
des fiefs de Touraine,) 

Hercerie (la), f. et chftt., c** de la Croix. 

Herce-Vinaigrerie (la), c* de Saint- 

Pierre-des-Corps. V. Herce, 

Hèreau (l*), c** de Cerelles. — Erreau, 
carte de Cassini. 

Hèreau-Ohârtlllon (T), c*« de Senne- 
vières, V. Aireau, 

Héreau-des-G-raslins (T), c-* do 
Fondetles. V. Hérault. 

Hèrean-dee-Xjandes (r), paroisse 

d^Azay-le-Rideau. — Métairie noble, dépendant 
de la châtollenie de Colombiers (1629). — (Bibl. 
de Tours, fonds Salmon, titres de Colombiers,) 

Héreau-Piobard (l'), c** de Bossée. V. 
A ireai^-Pichard, 

Hôréries (le lieu des), près de la Fenêtrie, 
c"* de Marçay. 

Kergan (TaitreJ, c* de Saint-Denis hors. 
V. Huetterie. 

Herie (la), vil., c**de Ghouzé-sur-Loire. 

Herigota ham., c"* de la Roche-Clermault, 
n habitants. 

43 
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HôriBSaudiôres (les), f. et chftt., c* de 
Pernay. — La Hérisaaudière, FHerissaudière^ 
Herissaudière, xvu* et xviii* siècles. — Ancien 
fief, relevant du duché de Luynes. Il faisait partie 
aulrerois de la paroisse de Sainte-Oeneviève de 
Luynes. En 1641, il appartenait à Anne Lebert, 
qui reçut l'hommage, le 9 août, de Jean Falaiseau, 
seigneur de la Poupardière, paroisse de Fondettes. 
Par acte du 14 novembre 1642, Philibert Lebert, 
prôtre, et Anne Leberl, vendirent ce domaine à 
Jacques Gatian, seigneur de Lafond, conseiller 
du roi, juge-magistrat au siège prôsidial de 
Tours. Jacques Gatian fut nommé échevin perpé- 
tuel de la ville de Tours le 28 octobre 1652, et 
maire de Tours en 1659. 

La terre de l'Hérissaudière a appartenu succes- 
sivement par voie d'héritages à : Victor Gatian de 
Lafond, mort célibataire, en 1693, trésorier-géné- 
ral de France à Poitiers; — Louis-Victor Gatian 
de Taillé, conseiller du roi, lieutenant-général 
au bailliage de Tours, qui épousa Louise de Lutg 
le 11 juin 1682; — François-Jean-Louis Gatian 
de Glérambault, né le 31 mars 1684, contrôleur- 
général des finances de la généralité de Tours, 
qui épousa, en 1711, Thérèse Preuilly; — Fran- 
çois-Jean Gatian de Glérambault, contrôleur-gé- 
néral des finances de la généralité de Tours, qui 
épousa, en 1745, Catherine Cormier de la Picar- 
dière; — François-Marie Gatian de Glérambault, 
contrôleur-général des finances et domaines de la 
généralité de Tours, qui épousa, le 30 septembre 
1797, Françoise-Henriette de Marsay; il comparut, 
en 1789, à rassemblée de la noblesse de Tou- 
raine, pour l'élection des députés aux Étals géné- 
raux. Il décéda le 16 janvier 1826 ; — François- 
Alfred Gatian de Glérambault, qui épousa, le 
30 juillet 1830, M"* Gécile-Euphrasie de Pignol 
de Rocreuso, et mourut le 20 janvier 1870; — 
Charles-Henri Gatian de Glérambault, actuelle- 
ment lieutenant-colonel du 15* de chasseurs, par 
suite d'un partage fait, le 25 septembre 1876, 
avec Edouard Gatian de Glérambault, sous-ins- 
pecteur des domaines, son frère. — {Râle des 
/iefs de Touraine. — Chalmel, Hist. des maires 
de Tours. — Notes communiquées.) 

Hôrisalère (la), f., C* de Sonzay. — Elle 
relevait du fief de Gast et appartenait, en 1744, à 
l'abbaye de Marmoutier. — (Arch. d'I.-et-L., ab- 
baye de Marmoutier, Étal des prieurés,) 

Hérissoxiniôre (la), f., c" de Mazières. 
— Jlérissonnière, carte de l'état-major. — An- 
cien fief, relevant, à foi et hommage simple, de 
la châtellenie des Écluses. — En 1775, il appar- 
tenait à Jean-Paul Courier, bourgeois de Tours, 
père du célèbre Paul-Louis Courier. Jean-Paul 
Courier rendit aveu au ch&telain des Écluses, le 
17 août 1775. En 1789, la famille du Vau possé- 
dait ce fief. — (Râle des fiefs de Touraine. — 
Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Lan- 
geais.) « 



(chapelle de 
de Beaumont-la-Ronce. 



Herling, évoque de Tours, succéda à £n- 
sèbe, en 771. Il eut pour successeur, Joseph, en 
792 (en 790, d*après Maan). — {Gallia christia- 
na, XIV, 33. — Maan, S. et melrop. ecclesvi 
Turonensis, 49. — CUalmel, Hist. de Tour., III, 
447. — Mém, de la Soc. arcfUol, de Tour,, IX, 
332. — D. Housseau, XV, 75.) 

Hermandière (le lieu de la), paroisse de 
Bossée. — Il devait une rente à Tabbaye de Cor- 
mery, suivant un déclaration féodale faite, le 
25 juin 1697, par François Branger. — (Arch. 
d'I.-et-L., Inventaire des titres de Vabbaye de 
Cormery.) 

Hermanaô, c** du Louroux. V. Arman- 
çay. 

HermanUacam. V. Armançay, c^ du 

Louroux. 

}, près du bourg 

(la), f., c"" de Bourgueil. 

Herxnenerie (l'), paroisse de Saint- 
Christophe. — Ancien fief, relevant de la Cui- 
nière. En 1631, il appartenait à René de Vore- 
noire. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Bueil.) 

KermenoUBt, paroisse de Saint-Paterne. 
V. Armenoust, 

Herxnentariœ. V. Armentières, c" de 
Rivarennes. 

Hennerie ( 1'), c" de Sorigny . V. Armerie. 

Hermerie (le lieu de 1'), paroisse de Vé- 
retz. — Il est cité dans un titre de 1622.— > (Arch. 
d'I.-et-L., E, 147.) 

Herxniaire (île), dans la Loire, paroisse 
de Langeais. — Elle est citée dans un acte de 179i. 
— (Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Hermilly, ancien fief, situé à Cbemillé- 
sur-Dème. — Il relevait du château de Tours. Eu 
1614, il appartenait à la famille de Rochefort. 
qui le vendit à Louis de Voyer de Paulmy. — 
(Arch. d'I.-et-L., B, 182.) 

BCerminette (le lieu de T), près du châ- 
teau, c"' de Gravant. 

Herminière (i'), ou rierxnlnière , 

f,, c*^ du Petit-Presaigny. — Herminière, carte 
de Cassini. — Ancien fief, relevant de la baron- 
nie du Grand-Pressigny, à foi et hommage sim- 
ple, suivant un aveu rendu, la 3 juin 1673, par 
la comtesse de Chavigny. — (Arch. d'L-«t-L., B. 
103.) 

Henuitage (l'), vil., c*«d*AvriUé,ao ha- 
bitants. 

Hermitage (r), f., c»» de Cangy. — Her- 
mitage, carie de Cassini. 

Hermitage (T), f., c** de CbAteauronault. 
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près de la Bransle. — Ermitage, carte de Tétat- 
major. 

Hennitage (!'), f. , c" d'Épeigné-sur- 
Déme. 

Hermitage (!'), c- d'Esvres. V. Vil- 
laines. 

Kermitage {V), t., c"* de Ferrrières-Bur» 
Beaulieu. 

Kerxnitage (l'), ham., c" de Hulsmes, 13 
habit. — Hermitage, carte de Cassini. 

(r), f., c" de Lémeré. 

(r), f.,c"deRillé. 

Hermitage (l*), f., c" de Saint-Avertln. 

(T), f., c" de Saint-Épain. 

(1'), ham., c" de Saint-Pa- 
teroe, 11 habit. 

Hermitage (T), f., c* de Saint-Sympho- 
rien. — Ba 1791, elle appartenait à Pierre-Jean 
Pouget do Monsoudun, ancien trésorier dee 
guerres. — (Bibl. de Tonrs , fonds Lambron , 
Châteaux et fiefs de Tùuraine,) 

Hermitage (r), f., c* de Sainte-Hadé- 
gonde. 

Hermitage (le Heu de 1'), près do la Fon- 
taine-Morin, c"* de SeulUy. 

Hermite (le lien de 1'), près de la Muanne, 
c"« du Grand-Pressi^y. 



(le lieu de 1'), c"* de Neuil, près 
du chemin de Saint-Épain à Pont-de-Ruan. 



(les), ou BrmiteSy commune 
du canton de Châteaurenault, à 36 kilomètres de 
Tours, à 16 de Châteaurenault et 12 de Montoire. 

— Capella Hugonis, seu ecclesiola qux dicitur 
Heremitarum, in saltu Wastinensi, xi* et xii» 
siècles {Cartulaire de la Trinité de Vendôme). 

Elle est bornée, au nord, par les communes de 
Montrouveau, des Hayes et de Saint-Martin-des- 
Bois (Loir-et-Cher) ; à Test, par celle de Montho- 
don; à Touest, par Ghemillé-sur-Dôme ; au sud, 
par la Perrière et Marray. Elle est arrosée par la 
Démée, qui prend sa source à Vautourneux. Sur 
son territoire, au nord, se trouve une partie de la 
forôt de Gatines. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de cette commune : Le Ghaillou, ancien fief. 

— La Petite-Corbinière (H habit.). — La Guin- 
cendrie (24 habit.). — La Grange (11 habit.). — 
La Gooletterie (18 habit.). — La Guilletrie (12 
liabit.). ~ Vallière, ancien fief, — La Pentinière 
(12 habit.). — La Petitière (20 habit.), ancien fief. 
— Vautourneux, ancien flef. — La Ruine (11 ha- 
bit.). — La Musse (22 habit.). — La Fouquerie 
(13 habit.). — La Chaîne (20 habit.). — Les 
Louettes, la Baillée, la Gautellerie, la Guionnière, 
la Corbinière, Vaurobray, la Ragonnerie, Belair, 
la Renardière; Sournais, la Pitonuerie, Baury, la 



Biquetterie, la Joachimerie, Beauchéne, le Petit- 
Moulin, la Bougrerie, les Maisons-Neuves, la Pi- 
naudière, la Robillière, la Chaumerie, le Four- 
neau, la Petlte-Brossellerle, le Pertuis-deM-array, 
la Mulolterie, Salvert, la Maison-Rouge, la Vallée- 
Gault, le Petit- Vendôme, la Deniellerie, la Pou- 
Ictterie, l'Épine, le Defas, la Gandonnière, le 
Chesneau, la Rougerie, la Nogellerie, la Gautel- 
lerie, la Sasserie, Bellevue, les Trois- Chênes, la 
Prenaudière, la Raudrie, la Boissiôre, la Pinar- 
dière, la Vallée-Germain, la Haute-Touche, les 
Quatre-Vents, la Pousserie, la Borde, la Terrerie, 
etc., etc. 

Avant la Révolution, la paroisse des Hermites 
était dans le ressort de l'élection de Château-du- 
Loir'et faisait partie du doyenné de la Chartre 
et de Tarchidiaconné de Château-du-Loir, dio- 
cèse du Mans. En 1793, elle dépendait du district 
de Châteaurenault. 

Superficie cadastrale, — 3260 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Hardion, a été terminé 
le 19juiUetl835. 

Celte contrée, autrefois couverte de bois et de 
bruyères, produit aujourd'hui beaucoup de cé- 
réales et de vin. On y trouve deux fabriques de 
chaux et de tuiles et trois moulins à blé. Près du 
bourg, il existe des carrières de pierre dure. A 
une époque assez reculée , il y avait des forges 
dans cette localité. On voit encore, dans divers 
endroits, des amas de scories. 

Population. — 568 habit, en 1762. — 1014 ba- 
bil, en 1801. — lOiO habit, en 1808. — 1026 ha- 
bit, en 1810. — 1025 habit, en 1821. — 981 ha- 
bit, en 1831. — 1009 habit, en 1841. —987 ha- 
bit, en 1851. — 940 habit, en 1861. — 863 ha- 
bit, en 1872. — 876 habiL en 1876. 

Assemblée pour location de domestiques le der- 
nier dimanche de mai. 

Recette de Poste. — Perception du Boulay. 

Au commencement du xi* siècle, il existait, 
dans cette localité, une chapelle qui avait été 
bâtie par des hermites et qui était connue sons le 
nom de Capella Hugonis. En 1122, elle fut rem- 
placée par une église dédiée à saint Benoit et 
dont on fit un prieuré-cure. 

Dès 1036, la chapelle appartenait à l'abbaye de 
Vendôme, qui Tavait eue en don du comte d'An- 
jou. En 1137, la possession de l'église fut confir- 
mée à ce monastère par Guy d'Élampes, évéque 
du Mans. 

L'édifice actuel a été remanié dans quelques 
parties aux xvf etxvii* siècles. On l'a restauré vers 
1750. 

Les bâtiments de l'ancien prieuré-cure existent 
encore. Ils paraissent dater du commencement 
du XVI* siècle. Les caves qui en dépendent sem- 
blent appartenir au xii*. 

Deux chapelles y étaient desservies et consti- 
tuaient des bénéfices. L'une était dédiée a Notre- 
Dame et à sainte Marguerite. On ignore à quelle 
époque et par qui elle avait été fondée. Le titu- 
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laire, présenté par le selgneiir des Hermitefl, ôtadt 
nommé par ]*abbé de Vendôme. 

La seconde chapelle, placée sous le vocable de 
saint Jean-Baptiste, fut fondée le 6 août 1630, 
par Jeanne Fouché, dame de Yautourneux et de 
Bure, veuve d*01ivier de Silly, et qui donna, 
pour cette fondation, les métairies de la Ouillerie 
et de la Grange, ou Danerie, et la moitié du flef 
de la Rossière. La présentation du desservant 
appartenait aux seigneurs de Yautourneux. Le 
dernier cbapelain fat François des Forges, curé 
de SaintoSul|)lc8 de Bailly, au diocèse de Char^ 
très. 

Le revenu du prieuré-cure était de 800 livres 
au milieu du zviix* siècle. Parmi les biens que 
le prieur possédait se trouvait l'Ouche-de-Saint- 
Benoit, qui avait été donnée, vers 1600, à l'église, 
par le seigneur de la Ferriôre, à condition que 
lui et ses successeurs seraient recommandés aux 
prières des fidèles, aux prènes des messes célébrées 
le dimanche. Celte obligation est mentionnée 
dans une déclaration féodale faite au château de 
la Ferrière, le 24 mars 1763. 

Curés ms HxBMiTes. — Goquereau, 1660, 1698. 

— Pasquier, 1713. — Louis*Françoi8 Percheron, 
1737, décédé le 15 février 1743. — Fresneaa^ 
1744. — Louis Derré, 1748, décédé le 14 mars 
1773. — Barreau, 1778. — Nicolas Martineau, 
juillet 1785. — Loumegnère, 1810.— Derré, 1820* 

— Moriet, 1831. — Bernard, ISSO, actuellement 
en fonctions (1880). 

La paroisse des Hermites formait une cbâtelle- 
^ie avec droit de haute, moyenne et basse Justice. 
Dans un titre de 1694 on lui donne, mais assuré* 
ment à tort, le titre de baronnie. 

Au milieu du xixi* siècle, un chevalier, nommé 
Tancrède le Gautier, possédait cette chAtellenie. 
En 1507, elle appartenait à Michel Lerasblo, Éc, 
marié à Georgette des Préaux; — en 1547, à Jean 
Fournier, receveur-général des finances et maire 
de Tours. Vers le milieu du xviii* siècle, l'abbaye 
de Vendôme en devint propriétaire. 

MjLiRBS DBS Heuiites. — Buron^ 1801. — Chré- 
tien, 1804, 29 décembre 1807. — Hue, 1818. — 
Haubols , 27 avril 1819, 1" août 1831. — Lejay, 
1840. -- Mulot, 1859. — Chainlron, 1874, 21 jan- 
vier 1878. 

Areh. d*L-et-L., C, 336; tUrei de la eure det HermiUê. 

— PoidlU du diocèse du Mont (1648), p. 39, 41. — Ta- 
bleau de la généralité de Tours» maoascrit n* 1212 de la 
Bibl. de Toars. — CaÙTln, Géographie ancienne du dio- 
cèse du Mans, 106, 143, 306, 329-30. — Gallia christia- 
na (diocèse du Mtni). — Bibl.de Toars, manuscrit n* 1195. 

— Le Paige, Diction, topographique du diocèse du Mans, 
I, 410. — G. CheTalier, et 6. Chariot, Études sur la Tou- 
raine, 343. — Chalmel, Bist, des maires de Tours» 116. 

— ArehiTea da cbAteau de la Ferriére. ~~ Regiitres d'état 
cItU des Hermites. 

Hermites (les), ou Brmites, vil., c" 

de Nazclles, 23 habit. 

Hermites (les), c** de Sadnt-Benoit. V. 
Coves-des-Hermttes. 



HermitLôre (!'), f., c"* d'Ambillon. 

HermitiLère (chapelle de 1'), c"* d'Am- 
billou. (V. t. !•', p. 18.) 

Hermonnière (la), f., c"* de Gravant. 

Hemeries (les), ham., c* de Vouvray. 
15 habitants. 

Heronde (le lieu de 1'), près de Varennes. 
c** dTzeures. 

Heronniôre (la), f,, c»* d'Ambillon. — 
Heronnière, carte de l'état-migor. — Les Héron- 
nières, carte de Gasèin!. 

Heronnière (la), r., c* d'Atrtrèche. 

Heronnière (la), f., c"* dé Cangy. — ffé- 

ronnière, carte de l'état-major. — Elle relevali 
du fief de Gottereau et appartenait au chambrier 
de Saint-Julien, suivant une déclaration féodale 
faite, le 13 août 1702, par Sandrier, marchand 
corroyeur à Amboise. — (Arch. d'I/«l-L., cham- 
brerie de Saint^ulien.) 

Heronnière (la), f., c-« de Vemeuil-sur. 
Indre. — Heronnière, cartes de Casiini ei de 
l'état-major. 

Heronnière (la), t, c** de Villedômer. 

Herot-ri'umier (bois de T), c"* du Lou- 

roux. 

Heroux (l), vil., c** de la ChapeU&-Saini- 

Hippolyte, 21 habit. 

Herpenty (r)i ^, c»« de Bléré. — Arpen- 
ty, carte de Casslnl. — Herpenty, carte de l'état- 
major. — Ancien fief, relevant d'Amboise. En 
1431, il appartenait à Pierre de THorpeuty, Èc.i 

— en 1469, à Gonzalve d'Ars; — en i486, à 
Etienne Ragueneau; — en 1496, à François Bri- 
çonnet, receveur-général des finances; — on 
1501, à Jean Ragueneau; — en 1520, à Etienne 
de la Loue; — en 1523, i Plorimond Fortler, tnv 
sorier et garde de Tartillerie; — en 1534, à Guil- 
lelmine de la Loue, veuve d'Etienne de la Loui : 

— en 1575, à Philippe de la Loue; — en 1640, a 
Philippe de Boisgaultier ; — en 1649, & Jean Ou- 
din; — en 1668, à Etienne Guillerault; — eo 
1720, à Etienne-Jacques Guillerault; — en 1723, 
à Gabriel Taschereau, qui l'avait acheté du pré- 
cédent; — en 1773, a Nicolas-Charles de MalcL 
de Bercy; — en 1775, à Mazimilien-Cbarles-£m- 
manuel de Malon de Bercy; — en 178d, à Charles- 
Jean-François de Malon de Bercy. — (BétancouH. 
Noms féodaux, I, 425. — Arch. d'I.-et-L., F. 
123, 603, 633. — Râle des fiefs de Touraine. — 
C. Chevalier, HisL de Chenonceau, 97. — R»?- 
gistres d'état civil de Bléré.) 

Herpentys (les), c** de Saint-Règle, v. 
les Arpentis, 

Herpinière (T), c"* d'Autrèehe. V. Har- 
pinière. 
Herpinière (l*), f., c** d'Aïay-sur-Cher 
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— Herpmière, cartes de CaMini ot de l'état-ma- 
jor. — Ancien fief, relevant du cbftteau d'Am- 
lioise, a foi et hommage lige. En 1507, il appar- 
tenait à Regnault Bernard, licencié èa lois ; — en 
1523, a Gabriel Sfiron; -^ en 1577-1607, à Phi- 
lippe Prévost, Éc, gentilhomme de la chambre 
du roi; — en 1637, à Pierre Forget, secrétaire de 
la reine; — en 1640, à Céleste de Maillé, femme 
de Daniel de Marsay ; — en 1668, à René LaiUier, 
échevin et prévôt de la monnaie de Tours; — en 
1675, à Jacques Belot, Éc, lieutenant-général au 
bailliage et siège présidial de Blois, par suite de 
son mariage avec Anne Lailller, ûlle de René 
LalUier ot de Anne Girault (contrat du 11 no- 
vembre 1675); — en 1701, à Jacques-Florent Be- 
lot, fils du précédent, qui rendit hommage, pour 
sa terre de la Herpinlère, le 5 août de cette année ; 

— en 1730, à Michel Belot, fils du précédent; — 
en 1744, à N. de Bonnac; — en 1777, à Denis- 
Louis Aubry, inspecteur général des manufac- 
tures et pépinières royales, marié à Louise-Fran- 
çoise de Saint-Martin ; — en 1 785, à Antoine-Au- 
guste des Herbiers de l'Estenduère, capitaine au 
régiment Royal-Comtois, marié à Louise-Fran- 
çoise de Saint-Martin. — (Registres d'état civil 
d'Azay-8ur-Cher. — D'Hozier, Armoriai général, 
reg. 2*, 1" partie. — Bétancourl, Noms féodaux, 
I, 100, 424; II, 550, 595, 780. — Arch. d'I -et-L., 
G, 603, 633, 651. — Râle des fiefs de Touraine.) 

Herpinlère (1'), paroisse de Beaumont-en- 
Véron. — Ancien fief. En 1684, il appartenait à 
André Vinet, — (Rôle des fiefs de Touraine.) 



(T), ham., c" de Cheillô, 16 
habit. — Harpinière, carte de Cassini. — An- 
cien fief, relevant de Destilly. — (D. Housseau, 
XIV.) 

Herpinlère (bois de r). — Il fait partie 
de la forêt de Chinon. 



(T), f., c" de Langeais. — 
Le» Herpinières, carte de Caseini. 

Herpinlère (I*), f., C» de Saint-Denis- 
horfl. — En 1781 , elle appartenait à Nicolas Tour- 
nyer; — en 1768, a Antoine Tournyer, ancien 
gendarme de la garde du roi. — (Registres d'éta* 
civil de Saint-Florentin d'Amboise. — Bibl. de 
Tours, fondffSalmon, titres d'Amboise.) 

Herpinlère (l'), f., c>*de Saint-Épain. — 
Hcrpinière, cartes de Cassini et do l 'état-major. 

Herpinlère (1'), f., c** de Savigné. — 
Harpinière, carte de Cassini. 

Herpinlère (!'), f. et châi., c'de Savl. 
gny. — Ancien fief. En 1459, il appartenait à 
Jean de la Rivière; — en 1474, è Louis Ruzé; — 
en 1542, à Jean Besnard; — en 1616, à Jean 
Prudhomme; — vers 1720, à Pierre-Marc de Se- 
guin ; — en 1760, à Emilie Ghesnon de Rilly; — 
en 1789, à Augusto-Pierre Quirit de Coulaines. 
Au rviJ« siècle, il y avait une chapelle attenant 



au logis seigneurial. Philippe Auvray en était 
chapelain en 1692. — (Arch. d'I.-el-L., B, 3'2; E, 
165; G, 696; Biens nationaux. — D. Housseau, 
i XIV. — La Chesnaye-des-Bois et Badier, Diction, 
'de la noblesse, II, 797; XVI, 660-61. — Lhermito- 
SoulierSy Hist. de la noblesse de Touraine, 329.) 

I Hersauderle (la), c* de Chargé. V. Ar- 
' sauderie. 

'Hj&raB (la), f., c"* de Betz. — Herse, cariée 
de Cassini et de Tétat-major. 

Herse (le lieu de la), près de la Niquetrie, 
c»* de Chançay. 

Herse (la), vil., c"* de Chouzé-sur-Lolre, 
85 habit. — Herse, carte de Cassini. 

Herse (courance de la), près de la Boure- 
lière, c** du Qrand-Pressigny. 

Herse (le lieu de la), c" de Luynes. -— 11 
relevait du fief de Bréhémont, snlvant une décla- 
ration féodale du 12 septembre t724. -^ (Arch. 
d'I. -et-L., titres de Bréhémont.) 

Herse (les Gmide et Petite*), T., c** de 
Monthodon. 

Herse (le lieu de la), près du Petll-Marray, 
c" de Resllgné. 

Herse (le lieu de la), près du Pelil-Beaugéi 
c" de Sonzay. 

Herse (le lieu de la), près de la Chauvel- 
iière, c"' de Sainl-Épain. 

Herse (le lieu de la), près de la Barbinière, 
0»* de Saint-Patrice. 

Herse (le lieu de la), près des Girardières, 
c** de Vouvray. 

Hersent - Destoaclies ( Aiozalidre- 

Étienne, baron), né à Paris le 30 novembre 1773, 
fut, en 1802, secrétaire particulier du comte Mol- 
lien, directeur de la Caisse d'amortissement, puis 
chef de bureau dans cet établissement. Sous-pré- 
fet de la Rochelle en 1804, préfet du Jura en 1809, 
de la Haute-Garonne en 1813, il fut appelé à la 
préfecture dlndro-el-Loire le 15 novembre 1814, 
en remplacement du comte de Kergariou. Desti- 
tué par l'Empereur, aux Cent-Jours, il fut réin- 
tégré à la rentrée des Bourbons et passa à la pré- 
fecture de Seine-et-Oise en 1816. II mourut lu 
11 juin 1826. Il était commandeur de la Légion 
d'honneur. — (Biographie des préfets (Paris, 
1826), p. 174. — Bibl. de Tours, manuscrit n« 
1440. —Arch. d'I.-et-L,, État des préfets et sous- 
préfets d'indre-et' Loire.) 

(la), f. et chat., c" de la Croix. 

(la), f., C' de Saint-Laurent-en- 
Gatiues. — Herserie, carte de Tétat-major. 

(les), f., c"* de Trogues. 

(la), f., c"' de Saint-Paterne. 

Hervanlt, c** de Saint-Martin-le-Beau. V. 
Coulaines. 
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(lo bienheureux), fils de Sulpice de 
Buzauçais, seigneur de Cbâtillon, fut nommé tré- 
sorier de Saint-Martin de Tours en 970. L'église 
do Saint-Martin ayant été détruite par un incen- 
die, il la ût reconstruire et acheva les travaux en 
1014. Dans le môme temps, il fonda l'abbaye de 
Beaumont-les-Tours, où il transféra les reli- 
gieuses do l'Écrignole (1007). Vers 1012, il donna 
sa démission de trésorier de Saint-Martin et se 
retira dans une lie, près de Tours, où il bdtil la 
chapelle de Saiot-Côme. Quelques années après, 
sur les instances des chanoines de Saint-Martin, 
il revint à Tours et habita une maison située près 
do l'Écrignole et près de laquelle se trouvait la 
chapelle de Saint- Basile. Il mourut en i 021 et fut 
inhumé dans l'église de Saint-Martin. — {Thés, 
anecd. novus, III, 1689. — Chalmel, Hist, de 
Saint-Martin de Tours (manuscrit); Hist. de 
Tour,, IV, 239-40. — Plailly, Notice sur le 
prieuré de Saint-Câme. — Mém. de la Soc. 
archéol. de Tour., V, 129; IX, 215; XIII, 53. — 
D. Housseau, I, 273; II, 340, 376.) 

Hervé de Villepreux, abbé de Mar- 

moutier, succéda à Pierre de Gascogne, en 1177. 
II mourut en 1203 et fut Inhumé dans le chœur 
de l'église abbatiale. En 1187, il avait donné sa 
démission d'abbé. Il eut pour successeur Geoffroy 
de Coursol. — (D. Martène, Hist. de Marmoutier, 
II, 144 et suiv. — Blbl. de Tours, fonds Salmon, 
titres de Marmoutier. — Gallia christiana, 
XIV. — Mém, de la Soc, archéol. de Tour., IX, 
256.) 

Kesâin^Enguerrand de), était capitaine du 
chdteau de Loches vers 1361. Il reprit l'abbaye de 
Beaulieu qui avait été occupée par les Anglais. 
Il figure dans une charte de Jean, roi de France, 
du 25 août 1361, en faveur du Liget. — (S. Luce, 
Histoire de Bertrand Du Guesclin, 476. — Or- 
donnances des rois de France, XVIII.) 

Keslére (la), f., c" de Souvigné. —An- 
cien fief, relevant de la Roche-Morier. Pierre de 
Bordeaux rendit aveu pour ce domaine le 18 mars 
1751. — (Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de 
ChâleaU'la- Vallière.) 

nôtre (le), f., c"* do Boaumont-la-Ronce. — 
Hêtre, carte de l'état-major. 

nôtre (le) et le Petlt-Hôtre, f., c- de 
Marray. — Hêtre, carte de l'état-major. 

nôtre (le), c'»^ de Saunay. V. Aître. 

Hêtres (les), f., C'de Gourcelles. 

nétrie (la), f., c"« de Saint-Ouen. — Rette- 
rie, carte de Cassini. 

Hette (!'), f., c" de Chouzé-sur-Loire. 

Heugnes (châtellenie d'), située en Borry. 
Bile relevait du château de Tours. En 1525, elle 
appartenait à René de Prie; — en 1636, à la du- 
chesse d'Elbeuf. — (Mémoire pour Jean et Vic- 
tor de Rochechouart. Paris, 1753, p. 8.) 



Heulinière (le lieu de la}, paroisse de 
Monnaie. — En 1293, il appartenait à Raoul fie 
Longueville. — (Arch. d'I.-et-L., Fief de la 
Gran ge- Sa int-Jean.) 

Heurrières (le lieu des), ou Q-resles- 

IV'oueSy paroisse de Monnaie. — Il relevait de 
Bourdigal (1567). — (Arch. dl.-el-L., Fie/'dc la 
Grange-Sain t-Jean.) 

Heiirtellière (la), f., c» de Maillé-LaillBr. 

— Villa quœ dicitur Haratellaria, xii* siècle. 

— Hortellière, 1483. — Heurtellière^ carte de 
Cassini. — Ancien fief, relevant du château de 
Nouâtre, à foi et hommage lige. En 1593, il ap- 
partenait à Jean d'Armagnac, deuxième du nom, 
Éc, conseiller d'État et maître d'hôtel du roi; — 
en 1667, à Jean d'Armagnac, troisième du nom, 
seigneur de la Motte-Piolant; — en 1672, à 
Charles d'Armagnac, chev., seigneur d'Isoré; — 
en 1716, à Jean-Joseph-Louis-Bernard d*Anna> 
gnac, chev., lieutenant des maréchaux de France; 

— en 1730, à Mathieu-Pierre d'Armagnac, chev., 
seigneur de la Mothe-Pressigny ; — en 1789, à 
Charles-François-Pierre-Louis d'Aviau , chev. , 
seigneur du Bois-de-Sanxay, marié à Catherloe- 
Thérèse Perrin. — (Cartulaire de Noyers. — 
Râle des fiefs de Touraine. — Arch. d'I.-et-L., 
Biens nationaux. — D. Housseau, XllI, 8235, 
8279.) 

Keurteloup (Nicolas, baron), premier 
chirurgien et inspecteur général du service des 
armées, né à Saint-Symphorien, près Tours, le 
26 novembre 1750, commença ses études 'médi- 
cales à l'hôpital de la Charité et les acheva à Pa- 
ris. Chirurgien-major à l'hôpital de Toulon, en 
1791, il fut nommé, l'année suivante, chirurgien 
des armées du Midi, puis, en 1800, premier chi- 
rurgien des armées, et enfin, en 1804, inspecteur 
général de santé. Le titre de baron de l'Empire, 
avec une dotation.de 3,000 francs, lui fut décer- 
né. Il se distingua particulièrement dans les 
campagnes d'Autriche et de Prusse, par son dé- 
vouement sur les champs de bataille. En 1809, 
les chirurgiens mililaires firent frapper en son 
honneur une médaille sur laquelle était son por- 
trait, accompagné de cette inscription : N, Heur- 
teloup, Turonensis, exercituum imperator, 
Gallor, chirurg. primarius. Vindobon. xvni 
juin MDGCCix. Sur le revers on lisait :Le< chirur- 
giens des armées d'Allemagne, — Sa majesté a 

TÉMOIQNâ SA SATISFACTION DE LA MAIftèlUI DONT 
LA CHIRURGIE A SERVI ET PARTICULIÈEEMIKT DES 
SERVICES DU CHIRURGIEN EN CHEF HBUHTELOUF. 

(XVIII- Bulletin de l'armée.) 

Nicolas Heurteloup mourut le 27 mars 1812. U 
était olficier de la Légion d'honneur et chirurgien 
consultant de TEmpereur. On a de lui les ou- 
vrages suivants : Précis sur le tétanos de^ 
adultes, Paris, 1793, in-8*. — Rapport de la 
commission chirurgicale de Milan, sur la dé* 
couverte de la vaccine (traduclion d'un ouvrage 
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italien). — Notice sur Manne, premier chirur^ 
gienenchef,à Toulon, Berlin, 1808, in-B*. — 
Héjlexionê sur un rapport de chirurgie légale. 
— Il a traduit de l'italien un ouvrage du docteur 
Gianoini, intitulé : De la nature des fièvres et de 
la meilleure manière de les traiter, Paris, Col- 
lin, 1808, ln-8«. En 1811, il a publié une traduc- 
tion d'une Instruction sur la culture et la ré- 
colte des betteraves, par C.-F. Achard, Paris, 
Tastu, 1811, in-8*. Il a collaboré au Dictionnaire 
des sciences médicales. 

Eu 1841, le Conseil municipal de Tours, pour 
honorer la mémoire du baron Ueurteloup, donna 
son nom à une partie des boulevards de c»tte 
villa, depuis la rue Royale jusqu'au canal. 

Bulletin de la Société archéologique de Touraine 
(1870), p. 326. — Journal d'Indre-et-Loire du 3 décem. 
bre 1843. — Biographie des faite» de la Légion d: hon- 
neur, V, 454. — Recueil des travaux de ta Société mé- 
dicale de Tours (1843). p. 121. — Godefroy, Notice sur 
le baron Beurteloup, Tours, 1843, in -8». — Chalmel 
Hist. de Tour., IV, 241. ' 

Heatterle (la), paroisse de Reugay. V. 
fluetterie. 



(la), f., c*« d'Amblllou. 

Hiberdellerie (la), c* de Perrusson. V. 
Huberdellerie, 

Higleis (nemus de). Y. Illeis, 

aUaire (St-), vlh, c"« de Chemillé-sur- 
Déme, 39 habit. — Saint-Hilaire, carte de l'élat- 
major. 

Kilaire (le fier du prieuré-cure de St-), 
à Tours. — 11 relevait de la baronnie du Palais 
archiépiscopal. Sa justice s'étendait sur onze mai- 
sons. — (Arch. d'I.-et-L., C, 336.) 

Hilaire, abbé de Bourgueil, remplaça Ai- 
mery, en 118S. Il fit reconstruire les bâtiments 
claustraux, qui tombaient en ruines. Il mourut à 
Mirebeau le 17 août 1207 et fut inhumé dans 
l'église de ce prieuré. Il eut pour successeur, 
Lucas. — (Hecudl des chroniques de Touraine, 
— BibI* de Tours, manuscrit n" 1494. — Q allia 
christiana, II.) 

TlilaiW (le lieu des), c' de Ports, près du 
chemin de Marigny à Ports. 

Hildebert de Ijavardin, évoque du 

Mans, né à Lavardin, en Vendômois, en 1057, fut 
nommé archevêque de Tours en 1125, en rempla- 
cement de Gilbert, décédé. En 1127, il présida, à 
Nantes, un concile composé de ses suffraganls. 
Il mourut 4e 18 décembre 1134 et eut sa sépul- 
ture dans la cathédrale de Tours. On a de lui des 
écrits forts estimés. 

Histoire dCHildebert (dtns Vffist. littéraire de France)^ 
XI, 250. — Antoine Baoe^endre, Vita ffildeberti, Parisiis, 
1708. " Gallia ehnstiana, XII, preures, p. 31. — Moré- 
ri. Diction, historique» Vl, édit. de 17G9. — Hatn, 5. et 
metrop. eeelesia Turonensis, 103. — Chalmel, Hist. de 
Tour., III, 45S. ^ Bulletin de la Société archéologique 



de Touraine (1874), p. 95, 103. — Le Paige, Diction, 
topographique de la province du Maine, II, 80. — Martin 
Marteau, Paradis délicieux de la Touraine, II, 124. — 
P. Rangcard, Bist. de Cuniversité d'Angers, I, 16, 18, 
19. — D. Houaseaa, XV, 113. 

HUdudel. V. Mons Ilidulfi. 

Hilgodus de M'eaulfe, abbé de Mar- 
raoutier, succéda à Bernard, en 1100. Nommé 
évoque de Soissons en 1084, il avait quitté cet 
évéché pour embrasser la vie monastique. Il 
mourut le 2 août 1104 et fut inhumé dans l'église 
abbatiale de Marmoulier, devant l'autel dédié à 
saint Antoine. — (D. Martène, Hist. de MarmoU' 
lier, I, 551. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, 
titres de Marmoulier. — Gallia christiana, 
XIV. — Mém. de la Soc. archéol. de Tour., IX, 
256.) 

Hinardière (la), ham., c*** de Couesmos, 
14 habit. — Hinardière, carte de Cassini. 

Hinaudiôre (la), f., c** de Saint-Paterne. 

— Pinaudière, carte de Cassini. 

Hiottexde (la), f., c"« de Mosnes. 

Hippocrône (la fontaine d'), près de la 
Haute-Métairie, c** de Cangy. 

IIipi>olyte (la chapelle St-), c* de Ba- 
lesmes. V. Balesmes. 

Hippolyte (la Chapelle-Saint-), 

commune du canton et de Tarrondissement de 
Loches, à 12 kilomètres de Loches et à 52 de 
Tours. — S. Hippolytus, seu Ypolytus, paro- 
chia S. Hippolyti, parochia de Capella S. 
Hippolytifxm* sioclo {Cartulaires de Varchevê- 
ché de Tours et du Liget, chartes de l'abbaye de 
Beaulieu). — La Chapelle-Hippolyte, 1793. — 
Chapelle'Saint'Hippolyte, carte de Cassini. 

Elle est bornée, au nord, par les communes de 
Saint-Germain, de Sennevières et do Loche; au 
sud, par colles de Saint-Cyran et de Fléré-la- 
Rivière (Indre) ; à l'est, par Loche; à l'ouest, par 
le Bridoré et Verneuil. Elle est arrosée par l'In- 
dre; — par le ruisseau de Vitray, qui fait mou- 
voir le moulin des Bordes et de Vitray et se jette 
dans l'Indre, près de Ballon; — par le ruisseau 
de Rigny, qui se jette dans l'Indre, près de la 
Haute-Prône ; — et par le ruisseau do la Grande- 
Boire. Une partie de la forôt de Baugerais se 
trouve sur le territoire de la Chapelle-Saint-Hip- 
polyto. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de cette commune : Braud (30 habit.). — 
Ballon (150 habit.). — Les Bordes (101 habit.). 

— Le Bourg-Neuf (39 habit.). — L'Horoux (21 
habit.). — Le Grand-Village (26 habit.). — Les 
Jusseaumes (25 habit.). — La Fontaine (13 habit.). 

— Bauregard (10 habit.). — Mallevillo (10 habit.), 
ancienne chàtelienie, dépendant de Tabbayo de 
Beaulieu. — Les Haut et Bas-Rigny (65 habit.), 
ancien fief, relevant de Bridoré. — Villecuit (10 
habit.), ancien fief, relevant de la chàtelienie de 
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Salnt-GerroalQ, connu dès le ix* siècle. — Les 
Pins (11 habll.), ancien fief, connu dès 1244 
(feodu9 de Finis). — Vitray (42 habit.), ancien 
fief, ancienne paroisse. — Saint-Paul (10 habit.), 
ancien fief. — Pillebourso (10 habit.). — La 
Roche, ancien fief, propriété, au xviii* siècle, des - 
religieuses Vianlaises de fieaulieu. — La Cosson- 
nière (38 habit.). —Les Bourdeaux (13 habit.).— 
Le Donjon (23 habit. )i connu dès le xiii* siècle 
{terra de Donjun)^ ancienne propriété de l'ab- 
baye de Baugerais. — L'Ornay, les Moreaux, Do- 
net, Lege, la Couarde, etc. 

Avant la Révolution, la Chapelle-Sainl-Hippo- 
lyte était du ressort de l'élection de Loches et fai- 
sait partie du doyenné de Loches et du grand - 
archidiaconné de Tours. En 1793, elle dépendait 
du district de Loches. 

Superficie cadastrale, — 3313 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Alizard, a été terminé 
en juillet 1825. L'ancienne paroisse de Vitray a 
été réunie à celle de Saint-Hippolyle. 

Population. — 187 feux en 1772.-681 habit, 
en 1801 . — 760 h^it. en 1808. — 808 habit, en 
1810. — 796 habit, en 1821. — 1053 habit, en 1831. 

— 932 habit, en 1841. — 930 habit, en 1851. — 
918 habit, en 1861. — 985 habit, en 1872. — 977 
habit, en 1876. 

Foire le 12 septembre. Bile a été établie par 
ordonni^ce royale dn 7 août 1836. -r- Assemblée 
poqr location de domestiques le premier diman- 
che de mai. 

Bureau de poste de Loches. — Perception de 

Verneuil. 

L'église, construite au xx* ou au xxi* siècle, a 
flubi des remaniements Importants au zvi* et au 
xviii". Elle offre peu d'intérêt. 

Le presbytère relevait du château du Bridoré. 

La collation au titre curial appartenait au 
grand-archidiacre de Tours. 

Tous les ans, aux fêtes de saint Michel et de 
saint Martin, le curé était tenu de se rendre pro- 
cessionnellement à l'église de Saint-Martin-de- 
Cerçay et d'y célébrer la messe. Le desservant de 
Saint-Martin-de-Cerçay lui servait, à litre do 
rémunération, pour ces deux processions et les 
offices, une rente de deux setiers de seigle. 

Cuaés DB UL Chajrlle-Saint-Hippolyte. — 
Quillaume Dupuy, 1511. — Jehan Fillaull, 1554. 

— Jehan Vallères, 1569. —Jehan FrecauU, 1572. 

— Antoine Filîaull, 1613. — Gilles Geron, IG25. 

— Jean Chantelou, 1666-73. — Chauvelon, 1684. 

— François Delaunay, 1695, 1702. — Charles 
Yiennais, 1717, mort au mois d'août 1755. — 
Pierre Faix, 1755, 1790. — Goubeau, curé cons- 
tituUonnel, 1793. — Rizière, 1831. — Renault, 
1840. — Leblanc, 1851. — Boulhier,nommo en 
juin 1868, actuellement en fonctions (1880). 

La paroisse de la Ghapelle-Saint-Hippolylo 
constituait un fief relevant du Bridoré et qui ap- 
partenait, au XVIII* siècle, aux religieuses Vian- 
taises de Beaulieu. En temps do guerre, les habi- 



tants étalent tenus de faire le guet dans le châ- 
teau du Bridoré. 

La dime de la paroisse formait an autre âef qui 
releva primitivement de l'archevêché de Tours, 
ensuite de Sennevières et en dernier lieu da châ- 
teau de Loches. Le propriétaire, outre les foi et 
hommage quUl devait à l'archevêque de Tours, 
avait à remplir les fonctions d'huissier, dans le 
palais archiépiscopal, le jour du sacre du nou- 
veau prélat. De plus, à cette occasion, il avait 
l'obligation de lui présenter un cierge. 

En 1239, le fief de la dime de Saint-Hlppolyte 
appartenait à Dreux de Mello, seigneur de Loches 
qui. dans le cours de cette même année, fit aux 
religieux de Beaulieu la concession suivante : 

Universis présentes liitera» inspeduris , 
Droco de MeUoto, dominus Locharum, salu- 
tem in Domino. Noveritis quod ego dedi et 
concessi meis in Christo carrissimis cUfbati et 
conventui Belliloci ut ipsi possint exemplare, 
excolere et facere excoli terram et nemus qu<>d 
habent in parochia de capella S, Hippolyti^ si 
aliquod nemus in dicta terra fuerit et quod de 
tetris suam in perpétua et sine coniradidione 
o/tgua faciant plenariam volunlatem prout 
sibi melius vidèrent empedire, ita tamen a/t- 
quod in dicta terra herbergamen fuerint ipsi 
mihi et meis successoribus ad usus et consuetu- 
dines palriss sint subjecti nisi eorum fuerint 
condonatû In cujus rei tsstimonium présente* 
litteras eisdem dedi sigillo meo sigilUitas. Da- 
tum apud S. Mathurinum , anno Domiui 
uecxxx* nono. 

Trois ans après, le fief de la Dîme était possédé 
par un chevalier nommé Jean de la Roche, qui 
engagea à Tabbaye de VHleloln, pour la somme 
de vingt et une livres tournois qu*OB loi avait 
prêtées, un muid de blé à prendre, sur sa dime, 
chaque année, à la fête de saint Michel : 

Universis présentes litteras inspecluris 0<;û 
Savari de Seneveris salutem in Domino. A'ow- 
rint universiquodin presentiameaconstHutus 
Johannes de la Roche, miles, pignori obligavii 
abbali et conventui ViUalupensi unum mo- 
dium bladi in décima sua quod hakst «mI Ca- 
pellam Sancti YpoHH, singulis annisin fesh- 
Beali Michaelis percipiendum, qusi dacxma 
est in meo feodo, cum assensu et tolunialr 
Agathx uxoris suae, pro xii libris Turonensi- 
bus. Ego dominus feodi, ad pelidonem supra 
diclorum Johannis et Agathm uxoris suss dedi 
prxdictis abbati et conventui presoUes liiteras 
sigilli nostri munimine roboralas. Aclum an- 
no Domini mccxlu mense aprili. 

En 1 246, la dime de la paroiaee était passée 
aux mains de Geoffroy de Brenne, cbev., qui 
donna à Tabbaye de Baugerais dix sols de ceai 
à percevoir, à la fête de saint Maurice, sur so« 
cens de Saint^Hli^polyte. 
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Bn 1335, la môme dime se trouve partagée 
entre le seigneur du Bridoré et Pierre Sabart, 
Ec. Ce dernier rendit hommage, pour sa part 
à Nicolas de Menou, chev., seigneur de Senno- 
vières. Au xviii^ siècle, la dîme entière apparte- 
nait aux religieuses Vianlaisos de Bcqulicu, 

Mairbs db lk Chapelle- Saint -HippoLYTK. — 
Poitou, 1801. — Dupont, 1804, 1807. — Jean- 
Pierre Poitou, 14 décembre 1812, 2 janvier 1826. 
— BenoisI, 1841. — Monmousseau, 1850. — Mi- 
chaud, 1864. — Proust, 1870. — Menou, 1874. — 
Jean Auger, 21 janvier 1878. 

Arch. d'I.-et-L., titrei de la Ch^lie-Saint-BippO' 
lyte et des Viantaises de Beaulieu; Biens nationaux. — 
Rôle des fiefs de Touraine. — Archives de la Vienne, H, 
3, liasse 513. ^Recueil des actes administratifs d'In- 
dre-et-Loire (1836J. — Prewes de l'histoire de la mai- 
son de Menou, 22. — Cartulaire de l'archevêché de 
Tours. — D. Housseaa, VII, 2888, 2953 ; XIV.— Mém, de 
Ut Soe. areheol. de Tour. IV, 70; IX, 238. — A. Joanne, 
Géographie oindre et-Loire,. — Du four. Diction, de 
l'arrondissement de Loches, 323. — Bibl. de Tours, fonda 
Salmon , titres de Beaulieu — Annuaire - almanach 
d'Jndre-et-Loire (1877), p. 174. 

Xlire (le lieu de la), près de la Davairie, c" 
des Uermites. 

Hirondelle (l'J, f., c- de Loche. — L'ITi- 
rondeUe, xvii* siècle. — Irondelle, carte de Cas- 
sini. — Ancienne propriété de l'abbaye de Eau- ' 
gérais. — (Arch. d*I.-et-L., Biens nalionaiLX,) 

I, c" de Genillé. Y. Hys. 

vicaria, V. VJU-Bouchard, 

Hispaniacus. V. Épeigné-les-Bois. 

(SanctusJ, V. Saint-Épain. 

(rile), dans la Loire, c"* de la Cha- 
pelie-sur-Ix)ire. 

lUvemière (!'), f., c- du Grand-Pressi- 

gny- 

ZUvonxierie (T), f., c- d'Autrèche. — 
Rivonnerie, carte de Cassini. — Rivannerie, 
carte de L*élat-major. 

Hoberdiére (le lieu de 1'), paroisse de 
Monlreuil. — Ancien fief, relevant de Châteaure» 
nault. En 1558, il appartenait a Christine de la 
Hiraye. — (Archives du chÂteau de Pierrefille.) 

Kobresiére (!'), f., c-' de Luynes. 

Sobuls (les), f., c"« de Maillé. — Aubuis, 
carte do Cassini. 

SocUnière (le lieu de la), c* de Saint- 
Branclis. — Il relevait de la chàtellenie de Saint- 
Branchs, d'après une déclaration féodale du 
18 mars 1688. — (Arch. d'I.-et-L., G, 68.) 

Hocquiniére (la), f., c"» de Langeais. 

Hoctiére (la), f., c* de Mazières. 

b, paroisse de Cerelles. V. Houde, 

(les), c" de Francueil. V. Oudes. 



HOM 

(le moulin), sur la Brenne, c** de 
Luynes. 

Hogue (la), f., c" de Loches. — Les Ho^ 
gués, carte de Cassini. 

Hognetiôre (la), ou les Hocque- 

tiëres, f., paroisse de Saint-Paterne. — An- 
cien fief, relevant de la prévôté d*Oô. En 1394, il 
appartenait à Jean Peliçon, seigneur do Forges. 

— (Arch. d'I.-et-L., prévâU d'Oë.) 

Hoiries (les), paroisse de Sainl-Pierre- 
des-Corps. V. Oy séries. 

Holterie (la), ou HoUetzde, f., c-° de 

Genillé. — Ancienne propriété des Ursulines de 
Tours. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

HonuuaiS (les Haut et Bas-), ou Xjlipxil- 
maiS, vil., c»« d'Esvres, 89 habit. — ÛUo- 
mais, carte de Cassini. — Nommais, carie de 
l'élal-major. — Ancien fief. — (Rôle des fiefs de 
Touraine.) 

Hommaye (l), ou rjbominaye, f., 

e" de Vallères. — Ancien fi^^f, relevant de Co- 
lombiers (Villandry), à foi et hommage simple et 
cinq sojs de service. En 1486, il appartenait à 
Jehan Godeau, Éc. Le 24 août 1520, Mario Rol- 
land, veuve do Jehan Prunier, notaire et secré- 
taire du roi, rendit hommage pour ce fief qui, 
par la suite, passa à Anne et à Claude Pomiuyer. 
Pierre Filhol et Gilbert, son frère, héritiers de ces 
derniers , vendirent Lhoramaye , par acte du 
19 avril 1560, à Scipion de Piovenne, chev,, pre- 
mier écuyer d'écurie du roi. — (Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titres de Colombiers. — Noies 
communiquées par M. Schleiter, membre de la 
Société archéologique de Touraine.) 

Homme (r), vil., c" de Sublaincs, 30 ha- 
bit. — Homme, carte de l'élat-major. 

Homme (l'), ham., c"« de Vouvray, 18 ha- 
bit. — Hommelaye, xvi" siècle. — Homme, 
cartes de Cassini et de l'état-major. — Ancien 
fief. En 1679, il appartenait à Louis Le Boucher; 

— En 1618, à Jean Le Boucher, Éc; — en 1666, 
à Joseph Le Boucher. — (Arch. d'I.-et-L., titres 
de Vallières; prévété d'Oë. — Goyet, Nobiliaire 
de Touraine.) 

Homme-d'Or (le lieu de r), près delà 
Pile, c" de Saint-Mars. 

Homme-Mort (le bois de 1'), c"* de 
Reugny. 

Homme-N'oir (le lieu de 1'), près de la 
Nouefrault, c" de la Croix. 

Homme-N'oir (hébergenùent de 1), près 
des Tonneaux, c" de Saiut-Cyr. — Il relevait de 
Ludetesse. En 1330, Jean Michis et Jeanne, sa 
femme, le veudirenl, pour soixante sols tournois, 
à Etienne de Moruay, professeur ès-lois. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 393.) 
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Moxnme-Robert (!'), c* de Tours. V. 
OrmC'RoberL 



HTaé (le lieu de 1'), c"« de Sau- 
nay, dans la forôt de Châteaurenault. 

Hoxnxneau-de-Saclié (T). V. Sache et 
la Colassière, c*» de Saint-Paterne. 

Hommeau-des-G-uëclies (1), f., c** 
de Saint-Paterne. — Lommeau, carte de Gassini. 

Homxneau - des - Huit - BCommes 

(!'), c" de Sainl-Cyr. V. U Temple. 

IIOxnxiiel€d.e (!'}, f., c"* de Ghambray. — 
Hommelaie, carte de l'état-major. 

Hommelaie (l'J, ou Uiommelé, f., 

c"* de Ghàteau-la-Vallière. — Elle a fait partie de 
l'ancienne paroisse de Ghouzô-le-Sec. 

IIOXIlxnel€d.e (Tj, c** de Saint-Épain. — 
Hommelaye, carte de Gassini. 

Boxiixnel€d.e (T), f., c** de Noizay. — 
Hommelage, carte de Tétat-migor. 

Honnnelaye (T), c* de Vouvray. V. 
Homme. 

Hommelerie (le lieu de 1'), près de Sal- 
vert, c** de Draché. 

BComxneraye (!'], f., paroisse de fiouman. 
«-Elle relevait censivement du château de Lo- 
ches. — (Arch. d'I.-el-L., G, 336.) 

Hommes, commune du canton deGhàteau- 
la-Vailière, arrondissement de Loches, à 34 kilo- 
mètres de Tours et à 14 de Château-la- Vallière. 
— Ornes (acte du 14 novembre 1483). — Iloulmes, 
1C49 (PouilU du diocèse d'Angers), — Hommes, 
carte de Gassini. 

Elle est bornée, au nord, par les communes de 
Ghannay et de Savigné; à l^ouest, parcelle de 
Rillé; au sud, par Gontinvoir et Âvrillô; à l'est, 
par Savigné. Au nord, elle est arrosée par le La- 
Ihan. On y trouve les étangs de la Boissière et des 
Vinottières. Elle est traversée par le chemin de 
grande comunication n* 57, de Noyant à Sainte- 
Maure. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dé- 
pendent de cette commune : Les Maridonneaux 
(18 habit.). — Le Marais (14 habit.). — U Mor- 
lellerie (10 habit.). — La Damnerio (21 habit.). — 
La Gbenaie (10 habit.), — Le Crucheron (24 ha- 
bit.). — La Ghoulière (12 habit.). — La Fcnne* 
tière (14 habit.). — U Faverie (12 habit.). — Le 
Fossé (33 habit.), ancien ûer, relevant de la ba- 
ronnie de Rillé. — La Fuye (18 habit.]. — La 
Forteserie, ancien flef, relevant de la baronnie 
de Rillé. — Krenay (21 habit.), ancien fief, rele- 
vant de la même baronnie. — La Fourrerie (13 
habit.), ancien fief, relevant du duché de Châ- 
teau-la- Val 11 ère. — Gouimois, ancien ûef, pro- 
priété du prieuré de Saint-Loup. — Le Gué-de- 
Gré (10 habit.). — Les Girardières (10 habit.). — 
La Guérlnière (17 habit.). — Le Goudray (37 ha- 



bit.), ancien flef, relevant de la baronnie de Rillé. 

— Le Rouvre (34 habit.), ancien Ûef, relevant du 
duché de Cbâleau-la- Vallière. — La Tirelière 
(36 habiU). — U Vignellerie (38 habit.). — U 
Pennetrie (10 habit.). — Le Bonlemps (16 habit.). 
•^ Le Bomlay, ancien Uef, relevant de la baron- 
nie de Ritlé. — La Boissière, ancien flef. — 
Beauregard (12 habit.). — L'Aireau (10 habit.). — 
La Briche (32 habit.). — Parmancelle (12 liabit ^. 

— La Baraudrie (il habit.). — Le Hautbois, la 
Ilucllère, la Barberie^ Tapignon, la Lourdière, le 
Uautbusson, la Georgère, Jacupeau, Bourgneuf, la 
Giroonière, la Holtièro, le Fourneau, la Touche, 
la Brelonnière, le Bocage, la Pichardière, etc. 

Avant la Révolution, Hommes était dans le res- 
sort de rélecliou do Ghàleau-du-Loir et faisait 
partie de l'archiprôlré de Bourgueil, diocèse d'An- 
gers. Eu 1793 , il dépendait du district de Lan- 
geais. 

Superficie cadastrale. — 2952 hectares. — Le 
pian cadastral, dressé par Graindelle, a été ter- 
miné en 1810. 

Population. — 830 habit, en 1801. — 84U 
habit, en 1808. — 848 habit, en 1810. — 948 
habit, en 1821. — lOlU habit, en 1831. — 103V 
habit, eu 1841. — <J25 habit, en 1851. — 961 ha- 
bit, eu 1861. — 877 habit, en 1872. — 909 habit, 
en 1876. 

Foires les deuxièmes lundis d'avril et de no- 
vembre. — Assemblée pour location de domesti- 
ques le dimanche de la Trinité. 

Bureau de poste et perception de Savigné. 

Le nom de celte commune vient probablement 
de celui des Ormes (que l'on prononçait autrefois 
Outtves i}\x Ouïmes), q\n croissent en grande quan- 
tité sur son territoire. 

L'ancienne église était primitivement sons le 
vocable de saint Martin, comme on le voit par un 
acte du 10 septembre 1398, passé entre la curé 
et Hugues du Bellay. Vers le milieu du xv« siècle, 
elle fut dédiée à saint Georges. C'est ce qu'atteste 
un autre acte du U novembre 1483. En 1791* 
dans un document concernant les biens natio- 
naux, elle était encore sous le môme patronage; 
puis, après la Révolution, elle fut replacée sous 
son ancien vocable. Au point de vue architeota- 
rai, elle n'uffrait aucun intérêt. Elle a été rempla- 
cée par un autre édifice qui a été consacre, \e 
25 septembre 1877, par Ur Colet, archevôqae de 
Tours. 

Dans l'ancienne église se trouvait une chapelle 
dédiée à sainte Catherine et qui constituait un 
bénéfice. En 1789, le curé d'Hommes en éutt 
chapelain. 

En 1790, le revenu de la cure était évalué a 
1,200 livres. 

Le droit de présentation au titre curlal appar* 
tenait au chanoine de la prél>ende de Saint- 
Robert, en l'église d'Angers. 

Les registres d'état civil de cette commaoe 
commencent en 1603. 
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— Pierre Moreaa, !TI7- — ir.iz^ j^z-in^-^s- :*»t- 
1751. — Jean-Nkclai EenL--:. î**â^ *'' -iri 
constitutionnel, IT'J»5- — K •_=♦?', *. n -^ — 
Maille, lg2l. — V.rt r Ari...:. Iti: — «_ t-_Li- 
dre Millel, J840. — Sin^^rL, !%i - — 3- i-i- 
18T0. — LcMeu, julii î^l- — : i. -, *'^i-*» 

En 1793, Jea3-N>: 13 F.fz.i^: :--ii i^^ î i 
ClauJe^Tbomas l^^zzé :_ Z-^*-. i^-n ;-r-- 
denl de la sécériia-«c^ it Sa.. nu r— fî*^ 
pourenivl par îe tr.'iTLLi: i* -r -* '_..*- t-.iiinrf 
conlre-révolati32j::a:r?- L .* ra. ia li-lî -îît rr^— 
niers de la cure. V^.*. ^^ s:-r rii .^^zi^t fii. 
descendu dans ia -hiizirf i. r_-*- i i. j. Jîie- 
tie était entro-ver-e, fl 'z* rt^rii.- tut it ;. Li- 
sant, qui s'enipressa f i .^r 1^ :ti.'.i*"*r L-zilti 
et Desmé, mi* ea ê^i: i Lrrts'-L_.:z_ fi--»s. -.cl- 
duits i Saain-r. j- u>_j ---:j :»tr rtz- *■_: - ^.j:^- 
faud. 

Hommes éiail ^--ï :i.L r„fi-:-* i«^^ _r-:«r.Li t 
Lechâtea::, pzzrrz t^ r.r.iiL- i? i** Li:L-\.t v 
tours, était en::--rc it '.îri-r* «..j" .t^r. »■_» *»t r..i- 
Tait un pont-Irrif. Ti» 'lit»- - *^ i.-T^ti:. . 

En 1469- ce::e R--rri-r.* iii^j-'i;!- i ?• jt-î 
d'Ornes, cher.: — t= !4>* r ^lii* :•* ï:n\:*- 
run;— ea 130?. à lfL-ir_i iZ-cuzi** — a. 
1532, à Fra::.5--,i« d'H rj=-« — t^i :î.V i. ''»*it£ 
d'Homme?; — tz. Klv, x Fr^i -f -* Xl. -k 
chevalier des ordre* f ^ n- : — *^ l-î» t -' ur,t- 
Anne de Mai.Ié. 1-t it I»-c,l- -i, zllti-j a» 
Maillé-Caîi2i:iî « -i*-_-^* :.* .i.:-r.*s T ^-y-i 
d'Appe!Tc'*:3. Srf-Tif iT :* -i. L.»» :»*-il--i i-iî 
— en ITIT.à Jean-' ti -i r..-^*. '"*«i-± m T^iita 
du Bosc, marqniî iTlfT.ni' 

Au mi!ie3 :3l rrrr*»-—.* .i rf"** î'*T-"r. îl*« 
fut achetée par iUn^ I-nz ijj.ci^bî •?. ^ *. rv-x 
annexée â ce--ê i« G-Lt _! , Lsri ». ^ it*" .«. l l- i. 
El 1793, elle f-î t*- :_- li-^.iA *iSin nr Isi*- 
pard de Co-:ai*«. éziirri. 

n existai: dan* L» i«- ur ir.»* ^lî. »• i cr»»' *^* i£ 
frèche du Vinr^ f- r». r* - ' i. ri 'v. .1-1.1 
d'Hommes. Le ^Tr-rn^-î^:?* t*"!. t *:t «►* nj»'ir 
à la fête d- sais: En^mj*. Miin *•. :i F_r i*ti»*-n. 
deux cfaap:p:2S «< nn :*ii*/i.i. r^r' - — 1.1 . .i_- «j^a 
Morts, un r»:iTi*: 1* ^ir» 'j:>:'' 'tT.i;rtft •* uv^ 
pin les dTiypurrES n-nr^ : — jt j '^ j*^ 2. .t. ui 
baiser, un gi'et- ît -a l«ir t 1:: -*.-.i«K'tiL i,* 
froment, et iix-i-li >»c_iri: — Jt J'-ît:..-: ila 
nu bouquet eî -^z. ift»*tr. 

Ces fiijçt^i^îî'ss rs':*-'rm«''t« f ir iwf: t-'i : -« 
dans nn ac;^ d* t*"isç :*t ^l '•': •* i t î -»^ 
consenti I0 JD — 11 -t*'' >i.j 7 •*.';!* ?*?!-• un 
?iear de ia BrL-t-i*T*ft- ex j'^.L t^- ^u^a. ;- 
Herré, sieur de -1 ftir?» 

En 1776, > Tr.;r-i^-L.r» ii.r:»i ni-i. .i.f*si 
c^ deToii» féviani »i -.-»;: r :•. « ^ i? «l ■-,-».■ "t. 
Mais, par -^in ;nr*'r^rn: ll :*!. t** i ->li. il 
24 avril de cetîe aniï«. 1 'v i-*^ *» i- ►"* -.1^ 
damné i Us Î^T*^* ^-''^^J^- *»« irï;u«»iis»"ur* 
l'avaient ^:L 
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fulai, carte do Cossini. — Anoienao commande- 
rio i\v l'onîrpdo Malle. Jean Rigo^nc élail qualiûé 
do commaïKÎPur de rHopilal-d(!-Sainl-Jean-de- 
Ia-L?indf>, eu 1445. Au xviii" siècle, celle com- 
manderio était réunie à celle d'Amboisc. Une 
chapelle en dépendait. On y célébrait la messe 
deux fols par semaine. Une foule de pèlerins s'y 
rendaient le jour de saint Jean. En 1775, le com- 
mandeur d'Amboise enleva les vases sacrés et les 
ornements et fit une bergerie de cette chapelle 
qui, d'après un procès-verbal de 1791, avait 
trente-quatre pieds de longueur. Soixante arpents 
de terre dépendaient de cette commanderie. — 
(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux. — Archives 
de la Vienne, titres du prieuré d* Aquitaine.) 

Hôpital (François de 1'),. ûls do Jean Ga- 
luccio de l'Hôpital; originaire du royaume de 
Naples, et de Jeanne Braque, fut nommé maître 
des eaux et forêts de Touraine le 7 janvier 1400, 
et mourut le 24 novembre 1427. — (La Clicsnayc- 
des-Bois et Badier, Diction, de la noblesse, X, 
714. — Sainl-Allais , Nobiliaire de France. — 
Moréri, Dict. historique.) 

Hôpital -de-Saint - Jean-de- JLiau- 

nay-Sldault (r), V. Aunay, c" de Ciran. 
Hopital-sous-Plagu (!'). V. Ciran. 

Hopltau (T), ou Hôpital, f., c" de 

Balesmes. — VHopitaux, carte de Cassini. — 
Hopiteau, carte de l'état-major. — C'était le siège 
primitif de l'ancienne commanderie do l'ordre du 
Temple, appelée la Rivière. 

Hopltau (1'), f., c" du Boulay. — VHopi- 
taU'de-Saint-Jean-du-Boulay, 1600. — Ancien 
fief, relevant de Châteaurenault et dépendant, au 
xvi* siccl^, des commanderics de Porchaye et 
d'Artins, et, au xviii*, de la commanderie d'Am- 
boise. — (Râle des fiefs de Touraine. — Archives 
du château de Pierrefitte. — A. de Maulde, Essai 
sur Varmorial du Mans, 4.) 

Hopltau (T), f., c" de Cléré. — Ancienne 
propriété de l'ordre de Malte. — (Arch. d'I.-et-L., 
Biens nationaux.) 

Hopltau (1'), ou Hôpital, f., c-« de 

Notre-Dame-d'Oë. — Hopitau, cartes de Cassini 
et de rétat-major. — On y voyait une chapelle 
qui fut interdite en 1787. — (Arch. d'I.-€t-L., G, 
14, Registres de visite du diocèse de Tours.) 

Hopltau (closerie de T), C' de Saint-Denis' 
hors. -~ Ancienne propriété de la commanderie 
d'Amboise. — (Arch. d'I.-et-L., Biens natio- 
naux.) 

Hopltau (!'), c"* de Saint-Jean-Sainl-Ger- 
main. V. Vllopital. 

Hopltau (le fief do 1'), paroisse de Saint- 
Nicolas de Bourgueil. — Il relovait du fief du Co- 
lombier, à foi et hommage simple et appartenait, 
en 1691, au curé d'Ingrandos, — (Bibl, de Tours, 
terrier du Colombier.] 



Hopitau (le lieu de 1'), c" de Saint-Plorre- 
de-Tournon. — Près de là est une fontaine appe- 
lée Fontaine-de-la-'Chassiouse, ou de VHopi- 
tau. 

Hopltau (le lieu de 1'), prèa de Madré, e>« 

deSaint-Quentln. 

Hôpitaux (le lieu des), près de l'Ue-Au- 

gor, c" do Chambourg. 

Hoquinlôre (la), c>* du Boulay. V. Hou- 
quinière, 

Horaye (la), vil., c** de Monts, 53 habiL — 
Près de là naft un ruisseau portant le même nom. 

Horloge (moulin de 1'). Y. Amboi^t (Hô- 
tel-Dieu). 

Hors-Duél, f., c"* de Véretz. 

Hortanne (!'), vil., c** de Balesmes, 49 
habit. — Ortanne, plan cadastral et carte de 
rétat-major. — Ancien fief, relevant do la baron- 
nie de la Haye, à foi et hommage lige. — (D. 
Housseau, XII, 6039.) 

HorteUière (la),c-de Maillé-Lailler. V. 
Heurtelliere. 

Hortler, vil., c"* de Luzillé, 68 bablt — 
VOrtier, carte de Cassini. 

Hortière (!'), ham., c** de Saint-Laurent- 
en-Gatines, 18 habit. — Lortière, carte de Cas- 
sini. — Par acte du 18 janvier 1497, Tanneguy 
de Montfort, Éc, seigneur do Guignes, le vendit 
aux religieuses de Beaumont-Ies-Tours. — (Arch. 
d'I.-et-L., titres de la Roche.) 

Hosbert, c** de Saint-Paterne. V. Haud- 
bert. 

Hospice (r), f., c- de Ghâteau-U-Vallière. 

Hospice (1*), f., c** do Lublé. — Ancienne 
propriété de l'hôpital de Lublé. — (Arcti. dX-el- 
L., Bietis nationaux.) 

Hospitaliers (le fief des), dans la ville 
de Langeais. — Ancienne propriété de la com- 
manderie de Ballan. — (Archives de la Vienne, 
prieuré d'Aquitaine.) 

Hôtel-de-la-Baleine (1), à Veigné. 
— Ancienne propriété du prieuré de Sainl-Cômo, 
d'après un bail du 26 avril 1419. -> (Arch. d'I.- 
et-L., G,S17.) 

Hôtel-de-Montbason. V. (a Ifasse- 

tière, C* de Tours. 

Hôtel-de-Mosnes (T). V. Thommeaux, 

c*' de Mosnes. 

Hôtel-des-Ohaumes (r)i bamM <^ àt^ 

Cangy, 10 habit. 

Hôtel-Dieu (l), c-* de Fondeites. V. les 
Guillets. 

KôteMMeu-d'Amboise (l), V. ilm- 

6oûe. 
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IIôtel-19'oble (l), près du bourg de Ver- 
nou. — Hôiel'Noble, carie de Cassini. — Ancien 
ûef, relevant de Pocé. En 1767, il apparleuail à 
Jean de Cop. — (Arch. d'I.-et-L., E, 38.) 

Hôtel-Scdnt-IjOUis (T), dans le bourg 
de Paulmy. — Maison seigneuriale dans laquelle 
on rendait la justice en 1752. — (Arch. d'I.-et-L., 
G, 78.) 

Hôtellerie (r), c-« do Fondettes. y. la 
Guigniére. 

Hôtels (les), ou A.utel8, f., c** de Né- 
gron. — Ancien fief, relevant d'Amboise. En 
1722, il appartenait à N. Avrain; — en 1767, à 
Jacques Cormier de la Picardiôre; — en 1790, au 
Chapitre de Saint-Florentin d'Amboise. Uuu cba« 
pelle, dédiée à Notre-Dame, en dépendait. — 
(Arch. d'I.-et-L., G, 559, 603, 633, 651; E, 144; 
G, 145.) 

Kotmann (Vincent), chev., seigneur de 
Fontenay, conseiller au Parlement de Paris, 
maître des requêtes, fils de Timoléon Hotmann» 
président des trésoriers de France, fut nommé 
intendant deTouraine, en 1656, en remplacement 
de Denis de Heere. En 1657, il passa à Tin ten- 
dance de Bordeaux, puis, en 1663, à celle de 
Paris. Conseiller d^État en 1669 et ensuite inten* 
dant des finances, il mourut à Paris le 14 mars 
1683. — (De Courcelles, Diction, de la noblesse, 
I, 431. — Morérl, Diction, historique (supplém.), 
III, 68«. — Chalmel, Hisl. de Tour., III, 424. — 
Calalogtie des conseillers au Parlement de 
Paris, 69.) 

Botot (Guillaume de), abbé de Cormery, 
succéda à Pierre d'Azay on 1413. Il donna sa dé- 
mission en 1417 et fut remplacé par Humbert. 
Vers 1420, il fut de nouveau nommé abbé de ce 
monastère, où il mourut en 1434. Il était évoque 
de Senlis. On lui éleva, dans Tégllso abbatiale, 
près du grand autel, un tombeau de marbre noir 
sur lequel il était représenté par une statue de 
marbre blanc, revêtu des insignes épiscopauz. 
Sur ce tombeau on lisait l'inscription suivante : 

Ct OIST 
rtOBLE HOMME ET DE BONNE MEMOIBB IfÂISTRE 
GUILLAUVE DE HOTOT , DOCTEUR EN THÉOLOOIB , 
JADIS EVESQUE DE SSNLIS, ABBÉ ET ADMINISTRA- 
TEUR PERPETUEL DU MOUSTIER DE CEANS ET CON- 
SEILLEE DU ROT N08TRB SIRE , QUI TRBSPASSA 
CEANS l'an mil CCCC ZXXIIII. 

Priez Dieu pour luy. 

Bibl. de Tour*, fonds Salmon, titre» de Cormery. — 
Cartulairè de Cormery, cru. 

Hottarea (le lieu des), près delà Char- 
donnière, c»* de Vouvray. 

Hotte-des-PréS (la), f., e"* de Saint- 
Cyr-Bur-Loire. — Hotterdes-Prés, carte de Cas- 
sini. 

Hotterie (le lieu do la), c"* de Genillé. — 



Ancienne propriété des Ursulines de Tours. — 
(Arch d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Hottière (la), f., c*« d'Hommes. — Hot^ 
tière, carie de Cassini. 

Hottière (la), f., c** de Mazières. 

Houalleide (la), f. , c"« de Neuillé-le- 
Lierro. — Houaslerie, 1742. — Ancien flef, rele- 
vant de Couleurs , à foi et hommage simple et 
deux sols six deniers de services. En 1450, il ap- 
partenait à Nicole Boulillier; — eo 1472, à Guil- 
lemelte Montet, veuve du précédent; — en 1507, 
à Artuse de Ballan; — en 1575, à Laurent le 
Blanc, seigneur de la Vallière, qui rendit hom- 
mage le 21 avril; — en 1742, à Marie-Thérèse de 
Noailles, duchesse de la Vallière, veuve de Char- 
les-François de la Baume le Blanc, lieutenant- 
général des armées du roi. — (Bibl. de Tours, 
manuscrit n* 1440. — Archives du château de 
Pierrefltte.) 

Kouaxderie (le lieu de la), paroisse de 
Sennevlères. — Il relevait censivement du château 
de Sonnevières. — (Arch. d*I.-et-L., E, 94.) 

Houbardlôre (la), ou BCouberdière, 

f., paroisse de Saint-Étieune-lez-Tours. — Fou- 
berdière, 1600. — En 1576, elle relevait du fief 
de Rigny. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Saint' 
Came,) 

Koubellerie (la), vil., c"* de Saint-Mars, 
77 habit. — Houbellerie, carte de Cassini. — On 
y trouve des pierres mealières. 

Hoacberaye (la), ou Hoacberais, 

f., c" de Neuillé-Pont-Pierre. — UOucheraie, 
carte do l'élat-major. — Ancienne propriété de la 
collégiale de Saint-Martin. — (Arch. d'I.-et-L., 
prévôté d'Oë,) 

Houcbette (les Grande et Petite-), f., c* 
de Monnaie. 

Houcbiniëre (in), vil., c* de Saint- 
Branchs, 19 habit. — Houssinière, carte de Cas- 
sini. — Houchinière, carte del'état-major. 

Houdalgne, f., c-" de Cléré. — Houdai- 
gne, cartes de Cassini et de l'état-major. — An- 
cien fief, relevant de Saint-Mars. En 1322, il ap- 
partenait à Pierre de Houdaigne; — vers 1350, à * 
Pierre Godeschau; — vers 1360, à Baoul de Sa- 
zilly; — vers 1416, à Hardouin de Houdaigne; — 
vers 1453, à Jean Chopin; — en 1454, à Charles 
de Surgères; — en 1467, à Biaise Chopin; — en 
1505, à Pierre Chopin; — - en 1544, à Pierre Per- 
rin; — en 1560, à Jacques de Perronais; — en 
1567, à Pierre de Laval; —en 1582, à Honorât 
d'Acigné, comte de Grandbois; — en 1616, a 
Françoise de Schomberg et à son mari, François 
de Daillon, comte du Lude; — en 1655, à Henri 
de Daillon; — en 1720, à Gaston-Jean-Baptiste- 
Antoine, duc de Roquelaure, maréchal de France ; 
— en 1728, à Jean-Baptiste-Pierre-Henri de la 
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Rue du Gan; — en 1766, à Mlcbel-Denis de In 
Rue du Can, baron d© Champchévrier. — A Hou- 
dalgne se trouvait une chapelle qui constituai! 
un bénéfice et dont Jean-François Chevalier, curé 
deCléré, était chapelain en 1776. — (Arch. d'I.- 
el-L., titres de Saint-Martin, C, 582; G, 781; 
cure de Cléré. — J. Guérin, Notice historique 
sur Gizeux, 109.) 

Houdaigne, c>* de Langeais. V. la Ri- 
vière. 

Houdairie (la), ou Houderle, f., c» 

de la Perrière. — Houdairie, cartes de Cassini 
et de l*état-major. — Elle relevait de la chàlelle- 
nie de la Perrière. Le 2 juillet 1704, Catherine de 
la Haye, veuve de Charles Raçois, conseiller du 
roi et grenetier au grenier à sel de Neuvy, la 
vendit à Gabriel de la Haye, Éc, seigneur de 
Charreau. En 1764, elle appartenait à Léonor de 
Regnard, chev,, seigneur des Granges, et à Ga- 
briel de la Haye. En 1792, Rosalie-Marc-Marie- 
Thérèse Rancher de la Perrière, femme d'Alexan- 
dre-Roger-François du Pouget de Nadaillac, en 
était propriétaire. — (Archives du ch&teau de la 
Perrière.) 

Houdan des r>andes (Francois-sii- 

vain-Denis), né à Vernou, le 6 juin 1754, fil ses 
études à l'école militaire et fut ensuite admis 
comme sous-lieutenant dans le régiment de Bre^ 
tagne. Capitaine en 1790, il continua de servir 
jusqu'en 1793. Il était chef de brigade lorsque, 
par ordre de la Conventioa, il fut mis à la re- 
traite. Il mourut à Usage, commune de Hulsmes, 
le 28 juin 1807. On a de lui un poème intitulé 
La nature sauvage et pittoresque et qui ne fut 
publié qu'après sa mort (Paris, Gignet et Mi- 
chaud, 1808, in-18). Ce poème, aujourd'hui com- 
plètement oublié, offre quelques passages qui 
annoncent un talent réel dans le genre descriptif. 

— Hnudan des Landes a également publié une 
Histoire du siège de Gibraltar [Lyon^ 1 783,in-8»). 
A la suite de ce travail se trouve une Ode sur la 
prise du fort Saint- Philippe.) — (Chalmel, Hist. 
de Tour., IV, 243. — Quérard, La France liUé- 
raire. — Larousse, Grand diction, universel du 
XIX» siècle, IX, 409. — Didot, Biographie géné- 
rale, XXV, 246.) 

Hoade (les Grande et Petite-), f.,c" de Ce- 
relles. — Hoda, xii* siècle. — Hôtel et gangne- 
rie de la Houde, xv* siècle. — La Houde^ carte 
de Cassini. — Ancienne propriété de la collégiale 
de Saint -Martin. — (Arch. d'I.-et-L., prévôté 
d'Oë.) 

Houdeau (le), ham., c-* de Monnaie, 13 
habit. «- Houdeau, carte de l'état-major. 

Houderle (la), c» de la Perrière. V. Hour- 
dairie. 

Houdes (les), f. et chÂt., c-* de Prancueil. 

— Hodes, Hosdes, 1282. — Oudu-^U-Bléré, 



1513. — Oudes, carte de Cassini. — Ancien fief, 
relevant du château d*Ambolse. En 1282, il ap- 
partenait à Alise, dame de Pauliac, qui fit un don 
^ l'abbaye de Villeloln; — en 1431, 'à Jehan 
Marques, décédé en 1460; — en 1462, à Pierre 
Marques, qui le vendit, en 1468, à Adam de Ho- 
don, pour 500 écus d'or. Celui-ci le céda, poui 
821 écus d'or, à Thomas Bohior. En 1535. Anloini- 
Bohier lé vendit au roi François I", et, en 1547, 
Henri II le donna à Diane de Poitiers. Depuis le 
XVI* siècle jusqu'en 1789, ce domaine est reste- 
incorporé à la châtellenie de Chenonceau. Le lo- 
gis seigneurial était autrefois fortifié. En 1582, 
Catherine de Médicis y établit une filature de 
soie. — (Arch. d'I.-et-L., C, 386, 633, 651 ; B, 
127. — Bibl. nationale, Gaignères, 678. — D. 
Housseau, VU, 3393; XIII, 11009 — Mém, de la 
Soc. archéoL de Tour., X, 102; XIII, 20. — C, 
Chevalier, Hist. de Chenonceau. — DeMarolles. 
Hist. des comtes d'Anjou, 52.) 

Koudin, f., c* de Cussay. 

Hoadlnerles (les), f., c"' de Bréhémont 

Koudinlère (la), f., c"* de Courcellos. — 
Houdinière, carte de l'état-major. — Ancien ûef, 
relevant de Chantilly. En 1411, il appartenait à 
Pierre de la Houdinière; — en 1565, à Antoine 
de la Houdinière, Éc.; — en 1614, à Antoinette 
de la Houdinière, femme d'Ambrolse des Bsootaîs, 
chev., seigneur de Chantilly; — en 1709-14, à 
Michel -Séraphin des Escolais. Le fief de la Val i- 
nière en relevait. — (D. Housseau, xm, 10776. 
— Arch. d'I.-et-L., B, 23; E, 83, 121, 318.) 

Houdinière (la), f., c" de Luyoet. — 

Ancien fief, relevant du duché de Luynes. — 

(Arch. d'I.-et-L., E, 367. — RâU des fitfs de 
Touraine.) 

Hoadouinière (la), f., c"* de Bneil. 

Houdrau (l'étang d'), c** de Souvigné. 

Houdrie (la), c"« de la Perrière. V. Hou- 
dairie. 

Hoadriôre (la), c** de Ballan. V. Hou- 
drillère, 

Koudriôre (la), f., c" de Pouzay. — Hou- 
drière, carte de Cassini. 

Houdriôre (la), f., c"* de Souvigné. 

Houdrière (la), f., c" de YlUeperdue. — 
Houdrière, carte de Cassini. ~ Haudrière, cuit 
de l'état-major. — Elle relevait censivemenl du 
fief de Villeperdue. — (Arch. d'I.-et-L., G, 6.) 

Houdries (les), f., c"* de Fondettes. — 
Houdins, 1739. — Houdrières, 1791. — Hou- 
drifs, carte de l'état-major. — Ancienne proprié - 
té des Jacobins de Tours. — (Arch. dl.-el>L.. 
Biens nationaux.) 

Houdrillôre (la), f., c* de Ballan. — 
Orande-Houdrière, xvu« siècle. — HoudriUère, 
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Cjirle de l'ôtat-major. — Vers 1610, Etienne de 
Bonnigal elait qualiûé de sieur de la Houdrière. 
— (Arch. d'I.-el-L., E.) 

Houdrioux, vil., c* de Restigné, 18 ha- 
bitants. 

Houdris (les), f., e^* de Fondettes. V. 
Houdries. 

Koudry (Vincent), né à Tours, paroisse 
Saint-Uilaire, le 22 janvier 1630, entra dans la 
Compagnie de Jésus le 9 octobre 1647. Il professa 
pendant onze ans les humanités, la rhétorique et 
la philosophie^ et exerça ensuite la prédication 
pendant vingt-cinq ans. Il s'occupa, avec succès, 
(le poésies latines. On a de lui un petit poème 
intitulé Ars lypographica, et une autre œuvre 
ptiéiique, la Collation, où il fait preuve d'un 
lalent comparable à celui de Rapiu, Il a formé 
un recueil de sermons considérable : la Bi- 
l'iiothègue des prédicateurs, Lyoa, Bruisset, 
1733, 22 vol. in*4^ Il a publié également un 
TraiU de la manière d'imiter les bons prédica' 
leurs, Paris, Boudot, 1702, in- 12. Il mourut à 
Paris, le 19 mars 1729, âgé de quatre-vingt-dix 
ans et trois mois. -— (Moréri, Dict. historique 
(supplém.), 1, 147.— Chalmel, HisLdeTouraine^ 
IV, 248. — D. Housseau, XXIII, 287-88, 519. — 
Quérard, la France littéraire. — Chandon et 
Delandine, Dict, universel, hist, critique et 
bibliographique, — Mémoires de Trévoux^ jan- 
vier 1720 et août 1726.) 

Koudry (Jacques), sieur des Boulets, fut 
nommé maire de Tours en 1605, en remplace- 
ment de Thomas Bonneau. Il eut pour succès, 
seur, en 1606, Jean Gaalt, sieur de Boisdenier. — 
^Chalmel, Hist, des maires de Tours (manus- 
crit), p. 130. — Lambron de Lignim, Armoriai 
des maires de Tours,) 

Kougerie (le lieu de la), c"« de Sonzay. 

KoulUères (les), ou HouUières, f., 

c*' de Marcilly-sur-Maulne. 

Souillerie (la), f., c" de Villebourg. — 
Houlerie, carte de Cassini. 

BCoolée (la), f., c>* de Monthodon. 

Koulet (la fontaine de), près des Boutau- 
dières, c"* de Vou. 

Houllerie (la), f., c** de Monthodon. — 
Houlerie, carte de i'élat-major. 

Houlonnerle ^la), f., c* de Restigné. 

HoulzaiS (le lieu do), près du bois du 
Bas-de-Chezelles, c** de Chezelles. 

Houpinlôre (la), paroisse de Gravant. V. 
Champignié, 

Houquiniere (la), ou Bouguinlôre, 

ham., c"* de Saint-Nicolas-des-Mottets, 12 habit. 

BCooriôre (le lien de la), c* de Berthenay. 



— Elle relevait de Fontcher (1555). —'(Arch. d'I.- 
ol-L., Inventaire des titres de Foncher,) 

IIousardexi.e (la), f., c* de Loche. 

Housière (la), f., c* de Luynes. 

Houssaie (la), f., c** de la Chapelle-Blan- 
che. — Houssaye, carte de Cassini. — Ancien 
Ûef. — [RôU des fiefs de Touraine.) 

Koussaie (ruisseau de la). — Il prend sa 
source près de la ferme de la Houssaie, commune 
de la Chapelle-Blanche, et se jette dans l'Étang- 
Neuf, c" de Ligueil. 

Housaaie (les trois étangs de la), c"* de 
Gharnizay. — Leur étendue est de quatorze ar- 
pents. Ils furent vendus, en 1793, sur Gabriel 
d'Arsac, émigré. — (Arch. d'I.-et-L., Biens na^ 
tionaux,) 

ïloussaie ( ia ), f. , c* de Ferrières-sur-Beau- 
lieu. 

HouS8€d.e (moulin de la), sur la Roumer, 
c" de Langeais. 

Houssaie (la), f., c* de Monthodon. — Le 
Houssay, carte de Cassini. 

Houssale (la), c** de Rouziers. V. Hous^ 
saye, 

Houssaie (la), f., c* de Saint-Avertin. — 
Houssaie, carte de Cassini. — Elle relevait du 
ûef de Brechenay et appartenait, en 1729, à Ca- 
therine Soucliay, veuve d'Etienne Benoit de la 
Grandière. — (Arch. d'I.-et-L., (tires de Saint- 
Martin.) 

IJÛOuaaaXe (la), vil., c* de Villedômer, 23 
habit. — La Houssée^ carte do Cassini. 

Houssaie (la), ham., c"* deVilieloin, 10 
habitants. 

Houssard (le), f., c» de Villandry. 

Houssard (Georges-François-Eugène), né 
à Cerelles (Indre-et-Loire), le 19 octobre 1814, 
membre du Conseil général pour le canton de 
Neuillé-Pont-Pierre depuis 1852, fut élu député 
dans la première circonscription de Tours en 
1868. Son mandat lui fut continué en 1869 par 
19023 voix, contre 7167 données à M. Rivière; puis, 
le 8 février 1871, il fut élu par 64283 suffrages. 
Nommé sénateur le 30 janvier 1876, il échoua 
aux élections sénatoriales do janvier 1878. 
M. Houssard a été successivement maire de Chan- 
ceaux et de Sonzay. Il est président de la Société 
d^agriculture, sciences, arts et belles-lettres du 
département d'Indre-et-Loire, et chevalier de la 
Légion d'honneur. — (Journal d' Indre-et-Loire, 
1852,1868-69, 1871,1876-78. — Urousse, Grand 
diction, hislor. du xix" siècle (suppl.), p. 963.) 

Houssardiôre (la), f., c"* de Louestault. 
— Houssardière, carte de Cassini. — Au xvn* 
siècle, elle relevait de la chàtellenie de Loues- 
tault et appartenait à la famille de Menou. — 
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Porcberieux, c'* d'Autrèche. 

HoiiSSay (le), f., c" de Château-la- Val - 
liôre. — Elle a fait partie de rancienne paroisse 
de Chouzé-ie-Sec. 

Houssaye (étangs de la), c"* de Cbarni- 
zay. V. Housaaie, 

Houssaye (!&)> f., c*' de Ferriôres-Lar- 
son. 

Houasais, ou Houssaye (lo),f., c-« 
de Rou2ier8. — Houssaye, carte de Cassini. — 
Ancienne propriété du Chapitre de l'église de 
Tours, auquel elle avait été léguée par Martin 
Dubois, en 1526. ~(Arch. d'I.-et-L., G, 90; Biens 
nationaux.) 

HouSSeaax (bois des), f., C* de Thizay. 

Houssiôre (la), f. , c** Chaumont-sur- 
Loire. — Ancien fief, dépendant du Feuillet, pa- 
roisse de Souvigny. — (Arch. d'I.-et-L., E, 56.) 

BCoassiôre (la), f., c" de Luynes. — 
Houssinière, carte de Cassini. 

Moussière (la), paroisse de Souvigny. Y. 
VilUgarné. 

Houssiôre (la), bam. et chat., c" de Va- 
rennee, 12 habit. — HoussièrCf carte de Télat- 
major. — Ancien flef. En 1611, il appartenait à 
Benjamin-Jacques de Quinemont; — eu 1791, à 
Jacques de Pomard. ^ (Arch. d'I.-et-L., Biens 
nationaux. — Laine, Archives de la noblesse de 
France, H, généal, de Quinemont.) 

Koussières (bois des], près de Malabry, 
c" de Mazières. 

HoustiLôre (la), f., c** de-Nouans. — Huc- 
tière, 1745. — Elle dépendait de la sergenterio 
royale de Loches, dont le siège était à Loche. — 
(Arch. d'I.-ot-L., E, 112.) 

Houstière (ruisseau de 1'), c** de Ville- 
domain. — Il se jette dans le ruisseau de Calaiâ. 

Hottteau (le Grand-), ham., c"* de Sepmes, 
12 habit. 

BCoutellerle (la), f., c~ de 8aint-Mars. — 
HoutelUrie, carte de l'ôtat-major. 

Kouterle (la), c** de Gonillé. — V. Mon- 
taigu (le Petit' J. 

Houtes (les), f., c"* de CravanU '^ Les 
Outes, carte de Cassini. 

Koutes (les), f., c* de Saint-BenolU — La 
Houte, carte de rétat-mo^or. 

Houtreau (Guillaume), soigneur du Bou- 
chel et de la Boivinière, fut nommé maire de 
Tours, en 1539, en remplacement de Victor Bar- 
guin. IL eut pour successeur, en 1540, Charles 
Mesnager, seigneur de Candé. — (Ghalmel, Hisl. 



des maires de Tours, 114. — Lambroa da Li- 
gnim. Armoriai des maires de Tours,) 

Koatrie (la), f., c" de Saint-Nicolas-de- 

Bourgueil. 

Houx (le bois des), près du Vieux- Château, 

c" de Clieraillé-sur-Dôrae. 

Houx (les), f., c" de Continvoir. 

Houx (le), f., C' d'Épeigné-les-Bois. — Les 
Roux, carte de Cassini. 

Houx (le lieu des), c"* de Looaas, près du 
chemin des Rauderies â Louaus. 



(les), f., c" de Luynes. — Le Houx, 
carte de Cassini. — Propriété du prieuré de 
Saint-Côme, en 1635. — (Arch. d*I.-el^L., jTrieuré 
de Saint-Côme.) 

Houx (les), f., c"* de liarray. — Houx^ 

caries de Cassini et de Tétat-migor. 

Houx ( fontaine des ), près des bois de Candé, 
c"* de Monta. — Ses eaux se jettent dans le ruis- 
seau de Saint-Laurent. 

Houx (le), f., C* de Saint-Paterne. 

Houx (le Petit-), f., C' de Senne vièras. — 
Elle relovait censivement du château de Senne- 
vières (1770). — (Arch. dl.-et-L., E, 94.) 

Houx (le), f., c" de Villedômer. — ffoux, 
carte de l'état-major. — Ancienne propriété de 
l'abbaye de Gastiues. Elle fut vendue nationale- 
ment, le 21 juillet 1791, pour 11,400 livres. — 
(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Houx (le), f., c** de Villeloin, près da Tin- 
drois. — Houx, carte de Tétat-major. 

Huan (le bois), près de la Butte, c^ de 

Reugny. 

Huanderies (le lieu des), près dea Ruea, 

C' de Chanceaux-sur-Choisille. 

Huardière (la), alias Huarde, ou 
Petit-Mauléon, f., c"* d'Auzouer. — An- 
cien tief, relevant de Châtaaurenault, à fol ei 
hommage lige. En 1625, il appartenait à Anne- 
Marguerite Cousinet, veuve de François d'Am- 
boise, chev., couseiller d'État; — en 1G34, à An- 
loine d'Amboise, lieutenant de rartillerle de l'Île- 
de-France; — en 1659, à Louis de Crevant. Il 
passa ensuite à la famille Bergeron de la Ouupil- 
[ère. Jacques de Chauvelin la possédait on 171K). 
~ {Rôle des fiefs de Touraine, — Arch. d*I.-et- 
L., E, 22.) 

Huardiëres (les), f., c** des Es^rds. 

Huaudière (la), f., c** d'Azay-le-Ridaau. 

Huaudière (la), vil., c" d'Esvros, 49 ha- 
bit. — Huaudière, carie de l'état-ma^or. 

Huaudière Ha), f., c"* de Mosues. — 
Huraudière, carte de Cassini. 

Huaudière (le lieu de la), c** do Saint- 
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Mars. — Il dépendait de la Salle (1684). — (Arch. 
d'I.-«t-L., titres de la Salle.) 

nuaulerie (la), f., c- de Reugny. — 
Huauierie, carte de Cassinl. 

Hhaatix (les), c- de Bléré. V. Ruaux. 

Subaillère (la), paroisse de Neuil. — 
Hôtel de la Hubaillère, 1367. — Il relevait de 
Crissé et appartenait a GuilIauiDo Odart, cbev. 
eaiZ61.^{Cartulairede Varchevêchéde Tours.) 

HtLbaillerie (la), ham., c"« d'Azay-sur- 
Cher, IG habit. — Hubaillerie, carte de l'état- 
major. 

Subaillerie (la), f., c»» de Tauxîgny. — 
Hubaillerie, carte de Tétat-major. — Elle faisait 
partie de la commune de Gourçay, dont elle fut 
détachée, par une loi du 15 avril 1833, pour être 
jointe à la commune de Tauxigny. 

Subaillière (fontaine de la), c* d'EsTe»- 
le-Moutier. — Elle jette ses eaux dans l'Esve. 

Hubardellerie (la), c-* de Permsson. V. 
Hubarderie. 

Hubarderie (la), ou Kabardelle- 

rie, vil., c" de Perrusson, 2C habit. — Hiber- 
dellerie, 1770. — Hubardellerie, carte de Cassi- 
ni. — Huberdellière, carie de l'état-major. — Il 
relevait censivement du Plesais-Savary (1G80). — 
(Arch. d'I.-et-L., C, 602. — Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, titres de Notre-Dame de Loches.) 

Xlubaudière (la), f., c"* de ChôdIgny. V. 
Hubaudières. 

Xlubaudière (la), ham., c* du Louroux* 
1 1 habit. — Hubaudière, cartes de Gassini et de 
l'état-major. — Ancien fief. On y voyait, en IISO 
une chapelle qui était dessorvia par N. Bault. — 
Le fief et la chapelle appartenaient à la collégiale 
de Saint-Martin. — (Arch. d'I.-et-L., Biens na-- 
tionaux.) 

aubaaâitoe (le lieu de la), près de la 
Gafrie, c* de Mouzay. 

Hubaudière (le lieu de la), c"* de Souvi- 
gny. — Il relevait du Feuillet. — (Arch. d'I.-et- 
U, E, 54.) 

Hubaudières (les Grandes-), ou la Hu- 
baudière, f., C" de Chédigny. — Hubau^ 
dière, cartes de Gassini et de l'état-major. — 
Ancien fief, relevant do la Corroierio, et, pour 
une partie, de l'abbaye de Villeloin. Il apparte- 
nait aux Chartreux du Llgel, sur lesquels il fut 
vendu , en 1791 , pour 40,800 livres. Quatre 
éliings en dépendaient. Il y existait une chapelle, 
appartenant également aux Chartreux, et dont le 
desservant était nommé par l'archevêque de 
Tours. — (D. Housseau, XIV. —/?<?/« des fiefs de 
Touraine. — Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux. 
— PouiUé de l'archevêché de Tours (1648) 
p. 53.) 



Hubaudières (les) , ou la Hubau- 
dière, f., c" de Chédigny. — Ancien fief. En 
l.'>90, il dépendait de la seigneurie de la Folaine. 
Par la suite, il fut possédé par les Chartreux du 
LIget, sur lesquels il fut vendu, en 1791, pour 
15,882 livres. Une ferme-école a été instituée sur 
ce domaine le 1" juillol 1852. — (Arch. d'L-el-L., 
Biens nationaux; E, 133; titres des Hubau- 
dières. — Annales de la Société d'agriculture 
d' Indre-et-Loire (1S73), p. 126.) 

Huberdellière (la), ou Huberdière, 

f., c"* de Ligré. — Huberdelière, cartes de Gassi- 
ni et de l'état-major. — Elle fut vendue nationa- 
lement, en 1793, sur François Averne, chanoine 
de Saint-Mexme de Chinon, émigré. — (Arch. d'I.- 
et-L., Biens nationaux.) 

Huberderie (la), f., c" de Brèches. — 
Ancien fief. — {Rôle des fiefs de Touraine.) 

Huberdière (la), c-* do Beaumont-Ia- 
Ronce. — Huberdière, cartes de Gassini et de 
rélat-major. 

Huberdière (la), f., c* de Fondettes. -^ 
Huberdière, carte de l'état-mc^or. 

Huberdière (la), c" de Ligré. V. Huber- 
dellière. 

Huberdière (la), ham., c-' de Nazelles, 
15 habit. — Ancien fief. En 1549, il appartenait 
à Martin deVerdelay; — on 1712, à Alexandre 
Jouslin; — en 1761, à Augustin Perceval, four- 
rier des logis du roi. — ■ (Arch. d'I.-et-L., E, 38, 
49. — Registres de Saint-Florentin d'Amboise.) 

Huberdière (le lieu de la), c"' du Pont- 
de-Ruan. —^ Il relovait censivement du fief do 
Relay. — (Arch. d'I.-el-L., prieuré de Relay.) 

Huberdière (la), f., c"de Sainl-Lauront- 
en-Galines. — Huberdière, caries de Gassini et 
de l'état-major. — Ancienne propriété de l'ab- 
baye de Gaslines. — (Arch. d'I.-el-L., titres de 
Saint-Laurent.) 

Huberdière (la), f., c»» de Villandry. — 
Huberdière, carte de Gassini. — Ancien fief. En 
1627, il fut annexé à la châtellenie de Villandry. 
— (Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Co^ 
lombiers.) 

Hubert (St-), f., c-* de Beaiimonl-la- 
Ronce. 

Hubert (St-), f., c" de Brèches. 

Hubert (le fief), paroisse de Gigogne. — 
Ancienne propriété de l'abbaye de Saint-Julien 
de Tours. — (Rôle des fiefs de Touraine. — 
Arch. d'I.-et-L., titres de Saint^ulien,) 

Hubert (St-), f., c»« de Panzoult. — An- 
cien fief. Une chapelle, dédiée à saint Hubert, en 
dépendait. De nos jours, on a trouvé, dans le voi- 
sinage de cette ferme, dos débris de tuiles à re- 
bord, d'origine romaine. — (RôU des fiefs de Tou- 
raine.) 
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Hubert (St-), f. el chat., c- de Rillô. 

Hubert (St-), f., c"* de Saint-Laureat-en- 
Gatioes. 

Hubert, abbé de Bourgucil, fut élu en 1212, 
eu remplacement de Lucas, décédé. Il mourut le 

12 juillet 1235. — (Bibl. do Tours, fonds Salmon, 
Titres de Dourgueil. — Gallia christiana.) 

Hubert de Xiauberdière (François), 
trésorier de France à Tours, fut nommé maire de 
cette ville, en 1686, en remplacement de [Michel 
Gaillard. Sous son administration, on construi- 
sit, à l'exlrémilé nord de la rue Traversaiue, en 
l'honneur des victoires de Louis XIV, un arc de 
Triomphe qui, aujourd'hui, forme la principale 
porte d'entrée du palais archiépiscopal. — Fran- 
çois Hubert eut pour successeur, en 1689, Phili- 
bert Aveline. — (Gbalmel, ilist, des maires de 
Tours, 146. — Lambron de Lignim, Armoriai 
des maires de Tours.) 

Hubertlère (la), paroisse de Bléré. — 
Uubertia, 1210 (charte de Sulpice d'Amboise). — 
Huberieria, 1469 [Martyrol. S. Juliani). — En 
1210, Sulpice d'Amboise donna à l'abbaye de 
8aint-Julien une rente sur la terre de la Huber- 
tière, à condition que les religieux feraient brû- 
ler continuellement une lampe dans leur église, 
devant l'autel du Crucifix. — (Arch. d'I.-el-L.^ 
Inventaire des titres du fief de Saint-Julien de 
BUré,) 

Hubertlère (la), f., c"» de Ghampigny. — 
llubretière, 1551. — Hubertière, cartes do Cas- 
sliii et do l'élal-major. — En 1703, elle apparte- 
nait a Juan Kagonneau, procureur du roi à Ri- 
chelieu. — (Arch. d*I.-et-L., E, 157.) 

Hubertlère (la), f., c»* de Chaveignes. — 
Hubertière, carte de Cassini. 

Hubretlère (la), c" de Ghampigny. V. 
Huberlicre. 

Hucbe (la), ham., C* de la Gelle-Guonand, 

13 habitants. 

Huobe (fontaine de la), c"* de Monnaie. — 
Ses eaux se joignent au ruisseau de la Fontaine 
de rOrfrasiôre. 

Huchelonnlère (la), c** de Luzillé. V. 
Us Gars. 

Hucbeple, f., c"* Ghemillé-sur-Dême. — 
Juspis, carie de Cassini. 

Hucbeple, f., c»* de Nouvy-Rol. 

Hucbeple (le lieu de), paroisse de Saunay. 

— Il relevait du fief de Saunay et devait une 
rente à l'abbaye de Saint-Julien de Tours (1622). 

— (Arch. d'I.-et-L., abbaye de Saint-Julien.) 

HucbepOUle, f., C* de Manthelan. 

Hucberle (lo), f.,c"* de Parçay-sur-Vionne. 

— Juchrric^ carlir de Cassini. 



HucberoUe (le lieu de), c" de Jaalnay, 
sur les limites de Saint-Chrislophe (Vienne). 

Hucbes (les), f., C" de Neuv y-Roi. — Les 
Huches, carte de Cassini. 

Hucbonnerle (la), C'de Dierre. V. £fu- 
chonnière, 

Hucbonnlère (la), c** de Lozillé. V. Us 
Gars, 

Hucbonnière (la), ou Huchonne- 

rie, f., c"* de Dierre. — Petile-Huchonnièrc, 
XVII* siècle. — Huchonnière, cartes de Cassini et 
de l'état-major. — Ancien fief. En 1639, il appar- 
tenait à René Moreau. Le i4 germinal an VI, il fut 
vendu nationalement sur Louis^Marie- Adélaïde 
de Bourbon-Penthièvre, veuve de Philippe d'Or- 
léans. — {Rôle des fiefs de Touraine, *— Arch. 
d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Huctlère (la), C* de Nouons. V. Hous-- 
tière. 

Huctlère (la), c» d'Hommes. Y. Bueiière, 

Huctonnlère (la), f., c'*de Neuillé-Pont- 
Pierre. — Justonnière, carte de l'ètat-maJor. 

Hudaudrle (la), f., c"* do la Chapelle- 
sur-Loire. — Hudaude, Hudode, Port'-de^a 
Hudaude, 1614, 1757. — Hudaudrie, carte de 
Cassini. — Ancienne propriété du Chapitre de 
Saint-Martin de Tours, qui fut maintenu dans 
cette possession, par lettres patentes du 14 mars 
1667. — (D. Housseau, XIV. — Arch. d'I.-el-L., 
titres de SaintrMartin.) 

Hudaudrle (la), f., c"* d>3 Huiames. — 
Hudaudrie, carte de l'état-major. 

Hudault (tle), dans la Loire, c** de Riguy. 

Hudode (la), c"" de la Chapelle^ur-Loire. 
V. Hudaudrie. 

Hue de Mlromesnll (Thomas), mar- 
quis de Miromesnil, seigneur de la Roque, de 
Tourville, de Burgues et de Beaumetz, président 
au Grand-Conseil, intendant de Poitou en 1672, 
puis de Champagne en 1673, fut nommé iolen- 
dant de Touraine en 1669, en remplacement de 
Louis de Béchameil, marquis de Nointel. II donna 
sa démission en 1 704, et eut pour succeesenr Jac- 
ques-Etienne Turgot, marquis de Sousmons. H 
mourut à Paris au mois d'août 1712. Il était fils de 
Michel Hua de Miromesnil, conseiller au Parle- 
ment de Rouen, et de Marie Duval de Bonneval. 
— (Waroquier, État de la France ^ 11, 555. — 
Dubuisson, Armoriai de France, I, 188. — 
Ctialmel, Hist. de Tour., III, 429. — QénèraliU 
de Touraine (manuscrit de la Bibl. de Houen. 
coll. Leber, n» 5793.) 

Huelonnlère (la), f., c* de Neulllé-Pont- 
Pierre. — Elle fut vendue nationalement, eo 
1793, sur Jacques-Louis-Roland des Escotai< 
émigré. — (Arch. d'I.-et-L., Bien'i nalionaur.) 
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Huet (l'ôtaug), c"* do Oosséo. 

Huetiôre (la), ou Suctiôre, f., c 

d'Hommes. — Hottière, cartes de Casaini et de 
letat-major. 

Huetrie (la), on Huetterie, f., c**de 

Cléré. 



(les), f., c** do la Celle-Saint-ATent, 
près du bourg. 

Huetterle (la), f., c" de Reugny. — i/eii<- 
terie, 1757. — Ancien fief, relevant de Pocé, à foi 
et hommage simple et douze deniers de service. 
En 1766, il appartenait à Marie - Thérèse de 
NoaiUes, veuve de Charles-François de la Baume 
le Blanc. — (Arch. d*I.-ot-L., E, 38.) 

Huetterle (la), ou l'Aitre-Hergan, 

paroisse de Saint- Denls-hors. — fin 1742, ce do- 
maine appartenait à Jérôme Cormier, bailli d'Am- 
boise. — (Arch. d'I.-et-L., litres d*Ainboise,) 

Huetterle (la), f., paroisse de Saint-Pa- 
terne. — Ancienne propriété de la collégiale de 
Saint-Martin de Tours. Les bâtiments étaient dé- 
truits avant 1787. -- (Arch. d'I.-et-L., prévôté 
d'Oë.) 

Huetterle (la), f., c»* de Savlgné. — Htiei- 
terie, carte do l'état-major. 

Hugues, dit le G-raud, comte do Paris 
et de Tours et duc des Français, fut abbé de Mar- 
moutier après son père, Robert. Il mourut à Or~ 
ding, au mois de juin 9S6, et fut inhumé dans 
l'église de Saint-Denis. Plusieurs siècles après, 
on mit cotte inscription sur sa tombe : Ici gist 
hues le Grand, jadis comte de Paris, lequel 
fut père de Hues Capet, roi de France. Priez 
Dieu pour Vame de ly. En 941, il avait cédé le 
comté de Tours à son parent Thibault le Vieux, 
dit le Tricheur. — (0. Martène, Hist. de Mar- 
moutier, I, 191, 193. — Bibl. de Tours, fonds 
Saimon, titres de Marmoutier, — Chalmel, Hist. 
de Tour,, I, 286, 294.) 

Hugues Capety fils du précédent, possé- 
da, comme lui, l'abbaye de Marmoutier, dont il 
fut le dernier abbé séculier. Il mourut en 996. 
— (D. Martène, Hist. de Marmoulier, I, 193. — 
Bibl. de Tours, fonds Saimon, titres deMarmoU' 
tier.) 

Hugues, chanoine et archidiacre de l'église 
de Tours, au commencement du xi* siècle, est au- 
teur d'un Dialogue entre lui et Fulbert, évoque 
de Chartres. Ce travail a été publié par D. Mabil- 
lon, dans ses Anakcta. — (Chalmel, Hist. de 
Tour., IV, 249.) 

Hugues de Cli&teaudun, archevêque 
de Tours. V. Châteaudun, 

Hugues d'IËItaxiipes, archevêque de 
Tours. Y. Étampes, 

Hugues» ou Hugues de Sales, abbé 



de Marmoulier, succéda à Gu<'Tin, en 1232. Il 
passa de celte abbaye a celle de Cluny en 1236, 
et fut nommé évéque de Langres en 1244. Il ac- 
compagna le roi saint Louis dans son voyage à 
la Terre-Sainte et mourut à Damiette en 1250. En 
1236, il avait été remplacé, à Marmoutier, par 
Geoffroy de Conam. — (D. Martène, Hisl, de 
Marmoutier, II, 207. — Bibl. de Tours, fonds 
Saimon, titres de Marmoutier, •— Gallia chriS" 
tiana, XIV.) 

Hugues, abbé de Bourgueil, fut élu en 
1274, en remplacement de Guillaume, décédé. Il 
commença, en 1286, la construction de l'église 
abbatiale, qui fut achevée en 1293, et consacrée 
le 19 juillet par l'évoque d'Angers, Guillaume Le- 
maire. Il mourut en 1301 et eut sa sépulture dans 
son église. — (Bibl. de Tours, manuscrit n* 1494. 

— Arch. d'I.-et-L., titres de Bourgueil.) 

Huguet (François- Armand). V. Armand. 

Huguetaudrle (la), f, c"* de Saint- 
Quentin. 

Huguetterle (la), ham., c"* d'Artannes, 
14 habit. 

Huilerie (le lieu de 1'), près de la Socraie, 
c" do Lémeré. 

Huilerie (T), f., c" do Luzillé. — Elle 
dépendait autrefois do la ch&tellenie des Brosses. 

— (Arch. d'I.-et-L., E, 39.) 

Huilerie (l'J, f., c* de Marray, près du 
bourg. — Huilerie, carte de l'état-major. 

Huileries (les), f., c"* d'Athée, près du 
bourg. 

Huiliers (les), f., c" de Thizay. 

Huis (les), f., C* de Draché. — Huys, plan 
cadastral et carte de Tétat-major. 

Huis des Bondis (le lieu des), près des 
Bondis, c*' de Louans. 

Hulsmes, commune du canton et do l'ar- 
rondissement de Chinon, à 8 kilomètres de Chi- 
non et à 48 de Tours. — Oximensis villa, x* siè- 
cle (charte de Thcotolon). — Oxima, xi» siècle 
(charte de la collégiale de Saiut-Mexme). — Oxi- 
ma?, 1197 {Cartulaire de l'archevêché de Tours.) 

— Parochia de Oximia, de Oximis, xiir siècle 
(charte do Bouchard, archevêque de Tours). — 
Exmes, 1473 [Ordonnances des rois de France, 
XVIII.) 

Elle est bornée, au nord, par la Loire, qui la 
sépare de la Chapelle-sur-Loiro; au sud, par la 
commune do Chinon; à l'est, par Rigny et Saint- 
Benoit; à l'ouest, par Beaumont-en-Vérou. Elle 
est arrosée par l'Indre, — par le Douet, — et par 
le ruisseau de la Biasse, qui se jette dans le 
Douet, près du Moulin-Brûlé. Elle est traversée 
par le chemin de grande communication n* 16, 
do Chinon & Langeais. 

Les Houx, hameaux et villages suivants dépen- 
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dent dû celte commune : Cuzô (94 habit.), ancien 
liof, relovant du château d'Ussé. -^ La Cour- 
Neuve, ancien ûef, relevant de la seignourio 
d'Huismoa. — Couette (15 habit.). — La Chaus- 
sée (14 habit.)- — Conteoault (139 habit.). — 
MouzilJy (47 habit.). — L'Hermitage (13 habit.). 

— Les Marais (153 habit.), ancien Ûef. — Mont- 
sigou, ancien fief, relevant d'Ussé. — Mouchaut, 
ancien fief. — L'Ile-Saint-ifarlin (130 habit.). — 
La Varenne (18 habit.) , ancien ûef, relevant 
d'Ussé. — La Ville-au-Maire, ancien fief, recevant 
également d'Ussé. — Le Pas-d es- Cordais (22 ha- 
bit.). — Le Pin (16 habit.), ancien Ûef, — Les 
Basses-Rivières (74 habit.), ancien fief, relevant 
de la ch&tellonie de Deslilly. — Les Places (27 
habit). — Razines (U habit.). — Riparfonds, 
ancien fief, relevant d'Usage. — La Bourgesière 
(10 habit.). — Renais (42 habit.). — La Bruère 
(15 habit.). — Les Fontaines-d'Auzon (31 habit.). 

— Belebat, ancien ûef. — La Bass^Salle-Verte 
(12 habit.). — L'Étui (72 habit.). — La Brossar- 
dière (20 habit.). — Usage, ancien fief, relevant 
de Gravant. — Leraut (13 habit.). — La Fosse- 
aux-Bruns (12 habit.). — Le Grand-Ballay (25 ha- 
bit.). — La Garenne, la Tourelle, Tours, Beau- 
lieu, la Brosse, l'Hârmilage, les Caves-Sauly, la 
Podevinière, le Moulin-Brûlé, les Granges, la 
Croix-Marion, la Croix-Mazarin, la Chancelle- 
rie, les Vignes-Blanches, le Carroi-GolliDet, le 
Vivier, le Puy-Angelier, la Croix-Bureau, la Tou- 
che, les Landes, la Croix-Ruuge, etc. 

Avant la Révolution, Huismes était dans le 
ressort de l'élection de Ghinon et faisait partie du 
doyenné de Beaumont-en-Véron et de l'archidia- 
coné d'outre-Vienne. £u 1793, il dépendait du 
district de Chinon. 

Superficie cadastrale, — 2381 hectares. — Le 
plan cadastral-, dressé par Masson, a été terminé 
le 20 novembre 1637. 

Population. — 1278 habit, en 1801. — 1260 
habiU en 1808 —1272 habiU on 1810. — 1306 
habit, en 1821. — 1452 habit, en 1831.— 1586 
habit, en 1841. — 1580 habit, en 1851.— 1646 
habit, en 18G1. — 1671 habit, en 1872.— 1074 
habit, en 1876. 

Assemblée pour location de domestiques le 
deuxième dimanche de mai. 

Bureau de poste de Chinon. — Perception de 
Cliinon. 

Station du chemin de fer do Tours aux Sables- 
d'Oloano. 

D'après la tradition , saint Catien aurait bâli 
à Huismes une église qui serait la huitième {oC' 
tava) Tondée par lui en Touraine. Celte tradition, 
])aâûe uniquement sur une prétendue ressem- 
blance entre les mots octava et Oxima, ne mé- 
rite pas qu^on s'y arrête un seul instant. 

L'église actuelU, dédiée à saint Maurice, pa- 
rait daicr du xii* siècle. Elle offre peu d'intérêt. 
On y comptait trois chapelles placées sous les vo- 
cables do saint Hubert, do saint André et de 



saint Bonaven turc. Dans le cimetière so trouvait 
la chapelle do Saint-Sébastien, qui constituait un 
bénéfice. Elle tombait en ruines au :vi* siècle. 
Le service fut transféré dans l'église paroissiale, 
à l'autel Saint-Hubert. Charles Mersuat en était 
chapelain en 1647 ; — François du Roclier» eu 
1699; — Martin-Charles Bruère, curé de Saint- 
Laurent-de-Langeais, en 1791. 

On voit dans Téglise des inscriptions consa- 
crées à la mémoire de Claude de Couvera, décédé 
en 1034 ; de Le Royer de la Sauvagère, mort en 
1749; et de Benjamin Gault, baron de Bonoeval, 
décédé en 1813. 

Le droit de présentation à la cure appartenait 
au doyen du Chapitre de Saint-Gatien. 

Cubés d'Huismes. — Jacques Hatton, 1631. — 
Michel Loiseau, 1665. — François du Rocher, 
1699. — Pierre Guillaume, 17 16* — Hyacinthe 
Chartier, 1732. — Pierre Philberl, 1757. — Denis 
Guillon, 1705. — François Polet, 1776. — N. Gi- 
gault, 1789, curé constitutionnel, 1793. -^ Picault, 
1810. — Samson, 1830. — Painparé, 1850. — 
Balseau, 1864. — Pierre Baudry, novembre 1876, 
actuellement en fonctions (1881)* 

Il existe h Huismes une église protestante. 

Cette paroisse formait une chàtellenie qui, 
d'après un vidimus de 1287, aurait été donnée 
par le roi Charles le Simple, au Chapitre de 
l'église de Tours. Voici un extrait de ce docu- 
ment, recueilli par D. Housseau : 

Universis présentes litteras inspfciuris et 
audituris, officialis salutem in Domino. No- 
veritis nos vidisse ac diligenler inspexisse lit- 
teras Caràli gloriosissim,i quondam Régis in 

quitus cunlinebantur inter cxtei^a verba 

d Et h sec quia nos Dei inspiratione lacti, sed 
et deprecatione venerabilis Heberni, archiepis- 
copi S. Turonensis ecclesise placuit Celsitttdini 
nostrse quasdam res, hoc est Oximam, in pago 
Turonico siiam, cum omnibus appenditiis et 
integritatibus suis et omnia quae ibi perti- 
nent qtuintumcumque Roberlus cornes in sua 
manu iiabebat tam in burgo quam in omni- 
bus omnino locis et omne quod Roberttu vas- 
salus suus tenebat eidem eccUsim 8U9 condo- 
nare, et hsec et sine uUa in quictudine res prae- 
monitas sancta Turonensis ecclesia ut diclum 

est tenendo possideat manu propria subter 

eam firmavimiks et annuli nostri impressione 
assignari jussimus, 

La donation faite par Charles le Simple fol 
confirmée, en 1157, par le roi Louis VU. En 
1215, Jean de Faye, archevêque de Tours, attacha 
ce domaine au doyenné du Chapitre. 

Le logis seigneurial, connu sous le nom de 
Doyenné, était protégé par de hautes iiiurailles 
et par un donjon. On y arrivait par un pont-levis 
jeté sur de larges douves, renfermant une vaste 
enceinte, dans laquelle se trouvai I i'égUs» et le 
presbytère. Au xvui* siàcle, los terrains dêpen- 
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danl do la châtellonie avaient uno étendue do 
cunl quaranto>troi3 arpents. Sur ces terrains était 
uno partie de la furdt de Tolel, appelée aussi The- 
lot, ou Bois-Chélif, dans diverses chartes. Eu 
1263 eut lieu, au sujet do la moitié de cette forât 
et de la pèche du ruisseau de Leiret, une tran- 
saction entre le doyen de l'egliâe de Tours cl le 
soigneur de Montsigou et de Cuzé. Voici le texte 
du ce document : 

Universis présentes H lieras inspecturis et au* 
dHuris, Bucardus Dei gratia Turonensis ar- 
chiepiscopus, salutem in Domino. Noveritis 
quod cum inier venerabilem virum Gofridum» 
decanum ecclesix Turonensis, ex una parle, 
et Guillelmum Oliverii, milHem, et Gaufridum 
dictum Egret ejus (ilium, ex alia, orla esset 
maieria quaeslionis super eo quod idem miles 
et ejus filius asserebant et dicebant medietatem 
nem^>ris ex Tolelo sili in parochia de Oximia 
et omnium pertinentiarum ipsius, in quibus^ 
cumque rébus consistant pro indiviso ad ipsos 
perlinere et dictum nemus pro indiviso, com- 
mune esse ipsorum pro medietate, et dicti de- 
cani pro alia medietate, et quod ipsi uUra hsec 
qumdam jura habebant in toto nemore prae- 
dicto et pertinentiis ejus. Videlicet quod ipsi 
habebant ibidem et dicehant medietalem magni 
panagii et totum parvum panagium et mcdiC' 
latem in omnibus Monlreis seu les Montouers 
dicti nemaris, et in quadam aqua quan vocO' 
tur Leiret medietatem piscium, et piscata ejus- 
dem ei etiam gardam seu custodiam loiius ne- 
morts supradicti et pertinentiarum ipsius, et 
quod ad ipsos perlinebat jus ponendi foreslia- 
rios ad custodiendum, nemus praediclum et 
pertinentias ipsius tam, in nemore quam in 
piscariis et aquis et aliis pertinentiis nemoi*is 
anU dicti, et quod forestarios quos ponebant 
ipsi m,iUs et ejtis filius et eorum antecessores 
ad custodiendum nemus prxdictum et perti- 
nentias, haberé consueverant et debebant ra^ 
Tnos seu amellos quercuum, cadenlium seu 
scissos in dicta nemore, quodque idem miles et 
ejus filius habere consueverant et debebant 
omnes ernendas quse ratione malefactorum 
seu delictorum in dicta nemore et ejus perti- 
nentiis faclorum seu perpétra torum continge- 
bant et eveniebanl, nec non de qualibei cha. 
tando ascendente vel desccndente per Ligerim 
in nemore de Toleto, seu in ripa prope dictum 
nemus applicante, dum tamen ignis vel can- 
dela aoeenderetur in eo, qtuituor denarios, ita 
quod naut» ejusdem chalandi poterani capere 
de branchiis seu ramis dicti nemoris ad cale'- 
faciendum se, sed secum portare non poterant 
ultra unum trosum, seu Tison, et si ultra por- 
tarent emenda ex hoc ab eis débita esse debebat 
et eonsueverat dictorum militis et ejus fllii, et 
quoliescumque iidem nautx transferrent logias 
&uas tenebantur solvere ipsis Guillelmo et ejus 
filio quatuor denarios in quibus dictus decanus 



nihU accipicbat, dicebant etiam iidem miles et 
ejus filius quod tempore panagii licebal eis in 
dicta nemore unum porcum cujusque easet 
mactareseu interficerc; et décantas medietatem , 
et ipsi Guillelmus et ejus filius medietatem, et 
ipsi Guillelmus et ejus filius aliam medietatem 
justi f^rsetii dicti porci duobus solidis m,invs 
domino porci solvere tenebantur, et hc^ere de- 
bebat idem decanus unum latus ipsius porci, 
et dicti Guillelmus et ejus filius aliud latus ei 
forestiarius ejusdem militis et ejus filii, caput 
ipsius porci; dicebant etiatn se habere pisca^ 
teriam seu pisces captas in quolibet fodroy seu 
ingénia evocata quod paniiur in Ligeri juxta 
dictum nemus quantum durai nem^us prœdic- 
tum una nocte in anno, et quod eorum fores- 
tiarii prsedicti capere poterant, et habere semel 
in anno unam challandalem, seu chargiam 
imius sentinss Ligei^is de lignis dicti nemoris 
ssstimationis trium solidorum, et eam vendere 
vel danarç et suam ex inde facere voluntatem, 
et quod praemissa omnia tam ipsi miles et ejus 
filius quam praedecessorum eorum a tempore, 
a quo memoria non existit explantaverant et 
fueraiit in possessiane, ultra quam omnium 
prsemissorum; dicta decanepraemissanegante 
et in contrarium asserente quod diclurn toturn 
prxdictum nemus cum omnibus ejus perti- 
nentiis ad ipsum nomine et ratione decanatus 
sui Turonensis ecclesias in solidum pertinebat, 
et fuit ab antiquo nemus pixdictum cum, om- 
nibus ejus pertinentiis, quas ca jus et pi^aprie- 
tatem ipsius ecclei>i3B Turonensis de pertinentiis 
villx de Oximia et quod dicta villa de Oximia 
cum dicta nemore et aliis pertinentiis ex qua- 
dam ordinatione facta in ecclesia Turonensi 
fuit assignala et concessa dicta decanatui ec- 
clesise supradictx; et quod nec dicti miles et 
ejus filius, nec prxdecessores e&i^m jus ali- 
quad habuerant nec habeant in dicta nemore 
nec in pertinentiis ipsiits nisi faisan solam 
gardam, vel custodiam et ratione dictas gardas 
explectamentum in brajichiis et cimis et aliis 
quas pertinent ad gardam, ad usum seu usa- 
gium suum tantum modo ad manerium de 
Moncigou, ac demum dictas partes in nastra 
praesenlia canslitutx confessas fuissent alias in 
judicio coram nobis se super prxmissis in 
hanc pacis concardiam cl com,positionem deve- 
nisse et dégénérant etiam coram nabis, videli- 
cet quad dicti miles et ejus filius voluerant et 
expresse cansenscrant, et adhuc valuerunt et 
consenserunt coram nabis quad totum nemus 
de Toleto prxdictum, cum omnibus aquis, pis- 
cateriis, pasturagiis, pascuis, pratis, arbori' 
bus, terris et omnibus juribus, servitutibiAS, 
debueriis, justicia , juridictione et destrictu 
qux eidcm miles et ejus filius canjonctim vel 
divisim dicebant et proponebant se habere in 
prxdicto nemore et ejus pertinentiis pro ut 
dictum nemus et ejus pertinentix continentur 
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iiitra fines quas sequnntur, videlicel a vado 
quod dicilur vadum Agnelis existente in aqua 
Indria et protenditur ab indô ad lenemam seu 
terrilorium de Namanto et adhmret contingue 
dicto lerrilorio de Namanto, et distinguuntur 
terriloria de Namanto et Toleti per sepes et 
fosscUa procedendoadicto vado Agnelis ad an^ 
gulum pratellorum, et ex inde per juxta cral*' 
lum defuncti AUnni quod est juxta parvum 
Ligetum Namanlis, pro ut ipea aqua qua di- 
citur Ligetua existens et pertinentiis ipaius To- 
leti protenditur prope domum Johannis Gui" 
lore, usque ad domum defuncti Gratiani sitam 
in fedo Hueli Bonneau, et ex inde per ante 
diciam domum prout per sepes dividuntur per 
traversum chemini de Namanto quod est inter 
fedum Hueti Bonneau et insulam Maser, et ab 
inde per ante et juxta dictam insulam usque 
ad fluvium Ligeris, et ex inde superius ascen^ 
dit pro ut Ligeris protenditur usque ad aquam 
qusB dicitur Magnus Ligetus quœ est inler par- 
vum et magnum Toletum, et ex inde prout ille 
magnus Ligetus protenditur ad portum qui 
dicitur portus defunct» Osan» Bodarde in 
prsedicta aqua Indrise existens, et a dicto portu 
prout dicta Indria fluit et descendit, usque ad 
dictum vadum Agnetis cum quodam prato 
quod dicebaiur esse proprium dictorum mili- 
tis et ejus filii, seu alterius eorumdem et quid- 
quid atiud juris Dominii, vel juridictionis 
jnstitise feodi, et districtus in prmdiclo nemore 
et pertinentiis ejus universis, et in omnibus 
aliis prxmissis et singulis prsemissorum habC' 
bant, et habere poterant iidem Guillelmus et 
ejus filius quoquo modo, et quaque ea causa 
quita et libéra pleno jure perpetuo, et heredi' 
tate Decano et Decanatui Turonensis ecclesim 
rémunèrent et essent prxdictum nemus et ejus 
pertinenlias et omnia supradicta et singula 
Decani et decanorum pro tempore Ecclesiss 
Turonensis, promittentes iidem miles et ejus 
filius, quod nec ipsi nec eorum heredes vel 
successores, nec causam ab eis vel eorum altero 
habentes vel habituri in praedictis nemoribus et 
ejus pertinentiis, et infra fines prasdictos ali~ 
quid juris, Dominii, servitutis sive desseriiDO' 
manii, jurisdiclionis, justitias, districtus paS' 
turctgii, panagii, usagii vel alterius cujuscum' 
que juris modo aliquo réclamèrent, sed supra- 
dicta omnia et singula quK se in dicto nemore 
et ejus pertinentiis e^ prasmissis et singulis 
praemissorum habere dicebant et asserebant, 
tenebuntur et promiserunt Decano praedicto 
ejusque successoribus secundum jus garentire 
et defendere contra omnes excepta tantum te- 
nema de Cusé, quas inter fines praedictos dici- 
tur contineri, cedentes et quitanles iidem miles 
et ejus filius eidem Decano nomine suo, et De- 
canatus sui omnia jura et omnes actiones, et 
quidquid juris Dominii seu Domanii, juris- 
diclionis, jt^titias feodi et districtus, et alterius, 



cujuscumque juris îiabebat et habere poterant 
in praemisi^is omnibus et singulis conjundim 
aut divisim ratione prasmiMorum omnium et 
singulorum eorumdem et se de omnibiÂS su- 
pradictis et singulis, et de omni jure quod ha- 
bebant et habere poterant in praemissis et sin- 
gulis eorumdem in manu nostra desesiverunt, 
et nos cul petitionem eorum prasdictum Decoi- 
num nomine et ratione decanatus ejusdem in- 
vestivimus et saisivimu^ de omnibus et singu- 
lis supradictis, pro quibus etiam omnibus, et 
pro bono pacis et concordiae iidem miles et ejus 
filius confessi fuerunt se a dicto Decano rece^ 
pisce et habuisse trecentum et viginti tibras 
monetae currentis, de quibus se tenuerunt ple- 
narie pro pagatis et promiaerunt quod contra 
praemissa vel aliquod prœmissorum per se, vel 
per alium seu alias non vénèrent in fxjUurum, 
et de praemissis om.nibus et singulis tenendum, 
sequendum, adimplendum et de non veniendo 
contra praemissa vel àliqua praemissorum 
iidem miles et ejus filius obligaverunt et as- 
trinxerunl se et heredes suos et successores, et 
omnia bona sua fide ab eis in manu nostra 
posita, praestita corporali petentes super haec 
iidem Decanus, miûs et ejus filius judicari a 
nobis, et per judicium curiae nostrae condem^ 
nari ad prasdicta, quos présentes et volentes ad 
praemissa omnia et singula tuendajiKticio cu- 

rias nostrae condemnavimus Datum die 

dominica ante Purificationem beatae Marias 
Virginie, apud Larcaium^ manerium nostrum 
anno Domini millesimo ducentesimo octogesi- 
mo octavo, sigillatus duobus sigillis in cera vi- 
ridi cum duplici cauda. 

La partie de la forêt de Tolet qui appartenait a 
l'église de Tours, fut complètement abattue entre 
les années 4666 et 1687. 

La justice de la cliAtellenie d'Huismes était 
rendue par un maire. Celte charge était attachée 
à la possession d'un ûef appelé la ViUaumaire. 
En i648, Maurice Aubry possédait ce fief. 

En 1791, tous les biens que l'église de Tours 
possédait à Huismes, furent vendus nationaie^ 
ment au prix de 206 J 00 livres. 

De grands ravages ont été causés dans la com- 
mune d'Huismes par l'inondation de 1866. Les 
dommages furent évalués à 407,000 francs. 

Maibbs db Huismes. — Gigault, 1801. — Nico- 
las-Charles- Louis âfatrais, 1 804, 29 décembre 1 807 , 
14 décembre 1813. — Gault de la Oalmandièn*, 
10 juin 1816. — Lemaire, 1831. — Désiré Le- 
meslo, 1850. » Bois de Mouzilly, 1857. — Lo> 
maire, 1867. — Boucher-Charpentier, 17 février 
1874, démissionnaire en 18T5. — Bemiyer- 
Delavente, 27 octobre 1875. — Louis Boucher- 
Lemaire, 21 janvier 1878. 

Arch. d'I.-et-L., C, 654; 0, 37, 38, 42. 43, 90, 160, 814. 
Biens nationaux. — Cartulaire de l'archevêché rfe Tvmrt, 
— D. HooBteau, II, 403; XVIH, XXXI. — Bibl. dtTcyan. 
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food* Salmon, Paroissei de Towraine, II. — Fouillé de 
l'archecéché de Tours (1648), p. 59. — Maan, S. et me- 
trop, ecelesia Turonentis, 3, 133. — Rouillé-Courbe^ Le» 
inottdations dans le département d'Indre-et-Loire, 432. 

— Mém. de la Soe. arehéol. de Tour., I, 9; V, 3; IV, 
52 ; IX, ?89. — A. Joanoe, Géographie d'Indre-et-Loire. 

— Greg. Tur. Hist. Lib. X. — Annuaire-almanaeh d'In- 
dre-et-Loire (1877), p. 105. — H. de Valois, Notitia Gai- 
liarum, 572. 

Knisseau, ou Husseau, vil., c** de 

MoDtlouis, 265 habit. — Ussiau, 1244. — Uxeau, 
13 1 4. — Uyê9eau, Huisseau, ISOI, 1505. — 
Tkuisseau, carie de l'étal-major. — Uttai/kll, 
carte de Cassini. — Ancien fief, relevant de la 
baronnie de Vernou. En 1244, il appartenait à 
Hugues Bocel qui, dans le cours de cette année, 
douna une rente à l'abbaye de Beaumont. Dans 
i'S premières années du ziv* siècle, Jeanne de 
Lavardin, fille d'Aymery de Lavardin, en était 
propriétaire. Le document suivant constate les 
redevances auxquelles elle était tenue envers 
Tarchevéque de Tours. 

« L'an mil trois cent quatorze, le mercredy 
« avant la Magdelalne, entre damoiselle Jehanne 
a de Lavardin, fille feu Aymery de Lavardin, 
« en Tommage simple de Monseigneur l'arche- 
a veaque pour cinquante et quatre soûls que elle 
« praud cbascun an le jour de la my-aousl à 
« Uxeau, en la paroisse de Monlloué. Hem, pour 
a vint et un selier de blé ou environ le jour de 
c la S* Michau à Uxeau et trois soûls de menus 
c cens ou dit lieu le jour de la S^ Briz. Jtem, 
a pour une gangnerle séant à Uxeau qui doit 
a valloir chacun an quatre sextiers de blé ou 
a environ. Item, pour la simple vaerie qui vault 
a sept saouls six deniers. Et pour ces cbouses 
c elle doit aide à Monseigneur et demi roussin, 
« si comme elle dit. Item, feu Aimery de Lavar- 
« din, père de La dite Jehanne, vendit à Bacta- 
a gent trois sextiers de blé de rente et deux soûls 
c sur la terra de Qrois, en la paroisse de Mont- 
« loué, movant du dit fié. Item, Jehan de Lavar- 
« din, frère de U dite Jehanne, confesse que sa 
« dite sœur tenoit de luy soixante et dix souIs de 
« annuel ferme, lesquelx Jehan et Guillaume 
a de Pommier, leur oncle doibvent. » 

En 1 360, ce €ef appartenait à Jean LeClavenrier ; 
— en 13fô, à Gervaise de Gormeri ; — en 1367, à 
Jean de Lumeré, clerc, demeurant à Tours. 

En ISOSf ^ ^^^ passé aux mains de Pierre 
Briand, qui eut pour successeur Louis Briand, 
avocat au siège présidial de Tours (1534). Jeanne 
Hennequin, femme de Gilbert Filhet de la Curée, 
Tacheta, par décret, sur les héritiers de Sala'iin 
d'Anglure (1629). En 1656, il était possédé par 
François le Franc, qui mourut à Montlouis en 
1664. Il fit partie du marquisat de la Bourdai- 
sière, érigé, en 1717, en laveur de Philippe de 
Courdllon, marquis de Dangeau. 

Par acte du 7 mai 1740, Jacques Morel de la 
Uolte el Marguerite Le Franc de Beauiieu, veuve 
de Michel Cbampioa de la Touche, héritiers de 



ce dernier, seigneur de Huissjau, vendirent ce 
domaine à Marie-Sophie de Courcillon, femme, 
non commune en biens, d'Hercule-Mériadec^ 
prince de Roban. 

Huisseau passa ensuite, par héritage, à Charles- 
Philippe d'Albert, duc de Luynes. Maric-Charles- 
Louis d'Albert, duc de Luynes et de Ghevreuse, 
fils de ce dernier, vendit ce môme fier, par acte 
du 16 novembre 17G8, à Etienne-François de 
Choiseul, duc de Choiseul-Am boise. — Une cha- 
pelle, qui est mentionnée dans un titre de 1740, 
dépendait du logis seigneurial. — (Arch. d'I.-et- 
L., E, 57, 60, 65, 68, 70; chartes de l'abbaye de 
Beaumont. — Cartulaire de Varchevéché de 
Tours, 330-37. — Rôle des fiefs de Touraine.) 

Huisserie (Le lieu de 1'), près du Chôno- 
Verl, c" de C binon. 

Hait-Kommes (les), c** de Salnt-Cyr. 
V. le Colombier. 

Hulaudière (la}, f., c" de Rigny. 

Hulbonnière (la), f., c** de Saint-An- 
ioine-du-Rocher. — Huhnnière, carte de Cassini. 
^- Elle fut vendue nationalement, en 1793, sur 
Adôlaïde-Jacquette Robien, veuve de N. Riquetti 
de Mirabeau. — (Arch. d'I-et-L., Biens naliO' 
natix.) 

Xlulin (Léopold), né à Richelieu en 1821, 
auditeur au conseil d'État, puis préfet, abandon- 
na la carrière administrative en 1848, et se relira 
dans son château de Richelieu où il établit une 
fabrique de poudre d'or. 11 obtint, pour ses pro- 
duits, une médaille d'or à l'exposition univer- 
selle de 1867. Membre du Conseil général d'In- 
dre-et-Loire depuis un grand nombre d'années, 
il fut élu député à l'Assemblée nationale par 
53,692 suffrages, le 8 février 1871. Eu 1875, il fut 
contraint d'abandonner son siège de député, par 
suite du mauvais état de sa situation commer- 
ciale. — (Larousse, Grand diction, historique 
du XIX* siècle (supplément), p. 967. — Journal 
d'Indre-et-Loire de février 1871.) 

Hnlinière (le lieu de la), paroisse de Luzé. 
— Il relevait de Franc-Palais, suivant un aveu 
rendu, le 6 août 1672, par Louis de bernabé. En 
1575, il appartenait à Charles de Baignan. — 
(Arch. dl.-ei-L., B, 156.) 

Holonnière (la), f., c^ de Xeuillé-Ponl- 
Pierre. — Elle fut vendue nationalemeol, le 
11 prairial an II, sur Borland des Escotais, émi- 
gré. — (Arch. d'L-et-L., Biens nationaux.) 

(les), f., c*' de Salnt-Épain. 

ham. et moulin, sur la Glaise, 
c** de Buussay, 23 habit. — Humeau, carie de 
l'état-major. 



ou ECameaux, f., c~ d^ U- 

gueil. — Ormeaux, carie de Cassini. — Près àe 
là sont des fontaines dont It^s vjiiij. se jriiext ùltis 
TEstrigneul. près du moulin de la Toacbe, 
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Humeaux, ham., c* ùq Tauxigoy, 18 ha- 
bit. — liumeanx, carie de l'état-major. 

Huznelaie (le lieu de la) , prôs de la 
Croix- Vorlo, C* de Saiiit-Micliel-sur-Loire. 

Huxuelaâs (T), ou Humelaye, vil., 

c" de Bourgueil, 32 habil. 

Humelaye (T), paroisse de Bréhémont. 
V. la Prouterie. 

Hiunelli. V. les Ormeaux, c** de ModI- 
louis. 

Hunaudaye (la), c*** de Pont-de-Ruan. 
V. Jean {Saint-J. 

Hunaudière (la), f., c" Châ!eau.îa-Val- 
liùre, près du bourg. — Hunaudière, cartes de 
Gassini et de l'état- major. 

Hunaulty f. et étang, c" de Villiers-au. 
Boin. — IlunauU, carte de Cassini. 

Xluolerie (la), ham., c^^ de Reugny, 14 ha- 
bitaols. 

Huppe-Cliat-Haant (la), ham., c>« de 
Villedômaln, 12 habit. — IIupe-Chat-Huant, 
carte de CasalDi. 

Kuppe-XiOnp (le Heu de), près du Vieux- 
Château, c"® de Chemilié-sur-Dême. 

Huppe^XiOUp, f., c" de Saint-Paterne. 

— Ancienne propriété de l'abbayo de la Clarté- 
Dieu. Près de cette ferme et du chemin de Brè- 
ches à la Boiserie, se trouve une croix portant 
le même nom. — (Arch. d'I.-el-L., titres de la 
alarlé'Dieu.) 

Huquelinières (les), f.,c"de Luynos. 

— Huguelière, carte de l'état-major. 

Suraudière (la), f., c** d'Ambillou. ^ 
iluraudière, carte de l'état-major. 

Huraudière (le lieu do la], c"" d'Esvres. 

— Ancien flef, avec moyenne et basse justice, 
relevait de l'abbaye de Cormery, au devoir de 
cinq sols de cens et d'un setior de froment. En 
1510, il appartenait au prieuré da Grais. Ce do- 
maine avait alors une étendue de soizante-dix- 
sept arpeuts. Georges Duval en était propriétaire 
en 1G50. Par acte du 18 mars 1656, il le vendit à 
Jean Guimier. — (Arch. d'I.-ot-Lr, titrée de Cor- 
mery,) 

Huraudière (la), c"* de Lussault. V. Hip- 
raudières. 

Haraudiëre (la), f., c*«de Saint-Paterne. 
^- Ancienne dépendance de la prévôté d'Oë. Elle 
est citée dans un titre du 14 juin 1460, — (Arch. 
d'I.-el-L., prévôté d*0'é.) 

Huraudière (la), vil., c"* de Thilouze^ 
29 habitants. 

HuraudiëreB (les), ou la Hurau- 
dière, f., c"* de Lussault. — Ancien flef, rele- 
vant d'Amboise. Guillaume dos Caries rendit 



aveu le If juin 1431. En 1691, ce domaine ap- 
partenait à Jean Bachelier. — (Arch. d'I.-et-L., 
G, 359. — Bibl. nationale, Gaignères, 678.) 

Hurault (la fosse), près de tfaupertuis, c** 
de Beugny. 

Hurault de Cliivemy (Philippe), 

abbé de Bourgueil, aorès Adrien de GoulBer, en 
1513, Ût reconstruire les bâtiments claastraux et 
deux chapolies dépendant de l'église abbatiale. 
En 1523, il fut nommé abbé de Saint-Nicolas 
d'Angers, et, en 1537, abbé de MarmouUor. Il fut 
également prieur de Saint-Gôme. û mourut à la 
Bastille, à Paris, le 11 novembre 1539, et eut sa 
sépulture dans l'église des Blancs-Manteaux, aTec 
cetie épiiaphe : 

Phiuppe Horault 

ABBÉ DE MaRMOUTIBR, BoCBGUBIL ET 

8^ Nicolas d'Amoess, qui néci^DA le xu 

190VEHBBE IfDXXXIX 
EST CI-DESSOUS E!<TCHBâ 

Philippe Hui'ault était ûls de Jacques Hurault, 
seigneur de Chiverny et de la Grange, baron 
d'Huriel, gouverneur du comté de Blois, conseil- 
ler d'État et intendant des finances, et de Marie 
Garandeau. 

Bibl. de Tours, manuwrit d* 1494. <— Travers, Cûntiie$ 
de la province de Touraine, II. — Duehesoe, Hiit. Frmie . 
IV, 770. — D. AlarlèDe, Hist. de Marmoutier, II, 306^7. 
— Étrennes à la noblesse, III, 131. — P. Anselme, Hist. 
généal. de la maison de France, M, 505. — La Ches- 
naye-des-Bois et Badier, Diction, de la noblesse, X, 
890. 

Hurault de. Chiveruy (Philippe), 

comte de Chiverny, chancelier de France, lieul»- 
nant-général pour le roi à Amboise, mourut le 
30 juillet 1599. Il était fils de Raoul Hurault, 
seigneur de Chiverny, général des finances, ot 
de Marie de Beaune. — (P. Anselme, Hist. généal, 
de la maison de France, YI, 501. — La Chesnaye 
des Bois et Badier, Dict. de la noblesse, X, S91.] 

Hurault de Saint -IDenls (Fiori* 

mond), seigneur de Saint^Denis et de Villelui* 
sant, était grand-mal Ire^nquôteur et général ré- 
formateur des eaux et forêts de France au dépar- 
tement de Touraine, Anjou et Maine, en 1677. U 
était fils de Anne Uuraull, seigneur de Saint^ 
Denis et de la Voue, gentilhoinme ordinaire de la 
chambre du roi, et de Marie Chauvel. — (Arch. 
d'I.-et-L., titres de Baugûrais. — La Cbesaaye 
des Bois et Badier, Dict. de la ru>blesêe^ X, 887.) 

Hubailliére (la), ham., c"* de Ciran, 10 
habit. — Hurballière, carte de Tétat-mii^or. 

Hurba.illlëre (fontaine de la), C'd'Kavcâ- 
le-Moutier, près du chemin do Ciran à Esvea. Ses 
eaux se jettent dans l'Esves. 

Hure (locus qui dieilurj, in paroekia d£ 
Evria. V. Hurmet, c»* d^Esvres. 

Huriveau (U Grand-}, métairie, paroisse 
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de Saint-Benoit-du-Lac-Mort. — Elle relevait du 
flef de Pommiers-Aigre. — Les bâtimenla n'exis- 
taient plus en 1664, époque à laquelle Pierre 
Dozon, avocat à Ghinoo, vendit ce domaine à 
François de Beauvau. — (Arch. d'I.-el-L., E, 239.) 

Hormet (!'), f., c" d'Esvres. — Hure, 
1232. — Hure Mette, alias Hure, 1415. — Hur^ 
mes, carte de Tétat-major. — Ancien fief. En 
1232, il appartenait à Philippe d'Esvres. Il rel^ 
vait alors de l'archevêché de Tours. — (D. Hous- 
seau, VII, 2715. — Bibl. de Tours, fonds Sal- 
mon, titres de Saint-Martin.) 

Horodiôres (le lieu des), paroisse de 
Saint-Mars. En 1555, il dépendait du fief de la 
Salle. — (Arch. d'I.-et-L., tilres'de la Salle.) 

BCOTOlais (la), f., c** de fienais. 

Kttronniôre (la), f., c- de Saint-Àn- 
loine-du-Rocher. 

Xlurtauderie ( la), ou Surtaudière, 

vil., ©■• de Chourô-sur-Loire, 90 habit. 

Hurtaudière (la), f., c- d'Assay. — Pe- 
guiné^ xvxi« siècle. — Huriaudière, caries de 
Cassioi et de l'état-major. — Ancien flef, rele- 
vant de Beauçay. Le 2 décembre 1573, Gervaise 
Penot, veuve de Jean Pavillon, le vendit à Flo- 
rence Jannay, veuve de Thomas-Etienne Gaby, 
trésorier de M^'de Monlpenaler, pour 3,000 livres! 
En 1657, il appartenait à Jean de Laisne , Éc. 
seigneur du Haut-Galion, et à Marguerite Viollet' 
sa femme; — en 1660, à Charles Guillau, bour- 
geois de Paris; — en 1665, à la famille de Remi- 
geoux, qui le posséda jusqu'à la RévoluUon. — 
(Arch. dl.-et-L.,E,164, 166; Biens nationaux.) 

HoTteUlèore (la), f., c- de Maillô-Lailler. 
Y. HeurUUière, 

Hussardières (les), f. oi étang, c" de 
Yilliers-au-Boin. — Hussardières, caries de Cas- 
ai ni et de rétat-major. 

Kussaudière (la), f., c-« de Beaumont- 
la-Ronce. — Elle fut vendue nâtionalemenl, le 
3 floréal an VI, sur N, de Beaumonl, émigré. 

Husseau, c- de MonUouIs. V. Huisseau. 

Busset (le lieu de), près des Grandes-Rues, 
c^ de Sarilly. 



(le lieu de la), près de la Ben- 
nerie, c" de Thilouze. 

Hut-Chat-Huant, f., c" de Bournan. 

HateUerie (la), f., c- de Bréhémont, près 
de la Loire. 

HuteUerie (la), f., c" de Saint-Palrlce. — 
Près de là se trouve un lieu appelé la Tour-d'Ar- 
gent. 

BEutière (la), vil., c- de Genillô, 37 habit. 

Hutiëre (la Petite-), ham., c-* de Genillô, 
1 1 habit. — UiUière, carte de Gassini. 



Sutlère (la), f., c" de Mariguy. — Hw 
tière, carte de l'état-major. — Elle relevait censi- 
vement de Pont-Amboiïé (1765). — (Arch. dT - 
et-L., E, 146.) 

Hutte (la), f., c" de Bueil. 

Hotte (le lieu de la), c- de Chezelles, près 
du chemin d'Oiré à Chezelles. 



(landes de la), près de la Thibau- 
dière, c'* do Mouzay. 

Hutte (le lieu de la), près de la Binellière, 
c" de Verneuil-le-Chàteau. 

Huttes (les), f., c" de Jaulnay. 

Huttiéres (les), c-» de Genillé. V. Hu^ 
lière. 

Huvet (le), f., c- de Souvigny. — Jïwwf, 
carte de Gassini. — Ancienne propriété du Cha- 
pitre de Baint-Florenlin d'Amboise. — (Arch. 
d'I.-et-L., G, 346.) 

Huys (le), c" de Draché. V. Huis. 

Huysseau» c" de Montlouis. V. Husseau. 

Hyglas (le ravin et le bois d'), c" de Vil- 
leloin, près du bourg. — Le bois d'Hyglas est 
ci lé dans diverses chartes du xiii* siècle. Il s'éten- 
dait dans les paroisses de Villeloin, de Beaumont, 
d'Orbigny et de Géré. On le trouve aussi désigné 
sous les noms de nemtu de Higleis, seu de Hleis, 
boscus d^lglas, seu de Digleis. En 1 207, Geoffroy 
d'Aubigny et Guillaume de Sainl-Amand, autori- 
sèrent les religieux de Baugerais à prendre dans 
ce bois un certain nombre d'arbres. Six ans 
après, Geoffroy d'Aubiguy accorda aux religieux 
de Villeloin la permission de prendre, pour les 
besoins de leur monastère , une branche dans 
chaque arbre de la môme forêt. — (D. flousseau, 
VI, 2231, 2356,2573.) 

Hylaire (St-), f., c- de Cbemillé-sur- 
Dème. — Saint-Hilaire, cartes de Gassini et de 
l'élat-major. 

Kyxnegène (le lieu d'), près des PUiude- 
ries, c"* de Ligré. 

Hys, vil., c" de Genillé, 29 habit. — Man- 
sellum cujus vocabulum est Ivis, in vicaria 
Geniliacensi , 894 (charte de l'abbaye de Mar- 
moulier). — Alodium de Ys, 1166 (charte de 
l'abbaye de Villeloin). — Puxj d'Iiis, Hys, Ys, 
XV siècle. — Is, 1690. — 7m, 1760. — His, carte 
de Gassini. — Ancien fief, relevant de la baroo- 
nie de Sennevières, à foi et hommage lige. En 
1482, il appartenait à Malhurin de Pons, Éc.; — 
en 1600, à Louis de Pons; — en 1610, à Charles 
de Tranchelion; — en 1680, à René de Uaulcour, 
qui le vendit à Marie-François- Benoist et Marie 
Dugenost, sa femme î — en 1770, à N. de Bussy. 

Dans ce village se trouvait un prieuré et une 
métairie dont l'abbaye de VilJeloia était proprié- 
taire. L'abbaye de la Bourd il lière y possédait 

46 
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également uue mélairie. Le prieuré et les dépen- 
dances furent vendues nalionaloment, en 1791, 
pour 17,200 livres. 

Près du village est un dolmen ^ situé sur la 
rive droite du ruisseau d'Hys. 

Laine, Archives de la noblesse de France, X, généal. 
du Port d'Aubevoye, — Arch. d'I.-«l-L., C, 336; E, 
10, 94, 139; Biens nationaux,- titres de la Bourdillière 



et de Notre-Dame de Loches. — D. UoiuHeAu, I. t'2t. — 
Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Cahba^ft de 
Villeloin et de Beaulieu. — Mém. de la Soc. arehêoL de 
Tour , I, 32. 



(le ruisseau d*), prend sa source dans 
la commune du Liège, passe à Hys, c" de Genil- 
lé et se jette dans l'Indrois, au lieu appelé les Se* 
cherins. 



I 



Ibbo, évèque de Tours, succéda à Pelage, 
vers 709 (719, d'après Maan). Il confirma, en 720, 
le privilège d'exemption que ses prédécesseurs, 
Grolbert et fiertus, avaient accordé à la collogiile de 
Saint-Martin. Il mourut en 724 (en 729, d'après 
Maan). — (Mabillon, Annal, Benedict., II, 0^3* 

— Maan, S. et melrop. ecclesia Turonensis, 47. 

— GalUa chrisliaha, XIV. — Chalmel, Uist. de 
Tour,, I, 213. — Mabillo, La Pancarte noire, 
457. — D. Housseau, XV, 69.) 

Idodorus victis, Iclodorum. Y. 

Yuures. 

Igleis {nemus de). V. Flyglas, 

Ignace (la dtme de St-). — Elle était levée 
sur des terrains situés aux Perluis et aux Clial- 
longes, à fieaumout-la-Ronce, et appartenait au 
curé de celle paroisse, — (Arch. d*I.-et-L., lilreB 
de Beaumont.) 

Us, c»« de Genillé. V. Hyt, 

ne (T), c" de Chambourg. V. Ile-Âuger. 

Ile (fontaine de T), c" de Gharentilly, près 
du cliemin de Cbarentilly à la Membroile. 

Hé (T), f., C* de Chemillé-sur-Dôme, près 
du bourg. — En 1709, elle appartenait à Michel- 
Séraphin des Escotais; — en 1758, à Michel-Ro- 
Juud des Escotais. — (Arch. d'I.-et-L., £, 8i, 83, 
318.) 

ne (T), f., c" de Civray-sur-Cher. — Ulle, 
ou U Vau, xviii* siècle. — Ancien fief, relevant 
du château d'Amboise. Le 29 juillet 1746, Claude 
Dupin, Éc., secrétaire du roi et fermier général, 
rendit hommage pour ce fief, qu'il avait acheté, 
le 4 février 1737, de N. Buzard, prieur de Ville- 
loin. — (Arch. d'I.-et-L., C, 336, 570; E, 39.) 

ne (le lieu de 1'), près de l'étang de Rillé. <— 
En 1239, Girard de Cbauvessard et sa femme, 
donnèrent la moitié de ce domaine au prieuré de 
Hillé et à l'abbaye do Marmoutier — (D. Hous- 
seau, VI, 2672.) 

ne (étang de 1'}, c*« de Mazlères. 

ne-à-la^ Femme (1'), dans la Loire, c** 
de Saint-Mars. 

ne-À-Mazlères (l'), paroisse do Minières. 



— ïnsula Maser, 1388. — Ancienne châtellenie, 
relevant des Écluses, A foi et hommage lige et ud 
épervler attaché avec des liens de soie et portant 
une sonnette d'argent doré, à muancede sei^eur. 
En 1500, elle apparlonait a Anloinelle de la Tro- 
moi lie, comtesse de Tonnerre; — en 1540, à 
François du Fou, seigneur du Vigan, échanson 
ordinaire du roi; — en 1750, à Charles-Philippe 
d'Albjrt, duc de Luynes; — en 1780, à Louis- 
Joseph-Charles- Amable d'Albert, duc de Luynes. 

— (Arch. d'L-ot-L., E, 218; G, 830. ^RôUdes 
fiefs de Touraine, — Bibl. de Tours, manuscrit 
n- 1351.) 

ne-à^Rubalt (1'). V. Pontt de Toun, 

ne-Auger (T), ou Isle-Auger, rji., 

c" de Chambourg, 58 habit. — Ile-Augé, Ile- 
Oger, xiv* siècle. — Ponl-de-Vlle-Auger, 1429. 

— He-Auger, cartes de Cassini et de Tétal-major. 

— Ancien fief, relevant du château de Loche;». 
En 1213, il appartenait à Guy Sandcbcrs; — 
en 1429, à Gillctle Roze, veuve de Jean Ber- 
nard; — en 1547, à Jean Briand; — en 157G, à 
Renée de Quincampoix; — en 1611, A Marguerite 
Bracliet, mariée à Valentin de la Croix, Êc., sei- 
gneur de la Valinière et de la Deniererie; — eu 
1C63, & René Scarron, chev., maréchal des camiis 
et armées du roi, marié à Jeanne Frang6, qui 
avait eu cette terre en dot; — en 1670, à Jean 
Nau, Éc, seigneur de la Brosse, maréchal des 
logis des archers de Gaston d'Orléans; — - en 
1680, à Jean Nau, fils du précédent; — en 1691 , 
à François Nau. 

Les Ursulines de Loches possédaIeat| dans ce 
village, une métairie qui fut vendue nationale- 
ment en 1791. 

Bétaneourt, Noms féodaux, I, (,93. —D. Housseao, Vil 
3363. — Bulletin de la Soc. archéol. de Tour, (1873),' 
p. 263. — Arch. d*I.-«t-L.,C, 603. 615; Biens natiomaux. 

— liôle des fiefs de Touraine. — Bibl. natioMla, Gai- 
gnères, 078. — Cartulaire du Liget, — BiU. de Toore, 
fonds Salmon, titres de Notre-Dame de Loches, — Dq> 

four, Diction, de l'arrondissement de Loches, I, f03. 

C. Chevalier, Hist. de Chenoneeau, 510. 

ne-Auger (le lieu de I'), près de ïa 
Vienne, C* de Chinon. 

ne-au-Noyer (flef de r). V. Ponts de 

Tours, 
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ne-aux-Beniers (!'), dans la Loire, pa- 
roisse de Fondeltes. — Elle est citée dans un litre 
de 1368. — (Arch. d'I.-et-L., prévôté de la Va- 
renne.) 

ne-anx-Bœufs (l*), dans la Loire, c"* 
de Langeais. — Ile-de~Belair, 1654. — lU-aux. 
Bœufs, ou de Belair, 1792. •- Le 13 avril 1654, 
une partie de cette ile fut vendue à Jean Dcma- 
zeau par Jean Gâteau. En 1790, elle appartenait 
à Charles-Joseph Berthô de Chailly, — (Arch. 
d'I.-et'L., Biens nationaux.) 

Ile-aux-Teinpliers (r), dans l'indrois, 

c*" de Saint-Quentin. — Il en est fait mention 
dans une charte do 1298. ^^ (Archives de la 
Vienne, U, 3, liasse 82.) 

ne-Barbe (V), f., c»» de Limeray. — In- 
suta Barbe, 1265. — Ile-Barbe, ou Launay^ 
1608. — Les Gardes, 1515. — Petite- Sainte- 
Barbe, ou lle-Barbe-de-la-Motte, xvii* siècle. — 
Petiier-Ue-Barbe, ou Launay, 1740. — Ancien 
flef, relevant d'Amboise. En 1438, il appartenait 
à Jean de Courangeon ; — en 1477, à Pierre d'As- 
premont; — en 1508, à Jean Aymar, dit d'As- 
premont, et à Antoine Aymar; — en 1514, à Jac- 
ques d'Bspinay; — en 1523, à Jean Binet; — en 
1538, à Jean de Villemar, bailli de Touraine; — 
en 1545, à Louis de la Barre; — en 1546, à Fran- 
çoise Brethe, veuve de René Jamineau; — en 
1555, à Henri du Prô; — en 1578, à René Gaudin; 

— en 1600, à Anne Hurault de Saint-Denis; — 
en 1019, à Jacques de Rigné, Éc. ; — en 1639, à 
Claude de Rigné, veuve de Joseph de Faverolles ; 

— en 1690, à Madeleine de la Porte; femme de 
Françoib de Faverolles; — en 1740, à Christophe 
Sain de Bois-lo-Gomte; — en 1759, à Claude- 
Charles Javelle, procureur du roi au grenier à 
sel d'Amboise. — (Registres de Saint-Florentin 
d'Amboise. — Bétancourt, Noms féodaux, I, 49; 
II, 814. — Liber compos., 232. — Arch. d'I.-oU 
L., C, 633; E, 16.) 

ne-Bastille (le lieu do 1'), près de la 
Loire, c'* de Chouzé-sur-Loire. 

ne-Bénie (1'}, dans le Cher, paroisse 
d'Athée. — Elle est citée dans un acte d'aveu de 
Louis de Rohan, comte de Montbazoo, de 1583. — 
(D. Housseau, XI 4700.) 

ne-Bertrand (T), c" de Langeais. V. 
Bertrand, 

ne-Boireaa^(]é lieu de 1'), près de la 
Gondonnière, c"** de Sepmes. 



(canton de 1'). — Il se 
compose des communes d'Anché, Avon, Brizay, 
Chczelies, Gravant, Crissé, Crouzilles, Ile-Bou- 
chard, Panzoult, Parçay-sur-Vienne, Rilly, Ri- 
vière, Sazilly, TavanI, Theneuil et Trogues. — 
Population, en 1876, 8951 habitants. 

ne-Bonchard (f), commune, chef-lieu 
du canton de ce nom, arrondissement de Chinon, 



à 17 kilomètres do Chinon et à 42 do Tours. — 
Vicaria Islensis seu Castrx Insulat, castrum 
quod vocatur ad Insulam, i* siècle, — Casiel^ 
lum in Turonico quod vocatur Insula, 1040. 

— Terra de castelliana Insulx, 1064. — /nsît- 
IsB castrum in Ismantia, 1079. — Castimm 
quod dicitur Insula Buchardi, 1189 (Cartul, 
de Noyers), — Villa et castelliana Insulx, 
1257. — Insula Bucardi, 1268. — Ile-Bochard, 
1412. 

Elle est bornée, au nord, par la commune de 
Panzoult; à l'est, par celle de Crouzilles; à l'ouestt 
par TavanI; au sud, par Theneuil et Brizay. Elle 
est arrosée par la Vienne; — par la Manse, qui 
fait mouvoir les moulins de Fausset, de Saint- 
Gilles, de la Saussaye et le moulin Girault, et se 
jette dans la Vienne, en face de l'Ile des Grands- 
Moulins; — par la Bourouse, qui se jette égale- 
ment dans la Vienne, au lieu appelé les Nom- 
breaux. Elle est traversée par les chemins de 
grande communication n' 8, de Chinon à Tours, 
et n» 18, de l'Ile-Bouchard aux Ormes. 

Avant la Révolution , l'Ile-Bouchard faisait 
partie de l^archidiaconné d'outre-Vienne et était 
le chef-lieu d*un doyenné composé des paroisses 
de Saint-Pierre et Saint-Maurice, Saint-Léonard et 
Saint-Gilles, Panzoult, Avon, Crissé, Crouzilles, 
Mougon, Parçay, Liège, Theneuil, la Tour-Sainl- 
Gelin, Tavant, Brizay et Lémeré. En 1793, il dé- 
pendait du district de Chinon. 

Superficie cadastrale. — 280 hectares. — Le 
plan cadastral, dressé par Briau et Brutinel, a été 
terminé le 1»' juin 1832. Cette ville est formée 
dos deux anciennes communes de Saint-Gilles et 
Saint-Maurice, qui ont été réunies en 1832. 

Population de Saint-Gilles. — 797 habit, en 
1801. —760 habit, eu 1810. — 854 habit, en 1821. 

— 837 habit, en 1831. 

Population de Saint-Maurice. — 805 habit, en 
1801. — 749 habit, en 1810. — 799 habit, en 1821. 

— 861 habit, en 1831. 

Population de l'Ile-Bouchard (les deux com- 
munes réunies). — 1804 habit, en 1836. — 1708 
habit, en 1841. — 1636 habit en 1851. — 1569 
habit, en 1861.— 1452 habit, en 1872. — 1393 
habit, en 1876. 

Foires les deuxièmes samedis de janvier, 
mars, juin, septembre et novembre. — Assemblée 
pour location de domestiques le premier diman- 
che d'août. 

Recette de poste. — Chef-lieu de perception, 

L'Ile-Bouchard était, au x* siècle, le chef-lieu 
d'une viguerie qui est mentionnée dans une 
charte par laquelle un nommé Amalbert donna à 
cens une vigne située dans cette localfté {in t>i- 
caria Hislensi, in pago Turonico). Cette charte, 
datée de 987, se trouve dans le Livre noir de 
Saint-Florent de Saumur, 

Le lieu où fut bâtie l'église de Saint-Gilles 
s'appelait primitivement Esmantia, On le trouve 
mentionné sous ce nom dans diverses chartes de 
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l'abbayo de Noyers des xi» et xu* siècles ( in 

parie castri finsulx) qusB vulgo dicilitr £"»- 
fnantia. — Ecclesia S. Egidii quss est in caS' 
iro quod Insulam appellatur, in parle videH- 
tet ejusdem caslri quae vulgo Esmantia nun" 
cupatur), 

Cno autre partie de la ville se nommait la 
Chaîne, Il en est fait mention dans une charte 
du XII* siècle, par laquelle Àimery de la Plante, 
seigneur du Plessls, donna aux religieuses de 
Beaumont-1 es-Tours une rente de vingt sols à 
percevoir chaque année sur ce bourg (in burgo 
CathensB apud Insulam Buchardi). 

On comptait autrefois à TIle-Bouchard quatre 
paroisses : Saint-Pierre {ecclesia S, Pelri ad In- 
sulam, 1080); Saint-Gilles {parochia S. Egidii 
de Insula Buchardi, xi* siècle], Saint-Léonard 
(prioralus S, Leonardi, 1108), et Saint-Maurice 
(parochia S. Mauricii apud Insulam, 1380). 

Celle de Saint-Pierre se trouvait dans l'inté- 
rieur du château et était à la présentation de 
l'abbé de Maubec. En 1465, le litre de paroisse 
lui Alt enlevé pour être attribué à l'église de 
Saint-Maurice. 

L'église de Saint-Gilles fut construite vers 1067, 
par Geoffroy, abbé de Noyers, sur une ouche 
donnée à ce monastère par un nommé Guillaume. 
{In olca quadam gtiam habebal Guillelmus, 
filius Guicherii, juxta rivum Ismantise, quam 
ipse Guillelmus ad ecclesiam faciendam supra 
dictis monachis dedii pro anima pairis sui 
ei matris sux, qui eam emerant). Cette fonda- 
tion fut approuvée par Barthélémy, archevêque 
de Tours, qui bénit lui-môme trois pierres qui 
furent placées dans les fondements du nouvel 
édiflce. Elle reçut également rapprobalion du 
comte Foulques et de Barthélémy de l'Ile-Bou- 
chard. A cette occasion, Bouchard de l'Ile avait 
rendu libre le donateur du terrain, qui était un 
de sas serfs. De plus, il concéda aux religieux 
de Noyers les droits de viguerie qu'il avait sur 
cotte propriété et la faculté d'y établir une foire 
à la fêle de saint Gilles. 

Quelques parties do Téglise primitive, notam- 
ment les deux portails, qui sont très remarqua- 
bles, existent encore. L'édifice a été agrandi au 
XII" siècle. Le chœur a été reconstruit vers 1460, 
puis reparé vers 1620, au moyen des libéralités 
des familles de Laval-Montmorency, de Turpin 
do Crissé et de la Tremoille, dont les armoiries 
sont aux voûtes. 

La présentation au titre curial de cette paroisse 
appartenait & l'abbaye de Noyers. 
' Outre la cure, il y avait un prieuré dépendant 
du môme> monastère et dont le desservant était un 
moine de l'ordre de Saint-Benoit. 

Ce prieuré portait pour armoiries : D'azur, à 
un bâton de prieur, d*or, accosté des lettres S 
ol G, de même. 

CuRés OB Saimt-Gilles — Hugues, 1233. ^ 
Raoul Dubret, 1547. — Hector Joubert, 1578. — 



Thomas Fouillon, 1618. — Charles Penuideau, 
164S. — René Legier, 1667. — François Ami- 
rault, 1696. — Charles-Joseph- Alexis Quillei, 
1772-90. — Charles-François Thubert, 1790. — 
Ragneau, curé constitutionnel, 1793. — Legry, 
1810. — Biziou, 1837. — Petit, chanoine hono- 
raire, novembre 1875, actuellement en fonctions 
(1881). 

La construction de l'église de Saint-Léonard 
eut lieu, comme celle de Saint-Gilles, vers 1067. 
L'emplacement fut donné, en 1065, par Odila, ses 
fils Aimery, Girard et Thibault, et ses fillea Li- 
zina et Umberge. Le comte Foulques et fioacfaard 
de rile confirmèrent cette donation. Dans le prin- 
cipe, Saint-Léonard était un prieuré, habité par 
plusieurs religieux. Il dépendait de l'abbaye du 
Bourg-DieUf eu Berry. Vers le milieu du xni* siè- 
cle, on l'érigea en paroisse. Il ne reste anjour^ 
d'hui de l'église, qui était magnifique, que l'ab- 
side, où Ton remarque de fort t>ellea sculptures. 

Vers 1136, Jacquelin d'Ussé donna aux xell- 
gieux de Saint-Léonard la dime et le terrain que 
Peloquin, seigneur de l'Ile-Bouchard, lui avait 
concédés dans le bois de l'Ile : 

Notum sit omni6iis Jacquelinum de Ueeio 
concessisse monachis S. Leonardi decimom ci 
terram quam Peloquinus, dominus Insulm, ci 
donaverat in nemore Insulano, salvo tasnen 
donoet décima totius terrm monachorwn Tur- 
piniacensium quam eis donaverat sieul et ipse 
Peloquinus eis autem concesserat. Hoc donum 
concessil Gamerius plius ejus, videniibus Bo- 
berto abbate, Petro de Bennehau, Girberlo wno^ 
nacho, Peloquino, Mattheo RoneevaUis, B€kS' 
lart, Wieneo. 

Prisubs-cua^ ns SAiNT-LâoiiAAD. — ÉUeaue 
Gouineau, 1()S2. — Jean Bonneau, principal du 
collège, 1724, 1766. — Joseph-Martin Michaa, 
1784. — Nicolas Le Bachelier, 1786-90. 

Ce prieuré portait pour armoiries : D*or, à un 
lion de sable; à un chef de gueules, chargé 
d'une croix d'argent. 

L'église de Saint-Maurice, dont une partie dalu 
du XIV" siècle, d'autres des xv* et xvi", n'a de re- 
marquable que sa flèche en pierre, délicatement 
et habilement ornementée. Cette flèche a été 
oonstrulte vers 1480. 

Le titre curial était à la présentation de l'abbû 
de Maubec, en Berry. 

Une chapelle, dédiée à saint Sébastien et qui 
constituait un bénéfice et un fief, était de8ser\ie 
dans cotte église. Jean-Charles Torterue, chanoine 
de Saint-Martin, en était titulaire en 1789; — 
François-Antoine Fallu, vicaire de Sainl*Épain« 
en 1790. 

Cnaés db Saikt-Màuiucb. — René Grajoo. 
1636. — François Pelletier, 1697. — François- 
Pierre Veau de Rivière, 1 725. — François-Robert 
Falaise, 1784. — Blanchard, curé coDstitutfonneL 
1793. — Léridon, 1810.— Belliard, 1884. — Oer- 
vais, 1851, acluellement en fonetlont (1881). 
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CoirvxHT DU Ursulikes. — Des rellgieuBos de 
cet ordre s'éUblirent à l'Ile-Boachard ea 1644. Le 
coaTent fut supprimé par ordonnance de Varcho- 
vâqne de Tours, en date du 2 mai 1781. Ses biens 
furent annexés à ceux des Ursulines de Loches. 
Il portait pour armoiries : 1/ argent, à un bœuf 
de gxAeuUs. 

Couvent des CoRDELixas. — Il fut fondé en 
1634. Le dernier gardien fut L.-P. Lanier, 1790. 

Peibueé db Saint^-Ambroisb. — Ce prieuré et le 
fief qui en dépendait appartenaient, au milieu du 
xYin* siècle, au séminaire des Missions-Étran* 
gères, établi à Québec. Le fief relevait de la ba- 
ronnie de l'Ile-Boucbard. Les armoiries du prieu- 
ré étaient : D'azur, à un bâton de prieur, ac- 
cosié des lettres S et A, de même, 

ComcANDEBiE DB l'Ilb-Bouchard. — Domus 
miiUim Templi de Insula, 1255. — Après avoir 
appartenu à l'ordre du Temple, elle passa à l'or- 
dre de Saint-Jean de Jérusalem. Le commandeur 
résidait à Briatey, où se trouvait une chapelle, qui 
existait encore en 1787. En 1560, les bAtiments 
furent incendiés par les Huguenots. On les re- 
construisit deux ans après. Vers la môme époque, 
on annexa à cette commanderie celles de Nouâtre, 
de Ghinon et de la Rivière, qui avaient également 
appartenu à l'ordre du Temple. En 1790, la com- 
manderie de riie-Bouchard possédait cinquante 
arpents de terre, des rentes s'élevant à cinq cents 
boisseaux de tons grains, la dime des Courances, 
paroisse de Theneuil ; la dime de Migny, paroisse 
de Parçay; les dîmes de Gravant et de Razines, la 
maison du Temple, paroisse de Rivarennes; la 
métairie et le moulin du Temple, paroisse de 
Nouâtre; la métairie de Tantan, paroisse de 
Draché; le moulin du Temple et la métairie de 
l'Hôpital, paroisse do Balesmes. En 1762, le re- 
venu total du commandeur était évalué à 5,500 
livrea. 

COIOCANDEUBS DB l'IlE-BoUCBABD. 

Guy Malocbe, 1238. 

Jehan de Saint-Benoit, 1273-83. 

Philippe de Benon, 1351. 

Jehan Ârnault, 1403. 

Jehan de Vlvonne, 1413. 

Jehan d'Aulnys, 1538, 1544. 

Louis Darrot, 1569, décédé en 1573. 

Antoine de Trancbelion, 1573-74. 

Aimé du Chesne, 1594. 

Toussaint de Terves de Boisgirault, 1616. 

Gabriel de Chambes de Bois-Baudran, 1638. 

François Petit de la Guerche, 1646. 

François de la Rocbefoucaud, 1664. 

Claude de Brilbac de Nouzières, 1674. 

André-Marie de Monlécler, 1709. 

Jacques de Bessay, 1745. 

Jehan de Martel, 1756. 

Hardouin de Maillé, 1761. 

JoseplWacob de Tlgoé, 1768. 

N. de Lejumeaux de Perrlerf, 1775. 



Jean-Charles-François de Meauseé, 1781. 

Léon-Hyacinthe Lingier de Sainl-Sulpice, 1789, 
décédé le 3 novembre 1793. 

Maladrbbib bt Hôtel- DiBU. — Par une charte 
de l'abbaye de Noyers, on constate qu'une lépro- 
serie ou maladreiie existait à l'Ile-Bouchard à la 
un du XI* siècle. Vers 1640, cet établissement, qui 
avait été ruiné par les guerres et qui était resté 
abandonné pendant plusieurs siècles, fut rétabli. 
On le trouve mentionné dans le PouiUé du dio* 
cèse de Tours, de 1648. £n 4720, les bâtiments 
furent restaurés et agrandis et on substitua à son 
nom de maladrerie celui à*Hâtel-Dieu. 

L'Ile-Bouchard, d'abord simple cbàlellenie [vil- 
la et cculdliana de Insula)^ commença à porter 
le titre de baronnie au milieu du xtii* siècle. 
Cette qualification lui est donnée, pour la pre- 
mière fois, dons une charte do 1256 (baronia de 
Insula Biéchardi). Son ch&teau, b&ti dans une 
lie de la Vienne, datait du xx* siècle. Il fut res- 
tauré et agrandi au xii". Aujourd'hui, il n*en 
reste aucune trace. On y arrivait par un pont de 
pierres construit au xx* siècle et dont on voit en- 
core quelques débris. L'église Saint-Pierre se 
trouvait dans l'enceinte du vieux manoir. Son 
titre de paroisse lui ayant été enlevé en 1465, 
comme nous Pavons déjà dit, le bâtiment fut dé- 
moli, à l'excepiion d'une chapelle dédiée a saint 
Pidoux. 

Le château fut plasieurs fois assiégé par les 
comtes d'Anjou, qui ne purent réussir à s'en em- 
parer. Sous le règne du roi Jean, les Anglais le 
prirent par ruse, mais ils furent contraints de le 
restituer, par suite d'une clause du traité de Bre- 
tigny. En 1562, un corps de troupes protestant 
s*y établit et y resta assez longtemps, sans qu'il 
fut possible de le déloger. Bn 1568, deux régi- 
ments de l'armée des Princes l'assiégèrent pen- 
dant trois semaines et furent contraints de se 
retirer après avoir subi de grandes pertes. 

En 1615, le prince de Coudé vint s'y installer 
avec cent hommes d'armes. Il le quitta, au mois 
de janvier de l'année suivante, pour se rendre à 
Loudun. 

Par lettres patentes du mois d'août 1631, la ba- 
ronnie de rile-Bouchard fut comprise dans le 
duché-pairie de Richelieu. Malgré cette union, sa 
justice particulière lui fut conservée par lettres 
do décembre 1632. Par un édit du mois d'août 
1671, le ressort des justices de Rivarennes et de 
Bréhémont fut distrait du siège de l'IIe-Bouchard 
pour être attribué au siège royal de Chinon. 

Voici les noms de quelques personnages qui 
ont rempli les fonctions de capitaine-gouverneur 
du château de rile-Bouchard : François le Bascle, 
1498; — Chariot de la Touche, 1504; — Henri de 
Craon de Coulaines, 1557; — Charles du Rozel, 
1650; — Pierre-Joseph UiUault, 4775; — Michel 
Mestayer, 1786. 

L'extrait suivant d'un inventaire, dressé au 
milieu da xv« siècle, donne des détails sur l'état 



ILE 



— 366 — 



ILE 



de la baronnie do l'Ile-Bouchard à cette époque, 
et nous fournit la liste des fiefs qui en rele- 
vaient : 

a C'est la valeur des terres de Monseigneur de 
la Trimoiile et de Messeigneurs ses frères, estans 
icelles terres au pays et duchié de Touralne, 
rapportée par Bertand Potaire et Guillaume Galet, 
à ce commis. 

« Le chastel de l'Isle-Bouchard est une belle 
place telle que chacun scet, et est le dict lieu de 
risle baronnie ancienne. 

Le9 dommaines d'icdles : 

a La grange en laquelle Ton fait les estables, 
hors le dict chastel, vault par an zl sols. Le pres- 
souer, qui est vieil et caduque, xx s. Ung jardin 
sis au dict lieu, appelé le Ruau, x s. Les vignes 
du dict lieu dont y en a vn arpents en ung clox, 
trois arpents en ung aultre, et bien vu arpents 
en autres pièces avec la dîme d'Aguillon peuvent 
valoir le tout, communs ans, xx I. 

a Le Plessys fut une belle maison ancienne ou 
il n'a plus que le logeys au mestayer et la 
grange. Il y a garenne à connilz telle qu'elle est 
et des boys taillys osquelx il y a de beaux lais 
montants, en tout bien cent arpents. Le taillys 
vault de x ans en x ans xl livres. Le pasnage des 
grands boys quant Hz y rencontrent vault c s. 
Ces choses pevent monter c. s. par an. Il y a 
clox de vigne contenant ung arpent et demi ou 
environ, vallant xxx sols par an. Il y a belle gai- 
gnerle bien garnie de noyers et fruicts et du pré 
à cueillir vi charrestées de foing, laquelle gain- 
gnerie puet valloir communs ans xl sextiers de 
blez par quart. Il y a d'autres boys assis en bour 
qui ne sont pas do grand prouf&t, et n'y a point 
de taillys et la glan s'en veut avec les autres et 
montent environ vu arpents. 

a Nays est une petite gain gnerie pouvrement 
logée d'une maison basse couverte d'ardoyse, une 
petite grange vieille et caduque couverte de 
chaume. Il n'y a que environ xxv arpents de 
terre garniz de noyers jeunes, et y a vi quartiers 
de pré; toutes ces choses sont baillées à ferme à 
XXVI sextiers de blez. 

a Le Chastellier est une maison ancienne, fer* 
méo à murs, vieille et caduque tellement que 
personne n'y habite; qui Aist anciennement un 
hoslel de plaisance, couvert d'ardoyse, où il y 
avoit parc cloz à murs, où il y avait plus de lx 
arpenta de terre, où il y a de présent une belle 
tousche de haulte fullaye, montant vi arpents ou 
environ, le surplus est boys taillys; et y avoit 
fontaine et trois estangs qui sont aterriz. Et y a 
une autre maison de gaingnerie ou demeure le 
mestayer et une grange couverte d'essorne et 
bien xv arpents de terre labourable hors le dict 
parc. La dicte gaignerie est a présent affermée à 
VII sextiers de froment, un sextiers de seigle, 
m sextiers mine d'orge et m sextiers mine 
d'avoine. Outre le dict lieu y a une pièce de boys 



appelée la Jarrye dont il y a do boys do hauUo 
fustaye bien lx arpents et de boys taillys de lui à 
c arpents. Es dites choses es belles chasses à 
grosses bestes, et quand il est pasnage la glan- 
daison en puet valloir xl livres. Et y a granfl 
pays de landes cootenant plus de lx arpents qui 
servent de rien. 

« Le grand pré de Feu large, contenant x ar- 
pents, X livres ; le pré de la Beuvrière, contenant 
deux arpents, im livres; les gains de Nays con- 
tenant IV arpents, vi livres; les droits de rivière 
qui sont de chacune sayne le premier saumon, 
en payant vu deniers, la première aloze, en 
payant iv deniers. Ceux qui ont combra et non 
sayne donnent iv deniers par goulot. 

Denierê muabUê: 

c Le péage, les foyres et marchés, xx livres; la 
prevosté est chargée de faire les dépenses de plez 
et assizes, payer vi livres au chastelaln el x li- 
vres aux deux procureurs et vault en oultre xx 
livres. 

c La ferme des mailles, xvn s. 6 d.; le greffe 
et tabellionage, xxiu livres; lesescluzes iv Uvrcs; 
le minage, xv livres; le ban à vin es.; les mesu* 
rages, bordages et adjuslages l s.; le four a ban 
X livres; la petite dime d'Avon, xii s. xvi d.; 
vantes, amendes et aubenaiges ex s. 

Gaigeê d*officier8. 

a Au seneschal, x livres; au chastellaln, z s.; 
à la crye, xxx s. ; au recepveur, xv livres. 

a Tout le revenu par deniers monte iu'lxvu li- 
vres un s. VII deniers, dont fault ester pour le? 
charges cil 1. v s.; sur quoy fault achepter xx 
sextiers ii boisseaux de sel, xxiiii I.; — reste à 
cler ii*xL livres xix s. vu d. 

Hommaiges du dici lieu de Ciste, 

a La dame de la Beschière, hommaige ràmpk 
et un rouçin de service, à cause de oertaineo 
choses qu'elle tient en la paroisss de Lesnière. 

a La dicte dame, hommaige simple et un rou- 
çin de service à cause du Couldray, en la parois^ 
de Lesnièro. 

a La dicte dame, hommaige lige à cause du 
Buisson de la Rajasse, vallans communs ans 
c livres. 

a La dicte dame, hommage lige à cause de 
Jaulnay, vallans communs ans xc livres. 

« Anthoine d'Argy, hommaige lige à caase de 
Tbeneuil, vallant communs ans un livres. 

a Raoul de Sacé, hommaige lige et x livres au s 
loyaux aides et un an de garde a cause de Si^ 
zillé, vallans communs ans lx livres. 

a Robert André, hommaige lige et xl sols aux 
loyaux aides a cause de Roncec, vallans communs 
ans xxx livres. 

« Bertrand de Razilley , hommaige simple , 
X sols aux loyaux aides et ung rouçin de servir-^ 
à muaoce de seigneur, à cause de Beaucbesnc , 
vallans communs ans xl livrée. 
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« François du Plessels hoinmaiga simple ot uag 
rouçiu de service apprécié à il sols, à cause de 
la Chari>eatiôre, vallaos communs ans l livres. 

c Le dict du Plessels, bommaige simple à cause 
du fief Sauzon, en la paroisse de Parçay, val- 
lant environ xv livres. 

ff Messire Jean de Paye, chevalier, bommaige 
simple et v sols d'aides, à cause de la dime de 
TilIé et de certains prés estans en Brehemont, 
vallans environ xx livres. 

« Christophe Fourateau, bommaige simple et 
II sols d'aides à cause de Sermoyses, en la paroisse 
de Nueil, vallans communs ans z livres. 

« Tristan de Sazillé, bommaige lige, i roucin 
de service de xlv sols d'aides pour la justice de 
la Court, en la paroisse d'Avon et autres cens et 
renies à luy deus ou village d'Oayre, en la pa- 
roisse de la Tour S^ Gelin, vallans communs ans 
XXV livres. 

a Le dict de Sazillé, bommaige simple à cause 
de son fief du Solier, vallans communs ans 
G sols. 

c Guillaume Gueffault, bommaige simple et v 
sols de devoir à muance de seigneur, à cause de 
Savonneau, vallans communs ans xx livres. 

a Pierre de la Jaille et Aymard de la Jaille, 
bommaige simple, ung roussln de service et 
L sols d'aides, à cause de leur seigneurie de 
Croizilles, vallans environ lz sols. 

« Les dicts de la Jaille bommaige simple à 
cause de leur disme de Groysilles, vallans com> 
rauns ans vi livres. 

« Olivier de l'Espinay, bommaige simple et 
ung roucin de service à muance de seigneur val- 
lant Lx livres. 

a Hardouyn de la Touche, hommage lige et 
utig roucin de service, à cause de la cbastellenie 
de ViUaines, vallant lx livres. 

a Le dict de la Tousche, deux bommaiges lige, 
un roucin de service et xlv sols d'aides à cause 
des roches d'Ouigné, Mommay, Bochepc^et et de 
la moitié de Ruschart, vallans environ trois cents 
livres. 

« Charles de S^ Maure, bommaige lige et ung 
roucin de service à cause de la cbastellenie de 
Rivarennes, vallans environ trois cents livres. 

a Mexme de Piageault, bommaige lige et une 
paire de gants blancs apprécié vi deniers par an, 
à cause de la Tour d'Avon, vallant environ xlv 
livres. 

a Jehan de Fontenays, bommaige lige, xl sols 
d^aide, à cause de Paviers, vallant lx livres. 

a Jean de Vaulx, bommaige lige à cause de la 
quarte partie de la disme de Doluz vallant xx li- 
vres. 

« Charles de Maillé, bommaige lige à cause de 
ea maison de Négron, tenue du fief d'Aguilion, 
et à cause de sa justice du dict lieu de Negron. 

a Le sire de la Bossaye, hommage simple à 
crause du dict lieu de la Bossaye, vallant environ 
XL livres. 



a Le dict sire de la Bossaye,* bommaige sim- 
ple, à cause de la Couslure et autres choses qu'il 
tient du fief d'Aguillon, vallant x livres. 

a Les seigneurs de Panzost, bommaige lige à 
cause dudict lieu de Panzost, vallant xl livres. 

c Pierre de Paumiers, bommaige simple à 
cause du fief Bourreau séant au Cbaslellier près 
Loches. 

« Pierre Oillier, bommaige simple à cause du 
fief de Dosse estant en la paroisse de BiUy, val- 
lant XX livres. 

flc Jacques Tourpin, seigneur de Vibiers, bom- 
maige simple et xv livres aux aides, à cause de 
son bostel de Crissé, vallant deux cents livres. 

a Jean de la Rochelle, bommaige lige et ix sols 
d'aides à cause de Coulaine, vallant xx livres. 

a La vefve Jehan Soleteau, bommaige simple, 
ung roucin de service et xl sols aux loyaux aides 
à cause de son hostel de Creuilly, vallant xx li- 
vres. 

a Christophe Savary, bommaige lige et v sols 
de service à cause de son bostel de Sache et des 
dixmes, vallant c sols. 

a Pregent de Brayes, bommaige lige et xl sols 
d'aides à cause de sa justice du Montet et autres 
choses vallant xv livres. 

a Liennart Jommier, bommaige lige et xl sols 
d'aides à cause de son hostel de Hault Boizay, val- 
lant XV livres. 

« François Chygnart, bommaige lige et xl sols 
d'aides à cause de la Baudouynière en la paroisse 
do Brizay, vallant xv livres. 

a La vefve feu Guillaume de Rigné bommaige 
simple, IX sols d'aides, ung roucin de service, à 
cause de son hostel de la Vrillière, vallant xv li- 
vres. 

c Silvain des Aubuyes, bommaige simple, ung 
roussi n de service du prix de c sols et xxx sols 
aux loyaux aides, à cause de son bostel de l'Oy* 
selière, en la paroisse de Mardi lé, vallant xv li- 
vres. 

« Hardouyn de Maillé, bommaige lige, loyaux 
aides quand elles y adviennent, à cause de son 
hostel de l'Islette, vallant lx sols. 

a Jacques de Bernezay, bommaige lige à cause 
de son bostel du Petit Nays, xx sols aux loyaux 
aides, vallant xl livres. 

a Jehan Odart, bommaige simple, ung roucin 
de service du prix de lx sols, à cause de la dime 
de Feu Large, séant eu Brehemont, vallant xv li- 
vres. 

« Jehan Percyl, bommaige simple, un roucin 
de service du prix de lx sols, x sols d'aides, à 
cause de son hostel de la Rochefaron, près Cor- 
mery, vallant xx livres. 

a Maistre Jehan Travers hommage lige à cause 
de son bostel de Cessé, séant près Veraou L'Ar- 
chevêque, vallant l livres. 

€ Guillaume Dupuy, foy et bommaige lige à 
cause de son hostel de la fireache de Parçay, val- 
lant L livres. 
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a Estour d'AvfliUoles, hommalge simple à cause 
de sa disme séant entre l'Isle Bouchard et le 
moulin de la Planche de Parcay et du pré Bour- 
sault, vallant xx livres. 

c Joachim Paumart, trois hommages, à cause 
de ses fiefs de la Chaize, la Gharresterie, la disme 
de vins séant à l'Isle Bouchard, foires et marchés, 
vallant xl livres. 

a Jehan Gueifault, hommage simple à cause du 
Petit Aguillon, vallani xv livres. 

« La Solletelle, hommage simple à cause de la 
Vieille Grange, sise en la paroisse de Parçay, 
vallant x livres. 

« Le sieur de la Jaille, homaige lige à cause de 
son fief de Montalays, vallant xx livres. 

« Chariot Bec de Lièvre, hommage simple a 
cause de la quarte partie de la dime de Mausson, 
vallant c sols. 

« La vefve feu Jehan Dufour, hommalge simple 
à cause de sa quarlie do la dime, vallant c sols. 

a La vefVe feu Gilles Thibert, chevalier, hom- 
mage lige a cause de la rooictié de la dicte dime 
de Mausson, vallaot x livres. 

« Jehan Geberl, hommage lige, un roucin de 
service, à cause de la gaiognerie de Meigné et au- 
tres choses, vallant xx livres. 

c Jehan de Faye, chevalier, hommalge lige à 
eause du Boys Yver, de la paroisse de la Tour 
S* Gelin, vallant c sols. 

a Anthoine de Mondion, chevalier, hommalge 
simple. B 

SsiONEmiS ET BARONS DB L'IlE-BOUCHÂRI). 

I. — Bouchard, vivant en 887, est le premier 
seigneur connu de l'Ile-Bouchard. Il possédait 
également les seigneuries de Rivarennes et de 
Bréhémont. 

II. — Vivien, fils du précédent, et Bouchard, 
son frère, tous deux seigneurs de Tlle, donnèrent 
deux de leurs coUlberts au Chapitre de Saint- 
Martin de Tours, vers 930. 

III. — Arderand, seigneur de l'Ile et de Vil- 
lainea, vivait en 965. Il eut un fils, Bouchard, 
qui suit. 

IV. — Bouchard, deuxième du nom, seigneur 
de rile et de Rivière, figure dans une charte de 
1020, concernant le prieuré de Tavant. Il épousa, 
en premières noces, Hermengarde de Vlllaines, 
et, en secondes noces, Aenor, qui eut en dot la 
terre de Rivière. Du second mariage il eut : Hu- 
gues, qui suit; Hubert; Aymery, religieux de 
Marmoutier; Geoffroy, dit Foucaud ou Fuel, et 
Mahotte, dame de Villaines. 

V. — Hugues, Huon, ou Ivoo, seigneur de 
l'Ile, oité dans une charte de 1030, eut deux en- 
fants : Bouchard III, et Agnès, qui épousa Ar- 
cbambaud, dit Borel. 

VI. — Bouchard III, seigneur de l'Ile-Bouchard, 
donna la moitié du prieuré de la Rivière aux re- 
ligieux de Marmoutier, pour les dédommager des 
pertes que leur avait causées Geoffroy Fuel, son 
oncle (1060). Il fut un des bienfaiteurs de l'église 



de SaintpGtlles. Il mourut, sans laisser d'enfants, 
en 1071, et fut inhumé dans l'église de Tavant. 

VII. — Geoffjroy Fuel, chev., seigneur de nie- 
Bouchard après la mort de son neveu, Geoffroy III, 
mourut en 1080. Ses bieaa passèrent à Arcbam- 
baud, dit Borel, marié à Agnès de l'Ile. Il est cité 
dans la charte de fondation de l'église de Saint- 
Gilles, avec Foulques, comte d'Anjou, et Jean de 
Ghinon. Il donna au prieuré de Tavant six ar- 
pents de terre situés dans la paroisse de Uèze. 

Vm. — Archambaud, dit Borel, décédé avant 
1083, eut quatre enfants : Peloquin, Hugues, 
Barthélémy et Thomas, ce dernier, religieux â 
l'abbaye de Cormery. 

IX. — Peloquin P»", chev., seigneur de Tlle- 
Boucbard et de Rivière, est cité dans une charto 
relative & l'abbaye de Turpenay. En 1137, 11 ap- 
prouva une donation qne Jacquelin d'Ussé avait 
faite à cette abbaye. Il eut do son msriage avec 
Eustache, Peloquin II, Bouchard et Barthélémy. 

Vers 1138, il restitua à l'église de Saiot-Hilaire 
de Poitiers ce qu'il avait pris par violence dans 
le domaine de Nueil : 

Universis deum veritaUmquc diUgcniibta 
hoc manifestum me Peloquinum, intuU Bw- 
cardi dominum, pro Deo et pro anima mea et 
pro meorum animabus parenlum dimistsse el 
exposuisse quecum^. cum violeniia et ivjusSe 
capiebam et auferrebam in terra el a lerra 
Bealisaimi Ylarii Pictaviensis que cognomina- 
tur Nuilliacum, exceptis antiquis conêuetudi- 
nibus meorum parentum, custodia, fnuragio 
et charrugio el lomonitione communia exercé'- 
tus et expeditionis; concedentibus tucore mea 
Euslochia fUiis meis Bucardo et BarthoUmieo, 
audientibusque Malheo RucevaldiSf Pagano 
Martini, Petro Toileti, Rotberto Marlini, Régi- 
naldo Chotardi, Picardo Nieasio, GuiUelmo 
VitaU, Johanne judice de MaUiaco, et m<igisiro 
Rotberta qui ecripsit hanc cartam. Audiarunt' 
que hec canonici beati Ylarii Engolberi, TKeo* 
baldus Buzens, Hugo Radulfi, 

X. -« Robert de Blo, chev., fut seigneur de 
rile-Bouchard, du chef de sa femme, Bustache, 
veuve de Peloquin I". Après sa mort et celle de 
sa femme, cette terre revint à Peloquin II. 

XI. — Peloquin II, chev., seigneur de nie- 
Rouchard, étant mort en 1150, sans laisser d'en- 
fants d^Hersinde, sa femme, les biens composant 
sa succession échurent à Barthélémy, son frère. 

XII. — Barthélémy, premier du nom, chev., 
est cité dans un acte de 1160. Sa femme se nom- 
mait Gerberge. Il mourut vers 1170, laissant un 
fils unique, Bouchard, qui suit. 

XIII. — Bouchard IV, chev., baron de Tlle- 
Bouchard, était mort en 1189. Dans le courant de 
l'année précédente, il avait donné à Tabbaye de 
Turpenay, la moitié de ses moulins de Tile ei 
son droit de pèche sur la Vienne au prieuré de 
Tavant. De Pélronille, sa femme, il eut cinq en- 
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fants : Bouchard V, Peloquin, Barthélémy, Re- 
gnaud, qui partit pour ]a croisade contre les Al- 
bigeois on 1219, et Béalrix. 

Eu 1185, Bouchard IV avait confirmé une rente 
faite aux religieux de Turpenay, par un clievalier 
n ommé Hugues. Voici le texte de la charte : 

NuUus ignorai sapientiam quantum utilila- 
Us conférât usus et scientia lUlerarum, quati- 
bel enim hominum geata quas cicius a mente 
delere solet ohlivio longuo tempore memoriter 
tenemus litterarum suffragiis, cujus rei consx- 
deralione premonitus, ego Buchardus, domi- 
nus InsuUe, rem quedam quse in presentia 
mea meo que asseiuu facta est présente cartula 
et sigillo dignum duxi con/îrmare. Res ver a de 
qua agitur talis est : quidam miles Hugo Gi- 
nonis nomine vendidit domno Guillelmo abba- 
li Turpiniaci er.clesxte vni solides et iv census 
dcnarios quos idem abbas antea reddebai 
ci super domo sua et terris de Acrifeno. Ilerum 
uendidit eidem abbati ii solidos census quos 
habebal super terram Bosonis Mardelli, et to- 
lum jus ac dominium suum quod super eam- 
dem terram habebat. 

Praeterea vendidit ei xii denarios census quos 
habèbaf super terram Pontenarii. Rursum 
scieiulum est quod ipse vendidit jam dicto ab- 
bati vîjugum terne ut estimatur quse est inter 
domum de Acrifeno et viam, quae ducit Lie- 
ziam, census quoque pariter et duas partes de- 
l'imae quse ipse habebat super eamdnm terram. 
Porro pro istorum omnium emptione tradidit 
<*% prefalus abbas doc solidos, flanc autem ven- 
ilitianem ego Buchardus concedo, confirm,o et 
testi/îcor et hujus rei tesli/icandx et conservan- 
dae sum fidejussor. Hoc etiam concessit Phi' 
lippus Tafeth et Laurentia uxor Mathei Ga- 
nonis, Boso quoque filiusejus ac sorores illius. 
Hoc autem lotum factum est pi^esentia m,ea in 
domo Pétri Savari quae est in Gallereia, anno 
scHicet ab ïncarnatione Domini mclxxxv, Rc" 
gante Henrico rege Angehrum, et Richardo 
comité Piclavorum, atque Bartholomeo archie- 
piscopo présidente sedi Turonicae. Ut autem 
sermo iste fîdelis habeatur et acceplione dignus 
in omni deinceps generatione ventura pluri- 
mos testes qui supradiclae rei présentes affue- 
runt in pre^enti cartula fccimua annotari. 
Testes igitur isti sunt : PhiUppus Savari, Pe- 
truset Àrcha.jtbaudufi fratres ejus, Radulphus 
Roncevaux et alii plures. 

XIV. — Bouchard V, dit le Jeune, baron do 
rilc-Bouchard (1220), mourut sans laisser d'en- 
fauls. En 1189, à Tavant, le jour do renlcrrcment 
do son père, il avait confirmé, par la charte sui- 
vauto, une donation faite par ce dernier et par un 
de ses aïeux nommé Peloquin : 

Sciant omnes quod Buchardus de Insula 
laborans in infirmilate quâ et mortuus est de-' 
dit ecclcsiat Turpiniaci in manu Guillelmi ab' 



bâtis partis suae decimam, id est medietatem 
qu9R reddebatur ei de molendinis suis. Hoc 
autem donum fecit in domo sux apud Insulam, 
testibtts suis : Mantello, Radulpho de Baugen- 
tiaco, Aimerico de Brisaio. Hoc etiam concessit 
Bartholomeus fîlius ejus et uxor ejus Petronilla 
et filia ejus Beatrix coram prefatis teslibus. 
Hem concessit hoc Buchardus, fîlius ejus, in 
capitulo apud Taventum, ipso die sepuHurae 
ejus coram his tcstibus : Henrico, abbate de 
Nucariis, Johanne, abbate de Lucezio, A ime- 
rico fiiio Ivonis et aliis, 

Uerum Buchardus junior concessit tam hae 
supra dicta dona patris sui quam omniadona 
Peloquini, avi sui, sicufi superius descripta 
sunt et insuper dimisit très denanos de mura- 
gis domui de Acri Famé. Hoc autem concessit 
et proprio sigillo confirmavil apud Insulam, 
in aula sua die illo quo cepit ire Jérusalem, 
concedente Bartholomeo pâtre suo et Petronilla 
maire sua. Huic concessioni affuit Stnphanus 
de Calvo Monte, monachus Turpiniennis. Tes- 
tes qui audierunt sunt isti : Johannes, abbas de 
Lucezio, et Johannes, prior ejusdem domus, 
Hugo de Mota, Guillelmus de Rajacia et A im.e- 
tncus frater ejus, Bartholomeus de Boceia, 
Guillelmus de Negrum. Actum ab Incaj^iatio- 
ne Domini anno mclxxxix. 

XV. — Barthélémy II, chevalier-bannerel, ba- 
ron de rile-Bouchard et do Rochefort, frère du 
précédent, épousa, vers 1200, Élisabotli, fille 
d'Olivier de Rochefort. Il eut quatre enfants : 
Bouchard VI, qui suit; Pierre, seigneur de Fon- 
don," en Anjou; Bouchard, seigneur de Riva- 
rennes, et Eustache. En 1205, il donna à l'ab- 
baye de Beaumont un serf nommé Ascolin le 
Féron : 

Notum sit omnibus tam presentibus quam 
fuluris quod ego, Bartholomeus, Insula Bu- 
chardi dominus, dedi et concessi in perpe- 
tuum, pro Dei misericordia et mei anima et 
pro animabus antecessorum meo7*um defunc- 
lorum, Ascelinum le Feron, immunem ab om- 
ni talecta et equitatione et exercitu, abbatissae 
et sanctis monialibus Belli MoJitis. Hoc donum 
autem concessit Elisabeth uxor mea et Bu- 
chardus fîlius meus et Eustachia fdia mea. 
Testes hujus 7*ei sunt : Guillelmus de Nerjrum, 
Andréas de Vaireze, Ugo Guiberti, PhiUppus 
de Sault'ta, Assailli de Calhena, Gaiifridus, 
presbxjter de Tennil , Johannes Pas(/uter et 
plures alii. Et tU ratum haberrlur presentem 
cartam sigilli mei muniminc feci roborari. 
Actum est autem anno ab ïncarnatione Domi- 
ni M» ce» quinto, Philippo, rege Francorum 
régnante. 

Vers 1230, il donna à l'abbaye de la Merci- 
Dieu un serf nommé Pierre Limouzin et ses en- 
fants nés et à naître. Voici le texte do la charte 
de donation : 

47 
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Nvlum sil omnibus tam presentibus qiiam 
futuria quod ego Dariholomeus, dominua In- 
suUs Buchavdi, cum assensu Bxiclvardi filii 
nui et aliorum heredum vneorum, abbatiae Mx- 
sericordix Dei dedi et in eleemosinam concessi 
Pelrum Lemozicum et omnes heredes suos jam 
naloa vel nascituros eternaliter liberos et ab 
omni consuetudine absolutos. Hujus rei testes 
sunt : Andréas de Vtreze, Gaufridus de Turre, 
Hugo de Boceio, milites; Johannes ISarrace- 
71US, Guillelmus Frandrensis, Ilaimericus de 
Surmaises, Lucas de Lameriaco, tune preposi- 
tus, et muUi alii. 

Lo sceau de Bartbélomy II rcprésonlait : Deux 
lions passants, avec celto légende : S. Barlho- 
lomsei de Insula; au revers on voyait une aigle 
avec ces mois : Secretum domini de Insula. 

XVI. — Bouchard VI, chov., baron de Ille- 
Boucbard et de Hochefort, épousa Anne de Craon, 
dont il eut : 1° Barthélémy III, qui suit; 2* Oli- 
vier, seigneur de Rivarennes; 3" Alice, femme 
do Pierre de Brion, soigneur do la Tour do Lan- 
geais, frère de Simon de Brion, pape sous le nom 
de Martin IV ; 4* Almurine, abbessc du i\onceray 
d'Angers. — Anne de Craon se ût religieuse à 
Moncé, après la mort de son mari, en 1276. 

XVII. — Barthélémy III, dit do Bueil, chov., 
baron de l'Ile-Bouchard , mourut avant 1288. Il 
avait épousé Ëustachc de Doué, dame de Gençay, 
lille de Jodon do Doué, dont il eut : 1" Bouchard, 
qui suit; 2° Jean, seigneur de Saint-Mars, marié, 
on 1327, à Isabeau de Montbazon;'d*' Barthélémy, 
seigneur de Geuçay; 4* Agnès, abbesse de Beau- 
mout'les-Tours; 5* Almuria, femme de Hugues 
de Beauçay V. 

XVIII. — Bouchard VII, chev., baron de l'Ile- 
Douchard, eut trois enfants do son mariage avec 
Agnès de Vendôme : Barthélémy, qui suit; Oli- 
vier et Eustache, mariée à Renaud de Pressigny, 
seigneur de Laleu. 

XIX. — Barthélémy IV, cliev., baron de l'Ile- 
Bouchard (1290J, mourut en 1335, laissant quatre 
enfants de son mariage avec Jeanne de Sainte- 
Maure : !• Bouchard, qui suit; 2" Barthélémy; 
3* Jeanne; 4' Tiphaine, religieuse àFontevrauIt. 

XX. — Bouchard VIII, chov., fil le voyage de 
la Terre-Sainte on 13G2. D'Agathe de Beauçay, 
veuvo de Jean de la Porto, il eut : !• Jean, qui 
suit.; 2* Bouchard , décédé sans postérité ; 
.3» Jeanne, femme de Pierre d'Avoir (1360]. 

En 13^5, il délivra un vidimus de deux chartes 
relatives à des dons faits à l'abbaye de Turpenay 
par sou père et par Bouchard, un de ses ancêtres. 
Voici le texte de ce document : 

et Saichent tous prcsons et advenir que en la 
court du roy de Chinon, en droit eslably par de- 
vant nous noble homme Monsieur Bouchar de 
l'Isle, chevalier seigneur de l'Isle Bouchar, pre- 
mièrement et avant tote œuvre, promettant le dit 
noble à faire avoir ferme et ostabli et agréable à 
sa femme co fait cy dessous contenu déclalré et 



divisé et luy faire lier et obliger quand elle sera 
hors du péril où elle est soumettant le dit noble, 
soy, ses hoirs et ses biens quelconques à la juris- 
diction, deslroit et cohertion de la cbaslollenie et 
ressort de Chinon, sans autro juridiction ne re- 
quérir quant à ce qui s'en suit, lequel noble a 
coufossô en la cour que il a heu une lettre saine 
et entière, sellée du scel de Monsieur Bouchard 
de l'Isle, jadis seigneur de l'Isle Bouchart, son 
préiiecesseur, laquelle leue de mol à mol et c&- 
quelle ostoit contenu que le dit feu Monsieur 
Bouchard, pour la grande amor et devolion qu'il 
avait aux religieux de Notre Dame de Turpenay 
et aux messes el oraisons et bienfaits de la dite 
abbaye, et pour le remède des âmes de feu son 
père et de feu Peloquin son (Ils et de luy el de 
tou4 ses prédécesseurs et parents, qu'il a donné 
aux dits religieux vingt six seliers de sel, de an- 
nuelle et perpétuelle rente à rendre cl payer aux 
dits religieux par chacun an, lesquels xxvi sep- 
tiers de sel il a assis el assigné sur sa chÂtellenie 
de risle-Bouchar. 

(( Confesse le dit noble avoir veu une autro 
lettre scellée du scel eslably à Chinon pour le roy 
do France nostre sire esqucUe est contenu que 
feu Barthélémy de l'Isle, jadis seigneur do l'Isle 
Bouchard, pour la très grande devolion qu'il avoit 
aux dicts religieux et aux messes et bieDsfaits eu 
leur dille abbaye, pour le remède des amea de 
sou père et de sa mère et de feu Jehan ne de S*' 
More jadis sa femme, de feu Olivier son frèro, 
il donna aux dits religieux xiv livres cinq S(.ds 
d'annuelle el perpétuelle rente, lesquels leur as- 
sisl et assigna sur son port de l'Isle Bouchard et 
sur tous ces cens et renies do l'Isle Bouchard, a 
rendre el payer au jour de la S^ Michel, chacun 
an, lesquelles lettres furent faites le mardy après 
la S^ Martin d'hiver l'an de grâce mil deux cent 
quatre vingt et dix, lesquelles lettres, avec leur 
teneur el les choses dedans contenus, et au8£î 
lotes les grâces, dons et privilèges quelconques, 
donné aux dits religieux par ses prédécesseurs 
en quelque manière que ce soit, le dit noble cou- 
llrma el aprouva eu tous et pour tous aultres ti* 
Ires et encore a confessé le dit noble en la dite 
cour qu'il doit aux dits religieux, chacun an, à 
annuelle et pcrpotuoUe rente, doux mines de 
bled 

(c Ce fust faicl el jugé à tenir par lo jugement 

de la dite cour royale Scellé du sceau esUibly 

à Chinon, au premier jour d'aoust l'an do grac*. 
mil trois cent soixante et cinq. Signé : J. uk 
Siennes. » 

XXI. — Jean de l'Ile, baron do l 'Ile-Bouchard, 
seigneur de Doué el de Rochefort, donna à cens 
l'hôtel de la Mariette, situé à l'Ilo-Bouchard, j»ar 
acte du 15 novembre 1402 : 

a A tous ceulx qui ces présentes leclres \er- 
ronl, nous, Jehan, seigneur de l'Isle- Bouchar t *A 
de Rochefort el de Doué, salut. Scavoir fesoos à 
tous presens et advenir que nous avons baillé ci 
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arcensé, pour nous, nos hoirs et successeurs, à 
loiisjoura mes perpelucllement par héritage à 
André Martin et à Jehanoe sa femme, à leurs 
hoirs et à qui cause aura d eulx une maison en 
toul son fonds el appartenances et le voraior qui 
y lient, séant en notre ville do l'Isle-Bouchart 
vulgairement appelé l'ousleldo la Mariette, lequel 
nous est advenu par la succession de la feue 
Courarde, laquelle esloit nosire donnée, et est 
faiclo ceste bailJo pour le pris et somme de vint 
sous de annuello et perpétuelle rente, laquelle les 
dits preneurs leurs hoirs el successeurs paieront 
et rendront dores en avant à tous jours mes per- 
petuelment à nous nos hoirs et successeurs au 
fesls de Nouol et de la saint Jehan Baptiste par 
moitié. Et lesquelles chouses ainsi par nous bail- 
lées et accensées, comme dit est nous promettons 
garantir et defTendre ausdils André et sa femme, 
à leurs hoirs el succeFseurs à tous jours mes per- 
pétuellement en nous paiant la dicte rente aux 
termes dessusdis et en pciant et rendant au prieur 
et curé de Saint Gile de l'isle Boucharl autres 
vingt soûls de rentes tout seulement. En tes- 
moing desquelles chouses nous avons fait mettre 
el appouser à ces présentes le scel douquel l'en 
use en nos contraulx de nostre ville et chastelle- 
nie de Tlsle Bouchart. Ce fut fait et donné le 
quinzième jour de novembre, l'an de grâce mil 
quatre cens eldeux, signé Boischesne, du com- 
mandement do Monsieur. » 

Jean de l'Ile fit une transaction avec les reli- 
gieux do Marmoutier, au sujet du prieuré de la- 
vant, en H07. Il fut tué à la bataille d'Azlncourl, 
en 1415. Do Jeanne de Bueil, 11 eut deux filles : 
Catherine, dont on parlera plus loin, et Jeanne* 
dame de Gonnor. 

XXII. — Jean des Roches, chev., devint baron 
de rile-Bouchard parson mariage avec Catherine, 
lilio de Jean, dont nous venons de parler. Il mou- 
rut en 1416. 

XXIII. — Hugues de Châlons, comte de Ton- 
«(.•rre et de Cruzy, baron do l'IIo-Bouchard, par 
son niariîigo avec Catherine do l'Ile-Bouchard, 
veuve do Jean des Roches, fut tué à la bataille île 
Verneuil, en 1424. 

XXIV. — Pierre de Giac, chev., surintendant 
Jes finances, ministre d'État, fut seigneur de 
l'Ile- Bouchard, du chef de sa femme, Catherine 
de rile-Bouchard, veuve de Hugues de Chàlous el 
•le Jean des Roches. Il fut assassiné à Issoudun, en 
Berry, en 1426, Sa veuve contracta une quatrième 
alliance avec Georges de la TremolUe, qui suit. 

XXV. — Georges de la Tremoillc, comte do 
Guines, do Boulogne et d'Auvergne, baron de 
Sully, d« Craon, de Sainte-Hermine et do l'IIe- 
Boucbard, lieutenant-général pour le roi en Bour- 
iïosne, ministre d'État, était fils do Guy VI de la 
Tremoillc, garde de l'oriflanirno (if. Frar.ce, et de 
Mario do Sully. Il mourut le 6 mai Mi2. En pn - 
mières noces, il avait épousé, le 16 novembre 
1416, Jeanne de Boulogne, comtes.«e de Boulogne 



et d'Auvergne, fille do Jean, comte do Boulogiic 
et «rAuvergiie, et d'Éléouor de Commiugis. Il 
n'eut pas d'enfauls do ce mariage. DoCathoiine 
de rilc-Bouchard, qu'il avait épousée lo 2 juil- 
let 1427, il eut : l' Louis, dont ou parlera après 
son frère; 2* Georges, qui suit; S" Louise, dame 
de Bonnièrcs, mariée, le 30 janvier 1444, à Ber- 
trand do la Tour, comte de Boulogne ot d'Auver- 
gne et décédée eu 1474. Elle fut inhumée dans 
réalise abbatiale de Vic-le-Comte. — Georges de 
la Tremoille eut trois enfants naturels : Margue- 
rite, dame de Saint-Fargeau, femme de Jean de 
Salnzar (contrat du 31 octobre 1441); Jacques, 
seigneur de Civran, et Jean, seigneur de l'Her- 
bergemeot-Ydreau, mort en 1490. — Catherine de 
rile-Bouchard mourut le !•' juillet 1472, En elle 
s'éteignit l'antique maison de l'Ile. 

Voici un documeut qui nous donne de curieux 
détails concernant ses obsèques qui eurent lieu à 
rile-Bouchard : 

Estât de la despence faicte roua l'enterrement 

DE FELE TRÈS NOBLE ET PUISSANTE DAMB MADAME 

DE LA Tremoille, dont Dieu ait l'ame, faicte 

PAR MOY, CrARLOT BecDELIÈVRE, LE PÉNULTIÈME 
JOUR DE JUILLET l'AN MIL CCCC LXXII. 

a Premièrement pour 96 aulnes de bougrain fin 
de Paris, pour tendre la chapelle en laquelle re- 
pose le corps de la dicte dame, au prix de 6 sols 
10 deniers obole l'aulne, vallent 33 livres. 

a Item, pour 48 aulnes de satin noir double, 
pour faire une salnture en la dite chappelle, au 
prix de 60 sols Taune, vallent 144 livres. 

« Item, pour 191 livres de cire, pour faire le 
luminaire pour le service de la dicte dame, tant 
en la dicte chapelle que es paroisses voisines, au 
prix de 5 sols la livre, rendue ouvrée, vallent 
47 livres 7 sols. 

« Item, pour 32 aunes do drap noir, pour faire 
treize robes et treize chapporons à treize pouvres 
qui ont tinst les torches, au prix de 12 sols 6 de- 
niers tournois l'aune, vallent 20 livres. 

a Item, pour 1 1 aulnes de veloux noir à tiers 
poil, et 2 aunes de damas blanc pour faire une 
couverte a mettre sur la bière sur le corps de la 
dicte dame, à 30 livres Taune, vallent 65 livres. 

(( Item, pour deux aunes et 1 quart de drap 
d*or pour mettre sur le corps de la dicte dame, à 
30 livres l'aune valent 67 livres 10 sols. 

a Item, pour 112 aunes de bougrain pour dou- 
bler le dit drap, 4 livres 2 sols 6 deniers. 

a Item, pou^ l'aumoulne, qui cstoit de 10 de- 
niers donnez à chascun qui le vouloil prendre, 
300 livres. 

a Item, pour 49 messes célébrées au jour de 
l'enterrement, 8 livres 7 sols. 

a //cm, pour 14 aunes de drap noir pour faire 
quatre robes et quatre chapperous à Monsieur de 
Monts, Monsieur le maistrc d'oustel. Monsieur le 
capitaine de Rochofort et le curé de S' Morice, au 
prix de 60 sols l'aune, vallent 42 livres. 
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« Item, pour 34 aunes el demie do drap noir 
pour faire neuf robes et neuf chapperons à Mes- 
siro Pierre Robinet, Messiro Anthoine, preslres, 
Pierre Dufour, receveur, Chariot du Poirier, 
Gaultier, Jehan Baillou, Fran(;ois Herpin, le 
comte de Rouci, escuiers, et Huguel, tailleur de 
la dicte dame, au prix do 45 sols l'aune, vallent 
73 livres, 2 sols 6 deniers. 

« Hem, pour 13 aunes de noir, pour faire robes 
à JoliaDue de Salezart, Espérance, Charlotte, Ma- 
thurine, firocine^ Marie Bourcello, au prix de CO 
sols Taulne, vallent 37 livres 10 sols. 

a Item, pour 20 aunes de noir pour faire huit 
robes à Marie de Houceaux, Jehanne de Hou- 
ceaux, MathuriDe du Cloux, Jehanne Richere, 
Marie Bassette, Jehanneton, Guilloone, Marion, 
au prix de 45 sols l'aune, vallent 45 livres. 

ce Item, pour 37 aunes de noir» pour faire 
13 robes et 13 chaperons à Thomas Bry, Palu, 
Colin, Ernoul, Guillaume de la Cuysine, le Bou- 
leuger, Jehan, Macé, le petit Tapon, au prix de 
30 sols l'aune, vallent 15 livres 10 sols. 

a Hem, pour 12 aunes de noir, pour faire 

5 robes à Laurence, Jehanne Paniote, la Boulcn- 
gère, Gcrvesote, la petite Seville, au prix de 
30 sols l'aune, vallent 18 livres. 

« Item, pour 2 aunes et demie de noir, pour 
faire cinq chaperons, au prix de 45 sols l'aune, 
vallent 5 livres 12 sols 6 deniers. « 

« Item, 5 aunes et quart de noir pour faire 
trois robes aux gens de Monsieur de Monts, au 
prix de 30 sols l'aune, vallent 7 livres 12 sols 

6 deniers. 

a llem, pour 45 aunes de drap noir pour faire 
doubler partie des robes dessus dictes, à 12 sols 
6 deniers l'aune, vallent 28 livres 12 sols 6 de- 
niers. 

a Item, est deu au dict fiecdclièvre par la dicte 
dame, pour parties a elle baillées par avant son 
trespas. la somme de 218 livres 2 sols 6 deniers. 

a Ilern, pour 4 aunes do drap noir pour faire 
robe à Monsieur le chantre, au prix do 4 escus 
l'aune vallent 22 livres. 

« Hem, pour trois tran laines qui seront célé- 
brez après le trespas do la dicte dame, au prix de 
75 sols vallent 11 livres 5 sols. 

« Hem, pour le service à l'uytiesme jour après 
son trespas, 10 livres. 

« Hem, pour le curé 20 livres. 

a Item, en despence do bouche faicte depuis le 
nercredi jusquos au samedi au soir 22 livres. 

a Item, pour deux prestres qui ont dit par ciuq 
fois le Sautier i livre 10 sols. 

« Hem, pour huict curez, c'est assavoir : S' 
Morice, S* Lienart, Tavent, Parçay, S* Gilles, 
Crousilles, Panzoult et Avon, pour dire par huit 
jours vigilles et une messe à mort 32 livrod. 

« Itnn, pour trois aunes et demie de drap noir 

pour faire robe à frère religieux do l'ordre 

de S^ Benoit et serviteur de Monseigneur de Graon, 
à 45 sols l'aune, vallent? livres 17 sois 6 deniers. 



a Hem, pour une aune el demie noir pour faire 
trois chapperons aux troys femmes do chambn 
de ma dicte dume, au prix de 60 sols l'aune, val- 
lent 4 livres 10 sols. 

« Hem, pour demie aune de damas blanc, poui 
parachever la croix du drap de veloux qui est sur 
le corps do la dite dame, pour ce 2 livres 10 &oU. 

a Item, a esté bailhl à deux messaigers, Tnij 
pour aller devers mondit seigneur de Craon â( 
l'autre vers le recepveur de Rochefort, la somme 
de 1 livre 17 sols G deniers. 

« Somme toute des dictes partyes : 1364 livres 
17 sols G deniers. 

« Ont signé : P. ob Brissac, Breté, J. Melo.m, 

P. DE SALLEmNAC, P. DUFOUH, AiMBRY, 

C. Becoblievre. » 

XXVI. — Georges de la Tremoille, baron de 
Craon et de l' Ile-Bouchard, comte de Ligny. gou- 
verneur de Touraine, de Champagne el de Brii.'. 
lieutenant-général des arméos du roi, assista aui 
États-généraux de Tours, en 1467. Eu 1473, il tu; 
le commandement des troupes envoyées au s?;- 
cours de l'empereur Frédéric III. Il mourut ij 
1481, sans laisser d'enfants de son mariage avtc 
Marie de Montauban, veuve de Louis de Roban «16 
Guémené, et ûlle de Jean de Montbazou, amiral 
de France, et de Jeanne de Kerenrais. 

XXVII. — Louis de la Tremoille, prince de 
Talmout, comte de Guines et de Benon, vicomte 
de Thouars, baron de llle-Boucliard, après la 
mort de son frère, chambellan hérêditftira de 
Bourgogne, mourut en 1483, laissant sept enfaui» 
de son mariage, contracté, le 22 août li46, avei- 
Margucrite d'Amboise, fille de Louis d'Amboi^. 
vicomte de Thouars, et de Marie de Rieus . 
1« Louis, qui suit; 2* Jean, archevêque d'Auch. 
évoque de Poitiers, cardinal du titre de Saiut- 
Martin-aux-Monts on 1505, décédé en LSOT : 
3* Jacques, seigneur de Gençay et de Mauli'.îi, 
capitaine de cinquante hommes d'armes, marié ù 
Avoyc de Chabannes, fille de Jean de Chabanncf. 
comte do Dammartin, et veuve d'Aymar de Prie» 
baron de Buzauçais; 4<^ Georges, seigneur do Joo- 
velle, lioutouant-géuéral pour le roi en Boun^vH 
gne, marié à Madeleine d'Azay; 5* Anne, femme. 
on premières noces (contrat du 26 novembre 14GÎ . 
de Louis d'Anjou, bâtard du Maine, et, on ^^- 
coudes noces (contrat du 16 janvier 1494), de Jac- 
ques do Rochechouart, seigneur de Cbarroui ; 
6° Antoinette, mariée, par contrat du 8 juilUM 
1473, à Charles de Husson, comte do Tonnerre; 
7* Catherine, abbesse du Ronceray d'Angers. 

XXVIII. — Louis II de la Tremoille, prince de 
Ta 1 mont, comte de Guines, vicomte de Thouar;. 
baron de l'Ile-Boucbard, de Sully, de Craon,»'' 
Maraus, etc., amiral de Guiennc el Bretagne, cc- 
uéral des armées frantjaises eu lUiJie, fut (uc a • * 
bataille do Pavie eu 1524. Il fut inhumé dauj.i 
chapelle du château de Thouars. En precairn-» 
noces il avait épousé, le 9 juillet 1485, Gabrie^lf 
de Bourbon, fille de Louis de Bourboo, comte de 
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MoDtpensier, et de Gabrielle de la Tour; en so- 
coDdes noces, le T avril 1617, Louise Bori^ia, fille 
do César Bori^ia , duc d'Urbin et do Valenlinois, 
et de Charlotte d'AIbrot. Du premier mariage, il 
eut Charles, dont on parlera plus loin. 

En 1529, un tombeau, construit et sculpté par 
Martin Claustre, tailleur d'imap^es à Greuoble, 
fut élevé dans la chapelle de Thouars à la mé- 
moire de Louis de la Tromoille et de Gabrielle de 
fionrbon, sa première femme. Les défunts étaient 
représentés par deux statues, de grandeur natu- 
relle, couchées sur la tombe, autour de laquelle 
on lisait celte inscription : 

CY GISENT LE CORPS DE TRÈS HAULT ET 
ILLUSTRE PRINCE LOYS DE LA TREMOILLB 
II DU NOM , QUI FUST TUÉ A LA BATAILLE 
DE PAVIB LE XXIII FEBV. MDXXIIII ÂGÉ DE 
LXIII ANS IIII MOIS , — ET DE TRÈS HAULTE 
ET ILLUSTRE PRINCESSE GABRIELLE DE 
BOLUBON SON ESPOUSE QUI MOURUT LE 
XXX NOV. MDXV. ~ Pries Dieu pour le re- 
pas de leurs âmes, 

XXIX. — Charles de la Tremoille, prince de 
Talmont et de Mortagne, comte de Taillebourg, 
baron de rile-Bouchard, du vivant de son père, 
gouverneur de Bourgogne, fut tué à Marignan le 
13 septembre 1515. Il avait épousé, le 7 février 
1501, Louise de Coétivy, fille de Charles de Coé- 
tivy, comte de Taillebourg, et de Jeanne d'Or- 
iéans-d'AngouIôme. De ce mariage naquit un fils 
unique, François, qui suit. 

XXX. — François de la Tremoille, prince do 
Talmont, comte de Guines, vicomte de Thouars et 
baron do l'Ile-Bouchard, lieutenant-général du 
roi en Poitou, mourut à Thouars le 5 janvier 
1541, laissant dix enfants de son mariage avec 
Anne de Laval, fille de Guy XVI, comte de Laval, 
et de Charlotte d'Arragon : 1** Louis, qui suit; 
3* François, comte de Benon, baron do Montnigu, 
marié à Françoise du Bouchot, et décédé en 1555 ; 
3* Charles, baron de Marans et de Mauléon, pro- 
tonotaire du Saint Siège, abbé do Saint-Laon de 
Thouars et de Notre-Dame de Chambon ; 4* Geor- 
ges, baron de Royan et d'Olonno, grand-sénéchal 
du Poitou, marié à Madeleine do Luxembourg, et 
décédé en 1584; 5* Claude, baron de Noirmou- 
tler et de Momac, gentilhomme ordinaire de la 
chambre du roi, marié, le 23 février 1557, à An- 
toinette de la Tour-Landri, fille de Jean de la 
Tour-Landri, comte de Châteauroux, et de Jeanne 
Chabot. Il mourut en 1566; 6% ?• Anne et Guy. 
morts en bas âge;*8* Louise, dame do Rochefort, 
qui épousa, par contrat du 15 septembre 1588, 
Philippe do Lévis, seigneur de Miropoix ; 9« Jac- 
queline, baronne de Sainte-Hermine ot do Ma- 
raus, mariée, en 1559, à Louis de Buoil, comte de 
Sancerre, etdécédéo en 1599; 10* Charlotte, reli- 
gieuse à Fonlevrault. 

XXXI. — Louis do la Tremoille, prince de 
Talmont, duc de Thouars, comte de Taillebourg et 
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do Benon, baron de l'Ilo-Bouchard, de Sully, de 
Craon, etc., capitaine de cent hommes d'armes, 
fut tué au siègo de Mello lo 25 mars 1577. Par 
contrat du V9 juin 15 i9, il avait épousé Jeanne 
de Montmorency, fille d'Anne de Montmorency, 
grand-maitro et connétable do France, et de Ma- 
deleine do Savoie. De ce mariage sont issus : 
1* Claude, qui suit; 2**, 3° Aune et Louis, morts 
en bas âge; 4<* Louise, 5* Charlotte- Catherine, 
comtesse do Taillebourg, mariée, lo 15 mars 1586, 
à Henri de Bourbon, prince de Condé. 

XXXII. — Claude de la Tremoille, princo de 
Talmont, duc de Thouars, baron de l'Ile-Bou- 
chard, pair de France, générai de la cavalerie 
française, mourut le 25 octobre 1604. Par contrat 
du 1 1 mars 1598, il avait épousé Charlotte- Bar- 
bantine de Nassau, fille de Guillaume II de Nas- 
sau, prince d'Orange, et de Charlotte de Bourbon. 
Il eut quatre enfants do ce mariage : 1* Henri, 
qui suit; 2* Frédéric, comte de Laval et de Benon, 
mort en février 1642; 3* Charlotte, femme de Jac- 
ques Stanley, comte de Derby, prince souverain 
de rile de Man ; 4* Elisabeth, morte en bas âge. 

XXXIII. — Henri de la Tremoille, prince de 
Talmont et duc de Thouars, baron de TIle-Bou- 
chard, mestre de camp de la cavalerie légère de 
France, né en 1599, mourut le 21 janvier 1674, 
laissant cinq enfants de son mariage avec Mario 
^do la Tour, fille de Henri de la Tour, duc de 
Bouillon, prince de Sedan, vicomte da Turenne, 
et d'Elisabeth de Nassau : 1* Henri « Charles , 
prince de Tarente, mort le 14 septembre 1672; 
2* Louis-Maurice, abbé de Gharroux et de Tal- 
mont, décédé le 25 janvier 1681 ; 3* Armand- 
Charles, comte de Montfort et de Taillebourg, 
mort le 13 novembre 1663; 4** Marie, femme de 
Bernard, duc de Saxe-Weymar, décédée le 
24 août 1682; 5* Elisabeth, morte en 1640. — 
Par acte du 18 décembre 1629, Henri de la Tre- 
moille et sa mère, duchesse de Nassau, vendirent 
la baronnie de l'Ile- Bouchard, pour 180,000 li- 
vres, à Armand-Jean du Plessis. 

XXXIV. — Armand-Jean du Pleasis, cardinal, 
duc de Richelieu, baron de Tlle-Bouchard, pair 
de France, mourut en 1642. Par son testament du 
13 mai 1642, 11 avait substitué son nom, ses armes 
et Fon duché-pairie à Armand-Jean Vignerot du 
Plessis, petit-fils de René Vignerot, et da Fran- 
çoise du Plesâis. Cette dernière était sœur du 
cardinal. 

XXXV. — > Armand-Jean Vignerot du Plessis, 
duc de Richelieu et de Fronsac, prince de Mor- 
tagne, baron de riIe-Bouchard, pair de France, 
né le 3 octobre 1629, mourut le 10 mai 1715. Il 
avait épousé : l»le 26 décembre 1649, Aune Pous- 
sart, fille de François Poussart, marquis de Fors, 
et dAnne do Neubourg; 2* le 30 juillet 1685, 
Anne-Marguerite d'Acigné, fille do Jean-Léonard 
d'Acigné, comte de Grandbois, et de Marie-Anne 
d'Acigné; 3* le 30 mars 1702, Marguerite-Thé- 
rèse Rouillé, fille de Jean Rouillé, baron de Mes- 
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lay, conseiller d'État, et do Marie de Cornons 
d'AsIric. Do son second mariage sont Issus : 
1" Louis-François- Armand, qui sali; 2- Calhe- 
rine-Armande, mariée, le 23 avril 1714, à Fran- 
çois-Bernardin du Châtelet, comte do Clermont; 
3" Éiisabeth-Marguerile-Armande , religieuse à 
Sainl-Remy-des-Landes; 4" Marie-Gabrielle-Élisa- 
betli, abbesse du Trésor. 

XXXVI. — Louis-François-Armand Vignerot 
du Plossls, duc de Richelieu et de Fronsac, baron 
do rilo-Bouchard, comte de Chinon, pair et ma- 
réchal de France, membre de l'Académie fran- 
çaise, né le 13 mars 1G9C, mourut le 8 août 1788. 
Il fut marié trois fois : 1» le 12 janvier 1711, avec 
Anne-Catherine de Noailles, fille de Jean-Fran- 
çois de Noailles, maréchal de camp, lieutenani- 
général au gouvernement d'Auvergne, et de Mar- 
guerite-Thérèse Rouillé de Meslay; i" par contrat 
du 7 avril 1734 , avec Élisabelb-Sophie do Lorrainc- 
Guiso, fille d'Anne-Marie-Joseph de Lorraine, 
prince de Guise,etdeMarie-Louise-ChriâtlueJean- 
nln de Castillo; 3» en 1780, avec Jean ne- Catho- 
rine-Josèphe Lavaulx, fille de Gabriel-François, 
comte de Lavaulx, et de Charlotte do Lavaulx de 
Pompierre. Du second lit il eut deux enfants : 
!• Louis-Anloine-Sophie, qui suit; 2» Jeanne- 
Sophie -Elisabeth -Louise -Armande-Septimanie, 
mariée, le 10 février 1756, à Casimir, comte 
d'Egmond - Pignatelli , duc de Bisache , grand 
d'Espagne. Elle mourut en 1769. 

XXXVII. — Louis-An toIne-Sophie Vignerot du 
Plessis, duc de Richelieu, baron de l'Ile-Bouchard , 
pair et maréchal de France,gouvorneur de Gulenuo, 
membre de l'Académie française, né le 4 février 
1736, mourut en 1791. En premières noces, il 
avait épousé, le 25 février 1764, Adélaïde-Ga- 
brielle de Hauteforl de Juillac, dont il eut Ar- 
mand-Emmanuel-Sophie-Septimanie, duc de Ri- 
chelieu, pair de France, ministre, né le 25 sep- 
tembre 1766, mort le 18 mai 1822. D'un second 
mariage, contracté le 20 avril 1 776, avec Marie- 
Anne de Galliffet, fille de Philippe-Christophe- 
Amateur de Gallifl'et, baron de Dampierre, et de 
Marie de Lévis, il eut : 1* Armande-Marie, femme 
de Hlppolyte, marquis de Montcalm-Gozon ; 2» Ar- 
mande-Simplicie-Gabrielle, mariée à Antoine- 
Pierre-Joseph de Chapelle, marquis de Jumilhac, 
lieutenant-général des armées du roi, dont les 
enfants furent substitués, par lettres patentes du 10 
septembre 1822, aux noms et armes des Richelieu. 

Maires de Saint-Gilles. — Antoine G ranger 
1791. — N. Contencin, 1804. — Pierre-François 
Torterue-Dupuy, 16 mai 1807, 14 décembre 1812. 

— Gabriel-Jules Voisine, 10 juin 1816. — Jean 
Deserro, 24 septembre 1816. — Frédéric Loisillon, 
1820. — Jean-Bapliste Llmbert, 27 octobre 1830. 

— Bouchot, 1831. 

Maires de Saint-Mauiiice. — Berge, 1804, 
29 décembre 1807. — Élie Jehan, 3 décembre 
1814. — Etienne Hersant, 1825. — Giron, 16 août 
1830.— Fillleu, 1831. 



Maires de l'Ile-Boucharo, depuis 1832. 
Fillleu, 1832. — Payen, 1852, décédé en 1867. — 
Jean-Eugène Guiot, 8 juin 1867, 1870. — Jii*lii. 
Girault-Banne, février 1874 , 21 janvier 1878. 

La ville de l*lle-Rouchard portait pour armoi- 
ries : Ecarlelé : aux \ el A de sinople, à la fasc 
d*or; aux 2etZ d*or à la bande de sinople. — 
Alias : De gueules, à deux lions passani^, 
d'argent. 

Au xviii' siècle, le sceau des officiers de la ba- 
ronnie de l'Ile-Bouchard était : D'argent^ à troi> 
chevrons de gueules. — Couronne de duc. 

En 1867, on a découvert, dans un champ sltui 
près de la route de l'Ile-Bouchard à Brizay, \v> 
restes d'un aqueduc de construction romaine. 

La Ghesnaye-des-Bois et Badier, Diction, de Ui no- 
blesse. XVII, 389. — Bétancourl, Noms féodaux, U ll»7. 
526. — Le Magasin pittoresque (1846), p. 305;(t>Ji7), 
p. 72. -- D. Fonteneau, XXVI, 789. — De Coognf . Ex- 
cursion en Poitou et en Touraine, 2'29, 233. — Betue «/*• 
l'Anjou, H, 1G8. — Lhermite-Soulieri, 126, 127, djd. — 
Simon Luce, Hisl. de Bertrand du Gueselin, 476. — Bibl. 
nationale, Gaignères, 678, p. 41. — D. Uartèoe, Hist. r^ 
Marmoutier, I, 2Î2, 370, 5i4. — Fouillé de t'arc/uvèch* 
de Tours {[FyASl P. 72, 79, 81, 117. — Bulletin de tn 
Société archéologique de Touraine (1868), p. 54. — A^ 
manach de Touraine, 1778, 1784. — Bibi. de Toun, ma- 
nuscrila n" 1171, 1212, 1216, 1405, i 41' 4. — Ménage 
Hist, de Sablée 405. — Archirea de la Vienne, H, C. 
liasse 632-47. — C. CheTalier, Promenades pittoresque* 
en Touraine, 471, 508-9. — Liber de Servis, charte xlvu. 

— La Thaumassîère, Hist. du Berry» 437. — Latoé, Ar- 
chives de la noblesse de France, VIII, généal. de Brizay. 

— P. Anselme, Bist. généal. de la maison de France. 
I, 4.33 ; IV, 454; VII, 849. — Chalmel, HUt. de Tour,, II. 
90; m, 101. — A. Noël, Souoenirs pittoresques de la 
Touraine, — Le Paige, Mém, de Miromesnil (dans U 
Diction, topographique du diocèse du Mans), I, 19. — 
M. Z., Topographia Gallix, Francofurti, apudGaspor- 
dum JUerianum, 1657, in-4". (On y troare une vue d«- 
l'ile-Bouchard. dessinée par Jehan Peeters). — De MaroU«^. 
Généalogie de la maison de Montbazon. — Gallia chris- 
tiana. II, 404, 1356; XIV. 68, instrum. — Jagu, Topogra- 
phie, géologie et minéralogie du département d'Jndre-ft- 
Loire. — Panorama pittoresque de la France (départe- 
ment d'Indre-et-Loire}, p. 13. — Becueil des historiens 
des Gaules, X, 137. — Cartulaire de Cormery, 74, 75. 
76, £6, 98. — Cartulaire de Noyers, 9, 36, 40, 41, 12- 
51, 53,54, 55, 58, 62, 67, 08, 73, 77, 80, 93, t04, tt:. 
120, 125. 127, 133, 137, 142, 143, 145, 186, 199,202.a»4. 
232, 257, 262. 284, 289, 310, 317, 318, 324, 32». .^.)2. 4^", 
464, 488, 536, 615, 618, 6S3, 625, 632. 652. — Monsnitr. 
I, 206. — A. Duchesne. JBist. des chanceliers de France 

— Bibl. de Rouen, Généralité de Tours, coll. L«b*r. 
n» 5793. — Beaachet-Filleau, Diction, des familles de 
l'ancien Poitou, II. — Arch. d'I.-el-L., C, 600: D. 9; E. 
163.285; G, 13. 14, 15, 123, 852-53» 854-55; Biens natio- 
naux. — D. Rousseau, 1, 233, 235, 272, 273, 294 ; 11. Z'X 
533; III, 803; IV, 1329. 1572, 1590. 1593, 1594. 15i^:- 
1596; V, 1634, 17S8, 1791. 2001, 2025, 2629. 2031 ; Vr 
2176, 2219, 2199, Î230, 2*44, 2245. 2258. 2264. ZZVJ. 
2395, 2399, 2434, 2645; VII, 2710, 2972. 3U15, 3017. 
30-30, 3022, 3031, 3053, 3078, 3122, 3125, 3172, 'M^K 
3-239, 3^29, 3374, 3376; VIII, 3oll ; IX, 3796, 4lM4, im: 
XIl, 60><0, 6431, 6435. 0760, 0702, 6763, 6765, «"f^ f^t. 
6770, 6820, 6833. 7214, 7218 bis, 7248, 7264; XIU. 8327. 
11033; XVIII. XXXI, XXXVL — Chartrier de Thouers 
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'iocuments hûtoriques et généalogiques, 272. — J.-J. 
Bounissé et C. Chevalier, Recherches sur les églises ro- 
mines en Tou^aine, 20, 35, 116. — E. Mabille, Notice 
lur les divisions territoriales de la Touraine, 213. — 
Mém. de la Soc. archéol. de Tour., IV, 17, 50, «216; V, 
SS, m» 171; VI, 9; VII, 181, 250; IX, 39, 41, 237-?-Xi 
•8. 186, 135; XI, 25i, 298. — Annuaire-almanach d'In- 
dre-et-Loire (1877), p. 106. — A. Joaone, Géographie 
d'Indre-et-Loire, 99. -^ ExpiUy, Diction, des Gaules et 
'ie la France . 

ne-Bourdon (le lieu de rj, près du 
Graud-Mouliu, c"* do Beaais. 

ne-Bourdon (!'}, f., près du Changeon, 
c"* de Bourgueil. 

ne-Bourdon (T), vil., c»» do Chouzé- 
sur-Loire, 135 habit. 

ne-Bourgeon (r). V. Jsle-Bourgeon, 

ne-BrÙlôe (le Heu doT), dans la grande 
Ile-de-Saint-Marlin, c»* de la Chapelle-sur-Loire. 

ne-Oarrée [le lieu de T}, près de l'Indre^ 
c"« de Rivarennes. 

ne-Cliapelaln (le lieu de 1'), prèç de 
Pindre, c" de Huismes. 

ne-OredO (le lieu de T), dans la grande 
Ile-de-Sainl-Marlin, c" de la Chapelle-sur-Loire, 

ne-de-Gourçay (le fief de T), paroisse 
•le Courçay. — £u 1455, il appartenait à Martin 
tlubaille. — (Arch. d'I.-et-L., fabrique de Sainl- 
Martin.) 

ne-de-la^Folie (le lieu do r), près de la 
Loire, c" de la Chapelle-sur-Loire. 

ne-de-la-Sagerie (le lieu de i'), près 

.le la Loire, c"" de la Chapelle-sur-Loire. 

ne-de-Moulinet (le lieu de rj, près de 
la Cl aise, C* du Grand-Pressigny. 

ne-de-PortS (le lieu de r), près de la 
Vienne, c" do Nouâtre. 

ne-de-Saint-XjOuans (le lieu de i), 

près du Négron, c"* do la Roche-Clormault. 

ne-des-Farces (lo lieu de r), dans la 
:?randc Ile-de-Sainl-Marlin, c" de la Chapelle- 
3 ur- Loire. 

ne-des-Moulins (T), dans la Vionnc, 
.^-"* de rile-Bouchard. — C'est là que s'élevait le 
'^hâteau bâti au x* siècle par Bouchard de l'Ile. 

ne-deS-PlesseS (le lieu del'), près de 
la Ixiire, c"* de Rigny. 

ne-des-Renards (le lieu de T], près do 
la Loire, c" de Rigny. 

ne-du-Ganada (le lieu de T), dans la 
grande Ile-de-Saint-Marlin, c"' de la Chapelle- 
sur-Loire. 

ne-du-Olxevalier (le lieu de T), près< 
(le l'Indre, C' de Rivarennes. 

ne-du-Moulin (le lieu de 1'), près de 
'Indre, c'* do Iluismes. 



ne-dU-Porteau (le Uou de r), près de 
la Loire, c" de la Chapolle-sur-Loire. 

ne-Ëton (le lieu de 1'), près du Lane, c" 
do Chouzé-sur-Loire. 

ne-Pumine (le lieu de r), près doTIndre, 
c»" d'Esvres. 

ne-Jean (le lieu de r), près de l'Indre, C* 
do Rigny. 

ne-Madeleine (T), V. Madeleine, c"« de 
Sainl-Pierre-des-Corps. 

ne-Marclxand (r). V. Marchand, 

ne-Martin (le lieu del'), près de l'Indre 
et de la Fosse-aux-Bruns, c"' de Huismes. 

ne-Montravers (le lieu de r], près de 
la Loire, c°* de Chouzé-sur-LoIre, 

ne-!N'oire (r), dans la Loire, près de Saint- 
Côme, c" de la Richa. — Ancienne propriété du 
prieuré de Saint-Gôme et de la collégiale de Saint- 
Martin. Elle fut vendue nationalement, avec la 
métairie de la Fuie, le 21 décembre 1791, pour 
26,000 livres. — (Arch. d'I.-et-L., G, 498; pré- 
vôté de la Varenne; Biens fiationaux,) 

ne-Oger, c"* de Chambourg. V. Ile-Auger. 

ne-Outre-les-Prés (T), dans rindre, 
c"* de Lignières. 

Ileaux (le fief des), paroisses de Pocé et de 
Limeray. — Il se composait do droits de poche 
sur la Cisse et de prés, et relevait d'Amboise. En 
1507, Il appartenait à Raymond Dezest, bailli 
d'Amboise; — en 1523, à Jean Dezest; — en 
154G, à Pierre Forgel, fils de Pierre Forget, bour- 
geois d'Amboise, et de Jeanne Dezest; — on 1600, 
à Claude de Plais. — (Bibl. nationale, Gaignères, 
678. _ Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres 
d'Amboise. — Bétancourt, Noms féodaux, I, 
369, 423-24.) 

ne-Perclxette (le lieu de 1'), près de la 
Loire, C** de Noizay. 

ne-Polet (T). V. les Bordes, paroisse de 
la Riche. 

ne-Rebuffeau (le liou de 1'), près de la 
Loire, c"" de Chouzé-sur-Loire.. 

ne-Rideau (le lieu de r), près de la 
Loire, c** de Chouzé-sur-Loire. 

ne-RoUand (le lieu do rj, près do la 
Loire, c"* de la Chapelle-sur-Loire. 

ne-Saint- Jacques (l). V. Jacques 
(Saint-). 

ne-Saint-Jean (r), f., c-de Villedômor. 

ne-Saint-Martin (le lieu de 1'), c" de 
la Chapcllo-sur-Loire. 

ne -Saint -Martin (P), vil., c- de 
Huismes, 130 habit. — Ile-Saint-Martin, carie 
1 de l'état-mnjor. 
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ne-Saint-Martin ( r ), vil., c*« de Rigoy, 

191 habit. 

ne - Saint - Sauveur - d' Amboise 

(T), V. Amhoise, 

ne-Samson (lo lieu de 1'), près du Cher, 
c"* de Sainl-Pierre-des-Corps. 

ne-Savary (T), chat., c»' de Clion (Indre). 

— Ancienne chàtellenie, relevant du château de 
Mézières-en-Brenno et du château de Tours. 
Avant la Révolution, elle dépendait de l'élection 
de Loches. En 1234, elle appartenait à Jean Sa- 
vary, chev.; — en 1281, à un autre Jean Savary; 

— en 1339, à Alix de Brabant, dame d'fiarcourt, 
gui fonda la collégiale de Sainte- Marie-Madeleine 
de Mézières; — on 1426, à Jean, comte d'Har- 
court; — en 1450, à Charles, comle d'Anjou, qui 
la céda à Jean le Meingre, dit Boucicaut; — en 
1470, à Charles de Gaucourt, baron de Preuilly; 

— en 1474, à Pierre d'Oriolle, chancelier de 
France, qui rendit hommage au seigneur de Mé- 
zières le 12 septembre; — en 1508, à Guillaume 
de Varie; — en 1547, à Charles de Varie; — en 
1580, à Jean de Varie, fils du précédent, et de 
Renée de Prie. Il eut deux filles : Denise, mariée 
à Paul de Couhé de Lusignan, et Charlotte, 
femme de Jonathan de Thianges, seigneur du 
Roulot. 

Paul de Couhé de Lusignan, vicomte de Bri- 
diers, seigneur dé la Roche-Aguet, Maillé, la 
Bussière, gentilhomme de la chambre du roi et 
chevalier de son ordre, seigneur de l'Ile-Savary, 
du chef de sa femme, eut trois enfants : !• Louis, 
qui suit; 2" Charles, seigneur de la Roche-Aguet, 
marié à Suzanne de Thianges; 3* Renée. 

Louis de Couhé de Lusignan, chev., seigneur 
de rile-Savary, vendit celte terre, en 1624, à 
Roger de Buade de Frontenac, abhé d^Augles, fils 
d'Antoine de Buade et de Jeanne de Secondât. 
Après sa mort, l'Ile-Savary passa, par héritage, 
a Louis de Buade, comte de Frontenac, son ne- 
veu, marié à Anne de la Grange de Trianon. 
Celle-ci, devenue veuve, donna celle châiellenie, 
en 1680, à Madeleine Bloudel d'Outrelaize, qui la 
vendit, en 1706, à Jacques, marquis de Berin- 
ghen, et à Marie d'Aumont, sa femme. 

L'Ile-Savary passa ensuite aux mains de Fran- 
çoise de Courtarvol de Pezé, puis, on 1725, à ia 
famille de Vassé; et, eu 1775, dans les maisons de 
Jouffroy et de Courlemanche. 

D. HouBBeau, Xll, 5028. — Arch. d'I.-el-L., C, 336. - 
Goyet, Nobiliaire de Touraine. — P. Anselme, Nist. gè- 
néal. de la tnaiion de France, VllI, 48U. — Lhermite- 
Souliers, Bitt. de la noblesse de Touraine. 124. — Es- 
quisses pittoresques du département de l'Indre, 199. — 
Bibl. de Tours, maouscrit n* 1:M)8. — Chalmel, tiist. de 
Tour,, III, 216 — Bétancourt, Noms féodaux, 1, 512. — 
Arrêt du Conseil de Blois, du 31 décembre 1772, Blois, 
imp. Charley. — Mém. de la Soc. archéol. de Tour., 
IV, 233; X, 239; XIII, 203. 

ne-Tapecul (le lieu de T), dans la grande 
Ile-de-Saint-Martin, c"* de la Chapelle*sur-Loire. 



Ue-Tllimé (T), vil., c»'^ de Cliambour^, \» 
liabit. — Ile-Thimé, carte de l'étal-major. 

ne-Trepied (le lieu del') c" de Riva- 
rennes. — Il est cité dans un litre de 1634. — 
(Arch. d'I.-et-L., fabrique de Saint-Martin.] 

nés (les), ham., c-« de Genillé, 10 habit. 

nés (le lieu des), près du moulin d'Épigny. 
(-.■• do Ligueil. 

nés (les), vil., c« de Véretz, 23 habit, - 
Les Iles, carte de l'étal-major. 

nes-Villemaine (le lieu des), près do 
l'Indre, c" de Reignac. 

nette (T), vil., c" de Chouzé-sur-Loire. 
175 habitants. 

nieis [nemus de). V. Hysglas. 

Image (moulin de 1'), c" do Saint-Patern.-. 

Image-ScOnt-Jean (l), vil., c" de i.t 

Chapelle-aux-Naux, 30 habit. 
Ixnaginoires (les), f., c« de Saint-Pa- 

Icrne. 

Ixnbaudiôre (l), f., c" de Dierre. — Gai- 
ijnerie de V I nibaudière, 1382. — A cette époque, 
elle appartenait à Macé de Villomereau. — (Arch. 
J'I.-el-L., E, 31 ; litres de Saint-Julien.) 

ImbaudTie (l'), f., c" de Crolelles. 

Ixnbert (Jacques), trésorier de France à 
Tours, fut nommé maire de cette ville en 172«J, en 
remplacement Jean Taschereau de Baudry. Il f ui 
pour successeur, en 1724, Jean-Jacques Rabas- 
che. — (Chalmel, Ilisl. des maires de Tours, 
152, — Lambron de Lignim, Armoriai des mai- 
res de Tours.) 

Imbertiëre (T), f. et four à chaux, c de 
Souvigné. — Limbertière, carte de rétal-major. 

Ixnbertières (les), ham., c*** du Gran<)- 
Prcssigny, 13 habit. 

Impériale (T), f., c" de Sainl-Avertin. 

Increxnentuzn. V. Morand, 

Indienne (le lieu de 1*), près de la Cnoi- 
sille, c* de Cerelles. 

Indignes-Gbiens (le lieu des), prè:> <u 
la Canléo, C" de Saint-Palerne. 

Indre (T), rivière. — Agner, 841 {Carlu- 
laire de Cormery). —Fluvius Angei^, Anger, 
915 (charte de Théololon). — Endria, xi' siè-M 
{De gesiis Amb. dom.). — Indria, Andriii, 
il endria, Aiiidre, Ayndre, Eindi^'e, xiir siùrio 
(Charles du Liget). — Elle prend sa source \}^^^s 
de Saint-Prlcsl-la-Marche (Cher), passe a SiiiuU»- 
Sevère, la thâtro, Ardentes, Châleauroux, B-.- 
zauçais, Chàlillon, et entre dans l'Iudre-et-Loin: 
près du Bridoré. Elle arrose, en traversa ut d: 
magniliques et fécondes prairies, les coœmuiJL's; 
de la ChapoUe-Saint-Hippolyle, Sainl^eau-Saicl- 
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Germain, Perrusson, Loches, Ghambourg, Azay, 
RoigoaC) Gourçay, Bsvres, Veigoé, Montbazon, 
Munla, Artanaes, Pont-de-Raan, Sache, Azay-Ie- 
Rideau, et se jelle dans la Loire, près de l'ile 
Bateaux, c»* d'Avoino. Elle reçoit, à Azay-sur- 
ludre, rindrois; à Ësvres, i'Échaudun. Elle a 
une peale de 1 mètre 30 par 1,946 mètres. Son 
parcours, dans Tlndre-el-Loire, est de 87,677 mè- 
tres; sa largeur moyenne est de 29 mètres. En 
n70, elle éprouva une crue de 3 mètres 70, qui 
<lélrui8il plusieurs ponts, entre autres celui de 
Loches. 

Cartulaire de Cormery et du Liget. -~ Recueil des 
fiistoriens des Gaules. VI, 331 ; X, 440; XI, 256. - D. 
flousseau, V, 1634; VI, 2520; VII, 3270. — Narratio de 
çùmmend. Tur., 293. — D. Martène, Hist. de Marmou- 
tier, I, 104. — R. de Croy, Études statistiques sitr le 
tùfpar tentent d' Indre-et-Loire, 26, 28. — A. Joanne, Géo- 
(/raphie d^ Indre-et-Loire, 24. — Dufour, Diction, histo- 
rique de l'arrondissement de Loches ^ II, 213. — Moni- 
nier, II, 2.9. — Chalmel, Uist. de Tour., I, 89. — C. Che- 
valier et 6. Chariot, Etudes sur la / ouraine. 

Indre-et-XjOire ( le département d' ), créé 
en vertu des décrets do l'assemblée nationale des 
28 et 30 juin 1790, a été composé d'une grande 
partie de l'ancienne Touraine (564,105 hec- 
tares ) , d'une partie du Blésois (33,401 hoc- 
lares), do 28,263 hectares pris sur le Poitou, et 
(le 16,770 hectares pris sur le Maine et l'An- 
jou. Il se trouve entre 47* 42' 42" et 4G«44'18" 
(le latitude septentrionale, et entre 0''d8'20" et 
^''iV de longitude ouest. Il est borné, au nord, 
jiir le département de la Sarlhc; au sud-c6l, par 
relui de l'Indre ; à l'est et au nord-est, par Luir- 
lii-Cherj à l'ouest, par Maiue-elrLoiro; au sud- 
(luest, par la Vienne. Sa longueur, du nord au 
sud, est de cent dix kilomètres ; sa largeur, de 
l'est à l'ouest, est de cent kilomètres. Sa super- 
iicie est de 611,370 hectares. Ses principaux 
cours d*eau sont : la Loire, le Cher, la Vienne, 
la Creuse et Tlndre. 

Autrefois, on divisait la Touraine en cinq can- 
tons appelés les Varennes, lu Ghampaigne, la 
iirenne ou Petite-Sologne, la Gatine etleVéron. 

Sous le nom de Varennes étaient compris tous 
les terrains situés entre la Loire et le Cher. Ces 
terrai us, d'une culture facile, produisent des cé- 
réales de très bonne qualité et d'excellents lé- 



gumes. 



La Champagne était Jormée du territoire situé 
entre le Cher, l'Indre et l'Iutlrois, et comprenait 
les paroisses d'Athée, Truyes, Courçay, Cigogne, 
Reignac, filéré, Sublalnes, Chédigny, Saint- 
Quentin, Luzillé, Kruncueiî, Gonillé, le Liège, 
Epeigué-les-Bois, Chemillé, Monlrésor, Beauraoul, 
(Jrbiguy, Ceré, Saiul-Goorges-sur-Cher , Fave- 
rollos, Saint-Julien-de-Chédon, Mareuil, Pouillé, 
.Auge, ces six dernières faisant aujourd'hui partie 
du département de Loir-et-Cher. Dans ces con- 
trées, la récolte principale est le froment et le 
vin. 



La Brenne, ou Petite-Sologne, dont la plus 
grande partie s'étend dans le département de 
rindre, n'occupe, en Touraine, que quatre ou 
cinq paroisses situées à Test entre l'Indre et la 
Glaise. Les terres, autrefois très marécageuses, 
ont été beaucoup assainies de nos jours. 

La Gatine formait une partie du Bas-Vendô- 
mois et comprenait quatorze poroisses environ, 
parmi lesquelles figurent celh's de Chemillé, des 
Ilermites et de Monthodon, qui dépendent actuel- 
lement du département d'Indre-cl-Loire. 

La contrée appelée le Véron se trouve entre les 
rivières de l'Indre, de la Vienne et de la Loire. 
On y compte six ou sept communes. Le terrain, 
extrêmement fertile, y est cultivé avec beaucoup 
de soin. 

Les forêts les plus importantes du département 
sont celles d'Am boise, do Chinon, de Loches, de 
Preuilly, de Ghâteaurenault, de Villandry et de 
Ghàteau-le-Vallièro. 

On rencontre du minerai de fer dans les com- 
munes de Saint-Cyr, de Ghi\teau-Ia-ValJière, 
d'Ambillou, de Bille, de Souvigné, de Neuilli- 
Pont-Pierre, de Monthodon, de Montreuil, de la 
Perrière, de Joué, de Chambray, de Bossay et de 
Saint-Pierre-de-Tournon. Dans cette dernière 
commune on a découvert, 11 y a une trentaine 
d'années, en creusant un puits, des morceaux 
d'antimoine et une substance assez semblable au 
charbon de terre. 

Vers la fin du xvii* siècle, on commença à ex- 
ploiter, près de l'abbaye de Noyers, une mine de 
cuivre, d'or et d'argent; mais l'entreprise, qui 
paraissait devoir entraîner des frais considéra- 
bles, fut bientôt abandonnée. 

Les communes de la MembroUe et de Saint- 
Mars fournissent des pierres meulières de bonne 
qualité. 

Dans les communes de Trogues et de Ports, 11 
existe des carrières de pierres avec lesquel les on 
fabrique de la chaux hydraulique fort estimée et 
qui est expédiée dans les contrées les plus loin- 
taines. 

On trouve de la tourbe à Langeais, à Mottray, 
à Damemario, à Autrèche et à Épcigné-sur-Dôme. 

Sur le plateau dit de Sainte-Maure, on extrait, 
pour l'amendement des terres , des immenses 
quantités de falun, formé par des mollusques et 
(les polypiers déposes sur le sol par la mer, qui 
recouvrait autrefois la Touraine. L'étendue dos 
Talunières est évaluée à 15,000 hectares, partagés 
entre les communes de Sainte-Maure, de Manthe- 
ian , de la Chapelle - Blanche , de Bossue, de 
Sainte-Catherine-de-Fierbois, de Louans, et au- 
tres. Dans certains endroits, l'épaisseur du dépôt 
est de vingt à vingt-cinq mètres. 

Le département d'Indre-et-Loire produit une 
grande quantité de céréales, dont une partie est 
livrée à l'exportation. En 1876, la production a 
^té Aînai évaluée : froment, 974,880 hectolitres; 
— mrHeil, 83,500; — seigle, 120,000; — orge, 
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132,825; — sarrazin, 5,130; — maïs et millet, 
7,680; — avoine, 571,500. 

Dans les contrées situées entre la Loire, Tlndre 
et la Vienne, on s'occupe spécialement de la cul- 
ture du chanvre, de la réglisse, de la coriandre et 
de l'anis. Les légumes que l'on y récolte sont 
excellents. 

Quelques vignobles ont acquis une juste célé- 
brité. Citons entre autres ceux de Bourgueil, de 
Vouvray,.de Rochecorbon, de Joué-les-Tours, de 
Saint-Âvertin, de Ghinon et de Restigné. Diaprés 
l'enquête de 1862, on aurait récolté dans le dé- 
partement 785,000 hectolitres de vin. 

On trouve à Joué, à Ântogny, dans le canton 
de Sainte-Maure, à iMarigny, à Richelieu et à 
Saint-Pi erre-de-Tournon des truffes qui ont la 
valeur et la saveur de celles du Périgord. 

Population. — 268,924 habit, en 1801. — 
275,292 habit, en 1810.-282,372 habit, en 1821. 
— 297,016 habit, en 1831. — 306,328 habit, eu 
1841. — 315,641 habit, en 1851. — 323,572 ha- 
bit, en 1861. — 316,997 habit, en 1872. — 
324,875 habit, en 1876. 

De 1801 à 1876, la population du département 
a augmenté de 55,951 habitants» 

Superficie cadastrale. — 611,370 hectares, 
qui se divisent en 351,967 hectares de terres la- 
bourables; 35,346 de prés; 33,540 de vignes; 
90,800 de bois; 60,370 de laudes, pâtis et 
bruyères; 4,700 d6 vergers et jardins; 1.700 
d'étangs; 18,043 de routes, rues et promenades; 
3,500. de propriétés bàti^is, etc. 

Divisions ecclésiastiques. 

Avant la Révolution, le diocèse de Tours était 
divisé en trois archidiaconnés : le grand-archi- 
diaconnô ou archidiaconné de Tours, l'archi- 
diaconné d'outre - Vieune et l'archidiaconué 
d'outre-Loire, qui eux-mômes étaient divisés en 
doyennés ainsi composés : 

Grand archidiaconné. 

Doyenné d'Amboise. — Saint-Denis, Saint- 
Florentin, Chargé, Saint-Règle, Souvigny, Mont- 
louis, Saint-Martln-le-Beau, Dierre, Civray, Che- 
nonceau, Négron, Nazelles, Pocé, Saint-Ouen, 
Limeray, Lussault. 

Doyenné de BUré. — Bléré, la Croix-de-Bléré, 
Athée, Gigogne, Reignac, Saint-Pierre de Chédi- 
gny, Saint-Michel de Chédigny, Saint-Quentin, 
le Liège, Luzillé, Sublalnes, Francueil. 

Doyenné de Montrichard, — Montrichard, 
Chissé, Chisseaux, Saint-Georges-sur-Cher, Fave- 
roUes, Saint-Julien de Chédon, Épeigné, Géré, 
Ange, Pouillé, Mareuil, Laleu, Bourré. 

Doyenné de Saint- Aver lin. — Saiut-Avertln, 
Larçay, Véretz, Azay-sur-Cher, Chambray, Joué, 
Ballan, Miré, Saint^ean de fieaumont-les-Tours. 

Doyenné de Montbazon, — Montbazon, Vei- 
gné, Esvres, Truyes, Gourçay, Gormery, Saint- 
Branchs, Tauxigny, Louans, Sorigny, Monts. 



Doy enflé d'Azay-le-Rideau. — Acay, Gheillé, 
Rivarennes, Bréhémont, Lignières, Vallèros, Ber- 
thenay, Saiut-Genouph, Villandry, Savonaiërea, 
Artannes, Pont-de-Ruan, Sache, Thilouzd, Vil- 
laines, Druyes. 

Doyenné de Loches. — Saint-Ouen, Saint- 
Pierre, Saint-André et Saint-Laurent do Bsauliea, 
Ferrières, Perrusson, Saint-Jean-sur-Indre, Ver- 
neuil, le Bridoré, Saint-Martin de Gorçay, Saial- 
Germain-sur-lndre, Sennevières, Genillô, Cham- 
bourg, Azay-le-Chétir, Ghanceaux, la Chapelle- 
Saint-Hlppûlyte. 

Doyenné de Villeloin, — Villeloin, Orbigny, 
Montrésor, Beaumonl, Goulangé, Nouans, Lociié, 
Chemillé, Aubigny, Villedômain, Vitray, Bcueilié. 

Doyenné de Ligueil. — Ligueii, Giran, Esves- 
le-Moutier, Yarennes, Saint-Senocb, Vou, Muuzay, 
Dolus, Sainl-Baud, le Louroux, Maathelan, la 
Chapelle-Blanche, Bournan, Cussay. 

ARcaiDiAcoNNé d'outre-Vibnne. 

Doyenné de Chinon. — Saint-Mexme, Saint- 
Étlenne, Saint-Maurice et Saiut-Jacquea de Chi- 
non, Couziers, Lerné, Seuilly, la Roche-Cler- 
mault, Gravant, Cinals, Parilly, Rivière, Anché, 
Sazilly, Ligré. 

Doyenné de Beaumont-en-Véron, — Beau- 
mont, Avoine, Uuismes, Rigny, Thizay, Savigny, 
Saint-Benoit, Sainl-Louans, Candes, Saint-Ger- 
main. 

Doyenné de V He^Bouchard. — Saint-Maurice, 
Saint-Léonard et Saint-Gilles de l 'Ile-Bouchard, 
Panzoult, Avon, Crissé, Crouzilles, Mougoo, 
Parçay, Lièze, Theneuil, la Tour-Sain t-Gelin, la- 
vant, Brizay, Lémeré. 

Doyenné de Sainte-Maure. — Sainte-Maurtf, 
Plaix, Draché, Sbpmea , Bossée, Pouzay, Noyant, 
Saint-Épain, Trogues, Neuil, Villeperdue, Sainte* 
Gatherine-de-Fierboi s. 

Doyenné de Noyers. — Noyers, la Celle- 
Salnt-Avent, Maillé-Lailler, Argenson, Nouâlre, 
Rilly, Verneuil, Ghezelles, Luzé, Marcilly, Ports, 
Pouzay. 

Doyenné de la Haye. — Saint-Georges et 
Notre-Dame de la Haye, Balesmes, Marcay, Ci- 
vray, Neuilly-le-Noble, Abilly, Saint-Romain, 
Vellèches, Marigny-sous-Marmande, Antoigny, 
Pussigny. 

Doyenné du Grand-Pressigny. — Le Grand - 
Pressigny, Saint-Martin d'Étableauz, la Guerche, 
Barrou, Chambon, Chaumussay, la Celle-Draoo. 
le Petit - Pressigny , Belz , Ferrières - Larçon , 
Paulmy. 

Doyenné de Preuilly. — Notre-Dame, Saint- 
Pierre et Sainl-Melaine de Preuilly, Charnizay, 
Boussay, Bossay, Saint-Michel-du-Bois, Sainie- 
Julilte, Saint-Flovier, Saint-Michel-des-Laudes, 
Sainl-Pierre-de-Tournon, Yzeures. 

Archidiaconné o'Outrb-Loirb. 

DoyenfU de l'archidiaoré. — Saiate-R.idé- 
gondtf, Saint-Georges-sur-Loire, Rochecorboo, h 
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Ville-aax-Dames , Meltray, Cbaranlilly, Sainl- 
Antoine-du-Rocher, Saint-Cyr, Vallières, Fon- 
dell^f Saint-Rocb. 

Doyenné de Luynes. — Sainte-Gonevièvo , 
Saint-Venant et Notre-Dame-du-Saint-Sépulcre 
de Luyues, Saint-Élienne-de-Chigny, Saint-Mars, 
Saint-Jean et Saint-Laurent de Langeais, la Cha- 
pelle-aux-Naux, Saint-Michel-sur-Loire, Saint- 
Patrice, Ingrandes, les Essarta, Mazières, Cléré, 
Ambillou, Pernay. 

Doyenné de Saint-Christophe. — Saint- 
Christophe, Saint-Paterne, Neuillé-Ponl-Pierre, 
Sonzay, Saint- Aubin, Brèches, Souvigaé, Sem- 
blançay, le Serrai n. 

Doyenné de Neuvy, — Neuvy, Beaumonl-la- 
Bonce , Salnt-Laurent-en-Gatines, Chenusaon, 
Louestault, Nouzilly, Rouziers, Marray, Bueil, 
Viilebourg. 

Doyenné de Châteaurenault. — Châteaure- 
naull, Saint-Cyr-du-Oault, Morand, Damemarie, 
Autrèche, Sain t-Nicolas-d es-Mot tel s, Saint-Gour- 
gon, Villeporcher, Saunay, Villechauve, Mon- 
treuil, Neuville, Vllledômer, Saint-Éllenne-des- 
Guôrets, le Boulay, Auzouer, Crotelles. 

Doyenné de Vernou. — Vernou, Vouvray, 
Noizay, Chançay , Reugny, Neuillé-Ie-Lierre, 
Monnaie, Parçay, Cerelles, Chanceaux, Notre- 
Dame-d'Oë. 

Les suffragants de l'archevêché de Tours, avant 
la Révolution, étalent les évéques du Mans, d'An- 
gers, de Rennes, de Nantes, de Quimper, de 
Vannes, de Sain l-Pol-de- Léon, de Trégaier, de 
Sain t-Bri eue, de Saint-Malo et de Dol. 

En 1790, les vicaires-généraux de l'archevêque 
do Tours étaient au nombre de onze : De la Pru- 
narède, d'Orsin, de la Sepouze, de Jaucourt, Cos- 
sart, Dufrementel, de Ecransquer, d'Advlsard, 
de Regnaud de Bissy, de Baraudin, de Lomb<ird 
de Bouvens. 

En 1792, sous l'administration de l'évêque 
constitutionnel, Pierre Suzor, on comptait égale- 
ment onze vicaires-généraux dont voici les 
noms : Bruneau, Cornet, Boret, le jeune, fioret, 
rainé, Marchandeau, I^baume, Angevin, Sozor, 
l'aîné, Suzor, le jeune, Lannuier, Besselle. 

A cette époque, les divisions par doyennés 
avaient été supprimées. Les paroisses étaient 
classées par districts. 

Aujourd'hui, comme autrefois, le diocèse est 
divisé en trois archidiaconnés : l'archidiaconné 
de Tours, celui de Loches et celui d'Amboise. 

L'archidiaconné de Tours comprend les doyen- 
nés d'Amboise, de Bléré, de Château-la-Vallière, 
de Châteaurenault, de Gormery, de Neuillé-Pont- 
Pierre, de Neuvy-Roi, de Tours-centre, de Tours- 
nord, de Tours-sud et de Vouvray. 

L'archidiaconné de Loches est formé des 
doyennés de la Haye, de Ligueil, de Loches, de 
de Monirésor, du Grand-Pressigoy, de Preuilly. 

L'archidiaconné de Chlnon comprend les 
doyennés d'Azay-le-Rideau , de Bourgueil, de 



ChinoD, de l'Ile-Bouchard, de Langeais, de Ri- 
chelieu et de Sainte-Maure. 

Dans le diocèse on compte Irenle-six cures de 
première et de seconde classe et deux cent cin- 
quante succursales, qui forment deux cent 
quatre-vingt-six paroisses. 

Divisions abmi.nistratives. 

Le décret du 22 décembre 1789, qui partagea la 
France en départements, subdivisa en même 
temps ceux-ci en districts. Il y eut sept districts 
dans le département d'Indre-et*Loire : Tours , 
Amboise , Châteaurenault , Loches , Chlnon , 
Preuilly , Langeais. (Pour la composition des 
districts voyez chacun de ces noms.) 

Le département était administré par un Con- 
seil formé de trente-six membres élus qui clroi- 
sissaient parmi eux plusieurs citoyens pour 
composer un pouvoir exécutif appelé Directoire. 
Voici les noms des administrateurs en 1790 : 

Administrateurs. — Gervaize, Cormery, Mar- 
tel de Gaillon, Gilles Marchandeau, De Saint- 
Denis, Guyot, Malvaut, Chenantais, Peltereau, 
Bluche, Pottier, Moreau, de Jussy, Pottier de la 
Berthelière, Nau, Legrand, Dupuy, Cesvet de la 
Glemencerie, Herpin, Champeigné, Faucon, Dau- 
phin, Maillard, Godeau de Nogeni, Hardouin, 
Ghampign y-Aubin, Poitevin. 

Directoire, — Salmon-Deschamps, Lorin de la 
Croix, Dunoyer-Martin, Tortêrue, Bardoul de la 
Lande, Belle. 

Voici la composition de l'administration dé- 
partementale en 1793 : 

Directoire» 

Riffaut, directeur des poudres et salpêtres, 
président ; 

Berger (Michel-Louis) ; 

Veau (Pierre-Louis-Athanase), homme de loi ; 

Leroux (Jean-Baptiste), de Loches, homme de 
loi; 

TexierOlivier (Louis], homme de loi; 

Poitevin (Pierre-Lambert), de Saint-Mars-la- 
Pile; 

Lebarbier, ancien membre du district d'Am- 
boise ; 

Perré; 

Vaulivert (Louifr-François) . 

Membres du Conseil. 

Cormery (Pierre), ancien juge de paix, à 
Tours; 

Peltereau (René), propriétaire, à Morand; 

Bourguin (Vincent), professeur de philosophie, 
à Tours; 

Goupy (Louis-Jacques), curé de Nouans; 

Gardien-Béaumur (Nicolas), ancien secrétaire 
du district de Châteaurenault; 

Malvost (Nicolas), chirurgien, à Amboise; 

Riffault, directeur des poudres et salpêtres; 

Dien (Jean-LouisJ, receveur de la Régie-Natio- 
nale, à la Haye; 
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Lemoino (Florent), salpélrier, à rile-Bouchard -, 

Yoyer (Antoine) , ancien administrateur du 
district de Loches; 

Chaillou (Jean-Alexandre) , commandant de 
bataillon, à Bourgueil; 

Tur(7uand (Dieudonné), propriétaire, à Sainte- 
Maure ; 

Gerboin, médecin, à Amboise; 

Piballeau (Joseph), propriétaire, à Richelieu; 

Guizol (Pierre), commandant de bataillon, à 
Rougemont ; 

Worms (Maximilien-Joseph), ancien maire de 
Tours ; 

PersoD (Jean-Simon), juge du tribunal de Lan- 
geais; 

Godeffoy, maflre de forges, à GhAteau-la-Val- 
lière ; 

Fouchardière (Jean), notaire, à la Guerche; 

Marcombe (Joseph), propriétaire, à Tours; 

Farré (Jean-Baptiste), président du tribunal 
criminel du département; 

Clément (Louis), négociant, à Ghinon; 

Gorleau, père, à Tours ; 

Goueseau, avoué an tribunal du district de 
Tours ; 

Clément de Ris (Dominique), propriétaire, à 
Azay-sur-Cher ; 

Fouchault (Pierre), propriétaire, à Richelieu; 

Chenantais (François* Paul), receveur à la 
Régie-Nationale. 

Jean-Louis Chalmel était secrétaire-général du 
Conseil, mais il n'avait ni voix délibératlve ni 
voix consultative. 

La loi du 22 août 1795 supprima les divisions 
par districts, qui furent remplacées par les divi- 
sions en arrondissements et cantons. D'autre 
part, la loi du 28 pluviôse an VIII enleva, pour 
le donner aux préfets, le pouvoir exécutif aux 
adroinistrateifrs départementaux. C'est le sys- 
tème qui existe encore aujourd'hui. 

Tours est le chef-lieu du 9* corps d'armée et 
de la 9* région du commandement territorial; — 
de la 9* légion de gendarmerie; — de la 19* con- 
servation dos forêts; — de la 15' inspection des 
ponts et chaussées. 

Le département ressortit : pour les tribunaux 
de première instance à la Cour d'appel d'Orléans; 
— pour l'instruction publique, à l'Académie do 
Poitiers. Il comprend : trois arrondissements 
(Tours, Loches et Chinon), vingt-quatre cantons 
et deux cent quatre-vingt-deux communes. 

Arrondissement de Tours. — Il est formé des 
11 cantons suivants et do 127 communes, dont 
l'étendue totale est do 262,923 hectares. 

Canion d* Amboise, — (15 communes, 23,744 
hectares). — Amboise, Cangy, Chargé, Limeray, 
Lussault, Montreuil, Mosnes, Nazelles, Négron, 
Pocé, Saint-Denis-hors, SaInt-Martin-le-Beau, 
Sainl-Ouen, Saint-Règle, Souvigny. 

Canion de Bléré, — (15 communes, 33,650 
hectares). — Athée, Azay->sur-Cher, Bléré, Géré, 



Cheuonceau, Ghisseaux, Cigogne, Civr*y-«ur- 
Cher, Courçay, la Croix, Dierra, ÉpeignWearBoiF, 
Francueil, Luzillé, Sublalnes. 

Canton de Château-la-Vallière. — (15 com- 
munes, 33,802 hectares). — Ambillou, Braye-aur- 
Maulne, Brèches, Channay, Chàteau-la-Vallière. 
Couesmes, Cou réelles, Hommes, Sainl-Laurent- 
de-Un, Lublé, Marcilly-sur-Maulne, RUlé, Savi- 
gné, Souvigné, Villiers-au-Boin. 

Canton de Châteaurenault.^{\S commua». 
33,722 hectares). — Autrèche, Auzouer, le Bou- 
lay, Châteaurenault, Grotelles, Damemarie, les 
Hermites, Saint-Laurent-en-Oatines, Monthodon. 
Morand , Neuville , Saint-Nioolas-des-Moltals . 
Nouziily, Saunay, Villedômer. 

Canion de îdontbaion, — (14 communes , 
31,982 hectares). — Artannes, Ballan, Saint- 
Branchs, Chambray, Cormery, Druye, Esvres. 
Montbazon, Monts, Pont-de-Ruan , Sorigny . 
Truyes, Veigné, Villeperduo. 

Canton de Neuillé-Pont- Pierre, — (10 com- 
munes, 23,716 hectares). — Sainl-Anlûine-du- 
Rocher, Beaumont-la-Ronce, Cerelles, Gbaren- 
tllly, Neuillé-Pont-Pierre, Pernay, Sainl-Rocli, 
Rouziers, Semblançay, Sonzay. 

Canton de Neuvy-Roi. — (11 communes, 
26,985 hectares). ^ Salnt-Aubio, Buell, Cbe- 
millé-sur-Dôme, Saint-Christophe, Épeigné-«ui^ 
Dôme, la Ferrière, Louestault, Marray, Neuvy- 
le-Roi, Saint-Paterne, Villebourg. 

Canion de Tours^centre, — (1 commune. 
1,076 hectares). 

Canton de Tours-nord. — (9 communes. 
15,326 hectares). — Saint-Cyr, Saint-Étienne-Kle- 
Chigny, Fondettes, Luynes, la Membrolie, Met- 
Iray, Sainte-Radégonde, SainlrSyinphorien, la 
Ville-aux-Dames. 

Canion de Tours-sud. — (H communes. 
16,518 hectares). — Saint-Avertin, Berlhcnay, 
Saint-Genouph, Joué-Ies-Tours , Larcay, Mont- 
louis, Saint-Pierre-des-Corps , la Riche-extra, 
Savonnières, Véretz, VlUandry. 

Canton de Vouvray, — (11 communes, 
22,402 hectares). —• Chançay, Chanceaux-sur- 
Cholsille, Monnaie, Neuillé-le-Lierre , Noizay, 
Nolre-Dame-d'Oë, Parçay-MeslayJ Reugny, Hc>- 
checorbon, Vernou, Vouvray. 

Arrondissement de Loches. — Il est formé de» 
6 cantons suivants et de 68 communes, énn^ 
étendue totale de 181,890 hectares. 

Canton de la Haye-Descartes. — (10 com- 
munes, 20,505 hectares). — Abilly, Balesmes, là 
Celle-Salnt-Avent , Civray-sur-Esvres , Cuasay , 
Draché, la Haye, Marçay-sur-Esvea, Neuilly-U- 
Brignon, Sepmes. 

Canton de Ligueil. — (13 communes, 28,^^^ 
hectares). — Bossée, Bouman , la Chapelle- 
Blanche , Giran , Esves - le • Moutier , Ligu«»Il . 
Louans, le Louroux, Manthelan, Mouxay, Saint- 
Senoch, Varennes, Vou. 

Canton de Loches. — (18 communes, 40,914 
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hectarea). — Âzay>9ur-Indro, Saint-Bauld, Bcau- 
lieu, Bridoré, Gbambourcr, Chanceaux, Chédigoy, 
Dulufl, Forrières-sur-fieaulieu , Saint-Hippolyte, 
Saint-Jean-Saint-Gcrmain , Loches, Perrusson, 
Saint-QuentÏD, Reignac, Senoevièros, Tauxlgny, 
Ve rneui l-sur-Ind re. 

Canton de Monircsor. — (]0 communeSt 
37,315 hectares). — Boaumoat^Village, Chemillé- 
sur-Indrois, Genillé, le Liège, Loche, Mootrésor, 
Nouans, Orbigny, Villedômaln, VlUeloin-Cou- 
langé. 

Canton du Grand^Pressigny, — (9 com- 
munes, 28,668 hectares). — Barrou, Betz, la 
Gelle-Guenand , Perrière- Larçon, Saint-Flovier, 
la Gucrche, Paulmy, le Grand-Pressigny, le 
Pedt-Pressigny. 

Canton de Preuilly, — (8 communes, 26,130 
hectares). •— Bossay, Boussay, Chambon, Char- 
oizay, Ghaumussay, Preuilly, Saint-Pierre-de- 
Tournon, Yzeuros. 

Araokoissement de Chi?;on. — Il se compose 
do 7 cantons et de 87 communes, dont l'étendue 
totale est de 168,250 hectares. 

Canton d'Azay-le-Rideau, — (12 communes, 
25,875 hectares). — Azay-le-Rideau, Saint-Benoit, 
Bréhémont, la Chapelle-aux-Naux, Chelllé, Li- 
tanières, Rigny, Rivarennos, Sache, Thilouz», 
Vallères, Villaines. 

Canton de Bourgueil. — (6 communes, 
15,818 hectares). — Benais, Bourgueil, la Cha- 
pelle-sur-Loire, Ghouzé-fiur-Loire, Saint-Nicolas- 
de-Bourgueil, Restigné. 

Canton de Chinon, — (13 communes, 21,261 
hectarea). — Avoine , Beaumont - en - Véron , 
Candes, Chînon, Clnals, Couziert, Sainl-Gor- 
main-sur-Vienne , Huismps, Lerné, la Roche- 
Clermault, Savigny Seuilly, Thizay. 

Canton de l'Ile-Bovchard. — (16 communes, 
23,844 hectares). — Anché, Avon, Brizay, Che- 
zelles. Gravant, Crissé, CrouzlUes, l'Ilo-Bouchard, 
Panzoult, Parçay-8ur*Vienne, RiUy, Rivière, Sa- 
zilly, Tavant, Theneull, Trogues. 

Canton de Langeais, — (11 communes, 29,308 
hectares). — Avrillô, Gléré, Gontinvoir, les Es- 
sarta, Gizeux, Ingrandes, Langeais, Saint-Mars- 
la-Pile, Mazières, Saint-Mirhel , Saint-Patrice. 

Canton de Richelieu, — (17 communes, 29,237 
hectares). — Assay, Braslou, Braye-sous-Faye, 
Champigny, Ghaveignes, Gourcoué, Faye-la-Vi- 
neuse, Jaulnay, Lémeré, Llgré, Luzé, Marcay, Ma- 
ritçny-Marmande, Razines, Richelieu, la Tour- 
Sainl-Gelin, Vemeuil-le-Gbâteau. 

Canton de Sainte-Maure. — (12 communes, 
22,$K)7 hectares). — Anlogny, Sainte-Catherine, 
Saint-Épain, Maillé, Sainte-Maure, Marcilly-sur- 
Vionne, Neuil, NouÂtre, Noyant, Ports, Pouzay, 
Pussigny. 

Voici la liste des communes qui ont été réunie:> 
à d'autres communes depuis 1801 : 

Fleuray, réunie à Cangy ; 

Le Sentier, à Mon Ihodon; 



Cheuussou, à 8aint-Laurent-en-Gatines; 
Chouzé-le-Sec, à Château-la-Vallière; 
Miré, à Ballan ; 
Le Serrain, à Semblançay ; 
Les Pins et Rorthres, à Épeigné-sur-Déme : 
Vallières, à Fondetles ; 
Beaumont-les-Tours, à Saint-Éienno-extra ; 
Sainl-GoorgGS-sur-Loire, à Rochecorbon ; 
Vitray, à Saint-Hippolyte; 
Coulangé, à Viileloin; 
Aubigny, à Loche; 

Saint-Martin-d'Étableaux, au Grand- Pressigny; 
Sainie-Julilto, à Saint-Flovier ; 
Saint-Mlchel-du-Bois, à Boussay; 
Saint-Philibert, à Saint-Nlcolas-de-Bourgueil; 
Saint-Maurice et Saint-Gilles, réunies sous le 
nom de l'Ile-Bouchard ; 
Saint-Symp^orien, à Avril lé; 
Noyers, à NouAtre; 
Grazay, à Assay; 
Le Sablon, à Champigny; 
Nancré et Ponlçay, à Marlgiiy-Marmande ; 
Mougon, à Grouzilles; 
Lièze, à Chezelles; 
Saint-Jean, à Saint-Germain. 
Saint-Étienne^ à Tours. 

Voies db communicatiow. . — L*Indre-el- Loire 
est traversé par les roules nationales : n* 10, de 
Paris à Bayonnc (longueur, dans le département : 
79,615 mètres); — n» 76, de Nevers à Tours (lon- 
gueur : 33,958 mètres); — n» 143, de Glermont à 
Tours (longueur : 49,,573 mètres); — n* 152, do 
Briare à Angers (longueur : 85,354 mètres); — 
n* 158, de Tours à Caen (longueur : 30,732 mè- 
tres); — n* 159, de Tours à Rennes (longueur : 
38,176 mètres). 

On y compte 65 chemins de grande communi- 
cation : 

Chemin N* 1 , de Vouvray à Monteaux (Loir-et- 
Cher), par Nazelles, longueur 20,264 mètres; 

N* 2, de Tours à la Charlre (Sarthe), par Rou- 
zlers et Neuvy-Ie-Roi, 30.940; 

N* 3, de Tours à Melgné (Maine-et-Loire), par 
Fondettes et Ambillon, 37,374; 

N* 4, de Tours à Montoire (Loir-et-Cher), par 
Nouzilly et Monlhodon, 23,973; 

N* 5,d'Amboise à Ch&teau-du-Loir (Sarthe). 
par Monnaie, Neuvy-Roi et Villebourg, 47,150; 

N* 6, de Luynes à ChAteau-du-Loir (Sarthe), 
par Sonzay et Saint-Christophe, 29,149; 

N" 7, de Tours à Lignières, par Villandry, 
23,640; 

N" 8, de G binon à Tours, par l'Ile-Bouchard, 
Saint-Épain et Villeperdue, 40,356; 

N* 9, de Loches à Écueillé (Indre), par Loche, 
15,765; 

N* 10, de Montrésor à Gormery, par Genillë et 
Ghédigny, 23,968; 

N« 11, de Montrichard (Loir-et-Cher) A Ghfl- 
lillon-sur*Indre, par Montrésor et Loche, 29,753; 



IND 



382 — 



IND 



N« 12, do Ligueil à Écuelllé (Indre), par Saint- 
Hippolyte et Loche, 27,289; 

N° 13, de la Guerche à Châlillon-sur-Indre, par 
lo Grand-Pressigny et Salnt-Flovier, 24,412; 

NM4, de Preuilly au Blanc (Indre), par Saint- 
Piorre-de-Tournon , 12,774; 

N" 15, de Langeais à Beaugé (Maine-et-Loire), 
par les Essards et Gizeux, 20,686; 

N« 16, de Ghinon à Langeais, par Huismes et 
Bréhémont, 23,169; 

N* 17, d'Azay-le-Rideau à Saumur (Maine-el- 
Lolre), par Rivarennes et Candes, 30,838; 

N» 18, de rile-Bouchard aux Ormes et à Châ- 
lellerault (Vienne) , par Marcllly et Antogny , 
25,551; 

N» 19, de Loches à Azay-le-Rideau, par Dolus, 
Yilleperdue et Thilouze, 40*092; 

N* 20, de Richelieu à la Haye^escarles, par 
Marîgny et les Ormes (Vienne), 22,358; 

N» 21, de Chinon à Villeperdue, par Panzoult 
et Saint-Épain, 33,521; 

N* 22, de Richelieu à Monts (Vienne), 1,959; 

N» 23, d'Amboise à Pontlovoy (Loir-et-Cher), 
par Sou Vigny, 6,685 ; 

N* 24, de Chinon à Vezières (Vienne), par 
Souilly, 6,569; 

N* 25, de Loches à Bléré, parChédlgny, 15,509; 

N' 26, de Chinon à Richelieu, par la rive 
gauche de la Vende, 9,125; 

N* 27, de Tours à la route nationale n« 143, 
par Saint-Averlin, 5,300; 

N» 28, de Tours à Loudun, par Chinon, 50,060; 

N* 29, de Tours à Rouen, par Beaumont-la- 
Ronce, 81,581; 

N" 30, de Tours à Orléans, par Amboise, 
34,948; 

N» 31, de Châtoaurenault à Châlelleraull , 
88,934 ; 

N» 32, de Tours à Angers, par Beaugé, 8,650; 

N* 33, de Chinon à Châtellcraull, 82,946; 

N» 34, de Château-la-Vallière à la Loire, 
23,640; 

N» 35, de Tours à Saumur, par Bourgueil. 
18,661; 

K* 36, do Snumur à Bourges, par Sainte- 
Maure, Loches et Nouans, 101,313; 

W 87, de Tours au chemin n* 28, 7,364; 

N* 38, de Chinon à Château-du-Loir, par le 
Port-Boulet, Bourgueil et ChAteau-la-Valliôre , 
58,540; 

N« 39, de Blois au Blanc, 19,800; 

N* 40, de Tours à Saint-Aignan, par Montlouis 
et Bléré, 20,670; 

N» 41, de Loches à la Rocbeposay, par Preuilly, 
H,610; 

N* 42, de la Celle-Saiot-Avent à Azay-le-Péron, 
par le Grand-Pressigny, 39,530 ; 

N* 43, de Gh&teaurenault A Montoire, par Neur 
ville, 3,000; 

N* 44, de Neuillé-Pont-Pierre à Blois, par Chà- 
teaurenaull et Herbault, 38,230; 



N* 45, d'Azay-le-Ridcau à Bléré, par Montba- 
zon etCormery, 41,470; 

N* 46, de Vouvray à ChAleaurenault, par Ver- 
nou et Auzouer, 25,528 ; 

N» 47 , de Neuillô-Pont-Pierre à Vouvray , 
25,540; 

N* 48, de Langeais à Neuvy-Roi, par Keuillé- 
Pont-Pierre, 29,060; 

N* 49, de Luynes & Beaugé, par Noyant, 
31,495; 

N* 50, de Tours au Blanc, par Montbazon, Li> 
gueil et Preuilly, 61,500; 

N' 51, de Loches à Montrlchard, 20,305; 

N* 52, de Bléré à Buzançais, par Mon trésor, 
28,580; 

N** 53, d'Azay à Richelieu, par l'Ile- Bouchard, 
26,470; 

N* 54, de Châtoaurenault à Châleau-la-Vallièro, 
par Nouvy-Roi, 48,120; 

N' 55, d'Amboise à Herbault, par Autrêche et 
Danicmarie, 8,070; 

N* 56, de la Haye-Descartes au Blanc, par 
Saint-Pierre-de-Toumon, 31,750: 

N" 57, de Sainte-Maure à Noyant (Maine-et- 
Loire), par Azay et Langeais, 48,500; 

N* 58, de Bléré à Loudun, par Sointe- Maure et 
Richelieu, 47,500; 

N* 59, de Sainte-Maure à ChàliUon, 40,238 ; 

N* 60, de Ligueil à Plumarlin, par le Grand- 
Pressigny et Lesigny, 20,662; 

N* 61, d'Amboise à Montrlchard, 11,090; 

N* 62, des Herrailos à Tours, 21,600; 

N** 63, de Richelieu à Dangé, par Jaulnay, 

2,875; 

N- 64, de Tours è Château-la-Valli*re, 15,840; 

N« 65, de Richelieu à Poitiers, 6,682. 

Huit chemins de fer traversent le départe- 
ment : 

!• Le chemin de fer de Paris à Tours, par Or- 
léans, a, dans l'Indre-et-Loire, un parcours de 
trente-quatre kilomètres. Il dessert les stations 
de Lîmeray, Amboise, Noizay, Vernou, Vouvray 
el Tours; 

2* Le chemin de fer do Tours à Nantes (d'un^ 
longueur de cinquante kilomètres dans le dépar- 
tement) , dessert les stations de SaToanières , 
Saint-Mars, Langeais, Saint-Patrice, la Chapelle- 
sur-Loiro et Port-Boulet; 

3" Le chemin de fer du Mans à Tours (d'une 
longueur do trente-trois kilomètres dans le dé- 
partemeut), dessert les stations de Mettray, Saint- 
An toine-du-Rocher, Neuillé-Pont-Plerre et Saiut- 
Paterne; 

4« Le chemin do fer de Paris à Tours, par 
Vendôme (d'une longueur de vingt-neuf kil*>- 
mètres dans le département) , a trois stations : 
Fondettes-Notre-Dame-d'Oë, Monnaie et Ch&teau- 
renault; 

5* Le chemin de fer de Tours à Bordeaux 
(d'une longueur de quarante-trois kilomètres 
dans le département), depserl les stations d^» 



IND 



— 383 — 



IND 



Monts, Villoperdue, Sainte-Maure, la Celle-Saint- 
Avent-Port-de-Piles; 

6* Le chemin de fer de Tours à Vierzon (d'une 
longueur de vingt-quatre kilomètres dans le dé- 
partement), a quatre stations : Vérelz, Saiot- 
Marlin-ie-Beau, la Groix-de-BIéré et Chenonceau; 
7** Le chemin de fer de Tours aux Sables-d'û- 
ionne (d'une longueur de cinquante-sept kilo- 
mètres dans le département), dessert les stations 
de Joué-les-Tours, Balian, Druyes, Rivareones, 
Huismes, Chinon, la Roche-Glermault. 

8* Le chemin de fer de Tours à GhÂtillon (d'une 
longueur de cinquante-six kilomètres dans le dé- 
partement), dessert les stations de Joué-les-Tours, 
Montbazon, Ësvres, Gormery, Reignac, Gham- 
bourg, Loches, Verneuil-Saiut-Germain. 

Des chemins de fer de Port-Boulet à Port-de- 
Piles et de Port-<d8-Piles à Tournon-Saint-Martin, 
sont actuellement en construction. 

Ganal db jonction du Ghbr a la Loirb. — 
G'est un prolongement du canal du Berry. Il part 
du Gher à la Rochepinanl , et forme la limite 
enlie les communes de Tours et de Saint-Pierre- 
des-Corps. 11 a été livré à la navigation le 4 no- 
vembre 1829. 

Lndustrie. — Parmi les établissements les plus 
importants du département on remarque les fon- 
deries de Pocé, d'Abilly et de Portillon ; les forges 
de Ch&teau-la-Vallière ; les fabriques d'inslru- 
ments agricoles de Tours, d'Abilly, de Saint- 
Branchs, de Langeais, de Saint-Bault, de Sainte- 
Maure, de Tauxigny; la poudrerie du Ripault; 
les fabriques d'étolTes de soie et de passementerie 
de Tours; les hlaiures du Bourroux, d'Amboise, 
d'Artannes, de Loches et de Yernou ;' la manu- 
facture de limes d'Amboiae; les tanneries de 
Beaulieu, de Bourgueil, de Ghâteaurenault, de 
Sainte-Maure, de Saint-Ghristophe Qt de Preuilly; 
les papeteries de Marnay et de Balesmes; l'im- 
primerie de la maison Mame, à Tours; la mino- 
terie de Rives; les manufactures de poteries de 
Langeais et de Renais ; les fours à chaux de Pa- 
viers et du Vieux-Ports, etc. 

Préfets d'Indrb-bt-Loirb. 

Graham (Jean-Robert), nommé le 28 floréal 
an VIII. 

Pommereul (François-René-Jean), 9 frimaire 
an IX. 

Lambert (Paul-Augustin, baron), 31 janvier 
1806. 

Kergariou (Joseph-François-René, cx>mto de), 
1" février 1812. 

Hersent-Destoucbes (Alexandre-Étionno-Guil- 
laume, baron), 15 novembre 1814. 

Miramont (Jean-Gaspard-Louis, comte de), 
6 mai 1815. 

Hersent-Destouches, déjà nommé, mai 1815. 

Bacot (Glaude-René, baron), 2 mars 1816. 

Waters (Ferdinand-Marie-Louis , comte do) , 
14 mars 1817. 



TasslQ de Nonneville (André-Louls-Marie, vi- 
comte), 2 janvier 1823. 

Beaumont (Christophe- Armand-Paul-Alexan- 
dre, vicomte de), 12 novembre 182H. 

Leclerc de Juigné (Anloine-Éléonore-Victor, 
comte), l" novembre 1829. 

Godeau-d'Entraiguos (Alexandre-Pierre-Amé- 
déo), 2 août 1830. 

Romieu (François-Auguste), 4 janvier 1847. 

Marchais (André-Louis-Auguste), 14 mars 1848. 

Gauja (Jean-Raimond-Prosper) , 31 novembre 
1848. 

Sivry (Alphonse- Joseph- Constant de), 31 dé- 
cembre 1848. 

Brun (Jean-Adrien), 1 1 mai 1850. 

Podevln (Cyrillc-Marie-Louis) , 26 novembre 
1856. 

Le baron Pougeard-Dulimbert, septembre 1865. 

H. Sohier, mars 1866. 

Th. Pastoureau, mai 1869. 

R. Paulzo d'Ivoy, février 1870. 

Durel (Henri), septembre 1870, démissionnaire 
en mars 1871, décédé le 4 janvier 1878. 

Albert Decrais, mara 1871. 

Ferrand (Joseph), 1874. 

Du Pouget, marquis de Nadaillac, 21 mars 
1876. 

Daunassans (Léon), nommé le 18 décembre 
1877. 

Annalet statistiques françaises et étrangères, III. — 
R. de Croy, Études statistiques, historiques et scienti- 
fiques tur le département d fndre^t-Loire, Tours, 1838, 
in-18. — • A. Duvaa, Notice sur trois dépôts coquiUers 
situés dans les départements d'Indre-et-Loire et des 
Câtes-durNord, 18;i5, in-8». — Ludovic de Perrière Le 
Vayer, Etudes sur le régime des chemins vicinaux dans 
le département d'Indre-et-Loire, de la Sarthe, Paris, 
H. Foumier, 1846, in-8*. — Théobald Piscalory, Rapport 
sur l'achèvement des routes cantonnâtes, Tours, 1832, 
in4*. — Ch. de Sourdeval, Statistique agricole d'Indre- 
et-Loire, Paris, 1863, in-S'. — Moreau, Statistique com~ 
merciale du département d'Indre-et-Loire, Tours, Mame, 
in-8«. — E. Dormoy, Carte géologique d^ Indre-et-Loire 
(cantons de Tonrs-noid, Tours-centre et Tours-sud). — Lo- 
geais, Diction, des communes du département (Tlndre- 
et-Loire, Mame, 1835, in-12. — A. Joanoe, Géographie 
d'Indre-et-Loire, Paris, 1870. — Ch. de Chergé, Prome- 
nades dans l'Indre-et-Loire, Poitiers, in-S". — R. Bams- 
by. Opérations de pisciculture dans le département d'In- 
dre-et-Loire, 1866. — G. Touchard-Lafosse, La Loire 
histonque, t. IV. — Rouillé-Courbe, Inondations du dé- 
partement d'Indre-et-Loire, 1846-56, Tours, Guilland- 
Verger, 1858, in-8«. — D. de la Chavignière, Inondations 
de la Loire et de ses affluents, Paris, 1846, iD-8<*. — B. 
Mame, Rapport sur les inondations, Tours, 1856, in-8*. 
— A. Duvau, Essai statistique sur le département d'In- 
dre-et-Loire. Paris, 1828, \n-%^. — Haime, Des causes des 
fièvres intermittentes dans le département d Indre-et- 
Loire, Tours, 1839, in-8*. — Archambault-Reverdy, Mé- 
moire «tir la santé publique dans Indre-et-Loire, Tours, 
1837, in-8*. — Observations météorologiques et médi- 
cales recueillies dans le département d'Indre-et-Loire, 
Tours, Vauquer, 1812, in-8*. — Flore complète d'Indre- 
et-Loire, Tours, Mame, 1833, in-8*. — Chalmel, Bist. de 

Tour., 1, 18 et suiy. — Annuaire du département d'In- 
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dre-et- Loire, 1880. — Raulin, Examen deê coquilles et 
du tuf de la Touraine, Amsterdam, 1876, iD-12. — Félix 
Dujardin, Afémoire géologique sur la Touraine, Paris, 
1836, in-4'. — C. Chevalier, La Touraine avant les 
hommes, histoire de ses révolutions géologiques. Tours, 
18h8, in-8*. — - C. Cheralier et G. Chariot, Etudes sur ta 
Touraine, Tours, 1858, in-8«. — C Chevalier, De la dis- 
tribution des eaux en Touraine, an point de vue géolo- 
gique, Tours, 18i8,. in -8». — Du Pelit-Thouara, Notice 
sur les vignobles de Touraine, 1829. — G. Chariot, Essai 
sitr la sénciculture de CAenonc^au. Tours, 1860, in-8". — 
Le service vicinal dans Indre-et-Loire, par Gayard, 
Tours, 1846, in-8«. — Travaux du conseil d'hygiène pu- 
blique et de salubrité du département d'Indre-et-Loire, 
loars, 1853, in-^. 

IxLdria. V. Indre. 

Indxde (!'], f., c* de Braslou. 

Indx*oi8 (T), rivière. — Andriscits, ix« siè- 
cle. — Fluviolus qui Angeliscuê vocatur, 1085. 

— Endrasius, Andreis, 1090. — Andricula, 
1 188. — Anderiscus, Angeriscus, Androis, An- 
droex, xiii* siècle. — Aindroiê, 1365. — Anr- 
droyt, 1486. — Elle prend sa source près de 
Préaux (ladre), passe dans les commuoes de Vil- 
iedômaia, de Loche, de Villoloin-Goulaugé, de 
Montrésor, de Ghemillé, de Geuillé, do Saint- 
Quentin, de Chédigny, et se jette dans l'Indre, à 
Azay. Elle reçoit les ruisseaux de la Tourmente 
et d'Olivet. Elle fait mouvoir vingt-six usines. 
Son parcours est de cinquante et un kilomètres. 

D. HouBseau, IV, 1553; V, 2007; VII, 3162. — Dufour, 
Diction, de l'arrondissement de Loches, II, 67. — Bibl. 
de Tours, manuscrit d* 1311. — Recueil des historiens 
des Gaules, XI, 256. — Cartulaire de Cormery, 35. — 
Cartulaire de Noyers, 686. — Cartulaire de l'archevê- 
ché de Tours et du Liget. — A. Joanne, Géographie 
d'Indre-et-Loire, 24. ^ C. Chevalier, et G. Chariot, Étu- 
des sur la Touraine, 94. — E. Mabille, Notice sur les 
divisions territoriales de l'ancienne Touraine, 157, 162. 

— Chalmel, Hist. de Tour., I, 17. 

Indrois .(le Petit*), ruisseau, — prend sa 
source vers Orbigny, arrose Beaum ont- Village et 
se jette dans Tlndrois, à Montrésor. 

Infernalis. V. Infemet (bois d'). 

Infemet (le ûof d'), paroisse de Souyigny. 

— Fief du Femet, 1523. — Les Infemes, 1683. 

— Anfernet, 1742. — Au xv« siècle, ce fief ap- 
{tarteualt à la famille Marques. Le 3 juin 1496, 
Pierre Marques le vendit à Thomas Bohior, qui 
le réunit à la châtellonie de Chenonceau. Il re- 
lovait du chàleau d'Amboise. En 1503, CalUeriue 
Marques, fille de Guillaume, on devint profirié- 
Uiire. En 1773, il passa aux mains du duc do 
Ohoiseul. — (Arch. d'I.-ct-L., C, 033, 634, 651. 

— C. Chevalier, Diane de Poitiers au Conseil 
du roi, VI ; 87; UisL de Chenonceau, 51 8.) 

Ixifernet (le bois d'), c» de Tauxigny. — 
Nemus de Jnfernelo, Boscus Infernalis, 1250. 

— Il est situé entre le chemin do fiellevuc à 
Saint-Baud et le chemin de Carré aux Loges. — 
{Cartulaire de Cormery, 166. — D. Housseau^ 
VII, 3081.) 



Inferneto f nemus de). V. ïn femet. 

Infirmerie (l*), f., c»* d'In grandes. — An- 
cienne propriété de l'abbaye do Bourgneil. Elle 
était attachée à l'office claustral d'infirmier. Elî" 
fut vendue nationalement, le 6 juin 1791, pour 
4,225 livres. — (Arch. d'I.-et-L., Biens natio- 
naux.) 

Ingelger, comte d'Anjou, vicomte d'Or- 
léans, seigneur d'Amboise, do Loudun, do Bu- 
zançais et de Chàlillon-sur-Indre, fut nomini 
sénéchal de Touraine en 885. En 887, il entreprit 
de faire rendre à la Touraine les reliques de saint 
Martin, qui étaient restées à Auxerre depuis plu£ 
de trente ans. Il les ramena à Tours et reçut, en 
récompense de ce service, la dignité de trésorier 
de la collégiale de Saint-Marlin. De son mariai:<' 
avec Adélaïde, nièce d'Adaland, archevêque lic 
Tours, il eut Foulques, qui fut la tige des comteâ 
d'Anjou. — (D'Achery, SpiciL, X, 402. — lie- 
cueil des chroniques de Touraine, 102. — 
Chalmel, Hist. de Tour,, I, 27^0.) 

Ingranda. V. Rorthres. 

Ingrande, ham., c* de Chemillé-âur> 
Dème, 13 habit. — In^rande, carte de Cassioi. 

Ingrande, vil., c"* de Couzlers, 28 habit. 

— Ingrande, carte de Casslnl. 

IngrandeSy commune du canton de Lan* 
geais, arrondissement de Chinon, à 12 kilomé> 
Ires de Langeais, 25 de Chinon et 36 de Tour?. 

— Ecclesia de Ingrandia, 1 1 88 (charte de Bar- 
thélémy, archevêque de Tours). — Prioratm 
S. Romani de Ingrandia, 1210 (charte de Phi- 
lippe, archidiacre d'outre-Loire). — Paroehia de 
Ingrandia, xm* siècle [Cartulaire de Varche- 
véché de Tours). 

Elle est bornée, au nord, par les communes de 
Saint-Michel et de Contlnvoir; à l'est, par celle 
de Saint-Patrice; à l'ouest, par Restigné; au sud, 
par la Chapelle-sur-Loire. Elle esl arrosée par le 
Lane, — par le Douet, qui traverse la partie mé- 
ridionale, de l'est à Touest, — et par la Marche, 
[[ui prend sa source à la Fonlaine-des-Tmis- 
Veaux et va dans la commune de Restigné. Elle 
t^st traversée par le chemin de grande communi- 
cation n** 35, de Saumur à Tours. Cette com- 
uiune, très fertile et très commerçante, produit 
beaucoup de céréales et d'oxcelleat vin ruuge. 

Les lieux, hameaux et villages suivants soni 
compris dans son territoire : L'Ouche-d'Or (40 
habit.). — L'Infirmerie, ancienne propriété «k* 
l'abbaye de Bourgueil. — La Noiraia (40 habit. . 

— La Ruo-des-Mauvillalns (76 habit.). — La 
Fontaine (21 habll.). — Les Chantreaux (17 ha- 
bit.). — La Grande- Varenne (11 habit.). — Foq- 
lenai (28 habit.). — Le Noyer-Bouju (30 habii.l 
ancien fief. — Le Carrol-de^Boireaux (80 habit.. 
~ La Oalotière (11 habit.), ancien fief. — Li 
Rue-Ferrée (34 habit). — Varennea (11 habit.;. 

— Les Chênaies (10 habit.). — La Galichèn» {U 
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habit.). — La Perrée (44 habit.)- —La Barbinière 
(33 habit.). — La Baronnerie, l'Ormeau, le Ro- 
chcreau, les Perrés, le Moulin-Barbin, les Blot- 
tièreSy la Barlllerie, la Cave-Couéo, etc. 

Avant la BévolutioD, Ingrandes était dans le 
ressort de l'élection de Cbinoo et faisait partie de 
l'archidiaconné d'où Ire- Vienne et du doyeuné de 
Luynes. En 1793, il dépendait du district de 
Langeais. 

Superficie cadastrale, — 820 hectares. — Le 
plau cadastral, dressé par Pal lu, a été terminé 
le 24 décembre 1829^ 

Population. — 599 habit, en 1801. — 818 ha- 
bit, en 1810. — 788 habit, en 1821. — 755 ha- 
bit, en 1831. — 694 habit, eu 1841. — 690 habit, 
en 1851. ~ 688 habit, en 1861. — 051 habit, en 
1872. — 662 habit, en 1876. 

Foire le 25 août. — Assemblée pour location 
de domestiques le deuxième dimanche de juillet. 

Bureau de poste de Restigné. — Chef-lieu do 
perception. 

L'église, dédiée à saint Romain, appartenait à 
l'abbaye de Bourgueil, à laquelle elle avait été 
donnée, avec d'autres biens, par Raymond d'Us- 
60, i la lin du xu' siècle. La donation faite par 
Raymond d'Ussé fut confirmée, en 1200, par son 
seigneur suzerain, Jean de Montoire. 

L'abbé de Bourgueil avait le droit de présenta- 
lion au titre curial. 

Dans l'église, se trouvait une chapelle placée 
sous le vocable de sainte Barbe et qui constituait 
un bénéfice. Le dernier chapelain fut Charles- 
René Tendron, curé de Chalonues (1790). 

A cette même époque, les biens attachés à la 
cure étaientd'une valeur de 7,100 livres environ. 
A la fin du xvii« siècle, le curé possédait le fief 
de TBopitau, situé dans la paroisse de Saint-Ni- 
rolas-de-Bourgueil et relevant du Colombier. 

L'église actuelle a été construite on 1850, sur 
les plans de M. Guérin, architecte à Tours. 

Les registres d'état civil de cotte paroisse com- 
mencent en 1608. 

Curés d'I'norandes. — Anconu de Villeneuve, 
1559. — Franc;x)is Lidon, 1634. — Guillaume 
Foucher, 1646. — Charles le Boucher, 1713. — 
François-Antoine Decault, 1721. — Joseph Cas- 
tel, 1*723. — Adam Chauffour, 1736. — Uenri- 
Éliennc Pichery, 1700. — Royer, 1810. — Guc- 
rard, 1831, 1851. — Rousseau, 18G'i. — Ual- 
louard, 1869, actuellement en fonctions (1881). 

La paroisse d'Iugrandcs formait un fief dont 
l'abbaye de Bourgueil était propriétaire et qui 
était attaché à roffice d'aumônier. Il avait le 
droit de haute, moyenne et basse justice et de 
patronage dans l'église. Le logis seigneurial était 
entouré d'un clos d'une étendue de huit arpents. 

Maires d'Ikorandes. — Archambault, 1801. — 
Louis Guérin, 29 décembre 1807. — Pierre- 
Henri-Martial, vicomte du Soulier, 16 janvier 
1817, !•' août 1821. — Rambur, 16 août 1830. — 
Guérin-Lenoble, 13 septembre 1830. — Cruchot- 



Chereau, 1841. — Constant Belguiae, 1870, 20 fé- 
vrier 1874, 21 janvier 1878. 

Arch. d'I.-«l-L., G, 17, 815; cures; Biens nationaux. 
- D. Housseau, V, 2009, 2111, ?1I2, 2U4, VI, 2292. — 
Cartulaire de l'archevêché de Tours. — Journal d' In- 
dre-et-Loire da 22 iuiWti 1876. — A/«fm. de la Soc. arehéol. 
de Towr.» IX, 237; XIII, 6C. — Annuaire-almanach 
d'Indre-et-Loire (1877), p. 106. — Bibl. de Tours, fond» 
Salmon, titres de Bourgueil. 

Inguenières (les Petites-), f., c» de Por- 
nay. 

iDjuriosus, évoque de Tours, né dans 
celte ville, succéda à Francilion en 529. Pendani 
son épiscopat, plusieurs églises furent fondées 
dans son diocèse. Celle de Luzillé fut bâtie à ses 
frais. Il assista au concile d'Orléans en 533 et 
mourut en 539. Il fut inhumé dans l'église de 
Saint-Martin. — (Almanach de Touraine do 
1761 et de 1773. ^ Greg, Tur. Hist, Franc, 
tib. X. — Chalmel, Ilist. de Tour,, I, 129; III, 
445. — Maan, S. et metrop. ecclesia Turonensis, 
35. — Martin Marteau, Le Paradis délicieux de 
la Touraine, II, 69. — Mëm. de la Soc. archéol, 
de Tour., IX, 332. — D. Housseau, XV, 44.) 

Insula, Insula Sucliardi. V. Ile- 
Bouchard. 

Insula ArcMepiscopi. V. Archevê- 
que (Ile de 1'), c* de Saint-Piorre-des-Corps. 

Inviolata (la dime de l'), ou de Salan. 

— Elle se levait dans la paroisse de Sérigny, en 
Poitou, et appartenait, au xviii» siècle, à la col- 
légiale de Saint-Muxme de Chinon. Elle était af- 
fermée pour la somme de cent livres. — (Arch. 
d'I -et-L., G, 648.) 

lonnière (T), c- d'Azay-le-Rideau. V. 
Lionnière. 

lonziière (1'), f., c" de Rivarennes. — 
Lionnière, caries de Cassini et de l'élat-major. 

Ippolitus (Sanctus). V, Hippolyte (Cha- 
pelle-Saint-). 

Irais, ou Iray (le fief d'), paroisse de 
Mazières. — Il relevait de Rillô. Au xvii* siècle, 
il était, réuni au fief de Crémille. — (Arch. d'I.- 
ot-L.,E, 318.) 

Is. V. IIijs, c" de Genillo. 

Isaac (la fontaine d*), au lieu appelé Tôte- 
des-Prés, c"** de Faye-la-Vineuse. 

Isabeau-d'Ussé (le fief d'). V. Chinon 
(t. II, p. 260). 

Isabellière (!'), f.> c* de Varcnnes. 

Isaxnbaxdières (les), f., c"« de Saint- 
Paterne. — IsemberdièreSf carte do Tétat-major. 

— Ancienne propriété de Tabbaye de la Clarté- 
Dieu. -— (Arch. d'I.-ol-L., Biens nationaux.) 

Isernay, c* de Chambray. V. Isernay. 

IseureBy commune. V. Yieures. 

49 
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Isiodorensis pagus. V. Yuntres. 

Isle (le lieu do 1'), près du Pelit-Beussa, c" 
de Ferriàres-Larçou. 

Isle-Auger (r), C" de Chambourg. V. 
Ile-Auger. 

Isleaux (le fief des). V. Heaux, 

Isle-Bourbon (T), vil., c" de Cliouzé- 
sur-Loire. 

Isle-Bourgeon (!'), f., c" de Villedô- 
mer. — Lisle-Dourjon, carie de Cassini. — Eu 
1773, elle apparlcuail à Jean-fiaplislc-Âlexundre 
de Chapuiset. — (Bibl, de Tours, fonds Salmou, 
titres de CkâteaurenauU.) 

l8le-du-Moulin (r), c" de l'ile-Bou- 
cliard. V. Ile- des -Moulins, 

Isle-TUmé [l'), c«« do Chambourg. V. 
Ue-Thimé, 

Islette (le porl de r), près des B roche tières, 
c"* de Balesmcs. 

Islette (r), f. et chat., c- de Cheillô. — 
Herbergamentum quod vocatur Jslete, xiii» siè- 
cle. — Islette, cartes de Cassiui et de l'élat-ma- 
jor. — Ancien flef, relevant do l'Ile-Bouchard, à 
foi et hommage lige. En 1295, Jean Pannetier, 
bailli de Touraine, possédait ce fief. Dans un ma- 
nuscrit intitulé : Quevùnoniae contra baillivos, 
on lit ce qui suit au sujet d'une rente assignée 
sur la terre de Tlslette, et dont l'église do Colom- 
biers avait été dépouillée par ce bailli : 

Prior et parrochiani de Columheriis dicunt 
quod a sexdecim cilra Adam Panaterius (bal- 
livus régis in Turonia) eos et ecclesiam suam 
de Columberiis injuste spoUavit et spoliatos 
ten^t a diclo temporeuno sextario nucum quod 
dicta ecclesia annui redditus habere solebat ad 
luminare cujusdem lampadis super quodam 
herbergamentum quod vocatur VIslete, quod 
dictus Adtim modo et a sexdecim annis cilra 
habet et possidel; quas nuces eslimeint ad va- 
lorem quatuor librarum Turo7iensium et hoc 
se offerunl probaturos. 

En marge du manuscrit on lit : Restituit 
Adam, coram nobis possessionem dicti reddi- 
tus, salvo jure proprietatis et ex explectis paci- 
fîcatum fuit pro xx solidos. 

En t:îôO, llslette appartenait à Guy de Maillé, 
soigneur de la Guéritaude; — en 1372, à Guil- 
laume Turpin; — en 1389, à Juhez de Maillé; — 
en 1403, à Jean do Maillé; — eu 1450, à Gilles de 
Maillé; — eu 1461, à Yvon de Maillé; — on 1464, 
à Hardouin de Maillé;— en 1480-1507, à Abel 
do Maillé, seigneur de Villeromain; — en 1620, 
à René de Maillé, mort en lô31; — eu 1531, à 
Charles de Maillé; -r en 1583, à Charles de Nos- 
say. — Par la suite, ce fief passa dans la famille 
Tiercelin d'Appelvoisin. Charles-Gabriel-René 
Tierceliu d'Appelvoisin, marcpiis de la Roche-du- 



Maine, seigneur do l'islette, brigadier de cava- 
lerie, député suppléant aux États généraux <';e 
1789, périt sur l'échafaud en 1793. Il avait ép<ju- 
sé Adélaïde-Louiso-Félicilé Chaspoux de Ver- 
nouil, dont il eut plusieurs enfants. — Le châ- 
teau actuel de l'islette a été construit au xvi* 
siècle. 

P. Anselme, Hist. généal. de la maison de France, 
VII, 505; VIII, 251. — Bétancourl, Noms féoimuc, 11, 
j95. — Bibl. de Toara, manuscrits n« 1308 et 13iH. — A. 
Duchesne, Hisi, de la maison de Dreux, 186. — Lai ne 
Archives de la noblesse de France, V, généaL de JUail- 
lé. — La Thaumusière, Hist. du Berry^ 548-49. — Mo- 
rérl, Diction, historique (supplém.), II, 125. — Cartv- 
laire de Cormery, 240. — D. HouisBeau, XI, 3702, 470 j. 

— Bibl. nationale, Gaiçnorea, 078. — Arch. d'I.-ei-L.. 
prieuré de Retay. — Rôle des fiefs de Touraine. 

Islette (T), vil., c* de Chouzé-sur-Loiro. 

Islette (le lieu de 1'), c*' de Cinais. 

Islette (le lieu de la Grande-), paroisse de 
Fondettes. — Ancienne propriété do la cullégialc 
de Saint-Martin. Elle est citée dans des actes d- 
1352, 1512 et 1755-57. — (Arch. ù'U-Qi-h.^ pré- 
vôté de la Varenne,) 

Islette ( le lieu do 1' ) , dans le bourg de 
Montbazon. — En 1639> il appartenait à Fraoçui:; 
Porcher, Éc, qui l'avait acheté de René de Mail- 
le. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Monthason,} 

Islette (lo lieu de 1'), près du bourg de 
You. 

Isxnantia. V. Ile -Bouchard (1'} et U 
M anse. 

Isorô» f. et chat., c"* de Beaumout-«Q-Véron. 
10 habit. — Ancien fief, relevant d'Ussô. En 1581, 
il appartenait à Jean d'Armagnac, Éc, capitaine 
du château du Plossis-les-Tours ; — en 1593, à 
Jean d'Armagnac II, conseiller d'État, maître df$ 
oaux et forêts au ressort de Chinon ; — en 16ÔU, 
à Henri d'Armagnac; — en 1670, à Jean d'Ar- 
magnac III; — en 1072, à Charles d Armagnac; 

— en 1G95, à Jean-Joseph-Louis-Bernaid d'Aï- 
magnac; — en 1714, à Marc-René-Alexis de Vd- 
lory; — en 17G6, à Gabriolle-Éli;>abolh des Esco- 
tais, veuve du précédent. 

Bibl. de Tours, manuscrit n* 1420«— D. UonsseaQ, .XII, 
7135 ; XIV. — Bétancourt, Noms féodaux, 1, 28. — Umi- 
mite-Souliers, Hist. de la noblesse de Touraine, lAi. j'i 
395. — Goyet, Nobiliaire de Touraine. — Beaachet-Fi.- 
leau. Diction, des familles de l'ancien Poitou, I, oS. — 
Lalaune, Hist. de Chàtellerault, I, 45U. 

Isoré (Antoine), abbé de Saint-Pierre di 
Preuilly et prieur de l'église collégiale de Loche?, 
fonda le collège de cette dernière ville, en 157.' . 

— (Dufour, Diction, de l'arrondissement de Lo- 
ches, II, 225. — G. Chevalier, Promenades pit- 
toresques en Jouraine, 392. — Arch. d'I.-el-L.. 
titres de V abbaye de Preuilly.) 

Isoré (Georges), marquis d'Hervaut, sei- 
gneur do Pluraartin, conseiller d'État, fut uuotujt 
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tieulenant-général pour le roi, en Touraine, par 
lettres du 2 aoûl 1C44, en remplacement de Jean 
(hi GassioD. François de rAubépine, qui avait 
«juiltéoe même poste pc-ur s'enfuir à Leyde, lors 
lîi* l'arrestation de son frère, fut réintégré par deux 
arrêts du Conseil des 12 juin et 2 septembre 1650; 
mais il y col un nouvel arrêt, du Z juiu 1G5I, 
(fui rendit déûnitivemeul celle rharce à Georges 
Isuré. Celui-ci était fils de René Isuré II, baron 
d'Horvaut. De son mariage avec Marie de Ron- 
chorolies, il eut un fils, René, qui suit. 

Mémoire* de Michel de Castelnau, III, ls*y. — La 
O.'ieKnaye-deB-BoiB et Radier. Diction, de la ruttlcfife. III, 
\'rl; XV, H5l. — Extrait des registres du Parlement de 
Parts (manaserit), II, 4'J7. — Chilmc!. //i>/. de Tour., 
III, 380. — Lalanne, Hist. de Ch itellerault. 

ïaoré \ Keno), marquis d'Hervaut et de Plu- 
marlin. fut nommé lieulenaol-irênéral do Tou- 
raine, en survivance de son père, en 1661. Il 
mourat en 1676 et fut remplacé par Gabriel de 
Launay de Razilly. La terre de Pluraarlin avait 
été érigée pour lui en marquisat, au mois de 
janvier 1652. — (La Cl»esnaye-des-Rois et Radi»jr, 
Diction» de la noblesse, III, 692. — Reaucbet- 
Filleau, Diclion. des familles de Vancien Poi- 
tou, I, 615. — Chalmel, Hist. de Tour., III, 3U0- 
yi. — Lalanne, Hist, de ChdtellerauU.) 

Isoré d'Hervaut (Mathieu), né au châ- 
teau de Bossay, près Preuilly, en 1647, nommé à 
l'évôché de Condom en 1693, fut transféré, avant 
d'avoir reçu ses bulles, à l'archevêché de Tours, 
le 17 novembre do la même année. Il fut sacré 
dans l'église des Jésuites, à Paris, le 27 février 
1694, par l'archevêque de Paris, assisté des évo- 
ques de Laon et de Saint-Brieuc. Il ol)lint deux 
arrêts du Parlement qui dépouillaient la collé- 
lîiale de Saint-Martin du privilège d'exemplion 
dunt elle avait joui jusque là, et qui la déclarait 
placée sous la juridiction directe de l'archcvêquo 
tlu Tours. Il mourut à Paris le 9 juillet 1716 (et 
non pas en 1719, comme leditChalmcP et fut in- 
humé dans ré£?llse des Aui/ustincs, Celte date du 
juillet 1716 est indiquée sur la tombe du prélat. 

Lalanne, Hist. de CMtellerault, I, 38:''. — JN'o/ir f Aù- 
torique sur M. Ysorc d'Hervaut, par Dreux de Radier 
•;dana la Bibt. de Poitou), IV, 37'i. — Jeao Koucher, 
Oraison funèbre de M. Isoré d'Hervaut. Tours ^ Maison, 
t717, in-4'. — Oallia christiana, II ilOJ'. ~ Bibl. de 
Tours, manuscrit n* l"26'4. — Chalmel, Hist, de Tour.. III, 
4*kî. — Pièces en faveur de la Constitution C'nigenitus, 
Broidlef, 1717, in- 12. 



(1'), f.,c" de Nouan?. 

Issard (ruisseau de 1'). — Il prend sa 
source prés du Piessis, c"* de Noiinns, cl se jetle 
daus le ruisseau de Reau, prèd de Genillé. 

Xtlller, chancelier de l'emiicreur Charleum- 
trne, abbé de Saint-Martin de Tours, gouverna 
(•<>rte abbaye pondant vingt et un ans, de 770 à 
TOI . Dans celte dernière, il fonda le monaslèrc t!e 
rurmerv. Il donna au nouvel élublissemcul di- 



vers biens situés en Poitou, des métairies situées 
à Chambourt; cl à Esvres et la terre de Cou n'a v. 
Il mourut peu de temps après et cul sa sepullure 
à l'entrée de la nef de IVg'ise al>baiia!e qu'il 
avait !)àlie. Sur sa tombe on lisait ces mois : 
Sanctus Ilerius, Pendant plusieurs siiclt?, on 
riionora comme saint. Un oUice particulier lui 
était Consacré. — [ilonsnier, Hist. eccles. S. Mar- 
tini Turon., 150. — Chalihel, H i:^loire et anti- 
quités de Saint-Martin. — Cartulaire de Cvr- 
menj, VII. — Bibl. de Tours, fonds Sa! mou, ti- 
tres de Saint-Mai tin et de Cor^ncry.^ 

Ithier, abbé da Bourgueil, succéda à Ber- 
nard, en 11 '26. Il fut nommé évé<i'je de Nantes en 
1142 et mourut dans cette ville le 28 décembre 
1147. Des 1134, il avait donné sa démission 
d'abbé de Boureueil. — (Bibl. do Tours, manus- 
crit n« 1494. — Callia christiana, IL — Arch 
d'I.-ot-L., titres de Bourgueil.) 

IvlS, c" de Genillé. V. Hys. 

Ivonnière [le lieu de r;, c-« de Loues- 
tault, prés de la roule do la Charlre à T^ urs. 

Izernay, f. et cbât., c"« do Chambray. — 
Ysernaium, 1258 (charte de Bois-Rahier). — 
Iscrnay, 1283 (charte du prieuré du Grais). — 
Ysarnay, Izernay, xvi* et xvm* siècles. — her- 
nay, carte de Cassiui. — Ancien f:ef, relevant 
du château de Monlbazon,«i foi et homm.nge sim- 
ple et un épervier pourvu de Ionises de soie et de 
clochettes d'argent. Il devait cent sols d'aides à 
l'archevêque de Tours. On voit, par un titre du 
xvi« siècle, qu'à celle époque le logis seigneurial 
était en ruines. Son étendue élail, en ce temps- 
là, de dix arpents de lerre labourable et de vingt 
arpents de bois. En 1219, ce flef appartenait à 
Pierre Failmau; — en 1258, à Foulques Fail- 
mau, Éc. ; — - en 1 263, h Jean Failmau ; — en 1265, 
à François et Henri Failmau; — en 1306, à Jean 
Failmau; — en 1311, à Clément le Roy; — en 
1326, à Jean Failmau; — en 1328, à F. Failmau, 
frère du précédent; — en 1330, à Barthélémy de 
Montbazon, scieneur de Montbazon et du Bran- 
don; — en 132s, à Hardouin de Maillé; — en 
1350, à Barthélémy II, seigneur de Montbazon et 
de Colombiers; — en 1365, à Renaud, chev., soi- 
gneur de Montbazon; — en 1410, à N. Baudet; 

— en 1465, à Antoine Baudel; Éc. ; — eu 1500, 
à N. Baudot; — t-n 1559, à Georges Baudet, ûls 
du précédent; — en 1583, à Charles de Nossay; 

— en 1585, à Louis Gingot; — en 1640, à Pierre 
Mosnard, qui fut maire de Tours en 1664 ; — en 
1719, à Pierre-Antoine Coueny. — Par acte du 
12 juillet 1759, Françoise Mesnard, veuve de .\u- 
loino Cougny du Parc, rerevour des tailles de 
l'éleclion de Chinon, vendit Izernay à Joseph- 
Jean Aubry, chev., teigneur du Plessis. Ce do- 
maine passa ensuite à Bernard Coussillan (,1768); 

— à Pi erre- Bernard Coussillnn. v.ts 1*80. 

• D. Rousseau, XI, 4700. — Arch. dI.-«l-L., chartes du 
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prieuré du Grais; fabrique de Saint-Martin; G, 5, 447. 
— Cartulaire de l'arehevéché de Tours — Baie des fiefs 
de Touraine. — Conférence de la rédaction de la cou- 
tume de Touraine, 486. — Chalmel, Eist. des maires de 
Tours (manuscrit), p. 142. — Bibl. de Tours, fonds Sal- 
roon, titres de Monthazon; fond* Umbron de Lignim, 
Châteaux et fiefs de Toumine — Registres de Saint- 
Vin cont de Tours, 16G.S. 

Izernay (le Petit-). V. la Douchardièrc, 
c"* (l'î Joué. 

Izernay (le ûef d'), situé dans la ville de 
Tours. — Feodus de Ysemaio, 1350. — Il con- 
sistait en maisons situées entre le château ôl la 
tour feu Hugon. Il relevait de rarchevèque do 
Tours, auquel il devait, tous les ans, une livre 
de cire, payable à la fête de tous les Saints. En 
1300, il appartenait à Guy de Maillé; — en 1336, 
à Guillaume de Sainte-Maure, qui le légua au 
Chapitre de l'église de Tours. A partir do cette 
époque, il fut plus généralement connu sous le 
nom de fief de Saint-Maurice, \ ers 1350, il y 
eut, au sujet de ce fief, un accord entre l'arche- 
vôque do Tours et le Chapitre de son église. Voici 
le texte de ce document : 

Noverint univcrsi quod curti contenlio mo- 
verelw* seu moveri spectaretur inter nos P. 
pcrmissione divina archiepiscopum Turonen- 
sem et nos decanum et capitulum Turonenses 
ex altéra, super eo quod nos archiepiscopus 
proponebamus et diccbamus quod diclus deca- 
nus et capitulum debebant nobis facere fidem 
et homagium, aut t^altein dare hominem de 
feodo de Ysemaio, de illa parte quant ipsi te- 
nenl in quo consislunt res que secuntur : sct- 
licet, quatuor astagia in eadem domo juxta 
posternam, que vulgariter nuncupalur poster- 
na Bodin ; item, omncs donus dicti Gaufridi 
Bodin consistentes in vico per quem itur de 
Castro regio apud turrim defuncti Hugonis; 
item, una domus que facit cuinum. ruelle per 
q uam itur de dicto vico versus Ligerim ; item, 
quedam alia domus sita juxta domum Le 
Saule, item, quedam alia domus que fuit de- 
functi André» Boyum, ratione capellanie 
quam solebat (enerc, et quam GuilUlmus Mar" 
chegay tenet ecclesia Turoncnsi; item, domus 
Michaelis Le Besson; item, dojnus que est 
Margarita LaOuetesse; item, in vico per quem 
itur de eUemosina Beati Mauvicii versus pon- 
lem; due domus que sunt Johanne la Ri' 
charde; item alie due domus que sunt ad pre- 
sens Johannis Perrigault; que fuerunl def- 
funcli Rolandi Boeachon; ilem, una domus 
que est librrnrutn deffuncti Vronis de Ponti- 
jon, que fuit deffu7icli Malhasi Le Pore; ilem, 
una domus que est Johanni de Lovigne que 
fuit deffuncli Aimerici de Caméra; ilem, unum 
operatorium quod ad presens Miletus barhi- 
tonsor tenet ; item domus Pétri Le Chiche, ex- 
cepta taruen quadam, parte dicte domus, vide- 
licet inlroitu haestis et duobus pedibus cum 



quatuor digitis dicte domus exiitentibus ad 
oppositum castri regii Turonensis^ que qui- 
dem pars est et fuit ab antiquo de feodo nostri 
capituli predicti; item, tria domus ad unam 
festam que sunt Bartholomei Goudeau; item, 
una domus in qua moratur ad presens Y'vo 
Cousturaini que modo est Guillcmini le Sain- 
tre, Dicti decano et capitulo contrarium dicen- 
tibus et a^sserentibus quod deffunctus Guido de 
Malliaco, deffunctus Guillelmus de Sami't 
Maura quondam canonici Turonejises, et eo- 
rum predecessores dictum feodum et om^nia 
dependentia et pertinentia ad eumdem, cum 
suis juribus et pertinentiis universis tenuerani 
bona fide, justo titulo, per non nulla tempora 
vid^ilicet quinquaginta annos et amplius, et 
etiam a tanto tempore de cujus contrario noy\ 
est memoi^ia, libère et quiète absque fide de ho- 
magio: qui defunctus Guillelmus de Sancia 
Maura ultimus possessor dicli feudi, dictum 
feudum excuta et légitima causa dimiseraf 
nobis capitulo Turonensi. 

Quare dicebatur ex parte ipsorum decani et 
capituli, nos archiepiscopum predietum ip^u^ 
non debere nec posse impetere ad prestationem 
homagii, ratione premissorum. Tandem posi 
multos tractatus inter nos habitos super prc' 
missis, composuimus et transegimus in modo 
qui sequilur et in forma videlicet quod nos ar- 
chiepiscopus predictus volumus ci eonsentimus 
quod dicti decanus et cafntulum teneant €l 
possideant et eorum successores dictum feu- 
dum prout superius declaratur, et omnia et 
singula dependentia et pertinentia ad partem 
feudi predicti, cum suis juribus et pertinentiis 
universis cum om^ii jurisdiclione alla, bassa 
et média, ad servicium, seu liberum de%>erium 
unius libre cire in festo omnium Sanctorum 
ajxno quolibet a dictis decano et capitulo nobia 
archiepiscopo Turonensi predicto jfersolven" 
dum pro recognilione supe^'ioritati^ ; niehil 
aliud in premissis retinendo nisi in casu res- 
sorti, in casu appell^tionis, in casu quod ap- 
pellans contingeret ab eisdem occasione jurxs- 
dictionis predicte, et in aliis casibus in quibu^ 
per modum ressorti secundum consuetuditiern 
palrise, et ad superiorem recurr^ndum. £"•' 
attenta quod dtim contigerit, soliiis iemporx* 
bus, per génies nostras aixhiepiacofn predicU 
facere guelu m seu cuslodiam de nocte ponere 
in villa Turonensi, quod gentes iUius feudi 
faciant guetum seu custodiam^ ut est soliium, 

Acto nichilominus quod si forte cc/fiventiv 
hujus modi confîrmalione sedis af>os/o/ict 
indigeat, quod nos decanus et capitulum pre- 
dicti istam confirmalùmem debeamus prom^ 
rare. Nos vero predictus decanus et capitulum 
pro nobis et nostris succ^ssorihus promitlifnu* 
archiepiscopo Turonensi et ejus successoribu* 
libram cere futuris temporibu4t solvere lernf 
nis supra dictis et diclam cofxfirmationem si 
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Ht^ccsse fueril procurare. Et nos pi'edicii ar- 
chiepiscopus decxinus et cmpitulurn promitli" 
mus bona fide omnia promissa ci singula pro 



parle sua inletjre observare. In quorum lesti- 

monium etc. — (Arch. il'I.-<'l-L., G, 3, 90. 

— Carlulaire de Varclitvéché de Tours.) 



Jabiellerie fia), f., C* de Faye- lu- vi- 
neuse. — Jabiellerie, carie de Cassini. 

Jablnières (le lieu des), c* de Soiizay. — 
Ancienne propriété de l'abbaye do Marmoutier. 

— (Arch. d'I.-et-L., chartes de Marmoulîor.) 

Jctble (le ruisseau do), prend sa source au 
lieu appelé Valléc-de-la-Fonlaine-dc-Jablo, c* de 
Champigny; il porte ensuite le nom do Cache- 
mouche, puis celui de Baltcreau, et se jette dans 
la Vende, à Champigny. Il fait mouvoir une 
usine. 

Jable (le) et le Petit-Jable, f., c** do 

Lémeré. — Feodus de Jablers, xiii* siècle. — 
Jable, carte de Cassini. — [Cartulairc de Var- 
chevéché de Tours.) 

Jablers. V. Jable, c"« de Lomeré, 

Jabotterie (la), f., c" de Saint-Laurenl- 
en-Galines. — Elle a fait partie de l'ancionno pa- 
roisse de Chenusson. 

Jabotterie (la), c°« de Saint-Senoch. V. 
Sabofterie. 

JaCOberie (la), f., c" de Château- la-Val- 
liôre. 

Jacobins (les), f., c- de Mi.ntlouis. — An- 
cienne propriété des Jacoliins de Tours. Elle fut 
vendue nationalement, le 15 février 1791, pour 
9,400 livres. — (Arch. d'L-el-L,, Biens natio- 
naux.) 

Jacobins (couvent des), à Tours. V. Tours. 

Jaconnerie (la), f., c»* de Villedômer. 

Jacopeau, f., c" d'Hommes. Jacopeau, 
curto de Cassini. 

Jacopinière (la), f., c" do Chanceaux- 
sur-Choisille. — Ancienne propriété de l'abbaye 
de Marmoutier, suivant un bail du 27 mai 1479. 

— (Arch. d'I.-el-L. ,• titres de Mai^wutier.) 

Jacopinière (la), c" de Sainle-Radé- 
î,'oude. V. Grattechien, 

JaCOttins (les), f. , c" d'Épeigné-sur- 
Dùme. 

Jacquelinière (la), f., c" de Bourgueii. 

Jacquelinière (la), vil., c-" de la Cha- 

pellc-sur-Loire, 206 habil. 

Jacquelinière (le lieu do la), c"" de 

Chisseaux. — Elle relevait ceusivemeut de Chis- 
sé. — (Arch. d'I.-et-L., E, 4?.) 



Jacquelinière (la), c»" do Neuiiic-lo- 

Lierre. V. Mclairie^Neuve. 

Jacquelinière (la), f., c* de R»ignac. — 
Domus quse dicilur Jaquelinière, 1273. — Ja- 
quelinièrc, cartes do Cassini et de l'état-major. 
— Ancien fief, i élevant du château de Loches. 
Vers 1250, il appartenait & Guillaume d'Azay; — 
en 1*254, à Pierre de la Brosse, sergent d'armes 
de saint Louis. En 1269, sa veuve, Perronnelle 
Piuet, donna celte lerro à Pierre de la Brosse, 
Iroisiome du nom, son fils, chambellan de France, 
. qui fut condamne à mort et exécuté en 1278. Vers 
1276, Pierre do la Brosse avait vendu la Jacque- 
linière au Chapitre de Notre-Dame de Loches. 
Colui-ci la vendit, à réméré, lo 14 mars 1676, à 
Jean Boureau, curé de Fondettes, et aux Minimes 
do Saint-Grégoire do Tours. Il la reprit, vers 
1680, et la posséda jusqu'à la Révolution. — 
(Arch. d'I.-et-L., C, 336, 603, 702; Biens natio- 
naux. — P. Anselme, Hisl. généal. de la mai- 
son de France, VIII, 440. — Bibl. do Tours, ti- 
tres de Noire-Dame de Loches.) 

Jacquelinière (la), c*" do Sainte-Radé- 
gonde. Y. Prouterie- Jacquelinière» 

Jacquemin (Jean-Bernard), géomètre du 
Chapitre do réij;lise de Tours, né à Amboise, en 
1720, et décédé à Tours, en 178r>, a laissé, à 
l'état manuscrit, quatre ouvrages intitulés : Essai 
sur la struclure, percussion et suspension des 
cloches; — Traité de constructions de diverses 
espèces; — Traité de charpenlerie ; — Traité 
de constructions diverses. — (Chalmel, Hist. de 
Tour., IV, 251-52. — S. Bellanger, La Touraine 
ancienne et moderne.) 

Jacquemin (Maxime-François), général de 
brigade, né à Tours le 1" avril 1795, entra au 
régiment des gardes d'honneur vers 1813, fit la 
campagne de Saxe, où il fut blessé d'un coup de 
lance, et celle de Hanau, en 1814. Nommé sous- 
lieutenant de dragons do la Manche, on 1819, il 
prit part à la campagne d'Espagne, en 1825, et 
fut plus tard capitaine-instructeur à Sauraur. Il 
passa, quelques années après, comme chef d'es- 
cadrons au 7* do hussards, et retourna à Saumur 
avec le grade de lieutenant-colonel. Promu en- 
suite colonel et officier do la Légion d'honneur, 
puis général de brigade et commandeur de la 
Léy:ion d'honneur (28 décembre 1855), il passa 
dans le cadre de réserve le 2 avril 1857 et s'éta- 
blit à Tours, où il mourut le 10 juillet 1863. Il 
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était ofQcior do Saint-Georges de la Ruuuion do 
Sidlo cl de l'Épée do Suède, président liouorairo 
de la Société d'agriculture d'Indre-ol-Loirc et 
membre de la Société archéologique de Touraine. 
On a de lui les ouvrages suivants : Abrégé cVex- 
Uéi'ieur, à Vusage des officiers et sous-officiers 
(les dragons de la Manche, Cambray, 1820, in- 
12 do 56 paires. — Cours d'hippiatrique, à 
l'usage des officiers et sous-officiers de cavale^ 
rie, Paria et Strasbourg, LevrauU, 1828, iu-32. — 
Précis atiatomigue du cheval, Châlons, Boniez- 
Lambert, 1821, in-12. — Notions de IhcrapeU' 
tique vétérinaire, Strasbourg, Lovrault, 1829, 
iu-32, — (Quérard, La France littéraire, IV, 
195. — Journal d'Indre-et-Loire du 10 juillet 
1863.) 

Jacquerie (la), ham., c"^ de Ports, 18 ha- 
bit. — Jaquerie, carte de Cassini. 

Jacques (St-), r., c"« de Bléré. 

Jacques (chapelle de St-), c* de Bour- 
î^ueil. V. BourgueiL 

Jacques (maison de St-), dans le bourg 
do Buoil. — Ancienne propriété du Chapitre de 
Bueil. Il y avait autrefois une chapelle. — (Arch. 
d'I.-et-L., titres de Bueil.) 

Jacques (faubourg St-)» dans la ville da 
Chinon. 

Jacques (île St-), située dans la Vienuu, 
c"* do Chinon. — Ile-Godeau, 1695. — Le 28 juil- 
let de cette année, il y eut, entre les religieuses de 
Noyers et le curé de Saint-Jacques de Chinon, 
une transaction, par laquelle il fut décidé que 
ce dernier prendrait la dime de cette île. — 
(Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Noyers.) 

Jacques (St-), f., c"* de Chouzé-aur- 
Loire. 

Jacgues (les prés de St-), près des Cor- 
miers, c"' do Cléré. 

Jacques (la chapelle de St-),c"dcLerné. 
— Elle est mentionnée dans un acte do 1791. — 
(Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux,) 

Jacques (chapelle de St-), c" de Ligueil. 
V. Ligueil. 

Jacques (faubourg St-), dans la ville de 
Loches. — Saint-Jacques, carte de Cassini. 

Jacques [chapelle de St-), paroisse du 
Restigné. — Elle était située près de l'église de 
Hestigné. On la trouve mentionnée dans uu titre 
du xii* siècle. Le droit do présentation apparte- 
nait à l'évoque d'Angers. — (Rituale B, Mar- 
tini.) 

Jacques (chapelle de St-), c" de Sou vi- 
gne. — Saint-Jacques , carte de l'étal-major. — 
Au xvii" siècle, on l'appelait chapolkj do Saiut- 
Jacques-de-Boisneuf. — Elle est mentionnée daufc 
le Registre de visite des chapelles domestiques 
du diocèse de Tours, eu 1787. On ignore l'époque 



de sa fondation. Tous les ans, le jour de la f<H? 
de Baint Jacques, le curé de Souvigné était tenu 
de s'y rendre processionnellemenl el d'y cé!ébr«»r 
une messe. Cette procession se faisait encore en 
1789. La chapelle constituait un bénéfire peu im- 
portant et dont la collation appartenait au soi> 
gneur do Châteaux. N. Faucoillon eu était cha- 
pelain eu 1787. — (Arch. d'I.-et-L., G, U; cure 
de Souvigné. — Pouillé de Varcfiev<'ché rA 
Tours (1648), p. 55.) 

Jacques (lie St-), dans la Loire, c** d< 
Tours. — Insula Ecclesiae S. Jacobi, 122; 
(charte de Marmoutier). — Elle s'étendait depui- 
l'ancien pont de Tours, situé en face du château, 
jusqu'au Carroi des Tanneurs. Au milieu ijt, 
xvii* siècle, on y comptait de 1000 à 1200 habi- 
tants, presque tous pécheurs, blanchisseurs ou 
mariniers. Çà et là se trouvaient des cabarets et 
guinguettes établis sous des ombragea et qui, 
dans la belle saison, étaient le rendez- vous d'uu 
gran;l nombre de bourgeois et d'ouvriers dt 
Tours. Dos festins et plusieurs jeux tels que celui 
de paume, avaient lieu sur divers points, tandi- 
iiu'ailleurs la jeunesse se livrait à la dans* an 
sou de la cornemuse. Une chapelle, dédiée ' 
saint Jacques et qui existait dès le commence- 
ment du xiii* siècle, était au centre de Tile. Pri- 
mitivement, elle dépendait de l'église Saint-Jac- 
ques, placée prés de l'abbaye de Saint- Julien e 
que l'on démolit vers 1500. A cette époque, l'ib 
Saint-Jacques fut annexée â la paroisse Saint- 
Saturnin. La chapelle appartenait et continu.. 
d'appartenir au monastère de Saint-Julien. Eil< 
était attachée à l'offlce claustral du cellerier. 

Un arrêt du Conseil, du 19 mal 1757, décida, 
qu'en raison de la construction d'un nouveai: 
pont, l'ile Saint-Jacques serait détruite. Sept an- 
nées furent employées à estimer les bAtiments ot 
terrains frappés d'expropriation et à indemniser 
les propriétaires. En 1764, les habitants qui 
étaient restés dans les maisons, furent sommés d** 
les abandonner. Un certain nombre refusèrent ei 
il fallut employer la force armée pour triompher 
de leur résistance. L'île fut ensuite livrée à uo 
millier de soldats, qui enlevèrent les terres, doat 
on se.servit pour élever une chaussée du côté de 
Sainl-Symphorien de Tours, el pour former les 
terrasses de Saint-Julieu et des Carmélites. Oi: 
ne laissa subsister qu'une petite île, située au- 
dessous du pout de pierre actuel el qui depuiî 
s'est beaucoup accrue. Elle a porté le nom d'ile 
Muisnnt auquel a succédé celui d'ile Simon. Hn 
amont du même pont de pierre l'île s'est reformée 
par suite des crues qui ont amené do giaadv'S 
quantités de sable. Elle x>ortd le nom d'île Ao 
eard. — (Arch. d'I.-el-L., terrier de Sahit^u- 
léen; Inventaire des tih es de Saint- Julien. — 
Benoist de la GrandiiTe, fhst, de la mairi^ '•* 
Tours (manuscrit). — Mém. de la Soc. ayrh,, 
de Tour., XI. 8î)-H0.) 
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Jacques (la fosse St-), près du Gland iur, 
c" de Vernou. 

Jacques-de-la-Lande (St-), 'î"de 

Neuilly-le-Brignon. — Oratorium de Brurcia, 
\ 19S (cliarle de l'abbiye do Boisaubry). — PriO' 
rntui de Landeia , Î229. — Capella S. Jacabi 
de. Landa, Domiis de Brureia apud NuiUeium, 
12i5. — Sainl-Jucques-de-la-Landc, car [ùs de 
Cassini et de l*6tat-raajor. — Le lieu do la Bruèro 
fut doDué par Girard do Coué, à l'abbaye de 
boisaubry, vers 1165, à couditjon qu'elle y ferait 
construire un prieuré sous le vocable de saint 
Jacques. Par la suite, cette chapelle fut érigée on 
prieuré. Dèâ sa fondation, elle devint le but do 
nombreux i>èlerinage3 et reçut de riches offrandes. 
Le curé do Neuilly, nommé Renaud, prétendit 
que cet état de choses lui portait préjudice et 
qu'il occasionnait une notable diminution dans 
JiiS revenus de la cure. Une plainte qu'il forma à 
l'o sujet en justice so termina par une transaction 
passée entre lui et Guillaume, abbc do Boisaubry 
(1166). Dans le siècle suivant, Philippe de la 
Haye, chev., donna au prieuré un pré situé dans 
la paroisse de Neuilly, on stipulant, dans l'acte 
passé à cotte occasion, que la donation était faite 
à condition que le prieur et ses religieux célé- 
breraient son anniversaire ot celui de sa femme 
Isabelle. Au xv' siècle, Sainl-Jacques-de^la-Landc 
fut érigé en béuéûce dont la collation appartenait 
à l'abbé de Boisaubry. Jacques Odet en était 
prieur en 1629; — Jean de la Jaille, en 1540; — 
Gabriel de Yoyer, évoque de Hodcz, en 1666. 11 
mourut le 11 octobre 1682. — Ce prieuré consti- 
tuait un fief qui relevait de la baronnie de la 
Haye. Près du prieuré se trouvait une métairie 
appelée Saint-Jacques-des-Landes et dont Pierrj 
Baralte, vicaire-général du diocèse d'Angurs, était 
propriétaire en 1790. — [Pouillc de V archevêché 
de Tours (1648), p. 82. — D. Housseau, Y, 2082, 
Î673; VII, 3190; XII, 5927-28, 6057. — Arch. 
d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Jacques- Molay y maison forestière, dans 
la forêt de Chinon, c"* de Saint-Benoit. 

Jacquet [le bois], près de la Rlcardière, C* 
do Betz. 

Jacquet (le bois), c"" de Saint-Senoch', près 
du chemin do la Glomelerie à Barbeneuve. 

Jacquet (Pierre), né à Grenoble et mort 
lians cette ville en 1766, a publié un Abrégé du 
commentaire de la coutume de Touraine, 
Auxerre, 1761, 2 vol. in-4'. 11 était avocat au 
Parlement do Paris. — (Fellcr, Dictionnaire, — 
Rochas, Biographie du Dauphiné. — Didol, 
Biographie générale, XXYI, 270.) 

Jacquet-Pierre (le lieu de), près des 
Minières, C* de Restigné. 

Jacquet-I>ela]iaye (L.-V.-M.-J.), avo- 
cat, ancien secrétaire de Jérôme, roi de Wesipha- 



lie, membre de la Société royale de ôottingue, 
membre du Conseil général pour le canton de 
Mon trésor (élection du 10 novembre 1845), a pu- 
blié un ou rage intitulé : Du rétablissement des 
^éylises en France^ à Voccasion de la réédifîca- 
lion projetée de celle de Saint-Martin de Tours, 
Paris, Égron, 1822, in-4* avec quatre planches. 
— (Quérard, La France littéraire, IV, 197.) 

Jacqueterie (la), f., C"" d'Esvrcs, près de 
l'Indre. 

Jacqueterie (la), ou Jacterie, f., c* 

de La Riche. — Jacquetière, dans un litre de 
1723. — Ancienne propriété du prieuré de Saint- 
Côme. — (Arch. d'I.-et-L., titres de Sainl- 
Côme,) 

Jacquetière (la), c" de La Riche. V. 
Jacqueterie. 

Jacquetière (la), f., c" de Paulmy. — 
Jacquettière, carte de Cassini. — Elle faisait par- 
tie, autrefois, de la paroisse de Neuilly-le-Bri- 
gnon. Elle fut comprise dans le territoire de la 
paroisse de Paulmy, créée par lettres patentes du 
2 septembre 1757. Vers 1576, François de la 
Noue, seigneur du Châtelier, l'acheta do Bruère- 
Châtelain, de Loches. — (Dufour, Diction, de 
l'arrondissement de Loches, II, 349. — R. d'Or- 
nano, Promenade dans la vallée du Brignon.) 

Jacterie (la), f., c" de La Riche. V. Jac- 
queterie, 

Jacuxxciacus. V. Joué-les-Tours. 

Jaerie ( le lieu de la), près de la Salojoirie. 
c""' de Chaumussay. 

Jagée (la), f., c" de Cheillé. 

Jageniguère (le lieu de la), près de la 
Bellerie, c" de Charnizay. 

Jagon (le lieu du), C* du Louroux, près du 
chemin de Sainte-Maure à Tauxigny. * 

Jagotterie (le lieu de la), paroisse de la 
Chapelle-sur-Loire. — En 1.748, il devait une 
rente à la prévôté de Restigné. — (Arch. d'I.-et- 
L., prévôté de Restigné,) 

Jaban (la boire), près du Port-Buron, C' 
de Lignières. 

Jahan (Louis-Pierre), né à Tours le 11 fé- 
vrier 1777, payeur divisionnaire en Espagne, 
soils les ordres du général Bonnet, a composé 
divers morceaux de poésies qui ont été inséré» 
dans le Journal d' Indre-et-Loire, Il s'est occupé 
de recherches pour une Histoire du château du 
p]cssis-lêS-Tours, qui n'a ijas clé livrée à l'im- 
pression. Il mourut à Tours le 20 mars 1837. — 
[Journal cT Indre-et-Loire du 23 mars 1837.) 

Jahans (les), f., C" de Sainte-Maure. — 
Jahans, carte de Cassini. 

Jaille (le fief de la), c"* de Loches. V. Mon-- 
tains. 
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Jaille (le lieu de la), près de la Visuue, c"° 
(le Pouzay. 

JaiUe (le lieu de la), c°» de Sainl-Germain- 
8ur-Vionnc. — La chapelle dite de la Jaille, des- 
servie dans l'église de Candes, y possédait un 
arpent de vigne au xvii* siècle. — (Arch. d'I.-ct- 
L., G, 271.) 

Jaille (la), f., c"» do Sainl-Senoch. — La 
' Jaille, cartes de Cassini et de rétat-major. — Elle 
relevait censivomenl du Plessis-Savary (1600). — 
(Arch. d'I.-el-L., C, 602.) 

Jaille (le fief de la), c"" de Trogues. V. Pro- 
fond-Fossé, 

Jaillère (le lieu de la), près du BucUet, c* 
de Charnizay. 

Jalafry (le lieu de), près de Vertenay, c»' 
do Chambou. 

JalaiS (le lieu des), c"' de Saint-Bonoîl, près 
du chemin de Saint- Benoit à Azay. 

Jalesse, c^ de Damemarie. V. Jarriège. 

Jaletières (les), f., c*' delà Roche-Cler- 
maull. — Jacquères, carte de Cassini. 

Jalière (le lieu de la), près de la Lardière, 
(■"• de Chaumussay. 

Jallais (le), ou la Jallaye, ham., c" de 
Chanccaux, c*°" de Loches. — La Jallaye, carte 
de Cassini. — Jallais, carte de rélat-major. — 
Ancien fief. Il relevait de Chanceaux et devait 
quinze sols de rente au curé de cette paroisse. 
En 163C, il appartenait à Honorât de Baraudin, 
Éc.; — en 1739, à Marie-Marguerite de la Vallée 
de PImodan, veuve de Louis Barberin, comte do 
Reignac; — en 1749, à Gharles-Yves-ThibauU, 
comte de la Rivière. — (Arch. d'I.-el-L., C, G02; 
E, 110 ; G, 37. — Rôle des fiefs de Touraine, — 
DUozier, Armoriai général, reg., 1" partie, 
p. 378. — Laine, Archives de la noblesse de 
France, X, généal. Odart, p. 39.) 

Jallais (la), partie do la forêt de Chinon. 

JallaJiges, f. et châl,, c"» deVernou, 33 

habit. — JallangeS'leS'Élangs, xvii« siècle. 

Jalanges, cartes de Cassini et de l'état-major. 
— Ancien fief, qui fut érigé en chàtellouie en oc- 
tobre 1631, avec union des domaines do la Gali- 
nière, de Rochereau et do Villemeroau. Il relevait 
du château d'Amhoise. Au xiV' siècle, la dîme de 
cette terre était levéo au profit de l'archevêque do 
Tours. En 1213, Jallauges appartenait à René du 
Perray, chevalier-bannerel; — en 1462, à Jean 
Gandin, chanoine de Tours; — en 1474, à Tho- 
mas de Saint-Paul; — en 1485, ù Robert le Ho- 
dan, du chef de sa femme, veuve de Perrot de 
Sainte-Marthe; — en 1503, a Nicolas Gandin, ar- 
gentier de la reine; — vers 1610, à Jean Ruzé; ~ 
vers 1515, à Guillaume Barthélémy, contrôleur 
des finances en Bretagne; — en 1520, à Phili- 
bert Babou; — en 152?, à François de Blauche- 



fort; — en 1552, à Michel de Bouillon; — eu 
1575, à Françoise Bertherault, veuve du précé- 
dent; — en 1617, à François de Bouillon; — «'n 
1629, à Jean le Royer; — en 1G40, à Denis le 
Royer, conseiller au Parlement de Paris; — en 
1643, à Jean de Mons, secrétaire du roi; — en 
1648, à René Peyral, Éc, maître d'hôtel du roi, 
marié à Marthe Le Posson, dont il eut un fils, 
qui épousa, le 6 janvier 1649, dans la chapciU- 
de Jallauges, Anne-Louise Colliuet, fille de Paul 
Collinet, juge-magistrat au siège présidial de 
Tours. — La terre de Jallauges passa ensuite, en 
1663, à Françoise d'Esperonnot, veuve de Jean de 
Poyrat, — à Nicolas Lefehvre, conseiller au Parle- 
ment do Bretagne, 1672; — à Claude I^febvre de 
la Falluère, Éc. (1696J; — à Claude-Pierre Lo- 
febvre, Éc. (1732); — à un autre Claude-Pier.n 
Lofebvre (1748); — à Pierre-Claude Lefebvre de 
la Falluère, sur lequel elle fut vendue natiuna- 
lement, le 9 fioréal an VI. — Sous le n* 1200, i: 
existe, à la bibliothèque de Tours^ un plan de la 
châtellenic de Jallauges, dressé par Chenon, en 
1774. 

Cartulaire de l'archevêcfié de Tourt. — Refiislres 
d'éUt civil de Vemou, 1649. — Chalmei, 0ût. de Tour., 
II, 103. — Bétancourl, Noms féodaux, I, 386, 406. 45». 
520; II, 656, 859. — Rôle des fiefs de Tovraine. — 
Arch. d'I.-et-L., C, 336, 603, 633, 631 ; E, 59, 60, 89: O. 
14, 123. — Bibl. de Tours, znanuscriU n** 1200 et 1420. — 
Bib. nationale, Gaignères, 678. 

Jallanges (la fontaine de), près de Jal- 
langes, C* de Vemou. 

Jallanges-les-lËtangs, c'^" deVernou. 
V. Jallanges. 

Jallaye (la), c* de Chanceaux. V. Jallais. 

Jallet (le lieu de), paroisse de Neuil. — En 
1708, on y voyait une chapelle qui appartenait à 
la famille de Gannes. — (Arch. d'I.-et-L., iilrf» 
de Neuil.) 

Jalletiëre (la), ou JalUère, f., c"' de 
Cussay. — Jaliière, carte de Cassini. — En I6â4. 
François de Pierres de Fonlenailles eu était pro- 
priétaire. — (Arch. dl.-el-L., E, 144.) 

Jalletiëre (la), f., c»' de Noyant. — Ja- 
metière, xiv* siècle. — Jailleticre, carte de Cas- 
sini. — En 1336, elle appartenait au Chapitre do 
l'église de Tours. — (Arch. d'I.-el-L., hivent^iir^ 
des titres de Saini-Épain.) 

Jaliière (la), f., c* do Reaumont-Ia-Rouci*. 

Jaliière (la), paroisse de Savigny. — An- 
cien fiof. Vers 1650, il appartenait à François 
Desprez. — (Goyet, Nobiliaire de Touraine.} 

Jalousie (la), f., c*" de Saint-Kpaiu. — 
Jalousie, carte de l'état-major. 

Jalousie (la), ham., c" do Salnl-Palerue, 
11 habitants. 
JalUère (la), c"' do Cussay. V. JaiUlière. 
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Jaltiëre (la), f., c^ de Sepmes. — Ancien [ 
fief. — {Rôle des fiefs de Touraine.) 

Jaltiéres (les), f., c»« de Monnaie. 

Jambaudières (le lieu des], paroisse de 
Chaamusaay. — 11 reievail censivement de la ba- 
ronniedu Grand-Pressigny (1737). —(Arch. d'I,- 
ol-L., E, 103.) 

Jambus (le lieu dee), paroiase de Saint- 
Mars, — Il dépendait de la Salle, appartenant à 
la collégiale de Saint-MarUn, — (Arch, d'I.-et^L., 
lUres de la 8aUe.) 

Jamellerles (les), f., c»« de Cussay. 

James (la chapelle de St-J, pràs du carroi 
des Boucheries, c** de Rochecorbon. 

Jaxnetière (la), f. , c" de Braye-sur- 
Maulue. 

Jametiôre (la), c" de Saint-Épain. V. 
JalUlière. 

Jametiàre (la), f., c- de Villîers-au-Boin. 

— Jannelière, carte de l'élat-major. 

Jametrle (le lieu de la), paroisse de Non- 
zilly. — Il est cité dans un titre de 1494. — 
(Arch. dX-et-U, tUre$ de la Roche.) 

JbxdIh (Nicolas), tourangeau, est auteur 
d'une pièce en vers intitulée : Le Varanymphe 
du Roy, Paris, Nicolas Gasse, 1649» in-4'' de 1 1 
pages. Cette brochure est très rare, — {Catalogue 
de la bibliothèque de J. Taachereau, 210.) 

Jaxoinerie (le lieu de la), près de la Rue- 
des-Prés-Vernault, c" de Bréhémont. 

Jamixierie (la), L, c" de Saint-Laurent- 
ea-Gatines. — Jaminière, carte de l'élal-major. 

— Ancienne propriété de la cure de Saint-Lau- 
rent. — (Arch. d'I.-etrL., Biens nationaux,) 

Jftiïiinerie (la), f., c"* de Vernanil-eur- 
Indre. 

Jaminlére (la), L, c- de Rillé. ^ Jnmi- 
nière, cartes do Gassini et de l'état^major. 

Jaminière (la), vil., c" de Saint-Germain- 
8ur-Vienne, 16 habit. 

Janay (le), f., c- de Clérô. 

Jandelleries (le lieu des), près des Jauz, 
c** de Sainte-Catherine-de-Fierbois. 

Janelleries (les), ou Jannelleries, 

f., c" de Cussay. — Johanneaux, xyi' siècle. 
(Arch. dl.-et-L., litres de Sainl-Marlin,) 

Janière (la), f., c-* de d'Abilly, près du 
bourg. — Ancien fief, propriété d'Alexis de Châ- 
teau-Chàlons, Éc, en 1783. — (Rôle des fief s de 
Touraine. — Arch. d'I.-et-L., E, 108.) 

Janière ( la), ou Jasnière, f., c" de Li- 
gueil. — Jasnière, carte de l'état-major. — Ja- 
nière, carte de Gassini. ~ Ancien fief. — {Râle 
des fiefs de Touraine.) 



Janin (Élienne-Fulgenee), oiBcier général, 

né à Tours le 10 février 1780, comment ses hu- 
manités au collège des Oratoriens, à Tours, et les 
acheva sous la direction de deux professeurs re- 
nommés, dont un, M. Guyot, avait été précep- 
teur des enfants du duc d'Orléans. Résolu d'abord 
à étudier la médecine, 11 abandonna bientôt celte 
voie pour entrer à l'École polytechnique, d'où il 
sortit avec le grade de sous-lieutenant, pour être 
incorporé à la 104* demi-brigade qui se trouvait 
alors en Suisse (décembre 1801). Nommé, un peu 
plus tard, lieutenant au 94* régiment de ligne, 11 
prit part à la campagne d'Austerlitz, aux batail- 
les d'Iéna, de Hall et de Pinau, et au combat de 
Lubeck. Capitaine en 1807, il fut aide-de-camp 
du général Razout, fit partie. Tannée suivante, 
de l'expédition d'Autriche et se distingua parti- 
culièrement a la bataille de Wagram. JLe 23 s^- 
tembre 1800, il reçut le grade de chef de batail- 
lon. Il fut nommé officier de la Légion d'honneur 
le 34 juin 1811 et colonel le 3 août 1813. Fait 
prisonnier, peu de temps après, et conduit en Hon^ 
grie, il recouvra sa liberté en juillet 1814 et se re- 
lira dans les environs de Tours. Bn 1815, 11 reprit 
les armes et combattit à Waterloo, où il reçut 
plusieurs blessures. Tombeaux mains de Tennemi, 
il fut emmené prisonnier en Angleterre. A son 
retour en France, il se livra à l'étude et fut un des 
rédacteurs d'un journal militaire. Rappelé à l'ao- 
ti vite à l'avènement du gouvernement de Juillet, il 
commanda le 43* de ligne et fut nommé maréchal 
de camp au mois d'avril 1831, et commandeur de 
la Légion d'honneur en 1834. II passa dans la 
section de réserve le 11 février 1S42 et quitta le 
commandement de la subdivision du Finistère 
qu'il exerçait depuis dix ans. Il mourut àTours le 
10 août 1847. Il était membre de la Société d'agri- 
culturô, sciences, arts et belles-lettres du départe- 
ment d'Indre-et-Loire et de la Société arehéologl* 
que de Touraine. Cet officier général a publié 
plusieurs mémoires sur le recrutement de l'ar- 
mée et sur le remplacement militaire. — (E. 
Perraud de Thoury, Le musée biographique, 
panthéon universel, Paris, 1856. — G. Samit et 
B. Saiut-Edme , Biographie des hommat du 
jour, V, ^* partie. ^—Annales de la Sodélé 
d'agriculture d*lndre-ei-Loire (1867), p. 134. — 
Journal d'Jndre^'Loire du 1*' mars 1842 et du 
20 août 1847.) 

Jannaie (U)» <:** ^^ Marcé-auf^iBaTeB. V. 
Jaunaie. 

Jannay (le), f., c** de Cléré. 

Janneau, f., c* d'A vrillé. 

Janneaux (les), f., c*" de Cléré. — Jan- 
neaux, carte de l'état-major. 

Janneraie (la), f., c>* de Saint>Épaio. 

Jannière (la), vil., c" de Saint-Mars, 40 
habit. — Les Jasnières, carie de l'état-major. — 
Janière, carte de Gassini. 

50 
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Janninière (la), f., c^* de Saint-Germain- 
sur-Vienoe. 

Janotière (la), f, c» de Saint-Antoine- 
du-Rocher. 

Janons (les), f., c" de Restigné. 

Janverie (la) f., c" de Marray. — Janve- 
rie, carte de Cassiui. 

Janverie (la), f., c" de Restigné. 

Janverie (la), vil.,c"* de Saint-Donis-hors, 
24 habit. 

Janvière (le lieu de la), près de la Mau- 
quiniôre, c' de Neuillé-le-Lierre. 

Janvrie (la), c** de Ghannay. V. Jenvrit, 

Jarbaud» r., c"« de Vou, 

JaJXSy, vil., c"* de Marcé-sur-Eavres, 26 ha- 
bit. — Jarcy, ou Jarcy-du-GiU, 1783. — Jarcy, 
carte de Télat-major. — JarsU, carie de Gassioi. 

— Il relevait du château de la Louère. — (Arch. 
d'I.-et-L., E, 16.) 

Jard (le), f., c** de Cinals. — Le Jard, 
carte de Cassini. 

Jard (le lieu du Petit-), c* de la Perrière. 

— Il relevait censivcment du château de la Fer- 
rière, suivant une déclaration féodale du 30 dé- 
cembre 1762. — (Arch. d'I.-et-L., archives du 
château de la Ferriûro.) 

Jard (la fontaine du), C* de Ligré, près du 
chemin de la Rajace k rÉlang-Marlin. 

Jard (le lieu du), c" de Saint-Épain, près 
du chemin de la Couronnlère à Yilleperdue. 

Jard (le), f., c" de SaiDl-Étienne-de-Chi- 

Jard (le), vil., c" de Rigny, 19 habit. — 
Jard, carte de rôlat-major, 

Jard-de-Milly (le lieu du), près des 
Houdincries, c'* de Bréhômout. 

Jard-des-Sondes [le], f., c' do^Bréhé- 

mont. 

Jardellerie (la), paroisses de Ghlsscaux 
et de Chissé. — Elle fut vendue par François 
Lasseray, le 2i janvier 1740, à Claude Dupin et à 
Louise • Marie • Madeleine - Guiliel mine do Fon- 
taine, sa femme. — (Arch. d*I.-et-L., B, 39.)" 

Jarderie (la), ou Jardrie, vil., c»* de 

Brayo-sur-Maujlno, 31 habit. — Jarderie, carie 
de rétat-major. 

Jardin (le), c'de Gerelles. V. ChâUigner, 

Jardin (le), f., c* de Fondeltea. — Jardin, 
carte de i'état-major. 

Jardin (le), vil., c" de Verneuil-le-Châ- 
leau, 48 habit. — Jardin, cartes de Cassini et do 
l'élat-major. 

Jardin (les Grand et Petit-), ham., c" da 
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Vou, 11 habit. — > Jardin, cartes de Gaasiai et de 

l'élat-major. 

Jardin- Anglais (le lieu du), près de la 

Vienne, c" de Chinon. 

Jardin-aux- Caves (le lieu du), c^ de 
Villedômer. — Ancienne propriété de Tabbaye de 
Gastines. — (Arch. d'I.-et-L., Biem nationaux.) 

Jardin-d'Alencè (le), f., c- de Salnt- 
Pierre-des-Gorps. — Alencé, 1634. — Ancienne 
propriété du Chapitre de l'église de Tours à qui 
elle fut léguée, en 1634, par M. d'Alencé. Son 
étendue était de sept arpents, fille fut vendue 
nationalemenl, le 27 juin 1791, pour 15,100 li- 
vres. — (Arch. d'L-et-L., G, 90; fOetiê natio- 
naux.) 

Jardin-des-Bois-Morts (le lieu du), 

près du bourg de la Perrière. — Il relevait 
censivement de la chàtellcnie de la Perrière, sui- 
vant une déclaration féodale du 28 mai 1788. — 
(Archives du château de la Perrière. ) 

Jardin-des-Cordeliers (le liea du), 

c'* de Chanceaux, c*" de Loches, près du chemin 
de Beau repaire à Bussières. 

Jardin-des-lDemoiselles (le lieu 

du), près de la Fosse, c" de la Celle-Saint-Avent. 

Jardin-G-raJon (le lieu du), près de 
Saint-Jean-des-Ghoux, c" de Saint-Pienre-dec- 
Corps. — Ancienne propriété du Chapitre de 
l'église de Tours, auquel elle fut léguée, en 1631, 
par N. Grajon. — (Arch. dl.-et-L., G, 90.) 

Jardinet (le), f., c*« de Lublé. 

Jardins (les), f., c** de Continvoîr. 

Jardins (les), f., c"* de Preullly. 

Jardins ( le bois des), c** de Vou. 

JardS (les), f., c" de Noizay, près de la 
Loire. 

Jarie (la), Jarrie, ou Jarry, ▼a.,c« 

d'Athée, 20 habit. — Garria, ix« siècle. — Jar^ 
rii, carte de l'étal-major. — Ce lieu se trouvait 
au nombre des domaines dont la possession fut 
confirmée à l'abbaye de Marmoutier en 859. — 
(Rectteil des historiens des Gaules, VllI, 500. — 
D. Housseau, I, 76.) 

Jarie (la), f., c"« de Lômerô. — Jarie, carte 
de Cassini. 

Jaries (bois des), c** de Panzoull. 

Jariolle (la), f., c" de Loche. — Ancienne 
propriété du prieuré de Villiers, — (Arch. J'I.* 
ot-L., C, 336; Biens nationaux.) 

Jarnelle (le lieu de la), près des Maisons- 
Neuves, c** de Bossée. 

Jarnière (les Haute et Basse-), vil., c" ii». 
la Chapollo-Saint-lIippolyto,- 20 habit. 

Jarnière (la), f., c" do la Croix. — Barf^- 
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Jarnière, fief Barbe, 1681. — Jarinière, carie 
de CasBïai. — Ancien fief, relevant d'Aml>olse, à 
foi et hommage lige. En 1684, il appartenait à 
Philippe Sallier , Éc, qui rendit hommage le 
21 février. Antérieurement, Marie Le Vacher en 
était propriétaire. Ce domaine passa ensuite à 
Armand de Cullon de Brandy (1722); — à Louis 
de Cullon de Brandy (1736); — à N. Taschercau 
de Baudry (1746). — Dans le même lieu se trou- 
vait une métairie qui avait été affectée à la fon- 
dation d'une chapellenie dans l'église de Tours. 

— (Arch. d'L-et-L., C, 659, 603, 633, 651. — Râle 
des fiefs de Touraine. — A/cm. de la Soc. arch, 
de Tour,, XVII, xix.) 

Jarnottrle (la], ham., c"* de Sainl-Nico- 
ias->de-Bourgueil, 12 habit. 

Jaronde (le lieu de la), près d'Azay-sur- 
Indre. — Il est cité dans une charte de 1306. — 
[Carlulaire du Liget.) 

Jaxossais (les), ou «Tarossay, f., c"" 

de Brèches. — Jarossais, carte de l'élal-major. 

— Ancien fief, relevant du château do Tours. En 
1738, il appartenait à Charles-Auguste de Roche- 
chouart. — (Arch. d'L-et-L., C, 336.) 

Jarosse (la), f., c*' de Neuillé-Pont-Pierre. 

— Ancien fief, relevant du duché de Château-la- 
Vallière, à foi et hommage simple et cinq sols de 
service annuel. Louis Durand, chev., seigneur de 
Gcnneteuil, rendit hommage le 12 juin 1745; — 
Mathurin Durand, auditeur à la Chambre des 
comptes, le 8 juillet 1754. Charles-Nicolas Le 
PoUerin de Gauville possédait ce fief en 1779. — 
(Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Châ- 
teaux,) 

Jarosserie (la), f., c"« de Souvigné. 

Jarosedère (le lieu de), près de la Viilelte, 
c** de Chaumussay. 

JaroSSin. (le lieu de), près des Chemau- 
dières, c^ de Noizay. 

Jarot (le lieu du), c»* de Neuvy-Roi. — An- 
cien fief, relevant de la châtellenio du Bois. Il 
appartenait aux religieuses de rEncloitre. — 
(Arch. d'I.-et-L.,E, 16.) 

Jarretrie (la), f., c- de Cléré, 

JarrialS (la), c** de Damemarie. V. Jar- 
rièse. 

Jarriais (la), c" do Neuvy-Roy. V. le 
Chêne. 

JarrialS (la), c"« de Saint-Épain. V. Jar- 
rie. 

JTarriaiS (bois de la), paroisse de Saint- 
Paterne. — 11 est mentionné dans une charte de 
1258. Il appartenait à l'abbaye de la Clarté-Dieu. 
— (Arch. d*I.-et-L., titres de la Clarté,) 

Javriau (le lieu du). V. Croix-Lelu, c" 
d'Âxay-safladre. 



Jarrie (la), f., c"' de Barrou. 

Jarrie (la), c»" de Chôdiguy. V. Jarry. 

Jarrie (la), vil., c" du Grand-Pressigny, 
25 habit. — Jarry'Ferru, 1737. — Jarrene, 
carte de Cassini. — Ancien fiof. En 1673, il ap- 
partenait à Antoine de Leslang. — (Arch. d'I.-ot- 
L., E, 23, 123.) 

Jarrie (la Grande-), vil., c" du Grand- 
Pressigny, 21 habit. 

Jarrie (la Petite-), ham., c" du Grand- 
Pressiguy, 10 habit. 

Jarrie (le lieu de la), près de la Rarie, c"" 
do Noyant. 

Jarrie (la), f , €■• de Saint-Épain. — Jar- 
riais, xvii« siècle. — Ancien fief. En 1638, il 
appartenait à Louis Peguineau, Éc. — [Bôle des 
fiefs de Touraine, — Arch. d'I.-et-L., titres de 
Saint-£pain.) 

Jarrie (le lieu de la), près de la Caltière, 
c** d'Yzeures, 

Jarriée (la), c"' de Damemarie. V. Jar- 

rièze. 

J'arrier (le), vil., c'* de Chouié-sur-Lolro, 
71 habit. — Jarie, carte de Cassini. 

Jarrière (la), c" d'Abilly. V. Janière, 

Jarrières (les), f., c»* de Saint-Mars. 

Jarriers (le lieu des), c* de Cléré, près de 
la route de Savigné à Souvigné. 

Jarries (les), f., c" de Marcé-sur-Esves. 

Jarriet (le bois de), près du Boulay. — 
Boscus de Jarrieto, prope Booletum. — Au 
mois d'avril 1232, Richard de Beaumont, sei- 
gneur d'Amboise, et Mathilde, sa femme, donnè- 
rent à l'abbaye de Pontlevoy tout ce qui leur ap- 
partenait dans ce bois. — (D. Houssoau, VII, 
2732.) 

Jarrièze (la), f., c» de Damemarie. — 
Jarriais, Jarriée, 1300. — Jariais, carte de 
Cassini. — La Jarrière, carte de l'élat-major. — i 
Ancien fief, relevant de Cbâteaurenault. En 1300, 
il appartenait à Hubert de Fontenay; -> en 1315, 
à Jehan de Saint-Amand. Le 21 avril 1 7G0, Ca- 
tien Rangeard de la Boissièro, Éc, procureur- 
général en la Chambre des comptes, à Blois, ren- 
dit aveu pour ce fief, qu'il avait acheté, le 5 mars 
1757, des créanciers de Nicolas-Charles Prévost 
de Saint-Cyr. — (Arch, d'I.-et-L., E, 119. — 
Bibl. de Tours, fonds Salmon, titres de Châ- 
leaurenault.) 

Jarris (le lieu des), frèche des Jarris, des 
Cousins- Jarris, des Cousins, paroisse de Neuil- 
l«-Pout-Pierre, xv* siècle. — (Arch. d'I.-et-L., 
prévôté d*Oë.) 

Jarry, c" d'Athée. V. Jarie, 

Jarry, ham., c"* de Chédigny, 13 habit. — 



JAU 



— 396 — 



JAU 



Jat^ie, xvii« siôclo. — Saint-Jean-dC'larJarTie, 
ou de Jarry, xwni* siècle. — Jarry, carie de 
l*état-major. — Saint-Jean'de-Jarrit, carte de 
Casslni. — Aacien prieuré, appartenant à l'ab- 
baye de Beaulieu. Le prieur devait un dîner, le 
jour de saint Jean-Baptiste, au seigneur d'Azay- 
sur-Indre et à ses officiera, suivant un aveu de 
1572. Il était tenu de dire la messe une fois par 
semaine dans la chapelle prleurale. En 1787, 
cette chapelle tombait de vétusté. La porte avait 
été enlevée, la charpente était en ruines. Les of- 
fices dus par le prieur étaient célébrés dans 
réglise paroissiale. Le prieuré constituait un fief 
ni relevait d'Azay-sur-Indre. — (Arch. d'I.-et- 
L., G, 336; E, 131 ; G, 14. — D. Housseau, XIV.) 

Jaxry, f., près de Gorbery, C* de Loches. 
— Ydoiire, 1400. — La Jarrie, ou Jarry, 
xviii* siècle. — Ancien fief, relevant du château 
de Loches, à foi et hommage lige. En 1670, il ap- 
partenait à Louis de Baraudin; — en 1761, à 
Louia-Honorat de Baraudin, qui rendit hommage 
le 7 avril. — (Arch. d'I.-et-L., G, 581, 582.) 

JTarry (le lieu du Bas-), près de Gorbery, 
c"« de Loches. — Vaugreffier, 1401. — Bas-' 
Jarry, ou Vaugreffier, 1723. — Il devait une 
rente au Ghapitre de Loches. — (Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, titra de Notre-Dame de Loches) 

Jarry (la bols), C* de Rlvarennes. 

Jarry-Perru, c" du Qrand-Presslgny, V. 
la Jarrie. 

Jasnière (la), c** de Liguell. V. lanière. 

Jatrôa (le lieu de), près de la Bourdillère, 
c** de Clnais. 

Jau (le) ou le Ooq, €■• de Saln(-Cyr. V. 
Coq. 

Jaacta.et (le lieu de), près de Parlgné, c** 
de Draché. 

Jaucourt (Jacques de), abbé de Gormery, 
succéda à Jean du Bellay, en 1545. Il mourut le 
17 avril 1547 et fut remplacé par Gharles de Loi^ 
raine. — [Cartulaire de Cormery, cxv, — 
Gallia christiana, XIV. — Bibl. de Tours, 
fonds Salmon et Arch. d'L-et-L., titres de Cor- 
%nery.) 

Jaudellerie (les Haute et Basse-), f., c** 
de Langeais. 

Jaudellerie (la), f., c"* de Saint-Michel- 
sur-Loire. 

Jaudinlères (les), f., c* d'Épeigné-les- 
Bois. 

Jaageau (la fontaine), près de Prou, c** 
de Langeais. 

Jauget» f.» paroisse d'Ob terre. — Jauget, 
carte de Gassinl. — Ancien fief, relevant de la 
baronnie de Preuilly. En 1444, il appartenait à 
Guillaume Martin, JBc., qui rendit hommage le 



15 Julllol; -^ on 1500, à François Chitelgoor; — 
en 1564, à René GhAteigner; — en 1597, à Renée 
Ghàleigner, veuve de Prégent Ancelon ; — eo 
1600, à Gabriel Ancelon; — en 1762, à Uarc- 
François de Menou, qui reniât aveu au baron df) 
PreulUy le 21 mai; — en 1783, à Jean-Anloiae 
de Cbarry des Gouttes. -^ [Râle des fiefs de Tou- 
raine. — Bibl. nationale, Gaignôres, 678. — A. 
Duchesne, Hist. de la maison de Chasieigner, 

— Registres d'état civil de Bossay et de Char ni- 
zay.) 

Jaojapière (la). V. Candè, c^ de Sori- 

Jaulnay, commune du canton de Riche- 
lieu, arrondissement de Ghinoo, k 68 kilomètres 
de Tours, 32 de Chinon et 11 do Richelieu. — 
Parochia de Jounayo, Pictavenns dioeesif, 
XI* siècle [Cartulaire de Noyers). — Jaunaium, 
1156. — Jausnay, 1191. — Jonnay, 1640. — 
Jaunay-souS'Faye, 1721. — Jaunay, carte de 
Cassinl. 

Elle est bornée, au nord, par les communes 
de Braslou et de Razines; à l'est, par celles de 
Marigny et de Mondion ; à l'ouest, par Faye-la- 
Vineuse; au sud, par Saiot-Gervais et Saint-Chris- 
tophe (Vienne). Elle est arrosée par la Veudo. 

— par le ruisseau de Ghesseau, qui prend sa 
source près de la Rivagère, lait mouvoir le mou- 
lin de Ghezeau, et se jette dans la Yeude;— et par 
le ruisseau de la Fontaino-de-Norioux , qui se 
jette également dans la Vende. Elle est traversée 
par le chemin de grande commuoicatioa n* 33, 
de Ghiuon à Ghàtellerault. 

Les lieux, hameaux et villages auivanla dépen* 
dect de celte commune : Guené (51 habit.), an- 
cien prieuré, dépendant de l'abbaye de Noyers. 

— Gharçay (28 habit.). — Le Ghillou (29 habit.). 
ancien fief, relevant de Faye-la-Vineuse. — L'É- 
pinette (10 habit.). — Relay (19 habit.). — La 
Poirière (15 habit.).— Tampignons (17 habit.). — 
La Voirie, ancien fief, relevant de Paye-la-Ti- 
neuso. — Le Pin (13 habit.). — Soudan, ancien 
fief, relevant de Faye-la-Ylneuse. — Chezeau, la 
Bonde, Beauregard, Bard, la Zuzalière, le Mûrier, 
Ghâleau-Neuf, la Ghaumo-Segault, la Rivagère, 
la Quenallière, la Mousselière, Haute-Rue, Fu- 
land, les Vallée», etc. 

Avant la Révolution, Jaulnay faisait partie do 
l'élection de Richelieu et de l'archiprètré de Faye- 
la-Vineuse, diocèse de Poitiers. En 1793, il dé- 
pendait du district de Ghlnon. 

Superficie cadastrale. — 1476 hectares. — L*; 
plan cadastral, dressé par Alizon, a été termiuê 
le 5 octobre 1836. 

Population, — 258 habit, en 1801. — 240 ha- 
bit, en 1808 — 260 habU. en 1810. — 267 haba. 
en 1821. — 307 habit, en 1831. — 334 habit, vu 
1841. — 375 habit, en 1851. — 404 habîL on 
18C1. — 401 habit, on 1872. — 369 habit, tu 
1876. 
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Foire, le mercredi des Cendres. 

Bureau de poste et perception de Richelieu. 

L'église, dédiée aux saints Gervais et Protais, 
parait dater du xv'siècle. Elleaélé restaurée dans 
les deux siècles suivants. Elle n'offre rien de 
remarquable. 

Curés db Jaolmat. — Jacques Tudoit, 1490. — 
Thomas Richard, 1622. ^ Toussaint Basly, 1632. 

— Jean Gallaud, 16M, décédé en 1695. — Jean 
de la Pouehardière, 1695. — Pierre Coudreaui 
décédé en 1739. — Jacques Garnier, mort le 
26 mars 17S7. — Vincent Michau de la Miton- 
nière, 1767, décédé en 1766. — Claude Richard» 
1766-66. *- Augustin Rivière, 1790. — Dubois, 
curé constitutionnel, 1793. — Dubois^ 1804. -* 
Guérineau, 18S0. — Premondeao, 1852, actuel- 
lement en fonctions (1881). 

Le flef de Jaulnay relevait de Saumur à foi et 
hommage lige. .11 appartenait au Chapitre de 
Sainte-Radégonde de Poitiers, qui rendit aveu le 
It juillet 1721. 

Les registres d'état civil de celte commune 
commencent en 1710. 

lluass DB Jaulnay. — Louis Martinet, 1804, 
29 décembre 1807, 14 décembre 1812. — Michel 
Monnereau, 10 juin 1816. ^ Guellerin, tS37. — 
Souriau, 1852. — Deguin, 1869. «^ Ambroise 
Gauvin, 21 février 1874. — Charles Deguin-Du- 
rand, 21 janvier 1878. 

Dapait-Matifeiiz, Btai du Poitou iout Louia XIV, 182. 

— Bibl. de Toon, maooicrit n* 1308. » Arch. dl.-«(rL., 
cure de Jaulnay; G, 816; Biens nationaux; C, 560, 600. 

— Bdle de* fiefs de Touraine. — Cartulaire de Noyers. 

— ArchÎTM et la Vienne, E, 37. — Registres d'étet civil 
de Janlosy. 

Jaolnayy la Oirardiére, ou Peiit- 

Jaulnay» f., paroisse d'Assay. — Ancien fief. 
L« 28 juin 1650, les religieuses de Notre-Dame- 
de-Bonne-Espérance do Champigny le vendirent 
à Pierre de Baignan. — (Arch. d'I.-et-L., C, 600, 
titres de Champigny.) 

Jaulnay» c* de Drizay. V. Jaunaies. 

Jaulnay (le Petit-), fief situé dans la ville 
de Chinon. — Le clocher de réglise do Saint- 
Étienne et le couvent des Auguslines étaient bâ- 
tis sur des terrains dépendant de ce fief, qui re- 
levait de la bsronnie de Chinon. Vers 1490, 11 
appartenait à Geoffroy do la Mort; *- en 1500, à 
Pierre Turmeau, enquêteur à Chinon; — en 1501, 
à Jean de Garguesallo; — en 1552, à Pierre Pau- 
mart; — en 1559, à Philippe Paumart. — (Arch. 
d'I.-el-L., baronnie de Chinon ) 

Jaulnay, ham., c** de Saint-Benoit, 17 ha- 
bit. — Jaunay, ou Lac-Mort, 1556. — Puy-du- 
Jaunay, QrandrJaunay, 1600-50. — Jaunay, 
carte de Cassini. — Ancien fief, relevant de la 
Roche-Ciermault, à foi et hommage lige. Il a été 
possédé par René Gillier, vers 1370; — par Mar- 
gueritOy dauphine d'Auvergne (1402); — par la 
(amille da Breuil (1515); — > par N. Turmeau 



(1556); — par Antoine de Meaussé (1571); ^ par 
les familles de Garguesallo, Paumart, de Beau- 
vau, de Vaillant et d'Aubery (xvi*, xvn* et xvin* 
siècles). Il fut vendu nationalement, le 24 prai- 
rial an VII, sur la veuve d'Aubery, — (Arch. 
d'I.-et-L., titres de Pommiers; baronnie de 
Chinon; Biens nationaux. — Rôle des fiefk de 
Touraine.) 

Jaulroux» c" d'Avon. y. Jautrou, 

JaultiëreS (le lieu des), prô6 de Moento, 

c" do la Tour-Saint-Gelm. 

Jaumeau, f., c** de Rillé. 

Jaumeraié [la), c"* de Trogues. V. Jour 
meraie. 

Jauna (le lieu de)| près de la Maison-Brû- 
lée, c" de Cormery. 

JaunaLe (la), f., c** de Marcé-sur-Bsvres. 

— Jaunais, 1698. — Ancien fief, relevant de la 
Louère. En 1666, il appartenait à Georges de 
Mauléon, marié à Marie-Anne des Housscaux; 

— en 1696, à René de Mons, Éc. ; — en 1698, 
à Côme de Mons; — en 1764, à la famille de 
Préaux; — en 178?, à Jean-Baptiste Pey de la 
Grange. — (Arch. d'I.-el-L., Rôle des 20"; B, 15. 

— Goyet, Nobiliaire de Touraine.— lAiné, Ar» 
chives de la noblesse de France, VI.) 

Jaunaie (la), c** de Salnt-Épaln. Y. /«u- 
neraie. 

Jaunaie-Porclierons» c** de Savigné. 

V. les Aulnaies, 

Jaunaies (les), f., c** de Brîzay. ^Jaunais, 
carte de Cassini. — Ancien flef. En 1674, il ap- 
partenait à Etienne de Pindray, Éc., seigneur de la 
Touche. — (Arch. dT.-et-L., cure de Brisay.) 

I Jaunaies (le lieu des), près de la Maison- 
I Brûlée, c** de Saint-Patrice. 

I Jaunais, ou Jaunay, f., c** de Léme- 

! ré. — Ancien fief. En 1462, il appartenait i Eus- 
lacbe de Montfort; — en 1465, à Annette de Pon- 
tenay; — en 1499, à René de Beauvau; — en 
1536, à Gabriel de Beauvau, marié i Prançoise 
Le Picard, qui vivait encore en 1596; ^ en 1623, 
à Jacques de Beauvau; — en 17t8, à Eustache- 
Henrielte de Buade, veuve de Charles Lecesne de 
Menilles, dame du Rivau. — en 1757, à Fran- 
çoise Martineau; — en 1771, i Michel-AngO| 
comte de Caslellane. — (Arcii. d'I.^-U, C| 662; 
E, 219, 230, 223.) 

Jaunais (les), f., e^ de Mu«lUy-flDr- 

Maulne. 

Jaunau (le), ou Jauneau, bam., c^ 

Brèches, 18 habit. — Jauneau, carte de Cassini. 

Jauneaux (les), ham., eM de Ciéré, 12 

habitants. 

Jaunay (la Petit-), f., c*« d« BaiMts. 
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Jaunay, c** de CMnon. V. Jaulnay. 

Jaunay, f., c"* d'Épeigné-sur-Déme. — Le 
Jaunay, cartes de Cassini et de l'état-major. — 
Elle a fait partie de l'aDcienoe commune de Ror- 
Ibres, réunie à celle d'Épeigoé, en 1823. 

Jaunay» paroisse de Prinçay (Vienne). — 
Ancien fief, relevant de Faye-la-ViBeuse. — 
(Arch. d'I.-el-L., C, 600.) 

. Jaunay (le), ham., c*" de Saint-Paterne, 
13 habit. — Jaunay, carte de Cassini. 

Jaunay (Isaîe), bénédictin) né à Tours, en* 
1561, appartenait à une famille de marchands, 
résidant dans la paroisse de Saint-Clément. Il 
prit l'habit monastique dans l'abbaye de Mar- 
moutier, le 7 janvier 1583. Prieur de ce monas- 
tère, en 1594, il eut plus tard la charge de pro- 
vincial de la province de Bourges. Il mourut à 
Marmoutier, le 24 octobre 1619. — (D. Marlène, 
IJUL de Marmoutier, II, 441.) 

Jaunay- BOUS -Faye. V. Jaulnay, 
commune. 

Jaunays-Porclierons (les;, c** de 
Savigné. V. les Aulnaifs. 

Jauneau, c** de Broches. V. Jaunau. 

Jauneau (le), f., c* de Cerelles. ^ Jau- 
neau, carte de l'élat-mi^or. — Elle relevAit cen- 
sivement du fief de Ch&tenay, 1755. — : (Arch. 
d'I.-el-L., fief de Châtenay, 

Jauneau (le), f., c"* de Montreuil. 

Jauneau (le), ou les Jauneaux, f., 

c'' de Reugny. — Jauneaux, carte de l'état- 
major. — Jaunou, carte de Cassini. 

Jauneau (bols de), près de la Rabalrie, c** 
de Rochecorbon. 

Jauneaux (les), c* de Reugny. Y.Jau- 
neau, 

Jauneraie (in), ou Jaunaie, f., c**de 

Saint-Épain. — Jauneraie, alias la Tour, xvi* 
et zvii* siècles. — Jauneraye, carte de l'état- 
major. — Ancien fief, relevant de Noyant. — 
Ancienne propriété du Chapitre de Saint-Martin. 
— (Arch. d'I.-et-L., Inventaire des titres de 
Sainl-Èpain.) 

Jaunes (le lieu des), c** de Sainte-Maure, 
près de la route de Bordeaux à Paris. 

Jaunipière^de-Candé (la), v. Candé, 

c" de Souvigny. 

JaupUS (le lieu des), près de la Barberon- 
nerie, c** de Langeais. 

Jautrou, vil., c" d'Avon, 70 habit. — 
Jaulrou, plan cadastral. — Jautrou, carte de 
l'état-mi^or. ^~ Janlrou, carte de Casaini. 

Jaux (les), f., c-« de Sainte-Gatherine-de- 
Fierbois. — Jaux, carte de l'état-major. 



Javelle (la), f., e* de Montrésor. 

Javenon et le Petit-Javenon, ham., 

c" de Cheillé, 14 habit. 

Jay (moulin du), sur la Brenne, c** de 
Luynes. 

Jay (Charles Le), baron de la Maison-Rouge 
et de Tilly, seigneur de Saint-Fargeau, ÛU de Jac- 
ques Le Jay, conseiller d'État. GonseUler au 
Grand-Conseil, intendant de Limoges en 1634, il 
fut pourvu de l'intendance de Tours en 1661. En 
1663, il fut nommé intendant de Bordeaux et 
mourut à Paris au mois de novembre 1671. Il 
avait succédé, à Tours, à Thomas de Vorant; 
son successeur, dans la même intendance, fut 
Charles Golbert, marquis de Cmissy. — (Blan- 
chard, Éloges des premiers présidents, 89. — 
De Courcelles, Diction, de la noblesse, VU, 324. 

— Moréri, Diction, historique (8upplém.),1, 162. 

— Chalmel, Hist. de Tour., III, 426.) 

Jean (lie St-), dans la Loire, c** d'Am- 
boise. — En 1791, on y voyait une chapelle qui 
dépendait de la commanderie d'Aroboisc. — 
(Arch. d'I.-et-L , Biens nationaux.) 

Jean (bois de St-), près de la Bernetterie, 
C* de Braye-sous-Faye. 

Jean (la fontaine St-), c* de la CeIIe> 
Saint-Avent, près de la Creuse et du chemin du 
Bec-dee-Deux-Eaux à Port-de-Piles. 

Jean (hôpital et chapelle de St-). V. Cki- 
nor. 

Jean (maladrerie royale de St-). V. CAt- 
non. 

.Jean (le pré de St-), près de llndre, c** 

de Huismes. 

Jean (chapelle de St-), c** de Pont-de- 
Ruan. Y. Jean-de4a-Hunaudaye (Saint-J. 

Jean (moulin de St-), c** de Saint-Jean- 
Saiut-Germain. — Moulin-de-Saint^ean, carte 
de Cassini. 

Jean ( ruisseau de St-), C" de Saint-Jean- 
Saint-Germain. — Il se jette dans l'Indre. 

Jean (église ou chapelle de St-), paroisse 
de Sainte-Radégonde. — Elle fut construit'? au 
commencement du vu* siècle. Dans le courant du 
XVII*, on la remplaça par un autre édifice doot 
ou voit encore les restes près de l'escalier de 
Rougemont. — {Mém. de la Soc. archéot. de 
Tour., XXIV, 8.) 

Jean, abbé de Bourguell, fut élu en 1045, 
en remplacement de Théodon. Il mourut le 
14 février 1048 et eut pour successeur Rainaud. 

— {Gallia christiana. — Bibl. de Tours, foodd 
Solmon, titres de Bourgiieit.) 

Jean, moine de Marmoutier, TÎTait dans la 
première partie du xii* siècle. Il est autour d'aoe 
histoire de Geoffroy le Bel, comte de Tourmloe et 
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duc de Normandie, qai a été publiée sous co 
titre : Joannis monaehi majoris monfuierii 
gui rege Ludovico junior vixii, historix Gauf" 
fi-idi ducis Normanorum et eomilis Andega- 
vorum, Turonorum et Cacnomanorum, libri 
duo, Patisiis, N. Dufossé, 1610. Chalmel lui 
attribue égalemeut la Grande chronique de 
Tours, Uais son opinion est combattue par André 
Salmon, qui serait porté à croire que cet ouvrage 
a ôté composé par Péan Gatineau, chanoine de 
Saint-Martin. — (A. Salmon, Chroniques de 
Touraine, xvii. — Chalmel, Hisl, de Tour., 
IV, JS3.) 

Jean, dit de S'aye, abbé de Beaulieu, 
fut élu le l*' décembre 1226, en remplacement de 
Hugues l*', décédé. Il mourut le il juillet 1233 
et eut pour successeur Renaud. — (Bibl. de 
Tours et Arch. d'L-et-L., titres de Beaulieu. — 
Gallia christiana, XIV. — Mém. de la Soe. 
archéoL de Tour., IX. 175.) 

Tean, abbé de Beaulieu, succéda à Pierre en 
13(i3. Il mourut en 1383 et fut remplacé par Guil- 
laume de Valère de Basile. — {Gallia christia- 
na, XIV. — Bibl. de Tours, titres de Beaulieu, 

— Mêm. de la Soc, archéoL de Tour., IX, 17&. 

— Arch. d'I.-et-L., Tilres de BeaiUieu.) 

Jean» abbé de Beaulieu, fut nommé en 1482, 
en remplacement de Hugues de Poissy. Il mourut 
lo 27 mai 1485. H eut pour successeeur Hugues 
Fumée, élu le S juin 1485. — (Bibl. de Tours, 
titres de Beaulieu. — Arch. d'I.-et-L., titres des 
Viantaises de Beaulieu. — Mém, de la Soc, 
archéoL de Tour., IX, 175.) 



de Betz. V. Bels. 



(chapelle de 



(chapelle de 
de Chàteaurenault. V. Châteaurenault. 



), c" 
), c" 



(closerie de St-), pa- 
roisse de Rocbecorbon. — Ancienne propriété de 
la fabrique de l'église de Tours. — (Arch. d'I.-et- 
L., G, 90.) 

Jean-d'Az*tanne8 (le fief), paroisse 

d'Artannes. — Il relevait de la Motte-d'Artaanes 
et appartenait, en 1577, à Jean Le Consteller, 
Éc; — en 1639, à François Porcher, Éc, sei- 
gneur du Puy;— en 1772, à Claude- François 
Jahan, Éc., contrôleur des guerres. — [Rôle des 
fiefs de Touraine. — Arch. d'I.-el-L., litres 
dArtannes.)^ ^ 

Jean-de-Beaumont (St-), paroisse. 

V. Beaumont-les-Tours. 

Jean-de-Bois (le lieu de], c** de Nouà- 
Ire, près du chemin de Nouàtre à Maillé. 

Jean-de-la-Côte (St-), f., c- de Bal- 

lan. — Il y existait une chapelle dont les ruines 
sont itidiquéos sur le plan cadastral (section E, 
!!• 90). 



Jean-de*la-B[anaudaye (St-), c** 

de Pont-de-Ruan. — Métairie et cha^telle de la 
Hunaudaye, 1500. — Mitairie de Reloff, 1603. 
— Chapelle de Saint-Jean, 1700. — Cette cha- 
pelle et la métairie, cette dernière composée de 
quatre-vingts arpents de terre, appartenaient au 
prieuré de Relay. Au xvu« siècle, la chapelle 
était desservie par plusieurs religieux. — (Arch. 
d'I.-et-L., prieuré de Relay.) 

Jean-de-la-Jarrie ( St-), c*» de Ché- 

digny. V. Jarry, 

Jean-de-la-Ijande (St-), c"* de Sem- 

blançay. V. Hôpital (V), 

JeandeUière (la), f., c*»de Sorigny. — 

Giraudellière, carte de Cassini. — Géraudel- 
lière, carte de l'éUl-major. 

Jean-des-Chonx ou Saint-Jean- 

des-GoupS (chapelle de St-]. V. Tours. 

Jean-da-I>ésert (la chapelle de St-), 
V. Chinon, collégiale de Sainl-Mexme. 

Jean-dii-Chrais (St-). V. Croit. 

Jean-du-Jarry (St-), c-«deChédigny 

V. Jarry, 

Jean-du-rdget (St-). V. Ligei. 

Jean-Joiilfiray (1« Heu de), c" do Vou- 
vray, près du bourg. 

Jean-I^e-I^ait (lie), dans la Loire, c** de 
la Chapelle-sur-Loire. 

Jean-Marqnes (le fief de). V. Gentil 
(fief). 

Jeannay, f., c"* de Cléré. — La Jounay, 
carte de Cassini. 

Jean-Saint-O-ermain (St-). com- 
mune du canton et de Tarrondissement de Lo- 
ches, à 6 kilomètres de Loches et à 4G de 
Tours. 

Elle est bornée, au nord, par la commune de 
Perrusson; au sud, par celles de Verneail-sur- 
Indre et de la Chapelle-Sainl-Hippolyte; à Test, 
par Sennevières; à Touest, par Perrusson. Elle 
est arrosée par l'Indre, — et par les ruisseaux des 
Fourneaux, de Saint-JeaA et de Sennevières. Elle 
est traversée par la route nationale n* 143, de 
Glermont à Tours. 

Les lieux, hameaux et villages suivants dépen- 
dent de cette commune : La Foulonnerie (10 ha- 
bit.). — La Bauchetière (10 habit.). — Le Village- 
du-Gué (46 habit.). — Le Fourneau (72 habit.), 
ancien fief. — Montrélix (15 habit.). — L*Auver- 
nière (10 habit.]. — La Baugerie (36 habit.). ^ 
Le Coudray (18 habit.}. — L'Uopital, ancienne 
dépendance de la commanderie de Fretay. — La 
Guiffaudière, ancien fief, relevant du château de 
Loches. — Les Hautes-Maisons (47 habit.}. — La 
Baudière (27 habit.), — La Vincendrie (17 habit.) 
— La Pinorie (10 habit.). ~ Rouvray [U habit.), 
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ancien Hef, f«Ievaiil du ebftteau de Loâhet. — 
SamboDDe (25 habit.), connu dès le x* siècle. — Le 
VilIage-auz^Denis (17 Iiabit.). '— La Boche, an- 
cien fief, relevant du ch&teau de Loches. — 
Champceniers (12 iiablt.). — Les Places, laGour, 
la Plolerio, Gatines, les Hardis, la Pinière, la 
Sabardière, Bordebure, la Maison-Neuve, etc. 

Cette commune a été formée en vertu d'une 
ordonnance royale du 19 mars 18S4, par la réu- 
nion des deux anciennes paroisses de Saint- 
Germain et do Saint-Jean. V. Germain (Saitit-J 
et Jean f Saint- J. 

Superficie cadastrale. — 1225 hectares. 

Population. — 649 habit, en 1835. — 657 ha- 
bit, en 1841. — 638 habit, en 1851. — 735 habit, 
en 1861. -^ 717 habit, en 1872. — 721 habit, en 
1876. 

Assemblée pour location de domestiques le 
24 juin. 

Bureau de Poste de Loches. — Perception de 
Vemouil. 

Station du chemin de fer de Loches à ChA-> 
til Ion -sur-Indre. 

CUBéS DB SAmT-JEAN-SAINT-GBRMAIM. — Pa- 

reau, 1850. — Thomas Girard, 1859. — Jonbert, 
actuellement en fonctions (1881). 

IfAUmS DK SAlNT^XAN-SAUrr-^iBSlfÀlN. -* Fis-* 

sour, 1834. -* Bonvallat, J850. — Smitts, 1852. 
— Faré, 1869. — Auguste Corset, 18C9, 21 jan- 
vier 1878. 

Dafonr, Diction, de l'arrondissement de Loches, I, 
3Si. — Jteeueit des actes administratifs d'Indre-et-Loire 
(1830), p. 151. -*• Annuaire -almanach d" Indre-et-Loire 
(1877), p. 174. ^ A. Joanoe, Géographie d: Indre-et-Loire, 
p. 99. 

JTeaa-stir-Indre (St-), vil., c** de 

Saint-Jean-Sainl-Germain, 87 habit.— Parochia 
S^Johannis super Indriam, 1219. -^ Parochia 
S. Johannis super aquamquse dieituir Ayndra, 
1273. — Saint-Jean-sur-Indre, 1473 (chartes du 
Ligct et titres de N. D. de Loches. — Saint-Jean, 
«arte 4« Cossiai.) 

Ancieime paroisse et commune, qui fut réunie 
A celle de Saint-Germain, 80u« le nom de Saint'- 
Jean'Saint-Oer^nain , par ordonnance royale 
<lu 19 mars 1834. 

Avani la Révolution, elle était dane le ressort 
de l'élecllon de Loches et faisait partie du doyen- 
né de Loches et du grand-archidiaconné de 
Tours, fin 1798, elle dépendait du district do 
itoclies. 

I^ plan cadestrofl, éireesé par Alicard, a été 
terminé en décembre 1826. 

Population. — «l feux en 1764. — 461 habit, 
«n 18(M. — 450 habit, en 1804. — 466 habit, en 
1«10. — 422 babil, en 1821. — 411 habit, en 
1831. 

L'ancienne église paroissiale appartient à dî- 
'verses époques. Quelques parties paraissent ôlre 
évL xi« siècle, d'autres dos xii* ol xni*. Le porche, 
assfz roniarquablc, csl du xv* siècle. 



Le presbytère relevait du fief de la Roche- 
Sain t^ean, appelé aussi Rochebreull, ou Roche- 
Maron. 

Par acte du 24 avril 1663, Gaillard de Ceri- 
siers, seigneur de la Gautrle, président an gro- 
nier à sol de Loches, donna une maison à la cure 
de Saint-Jean. 

Le curé était tenu de se rendre processionnel- 
lement, tous les ans, le lundi des Rogations, à 
l'église de Perrusson. 

Sur celte paroisse se trouvaient plusleure cha- 
pelles domestiques, entre autres celle du Cou- 
dray, qui est mentionnée dans le Begistre de 
visite du diocèse de Tours, en 1787. 

CuaÉs DB Saint-Jban-sur-Inobb. — Jacques 
de Tougnac, 1528. — Antoine de Baraudin, cha- 
noine de Loches, 1586. -^ Raoé Cbicoisneau, 
1587. — Jean Garnier, 1656. — Albert Coulan, 
1667. — Frauçois Garnier, 1689. — Nicolas Bris- 
sault, 1698. — Jacques Garnier, 1727. — Fran- 
çois Gautier, 1759-90. — Nivel, curé constitu- 
tionnel, 1792. 

Ce bourg était le chef-lieu d*une commanderie 
de l'ordre du Temple, et depuis, de Saint-Jean-de- 
Jérusalom, qui fut annexée à celle de Fretay 
avant le xvir* siècle. On la trouve mentionnée 
dans une charte du grand-prieuré d'Aquitaine, d-j 
1256 (Domus militise Templi S. Johannis super 
Indriam). D'autres litres, alors qu'elle était an- 
nexée à celle de Fretay, la désignent sous le nom 
à^HopHat-de-Sainl-Jean-sur'Indre, Au xviii* 
siècle, l'étendue des terrains composant ce do- 
maine était de soixante-cinq arpents. 

Le fief de Saint-Jean-sur-lndre apparletnait au 
propriétaire du fief de la Roche qui, à ce titre, 
avait les droits honorifiques dans l'église parois- 
siale. En 1219, Raoul de Précigoy, qui en était 
seigneur, donna aux religieux de Baugerals la 
moitié de sa dlme de Saint-Jean, à condition que 
l'on prierait pour lui à toutes les messes qui se- 
raient dites à l'autel de Sainl-Benoil, dans réglise 
abbatiale. 

Trois ans après, Guy de la Poste, suoceseeur 
de Raoul de Préclgny, donna à la même abbaye 
une rente de six setiers de blé à prélever sur sa 
dime de Salnl-Jean. 

En 1777, François-Louis Boullay, lieutenant 
particulier au s: ige royal de Loches, était quali- 
fié do seigneur de Saiot-Jean-sur-Indre. 

Maires de Saixt-Jeaiv-sur-I^ïdre. — Cbarlci» 
Potier, 1790. — Jacques-Guillaume Gaboré, ISOI « 
29 décembre 1807, 14 décembre 1812. — Hubert- 
Antoine Gibé, 17 août 1615, 1821, 1826, ISSI. 

Arch. d'L-et-L., C, 336; E, 229; G. U; euredeSaùa- 
Jean," RegiBtres de Saint •Satarnin de Toan(1777>. -^ 
Archires nationaleB, J, 728. ^ Bccueil de* oefer admi- 
nistratifs d'Indre-et-Loire (1834), p. 151. — Ardorei 
de la Vienne, H, 3, liasse 513. — Bibl. de Tonn. ma&i»* 
cril n* 1317. — D. Housaean, VI. 2478; VH, 3270, — 
Cartulaires du Liget et de l'archevêché de Tours. — 
Dufcur, Diction, de l'arrondissement de Loches, \, 3vi- 



»>«; 
»•>. 



JEN 



— 401 — 



JER 



Jeau (le), c" de Saint-Cyr. Y. Coq (le). 

Jeau-Pillard, c" de Faye-la-Vincuso. V. 
ChâUawPUlard. 

Jélian (Louis-François), dit de Saint- 

Clavlen, oé à Pleslan (Côtes-du-NordJ lo 
24 août 1803 et mort k Tours lo 17 septembre 
1871, était bibliotUécaire-archivisto do la Société 
archéologique de Touraine. Il s'est occupé de 
travaux sur la géologie, l'astronomio, l'iiisloire 
uaturellc et la linguistique, et a publié un grand 
nombre d'ouvrages qui attestent de profondes 
connaissances et un remarquable talent. En 
outre, nous avons de lui les publications sui- 
vantes qui concernent l'histoire de Touraine : 
Saint Gatien, ou les origines de l'églisie de 
Tours, Tours, 1869, in-8* de 20 pages. — Les 
légendes vengées, ou Saint Grégoire de Tours, 
historien des traditions apostoliques dé nos 
églises, Tours, J. Bouseroz, 1870, in- 12. — Saint 
Gatien, premier évéque de Tours, époque de sa 
mission dans les Gaules (inséré dans le t. XXI 
des Mémoires de la Société archéologique de 
Touraine, à la suite d'un ouvrage de M. l'abbé 
Chevalier, intitulé: Origines de Véglise de 
Tours). Une Note sur un cippe funéraire trou- 
vé dans ta rue de la Caserne et sur le stylobate 
dit de la Diane de la rue du Petit-Séminaire à 
Tours. — {Semaine religieuse du diocrse de 
Tours du 28 octobre 1871, p. 451. — Bulletin 
de la Société archéologique de Touraine (1872), 
p. 2i»-21.) 

Jehan-d'Azay (le fief de), sîluo près de 
Montbazon. — Il relevait de Monlbazon et appar- 
tenait, en 1483, à Jean Goyet. — (D Housseau, 
XI, 4700. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, litres 
de Monlbazon.) 

Jeliail-de-SailLtréy maison forcslièro, 
c" de Rivarennes. 

Jeliannes (les), f., c"* do Parray-sur- 
Vienne. — Les Gcleaumcs, carte do Cassiui. — 
Jeliannes, carte de l'étal-major. 

Jencinières (les), c" d'Esvcs-lo-Moutlcr. 

V. Gencinières. 

Jennerie (la), f., c" de Villedômcr. — 
Jennerie, carte do rétal-major. 

Jenson (Nicolas), ou Janson, graveur 
et imprimeur, né à Tours vers 1410, était maître 
do la Monnaie de celle ville eu 1458. A celle épo- 
que, l'imprimerie commençait à se faire connaî- 
tre et attirait l'attention générale. Louis XI, dési- 
reux de faire profiter ses étals do celte décou- 
verte, jeta les yeux sur Jenson pour l'envoyer à 
Mayencc, afin d'y étudier le nouvel art. Mais 
celui-ci, après s*étre instruit pendant quelque 
temps dans cette ville, chez Faust et SchcefTer, 
ne revint pas en Franco. Il alla s'établir à Venise 
et y créa une imprimerie importante, d'où on vit 
sortir un grand nombre d'éditions d'une exécu* 



lion parfaite, et qui furent très recherchées. En 
1475, il reçut, du pape Sixte IV, le titre de comte 
Palatin. Il mourut en 1481. — {Mémoires de 
V Académie des inscriptions et belles-lettres, 
XIV, 227. — Baillel, Journal des savants (1772), 
t. I. — A.-F. Didot, Essai sut la typographie, 
— A. Bernard, De Vorigine et des débuts de 
l'imprimerie en Europe, — La Touraiiie, p. 
600. — L. Grégoire, Diction, encyclopédique, 
1050. — Larousse, Grand diction, historique du 
XIX* siècle, IX, 894. — Didot, Biographie géné- 
rale, XXVI, 352. — Chalmel, Hist. de Tour., 
IV, 253. — J.-B. Égnalius, De exemplis illus- 
trium virorum.) 

Jenvrie (la), ou Janvrle, f., c"« de 

Channay. — Jenvrie, carte de l'état-major. 

Jéréxnie (moulin de), c" do Gonlllé. — 
Il était en ruines en 1781. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 99.) 

Jéréxnie, abbé de Murraoutier, adminis- 
trait ce monastère en 814. Il avait succédé à Baî- 
dilus. A sa prière, Louis le Débonnaire prit Tab- 
baye sous sa protection et l'exempta de tous les 
droits que le use pourrait exiger. On ne connaît 
pas positivement la date de la mort do cet abbé. 
On sait seulement qu'il eut pour successeur 
Théolon. — (D. Marlène, Hist. de Marmoutier, 
I, 162. — Mém, de la Soc. archéol. de Tour», 
XI, 250.) 

JézdcliO» vil., c"* do Saint-Pierre-des-Corps, 
39 habit. - Jherico, 1504. — Jerico, 1785. — 
Jéricho, carie de l'état-major. — Ancienne pro- 
priété du Chapitre de l'église de Tours, auquel 
elle avait été léguée, le 30 juillet 1504, par I?. Le- 
fuzelier, chanoine. — (Arch. d'I.-et-L., G, 90, 
145; Biens nationaux.) 

Jérier (le lieu du), c"* do Saint-Pierre-dcs- 
Corps. — Ancienne propriété du Chapitre de 
l'église do Tours. — (Arch. d'I.-et-L., G, 79,) 

Jerins (le lieu dos), près de la Penière, c"« 
de Bossue. 

Jerxnoire fie lieu de la), c"» do Parçay- 
Meslay, près du chemin de Meslay à la Vallée. 

Jerznonerle (la), f., c-» de Saint-Benoit. 

Jérôme (chapelle do St-), dans la paroisse 
de Saint-Louans, aujourd'hui dans la paroisse de 
Beaumont-en-Véron. — 'Saint- Jérôme, carte de 
Cassiui. — Celte chapelle appartenait aux Béné- 
dictins de Saint- Florent de Saumur. On y célé- 
brait la messe le dimanche. Elle fut interdite en 
1788, en raison de son état de délabrement. Ga- 
tien Torloreux en était chapelain en 1599. Elle 
fut vendue natîonalement, avec ses dépendances, 
le 17 janvier 1791, à Jean-Louis Renault, pour 
6,300 livres. — (Arch. d'I.-et-L., E, 1G4 ; G, 14; 
Biens nationaux.) 

Jertru, f., c"* de Bossée. — Jertru, carte de 
Cassiui. 

51 
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Jérusalem, f., c" de Sainl-Symphorien. 
— Jlierusalem, alias Beauregard, ou le Pres- 
soir, 1271, 1440, 1585. — Jérusalem, carie de 
l'élal-major. — Propriété de l'abbaye de Mar- 
moutier. — (Arch. d'I.-el-L., abbaye de Marmou- 
lier, mense séparée.) 

Jesna. V. Gènes, C** do Saint-Christoplio. 
JetOlime (la), f., C* de Châleaurcnault. 

Jeu (le Grand-). V. Randonnière, c" 
d'Azay-sur-Gher. 

Jeu (le bois de), c"" do Villedômor. 

Jeu-de-la-Bille (le lion du), près des 
Plaudières, c"' du Pctil-Pressigny. 

Jeu-de-Faume (lo), c" de Limeray. V. 
Roche-Limeray. 

JeufCrain (André), né à Tours, paroisse de 
Saint-Pierre-du-Boile, lo 12 mars 1783, membro 
de la Société archéologique de Touraine, de la 
Société des antiquaires de France et de la Société 
d'agriculture, sciences et belles-lettres d'Indre- 
et-Loire, fut un de nos plus érudits numismates. 
Il forma une collection de monnaies et "de mé- 
dailles très importante et qui avait une certaine 
renommée dans le monde savant. Il mourut à 
Tours le 30 avril 18G2. Nous avons do lui les 
ouvrages suivants : Observations numismati- 
ques à Voccasion de quelques monnaies fran- 
çaises des XI* et xii" siècles, Tours, Marne, 1832, 
in-S" de 15 pages. — Essai d'inlcrprctation des 
types de quelques médailles muettes émises par 
les Celtes-Gaulois, Tours, Marne, 184G, in-8- de 
90 pages. — Essai sur la théorie des paral- 
lèles^ Paris , A. Égron, 1808, in-8« — Observa- 
tions sur le projet d'ouverture d'une rue le 
long du mail de la ville de Tours, Tours, Gois- 
bault-Delebreton, 1829, in-8*. — Des vrais roya- 
listes, Tours, Chanson, 1830, in-8-. — Le Pres- 
soir hydraulique, Tours, Marne, in-8* de 
14 pages. — {Journal d'Indre-et-Loire, 1862. — 
Mém, de la Soc. archéoL de Tour., III (21). — 
Registres d'étal civil de Tours.J 

Jeulon (bois de), près do Leuguy, c»« 
d'Azay-sur-Cher. — Il est cité dans une charte de 
l'abbaye de Saint-Julien de décembre 1259. — 
(BibU de Tours, manuscrit n* 1278.) 

Jeu-Malocliey c*« du canton d'Écueillé 
(Indre). — Ancien fief, relevant de Châtillon-sur- 
Indre. — En 1211, il appartenait à Guillaume 
Malocho, chcv. ; — en 1682, à Charles-Léon de 
Foruier de Caries. Il a été possédé également par 
les familles Jossior et Constantin. — (Bétancourt, 
Noms féodaux, I, 432. — Lhermile-Soulicrs, 
IJist. de la noblesse de Touraine, 243. — Bibl. 
nalionalo, Gaignères, 678. — Arch, d'I.-et-L., C, 
503. — Laine, Archives de la noblesse de France, 
X, généal. Former. — Goyet, Nobiliaire de 
Touraine. — Cartulaire de V archevêché de 
Tours) 



Jeune- Jouet (le], ham., c* de Saint- 
Oueu, U habit. — Jeune-Joué, carte de Cassini. 

Jeunerie (la), f., c"" de Villedômor. — 
Jeunerie, carte de l'état-major. 

Jeunesse (la), f., c"" do Faye-la-YSneuse. 

Jeunlère (la), f., c"" de Ncuillé-Pont- 
Pierre. — Jeunière, carte de l'ôtal-major. 

Jeunlère (le Heu de la), près de la Cbam- 
baudière, c" de la Tour-Saint-Gelin. 

Jeunoires (le lieu des), c*" des Hermiics, 
— Il relevait censivoment de la cbâtellenie de la 
Ferrière, suivant une déclaration féodale du 
23 février 1763. — (Archives du château de la 
Perrière.) 

Joachimerie (la), f., c*** des Uermites. — 
Jonchinerie, c^rte de l'état-major. 

JoanetS (les), c»* do Paulmy. V. Jouan- 
ixets. 

Joannière (la), c" de Saiut-Symphorien. 
V. Jouannière. 

Jobin (le bois), c"* de Marçay. 

Jocliety c"* do Nouans, V. JoicheL 

JoclietS (los), f., c*' de Draché. 

Jocundiacensis domus, Jocundla- 

CUS. V. Joué. 

Jodellière (la), f., c"« d'Assay. — Jodel- 
Hère, carte de l'état-major. — Elle relevait de 
Basché et appartenait, ea 1U97, à Henri de Bidé 
de Pommouse. — (Arch. d'i.-el-L., C, 601.) 

Joe, Joetum, Joeyum. V. Joué-les- 

Tours, 

Jolianneaux (les), c* do Cussay. V. 
Jann^Ueries. 

Joiacum. V. Joué-les -Tours. 

Joicliet, ou Jocliet (moulin de),paroi5s«* 
de Nouans. — Il osl cité dans des chartes de 
1214 et 1247. — (D. Housseau, XIII, UOll. — 
Bibl. nationale, Gaignères, 678.) 

Joindières (les), f., c" de PanzoulL — 
Joindières, carte do l'état-major. 

Joineaux (los), f., c" de Sainl-épaln. — 
Près de là se trouve une croix portant le nom de 
cette ferme. 

Joinet (le), f., c" d'Époignè-sur-Dôme. 

Joinière (la), f., c"* do Mantelan. 

Joinière (la), f., c" de Souvigné. ^Joi- 
nière, carte de Télat-major. — Joannière, carU* 
de Cassini. 

Jolicœur (île), dans la Loire, c**' de Lao- 
gcais et do Saiute-Maure. 

Joliet (le), f., C" de Neuville. 

Jolimont (le lieu de), c"* de Salal-Picrrr- 
des-Gorps. — Ancienne métairie, d'une étend uc 
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de trois arponis, rolovanl censivement du flef 
des Bains et apparlODant au Chapitre de l'église 
de Tours. Elle fut vendue nationalement , le 
20 juillet 1791, pour 10,200 livres. — (Arch. 
d*I.-el-L., G, 79, 170; Biens nationaux,) 

Jolinière (la), vil., c-* de Saint-Paterne, 
13 habitants. 
Jolis (les bols), c" de Neuvy-Roi. 
Jolisse (la), f., c"* de Bréhémont. 

JoUverie (la), f., c" de Charnizay. — 
Jolivrie, carte do Cassini. 

Joliverie (la), f., c" de Clére. 

Jolivet (ruisseau de). — Il prend sa source 
dans la commune d'Avon, arrose celle de Vil- 
laines, et se jette dans le ruisseau de la Vallée. 

Jolivet, vil., c" de Villaines, 109 habit. — 
Jolivet, cartes de Cassini et de l'état-major. 

Jolivière (la), ham., c" d'Avon, 15 habit. 
— La Jolivière, carte do Cassini. — Joinilière, 
carte de l'étal-major. 

Jolivière (la), f., c" de Saint-Nicolas-des- 
Moltets. — Jolivière, carte de Cassini. 

Jolletiôres (les), f ; c"* de Loches. — Joie- 
tières, Georgetières, alias les DaveauXy ou les 
Grands- Bournais, xvii* et xviii* siècles. — Jolr 
letières, carte de Cassini. — Elle relevait censive- 
menl du chapitre de Notre-Darae-de-Loches. En 
1764, André Carreau élait qualifié de sieur des 
JoUetières, — (Arch. d'I.-et-L., Viantaises de 
Deaulieu, — Bibl. do Tours, fonds Salmon, tilres 
de Notre-Dame de Loches.) 

Jollies (le lieu des), c'"^ du Grande Pressi- 
gny, dans le bourg. — Il est cité dans un acte de 
1789.— (Arch. d'I.-et-L„ E, 103.) 

Jonc (le lieu du), c"* de Montlouis, près du 
chemin de la Barre à Saint-Martin-le-Beau. 

Jonc (le lieu du), c" de Saint-Benoit, dans 
la forêt de Chiaon. 

Jonceray (le), f., c" do Roignac. — La 
Jonchère, Juncheria, xiii* siècle. — (D. Hous- 
scau, VII, 3060.) 

Jonché (le), ou Joncher, vil., c" de 
Chouzé-sur-Loire, 69 habit. 

Jonché (le lieu du), près de Pouillé, c" de 
Sainl-Pierre-de-Tournon. 

Joncheraie (la), f., c" de Noizay. — 
Joncheraye, carte de Cassini. — Ancien fief, re- 
levant de lachàtellenie du Bas-Pocé et de la pré- 
vôté de la Rochèro. Par acte du 28 janvier 1766, 
Pierre Lenoir de Villepain la vendit à Jacques- 
Noël Perceval, gouverneur de Montrichard et 
chevalier des ordres du roi. — (Arch. d'I.-et-L., 
E, 38.) 

Joncherais, c"* do Saint-Christophe. V. 
le Joncheray. 



Joncheray (le), vil., c"deSaint-Branchs, 
19 habit. — Joncheray, carte de l'étal-major. 

Joncheray (le), ou Joncherais, f., 

c»« de Saint-Christophe. — Joncheray, cartes de 
Cassini et de l'étal-major. — Ancien fief, pro- 
priété de l'abbaye de la Clarté-Dieu. — (Rôle des 
fiefs de Touraine, — Arch, d'I.-et-L., titres de 
la Clarté.) 

Jonchére (le lieu de la), c" de Lerné, sur 
les limites de Vezières (Vienne;. 

Jonchère (la Haute-), vil., c" de Saint- 
Branchs, 25 habit. — Juncheria, xi' siècle. — 
Jonchère, carte de Cassini et de Tétat-major. — 
Ancien fief. Vers JlOO, il fut donné à l'abbaye 
de Cormery par un clerc de Saint-Martin de 
Tours, nommé Sulion. Il relevait de la châlelleniè 
de Sainl-B ranchs. — Cartulaire de Cormery. 
— D. Housseau, IV, 1184. — (Arch. d'I.-et-L., G, 
68.) 

Jonchère (la Petite-), f., c"« de Veignô. — 
Jonchère, car ta de l'état-major. — Ancien fief, 
relevant du château d'Esvres. Il existait dans le 
logis seigneurial une chapelle qui est mentionnée 
dans le Registre de visites du diocèse de Tours, en 
1737, _ Kn 1448, ce fief appartenait â Guillaume 
de Maillé, Éc; — en 1561, à Galiol Mandat, 
échevin de Tours; — en 1576, à Marie Brodeau ; — 
en 1668, à Nicolas Lefebvre, maire de Tours ; — 
en 1692, à Alexandre Lefebvre, trésorier de 
France, à Tours ; — en 1732, à Dominique du 
Casse, marié à Marie Bouchot; — en 1750, à 
Pierre Laweruhes, contrôleur des guerres; — en 
1774, à Françoise du Casse, veuve de Ronô- 
Louis de la Barre, décédéo à Tours, le 15 juillet 
1775; — en 1787, à Marie-Louise du Casse, 
veuve de Pierre Lawernhes, décédée le 26 jan- 
vier 1789. 

D. Housseau» XI, 4700; XII, 6901. — Haie de» fiefs 
de Touraine. — Rejfislre de l'élat civil de Tours. — Chal- 
mel, Bist. des maires de Tours, U4. —Arch. d*I.-ct-L., 
G^\i. — Bibl. de Tours, fonds Lambron, Châteaux et 
fiefs de Touraine. — Registres d'étal civil de Monls. — 
Saint- Allais, Nobiliaire universel de FrancB» III, 341. — 
P. Anselme, Bist. généaL de la maison de France» Vil, 
505. — Lbermite-Souliers, Bist. de la noblesse de Tou- 
raine, 308. 

Joncllères (la croix des), C* de Rouziers, 
près du chemin de Rouziers à Saint-Antoine. 

Jonclierie (la), ou Jonclière, f., c" de 

Bal la n. 

Jonclierie (la), f., c»« de Fondettes. — 
Joncherie, carte do l'état-major. 

Joncliet (le Haut-), V. Pï7e (Qef de la), c" 
de Saint-Mars. 

Joncs (le ravin des), c»* de Civray-sur- 
Cher. Il sépare cette commune de celle de Fran- 
cueil et aboutit au Cher. 

Joncs (les), f., c" de Druyes. — Les Joncs, 
carte de l'état-major. 
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Joncs (lo ruisseau des). — II prend sa source 
près des Joncs, C* de Druyes et se jelle dans le 
rjiaseau de Moulin-Taureau, près de Roujoux. 

Joncs (les), f., c" de Lémeré. 

Joncs (la courance des), près do la Fuie, 
c" de Monts. 

Jone (lo lieu de la), c'*'' do Lignères, près du 
chemin de Vallèrcs à Maruay. • 

Jonnayum. V. Jaulnay. 

Jonzac, c"* de Saint-Épain. V, Beaure- 
gard, 

Joscelin, abbé de Bourgueil, fut élu, au 
mois do mars 1361, en remplacement de Bertrand 
.de Vignac, décédé. Son église abbatiale fut incen- 
diée le 30 avril suivant. Il mourut le 5 septembre 
de la môme année et eut pour successeur Pierre le 
Voyer. — (Bîbl. de Tours, manuscrit n* 1494. — 
Chrontca monastcrii Burguliensis (supplément 
aux Chroniques de Touraiyie)^ p. 45. — Gallia 
chrisliana) 

Joscion, archevêque de Tours, succéda à 
Engebaud en 1167. Le 10 mai 1163 il assista à un 
concile tenu à Tours et qui se composait de cent 
quarante et un prélals et do quatre cent vingt 
abbés. En 1166, sa cathédrale fut détruite par un 
incendie. Il qiourulle 11 février 1174 et eut pour 
successeur Barthélémy de Vendôme. — [Gallia 
chrisliana, IW, ai; YIII, 1538; XIV. >- Maan, ' 
S. et melrop. ecclesia Turonensis, 123. — 
Chalmel, Hist. de Tour., II, 34; 111,452. — 
D. Housseau, XV, 134. — Mcm, de la Soc. ar- 
chéol. de Tour,, III, 201; IV, 255; IX, 163, 
346.) 

Josepll (chapelle de St-), c" do Chinon. 
V. Chinon. 

Josepb. (St-), f., c"« de Sainl-Cyr. 

Josepll I^S évoque de Tours, succéda à 
Horling en 792. Quatre ans après, il tint, à Tours, 
un concile dans lequel on s'occupa principale- 
ment de questions relatives à la discipline ecclé- 
siasliquo. Il mourut on 815 et fut remplacé par 
Landran. — {GaUia chrisliana, XIV. — D. Hous- 
seau, XV, 76 bis. — Chalmel, Hist. de Tour,, 
III, 447. — Mém. de la Soc. archéol. de Tour,, 
IX. 332. — Maan, S. et metrop, ecclesia Turo- 
nensis, 51.) 

Josepll H, archevêque de Tours, succéda 
à Théololon en 945. Il mourut le 18 juin 957 
(959 d'après Maan) et fut remplacé par Frolaire. 
— (Martyrol. S, Juliani, — Mém. de la Soc. 
archéol. de Tour., IX, 332 ; XXIII, 226. — Gallia 
chrisliana, III, 1276; XIV. — Livre noir de 
Saint-Florent de Saumur. — D. Housseau, I, 
176; XV, 95. — A. Duchesne, Hist. de la maison 
de Montmorency (Preuves, 5.) — Chalmel, Hist. 
de Tour,, m, Aid.) 

Josseraye (la), f., c*" do Bourgueil. 



Jottex*ie(la), ham., C" de Saint-Éticnne- 
de-Chigny, 11 habitants. 

Jouan (Guillaume), chanoine do Téglise de 
Tours. — Il est auteur, en collaboration avec 
Victor d'Avaunes, d'un catalogue des manuscrits 
de la bibliothèque appartenant au Chapitre do 
réalise de Tours. — {Bibliotheca S. et Metrop. 
ecclesiaB Turonensis, compendiose et ordinale 
digesta, seu catalogus mss qui in eadetn bi- 
bliotheca asservantur, juxla rectum ordinem 
dispositus, Csesaroduni Turonum, apud Ja- 
cobum Poinsot, 1706, ln-8* 

Jouandières (le lieu dos), paroisse de 
Sonzay. — Propriété de la collégiale de Saini- 
Martin en 1505. — (Bibl. de Tours, titres de Saint- 
Martin, IX.) 

Jouanneaux (les), vil., c** de Cinals 
34 habit. — Jouanneaux, carte de Cassini. 

Jouannes (le lieu des), près de la Marli- 
uière, c"* de Cussay. 

JouannetS (les), f., c" d'Orbigny. — Les 
Jouannais, carte de Gassini. 

JouannetS ( les Grands et Petits-), f., c"* de 
Paulmy. — Jonnets, carte de Gassini. — Ils 
faisaient partie autrefois de la paroisse de Neailly- 
le-Brignon, dont ils furent séparés poar être 
réunis à celle de Paulmy, créée par lettres 
patentes du 24 septembre 1757. La métairie des 
Grauds-Jouannels appartenait au& Augustins de 
Paulmy. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Jouannière (la), f., c"* de Mantbelan. 

Jouanniëre (le lieu de la], paroisse de 
Saint-Symphorien. — Il relevait ccnsivemeut ue 
Tabbaye do Marmoutier. — (Arch. d*I.-ct-L-, 
Abbaye de Marmoutier, mense séparée.) 

Jouannière (la), vil., c" de Souvigiié, 
25 habit. — Joinière, carte de l'élat-major. — 
Ancien fief, relevant du duché de C)iàlC3u-Ia> 
Vallière. Michel-Denis de la Rue du Can rendit 
aveu pour ce fief le 2 juin 1749. — (Bibl. do 
Tours, fonds Salmou, titres de Château-la- 
Vallière. ) 

Jousordière (la), f., c" d'Avon. 

Jouardiëre (la), f., c" de la Ceile-Saiut- 
Avont. — Jouardiëre, carte de Gassini. — Ea 
1658, Claude Ghaudefond était qualifié de sieur 
de la Jouardière. — (Arch. d'I.-ei-L., E, 228,) 

Jouardiëres (les), c** de Sache. V. 
Boulay, 

JouaSSinnerie ^la), f., c"de Braye-5ur- 
Maulne. 

Jouaterie (la), c-* de Fondettes. v 
Justerie. 

Jouaudières (les), f., c** de Panzoult 

Jouay. V. Jouè4es-Tours. 
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Joubarbe (la), f., c** de Cbinon. 

Joubardes ( le Hgu des), prèâ du Moulin- 
de-Piéc, c** de la Cbapelle-Blanclie. 

Joubardière (la), f., c"* de Betz. 

Joubardlère (la), c*« de CUédlgny, V. 
Jouberdière. 

Joubardière (la), c" de Druyos. V. Jou- 
berdière. 

Joubardière (la), ou Jouberdière, 

vil., c** du Grand-Pressigny, 21 habil. — Jubar- 
dière, xvii* siècle. — Joubardière, carte do Cas- 
sini. — ÂDcieD flof. ÀDloino Fronçois en était 
propriétaire à la fia du xvi" siècle. — (Arcli. d'I.- 
et-L., titres du Grand-Pressigmj.) 

Joubardière (le lieu de la), près de la 
Petite-Tambro, c** de Louaus. 

Joubardière (le lieu de la), près de Mar- 
çay, c"* du Pelit-Pressigny. 

Joubardière (la), f., c*«dc Saint-Flovler. 

— François Hyacinthe était qualifié do sieur de 
la Joubardière au zvu* siècle. — (Registres d*ûlat 
civil de Saiat>Flovier.) 

Joubardière (la), c*' de Marcô-sur- 
ËSV69. V. Jouberdière. 

Joubardière (la), c" de Veigné. V. Jou- 
berdière, 

Jouberderie (la), f., c"* de Monnaie. — 
Joubardière, carte de l'état-major. 

Jouberderie (la), f., c" de Saint-Patrice. 

— Jouberderie, carte de Cassini. 

Jouberdière (la), f., c- d'Abllly. — Elle 
fut vendue uationalomcnt on 179-i sur Jcau-Uar- 
théiemy du Puy, émigré. — (Arcb. d'I.-cl-L., 
Biens nationaux,) 

Jouberdière (laj, f., c* do Bournan. — 
Les Jabardièrcs, carto do rélat-major. 

Jouberdière (la), f.,c*' do la Gelle-Salul- 
Avent. 

Jouberdière (la), f., c** de Chancoaux- 
Bur-GhûislUe. 

Jouberdière (la), ou Joubardière, 

bam., c** de Ghédigny, 15 babit. Ancien fief. 
Vers 1666, il appartenait à Charles de Berthé ; — 
en 1697, à Joseph Bodin, procureur au bailliage 
de Loches; — en 1789, à François Jacquet Baron- 
Dîère. — (Goyet, Nobiliaire de Touraine, — Arcb. 
d'I.-et-L., Lettres patentes, 439.— Bibl. de Tours 
fonds Salmon, litres de Notre-Dame de Loches.) 

Jouberdière (la), t., c"* de Dumemarie. 
— Jouberdière, carte de Télat-major. 

Jouberdière (la), ou Joubardière, 

f., c** de Druyes. — Jouberdière, carte de Cas- 
sini. — Ancien fief. Il relevait de l'archovèchô 
do Tours au commencement du xiv* siècle. Par la 
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suite il releva d*Azay-Ie-Rideau et du fief des 
Brosses, paroisse de Balian. En 1314, il apparte- 
nait à Jean Cbaumout ; — on 1623, à Jacques de 
la Roche, Éc, qui le vendit à François Porcher, 
Éc, seigneur du Puy de Montbazon. Alexandre- 
Simon le Normand de la Place en était pro- 
priétaire en 1775. — (Arch. d'I.-el-L., titres 
d'Artannes ; Prieuré de Relay. — Rôle des fiefs 
de Touraine. — Carlulaire de Varchcvéché 
de Tours.) 

Jouberdière (la), c"do Nouans. V. Ju- 
ber dière. 

Jouberdière (la), ou Joubardière, 

f., c"* de Veigné. — Jouberdière, carte de l'ctat- 
major. 

Jouberdière (la), ou les Jouber- 

dières, ham., c* do Vernou, 12 habit. — An- 
cien fief. Au xviu* sicrle, il apparleuait à la 
famille Caillou des Étangs. — [Rôle des fiefs de 
Touraine. — Arch. d*I.-et-L., titres de Venwu.) 

Jouberdières (les), f.,c"'do Borthenay. 

Joubert (le bois), c** de Ligrc. 

Joubert (le moulin), sur la Yeude, c" de 
Razines. 

Joubert (la croix), près do la Bourdclliùre, 
c" de Reugny. 

Joubert (Nicolas), sieur des Tuuclies, fut 
nommé maire do Tours en 1616, en remplace- 
ment de Charles Boulault, seigneur de Beauro- 
gard, contrôleur des Qnauccs, à Tours. — (Clial- 
mel, Hist. des maires de Tours., 132.) 

Joubert (François), né à Uuismes en 1809, 
a clé nommé, député d'Iudre-ot- Loire, pour l'ar- 
rundissemenldeCbiiion, le 5 mars 1876, par 10,842 
suffrages contre 10,069 donnés à M. Podevin. — 
Journal d'Indre-et-Loire du 6 mars 1876.) 

Joubert de la Bastide de Cb&- 

teauxnorand (Charlotte), nommée abbossj 
de Moncé, le 15 août 1705, fut transférée à l'ab- 
baye de Maubuisson au mois de juin suivant et 
mourut le 13 mai 1740. — (Saint-Allais, AWn- 
liaire de France. — Bibl. de Tours, fonds Sal- 
mon, titres de Moncé. — AIcm. de la Soc. ar- 
chéol. de Tour., IX, 271. — Gallia christiana, 
XIV.) 

Joubertières (étang des), c** du Grand- 
Pressigny. 

JoubertS (les), ham., c** de Mariguy, 12 
habitants. 

Joué-les-Tours , commune du canton 
de Tours - sud , arroudissemeut de Tours, à 
6 kilomèlres do Tours. — Gaudiacus,Jocundia'^ 
censis domus, vi* siècle. [Greg, Turon, hist. 
Franc.) — Gaudiacus, 987 [diplôme de Charlo- 
magne). — Joiacus, ecclesia Joaci, 1119 (charle 
de Gilbert, archevêque de Tours). — Jacuncia- 
cus, 1157 (Liber comp.), ^ Gatuliacus, Joiacus, 



JOU 



— 406 — 



JOÛ 



XII" siùclo {Miss, B. Martini), — Parochia de 
Johe, seu /o/ie, rfeJoc/o, 1233 (charlo d'Albéric, 
doyen de Sninl-Marlin do Tours). — Parochia 
de Joeio, 1236, (chartes do Salnl-Marlin). — Pa- 
rochia de Joe/o,12S8, 1296 (cliarlos du prieuré 
de Bois-Rahier). — Johe, 1300; Joexjum, 1342 
(charles de l'abbaye do Beaumonl-Ies-Tours). 

Pararrôlédu PrésideatduGoQseildes ministres) 
chargé du pouvoir OKÔcutif, en date du 21 juillet 
1848, il a été df^cidê que celle commune porterait 
à l'avenir le nom de Joué-les~Tours. 

Elle est bornée, au nord, par la commune de 
Tours; à l'est, par celles de Sainl-Averlin el de 
Chambray; à l'ouest, par Ballan; au sud, par 
Artanncs, Monts et Veigné. Elle est arrosée par le 
Cher et par le Pelil-Cher, au nord; — et par les 
ruisseaux de la Piole el de Saint-Laurent, au sud. 
Elle est traversée par le chemin de grande 
communication n* 1, de Tours à Chinon par Lou- 
dun. On y récolte d'excellent vin. Sur divers 
points on rencontre, en assez grande quantité, du 
minerai de fer. Au nord-ouest, sur le coteau de 
Joué, se trouve la fontaine de la Carre ou de Li> 
mançon,qul alimcnle, parun c^naljConslruit par 
l'ordre de Louis XI, les anciens couvents de 
Boaumont et de Saint-François, le Plessisel Thos- 
pico. V. la Ca7*re. — A la un du xviii* siècle, 
d'après les Affiches de Touraine, les eaux de 
ceite fontaine avaient la réputation d^ètre excel- 
lentes pour la trempe des instruments de fer. — 
Près de la Babicre est une fontaine qui a des pro- 
priêU's incrustantes. Los objoU que l'on y dépose 
80 recouvrent d'un sédiment do chaux carbona- 
léa. 

I>cs lieux, hameaux et villages suivants dé- 
pendent de celle commune : Beaulieu (12 ha- 
bit.). — La Chaumette (21 habit.), ancienne pro- 
priété du prieuré de Saint-Côme. — Château- 
Gaillard (17 habit.). — Les Élangs (10 habit.). — 
Les Carmes ou Carmerics, ancienne propriété 
des Carmes de Tours. — La Bergeonucrie (21 
habit.). — La Biolerie ou Blolliêro (13 habit.), 
ancienne propriété de la collégiale de Saint- 
Martin. — La Douzillère (11 habit.). — La Blan- 
chctièrc, ancienne propriété du prieuré de Relay. 
— Los Grand el Petit-Boureau, anciens fiefs, re- 
levant de Narbonue. — La Coud raie, ancien fief, 
relevant également de Narbonne. — Bois-Héry, 
ancien fief^ relevant du château de Montbazon. — 
L'Aubraye (24 habit.), ancien fief, relevant du 
château de Tours et appartenant à l'abbaye de 
Saint-Julien. — La Guiilotièro (24 habit.). — 
Les Grand et Pelit-Mareuil (22 habit.), ancien fief, 
relevant de Narbonne. — Les Landes du Pa^^oir 
(21 habit.). — Le Morier (33 habit.). — Les Mécs 
ou TAimé, ancien hébergement relevant do la 
baronuie de Châloauneuf. — La Grange (15 ha- 
bit.). — Narbonne (21 habit.), ancien fief, rele- 
vant du château d'Amboise et de la baronnie do 
Châteauneuf. — La Ganneraie (14 habit.), ancien 
fief, relevant du château de Montbazon. — Le 



Fourneau (19 habit.). — Le Petil-FoumonD, an- 
cienne propriété du prieuré de Saint-Sauveur. — 
La Gouleltrie (Il habit.). — La Métiverio (11 ha- 
bit ). — La Priolerie (13 habit.). — Ia'S Quatre- 
Bornes (16 habit.). — Le Petit-Pressoir, ancienne 
propriété de la collégiale de Saint-Martio. — 
Izornay, ancien fief. — Les Grand et Petit-Trizay, 
anciens fiefs. — Vaugarny (10 habit.). — Le 
Puits-Tessior (25 habit.). — Les Vaux (48 habit.). 
La Vieille-Carte (45 habit.). — Le Ponl-aux-Oies 
(30 habit.), ancien fief, appartenant â l'abbaye 
de Saint-Julien. — Saint-Sauveur (42 habit.), 
ancien prieuré. — Pontcher (114 habit.), ancien 
fief. — La Sainterie, ancien fief, relevant de Boîs- 
héry. — L*Épan (45 habit.), ancien fief, relevant 
du Plessis-les-Tours. • — La Petite-Carte, ancienne 
propriété du prieuré de Saint-Côme. — Les 
Grande et Petite-Babière, anciennes dépeudancea 
de la prévôté de la Varenne. — Los Trois-Croix 
(38 habit.). — L'Arche-du-Lude (18 habiU). — 
La Pilletrie, ancienne propriété de l'hôpital Saini- 
Gaticn. — Le Verger (17 habit.). — Les Grand- 
et Petit- Romain (15 habit.). — Le Porteau, ancien 
fief, relevant de la Carte. — Les Ruaux, ancienne 
propriété de l'hôpital Saint-Gatien. — Rigny, 
ancien fief, propriété du prieuré de Saint-Cùme. 

— Bcauregard (13 habit.). — Glatinay, ancien 
fief, relevant de TAumônerie de Saint-Martin de 
Tours. — La Liodiere, ancien fief. — La Mar- 
chanderie (16 babil.). — Le Gravier (20 habit.î. 

— Les Barons (14 habit.). — La Bouchardièrc, 
ancien fiuf. — La Bondonnière (16 habit ). — 
L'Alouette (17 habit.). — La Bruère et la Petite- 
Bruère, ancienne propriété de l'abbaye de Beau- 
mont. — La Briauderie ou Briaudère (14 habit.). 

— La Blonnière, ancien fief, relevant du châ- 
teau d'Esvres. — Les Grande et Pelîle-Bercelle- 
rie (17 habit.). — La Borde (20 habit.). — L'Al- 
lier, ancien fief, dépondant do la prévôté de la 
Varcone, et appartenant â la collégiale de Saint- 
Martin. — Le Clos-Neuf (23 habit.). — Le Moron 
et le Pctit-Moron, ancienne propriété de l'hopiial 
de la Charité, de Tours. — Les Étangs de Nar^ 
bonne (1 1 habit.). — Le Lavoir, ancien fief, rele- 
vant de Boureiiu. — La Rotière, ancienne pr> 
prié té de la collégiale de Saint-Martin. — Ju- 
meaux, ancien fief. — La Marbellière, Bêlai r, le 
Pin, l'Arche-du-Pin, Franc-Bosier, les Brelon- 
nières, la Tarinière, Buis-Levé, la Carre, laPetile- 
Métairie, le Petit-Châleau-Gaiilard, la Bouillardo- 
derie, le Mauvais-Chemin, Franc- Palais, lc5 
Rentes, le Petit-Montrouge, la Combaudièrc, le 
Pont- Volant, la Maucanière, la Grange, le Petil- 
Clos, le Petit-Signoret, le Breuil, le Petil-Boau5o- 
Icil, le Geuôt, la Réserve, les Charaps-MlUar!, 
Bois-Bonnevie, la Rouillère, le Petit-Romain, 
la Gucnneraie, la Biuetterle, la Ferronnerie, 
Marganaux, la Petite-Lande, la Billetle, le Brii- 
lol, les Roncières, Bois-Ripault, Bidron, leCbesne. 
la Petite-GuiUotièro, la Bellaugerie, la Mait^u* 
neuve, la Brosse, la Balarderie, les MaupoiutièR^, 
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le Petil-Boucaut, TOrmeau-du-Bon-Chou, lo Carroi- 
Pourché, Sarcelay, la Burichonnerie, les Che- 
mins, Saint-Léger, la Gitonnière, la Troue, les 
Marchais, la Croix-Brisette, les Rosiers, Roquille, 
la Charlrle, la Vicairie, les Vouloaux, la Maucler- 
gerie, la Gautraye, les Champs- Gâchaux, la Ma- 
zoraie, Baugé, la Girarderie, le Baa-Burô, le 
Petit-Porteau, Rouloir, la Lizardière, Bas-VioUet, 
la Fourbisserio, Toutlifaut, la B-jurdinièrc, les 
Brosseaux, Bellevue, la Bojodorie, la Croix-Per- 
ché, lo Pavillon, la Patalise, le Petit-Paris, Fan- 
taisie, Penavet, la Faubardière, Tailiard, les 
Granges-Coëlier, la Fosse-Marchais, la Gaudière, 

Avant la Révolution, Joué élail dans le ressort 
de l'éleclioa de Tours et faisait partie du doyen- 
ne de Saint-Averlin et du grand archidiaconné 
de Tours. £a 1793 , il dépendait du district de 
Tours. 

Superficie cadastrale. — 3533 beclares. — Lo 
plan cadastral, a été dressé par Lenohle,en 182G. 

Population. — 1614 habit, en 1801. — 1C30 
habit, en 1804. — 1699 habil. en 1810. — 1700 
habiU en 1821. — 17G9 habit, en 1831. — 1791 
habit, en 1841. — 1802 habit, en 1851. — 2010 ha- 
bit, en 1861.— 2106 habit, en 1872. — 2302 habit, 
en 187C. 

Assemblée pour location de domestiques le 
dernier dimanche de mai. 

Recette de poste. — Perception de la Riche. 

Station du chemin de fer de Tours à Loches 
et de Loches aux Sables-d'Oloune. 

Joué est une des plus anciennes localités de 
Touraine. Grégoire do Tours on fait mention sous 
lo nom de Jocundiacum. Vers 900, Charles lo 
Simple la donna au Chapitre do Saint-Martin qui 
en fut dépouillé, un peu plus lard, par Thibault, 
vicomte do Tours. Richilde, veuve de co dernier 
légua celle seigneurie au Chapitre de Saint-Mar- 
tin . Mais après sa mort, et lors du partage do 
l'héritage maternel, un de ses fils, Richard, ar- 
chevêque de Bourges, revendiqua ce domaine 
pour en jouir sa vie durant. Ses frères s 'étant 
opposés à ses prétentions, il s'en empara par la 
force et le conserva pendant un certain 
nombre d'années. Au moment de mourir, il 
voulut réparer l'injustice qu'il avait commise 
envers les chanoines de Saint-Martin et ordonna, 
qu^outre la terre de Joué, qui leur serait restituée, 
on leur donnerait, à titre de réparation du dom- 
mage qu'il leur avait causé, plusieurs de ses 
biens situés dans le comté de Troyes. 

En 990, Thibault, comte de Blois, confirma la 
restitution faite par son frèro Richard cl y ajouta 
lo don de toutes les coutumes et usages qu'il 
avait sur les seigneuries de Joué, de Berthenay, 
de Martigny et de Vençay (Saint-Avertin). 

La vigucrie de l'église de Joué appartenait en 
1118, à Gilbert, archevêque de Tours qui la céda, 
dans le cours de celte année, au chapitre de 
Saint-Martin. 



Au commencement du xui" siècle, le fief passa, 
on no sait par suite de quelles circonstances, aux 
mains d'un seigneur laïc, Etienne Bouchard, 
chevalier. Celui-ci eut pour successeurs Philippe 
de la Cour (1236), et Robert de la Cour (1252). 

£n 1412, Pierre d'Amboise, soigneur de Joué, 
amortit la dime do cette paroisse, qui relevait 
alors de Narbonne. 

Par la suite. Joué releva du château de Tours. 

La haute justice, dans la paroisse, appartenait 
au roi. Les moyenne et basse justice étaient ox- 
ereées par le Chapitre de Saint-Martin de Tours. 
En 1760, ce dernier céda son droit de moyenne 
justice au roi qui, dix ans après, le vendit, avec 
celui de haute justice, à Madeleine-Jeanne Fé- 
vrier, veuve de Martin Lambrou, ancien conseil- 
ler des turcies et levées. Voici lo texte de l'acte do 
vente de 1770 : 

« Les Commissaires généraux du conseil dépu- 
tés par Sa Majesté par arrêt de son conseil d'État 
de 14 juillet 1722, 13 mars 1724, et autres inter- 
venus depuis pour procéder aux ventes, reventes 
et alliénations des domaines, justices et droits 
domaniaux et appartnences remis à Sa Majesté, 
circonstances et dépendances. 

a A tous ceux qui ces présentes lettres verront, 
salut. Scavoir faisons que par arrêt du conseil 
d'État rendu sur la requête de Madclaine Jeanne 
Février veuve du sieur Martin Lambron, ancien 
conseiller des turcies et lovées, le 30 avril der- 
nier, Sa Majesté a ordonné qu'il serait par nous 
passé à sou prolllt contract de vente et alliénation 
de la moyenne justice appartenante à Sa Majesté 
sur le territoire de la paroisse do Joué, dans 
l'étendue de la basse justice de Chapitre Saint 
Martin de Tours, telle que la ditte moyenne jus- 
tice aurait été codée a Sa Majesté par le dit cha- 
pitre conformément aux lettres paltentes du 
8 Xbre 1760 avec tous les droits en dépendants, 
et pouvoir de nommer les ofllciers nécessaires 
pour l'exercice d'irelle, les quels seraient reçus 
au Bailliage de Tours, ou reporterons l'appel de 
leur ordonnances et jugements, et connaîtrons 
des faits de police privativemont à tous autres 
juges, et de toutes autres causes et diflerenls attri- 
bués à la moyenne justice par la coutume de 
Touraine dans l'étendue de la paroisse de Joué 
soumise à la basse justice du dit chapitre, con- 
curament et par prévention avec les officiers du 
bailliage de Tours, sans que la ditte aliénation 
puisse nuire et préjudicier au droit de basse jus- 
tice réservé dans le même territoire au chapitre 
de S^ Martin de Tours par les dittes lettres pat- 
tentes laquelle basse justice ressortira commo 
par le passé au dit bailliage et siège présidial do 
Tours; comme aussi a ordonné Sa Majesté que 
par lo présent contract il serait par nous cédé et 
délaissé à la ditte dame Vve Lambron les droits 
attachés à la haute justice appartenant à Sa Ma- 
jesté dans la ditte paroisse de Joué laquelle con- 
tinurait néanmoins d'être exercée au nom et par 
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les offlciers de Sa Majoslé, lels que prières Domi- 
nai les, d'encens, d'eau bénite et pain béni, de 
banc, fermé de sépultures dans le chœur, droit de 
chasse ot tout autres droits dont Jouissent et ont 
droits de jouir les seigneurs haut justiciers do la 
province de Touraiuo, pour du tout en jouir pnr 
la dame Vve Lambron ses héritiers et ayant cause 
a titre d'engagement du jour du dit conlracl, de 
môme que Sa Majesté aurait droit d'en jouir, à la 
charge de payer à son domaine a compter du 
mémo jour uno rente, de 40 1. avec le sol pour 
livro du principal dycelle sur le prix du de- 
nier 30 dacquesl, les frais docriture, droit cri- 
minel ot d'indemniser s'il y a lieu les ollicicrs du 
bailliage do Tours; vu la quittance du sieur 
Mootbazin préposé à la recette du sol pour livre, 
de la somme do soixante livres et tout consi- 
déré. 

aNous, Commissaires généraux susdits, en vertu 
du pouvoir à Nous donné par Sa Majesté ; avons 
vendu et alliené, vendons et allienons à la ditte 
Dame Vve Lambron la moyenne justice apparie* 
uant à Sa Majesté sur le territoire de la paroisse 
do Joué dans retendue de la basso justice du 
chapitre do S^ Martin de Tours, telle que la ditte 
moyenne justice a été cédée a Sa Majesté par le 
dit chapitre conformément aux lettres pattcutes 
de Xbre 17GÛ, avec tous les droits en dépend an s, 
et pouvoir de nommer les ollicicrs nécessaires 
pour l'exercice dyccllo, lesquels seront reçus 
au Bailliage do Tours ou ressortira Tappel de 
leurs ordonnance et jugements, et connaîtront 
de faits de police privativcment à tous autres 
juges et de toutes cours et dans l'étendue du 
territoire de la paroisse de Joué soumise à la 
basse justice du dit chapitre concurremment et 
par prévention avec les officiers du dit bailliage 
de Tours, sans que la dillo alliénation puisse 
nuire ny préjudicier au droit de basse justice 
réservé dans le mémo terri toiro au chapitre de 
Saint Martin do Tours, par les dittes lettres pat- 
tontes, laquelle basse justice ressortira comme 
par le passé au dit bailliage ot siège présidial de 
Tours ; comme aussi avons , au nom de Sa 
Majesté, cède ot allieune, cédons et alliennons a 
la ditte damo Vve Lambron les droits attachés a 
la haute justice appartenant à Sa Majesté daus la 
ditte paroisse de Joué laquelle continuera néan- 
moins d'être exercée au nom et par les officiers 
de Sa Majesté tel que prières nominalles, d'en- 
cens, deau bénite et de pain béni, de banc fermé, 
de sépulture dans le chœur, droit de chasse et 
tous aulres droits dont jouissent ou ont droit de 
jouir les seigneurs haut justiciers de la pro- 
vince do Touraine, pour du tout jouir par elle 
ses héritiers frère sœur ou ayant causes, a titre 
d'engagement a compter de ce jourdliuy de môme 
que Sa Majesté aurait droit d'en jouir, a la charge 
de payer au domaine do Sa Majesté aussi a comp- 
ter du jourdhuy une rente de 40 l.dacquitcr les 
frais de justice de procès criminel et d'indemni- 



ser s'il y a lieu les ofllciorfl du Bailliage de Tours, 
et sera la ditte damo Lambron mise en possession 
tant de la ditte moyenne justice de la paroisse 
de Joué et droits en dépendans, que de droits 
attachés à la haute justice du mémo lieu par los 
offlciers de Sa Majesté, et tous autres qu'il appar- 
tiendra, auxquels nous enjoignons de leur faire 
jouir plénement et paisiblement, promettons 
pour ot au nom do Sa MaJHsté l'exécutioa du 
contenu au présent conlract, aux charges clauses 
et conditions y portées, a leiTel de quoy nous 
l'avons signe a notre assemblée ordinaire au 
château des Thuillcriesaujourdhuy sept juin mil 
sept cent soixante dix, signe Doumessox, dc 
Beaumont, Boulognb, Lanolois, BouTiN, Terra Y 
CocniN. — Par nos seigneurs les commissaires 
généraux du conseil susdits. — Signe Tau- 

RIN. » 

L'église, placée sous le vocable de saint 
Pierre cl de saint Paul, est citée pour la première 
fois dans une charte de 1117. Elle appartenait 
alors au Chapitre de Saint-Martin, qui fut mainte- 
nu dans cotte possession par le pape Alexandre 
III en 1177, et par le pape Nicolas III en 1278. 
Elle fut rulmtie, on grande partie, en 1521, aux 
frais des chanoines de Saint-Martin de Tours. 

Le Chapitre du Plcssis-les-Tours, qui pos* 
sédait une partie de la dime dc la paroisse 
était tenu de contribuer à la réparation du chœur. 

En 1868, l'ancien édifice, qui n'offrait d'aiileur:» 
absolument rien d'intéressant, a été remplacé par 
uno élégante église construite sur les plans de 
M. Guérin, architecte à Tours. 

On comptait dans cette paroisse un assez grand 
nombre dc chapelles domestiques, qui se trou veut 
montiounées dans le Registre de visites du dioccfc 
de TourSt en 1787. 

Colle de la Marbellière, construite en 1741, par 
Claude- Jean Rogier, Éc, seigneur do la Marbel- 
lière, fut bénite eu 1742 et placée ^us le vocal>I.' 
de la Visitation de la sainte Vierge. 

La cliapelle dc la Chaumclto, dédiée à salut 
Michel, fut fondéo et dotéo, en 1748, par Michel 
Roze, seigneur des Brotonnières, et par Marie 
Billault, sa femme. 

La chapelle de Beaulien eut pour foudatricf 
en 1748, Thérèse de Larleu do Kercadio de Rocho- 
fort. Elle fut bénite le 30 mai de cette mémo 
année. 

La chapelle de la Bouchardièro, dédiée h saiul 
Claude, fut fondée à la fin du xvui* siècle. On y 
célébrait la messe le premier lundi de chaque 
mois et uno grand'messe ot les vêpres le jour de 
saint Claude. 

En 1787, il existait également dos chapelles d 
la Crouzillère, à la Mauclergerie, à la Mazerayc, 
à Trizay, à la Grande-Rablère et à Rigny. 

La présentation au titro curial de Juué apparte- 
nait au prévôt dc la Varcnne, do la collégiale de 
Saint-Martin. 

La commune de Joué a été dotée d*ua hospice 
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par M. le comte Hector de Mons, décédé & l'Épan. 
au mois de février 1867. 

CoBis DE Joué. — Hugues, 1211. — Jean Ber- 
ruyer, 1S69. — Pierre Pelé, 1641. ■— Charles 
Fontaine, 1694. — Martin-Bernard Bougault, 
1725, décédé le 12 septembre 1762. — Laurent- 
Abel Brualon, 1782. — Jacques Verdier, février 
1783. — Pierre Levôque, novembre 1783, curé 
constitutionnel, 1793. — Debron, 1804. — Flo- 
rentin Voisine, 1836, nommé curé de Saint- 
Saturnin de Tours, en 1839, et ensuite cha- 
noine, décédé à Tours, le 9 mai 1878. —D'André, 
1839. — Maufrais, iSSO. — Ménier, 1859, actuel- 
lement en fonctions (1881). 

Mauies de Joué. — Nicolas Mabiet, 1801, 29 
décembre 1807. — Guerche, 22 mars 1816. — 
Joseph Desmazis, 17 février 1825. — De la Grange, 
8 mai 1828. — Magaud, 1840. — De Moranges, 
1850. — Bonnébault, 1852. — Colas de la Noue, 
1864, 13 février 1875. — Victor Besnard, 21 jan- 
vier 1878. 

Arch. d'I.^t-L., C, 336, 650 ; G, 14, 325, 817; Chartes 
de Beaumùnt et de Bois-Bahier ; Prévôté de la Varennt- 

— MonsDÎer, II, cxlv, cxlix. — Becueil des actes admL 
rdêtratifs d'Indre-et-Loire (18a8), p. 467. — Bibl. d« 
Tours, manaserit n* 1224. — A. Longnon, Géographie de 
la Gaule au ti» siècle, 274. — Panorama pittoresque de 
la France (département d'Indre-et-Loire), p. 7. — Af- 
fiches de Touraine du 12 juin 1777. — Topographie, 
géologie et minéralogie du département d'Indre-et-Loire, 
p. 74. — A. Joanne, Géographie d'Indre-et-Loire, 33. 

— Chalmel, ffist. de Tour., I, 302. — Greg, Tur. Hist. 
Fr, Lib. F, 14 -- Journal d'Indre-et-Loire du 29 juiilel 
1876. — BéUncourt, Noms féodaux, I, 14. — Bruzen 
de la MarUnièrc, Diction, géographique, III, 76. — 
Maan, S. et metrop. ecclesia Turonensis. 102. — E. 
MabUle, La Pancarte noire, 451-52. — Liber compos. 
48. — H. de Valois, Notitia GaUiarum, 253. — Défense 
des privilèges de Saint-Martin, 19, 39. — Cartulaire 
de l'archevêché de Tours. -^ Miss, B. Martini (Bibl. de 
Tours, manuscrit n« 193). f* 195. - Becueil des histo- 
riens des Gaules, X. — Chron, Tur. magnum, III. — 
D. Rousseau, I, 246. 248; IV, 1387; VII, 2746; XIII, 
86'J2; XV, XVIII.. — Annuaire-almanach d'Indre-et- 
Loire (1877), p. 108. — Consultation pour Laitrent- 
Abel Bruslon, curé de Joué, contre Madeleine-Jeanne 
Février, veuve de Martin Lnmbron, 1772. -^ Journal 
d'Indre-et-Loire du 13 février 1867. 

Jouellerle (la), f., c" de NcuilIy-le-Bri- 
guon. 

Jouet (le Vieux-). V. Vieux^ouet, c^' de 
Monlreuil. 

Jouet (le Jeune-), f., c" de Saint-Ouen. — 
Joua, 1572, 1751. — J«unc-Jouc^ carte del'élat- 
major. — Ancien fief, dépendant de la Chambre- 
rie de Saint-Julien. — (Arch. d'I.-et-L , titres de 
Saint- Julien.) 

Joueteau (le lieu de),c" de Panzoult, 
près du chemin de Panzoult à Avon-. 

Jouez. V. Jouet, c*" de Montreuil et de 
Saiut-Ouen. 

Jouttpoy (N. de), né en 1774, député d'In- 



dre-et-Loire en 1815, chevalier des ordres de 
Malte, de Salnt-Louls et de la Légion d'honneur, 
officier supérieur en retraite, mourut le 3 juillet 
1851 au château de la Voûte, commune de Troo 
(Loir-et-Cher). — {Journal (Vlndre-el-Loire du 16 
juillet 1851). 

Jouin-sous-Faye (St-), faubourg de 

Faye-la- Vineuse. -^S.Jovinus, iVèO {Carlulaire 
de Noyers). ^ Saint-Jouin, carte de Cassini. 
Saint 'Jouin-de-Faye, xvii» siècle. — Ancienne 
paroisse dépendant de l'élection de Bichelieu et 
de l'archiprôlré de Faye-la-Vineuse, diocèse de 
Poitiers. Par délibération du Conseil des Cinq- 
Cents, du 28 messidor an VIT, elle fut réunie à 
celle de Faye-la-Vineuse. Par décret du 22 août 
1813, l'église fut vendue et il fut stipulé que le 
produit de la vente serait employé à consolider 
l'église de Faye. On la démolit entièrement en 
1834. — La cure était desservie par un des cha- 
noines de la collégiale de Faye. Son revenu était 
peu important. Elle possédait un petit domaine 
situé à la Coudre, paroisse de Brayo-sous-Faye. 
M. l'abbé Bourassé, dans une Notice stir Faye- 
la-Vineuse, insérée dans le t. III des Mémoires 
de la Société archéologique de Touraine, a 
commis une erreur en qualifiant Saint-Jouln de 
Faye d'abbaye, il n'y existait en efl'et qu'un 
simple prieuré indépendant de la cure, et qui ap- 
partenait à l'abbaye de Saint-Jouia-de-Marnes, 
en Poitou. Il fut desservi, jusqu'au commence- 
mont du XVII* siècle par un religieux de ce mo- 
nastère. Prégent de Nuchôze, chantre de l'église 
de Saint-Jouin-de-Marnes était prieur de Salnt- 
Jouin-de-Faye en 1550. Vers 1610, son revenu fat 
cédé au Chapitre de Faye qui délégua un de ses 
membres pour exercer les fonctions do prieur. Le 
dernier titulaire fut Gabriel-David Bernier (1789). 
Il avait succédé à Nicolas Gilles, sieur du Perron. 
Ce prieuré constituait un fief qui relevait du 
château de Faye. — (Dugasl-Malifeux, Élal du 
Poitou sous Louis XIV, 182. — Arch. d'L-et-L., 
C, 600; Biens nationaux; titres de la cure de 
Faye. — Cartulaire de Noyers. — Mém, de la 
Soc. archéol de Touraine, III, 169-70-71. — 
Beauchet-Filleau. Diction, des familles de Van- 
cien Poitou, II, 447. — Registres d'état civil de 
Saint-Jouin.) 

Jouisses (le lieu des), c»« deCandes. — 
Il dépendait de la chapelle Saint-Nicolas ou d*An- 
d roui a desservie dans l'église de Gandes et que 
l'on appelait aussi Chapelle des Jouisses, — 
(Arch. d'I.-et-L., litres de Candes.) 

Jouisses (le lieu des), c" de Ligré, près du 
chemin de Ligré à Turpenay. 

Joulain, c»« de Rillô V. Joulinière, 

Joule (le lieu du Petit-), près de la Barre, 
c" de Vernou. 

JouUnerie (la), f., c" de la Perrière. - 
Joulinerie, carte de l'état-major. 
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Jouliniôre (la), f., c" de Courcelles. — 
Elle fut vendue en 1793, sur N. d'Hélland, émi* 
gré. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux,) 

Joulinlère (la), f., c" de Gizeux. — Jou- 
Hnière, carte de l'élat-major. 

Joulinière (la), Joulain, ou Joulis- 

Sière, f., c" de Rillé. — Ancien Ûef, relevant 
de Baugé (Arch. d'I.-el-L., E, 318.) 

Jouxneraie (la), ou Joumeraye, f., 

c'^de Ponl-de-Ruan. — Joumeraye, caries de 
Cassini et de l'état-major. — Ancien fief, relevant 
de Yonnes. — En 1552, il appartenait à Louis Le 
Berruyer; — en 1635, à Marguerite Brochet, 
veuve do Valentin de la Croix; — en 1648, à N. 
de la Villate qui le vendit, par acte du 26 février, 
àN. d'Aloigny; — en 1651, à Louis Le Picard; 

— en 1660, à François Le Picard de Philippeaui, 
qui le vendit, en 1667, à Jean Gulmier, fourrier 
des logis du roi ; ~ en 1720, à Jean Ouimier, 
officier du roi. — (Arch. d'L-et-L., titres du 
prieuré de Relay. — Archives de la famille 
Voisine de la Frosnaye.) 

Jouxneraie (la), f., c** de Sainte-Maure. 

— Joumeraye, carte de Cassini. 

Jouxneraie (la) , ham., C* de Sepmes. — 
Joumeraye, caries de Cassini et de l'élat-major. 

— Ancien fief. Vers 1450, il appartenait à Joachim 
de Baignan, Éc; — en 1480, 1526, à Jean de 
Baignan ; — en 1 591 , à un autre Jean de Baignan ; 

— en 1604, à Charles de Baignan ; — ou 1666, à 
Alexis de Baignan ; — en 1696, à René do Mons, 
Éc. La famille de Mons le possédait encore en 
1786. — (Arch. d'L-el-L., Rôle des 20". — Goyet, 
Nobiliaire de Touraine. — Armoriai de 
d'Hozier, 1696. — Lhermilo-Souliers, Hisl, de 
la noblesse de Touraine, 59, 60.) 

Joumeraie ( la ), ou Jaunxeraie, f. , c°' 
de Troguos. — Ancien fief, relevant de Parfond- 
Fossé. En 1556, il appartenait à N. le Barbier; — 
en 1610, à Louis Durasieau, Éc; — en 1722, à 
Ûlaude-Henrl Odart, chev., seigneur de Prezault, 
Rilly, la Tour-du-Reynier ; — en 1770, à Claude- 
Henri Odart, fils du précédent, marié à Jeanne- 
Amable Chabert de Praille, fille de Louis-Fran- 
çois Chabert de Praille, président-trésorier de 
France, à Tours. — Dans les dépendances de ce 
fief se trouvait une métairie appelée Lespain, et 
dont les bâtiments étaient ruinés au xvu* siècle. 
-:- {Râle des fiefs de Touraine, — Arch. d'L-et- 
L., titres de Turpenay. — Beauchet-Filleau, 
Diction, des familles de l'ancien Poitou, U, 
460) 

Jouxneraie (la), ham., c" de Villandry, 
16 habit. — Joumeraie, carte de Tétat-major. — 
Ancien fief, relevant de Montbazon, à foi et hom- 
mage simple. — En 1523, il appartenait à Mel- 
chior Girault et à Jean de Tartier ; — en 1741 , au 
prieuré de Saint-Côme. — {Rôle des fiefs de Tou- 



raine. — Arch. d'I.<ret-L., titres de Saint-Câme. 

— D. Rousseau, XI, 4700.) 

Jouxnier (le Heu du), près de la Cartaa- 
dière, c"' de Cbarnizay. 

Jouneaux (Thomas), originaire de Vannes, 
entra dans l'ordre de St-Benoîtle 17 janvier 1657. 
Élu prieur de Tabbaye de Cormery le 27 mai 
1684, il passa, quelques années après, avec les 
mômes fonctions au monastère de Sainl-Marlin 
de Vertou, où il mourut le 23 novembre 1702. — 
{Cartulaire de Cormery, cxxxiii.) 

Jour (le), f., c" de Rochecorbon. 

Jourdain, ancien fief, relevant de Flsye-la- 
Viueuse. — En 1617, il appartenait à Charles do 
Vaucelles, chev., seigneur de Bilazay, capitaine 
de cavalerie, marié le 23 mars 1641 à Anne du 
Chatelet, fille de Charles du Chatolet, gouverneur 
do Marmoutier, et de Jeanne de Gaschinard. — 
(Arch. d'L-et-L., B, 324. — Beauchet-Filleau, 
Diction, des familles de l'ancien Poitou, II, 
778.) 

Jourdain (la fontaine), c"* de Preuilly. — 
Elle forme un petit ruisseau qui se jeîta dans la 
Claise, au lieu appelé Prés de VUas. 

Jourdelin (fontaine de), c'* de Bournan, 
près du chemin de Bournan à la Gesnière. 

Jourdtnerie (la), f., c" d'Azay-«ur- 

Cher. 

Jourdinière (la), f, c-« de Monihodon. — 
Jourdinière, caries do Cassini et de l'état-magor. 

JouBlain, sénéchal de Touraine. V. Gos- 
selin. 

Jousselinièi^e ( la), c>« de Nouzilly. V. U 
Carroi, 

Jousseraie (la), f., c*** de Bourgueil. 

Jousseile (la), f., c"de Caugy. — Jous^ 
série, carte do Cassini. — Ancien fief. En 1fv48, 
il appartenait h N. de Raffln. — {Râle des fiefs 
de Touraine, — Arch. d'I.-et-L., E, 34,) 

Jousserie (le lieu de la), près des Échel- 
leries, c"' de Saint-Michel-sur-Loire. 

JouSSiniëre (la), f., c"« de Charentilly. 

— JoiÂSsinière^ carte de l'état-major. — Jousse- 
linière, carte de Cassini. 

Joutes (le carroi des), c"* de Bossay, prè« 
du chemin de Preuilly à Obterre. 

Jouvence (la maison de], paroiasd de 
Saint-Pierre-des-Corps. — Propriété du Chapitre 
de l'église de Tours. Elle fut vendue nationale- 
ment le 20 juillet 1791, pour 10,400 livrer — 
(Arch. d*I.-ot-L., Biens nationaux.) 

Jouze (la), f., c" de Cléré. — Eu 155Î, cL .- 
appartenait à Pierre de Laval; — en 1383, à H » 
norô d'Acigné, comte de Grandbois qui la venii:- 
à Françoise de Schomberg, veuve de Franrot» Ck 
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DaiUon, dame de Champchévrier. — (J. Guôrin, 
Notice sur Gizeux, t il.) 

Joiiziëre (la), f., c" de Sainl-Pierre-de- 
TourDOQ. — AucisQ fief. — {Rôle des fiefs de 
Touraine.) 

Joyeuse (Frao^ofs de), abbé de Marmou- 
iier, succéda à Jacques d'Avrilly, en 1583. Il 
était fils de Guillaume II, vicomte de Joyeuse, 
maréchal do Frauce, et de Marie de Bastarnay. 
Lorsqu'on le nomma abbé do Marmoùtier, il n'é- 
tait âgé que de 35 ans, et déjà il était pourvu de 
l'archevêché de Narbonne. Le 15 décembre 1583, 
le pape Grégoire XIII le créa cardinal du titre de 
Saint-Silvestre. Par la suite, il fut archevêque 
de Toulouse et de Rouen et obtint la concession 
d'importants bénéfices, entre autres, les abbayes 
de Saint-Florent de Saumur, de Fécamp, d'AuriUac 
et du Mont-Saint-Michel. Cette accumulation dé- 
plorable de bénéfices ecclésiastiques dans les 
mômes mains, était malheureusement Irôs fré- 
qnenle à celte époque. — François de Joyeuse 
prit possession de l'abbaye de Marmoutier le 
18 novembre 1584. Il clouta une chapelle à la mai- 
son abbatiale de Rougemont et fit reconstruire, 
du côté sud, les murs de clôture du monastère, 
qui avaient été renversés par une crue de la 
Loire. En 1614, il présida l'assemblée du clergé. 
Bien qu'il eut des revenus énormes, ceux-ci ne 
pouvaient suffire à son luxe et à ses prodigalités. 
Son abbaye do Marmoutier et d'autres furent plu- 
sieurs fols saisies par ses créanciers. Vers la fin 
de sa carrière, il eut une existence moins fas- 
tueuse et résigna la plus grande partie de ses 
bénéfices. Il mourut à Avignon le 27 août 1615 
et eut sa sépulture dans l'église des jésuites de 
Pontoise. — (La Chesnaye-des-Bois et Badier, 
Diction de la noblesse, XI, 134. — D. Martène, 
HisL de Marmoutier, II, 395.) 

Joyeuse (Henri de), comte du Bouchage, 
frère du précédent, pair et maréchal de France, 
fut nommé gouverneur général de Touraine, 
d'Anjou et du Maine, en 1584, en remplacement 
de Jacques d'AvrlUy. Au commencement de Tan- 
née suivante, il quitta cette charge pour celle de 
gouverneur de Languedoc et eut pour successeur 
Louis du Bois des Arpentis. Il se fit capucin le 
4 septembre 1587, et fut connu sous le nom de 
P. Ange. Cinq ans après, il quitta cet ordre, pour 
gouverner de nouveau le Languedoc pendant la 
Ligue, puis il reprit définitivement l'habit reli- 
gieux. Il mourut à RivoU le 8 septembre 1608 et 
fut inhumé dans l'église des Capucins de la rue 
Saint-Honoré, à Paris. — (La Chesnaye-des-Bois et 
Badier, Diction, de la noblesse, XI, 134. — 
P. Anselme, Hist, généal. de la maison de 
France, m, 835 ; VII, 390. — Moréri, Diction, 
historique (édit. de 1769), VI. — Chalmel, Hist, 
de Tour,, m, 355.) 

Jozillons (les), f., c"* de Marlgny. — Les 
Oisillons, caria de Gassini. 



Jubardière (la), c<^* du Grand-Pressigny. 
V. Joubardière, 

Joubaudières (le lieu des), près de la 
Francerie, c"* d'Esves-le-Moutier. 

Jubeau (le), f., c* de Monthodon. — Le 
Gibau, carte de Gassini. 

Juberdière ( la) , ham., c** de Loche. — 
Oilberdière ou Gilbertière, xvi* siècle. — Bile 
relevait censlvement de la sergenterie royale de 
Loches, dont le siège était à Loche. Elle fut ven- 
due le 7 décembre 1503 à l'abbaye de Beaugerais, 
par Pierre Doucet. — (Arch. d'I.-et-L., E, 112; 
titres de Beaugerais; Biens nalionaitx,) 

Juberdière (la), ou Joubardière, 

ham., c"* de Marcé-sur-Esves, 12 habit. — JoU' 
bardiére, carte de Gassini. — Il relevait du fief 
de la Louère. Une partie des bâtiments était dé- 
truite en 178','. — (Arch. d'I.-et-L., E, 15.) 

Juberdière (la), ou Joubardière, f.» 

c»* de Nouans. — Jouberdière, carte de Gassini. 

— Ancien fief. Au xvii' siècle, il appartenait à la 
famille Grand. — {Rôle des fiefs de Touraine.) 

Juberdière (ruisseau de la], ou Jou- 
bcurdière. — Il prend sa source à la Juber- 
dière, passe au Tuffeau, à Trompe-Souris et se 
jette dans l'Indrois entre Villoloiu et Coulangé. 

Jubergin, ou Jubergein, f., c»* d'Abil- 
ly. — Ancienne propriété du prieuré de Rives. — 
(Arch. d'I.-el-L., Biens nationaux.) 

Jubert (les bruyères de), c" d'Orbigny. 

Jubilé (le lieu du), près do la Carte, c"« de 

Bosséo. 

Jubilé (la* croix du), c" de CharentiUy, 
près du bourg. 

Jubilé (la croix du), c** de Contlnvoir, près 
du bourg. 

Jubilé (la croix du), près de la Rongerie, 
c"* de Crotelles. 

Jubilé (la croix du), près d'Orbigny. 

Jubillette (la), f., c"« de Lerné. 

Jubiniëre (la), f., c* de Saint- Aubin. 

Jubinière (le lieu de la), près de la Mou- 
tonnerie, C* de Saint-Germain-sui^Vienne. 

Jucaudrie (la), f., c* de Gravant, près de 
la Vienne. 

Jucbe (bois de), près des Fosselles, c** de 
Ghambourg. 

Jucbeperdriz, f., c** de Veigné. 

Jucbepie, vil., c" de Francueil, 105 habit. 

— Huchepie, 1554. — Ancien fief, relevant du 
château des Oudes à un demi-roussin de service. 
Le 15 janvier 1587, Antoine de Lemery, seigneui 
du Coudray, le vendit à Thomas fiohier pour 
aîO livres tournois. — (Arch. d*I.-«l-L.,- Cy 386, 
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633. — C. Chevalier, Diane de Poitiers au Cou' 
seil du roi, VII. — Hist. de Chenonceau^ 117. 

— Mém, de la Soc. archéoL de Tour., IX, III.) 

Jucliepie, ou Juspie, f., c"« de enillé. 

— Guchepie, carie de Cassini. — Ancien fief. — 
{RôU des fiefs de Touraine.) 

Juchepie, ou Jusple, f., c»« de Luzé. 

Jucliepie (le ûef de), paroisse de Neuvy- 
Roi. — Il relevait de la prévôté d'Oô. Jean Rahter 
rendit aveu le 25 juin 1501. — (Rôle des fiefs de 
Touraine. — Arch. d'I.-et-L., prévôté d'Oë.) 

Jucliepie, ou Jachespie, f., c"* de Pan- 
zoult. 

Jucliepie, f., c** de Saint-Antoine-du-Ro- 
cher. — Ancien Qef, — (Rôle des fiefs de Tou- 
raine.) 

Jucliepie, f., c* de Saunay. — Guchespie, 
1790. — JuGhepie, carte de l'élal-major. — Hu^ 
chepie, carte de Cassini. — Elle faisait partie du 
marquisat de GhâteaurenauU. — (Arch. d'I.-el-L., 
Biens nationaux.) 

Jucliepoule, f., c°* de Manthelan. 

Jucbonnière (le lieu de la), paroisse de 
Loche. — Propriété de l'ahbaye de Baugerais. — 
(Arch. d'I.-elrL., titres de Baugerais.) 

Juclière (la), f., c" de Chaveignes. — En 
1790, elle appartenait à Jean-Jacques-René de 
Thuberl. — (Arch. d'I.-et-L., Biens nationaux.) 

Judas (le lieu de], près de la Boutarderie, 
€■• de Thilouze. 

Judassière (la), c*** do Chambon. V. Mor- 
cellière. 

Judeau (moulin de), c"* de Lémeré. — Il 
devait une rente à la collégiale de Champigny, 
et appartenait, en 1756, à N. Poirier, président en 
l'élection de Richelieu. — (Arch. d*I.-et-L., G, 
282.) 

Juderie (la), ou Judie, f., c* de Braslou. 

— Judrie, carte de l'état-major. — Ancien Ûef. 
Le ûbf de la Varenne un relevait pour une partie. 

— (Arch. d*I.-el-L., E, 146.) 

Jugée (la],f.> c"' de Gheillé. 

Jugera, c" de Sainte-Maure. V. Jugerais» 

Jugeraie (le Heu de la), paroisse de Saint- 
André de Beaalieu. — Il appartenait au Chapitre 
de Loches, en 1723. — (Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, titres de Notre-Dame de Loches.) 

Jugeraie (la), f., c"* de Sainte-Maure. — 
Jugera Sanctae - Maurae, 1188. — Jugeraie, 
carte de l'état-major. — Ancien fief, relevant du 
château de Sainte-Maure. En 1558, il appartenait 
à Philippe Jouye, receveur des tailles de l'élec- 
tion de Chinon; —en 1750, à Jean-Gharles-Ga- 
briel Cantineau de Commacre, décédé le 22 jan- 
vier 1780; — «u 1786, à Louis-Charles Ciintineau 



de Commacre, capitaine au régiment de Royal- 
RoussiUon. — {Rôle des fiefs de Tour, — D. 
Housseau, V, 2010; XIII, 8056, 8059. -- Laine. 
Arch. de la noblesse de France, III, gônéal. de 
Cantineau.) 

Jugeraie (ruisseau de la). — Il prend sa 
source au lieu appelé Gué de Pierre-Lambert, c** 
de Sainte-Maure, passe aux Aulnais, au Grand- 
Menasson, à la Jugeraie, et se jette dans la Manse 
de Sainte-Maure, près de Vauvert. 

Jugerie (le lieu de la), paroisse de la Cha- 
pelle-Saint-HippoIyle. — Il relevait da fief de la 
Roche, 1772. — (Arch. d'I.-et-L., Terrier de la 
Roche.) 

Jugerie (la), f., c"* de Saint-Michel-sur- 
Loire. 

Juibertières (les), f., c" du Grand-Pres- 

signy. 

Juignô (le comte de), préfet d'Indre- et - 
Loire. V. le Clerc de Juigné, 

Juillotrie (la)» f., c* de Saint-Paterne. 

Juiverie (le lieu de la), ou la Burelle- 

rie, paroisse de Gizeux. — En 1662, il apparte- 
nait à Charles de Lostenou. — (Arch. dT.-et-L., B , 
113.) 

Julianus juxta Chesiam (SanelusJ. Y. 
la Chaise, c" de Salnl-Georges-sur-Cher. 

Julien (le fief de St-), dans le bourg 
d'Azay-sur-Cher. — Il appartenait h l'abbaye de 
Saint- Julien de Tours. — (Arch. d'I.-et-L., ab- 
baye de Saint- Julien.) 

Julien (le fief de St-), à Bléré. V. Bléré 
(t. 1", p. 261). 

Julien (St-), ou la Secreterie, pa- 
roisse de Dierre. V. Secreterie. 

Julien (bois de St-), près de l'étang de la 
Gongonnière, c"* de Dierre. 

Julien (le lieu de St-), près du Petit-Filet 
et de Greuz, c"**de Monllouis. 

Julien (la chapelle deSt-), pràs de Peroay. 

Julien (le lieu de St-), près du château de 
Reignac. 

Julien (la fosse St-], près de Trailleul, c" 
de Saint-Épain. 

Julien (le fief de St-), ou f^ef-du- 
Ck>rps - de - l'Abbaye - de - Saint - 

Julien, dans la ville de Tours. — Il avait drui; 
de haute, moyenne et basse justice et s'élendaU 
sur 046 maisons. Vers 1730, sa justice fut rètii.ic 
au bailliage de Tours. Il appartenait à Tabbaye 
de Saint- Julien. — (Arch. dl.-et-L., abbaye de 
Saint-Julien.) 

Julien (René-François), né à Tours, le tO 
avril 1793, avocat, juge-suppléant au tribuna: 
de première instance de Tours, fut nommé aviirc 
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de Tours, en 1848. Dqds la même nniiée 11 fut élu 
député d'Indre-et-Loire par 66,055 voix. Il mou- 
rut àTours le 18 novembre 1871. Il éiait cheva- 
lier de la Légion d'honneur. — (C.-N. Lesaulnier, 
Biographie des 900 députés à l'Assemblée tia- 
tionale (1848). — Journal d'Indre-e^Loire.) 

Julien - de - Chôdon ( St- ) , c»* du 

canton do Monlrichard (Loir-et-Cher). — Capdo, 
1107; Ckedo, Chedun, 1216; fernloriurn de 
Chedo, 1217 (chartes de l'abbaye de Vllleloin). — 
Parochia S. Juliani de Chedon, xiii* siéclô 
[Carlulaire de Varchevéclié de Tours). — An- 
cienne paroisse du diocèse Je Tours. Elle dépen- 
dait de Télection d'Âmboise, du doyenné de 
Montrichard et du grand-archiUiaconné de Tours. 
Le priouré-cure appartenait au prieuré de Saint- 
Côme. Guillaume (le Chantcloup, en était prieur 
en 1366; — Regnault de Mauny, en 145S; — 
Michel Barbin, en 1&80; — Pierre de Mouzay, en 
1590; — Jean de la Roche, en 1604. 

La paroisse formait un ôef relovant de Moo tré- 
sor. Un clievaller nommé Joubert en était sei- 
gneur en 1177 ; — Geoffroy de Palluau, en 1214; 

— Jacques Douin, en 1559; — Antoine-Jean 
Rattior, trésorier de la guerre do la généralité de 
Tours, en 1775. Par acte du 18 février 1786, ce 
dernier le vendit à Angélique-Marie-Josèphe Le 
Juge, femme de Louis-Charles, comte de Sampi- 
gny, qui comparut, par fondé do pouvoir, à l'as- 
semblée électorale de la noblesse do Touruino, en 
1789. — (Arch. d'I.-et-L., C, 336, 67 b; G, 515; 
charte de Villeloin. — Galiia chrisliana, XIV. 

— Râle des fiefs de Touraine. — Carlulaire de 
Varchevéché de Tours, — D. Housseuu, IV, 1273. 

— Martyrol, S. Juliani (manuscrit do la Bibl. 
de Tours, n» 1278). 

Jalien-de-la-01iai.se (St-). V. la 

Chaise, c"* de Saint-Georges-sur-Cher. 

Juliniôre (la), f., c" de Ccrcllos. — An- 
cien flef, relevant du Qef de Chdtcnay. En 1491, 
il appartenait à Guillaume Chauvet; — en 1625, 
à Elle Chambelliu ; — en 1671, à Catherine 
Chambellin, veuve de Louis Provost, marchand à 
Tours; — en 1672, à Françoise Preuilly, veuve 
de François Provost; — en 1682, à Claude Porée. 

— (Arch. d'I.-et-L., fief de Châtenay. — Bibl. de 
Tours, fonds Salmon, titres de Saint-Julien.) 

Joliotterie (la), f., c" Semblancay. 

Juliotterie ( la ) , ou Juliottiôre , 
ham., c" de Saint-Paterne, 12 habit. — Il rele- 
vait de la prévôté d'Oé. — (Arch. d'I.-el-L., pré- 
vôté d'Oê. — Bibl. de Tours, fonds Salmon, ti- 
tres de Saint-Martin.) 

Julitte (Ste-), vil., c" de Sainl-Flovier, 
56 habit. — Luigniactts, xi* siùcle. — Sainte- 
Julitte, carte de Cassini. — Ancienne paroisse, 
dépendant de Téleclion de Lochod, du doyenné 
de Preuilly et do l'archidiaconué d'oulre-Vieuue. 



Elle a été réunie à la commune de Saint-Plovler 
en 1830. 

Population. — 148 habit, en 1726. — 45 feux 
en 1764. — 188 habit, en 1801. — 193 habit, en 
1810. — 180 habit, en 1821. 

L'église était sous le vocable de saint Pierre et 
de sainte Julitte. En 1092, un nommé Girard la 
donna, par la charte sulvantOi à l'abbaye de 
Saint-Pierre de Preuilly : 

Auclor humane restaura tionis Deus, elc 

Ideo, ego Girardus, peccatorum meorum re- 
cordatione perterritus, non tamen desperans 
de divina miserico'dia, ut merear consortium 
cum celestis palrix civibus simul que veniam 

consequar meorum actuum, abbati ac 

domui de PruUiaco, in honore S. Pétri apos- 
tolorum principis consecratas, trado de mei 
patrim.onii rehus sub testamenti legibus eccle- 
siam Sancti Pétri hec non Sanclse Julittse qux 
est construcla in vico cognomine Luigniaci, 

cum omni saccrdolali ; lerram Olberti et 

vineam que est rétro ecclesiae et unum 

quarlenium terrse ad ortum faciendum, pra- 
tum quoque Radulfi presbyteri, et boscum 
meum, ad domos monachorum qui ibi fece- 
rint faciendas et ad calefaciendum et ad omne 
opus eorum, excepta vejvdiliofie. Et testes hU" 
jus donationis fuerunt Gaufridus f rater ejus 
et GaufiHdus Ru fus. Ipse quoque cornes Ande- 
gavensis Fulco , hanc donalionem concessit 
Deo et Sanclo Pelro nec non et abbati Constan- 
tio, videnle Gaufrido PruUiacensi, in sessione 
Ambaciensi castH, et cujus honorem ipse Gi- 
rardus habet. Ipsi quoque mililes viderunt, 
id est Harduinus Malliacensis , Elinardus ; 
archiepiscopus quoque Radulphus qui illic 
erat, et archidiaconus Ranulfus, capellanus 
que Isembaudus viderunt, auctorisaverunt et 
signum SanctBs crucis manibus suis fecerunt, 
Facla est hsec donatio temporibus Philippi 
régis Francorum, et Gregorii papse Romani 
anno millesimo octogesimo xu* ab Incamalio~ 
ne Domini. S. Radulfi archiep. S, Fulconi, 
comitis; S. Ranulfi archid,;S. Gofridi Jot*- 
danis. S. Gaufridi fratris ejus; S, Harduini 
Malliacensis. 

On voit, par cette charte, que la localité dont 
nous nous occupons s'est appelée Luigniacus 
(Leugny), avant de se nommer Sainte-Julitte. 

L'abbaye de Preuilly fut maintenue dans la 
possession de l'église de Sainte-Julitte par le 
pape Urbain II en 1199, et par Barthélémy de 
Vendôme, archevêque de Tours, en 1184 : 

Par sou testament du mois d'avril 1480, un 
habitant de Sainte-Julitte, nommé Guillaume do 
Fontenay, donna à la cure la métairie de la Pi- 
naudière et fit en même temps d'autres legs assez 
singuliers. Nous extrayons de ce testament les 
passages suivants : 

tt Au nom du Père, du ûlz et du Suincl Es- 
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prit, Amen, Moy, Guillaume de Fontenay, pa- 
roissien do Sainnte Julilto, considérant en moi que 
de ce monde n'est rien et que une fois fault mou- 
rir et n'est chose si certaine que la mort est 

et la vie est incertaine ay ordonné mon tes- 
tament en la forme et manière qui cy après seo- 
Buit : 

a Premièrement, je donne mon âme à Dieu, 
mon créateur. Le corps je veux qu'il soit mis et 
ensepuituré en l'église de Saincte Julitte, davant 
l'ymage de N.-Damo ou en autre lieu eu la dicte 
eglyse là ou semblera bon a mes exécuteurs. 

a Jtem, je veux et ordonne que au jour de 
mon obiit soit fait dire le nombre cinquante 
messes avec vigilles des morts 

a Item, je veux et ordonne que au septième 
jour soit fait dire et célébrez en l'eglyse de S^* 
Julitte le nombre de cinquante messes pour 
l'âme de moy 

« ïtem, je veux et ordonne de que au bout de 
l'an soit fait dire en la dicte église le nombre 
cinquante messes pour Tame de moy. 

« Item,, je veux et ordonne qu'il soit employé 
huicl livres de cire pour faire mon luminaire, 
lequel luminaire servira à tous les services. 

a Item, plus je donne à la boyte de Notre Dame 
six bouerroys d'abeilles pour entretenir le lumi- 
naire de l'eglyse, lequel servira aux messes cy 
après déclarées.^ 

(c Item, je donne au curé et au prieur de 
Saincte Jullitte une mestairie appelée le Village 

de la Pinaudière avecques autres pièces de 

terre appelée la Blgotière et quatre bour- 

royes d'abeilles lesquelles quatre bourroyes sont 
du tout à moy, pour dire et célébrer par chacune 
sepmaine de l'an deux messes 

a Plus je donne au dict curé la moictié de ma 
maison, laquelle est assise au bourg de Saincte 
Julitte avec les appartenances et deppendances 
d'icolle 

cr Item, je donne dix escus avec un signet 
d'argent et fillet d'or et une autre verge d'argent 
doré, un fermail de matines pour faire ung calice 
et pour acheter une chesuble et tous aultres or- 
nements, lesquels ornements serviront â dire les 
messes dessus dit tes. 

« El en oultre je donne deux escus d'or vallant 
soixaote dix sols pour avoir un missel pour 8ai> 
vir à dire les messes dessujs dittes. 

a Item, je donne à ma niepoe Marie, fille de 
Jehan Loyseau pour ayder à la marier la somme 
de cinquante livres, avec une Heures de famé le9<- 
quelles sont fermées de deux ijermeiz d'argent. 

« liem, je donne le mariage de quatre pauvres 
ûllea lesquelles prieront Dieu pour moy. 

« Et premièrement je donne à la fille de Jehan 
Fournier, laquelle est ma filleule, un lit garni de 
eouessins, six draps et une couverte de Ihoille, 
deux touailles, deux horilliers et quatre eer<- 
vietles, une pinte, deux escuelles, un plat d'es- 



tain, un chaudron, une pelle, une vache, six 
brebis et un grand chandelier de cuivre. 

a Hem, je donne à la fille de George Bilairon 
laquelle a nom Jehanne, un lit garni de six 
draps, un coue>9ln, une couverte de futalne, un 
cofl're, deux touailles, deux horilliers, quatre ser- 
viettes, une pinte, deux escuelles d'estain, un 
grand chaudron, une pelle d'azain au choys de 
la fille, une vache, un veau et six chez de brebis, 
avec un seplier de froment de rente, mesure de 
Loche , laquelle m'est deue sur l'héritage de la 
Grimaudière. 

« Item, plus je donne à deux autres filles pour 
ayder à les marier voire à la délibération de mes 
exécuteurs la où ils verront qu'il sera bien em- 
ployé à chacune d'elles filles six draps de Ut 
avecque un horillier ; à chacune deux touailles. 
quatre serviettes, à l'une un chaudron, à l'autre 
une pelle, à chacune une vache et à chacune six 
chez de brebis ; à une une pinte, à l'autre une 
choppine, à chacune un chandelier de cuivre. 

a Item, je donne à Hilairon une robhe dou- 
blée de blanchet, un pourpoint de peau de 
bische. 

« Item, je délaisse à Monsieur mon maistre 
deux arbalesles, une tilloire, un trait et un piot 
pour en faire à son bon plaisir. 

« Item, je délaisse à Mademoiselle ma me tresse 
mes harnoys pour en faire à son bon plaisir. 

« Hem, je donne une robhe tannée, fourrée de 
renard, qui sont en mon marchepied pour mettre 
et employer à avoir un manlheau rouge pour 
prcster aux mariés, lequel manlheau sera miâ 
entre les mains des procureurs de la paroisse 
pour le garder et prester à ceux qui en auront 
nécessité. » 

Charles Jouanneau était curé de Sainte-Julitte 
en 1664; — Claude de Bunon en 1689. 

Cette paroisse formait une cbâtelleuie relevant 
de la baronnie de Preuilly à foi et hommage lige. 
Vers 1320, elle appartenait à Godemar de Li- 
gnières, qui eut une fille, Florie, dame de Sainte- 
Julitte, mariée à Jean le Meingre, dit Boucicaut, 
premier du nom, maréchal de France. Celui-ci 
mourut à Dijon en mars 136B. Son corps, trans- 
porté à Tours, fut inhumé dans l'église collé- 
giale de Saint-Martin. Florie de Lignières décéda 
en 1406 et eut sa sépulture dans le même lieu 
(V. Bomicaut, t. I, p. 322}. — Jean I0 Keiagre, 
dit Boucicaut, fils du précédent, comte de Beau- 
fort et vicomte de Turenne, fut aussi seigneur de 
Sainte-Julitte. Il mourut au château d'E&beck, 
en Angleterre, en 1421. Vers 1390, il avait vendu 
le terre de Sainte-Julitte & Guy de Craon, 
chambellan du roi Charles VI, fils de Guillaume 
de Craon, premier du nom, et d» Msrguesita de 
Flandre. 

Guy de Craon fit son testament Je 14 oetoKre 
1401 ei mourut, sans enfants, peu de tempe «piièti. 
Il fut inhumé dans l'églia» dea GordeUara de 
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Ghàteaudun. Il avait légué la ebàtellenie de 
8ainta-4uliUe à sa femme, Jeannd de Chourses. 

Jeao de Chourses, seigneur de Malicoroe, frèie 
âo Jeaone, hétii» de ce domaloe vers 14W. 

Guillaume de Cbourses, fila de Jean, était sei- 
gneur de Safnte-Julilte en U2S. Il avait épousé 
Jeanne de Tucé. 

La chAiellente passa ensuite à Baudouin de 
Champagne, seigneur de Tucé, grand-bai lii de 
Touraine (liSO), par suite de son mariage avec 
Jeanne de Tucé , veuve de Guillaume de 
Chourses. 

Anne de Champagne de Tucé, fille unique de 
Baudouin et dame de Sainte - Julitte , épousa 
Louis do Bueil, fils de Jean IV do Bueil et de 
Marguerito Dauphine, qui fut tué dans une joule, 
à Tours, en 1446. 

Louis de Bueil n'eut pas d'enfants. Les biens 
de sa femme, qui mourut peu de temps après lui, 
échurent, par héritage, à la famille de Saint- 
Père. 

Le 20 janvier i486, Jeban de SaYnt-Père, sei- 
gneur de Glainchamp et de Sainle-Julitte, rendit 
hommage, pour cette dernière terre, au baron de 
Preuilly. 

Voici le texte de l'aveu : 

a De vous noble et puissant seigneur, Pregent, 
d baron de Preuilly et seigneur du Blanc en 
a Berry, je, Jehan de Saint-Père , écuyer, sei- 
a gneur de Glainchamp et de S*'- Julitte, tiens et 
« advoue à tenir de vous, à cause de votre chas- 
a tel, chastellenie, baronnie de Preuilly, à foi et 
« hommage-lige et aux loyaux aydes , telles 
« comme ceux dont la cause vous ont acoustumé 
a faire quand elles y adviennent droit, selon la 
a coustume du pays, et je tiens à mon domaine, 

or mon cha^tel, chastellenie fief et seigneurie 

a du dit lieu de S^'-Julilte, avec la justice, juri- 
a diction et droits qui appartiegnent et doivent 
(t appartenir à la dicte chastellenie, à scavoir est, 
a justice patibulaire à quatre piliers fournis et 
d garnis de liens par dedans et par dehors, et 
e quatre pomelles sur les dicts pilliers, droict de 
« pieds, assises, guet, péage, aulmonerie, mala- 
a drerie, scel à contrats et aultres droicts appar- 
« tenant à la dicte seigneurie et chastellenie : 
« c'est à scavoir : mon chastel de S^*-Julitle avec 
a la clôture, fosses et forteresses. Item, ma pré- 
ci voté et péage du dit lieu, mes mesures à blé, 
a à vin, anlnage, mesures d'aulnes à toiles et 
a draps, poids de crochets et de balance, pour 
« bailler et faire bailler à tous mes hommes sub- 
a jects, et par toute ma dicte chastellenye et mon 
a sep pour les faire ajuster, et de les faire appor- 
<t ter pour les faire visiter, ajuster : et ny de faire 
« depencher tous chemins empêchés au dedans 
a de sa dite cbasteilonie » 

Jehan de Saint-Père mourut vers 1495, laissant 
un fils unique, Adam, qui fut seigneur de Sainte- 
Julitte, et épousa Gharlolte de la Haye. 

Antoinette de Saint-Pôre, fille d'Adam, fut ma- 



riée, en 1S15, à Louis le Roy, chev., et eut cette 
châtellenie en dot. Louis le Roy était capitaine 
des gardes du corps et gentilhomme ordinaire de 
la chambre du roi. Il eut deux enfants : Fran- 
çois, qui suit, et Madeleine, qui épousa, le l^'juin 
1660, Jean de Rouville, lieutenant au gouverne- 
ment de Normandie. 

François le Roy, chev., comte de 'Glainchampi 
seigneur de Sainte-Julitte, lieutenant-général do 
Touraine, capitaine- gouverneur du chÂleau de 
Ghinon, épousa, en premières noces, Antoinette 
de la Tour, fille de François de la Tour III, vi- 
comte de Turenne, et de Louise de Bologne; et, 
en secondes noces, Renée de Bretagne, fille 
d'Odet do Bretagne, comte de Vertus, et de Renée 
de Coesmes. Il mourut sans postérité le 18 février 
1606. Vers 1593, il avait vendu la ebàtellenie de 
de Sainte-Julitte à Louis Brisson, avocat au Par- 
lement de Paris. 

Louis Brisson mourut vers 1630. Ses biens 
passèrent à sa sœur, Louise Brisson, que l'on 
voit qualifiée de dame de Sainte-Julitte, dans 
plusieurs actes d'état civil de la paroisse de 
Saint-Flovier. 

En 1700, la seigneurie de Sainte-Julitte appar- 
tenait à Bernard de Saint-Jean, chev., baron de 
Pointis, chef d'escadre des armées navales du 
roi. 

Ses héritiers, par actes des 2 novembre 1707 et 
21 novembre 1708, vendirent ce domaine à Glaire 
Renaudot, veuve de Jacques Chaspoux, seigneur 
de Verneuil, et qui rendit bommage au baron de 
do Preuilly, le 4 avril 1710. 

Voici le texte du procès-verbal qui fut dressé 
à cette occasion par le bailli de la baronnie de 
Preuilly : 

« Aujourduy quatre avril mil sept cent dix, par 
devant nous Jean Mestivier, advocat au parlement, 
bailly et juge ordinaire de la baronnie de Preuilly, 
première de Touraine. 

a. A comparu en personne dame Glerc Renodot, 
veuve de defi'unt Messire Jacques Ghasepoux 
chevallier seigneur de Verneuil, en son vivant 
lieutenant des gardes de son altesse Royalle 
Monseigneur le duc d'Orléans et trésorier de 
France honnoraire au bureau des finances de 
Tours, assistée de Maître Louis Villeret son ad- 
vocat laquelle nous a remontré que par contrat et 
transaction des deux novembre 1707 et vingt un 
novembre 1708 reçu par Bouchard nottaire royal 
a Loches, elle avait acquit des héritiers de deffunt 
Messire Bernard de Saint Jean, chevallier, baron 
de Pointis, chef descadres des armées navalles dû 
Roy, 

« La chastellenie terre et seigneurie de Sainte 
Julite, relevant nuemant de cette baronnie a foy 
et bommage lige, de sorte que pour satisfaire a la 
coutume elle se serait transportée par devant 
nous dans cette ville, aux fins de rendre a Mon- 
seigneur de cette cour la foy et hommage quelle 
luy doit a cause de la ditte chastellenie de Sainte 
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Julite, a quoy elle requère dêlre reçue, oiTrant 
pour cette effet de faire des soumissions en tel 
cas requis. 

« Sur quoy faisant acte a la dite dame Benodot 
de sa comparution, dire et réquisition de sorte 
quelle est reçue a faire la dite foy et hommage 
lige, pour raison de la dite chastellenie terre et 
seigneurie de Sainte Juliile quel fait après sestre 
mise en devoir de vassal lequelle a fait observer 
les solemnités au tel cas requises en présence 
du procureur de la cour. Elle a fait entre nos 
mains pour mondit seigneur de celte cour foy 
et hommage lige de ladite chastellenie terre et 
seigneurie de Sainte Julite et ensuite fait le ser- 
ment de fidélité tel que le vassal doit a son sei- 
gneur, le tout sauf le droit de mon dit seigneur 
et l'autruy et ce a la charge de le payer et acqui- 
ter tels quils sont deus et de donner par la dite 
dame son adveu dans le temps de la coutume. 

« Donné et fait par nous bailly et juge sur ce 
requis le jour et an que dessus ainsy signé : 
Mestivibr, C. Benaudot, Michellb, Villeret et 
Roy, greffier. » 

Euflèbe-Jacques Chaspoux, fils de Jacques Chas- 
poux et de Glaire Renaudot, obtint, en avril 1746, 
l'érection, en marquisat, de la terre de Verneuil 
avec union de celles de Sainte-Julitte, de Ghau- 
mussay, Saint-Flovicr et autres. Il mourut le 
2 janvier 1747, laissant, de son mariage avec 
Louise-Françoise de Bigres, un fils unique, Eu- 
sèbe-Félix, marquis de Verneuil, comte de Lo- 
ches, seigneur de Sainte-Julilte, Saint-Flovier, 
Ghaumussay, etc., grand-échanson de France et 
introducteur des ambassadeurs, marié, le 24 juin 
1743, à Anne-Adélaïde de Harville. 

Eusèbe-Féllx Ghaspoux, dernier seigneur de 
Sainte-Julitte, comte de Loches, grand-échanson 
de France, comparut à l'assemblée électorale de 
la noblesse de Touraine on 1789. 

Maires de Sainte-Julitte. — Denis-Jacques 
Bureau-Desclaux, 1804, 29 décembre 1807, 14 dé- 
cembre 1812. — Louis Arnault, 1820. — René- 
Louis Dard, 3 janvier 1826. 

Arch. d'I.-el-L., E, 23, 103, 108, 260; cure de Sainte- 
Julitte. - D. Housseau, III, 931, 1033; IX, 4100; XI, 
4867 ; XIII, 7331 7332, 8208. — BegialrcB d'état civil de 
SaÏDt-Florier. — Preuves de l'histoire de la maison de 
Menou, 93. — Fouillé de l'archevêché de Tours {\^të)^ 
p. 4«*S, 74. — Dufour, Diction, de l'arrondissement de Lo- 
clies, I, 325. — Étrennes à la noblesse, VllI, 86. — La 
Chcsnaye-des-Bois et Badier, Diction, de la noblesse, 
V, 234. — Mémoires de Michel de Castelnau, III, 99. — 
Saint-AUaiB, Nobiliaire universel de France, XIV, 378. 
— Ménage, Hist. de Sablé, 269. — Mém. de la Soc. ar- 
chéol. de Tour. XI, 28, 30, 285. — P. Anselme, Hiet. 
généal. de la maison de France, VU, 289; VIII, 571. — 
Cartulaire de l'archevêché de Tours. — Bâle des fiefs 
de Touraine. — Dictionnaire universel de la France, 
III, 582. 

Julitte (forêt de Ste-). — Une partie se 
trouve sur le territoire de Saint-Flovier, l'autre 
sur la commune de la Celle- Guenand. 



Julllen (Amable), né à Rouen le 15 juillet 
1810, vint s'établir à Tours, où il travailla dans 
une imprimerie, puis dans les ateliers du chemin 
de fer d'Orléans comme mécanicien-chauffeur. En 
1848, il fut nommé député du département d'In- 
dre-et-Loire par 39,036 voix. — (G.-M. Lesaul- 
nier. Biographie des 900 députés à V Assemblée 
nationale. — Biographie des membres de VAs' 
semblée nationale, par une société de liitéra'^ 
leurs, Paris, Krabbe, 1849, in-8*. — Journal 
d'Indre-et-Loire, 1848.) 

Jumeau ou les Jumeaux, f., c" do 

de Saint-Aubin. — Jumeau, cartes de Cassini et 
de l'état-major. 

Jumeau (le), f., c"' de La Ferrière. 

Jumeau (rétang), ou des Jumeaux, c' 

de Saint-Roch. — Étangs-des-Jumeaux, carte de 
l'étal-major. — 11 relevait du fief de Saint-Roch, 
et appartenait, en 1524, à Jacques de Beauno, 
baron de Semblançay. Par acte du 11 octobre 
1669, le duc de Luynes le vendit à Nicolas Chau- 
vereau à condition qu'il le tiendrait féodalement 
de lui à foi et hommage simple et 6 deniers de 
franc-devoir, (Arch. d'I.-et-L., G, 585; fief de 
Saint-Roch.) 

Jumeau (Altin), né à Orléans en 1659, en- 
tra dans l'ordre de Saint-Benoit, à Saint-Florent 
de Saumur le 21 juillet 1677. Élu prieur de l'ab- 
baye de Cormery le 15 juin 1696, il passa, quel- 
ques années après, à l'abbaye de Saint-Sauveur 
de Redon, où il mourut le 18 septembre 1721. — 
[Cartulaire de Cormery, cxxxiv. — Arch. d'I.- 
et-L., titres de Corm£ry.) 

Jumeaux (les), f., c" d'Avjillé. 

Jumeaux (bols des), c*' de Bossée. 

Jumeaux (les), vil., c" do Bouman, 19 
habit. — Les Jumeaux, carte de Cassini. 

Jumeaux (Tétang des), ou Q-rand- 
lÈStang, c"« de Civray-sur-Gher. — 11 formait 
un fief relevant d'Amboise et pour lequel Jean 
Goussard rendit aveu en 1482. Par la suite il lit 
partie du domaine royal. Son étendue, en 17G4; 
était de 78 arpents. — (Arch. d'I.-et-L., G, 336, 
E, 26. — Bibl. nationale, Gaignères, 678. — Bibl. 
de Tours, fonds Salmou, titres d*Amboise.) 

Jumeaux (les), f., c" de Joué. — Ancien 
fief. En 1676, il appartenait à N. Fouquet, sieur 
de la Sagerie, président trésorier de France, à 
Tours. — (Arch. d'I.-et-L., G, 23.) 

Jumeaux (les), c** de Saint-Aubin. V. 
Jumeau. 

Jumeaux (l'étang de), c** de SalntFRoch. 
V. Jumeau, 

Jumeaux, f. et étang, c"* do Souvîgny. — 
Petit-Èlang-denJumeaux, xvii* siècle. — L'éten- 
due de l'étang était de 17 arpents en 1764. En 
1790, il dépendait de Ghanteloup. — (Arch. d'I.- 



JUP 



— 417 — 



JUS 



et-L., C, 336; E, 26; Biens nationaux. — Bibl. 
de Tours, fonds Salmoii, titres d'Amboise.) 

Joumeaux ( le lieu des), près de Givraizay, 
c»" de Thilouze. 

Jaxnellère (la), f., c'« de Langeais. — En 
1771, elle appartenait à Henri Qulrit, Éc. — 
(Arch. dX-«l-L., E, 114.) 

Jumelle (là), f., c"* de Semblançay. 

Jument (la), f., c** du Grand-Pressigny. 

Juncherla. V. la Jonchère, c** de Saint- 
Branchs. 

Janeuily JunoUo fvinea de), — Cette 
vigne, située près de l'abbaye de Saint-Julien de 
Tours, est mentionnée dans VHistoire de Saint- 
Julien, insérée dans les Chroniques de Tou- 
raine, publiées par A. Salmon, p. 221. 

Jonot (Joseph), chanoine de l'église de 
Cambray, aumônier des gardes françaises, fut 
nommé abbé d'Aiguevive au mois d*avril 1745, 
en remplacement do Jacques TufTet. Il donna sa 
démission en 1760 et eut pour successeur Antoine 
Noguicr, docteur de Sorbonne. — (Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, litres d'Aiguevive. — Mém. de la 
Soc. archéol, de Tour., VIII, 79; IX, 161.) 

Jupault, ham., c"* de Salnt-Ouen. — «/u- 
peau ou Jupeaux, xvn* et xviu* siècles. — Jt*- 
pault, carte de l'état-major. — Jupaux, carte 
de Cassini. — Ancien ûef, relevant de Pocé à foi 
et hommage simple. En 1521, il appartenait à 
Jacques Malon ; — en 1605, à Claude Malon; — 
en 1652, à Edme de Taille vis; — en 1615, à 
François-Paul de Taillevis, Éc; — en 1763 à 
Jean Hubert, marchand -ci rier à Ambolso, qui 
rendit aveu le 24 avril. — {RôU des fiefs de 
Touraine. — Arch. d'I.-el-L., E, 38, 41, 131. — 
Registres d'état civil de Saint-Florentin d*Am- 
boise. — Laine, Archives de la noblesse de 
France, ^t^Sy 41, 51. — Bibl. de Tours, fonds 
Salmon, titres d'Amboise.) 

JupeaUy f., c*' d'Auzouer. — Juppeaux, 
1626. — Ancien fief, relevant de GhAteaurenault. 
En 1558, il appartenait à Jacques Morin; — en 
1626, à César Forget; — en 1715, à Hercule-Char- 
lemagne des Tailleaux. — (Arch. d'I.-et-L. — Ar- 
chives du château de Pierrefitte. — Bibl. do 
Tours , fonds Salmon , titres de Châteaure^ 
nault.] 

Jupeau, f., c** de Morand. — Jupeau, 
carte de l'état-major. — Ancien flef. — {Râle des 
fiefs de Touraine.) 

JTuperle (la), f., c** de Saint-Paterne. 

JupllleSy ham., c"« de Mazières, 10 habit. 
— Jupille, carte de l*état-major. 

JTupilles (le lieu de), paroisse de Chan- 
ceaux-sur-Choisille. — Il est cité dans un acte 
du 19 mai 1267. — (Arch. d'I.-et-L., prévôté 
d'Oc.) 



JuppeaUy c* d'Auzoucr. V. Jupeau, 

Juquellerle, ou JuquelUère (la), f., 
c" de Nouzilly. — Gagnerie de la Juquelerie, 
1330, 1528, 1631. — Juquelerie, carte de Cassini. 

— Elle dépendait du fief do la Roche. Par acte 
du 6 décembre 1631, Pierre Martin la vendit à 
l'abbaye de Beaumont-les-Tours. — (Arch. d'I.- 
et-L., titres de la Roche et de l'abbage de Beau^ 
mont-les-Tours.) 

JTusalière (la), fief relevant de Faye-la- 
Yineuse. — Le 30 mars 1473, Guillaume le Roy, 
Éc, rendit hommage à Jean de Bueil, seigneur 
de Paye. — (Bibl. de Tours, manuscrit n* 1436.) 

JuscorpSy f., c'« de Saiot-Règle. 

Jusple (bois dej, c"* de Brizay. 

Juspie, C"* de Genillé. V. Juchepie, 

Jusple, c** de Luzé. V. Juchepie. 

Jusple, c* de Panzoult. V. Juchepie, 

Jusplllard, vil., c* de Larçay, 21 habit. 

— Jusse-PiUard, 1656. — Juspillard, carte de 
rétat-major. — Ancien flef. Il relovait du château 
de Larçay et appartenait, en 1650, à Jocques 
Guillery, administrateur de l'Hôtel-Dieu de 
Tours; — en 1761, à Charles Audebert, fabricant 
à Tours, — (Arch. d'I.-et-L., E, 140; 0, 16. — 
Minimes du Plessis. — Râle des fiefs de Tou- 
raine.) 

Jussaiy c** de Chaumussay. V. Jussay, 
Jussaimlere (la), ou Jusseaumière, 

f., c" de VilUers-au-Boin. 

Jussans (les), c** de la Chapelle- Sain t- 
Hippolyte. V. Jusseaumes, 

Jussay (le fief de), paroisse de Barrou. — 
Il relevait de la baronnie du Grand-Pressigny, à 
laquelle il fut réuni vers 1600. — (Arch. d*I.-et- 
L., E 103.) 

Jussay, ou Jussai, f. , c"" do chaumussay. 
Jussé, 1777. — Jussée, carte de Cassini. — Ancien 
fief, relevant de la chàtellenie de Sainte-Julitte 
à foi et hommage plain. En 1786, il appartenait à 
Jean-Samuel d'Harembure, seigneur de Granges, 
gouverneur de Poitiers, chevalier de Saint-Louis, 
fils de Paul d'Uarembure, chev., seigneur de 
Romefort, de la Chévrie, de la Roche- Aguet, ' 
mousquetaire du roi, et de Mario-Anne de Mous- 
sy. Jean -Samuel d'Uarembure comparut, par 
fondé de pouvoir, à l'assemblée électorale de 
la noblesse de Touraine, en 1789. — (Registres 
d'étal civil de Chaumussay. — Arch. d'I.-et-L., 
C, 602; F, 23. — Râle des fiefs de Touraine. 

— Mém. de la Soc. archéol. de Tour., X, (06.) 

Jusseaumes (les), ou Jusslaumes, 

vil., c"* de la Chapelle-Saint-Hippolyle, près du 
ruisseau de Vitray, 25 habit. — Les Jussans, 
carte de Cassini. 
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Jusseaumière (le llea de la), paroisse 
de Fondettes. — Il relevait censivement de Char- 
cenay (1588). — (Arch. d'I.-eUL*, fief de Char- 
cenay,) 

J'usséOy c** de Chaumudsay. V. Jussay. 

Justexde (les Haute et Basse-), f., C* de 
Fondcltes. JoucUerie, 1429. — Justerie, carie de 
rétat-major. — Elles relevaient du fief deMartigny 
et appartenaient au prieuré de Saint-Gôme. — 
(Âroh. d'I.-et-L., titres de Sainl-Câme.) 

Justerie (la), f., c»« de Saint-Roch. — Elle 
relevait censivement de la Ghapelle-Saint-Remi 
(1672.) — (Arch. d'I.-el-L., Ulres de Saint-- 
Rock,) 

Justice (la), f., c»« de Bossay. 

Justice (la), f., C* de Brèches. 

Justice (croix de la), c"* de Brèches, près 
du chemin dit des Césars, ancienne voie ro- 
maine. 

Justice (la), C* de la Chapelle-Blanche. V. 
Juslrie. 

Justice (le lieu de la), c"* de Chédigny. — 
La Justice, carte de Cassini. 

Justice (Te lieu de la), près des Perrés, C* 
de Chemillé-sur-Dème. 

Justice (le lieu de la), près de la Donnerle, 
0** de Chemillé-sur-Indrois. 

Justice (le lieu de la), près de la Rilfou- 
dière, c" du Grand-Pressigny. 

Justice (le lieu de la), c"* de Luzé, près du 
chemin de Luzé à Marigny. 

Justice (le lieu de la), c"* de Noizay, près 
du chemin de Chançay à Gaugaine. 

Justice (le lieu de la), près du moulin du 
Temple, c" de Nouâlre. 

Justice (le lieu de la), près de Guillemldi, 
c** de Noyant. 

Justice (le lieu de la), près du Carroir, C* 
de Rouziers. 

Justice (le lieu de la), près de Vrillé, c"* 
de Sainl-Épain. 

Justice-de-ThaiS ( le lieu de la), près 
de Thais, c** d'Yzeures. 

Justices ( le lieu des), C* de Beaulieu. 

Justices (le lieu des), près de la Yallée-de- 
Raye, c" de Chançay. 

Justices ( le lieu des), près du Pelit-Bou- 
queteau, c*« de Chioon. 

Justices (le bois des), près des Vérons, C* 
de Faye-la-Vineuse. 



Justices (le lieu des), près du Houlin-Gi- 
rault, c*' de l'Ile-Bouchard. 

Justices (le lieu des), c*« de Lerné» près 
des limites de Vezières (Vienne). 

Justices (le lieu des), c** de Llgré, près du 
chemin de Ligré à Chinon. 

Justices (le lieu des), c** de Montlonis, 
près chemin de la Ville -aux -Dames à Mont- 
louis. 

Justices (le lieu des), près du Grand-Vil- 
lage, c" de Nouans. 

Justices (le lieu des), près de Saint-Gilles, 
c" de Saint-Christophe. 

Justices (le lieu des), c"* de. Saint-Pierre- 
des-Corps, près de la Loire. 

Justices (le lieu des), près de Trogues. 

Justonnière (le fief de la), paroisse de 
Marcilly-sur-Maulne. — Il relevait du duché de 
Château-la- Vallière. Le 26 août 1748, Marie- Au- 
gustine de VaugirauU, veuve de Louis du Plessis, 
rendit hommage pour ce fief. » (Bibl. de Tours, 
fonds Salmon, litres de Châteaux,) 

Justonnière (la), ou Haute -Jus- 
tonnière» f., c" de Neuillé-Pont-Pierre. — 
Justonnière, ou Boulenay, 1738. — Jus ton' 
nière, carte de l'étal-major. — Ancien fief, rele- 
vant de la baronnie de Saint-Christophe et, pour 
une partie, de la collégiale de Bueil. — En 1506, 
il apparlenail à Pierre de Maillé, qui rendit hom- 
mage le 17 septembre ; — en 1789, a N. le Polle- 
rin de Gau ville. — {Rôle des fiefs de Touraine. 

— D. Housseau, XIII, 10773 6i«. — (Arch. d'I.- 
et-L., G, 257; Chapitre de Bueil; terrier d'Oi\ 

— Bibl. de Tours, maouscrit n" 1346.) 

Justrie (la), ou Justice» C, c"* de la 

Chapelle-Blanche. 

Juyé de Morie (Isaac de), conseiller au 
Grand-Conseil, échevin de Paris, maître des re- 
quêtes (1616), conseiller d'État, fils de Pierre de 
Juyé, seigneur de Forges, fut nommé intendant 
de Tours en 1632. Il épousa, en premières noocs, 
Madeleine de Champrond, fille de Jacques de 
Champrond, président aux Requêtes, et de Made- 
leine de MoDtmirail ; et, en secondes noces, Fran- 
çoise Giroult, fille de Claude Giroult, trésorier de 
France à Soissons, et de Marie Targay. Il mourul 
à Paris le 25 septembre 1651. — (De Courcelles, 
Diction, de la noblesse, III, 340. — La Chesnaye- 
dcs-Bois et Badier, Diction, de la noblesse, XI, 
178. — P. Anselme, Hist, généal. de la maison 
de France, II, 124.) 

Juyère (la), c»* de Saini-Pierre-^o-Tour- 
non. V. Jouzière, 
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fcaslrum), 
nonensis vicaria, Y. Chinon. 



V. Cher (UJ. 

(burgu8 SanctxJ. V. Cathe" 
rxne-<i€-Fierboi8 (Sainte-), 

KerdOy villa, oa Kerutio. — Ce do- 
maine figure parmi ceux que Théotolon, arche- 
vêque de Tours, donna à Tabbaye de Saint-Ju- 
lien, au mois d'août 943. Il était peu éloigné de 
Ghanoeaux (sur Cholsille), mentionné dans le 
môme aete de donation [villa CanceUis), — 
(Bibi. de Tours, fonds Salmon, n* 1278.) 

Kergarlou ( Joseph-François-René-Marie- 
Pierre de], comte de 1* Empire, né à Lannion 
(Côtes-du-Nord) le 25 février 1779, était fils d'un 
magistrat du Parlement de Rennes. Après avoir 
rempli les fonctions de chambellan de l'Empe- 
reur, puis celles de sous-préfet de l'arrondisse- 
ment du Havre, il fut nommé préfet d'Indre-et- 
Loire, par décret du 76 décembre 1811, en rem- 
placement du baron Lambert. Le 6 août 1814, il 
reçut solennement, à Tours, le duc d'Angouléme, 
et lui adressa, à la tôte des autorités de la ville, 
un chaleureux discours dans lequel il se félici- 
tait du retour des Bourbons, retour qui comblait 
les vœux de tous les Français. Le 14 septembre 
de la môme année, il prêta serment de fidélité au 
roi, à la mairie de Tours, avec MM. Bacot, sous- 
préfet du premier arrondissement , Lemaftre , 
sous-préfet de Loches, et le baron Deslandes, 
maire. Appelé, le 13 du mois suivant, à la pré- 
fecture de Strasbourg, il adressa aux fonctiou- 
naires du département d'Indre-et-Loire une lettre 
d'adieux où on lisait : a Les temps de mon ad- 
« ministration ont été difficiles. Je suis bien loin 



a d'avoir pu faire tout le bien que j'aurais désiré; 
a mon successeur sera plus heureux. Cependant 
« J'ai obtenu quelques résultats importants. La 
a construction des écuries du château, l'assai- 
(t nissemenl du ruau Sainte-Anne, dont la plan- 
a tation doit avoir lieu incessamment, la libé- 
« ration de la dette de l'hospice de Tours, etc., 
« telles sont les entreprises exécutées. De grandes 
<c communications vicinales doivent être pour- 
a suivies. Tout est préparé pour faire les planta- 
« tions de la levée du Cher, depuis Saiote-Anne 
« jusqu'à Montloufs, travail qui sera aussi agréa- 
« ble pour les environs de Tours qu'avantageux 
tt pour les communes et les propriétaires rive- 
« rains. J'aurais voulu faire plus encore : le Roi 
o( en a ordonné autrement et m'appelle à la prê- 
te fecture de Strasbourg. 9 

Il donna sa démission de préfet du Bas-Rhin 
lorsque Napoléon revint de l'Ile d'Elbe et reprit 
ses fonctions le 8 juillet 1815. Il passa ensuite à 
la préfecture de la Seine-Inférieure, le 2 août de 
la môme année, fut nommé député des CAtes-du- 
Nord en 1820, puis pair de France le 5 novembre 
1827. Il mourut à Grandviile (Côtes-du*Mord) le 
15 juin 1849. Il était officier de la Légion d'hon- 
neur et chevalier de l'ordre royal de Westphalie. 

Lardier, Bist. tnographipuê de la Chambre de» paire 
{{9-29). — Biographie det préfets, Paris, 1828 (p. 268). 
— Bibl. de Tonri, m&nascrits n* 1440. — SaÎDt-Maa- 
rice-Cabany, Le nécrologe universel, VU, — Mémorial 
administratif d'Jndreet'Loire (1816), p. 35. — Ls Moni- 
teur universel, 1489. 

Kerleroux» f. et chat., c** de Manthelan, 
12 habit. — Kerûroulx, carte de l'étal-major. 

Kinonls eaatrum. V. Chinon, 

Koetquls (Philippe de). Y. Coetquis. 



ADDITION 



A IjA NOTICS sur HI7ISMSS 



Les épltaphes suivantes, qui se trouvent dans 
l'église de Huismes, ne nous ont été envoyées 
qu'après le tirage de la feuille contenant l'article 
relatif à la commune de Huismes : 

Hic jâcent 

FBANCiscns Lbroybb de la Sauvagerb 

DoMiNUS Dartezb 

PROBNOBILIS SCOTATUS 

EqUBS OrDIRIS s. LUDOVICl INOENlABinS MILITARiS 

PROBFBCTUS PBO RBOB MUNIMBNTORUM SaLMURI 

Nbcnon Andboavi et Pontis SAn. 

NOBILIOR MORUM IfOBILITATE FUIT, 
INTBOBR INOBNUSi VERAX DbiQUB GULTOB 

Gbnbrosus fbrb pbb sbzaginta annos. 

Pro bbob et patrta tulit arma. 

Obiit nonis Sbptbvb. Die Ybneris 

bc noMO SUA De La Bretaudière 

Anno mdccxlix 

A Chbisto nato 21* Maii 1674 

Et 

Maria Gertruda Mazillbs de Fouqubroul 

UxoR 

DoTIBUS EXIlfItS CONSPICUA 

Omnibus flebilis et deflbta 

DiEM SUPREMUM OBIIT VI CALEND. FbBRUARII 



Dis Sabati anno ^etat» lxviii. m.occlix. 

In AMARITUDINE ANIMiS SUiB • 

Patri et matri 
HUNG tumulum krexit 

EXTBEMA officia SOLVBNS 

Félix Franciscus 

filius primooenitus 

R. p. 

Celte épitaphe était accompagnée d'armoirios, 
aujourd'hui mutilées. La devise seule est restée 
lisible : Pro fide et patria. 

Ici REPOSE LE CCBUR DE M*^ BENJAMIN GaULT, 

Baron de Bennbval, Général de Brigade et 
Commandant de l'Ordre de la Légion d'Honneur, 
NÉ A Tours le 9 mai 1772 et décédé a Dantzio, 

LE 6 AVRIL 1813, PENDANT LE SIÈGE DE CETTE 
place, par l'armée DES ALLIÉS. MILITAIRE AUSSI 
BRAVE QUE GÉNÉREUX, IL SUT SB CONCILIER l'AT- 
TACHEMENT , l'aOMIRATION DE SES COMPAGNONS 

d'armes et l*estime des ennemis. Bon fils, bon 
frère , bon ami , il posséda a un degré éminent, 

LES QUALITÉS QUI CONSTITUENT l'HOMMB. 
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